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AVERTISSEMENT. _j

A nouvelle distribution des Volumes nous donne en-'

core Favantage de réunir dans celui-ci Daniel ô( les

douze petits Prophetes. Dans la premiere édition , nous

avions été obligés de renvoyer au Volume ſuivant les trois

derniers ;dans celle-ci nous les réuniſſons avec les neuf pre

miers. ‘

Les Préfaces placées ä la tête des différents Livres rend

fermés dans ce Volume , ſont travaillées avec le même ſoin

que celles qui ſe trouvent à la tête des Livres précédents

d’Iſa'ie , de Jérémie 6c d’Ezéchiel.’ Nous répétons que ces

ſeize Préfaces jointes avec la Préface! générale qui "les pré

cede, peuvent enſemble former un corps dïntroduäion à la

leêïurc des Prophctes , comme on le verra par la récapitulation

que nous avons miſe à la fin de la derniere.

A la tête de la Prophétie de Daniel , nous plaçons la Diſſer

tation de Dom Calmet ſur la Métamorphoſe de Nabuchoq

donoſor. Nous y joignons une Diſſertation ſur les quatre

Empires dont il est parlé dans les Chapitres ll. 8( Vll. de

Daniel. Sur ce point, nous \ſavons pu nous réſoudre ni à

ſuivre aveuglement &t ſervilementqle ſystème de quelques

Modernes adopté &t ſoutenu par Dom Calmet , ni à nous

écarter de ce ſystéme ſans faire connoître les raiſons qui nous

ont empêchés de le ſuivre. Mais pour ne rien diſſimuler des

motifs ſur leſquels Dom Calmet s’appuie , nous avons jugé à

propos d'inſérer dans cette Diſſertation même un Extrait du

Commentaire de Dom Calmet ſur les Chapitres-Il. SLVlI.

de Daniel : 8c ce n'est qu’après avoir expoſé ainſi le ſenti

ment de Dom Calmet que nous préſentons les raiſons qui

nous déterminent à reconnoître avec la plupart des Anciens

Bt des Modernes , que le dernier de ces quatre Empires

efi ,- non la Monarchie des Lagides 8C des Séleucides , mais'
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l'Empire Romain ; que la petite pierre qui devient une gran

de montagne, repréſente , non l’Empire Romain , mais uni

quement Jeſus-Christ même 8c ſon Empire; 6c que la petite

corne qui s’éleve 'du front de la quatrieme bête , repréſente,

non AntiochuS-Epiphanes, mais. l'Empire Antichrétien : ce

qui nous donne lieu d’examiner , 8( même de justifier, l'opi

nion de ceux qui ont penſé que l’Empire Antichrétien repré

ſenté par cette corne plus puiſſante que les dix premieres,

pourroit être PEmpire même dont Mahomet a jetté les pre

miers fondements. Le P. Houbigant ayant adopté 8L ſoutenu

le ſentiment ſuivi par Dom Calmet ſur ces deuxcélebres

Prophéties ; nous avons été obligés de revenir encore une

fois ‘a l'examen de ce ſentiment en diſcutant les motifs allé

gués par ce ſavant Interprete que nous reſpectons fincére

ment ,- Bt nous avons cru devoir expoſer les motifs qui en

core aujourd’hui nous empêchent d'embraſſer ce ſentiment;

c'est le ſujet de deux ſuppléments que l'on trouvera ici inſérés

dans cette Diſſertation.

Elle est ſuivie de celle que nousavons déjà donnée ſur

les ſeptante Semaines de Daniel: nous avons eſſayé d’y rem

plir l'engagement que nous avions pris de profiter des judi

cieuſes Obſervations. que quelques perſonnes habiles 8l ſavan

tes ont faites ſur la Diſſertation dans laquelle Dom Calmet

avoit traité ce ſujet 5 de diſſiper les fauſſes lueurs de vrai

ſemblance qui avoient ſurpris le ſuffrage de cet habile Com-i

mentateur en faveur d'un ſystème trop peu différent de ceux

du Chevalier Marsham 6c du P. Hardouin., qui croyoient

trouver un accompliſſement de cette Prophétie au temps des

Maccabées ,- 8( enfin de confirmer Finterprération que Dom

Calme: même reconnoît être la meilleure ,la plus sûre 8c

la plus ſuivie , dest-ä-dire , celle qui place au temps de Jeſus

Chriſi l'accompliſſement unique de cette Prophétie. Ici le

P. Houbigant a judicieuſement ſuivi l'opinion commune en

rapportant cette importante Prophétie uniquement au Meſſie ,

ëest-a-dire, à Jeſus-Christzdest avec une vraie ſatisfaction

qu'en défendant ici Popinion commune , nous avons l'avan

tage de défendre le ſentiment du P. Houbigant .' 8k c'eſt ainſi
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qu'en \tout point nous obſerverons toujours une entiere im

partialité. Sur les quatre Empires annoncés par Daniel, le

P. Houbi ant a cru pouvoir ſuivre le ſentiment de D. Calmet;

nous pré érons Popinion commune : ſur les ſeptante Semaines

le P. Houbigant abandonne le ſentiment de D. Calmet pour

ſuivre l'opinion commune : 6c alors en justifiant l'opinion

commune , nous juſiifions le ſentiment du P. Houbigant.

Apres la Préface ſur le Livre de Joël, nous ajoutons dans

cette nouvelle édition une Diſſertation entiérement neuve

ſur les Prophéties de .Joël, à l'occaſion d’un Commentaire

.ſur les douze petit-s Prophetes qui a paru, depuis notre pre

miere édition. Le ſayant 6c pieux Abbé Joubert, Auteur de

ce Commentaire , a ſenti toute l'importance des Prophéties

de Joël, dont l'intelligence peut ſans doute beaucoup con

tribuer à celle des autres Livres des Prophetes : mais en

voulant développer les différents ñſens dont les Prophéties

de Joël peuvent être ſuſceptibles, il a préſenté certaines vues

aſſez différentes de celles que nous avions préſentées dans

nos Préſaces , 8l particulierement dans celle qui est à la tête

de ce Livre , ſur lequel comme ſur tous les autres nous ſui

vons les principes que nous avons puiſés -dans le ſentiment

commun des Peres , 8( particulierement dans les Commen

taires de S. Jérôme. Comme nous avons cru ne pouvoir.

adopter ces vues nouvelles , il nous a paru _convenable d'ex

poſer les motifs qui nous en ont empêchés : ce qui nous

donne lieu de diſcuter les différents points de vue ſous leſ

quels on peut conſidérer ces Prophéties , 6c de confirmer ce

que nous en avions dit dans notre Préface des la premiere

édition. -

On trouvera à la tête de la Prophétie‘d’Amos 8( à la tête

de celle de Jonas , deux Diſſertations de Dom Calmet : l’une,

ſur l’idolatrie des Iſraélites dans le déſert z l'autre, ſur le poiſ

ſon qui engloutit Jonas , 6E ſur la conſervation de Jonas dans

les entrailles de ce poiſſon. .

Dans la Préface ſur le Livre d’Habacuc , on trouvera une

explication ſommaire du Cantique mystérieux de ce Pro

phete: comme on Y rencontre pluſieurs difficultés qui peuvent
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augmenter Fobſcurité des énigmes ſous leſquels ſont cachés

les my res qu’i1 renferme, nous avons cru devoir entrer

dans le détaildes différentes parties de ce Cantique , 6c

eſſayer d’en développer le ſens 8( d'en diſſlper les difficultés.

-, Dans la Préface, ſur Malachie , nous nous* ſommes parti-_

culiérement étendusſur la Prophétie qui concerne la miffion

future d’Elie 6c la, converſion future des Juifs. Sur ces deux

points, nous ne faiſons ici queſuivre Popinion commune

des Peres , ô: préſenter les motifs qui nous déterminent à

ne nous en point écarter. Nous terminons cette Préface par

une récapitulation des principaux ,points q-uiont été traités

dans les Préfaces générale 8c particulieres ſur les Prophetesz'

6( qui peuvent ſervir a l'intelligence des Prophéties : 8( pour

derniere concluſion nous montrons ſommairement la vérité de

la Religion Chrétienne prouvée par Faccompliſſement des

Prophéties en Jeſus-Christ. _ .

. Nous ſommes toujoursoccupés du ſoin de ſatisfaire. les'

deſirs de ceux qui nous ont demandé de donner plus d’éten-z

due à nos Notes ,- 6c de les rendre plus intéreſſantes. None

ſeulement nous avons ajouté pluſieurs Notes nouvelles ſur les

Prophéties contenues dans ce Volume ainſi que ſur celles

des deux‘Volumes précédents, mais pour ſuppléer encore

plus avantageuſement ä ce que les justes bornes de ces Volu?

mes ne pouvoient contenir , nous avons conti_nué de préparer

des Remarques plus étendues , dont la Collection pourra for

mer une eſpece de Commentaire ſi” les ſèííe Livres des Pro

phetes, dans lequel on trouvera un Abrége' du Commentaire

de S. .Ïérónze, Cet Ouvrage entiérement neuf, est fini, 6c ſe

trouvera au commencement du Volume ſuivant , dont il oc;
ſſcupera la moitie' ;le reste du Volume contiendra les Livres

des Maccabées avec les Préfaces 8c autres Pieces qui en déz

pendent. Ainſi les Préliminaires du Nouveau Testament qui

devoient commencer au milieu du douzieme Tomez ſeront

entiérement réſervés pour le Tome treizieme ,' 6c l’Ancien

Testament qui dans la, premiere édition finiſſoit au milieu

d—u dixieme Tome , formera dans cette nouvelle édition douze

Ionic; entiers par les diverſes. augmentations que nous Y
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avons répandues", 6c dans leſquelles nous n'avons eu d'autre
intention que [la perfectioníde l'ouvrage &ſi la plus grande

utilité de nos Lecteurs. ~ — —

Nous avons bien deſſein de travailler avec le même ſoin

le Nouveau Testament, qui ne pourra _pas produire moins

que quatre Volumes. Ainſi les Tables qui devoient Former le

ſeizieme , deviendront alors le' dix-ſeptieme. 'Nous avons cru

,devoir accorder ce nouvelarrangement aux instances _réité
..rées de ceux qui_ ont ;demandé quexnſſosî( Notes fuſſent f>l~us

étendues , 8( qui ont bien prévu que cela ne pouvoir ſe faire

.ſans augmenter le nombre des Volumes. Nous eſpérons que

:ce ſurcroit de travail, en. ſatisfaiſant les~ juſtes déſirs d~e nos

Lecteurs , pourra .nous mériter de plus. en plus les ſuffrages

Public.

I
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DANIEL.

  

Läz . l ' ' ' ' L'

XR z UOIQUE Daniel ſoit compte comme le dernier des quatre PourqunîP'

li* grands_ Prop-betes ,l cependant il commença de prophétiſer Dan… est ſé.

v, G E(- avant Ezechiel :mais il continua beaucoup ;lu-delà ,~ 8( à cer Puré le dc"

xFÏsFj-“OX égard, il est vrai qu'il fut le dernier des quatre grands Pro- "i" d” W'
tre grnndslho

Phetes' phetes. Hiſ

Daniel étoit de la Tribu de .Tuda , 8( de la race même de David. Il ſur Ëläîjhflî Ëiſ

du nombre de ceux que Nabuchodonoſor emmena captifs à Babylone en nibution de

la quatrieme année de Joakim Roi de Juda; (a) il y étoit encore ſoixante (vf Pléphffî"

8( dix ans après , lorſque la liberté ſut rendue aux Juiſs par Cyrus;:]e‘._':';elln‘:,r;:c

-. 8( il étoit même un des premiers Ministres de ce Prince : d'où ilſuit qu'il

devoir être fort jeune lorſqu'il fut conduit à Babylone. On ſuppoſe

qu'il pouvoit avoir alors environ dix ans. Il fut choiſi avec trois de ſes

compagnons , Ananias , Miſaël 8( Azarias , pour demeurer à la Cour de

Nabuchodonoſor attachés au ſervice de ce Prince: 8( on leur donna

pendant trois ans une éducation prop-ordonnée à l'emploi auquel on

les deflinoit. Daniel 8( ſes compagnons firent de grands progrès dans

toutes les ſciences des Chaldéens; mais en même temps ,ils s'applique

rent à' obſerver 'fidèlement la Loi du .Seigneur , 8( pour ſe conſerver

purs de toute ſouillure , ils sabstinrent des viandes qui devoient leur

être fournies de la table du Roi.

'La premiere occaſion où parut avec éclat la ſageſſe de Daniel , fut

lorſqu'il délivra Suſanne (b) injustement accuſéeô( condamnée. Cette

action lui acquit beaucoup de crédit 8( de réputation parmi ſes freres

qui étoient captifs à Babylone : mais il arriva une autre 'circonstance

qui le mit 'fort en_ honneur à la Cour 8( parmi les Savants du pays.

Nabuchgdonoſor eut un ſonge (c) en la ſeconde année de ſon rogne

depuis la mort de .ſon Pere , quatrieme depuis ſon aſſociationà l'Eur

 
~i (i4) Dan. r. = (L) Da”. xur. = (c) Dan. n. - ‘ * . l'

Ionic X I. A



z PRÉFACE

pire. C’e'r0it auſſi la quatrieme année de la captivité de Daniel, qui

avoir été admis depuis peu, lui 8( ſes compagnons , à la Cour de Na

buchodonoſor. Ce Prince vit une grande statue compoſée de quatre

métaux , laquelle fut abattue 8( miſe en pieces par une pierre détachée

d'une montagne. Les Chaldéens étoient fort ſuperstitieux à l'égard des

ſonges ; 8( la principale étude de leurs Savants étoit de chercher à les ex

pliquer. Nabuchodonoſor avoit oublié le ſonge qu'il avoit eu; 8( il vouloir

que ſes Mages le devinaſſent , 8( lui en donnaſſent l'explication. La cho

ſe étoit impoſſible; cependant il les avoit tous condamnés à mort , ſi

quelqu'un d'eux ne ſatisfaiſoir à ſa demande. Daniel en fur informé;

il vint, il devina 8( expliqua le ſonge. Cétoit une statue de quatre métaux

renverſée par une petite pierre : ſymbole des quatre Empires auxquels a

ſuccédé celui de Jeſus-Christ. Nabuehodonoſor combla (Phonneurs Da

niel , 8( rétablit Intendant de la Province de Babylone, 8( Chef de tous

les Sages 8( de tous les Devins du pays.

Quelque temps après , Nabuchodonoſor ayant fini la guerre de Ju~

dée , fit dreſſer une statue d'or , (a) avec ordre à tous ſes ſujets qu’auſſ~

tôt qu'ils entendroient le ſon des instruments de muſique, ils ſe proſ

ternaſſent devant cette statue , 8( ſadoraſſent. Daniel éroit apparemment

abſent; mais ſes trois compagnons n'ayant pu conſentir d’obéir à cet

ordre, furent jetgés dans une fournaiſe ardente , d'où ils ſortirent ſains

8( ſauſs. Nabuchodonoſor frappé de 1a grandeur 8( de l'évidence du mi

racle , donna un Edit' par lequel il défendit de blaſphémer le nom du

Dieu d‘Ananias , de Miſaël 8( d’AzariaS; 8( il éléva ces trois jeunes

hommes aux plus hautes dignités.

Dans les dernieres années de ſon regne , Nabuchodonoſor enivré de

ſes proſperités , fut troublé par un ſonge effrayant. (b) Il vit un grand

arbre qui ſur abattu , coupé 8( mis en pieces: la racine demeurafil en

terre, 8( on ſerra fortement ſon tronc par des liens de fer 8( d’airain.

Daniel appellé pour donner au Roi l'interprétation de ce ſonge , lui an

nonça qu'il étoit menacé d‘un malheur prochain, qu'il ſeroít réduit en

l’étar'd’une bête, 8( qu'il demeureroir pendant ſept ans dans cet état.

Il lui conſeilla de racheter ſes péchés par des aumônes. Nabuchodo

noſor profita mal de ſes avis; 8( un an après Ia prédiction de Daniel

fur accomplie. Nabuchodonoſor devenu ſemblable à une bête , fut

obligé de ſortir de ſon Palais. Les ſept années de ſon humiliation étant

révolues , l'eſprit 8( le ſens lui revinrent ,- il remonta ſur le thrône , 8E

fit un Edit pour publier les merveilles que Dieu venoit de faire en ſa

perſonne.

Un an après, il mourut. Evilmérodach ſon fils lui ſuccéda: il ne régna

que deux ans. Une conjuration ſe forma contre lui: Nérigliſſor, mari

de ſa ſœur , qui avoit été à la téte des conjurés , régna en ſa place. Ce

lui-ci entra en guerre avec Cyaxare fils d’Astyages Roi des Medes , 8(
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ſur tué dans une bataille; il avoit régné quatre ans. Laboroſoarchod ſon~

fils lui ſuccéda: il ne régna que neuf mois. Ses ſujets conſpiretent con

tre lui, 8( le mirent à mort. Il eut pour ſucceſſeur Labynit ou Nabo

nid, que Daniel nomme Baltaſſar , (ou ſelon l’Hébreu Balſaſſar.) On

conjecture avec beaucoup de fondement que Baltaſſar étoit fils d'E-v

vilmerodach par Nitocris femme de ce Prince , 8( par conſéquent pe

tit-fils de Nabuchodonoſor , à qui , ſelon la prophétie de Jérémie , (a)

le peuple Juif devoir être aſſujéti , 8( après lui à ſon fils 8( à ſon pe

tit-fils.

La premiere année du regne de Baltaſſar, (b) Daniel eut la viſion

des quatre bêtes qui repréſentoient les quatre grands Empires des Chal

déens , des Perſes , des Grecs 8( des Romains. La troiſieme année , (c)

il eut la viſion du bélier 8( du bouc qui frappoient des cornes l'un con

tre l'autre : le bélier repréfentoit la Monarchie des Perſes; le bouc,

celle des Grecs. ~

Baltaſſar régna dix—ſept ans; à la ſin de ſon regne, lorſque les Per

ſes 8( les Médes tenoient Babylone affiégée , il fit un festin aux Grands

de ſa Cour , (d) 8( à ſes femmes. Dans la chaleur du vin , il ordonna

qu'on apportât les vaſes du Temple de Jéruſalem , qui avoient été tranſ—

portés à Babylone par Nabuchodonoſor. Et tandis qu'on s'en ſervoit

comme de vaſes profanes 8( ordinaires , il parut une main qui écrivit

ſur la muraille trois mots mystérieux. Daniel fut appellé pour en don

ner l’explication, 8( déclara au Roi que le nombre de ſes jours alloit

finir , 8( que ſon Royaume alloit être donné aux Medes 8( aux Perſes.

En effet , la même nuit Baltaſſar fut tué, 8( Darius le Mede, le mêñ

me que Cyaxare fils d'Astyages , lui ſuccéda.

Darius le Mede conſerva à Daniel les dignités 8( les emplois qu'ils'

avoit eus à la Cout ſous les regnes précédents; il rétablit le premier

des trois Ministres à qui ilconfia l'administration des affaires de toute la

Monarchie. (e) Cette distinction attira à Daniel la jalouſie des Courti

ſants , qui cherchant les moyens de le perdre , obtinrent de Darius un

Edit , qui défendoit à tout homme , pendant l'eſpace de trente jours , de

demander quelque choſe à un homme ou à un Dieu , excepté au Roi ,

ſous peine d'être jetté dans la foſſe des lions. Daniel fut ſurpris adreſſant

ſes prieres à Dieu; il ſut jetté dans la foſſe. Mais y ayant été conſervé

miraculeuſement , 8( en étant ſorti ſain 8( ſauf, ſes calomniateurs y

furent précipités , 8( dans le moment même dévorés par les lions. Cet

événement augmenta encore ſon crédit.

Sur la fin de la même année , qui éroit la premiere de Darius le Mede

ſur le trône de Babylone , (f) 8( la ſoixante 8( neuvieme de la capti

 
~
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viré de Daniel 8( de ſes freres , Daniel voyant que les ſoixante 8( dizë

ansde captivité déterminés par le P-rophete Jérémie tendoienr à leur

fin , pria Dieu instamment qu'il l-ui plût de ſe ſouvenir de ſon peu

ple , de rétablir Jéruſalem , 8( de regarder favorablement la ville ſainte

8( le ſanctuaire qu'il y avoit placé. A cette occaſion le Seigneur lui en

voya l'Ange Gabriel qui lui annonça l'époque d'une délivrance beau

coup plus conſidérable , dest-à-dire , celle de la ſervitude du péché. Il:

Iui annonça que le Christ , le Libérateur promis , qui devoir faire .régner

la justice ſur la terre , paroîtroit à la fin d'un intervalle dejſoixante 8E7

dix ſemaines , à compter depuis l'ordre qui ſeroit donné pour le rétabliſ

ſement des murs de Jéruſalem. ‘

Darius le Mede ne régna que deux ans ſur Babylone. Ce Prince qui

étoit auſſi nommé Astyages du nom de ſon pere, eur pour ſucceſſeur

Cyrus ſon neveu , qui réunit ſous ſon Empire les trois Monarchies des

Medes , des Babyloniens 8( des Perſeszcyrus conſerva à Daniel lelrang

qui lui avoit été donné par Darius le Mede , 8( il le faiſoit même man

ger à ſa table; (a) Ce Prince étant à Babylone , alloit tous les jours. ado

rer l”idole de Bel ;_ mais ayant demande' à Daniel pourquoi-il n'udoroit

pas cette idole z Daniel lui découvrit la fraude des Prêtres de Bel, 8C

obtint que cette idole ſûr renverſée. Enſuite le même Prince lui ayant

propoſé d‘_ado’rer un dragon que les Babyloniens adoroient , Daniel fit
mourir Ceſi dragon, Les Babyloniens irrités de voir l'idole de Bel ren

verſée 8( le dragon mis à mort ,_ obligercnt' le Roi de leur livrer Daniel ,

. qu'ils jetterent dans la foſſe des lions. Le ſeptieme jour le Roi l'ayant

trouvé ſain 8( ſauf, le fi-t tirer de cette foſſe, 8( y fit jetter ceux qui
avoient voulu le perdre,- i_lS y furent auffi-tôt dévorés. ' ſſ ï

Cyrus , dès la premiere année-de ſon regne à la tête du nouvel' Em

pire ſormé de la réunion des trois Monarchies ,_ avoit rendu la liberté'

aux Juifs , 8( leur avoit permis de rétablir le temple du Seigneur à Je'

ruſalem. Cette entrepriſe ſut traverſée par les Samaritains , 8( l'ouvrage

demeura ſuſpendu. Il paroît que ce- ſur ce qui donna lieu à Daniel d'en

trer dans une eſpece de deuil dans la troiſieme année de Cyrus. (b) IE

jeûna pendant trois ſemaines ; après quoi étant près du Tigre en Perſe.;

il eut une viſion qui regardoit la ſucceſſion des Rois de Perſe , l'Em

pire d'Alexaudre , la puiſſance des Rois d'Egypte 8( de Syrie , Ia per

ſécution d'AntiochusEpiphanes , 8( la fin malheureuſe 'de ce Prince. w ï

Ce qu'on trouve à la fin de cette prophétie (c) donne lieu de conñ

jecturer que Daniel mourut bientôt après. Et en effet ſon grand âge

ne permet pas de croire qu’il ait pu vivre beaucoup plus long-tempsrcar

il avoit pour lors au moins 83 ans , en ſuppoſant qu'il n'en avoit que

-Mñ-*ïñ*
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dix lorſqu'il ſut tranſporté ä Babylone avec les autres captifs. On doute' . 2-- ' v

s‘il est mort à Babylone ou à Suſe-s. Le faux Epiphanes dit (a) que-ce ſut l' "

à Babylone : Benjamin de Tudele raconte qu’on lui* montra ſon tombeau '

à Chuzestan appellée autrefois Suſes. ~ . ~ U;

Le Livre de Daniel d'où nous avons tiré preſque tout ce que nous ,L

venons de rapporter de l'histoire de ce Prophete , ne préſente pas ſes A-'ulïſe 'l'

prophéties distribuées ſelon-l'ordre des temps : c'est pourquoi nous avons nid_ nanar_

cru devoir donner ainſi la ſuite des faits 'qui compoſent ?histoire de ce que ſurld diſ

Prophete avant de faire l'analyſe de ſon Livre. Deux choſes pcu-‘“ib‘ÎÜ°" f!"

vent avoir contribué au dérangement des* tliſſérentes parties contenues l'

dans ce Livre:‘-r°. Le déplacement des feuilles ou des rouleaux , qui

contenoicnt les Chapitres V. 8( VI. ces deux Chapitres devoient être

mis entre les Chap. VIII. 8( IX. 1°. La distinction que l'on a ſaire des

Chap. XlII. 8( XIV. qui neſe trouvant poi-nt dans Ie texte Hébreu , ont
été reiettés àſila fin du Livre dans les Exemplaires Latins : les Exemñ'

plaires Grecs plicent le Chap. Xrlil. à la tête du Livre, 8( le Chap. XiV;

à la ſin : ſelon l'ordre des temps le Chap. XIII. devroit être entre les

Chapitres I. 8( II. &(1e Chap. XIV. entre les Chapitres IX. 8( XL

Nous ſuivrons ici l'ordre des Exemplaires Latins.

Daniel commence par rapporter l'époque du fléau dont Dieu frappa r. captivité

ſon peuple par les amies des Chaldéens. ( Chap. I. ) Sur la fin de latroiſieme année du regne de Joakim , Nabuchodonoſor aſſociév à YEm-æ guons. P "

pire par ſon pere, part de' Babylone , 8(' arrive devant Jéruſalem

en la quatrieme année de Joakim. Il aſſiege cette. ville , 8( la prend. Il

emporte une partie des vaſes de la Maiſon de Dieu , 8( emmene captiſs

une partie des enfants de Iuda. Il donne ordre au chef de ſes Eunu

ques de choiſir entre les captifs des enfants .d'Iſraël , 8( particuliere

ment entre ceux qui étoient de la famille Royale, de jeunes hommes

destinés à paroître devant lui' , 8( à entrer à ſon ſervice. Entre ceux'

qui furent choiſis , ſe trouvent Daniel, Ananias , Miſaël 8( Azarias. 1

Ces quatre jeunes gens prennent la réſolution de ne ſe point fouiller" l_

en mangeant des viandes de la table du Roi : ils ſe réduiſent à ne z..

manger que des légumes, 8( à ne boire que de l'eau: 8( cependant

leur embonpoint est meilleur que celui de tous les autres. Dieu donne

la ſageſſe à ces jeunes gens , 8( envparticulier à Daniel l'intelligence des

viſions 8( des ſonges. Après trois années de préparations , ils paroiſſent

devant Nabuchodonoſor , qui Âles- trouve plus éclairés qu'aucun des

Sages de ſon Royaume. TŸ '5' ?JY WN —’— F" '3 7?

Ici ſe trouve ce qui arriva en la ſeconde année du regne de Nabu- z. Premier

chodonoſor ,, ( Chap. II. ) dest-à-dire , en la ſeconde' année depuis la ſ°"5° d* N**

. . , . . bughid) l' .mort de ſon pere , quatrieme depuis ſon aſſociation. _Nabuchodonoſor Statuſe

«:511 d; Tc».
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ne mézaux, a un ſonge' qu'il oublie. Il aſſemble tous les Sages de ſoiuRoyaume

lſeïpréuſîinrtcanetm_ pour lui rappeller quel a été .ce ſonge, 8( lui en donner Finterprétañ

pdg. tion. Ils avouent leur .impuiſſance: Nabuchodonoſor les condamne

tous à la mort. Daniel demande du temps , 8( ſe met en priere avec ſes

compagnons: Dieu lui révele le ſonge de Nabuchodonoſor 8( ſon in

terprétation. Daniel lui en rend graces , 8( ſe fait préſenter à Nabucho

donoſor. Il lui déclare que c'est le Dieu du ciel qui lui a montre' dans

ce ſonge un ſymbole de ce qui doit arriver dans les ſiecles ſuivants. Il

lui dit qu'il a vu une grande statue dont la tête étoit d'or , la poitrine

8( les bras d'argent , le ventre 8( les cuiſſes (ſairain , les jambes de

ſer, 8( les pieds en partie de fer 8( en partie d'argile; qu'une pierre

détachée d'une*montagne est venue frapper les pieds de cette statue ;

que la statue a été briſée de ce choc , 8( a été entiérement diffipée ,

tandis que la pierre est devenue une grande montagne qui a occupé

toute la face de la terre. Il lui donne enſuite l'interprétation de ce ſon

ge. La tête d'or c'est Nabuchodonoſor même 8( ſon Empire ,~ après lui

doit s'élever un Royaume d'argent , ( dest-à-dire , moindre que le pre

mier; c'est celui des Perſes , fondé par Cyrus: ) enſuite un Royaume

dïtirain; ( c'est celui des Grecs, fondé par Alexandre le Grand:) un

quatrieme Royaume ſera comme le fer qui briſe rout:( c'est l'empire

Romain , qui s'éleve ſur la ruine des trois autres : ) les pieds de fer 8(

d'argile marquent Faffoiblilſement de cet Empire. La petite pierre de-ñ

venue une montagne repréſente un Royaume qui rcnverſera tous les au

tres, 8( qui ſubſistera éternellement: ( c'est celui du Meſſie , c'est-à

dire, de Jeſus-Christ. ) Nabuchodonoſor ſe prosterne devant Daniel,

8( reconnoît que ſon Dieu est ſupérieur à tous les autres Dieux. Il

éleve en honneur Daniel 8( ſes trois compagnons. ,

z. conſer- Ici on voit l'histoire des trois jeunes Hébreux jettés dans la four

vïïïï" üldëlî' naiſe. ( Chap. III. ) Daniel ne marque point la date de cet événement ;

8( D. Calmet ſuppoſant que l'Edit qui ſe trouve à la ſuite de ce récit ,

Hébreuxicttéï fut donné dans cette occaſion, en conclut que cet événement doit

:Frida Wu" être placé après les ſept années d‘humiliation que Nabuchodonoſor eut

à ſubir , 8( dont il est parlé dans cet Edit. Mais il est difficile de croire

que Nabuchodonoſor, après avoir ainſi éprouvé la main puiſſante du

Seigneur ſur lui, eût conçu le deſſein vinſenſe' de faire élever cette statue

d'or que les trois jeunes! Hébreux refuſerent d‘adorer. L'opinion com

mune est que ces deux événements n'ont -attcune liaiſon; 8( qu'il ſaut

s'en tenir à l'ordre même ſelon lequel ils ſont rapportés. On ſuppoſe

que ce ſut après la ruine de Jéruſalem que Nabuchodonoſor fit élever

cette statue d'or: les ſept années de ſon humiliation ne peuvent être

placées qu'à la fin de ſon regne , lorſqu'il eut ſubjugué Tyr 8( pillé l'E

gypte. Nabuchodonoſor fait donc élever une statue d'or, 8( veut que

tous ?adorent ſous peine d'être jettés dans une fournaiſe enflammée.

Les Chaldéens accuſent Ananias , Miſaël 8( Azarias de ne pas l'ado
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rer. Nabuchodonoſor fait jetter ces trois jeunes Hébreux dans la fourñ'

naiſe. Ils marchent au milieu des flammes en béniſſant Dieu. Azarias

s‘humilie devant le Seigneur , 8( lui adreſſe ſa priere au nom de ſes

freres. Un Ange deſcend vers Azarias 8( ſes compagnons dans la ſour

naiſe. Ces trois Hébreux louent le Seigneur au milieu des flammes , 8(

invitent toutes les créatures à le louer avec eux. ( Leur-Priere 8( leur . .

Cantique ne ſe trouvent point dans Pflébreu, mais ſeulement dans les —= - H

Exemplaires Grecs; d'où ilsſont paſſés dans la Vulgate. ) 'Nabuchœ

donoſor frappé d'admiration appelle àlui ces' rrois jeunes hommes , bé

nit leur Dieu , 8( défend ſous peine de mort de blaſphémer ſon nom.

Ici commence ( 1'. 98. ) la lettre ou l'Edit que Nabuchodonoſor pu- 4_ ſue…)

blia après les ſept années de ſon humiliation: il y raconte lui-même ce ſonge de Na

ſait : Il eut d'abord un ſonge ( Chap. lV. ) dans lequel il vit un grand Ïïrzdïîofflſhê'

arbre qui s'élevait juſqu'au ciel, 8( qui paroiſſoit: tsétendrejuſquäux qui lîeapréſetkite

extrémités du monde. Un des eſprits célestes deſcendit, 8( ordonnatäab 'FWM

qu'on abattît cet arbre par le pied; qu'on laiſſât en terre -u tige avec e" me"

ſes racines , 8( que l'arbre demeurât enchaîné pendant ſept temps. Nabuſi

chodonoſor fit venir Daniel, 8( lui demanda l'explication de ce ſonge. .

Daniel lui déclara que ce ſonge ſignifioit qu'il ſeroit chaſſé de ſon thrô- . '

ne , 8( réduit au rang des bêtes pendant ſept- temps , ( dest-à-dire , pen

dant ſept années: ) 8( il lui conſeilla de prévenir cet arrêt-par une ſin

cere converſion. Un an après, -le ſonge de Nabuchodonoſor s'accom

plit : il ſur chaſſé de ſon trône ; il demeura pendant ſept années réduit

au rang des bêtes : après quoi', s'étant humilié ſous la puiſſance de Dieu ,

il fut rétabli dans ſon Royaume , 8( devint plus grand que jamais. Il

déclare que c'est ce qui le porte à publier la gloire du Dieu du ciel. Ce Dia-crm…

qui est dit ici de l'abaiſſement de Nabuchodonoſor réduit à l'état des ſur l- M!"

bètes , ſera le ſujet d'une Diſſertation. ~ KXTÃÏ-äigäonfiî

: Ici ſe trouve placé le récit de deux .événements , dont l'un est de la ſor.

derniere année de Baltaſſar , 8( l'autre de la premiere du' regnede Da- naâſigäîdgz:

rius le Mede ſucceſſeur de Baltaſſar ſur le trône de Babylone. Baby- zzſſu.

lone étant aſliégée par les Medes 8( les Perſes , Baltaſſar fait un festin

à mille des plus grands de ſa Cour. ( Chap. V. ) Etant plein de vin il

fait apporter les vaſes que Nabuchodonoſor avoit enlevés du temple

de Jéruſalem. Il boit dedans , lui 8( ſes concubines , en iouant ſes ido

les. Une main qui écrit ſur la muraille trouble le Roi 8( toute ſa Cour.

Les Sages de Babylone ne peuvent lire cette écriture ni l'expliquer. La

Reine( Nitocris mere ou aïeule de Baltaíſar) ayant appris le trouble

de ce Prince , lui indique Daniel, comme étant celui qui. étoit le plusñ

capable de lire 8( d'expliquer cette écriture. Le Roi le fait venir, 8c

lui promet de grandes récompenſes. Daniel refuſe les préſents: du Roi ,

8( lui reproche de n'avoir pas profité du châtiment que Dieu avoit exer

cé ſur Nabuchodonoſor. Il lui déclare que ſelon cette écriture dont il

demande l'explication , Dieu pour punir ſon impiété valui &ôter le*
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royaume 8( la Vie. Baltaſſar donne à Daniel 'la rétompenſe qu'il lui

avoit promiſe. Il est tué cette nuit-là mente : 8.( Darius le Mede lui

, ſuccede.- e 1 ~

6. Daniel Darius choiſit Daniel pour être-le premier des troisprinces qu'il

ietté _POW la mit à la tête des cent vingt Sarrapes à qui il confia la conduite des pro

iizr-:Tlelic VÎÜCCS de ſon royaume. ( Chap. VI. ) Darius penſe à Félever à un plus

des lions, haut »point de grandeur. Les Princes qui en ,ſont jaloux cherchent à

Baccuſer auprès du Roi. Ils 'lui ſont -faire un Edit qui leur en donne le

moyen. Ils Paeçuſentde déſobéir à cet Edit , ô( obligent Darius à le

faire jetter dans la foſſe des lions. Darius affligé de 'ce \qu'on lui a

7 fait faire contre Daniel, va le lendemain dès le mat-in à la foſſe des

- . lions-. Il y trouve Daniel plein de vie; il l'en fait ſortir , 8(y fait jetter ſes

~' ~ accuſateurs ,qui y ſont aufli-.tôt dévorés. Darius étonné de ces prodiges

,_"~ ordonne, que le Dieu de Danielſera craint 8( révéré dans tous ſes

:ï Etats.

'yîmſionuës ;LIcion lift la viſion _des quatre bêtes , datée de la premiere année

Prime lîëœî de Baltaſſar. ( Chap. Vll.-) Quatre vents sïélpvent &ſur la mer , ô( en

ÈËÃI même temps ſortent de la mer quatre bêtes différentes ; la premiere reſ

empires. ſemble à un lion ; la ſeconde, à un Ours ; la troiſieme , à un léopard ; la

quatricme. toute différente des trois autres est beaucoup plus terrible:

elle a'dix -cotnes, du milieu deſquelles il s'en éleve une petite: trois

des .premieres tombent devant celle-ci , qui a des yeux d'homme , 8(

une' bouche qui parle inſolemment. Des trônes ſont dreſſés; l'Eter

nel s’affit :. le jugement ſe tient ,- les livres ſont ouverts. La quarrieme

bête est tuée; la [ruiſſance des autres bêtes leur est Ôtée, ô( la durée de

‘ -_ leur vie bornée à un temps fixé. Daniel voit le Fils de l'homme qui S'a—

..r - .l ~ ïvance vers l'Eternel , ô( PEternel donne au Fils de l'homme la puiſſance

²~ ' ' ' ſur tous les peuples. Daniel reçoit de l'un des eſprits célestes l'interpréta

_ ſjtion_ de -cette viſion. Ces quatre bêtes repréſentent quatre royaumes:

' -( ceuir-là même qui avoient déjà été repréſentés par la ſtatue de quatre
î ſimeta-Jlx .2 dest-à-di-re ,- l'Empire des Chaldé-ens , l'Empire des P-erſes ,

PEmpire des Grecs , 8( l'Empire des Romains : ) 8( à la ſuite de ces

quatre Empires doit ſuccéder le œgne éternel des Saints. Daniel demande

quelle est *cette quat-rieme bête; ce que ſignifient les dix cornes; ce que

dest que cette petite corne devant laquelle trois autres tombent. Il voit

cette alemierecome faire la guerreaux ſaints. L’Ererncl paroit: i-l donne

aux _ſaints la puiſſance de wget', ô( ils entrent en poſſeſſion du royaume;

L'Ange explique à Daniel tous. ces ſymboles. La quatrieme bête est

le quatrieme royaume qui s’élévera ſur la terre : ſes dix cornes ſont dix

rois qui séléveronr de ce royaume; la petite' corne est un autre roi qui

s'élèvent' après les 'dix autreszle Monarque. repréſenté par cette petite

corne crieviendrav plus puiſſant. que les autres: il abäiſſera trois rois : il.

parlera inſolemment .comic le .iIſrès-liaut ; il écraſe-ra les Saints.,- il~pré—

rendra 'changer la loi 'du 'Seigneurs Gt les 'Saints ſeront livrés entre ſes

mains

ïdfrv…. .
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mains pendant l'eſpace de trois temps 8( demi. Enſuite le jugement ſe

tiendra: la puiſſance ſera ôtée à ce Monarque pour toujours. Et alors

la puiſſance 8( l'étendue de l'Empire qui est ſous le ciel ſera donnée

aux Saints du Très-haut. ( La plupart des Interpretes conviennent que

ce quatrieme royaume est l'Empire Romain : mais ils ſe partagent en

différents ſentiments ſur les dix cornes , 8( ſur c_ette petite qui s'éleve au

milieu d'elles. Les uns croient que cette petite corne est -Veſpaſien ,

d'autres , Dioclétien; d'autres , Julien Papostat; d'autres , Mahomet 8( Dig-craſh,,

ſon Empire ; d'autres enfin , l'Antechrist: 8( la plupart reconnoiſſent ſur !Ft quatre

qu'en effet cette prophétie n'aura ſon entier accompliſſement qu'en la ÎJÈÏÏÎÃLÎŸË;

perſonne de l'Antechrist. Nous examinerons dans une Diſſertation par- prophéties de

ticuliere ce qui regarde les quatre Empires marqués par la statue de Dîmî"

quatre métaux , 8( repréſentés par les quatre bêtes. ) '

Ici paroît la viſion du bélier 8( du bouc , datée de la troiſieme gym”, d,

année de Baltaſſar. ( Chap. VIII. ) Daniel voit paroître ſur le bord d'un bélier 85 du

fleuve un bélier qui avoit deux cornes l'une plus élevée que l'autre: il :fè-'länſiït ſli”

frappoit à l'occident , au ſeptentrion 8( au midi ,~ 8( il devint fort puiſ~ monarchie des

ſant. Un bouc s'éleve de l'occident , ayant une corne fort grande : il :If-Ifs &EST;
- 1

s'avance avec une extrême rapidité , 8( vient attaquer le bélier , le perce …onmhíe de..

de coups , lui rompt ſes deux cornes , 8( le foule à ſes pieds. Ce bouc Grec'

devient extrêmement grand ; 8( ſa grande corne s'étant rompue , il s'en

forme quatre autres à ſa place. De l'une de ces quatre cornes, il en

ſort une petite qui s'éleve contre le midi, contre l'orient , 8( contre

la terre de gloire , (dest-à-dire , la Judée. ) Elle s'éleve juſqu'aux armées

du ciel ; elle en abat une partie ; elle s'attaque à Dieu même , 8( dés

honore ſon ſanctuaire. Alors un des ſaints demande à un autre juſqu'à

quand durera cette déſolation ; 8( celui-ci lui répond qu'elle durera

deux mille trois cents jours , ( dest-à-dire , environ ſix ans 8( demi. )

Daniel cherchant l'intelligence de cette viſion . la reçoit de l'Ange

Gabriel. Le bélier repréſente le Roi des Perſes 8( des Medes: ( c'est

à-dire , la monarchie des Perſes 8( des Medes conſidérée depuis Cyrus,

qui en fut le fondateur, juſqu'à Darius Codoman , qui en fut le

dernier roi: cette monarchie réuniſſoit la puiſſance des Perſes figurée

par la corne plus élevée , 8( la puiſſance des Modes figurée par la corne

moins élevée. ) Le bouc repréſente le roi des Grecs .- ( c'est-à

tlire, la monarchie des Grecs. ) La grande corne de ce bouc marque

le premier roi des Grecs : ( dest-à-dire , Alexandre le grand. ) Les quatre

cornes qui s'élevent à la place dela premiere , ſont les quatre rois qui

ſuccéderont au premier: ( delta-dire , les quatre princes entre leſ

quels ſera fait le dernier partage des états d'Alexandre , ſavoir , Pto- ~

lémée fils de Lagus , Caſſandre , Lyſimaque , 8( Séleucus. ) La petite cor

ne qui ſort de l'une de ces quatre, est un roi de l'un de ces quatre

royaumes : ( dest-à-dire , Antiochus Epiphanes roi de Syrie , ſorti de la

(ace de Séleucus. ) ll perſécutera le peuple des Saints , ( c'est-à—dire , le

Tome X I. B
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peuple Juif conſacré au ſervice du Seigneur; ) 8( il ſera réduit en pou

dre ſans la main d'aucun homme: ( l’impie Antiochus mourut frappé

de la main de Dieu. )

Lprophëzie Ici recommence la ſuite des viſions de Daniel ſelon l'ordre des temps.

des Septantc Et d'abord. ſe trouve la célebre prophétie des ſeptante ſemaines. ( Chap. .

SWF' IX.) Elle est datée de la premiere année du regne de Darius le Mede

ſur l'empire des Chaldéens. Daniel ayant connu par la lecture de Jéré

mie le terme prochain de la déſolation de Jéruſalem , s'humilie devant

le Seigneur , 8( implore ſa miſéricorde pour ſon peuple 8( pour ſa mon

tagne ſainte. Lorſqu'il étoir ainſi en prieres , l'Ange Gabriel lui appa

roît, 8( lui annonce que dans le terme de ſoixante 8( dix ſemaines ,

( qui ſont des ſemaines d'années formant enſemble 490 ans, ) le péché

ſera expié ,la justice éternelle paroîtra, les prophéties ſeront accom

plies, 8( le ſaint des ſaints ſera oint. Il lui déclare que ces ſoixante 8(

v dix ſemaines commenceront au temps où l'ordre ſera donné pour rebâtir

Jéruſalem : ( cet ordre fut donné à Néhémias par Artaxerxès Longue

main en la ?.0e année de ſon regne , au premier mois de l'année ſainte ,

ſeptieme de l'année civile commencée au mois de Septembre de l'an

455 avant PEÎe Chr. Vulg. ) que delà il faudra compter ſept ſemaines ,

8( ſoixante-deux ſemaines; que dans l'intervalle des ſept premieres ſe

mairies, ( qui contiennent 49 années , ) les murs de Jéruſalem 8( des au

tres villes de la Judéeïſeront rebâtis , mais dans des temps ſâcheux 8( dif

ficiles; qu'après les ſoixante 8( deux ſemaines ſuivantes , ( qui contien

nent 434 années, 8( ſe terminent au mois de Septembre de l'an 2.9 de

I'Ere Chr. Vulg. ) le Christ paroîtra : ( Jeſus-Christ commença d'entrer

dans l'exercice de ſon ministere public au commencement de l'année

ſuivante?) qu'enſuite il ſera mis à mort; après quoi un peuple viendra,

(le peuple Romain , ) conduit par le chef qui doit venir , 8( détruira la

ville 8( le temple : (la ville 8( le temple furent détruits l'an 70 de l’Ere

Chr. Vulg. ) qu'avant cela le Christ établira ſon alliance dans la derniere

ſemaine , ( commencée au mois de Septembre de l'an 7.9; ) qu'à la moi

tié de cette ſemaine , ( à la Pâque de l'an zz , ) les ſacrifices ſeront abo—

lis ( par la mort même du Christ , qui est le ſeul vrai ſacrifice dont les

autres n'étoient que l'ombre 8( la figure; ) qu'enſuite Yabomination

de la déſolation ſe verra autour de Jéruſalem , ( aſſiégée par l'armée

. _ Romaine , dont les enſeignes profanes repréſentaient les images des faux

\URËZËHËLÏŸZ Dieux, ) 8( qu'enfin les malheurs ſe ſuccéderont juſqu'à une entiere

Semaines de ruine. Cette célebre prophétieſera le ſujet d'une Diſſertation.

Dïniel- Ici ſe trouve la viſion qui regarde la ſucceſlion des rois de Perſe , l'em

ÛJËUËLZEËÏ; pire d'Alexandre le Grand , 8( les entrepriſes des Rois d'Egypte 8( de_Sy

ſucceſſion des rie ſucceſſeurs d'Alexandre. Cette viſion est datée de la troiſieme annéev

:ÏZÏÎËSËÏRÏ: du regne de 'Cyrus fa la tête du nouvel empire des Per-ſes. ( Chap. X. )

pired'Alexan- Daniel ?après 's'être affligé-pendant trois ſemaines , ( peur-être à cauſe

die- Wuïhaü* des traverſes qœéprouvoir; ſon peuple, ) voit un Ange ſous la figure
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d'un homme; dont la voix étoit comme le bruit d’une multitude d‘hom- le! entreprit”

mes. (On croit que cet Ange étoit l'Ange Gabriel , qui avoit déjà ap- d" Räïddëë"

paru deux fois à ce Prophere. ) A cette voix tous ceux qui étoient au- EFF" ſi 7*

près de Daniel s’enfuient; il demeure ſeul, 8( ſe prosterne en terre ſaiſi

de frayeur. L'Ange le raſſure , 8( lui déclare que le Prince du royaume

des Perſes , ( dest-à-dire, l'Ange de ténebres qui préſidoit à ce royau

me , ) lui a réſisté pendant vingt 8( un jours; mais que Michel, lepre

mier d'entre les premiers Princes célestes , est venu à ſon ſecours. Il lui

déclare qu'il est venu pour lui annoncer ce qui doit arriver à ſon peu

ple dans la ſuite. Daniel lui témoigne ſa frayeur; l'Ange le raſſure de

nouveau , 8( lui déclare qu'il va retourner pour combattre contre le

Prince des Perſes ,* 8( que lorſqu'il étoit venu pour lui parler, il avoit

vu paroître le Prince des Grecs , ( dest-à-dire, l'Ange de ténebres qui

préſidoit au royaume des Grecs , 8( qui venoit pour s'oppoſer auſſi à

lui. ) Il ajoute que dans tout cela Michel étoit ſon unique ſecours.

ll lui déclare , ( Chap. XI. ) que dès la premiere année de Darius le succemo

Mede , il a aidé ce Prince. Iliui annonce qu'il y aura encore trois rois ſem.” 4°

en Perſe , 8( que le quatrieme ſera très-riche 8( très-puiſſant , 8( armera '

contre les Grecs. ( En ſuivant cette lecture , ces trois rois ſont Cam

byſe , Smerdis le Mage , 8( Darius fils d‘Hystaſpe ; 8( le quatricme est'.

Xerxès. Mais comme l'Ange va parler auſſiñtôt d'Alexandre roi 'des

Grecs qui ſubjugua les Perſes , il ſemble qu'on auroit pu lire originai

rement en cet endroit : Il y aura encore treize roi: en Perſe , 8( le quator

zieme ſera trè_s—riche 8( très-puiſſant , 8( armera contre les Grecs. Alors

ces treize rois ſeroient les treize princes ſucceſſeurs de Cambyſe pere

de Cyrus , en ſorte' que Darius Codoman dernier roi des Perſes ſeroit

1e quatorzieme , à compter depuis Cambyſe pere de Cyrus incluſive

ment. (a) r. Cambyſe pere de Cyrus. z. Cyrus. 3. Cambyſe fils de Cy

rus. 4. Smerdis le Mage. 5. Darius fils d'Hystaſpe. 6. Xerxès. 7. Artaxer

xès Longuemain. 8. Xerxès II. 9. Sogdien. 10. Darius Nothus. r1. Ar

raxerxès Mnémon. I2.. Artaxerxès 'Ochus. I3 Arsès. 14.' Darius Codo

man. ) L'Ange ajoute qu’il s’élévera un roi vaillant qui dominera avec

une grande puiſſance : ( c'est Alexandre le Grand. ) Après lui ſon royau- 'TEP dſA-j

ine ſera diviſé en quatre , (comme il a déjà été montré dans la viſion deffigoäedſh;

du Chap. VIH. ) Des princes étrangers en polſéderont auffi quelques Pïſtase

'parties outre ces quatre principales. _

~ Le roi du 'Midi ( le roi d'Egypte ) ſe fortifiera ,~ ( ir. 5. ) mais l'un des dMEËLËÏPÆÃÈ

Princes ( le roi de Syrie) ſera plus puiſſant que lui. ~La fille du roi du gypte ar de

Midi (Bérénice fille dePtolémée Philadelphe , ) viendra épouſer le roi SY”

e*

 

(4) S. Jérôme ſur cet endroit même remarque que Darius Codoman défait par Alexan

dre , ne fut pas le quatricme depuis Cyrus , mais le quatorzicme : No” guanasdëd gagna:

dtcimu: , Poſl Çwum Per/Bram rexfuil. 'Et Xénophon dans le l. Livre de ſa Czropédie dit

expreſſément que Cambyſe pere de Cyrus étoit toi de Perſe :Help-U .uù chu* M7- al [Cap-AM,
ſlip-ri] fiuiiuſim.
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. Prophétie

touchant le

mariage d

Bérénice avec

Antiochus

Théo:

Prophéties

touchant le:

expéditions

d' Antiochus

le grand.

.d‘A_quilon , (- Antiochus Théus roi de Syrie. ) Cctlte alliance ne sïaſſer; 

mira pas : cette princeſſe ſera livrée avec ſon fils , ( entre les mains de

Laodice premiere femme d’Antiochus Théus , qui fit mourir ce jeune

prince avec ſa mere. ) Un rejéton de la même tige viendra dans les

Ërovinces du roi d'Aquilon , 8( y ſera de grands ravages. ( Ptolémée

vergetes frere de Bérénice entreprit de venger la mort de ſa ſœur , 8(

ſe rendit maître d'une partie conſidérable des états de Séleucus Callini~

cus , fils 8( ſucceſſeur d’Antiochus Théus. ) L'un des fils du roi du Sep

tentrion portera la guerre juſqu'aux frontieres de l'Egypte. ( Antiochus

le Grand , fils 8( ſucceſſeur de Callinicus , déclara la guerre à Ptolémée

Philopator , fils 8( ſucceſſeur dffîvergetes..) Le roi du Midi combattra

contre le roi du Septentrion ; mais il laiſſera ſa victoire imparfaite.

( Philopator remporta ſur Antiochus le Grand la célebre victoire de Ra

phia ; mais il n'en proſita pas. ) Le roi de l’Aquilon viendra de nouveau

avec une grande puiſſance. ( Antiochus raſſembla ſes forces contre le

jeune Ptolémée Epiphanes , qui ſuccéda à Philopator ſon pere. )Plu

ſieurs s’éléveront contre le roi du Midi. ( Ce jeune Prince qui n'avoir

que quatre ou cinq ans , eut à ſoutenir la ligue d’Antiochus le Grand 8(

de Philippe roi de Macédoine , qui vouloient le dépouiller de ſes Etatsl

la conſpiration d’Agathocle 8( d‘Agathoclée qui prétendoient à la régen

ce , 8( celle de Scopas , qui vouloit lui ôter la couronne 8c la vie. ) Les

enfants infideles du peuple d'Iſraël ſeront exaltés , afin que la viſion ſoit

accomplie; 8(enſuite ils tomberont. ( Pluſieurs Juifs abandonncrent le

parti de Ptolémée Epiphanes , ſous la puiſſance duquel étoit alors la

udée , 8( ſe rangerent du côte d’Antiochus le Grand ; ce qui leur attira

la faveur de ce Prince : mais en ſe rangeant ainſi ſous l'obéiſſance du roi

Ësyrie , ils préparoient eux-mêmes l'accompliſſement de la viſion que

aniel avoit eue en la troiſieme année de Baltaſſar , ( Supr. VIII. ) 8(

qui lui marquoit les maux que devoir faire à ce peuple Antiochus Epi

phanes , fils d’Antiochus le Grand , 8( qui en firent tomber un grand

nombre dans l’apostaſie. )Le roi de l’Aquilon viendra , 8( les bras du

Midi ne pourront en ſoutenir l'effort. ( Antiochus le Grand , après avoir

défait l'armée d'Egypte commandée par Scopas , ſe rendit maître de la

Palestine , ſans que les troupes de Ptolémée Epiphanes puſſent l'en em

pêcher. ) Il entrera dans la terre de gloire , 8( elle ſera abattue ſous ſa
puiſſance( Antiochus lev Grand entra dans la Judée , déſignée ſous le

nom de terre de gloire , ( Supra VIII. 9. Infi. V. 41. ) 8( y éſüblit ſon au

torité.) Il donnera ſa fille en mariage au roi du Midi dans le deſſein

de la corrompre 5 mais elle ne ſera pas pour lui. ( Antiochus le Grand

donna ſa fille Cléopatre en mariage à Ptolémée Epiphanes , dans le deſ

ſein de la porter à trahir ſon mari ; mais quand elle ſe vit femme de Pto

lémée , elle abandonna les intérêts de ſon pere. ) Il prendra pluſieurs iſ

les; mais un prince fera retomber ſur lui la honte dont il le chargeoit.

(Antiochus ſe rendit maître de pluſieurs ifles de la mer Egée; mais le
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Prince du peuple, à qui .Antiochus avoitſifaitinſulte ,par cette expédition ,i

destñà-dire , L. Scipion Conſul Romain , fitl retomber l'affi'ont ſurlui ,g

en le_ battant 8( le chaſſantde l'Aſie mineure.) I1 ſe heurterad ac diſpaz

roîtra. ( Antitichus étant allé piller le temple de l'EIymaïde , y périr mi

ſérablement. ) Il s'élévera à ſa place un exacteur qui fera périr la gloire

du royaume. (Séleucus Philopator, fils 8( ſucceſſeur d'Antiochus le

Grand, n'eut dîlutreoccupation pendant ſon regne , que de recueillir le

tribut dû aux Romainspar le traité fait avec ſon ipere. ) Il périra en peu

de jours , non par une mort' violente , ou dans le combat; v( Ii ne. régna

que' onze ans , 8( mourut empoiſonné par Héliodore , qui vouloituſur

per ſa couronne'. ) ' ' l ~~ '

Un homme mépriſable lui ſuccédera , (il. 2l. ) à qui l'on ne donnera

point les honneurs de la royauté z il ſe rendra maître du royaume par ſes

artifices. ( Antiochus Epiphanes , homme mépriſable parſes mauvaiſes

qualités , ne monta ſur le trône , ni par le droit de la naiſſance , ní par

le choix des peuples : mais ayant imploté le ſecours d’Eumene~roi 'de

Pergame , 8( d'Attale frere de ce prince , ils s'unirent pour le placer ſur

le trône ; 8( il s'y maintint en ramenant par adreſſe ceux qui étoient atta

chés au parti de Ptolémée Philométor qui y prétendoit. ) Les forces

ſeront détruites devant lui , auſſi bien que le chef du parti. (Les forces dé

Puſurpateur Geliodore furent renverſées par Attale 8( Eumene ,* 8( peu

de temps avant , Ptolémée Epiphanes pere de Philométor périt dans le

temps quîlvpenſoit à s'emparer de la Syrie. ) Après avoir fait amitié avec

le chef duparti , i_I s'avancera 8( prévaudra. ( Antiochus , après avoir

gardé les dehors de l'amitié avec ſon neuveu Ptolémée Philométor,‘fils ,b \ _ .

8( ſucceſſeur d'Epiphanes , marcha contre l'Egypte , ſous prétexte de .a3 :I: ‘-.---Ï

défendre ce jeune Prince , 8( remporta une victoire près de Péluſe. ) Ilartaquera le roi' du Midi avec une grande armées 8( le roi du_Midi ne

ſe ſoutiendra pas.( Antiochus ſit une ſeconde expédition contre TEÈ

gypte; Ptolémée prit la fuite , 8( ſe rendit méme. Antiochus" conquit

preſque toute l'Egypte. ) Ces deux rois aſiis à la même table ſe' diront

des aroles. de menſonge , mais ne réuffiront pas. ( Antiochus vint une

troi 1eme fois en Egypte , ſous prétexte de prendre les intérêts de Phi,

lométor contre Evergetes ſon frere ; Philométor 8( Antiochus ſe virent

à Memphis , mangerent enſemble , 8( ſe donne~rent des témoignages)

:Panältiéî , 'tandis que l'oncle ſongeoit à opprimer ſon neveu , 8( que le

nevetſſongeoit à S’accommoder avec ſon frere , 8( à rompre les deſſeins

'de ſon oncle : mais-rien ne fut alors conclu. ) Son cœur ( il. 18'. )\ ſe dé- Perſécntion

clarera contre l'alliance ſainte. ( Antiochus retournant en Syrie , marz d'Aljltíc-clïus

cha contre Iéruſalem , la prit , 8( y commit toutes ſortes de violences. ) fflífrîënfj,

Il reviendra vers le Midi ; mais des vaiſſeaux de Macédoine viendront Juifs.

contre lui , 8( il ſera briſé. ( Antiochus revint une quatrieme fois con

tre l'Egypte : mais alors Popilius Lænas , 8( les autres Ambaſſadeurs Ro
mains vqui y étaient arrivés ſur une flotte de vaiſſeaux Macédoníeqs Ã

*munie :.- ' . ~ . t A.

Prophéties

touchant le

regue de Sé

leucus Philo.

pa:0r.

Prophéties

touchant A”.

tiochus Epi

phanes.

Guerres d'An

tiochus Epi

phanes contre

l'Egypte.
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roblígerent de mettre bas les armes , 8( de ſortir de l'Egypte. ) Il s'en'

retournera, 8( répandra ſon indignation contre l'alliance du Sanctuai

fef-f( Antiochusſe 'retirant plein de dépit , fit tomber ſa colere ſur l'es

Juifs. Il envoya çontfeux Apollonius , qui porta dans Jéruſalem le fer

8( le feu. ) Des hommes puiſſants viendront de ſa part , qui ſouilleront le

. ſanctuaire du Dieu fort ,ſeront ceſſer le ſacrifice perpétuel , mettront

dans le temple ſabominatioti 'de la déſolation. ( C'est ce qui arriva à

-Jéruſalem après l'expédition' d‘Apollonius , 8( lorſqu'on mir dans le

temple l'idole 'cle Jupiter Olympien', ) 'Au milieu de ces maux extrêmes ,

ceux qui demeureront fideles ;ſeront un peuſoulagés par le moyen d'un

petit ſecours. ( Ceci regarde Mathathias 8( ſes fils , connus ſous le nom

de “Maccabéer , qui ſoutinrent la nation opprimée , 8( la religion preſque

abandonnée; ) Cette déſolation durera juſqu'au temps preſcrit. ( La

"iperſécution d'Antiochus dura juſqu'au terme des 2300 jours mar

) I1.. ques par le Seigneur' dans 'l'a viſion du bélier 8( du bouc. ( Supr. VIII.

.:..;i:-. x4. )' Antioçhus marche contre lſraël , 8( vient a Jéruſalem en l'année

- - *io-T 143,.l de PEre de Séleucides,( lfMacc. I. zx. ) 170 avant l'Eté Chr. Vulg.

Il meurt en Yannnée 149 de l'Eté de Séleucides , ( r. Macc. VI. I6. ) 164

avant l'Eté Chr. Vulg. Dans cet intervalle ſe trouvent compris les 2300

jours qui foi-tuent environ ſix ans 8( demi. ) Il n'aura aucun égard pour

les Dieux de 'ſes peres , 8( il comblera d'honneur un Dieu que ſes Peres'

'n'ont point reconnu. ( Tandis qu’Antiochus méptiſoit toutes les reli

gions' , ſil sobstinoit à! vpuloir faire adorer dans Jéruſalem le Jupiter

Réczpífflh_ 'Olÿmpienîï qui ifétoitſſpoint du nombre des Dieuxlque ſes peres avoient

fin du adoré. ) L'Ange reprend lCl en abrege , ( ill. 40. )ce qui regarde le re
tion :

regne de ce

Prince.

gne de ce Prince de l'Aquilon , dést-à-dire , d'Antiochus Epiphanes.) Il

'rappelle ſes expéditions contre l'Egypte 8( contre la) terre de gloire,

( destñà-dire , contre la Judée. ) Il annonce que ce Prince ſera troublé

par des nouvelles qui lui 'viendront de l'Orient 8( du Septentrion. ( An;

_tiochus ſuçqtroubléhâ la fin de ſon regne , lorſqu'il apprit que dans la

'Perſe , 'qëuŸétoit äÏYOrieht, on ne lui payoit plus régulièrement les tri

buts, 8( qu'au Nord Artaxias roi d'Arménie S'étoit révolté contre lui.

Il partagea' ſes troupes , 8( laiſſant une armée destinée pour réduire les

_Juifs , ‘il mena l'autre en Arménie , battit Artaxias , 8( le fit priſonnier .;

8( delàſſjil paſſa 'en Perſe , oùil apprit les avantages que les Juifs aVOienIr

_remporté-S ſur ſesætroupes, ).I1' ſortira_ avec une grande colere pour per
'dre tôùtſiJifll-pariit' de la Péiſe_ , animéëíſune_ grande-colerejcontre les

Juifs.) I1 dreſſera ſesténteÿdäns Apadno', entre les .deuxmersſi , près la

montagne ſainte de Sabi '; il arrivera à ſa fin , 8( il n'y aura ſiperſonne

pour le ſecourir. ( Il paroît que comme en Hébreu Padan-Aram , ſignifie
la campagne de Syrie ,v8( déſigne le plat-pays de la Méſo otamie , qſiqi

est elle-même déſignée ſous lle nom de.Arjam-Naharai'm , ou gyrie des deux

fleuves ; de même ici Apadnd entre les deux! mer: peut déſigner le platzpayis

qui étoit enire la Mer Caſpienne 8(~ſe Golfe Perſique', 8( qui étoit 'noui
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mé la Parétaceheij" dans laquelle Quinte-Curce placeî la"ville nommée

en Grec Tabai ,Den Latin Tabæ , où mourut Antiochus ſelon Polybe'.

Cette ville étoit apparemment ſur le mont Sdbz' :ou Sdbai , Tabiou Tabài;

'car les Orientaux changent ainſi quelquefois le Sade' en Teth : cette mon'

tagne est nommée ſainte , parce que Dieu y fit éclater ſa ſainteté , par

le 'jugement terrible qu'il exerça en cet endroit ſur Antiochus.) r);

\

' L'Ange continue de parler a Daniel. (Ch. XII. )ll viendra un temps de
v).

perſécution

tribulation tel qu'on n'en aura jamais vu deiſomblable. Michel s'élèvent duſhïrïïierflhz

alors pour la défenſe du peuple de DiemCeux-là ſeuls ſeront ſauvés , qu
- tcchrist

'tée par cell.

ſign

ſeront écrits dans le livre de vie. Alors toute la multitude deceux qui dor- d’Antiochus

ment dans la pouſſiere de la terre , s'éveilleront , les uns pour la vie EP‘Ph²‘²²‘-.

éternelle , les autres pour un opprobre qui ne finira jamais. Ceux 'qui

auront été ſavants dans la loi de Dieu , brilleront comme les feux du fir

mament ; 8( ceux qui en auront instruit pluſieurs dans la voie de la 'uſ-'ñ

tice , luiront comme des étoiles dans l'éternité. L'Ange ordonne à Dai

niel de tenir cesparoles fermées juſqu'au_ temps marqué pour leur accom

pliſſemenn( Quelques-uns croient que cette _ſuite de la prophétie peut

encore ſe rapporter au temps de la perſécution d’Antiochus Epiphanes ;

8( du rétabliſſement de la nation Juive après la mort de ce Prince im

pie. Mais la plupart conviennent_ que cela regarde principalement la

perſécution de l'Antechrist ſuivfiieïde -la finil du monde; deñtla réſurrec

tion générale , 8( de la gloire éternelle 'des-Saints. ) .Daniel"ïvoit> deux

Anges ſous la figure de deux hommes? Fluides deux demandeà celui
qui avoit parlé juſques-là à Daniel , ?combien de temps cluteroîit' ladéſod

lation étonnante qu'il avoit annoncée. Il répond qu'elle durera un temps,i

deux temps , 8( la moitié d'un temps 2-( ~c'estñà-dire , troisïans 8( demi:

cet intervalle contient préciſément les quarante-deux moisqui expriment

dans l'Apocalypſe , XI. 2.. la perſécution de* l'Antechrist. ) L'Ange ajouté

que toutes ces choſes s'accompli'ront lorſque la diſperſion de l'Aſſem

blée du \peuple ſaint ſera complette. Daniel ne comprenant pas-les pa

rolesde l'Ange , lui. demande ce qu'il arrivera-après cela.í-L’A~nge -lui dit

ſeulement de tenir ces paroles ſcellées juſqu'au temps marquéJIl ajoute

que pluſieurs ſeront comme purifiés par le ſeu de la tribulation 'Ë 'que les

impies n’auront point l'intelligence de ces choſes , mais que ceux qui

ſeront instruits de la loi du Seigneuniles comprendront z/queldepuis le

temps où le ſacrifice perpétuel ſera abc-li? 8( Fabomination de la déſoÏ

lation établie ,' ildſe paſſera douzecents quatre-vingt-dix jours , ( qui don

nent trois ans 8( ſept mois , peut-êtrefaudroit-il lire ;douze 'cents ſoi

xante jours , (a) qui ſont préciſément les trpis temps 8( demi'dont il vient

S "1 

' (J) Il est remarquable que S. Jérôme eäpliquanrcette* parole ſuppoſe que ce nombre
de jours exprime en effet la même durée que les' trois ſitemps &demi :marqués d'abord : ce

?ui donner-oit lieu de croire qu'il auroir_ lu 11.60. .Il est vrai'qn'on lit aujourd'hui dans

on Comglemairc le nombre vtzsiæiu: mais_ ce nombre. ne s'accorde *pas avec .Yévaluatiqï

qu'il en* onnel

:TL-TSH
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Histoire de

Suſanne. y

l”

d'être parlé. @Il ajoute qu'heureux est celui qui attend juſqu’au terme

de treize cents trente-cinq jours : ( eest-à-dire , quarante-cinq jours au

delà- 'des douze cents quatre-vingt-dix , ou ſoixante 8( quinze au delà

des trois temps 8( demi. ) Enfin il quitte Daniel, 8( le renvoie en Paſſu-p

rant qu'il demeurera en repos juſqu'à la fin de ſes jours.

Ici ſe trouve placée dans les exemplaires Latins l'histoire de Suſanne!

(Ch. XIII. ) Le fait qui est ici raconté arriva au temps de la captivité

des Juifs à Babylone ; ( 1'. 1-. ) Daniel étoit encore fort jeune; ( ill. 45. )

&ce fut alors qu'il commença de paroitre avec éclat devant le peuple :

' . ( il. 64.) c'est ce qui donne lieu de croire que ce fait arriva dans l'inter

valle des trois premieres années de ſa captivité , 8( avant qu'il fût

élevé en honneur auprès de Nabuchodonoſor. Suſanne épouſe d'un

Juiſqui demeuroit à Babylone , étoit une femme très-belle , 8( qui crai

.gnoit Dieu. Deux vieillards conçoivent pour elle une paſſion crimi

nelle; ils étouffent en eux-mêmes toute crainte des jugements de Dieu.

Ils ſe, cachent d'abord l'un à l'autre leur paſſion ; enſuite ils ſe la dé

couyrent. lls cherchent enſemble à corrompre Suſanne ; 8( ils la me

nacent de la perdre , ſi elle ne ſe rend à leurs deiirs. Suſanne préfere

la mort au crime que les vieillards lui propoſent. Ils Faccuſent d'adul

_tere devantſes domestiques , 8( devant tout le peuple d'Iſraël. Suſan

ne, paroit en jugement. Les vieillards lui font ôter ſon voile pour ſatis

faire leur paflion , au moins par la vue de ſa beauté. lls ſoutiennent leur

accuſation , 8( la font condamner à mort. Suſanne invoque le Seigneur ,'

comme témoin de l'injustice qu'on lui fait. Le Seigneur Pexauce , 8C

ſuſcite le jeune Daniel , qui fait revenir le peuple pour examiner ſa cau

ſe , 8( pour la juger de nouveau. Il interroge ſéparément les deux vieil-_

lards. Il leur reproche leurs injustices 8( leurs violences , 8(.il découvre

le faux témoignage qu'ils ont porté contre Suſanne. Les Juifs béniſſcnt

Dieu d'avoir ſauvé Suſanne de la calomnie des deux vieillards , 8( ils

les ſont mourir. Toute la famille de Suſanne rend graces à Dieu d'a

voir découvert ſon innocence; 8( Daniel depuis ce jour commence d'être

grand devant le peuple.

Le dernier verſet de ce même Chapitre appartient au Chapitre ſuivant:

8( en .effet quelques Exemplaires Grecs le placent à la tête du Chapitre

ſuivant. ll,Il faitconnoître que ce qui est rapporté dans le Chapitre qui va

ſuivre, arriva au commencement du regne de Cyrus ſucceſſeur d‘Astyages,‘

_dest-à-dire ,de Darius le Mede fils d’Astyages. Daniel 'étoit en honneur

Histoire de auprès de ce Prince. ( Chap. XIV. ) Les Babyloniens adoroient une idole

Bel 8( du Dre.

e011

nommée Bel : le roi honoroit auſſi cette idole ; 8( il demande à Daniel

pourquoi il ne l'adoroit pas. Daniel répond qu'il n'adoroit que le Dieu vi

vant. Le Prince trompé par Fartifice des Prêrres , ſoutient que Bel est

un Dieu vivant qui mange 8( boit ce qu'on préſente (levant lui. Daniel

lui découvre la fourberie des Prêtres , qui enlevoient ſecrètement ce

qui avoit été ſervi devant l'idole. Le Prince détrompé fait mourir les

‘ Prêtres

 



  

Prêtres, 8( livre l'idole de Bel en la puiſſance de Daniel qui- la renver

ſe , 8( détruit ſon temple. Il y avoit auſſi un dragon que les Babyloniens

adoroient comme un Dieu; Le Prince veut obliger Daniel d’adorer ce

dragon, comme étant un Dieu vivant. Daniel demande au \Prince vla

permiſſion de tuer ce dragon ; il le tue. Les Babyloniens irrités de Voir

l'idole de Bel renverſée ,.8( le dragon mis à mort, obligent le' Prince de

ieur abandonner Daniel. Ils le jettent dans la foſſe des lions. Unz-?to

phete nommé Habacuc est enlevé de* Judée par un Anger, 8( tranſpor

té ſur le' bord de la foſſe où étoit Daniel. ll lui donne le diner qu'il-ſavoir

préparé pour. ſes moiſſonneurs , 8( est reporté par l’Ange au lieu d-'ouſil

l'avoir enlevé. Le roi , au bout de ſept jours , ayant trouvé Daniel vivant

,au milieu des lions , le fait retirer de cette foſſe , 8( y fait jetter ſes en

nemis , qui ſont dévorés à Finstant. Il ordonne que le Dieu de Daniel

ſoit révéré dans tous ſes états. Ici finit le Livre de Daniel. l_ . .

Les principaux objets des prophéties de Daniel ſont donc , la ſuite m.

des 'quatre grands Empires qui ſe ſont ſuccédés depuis Nabuehodortoſot l. *Rëflëxſhfff

juſqu'à Jeſus-Christ", l'abaiſſement de Nabuchodonoſor ., la ruine detïfislâlpäïfiiïſ

Baltaſſar , les conquêtes d'Alexandre 8( le partage de ſon Empire , les instructions 8c

démêlés des Rois d'Egypte 8( de Syrie , 8( ſpécialement le regne d‘An— thym.: d… ce

tíochus .Epiphanes , l'époque préciſe de' la manifestation tluiMtzſſiçz31.136-v Livre. Réfle
tabliſſement 8( les progrès de ſon tegneiiQuetlqueS-uns,geroianr józtſirouÿtjer *i011* ſ13' l".

auſſi la diviſion 8( le démembrement' des provinces de l’Empire 'Roq fgzgæiîtàï'main., la naiſſance, 8( les progrès de l'Empire Anti-chrétien de 'Mahomen monarchie”

Enfin t tous 'y reconnoiſſent la perſécution de [Antechrist ,, la réſurrecp_ ‘²“‘P°‘²“²î'

tion générale , le jugement univerſel. Mais dans tout cela quel détail

ſurprenant !quelle étonnante pénétration! La révélation divine futfflelle

jamais plus marquée , plus ſenſible ,, plus admirable ?fl- z , 5b ..,33

ñ \ En effet où Danieljvoyoit-il (a) Perdre 8( la_ ;ſucceſſion de._ces quatre

Empires , quiſe _détruiſant les uns, les autres devoient enfintfaire glace à

l'empire éternel de Jeſus-Christ ? Qui lui découvroit _ces révolutions , ſr

non' celui qui est lezrnaître des temps 8( des monarchies, qui_ a tout réglé

par ſes décrets_, 8( qui en donne la connoiſſance à qui il 1ui__plaît,,__par _une

lumiereſurzlaturelle .7 Comment a—t—il vu que l'Empire des Perſes ſeroit

.compoſé deldeux nations idiflîſérerntesz, Medesÿ( Perſes ,_8(' que cet Ent.

zpire ſeroitjdétruit par celuides Grecs? Continent a-t-il connu la rapidité

;les conquêtes d'Alexandre , qu'il marque ſi dignement , diſant qufil ne

touchoit pas-la; terre? Comment a-t-il appris quïfilexandrelzrrſauroit

aucun ſucceſſeur qui luiſiût égal , ôqque le premier ;auteur de la monar

,chie des Grecszſeroir auſſi le plus puuÏantËQuelœ autre .lumiere ,que

.celleïde 1ñlaçrzéyélation divine R_ a* pu' lui découvrir qŒAA-legtandrje nfauroit

  

.T, ). H,ist,"Ane_.';lÏM.{vRqliin', Lim' IV) ÇhzL-An. jlII. 5.51,1 QKTÇQŸÉ des Plinèinçz d.;
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point de fils qui lui ſuccédât; que ſon 'Empire ſe' 'démembreroit en

quatre principaux royaumes ; que ſes ſucceſſeurs ſeroient de ſanarion ,

mais non de ſon ſang ; qu'il y/auroit dans les débris d'une monarchie

formée en ſi peu de temps , de quoi compoſer de grands Etats ,dont les

uns “ſeroient à l'Orient , les autres à l'Occident , les uns au Midi , 8( les

autres au Septentrion?

Quelle apparence y avoit-il (a) que l'Egypte 8( la Syrie , qui du

temps de Daniel dépendoient 8( faiſoient partie de l'Empire de Babylo

ne ,' auroient l'une 8( l'autre des Rois originaires de la Grece 2 Le Pro-z

. phete plus de trois cents ans auparavant les y voit déjà établis. ll voié

, dïEgypteî en

ces deux rois en guerre , enſuite réconciliés par un traité de paix , dont

un mariage est le gage 8( le ſceau. Il voit que c'est le roi d'Egypte , 8( -
non celuiîde Syrie , qui donne ſa fille pour être le lien commun de leur

amitié'. Il la voit conduire d'Egypte en Syrie avec une pompe magnifique,

mais qui ſera bien-tôt ſuivie d'une étrange catastrophe. Enfin il voit. que

ſa race ,' malgré les précautions expreſſes priſes par le Traité, de la faire

ſuccéder ſeule à la couronne , à l'excluſion des enfants du premier lit ,

non-ſeulement ne monte point ſur le trône , mais est entiérement exter

minée; que la nouvelle Epouſe ſuccombe elle-meme , 8( est livrée à ſa

rivale , 8( qu'elle périr avec tous ſes officiers qui Pavoient conduite

Syrie , 8( qui juſques-là avoient été ſa force 8( ſon ſou

- -’)
I

tien. - a

Séleucus Callinicus roi de Syrie meurt , (b) 8( laiſſe deux enſantsulfiaï..

né' ne regne que trois ans ſans faire parler de lui : Daniel n'en dit rien.

L'autre est Antiochus , ſurnommé le Grand , à cauſe de ſes grandes ac

tions : le Prophete nous peint en abrégé les principales circonstan

ces de ſa vie. On y voit ſes expéditions dans la Célé-Syrie 8( dans

la Phénicie , dont il astiege 8( prend pluſieurs villes; ſon entréeïà Jéru

ſalem , qui est déſolée par le ſéjour de ſes troupes ; la conquête qu'il fait

d'un grand nombre d’ifles ; le mariage de ſa fille avec le toi d'Egypte ,'

qui ne réuſiit pas ſelon ſes deſſeins ; ſa défaite par le Conſul Romain ;

ſa retraite à Antioche , 8( enfin ſa mort funeste. Ce ſont là les princi

paux traits du portrait &Antiochus le Grand, 8( qui ne peuvent con

venir qu'à lui ſeul. Est-il poſiîble que le Prophete les ait jettés au 11a

zard dans la peinture qu'il nous en a laiſſée? Les faits qui marquent

l'exécution de la prophétie , ſont tous rapportés par des Auteurs païens

8( non ſuſpects , 8( qui ont vécu pluſieurs ſiecles après le Prophete.

Comme Antiochus Epiphanes (c) fut un grand perſécuteur du peuple

de Dieu qui formoit l'Egliſe .ludaïque , 8( qu'il est la figure de PAnteChriÃ

qui doit perſécuter a la fin des ſiecles l'Egliſe Chrétienne , la prophétie

 

3 Hifi. Ane. Liv. XVI. Art. III. f. r.ſi= A”, Linſſxvm. Am j." f. 3.'

= (c) Hifi. Anc- Lív. XVIII. Art. II. fi. 4. ñ . . I
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de Daniel s'étend beaucoup plus ſur ce Prince que ſur aucun des autres

dont elle parle. Cette prophétie a deux parties dont l'une regarde les

guerres de ce Prince avec l'Egypte , 8( l'autre la perſécution qu'il a

faite au peuple Juif. Il est impoſiible , en liſant cette prophétie , de n'être

pas extraordinairement frappé de la justeſſe 8( de l'exactitude avec

laquelle le Prophete peint les principaux caracteres d'un roi qui a eu un

ſi grand rapport avec le peuple de Dieu ; 8( l'on voit bien que c'est

pour cette raiſon , que le Saint Eſprit , omettant ou ne faiſant que par

courir légérement les actions d'autres Princes beaucoup plus éclatantes ,

s'arrête ſi long-temps ſur celles d’Antiochus Epiphanes. Avec quelle cer

titude Daniel prédit-il une ſoule d'événements ſi éloignés , 8( qui dé

pendoient de tant de circonstances arbitraires ! Combien l'Eſprit qui lui

découvroit l'avenir, le lui montroit-il comme préſent , 8( par une lu

miere auſii infaillible , que s'il l'avoir vu des yeux corporels! La divinité

des Ecritures , 8( par une ſuite néceſſaire, la certitude de la Religion

Chrétienne , ne deviennent-elles pas , par de telles preuves , comme

ſenſibles 8( palpables ? jamais prophétie n'a eu un accompliſſement ſi

clair , ſi parfait , ſi incontestable , que celle dont il s'agit ici. Por

phyre , l'ennemi déclaré du Christianiſme , austi bien que des Saintes

Ecritures , ſe trouvant infiniment embarraſſé par la conformité des pré

dictions de Daniel avec le témoignage des Historiens qui rapportoient

lesfaits que Daniel avoit prédits , ne ſongea point à nier cette confor

ſhité : ç'auroit été heurter le bon ſens , 8( nier le ſoleil en plein midi. Il

prit un autre tour pour ſapper l'autorité des Ecritures. Il travailla lui

même , en citant tous les Historiens qu'on avoit pour lors , 8( qui de

puis ſe ſont perdus , à faire voir avec beaucoup d'étendue , que tout ce

qui* est écrit dans le Chapitre XI. de Daniel, étoit arrive' jdréciſément

comme Daniel l'avoir dit ; 8( il concluoit de ce parfait accord , que tout

ce détail ſi juste de tant d'événements , ne pouvoir pas avoit été écrit

par Daniel tant d'années avant qu'ils fuſſent arrivés , 8( qu'il falloir ab

ſolument que ce fût l'ouvrage de quelqu'un qui avoit vécu depuis An

tiochus Epiphanes , 8( emprunté le nom de Daniel. Mais ſelon la re

marque de S. Jérôme , les efforts mêmes de Porphyre pour attaquer ce

Livre , ne ſervoient qu'à attester la vérité 8( la certitude des prophé~

ties qu'il contient , puiſque les paroles de ce Ptophete méritent une telle

créance , qu'au jugement même des incrédules , il ſemble avoir plutôt

raconté le paſſé , que prédit l'avenir? (a) Cujus impugndrío testimonium

veritatir est : ſanta enim dictorunzſides flair , ltzprapheta incredulis hominibur

non virſeaturfutura díxzſſe , fed narrajſë præterua. Ainſi dans ce procès.”

tre les Chrétiens 8( les Païens , le Christianiſme gagnoit ſa' cauſe

ſans réplique 8( ſans 'appel , s'il pouvoir parvenir à- démontrer que

—
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les prophéties de Daniel étoient vraiment de lui. Or c'est'ce que le(

Chrétiens prouvoient d'une maniere, incontestable, en citant un peu

ple entier de témoins , dest-à-dire , les juifs , dont le témoignage ne

pouvoir être ſuſpect ni récuſé, puiſqu'ils étoient ennemis du Christia

niſme encore plus violemment déclarés que les Païens mêmes. Le ſou

verain reſpect qu'ils avoient pour les Ecritures, dont la Providence les

avoient constitué gardiens 8( dépoſitaires , étoit porté ſi loin , qu'ils au

roient regardé comme un crime 8( comme un ſacrilege d'y tranſpoſer un

ſeul. mot , ou d'y changer quelque lettre : combien plus de ſuppoſer

quelques Livres ? Voilà les témoins qui attestoient la réalité des pro

phéties de Daniel. Vit-on jamais des preuves ſi convaincantes , &une

cauſe ſi victorieuſe ?

Mais ce n'est pas encore là le ſeul avantage que nous pouvons recueillir

de ces' prophéties admirables. Elles nous découvrent encore la ſageſſe

profonde 8( la ſouveraine puiſſance de PEtre ſuprême , qui révéloit à

Daniel tous ces événements 8( toutes ces révolutions. Dieu préſide gé

néralement à tout ce qui arrive dans l'univers , (a) 8( regle en' maître

abſolu le ſort de tous les particuliers , de toutes les villes , de tous les

Empires: mais il cache les reſſorts de ſa ſageſſe , 8( les merveilles de

ſa providence , ſous le voile des cauſes naturelles 8( des événements

ordinaires. Dans tout ce que préſente à nos yeux l'Histoire profane ,

ſieges 8(_ priſes de villes , batailles gagnées ou perdues , établiſſements

ou renverſements d'Empires ,- il ne nous paroît rien' que d'humain 8(

de naturel : Dieu , ce ſemble , n'y entre pour rien ; 8( l'on ſeroit tenté

de croire qu'il abandonne entiérementles hommes 8(-les peuples à

leursjrues , à leurs talents , 8( à le_urs paſſions; à l'exception , peut—être ,

dela .nation Juive , qu'il' conſidéroit ,comme ſon; peuple 8( comme ſon

propre domaine. Pour nous épargner une tentation ſi' 'contraire à la

Religion 8( à la raiſon même , Dieu rompt de temps en temps ſon ſilence,,

diſſipe les nuages qui le cachent , 8( veut bien nous découvrir les reſ

ſorts ſecrets de ſa providence, en faiſant prédire par ſes prophetes ,

long—temps avant l'événement , le ſort qu'il a préparé aux différents peu

ples de la terre. Il montre à Daniel , l'ordre , la ſucceſſion , 8( les diſſé

rents caracteres des quatre grands Empires auxquels il a réſolu. de ſou

mettre les plus puiſſantes nations de l'univers. Déjà ,par la bouche d'Iſaïe,

il avoit fait annoncer les victoires deC-yrus; il avoit même fait mar

quer ſon nom deux cents ans avant ſa naiſſance ;v il avoit fait prédire

t_outes les circonstances de la priſe de Babylone , circonstances ſinguv

lieres dont on n'avoir point encore vu d'exemples. Ici , par la bouche.

de Daniel , il déſigne Alexandre , 8c lui attribue des qualités 8( des ea—

racteres qui ne conviennent qu'à lui ,f8( qui le font corrnoître auſſi clai
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rementï que s'il avoit 'été nommé-Hffiivſſſſpar' lalïrhóuche deïcesiïdeux

Propbetes -, il. inſiste particuliéveméntvſdrdles 'deudrpïuèízfdmëusçſiâtoïï-î

quérants qui aient jamais été", l'un fondateur , Paiítrœîdeistriictebrítlu

puiſſant Empire des Perſes. Ces 'endroits de .lÈEcftitui-e , où Dieu s'ex

plique .nettement , doivent nous paroître-Ïbien précieux ,' 8(ino_us ſervir

comme de clefs pour entrer -dans -llintell-igence çlesîëvoies îſeeretes par

leſquelles il conduit le monde. A lalilueucldeïkzesi räyónsdelumïere,

un homme raiſonnable 8( religieux doitïouvrirrlesyeast ſurrourilereste,

8( conclure de tout cequi est-dirdes quarrengrands 'Empitesg &iipamtis
culiérement de Cyrus 8( d'Alexandre ,ïſſqu'il faut donrioître tkradmi*

rer dans tous les événements de l'Histoire profane; l'attention conti

nuelle de Dieu ſur tous les hommes 8c' ſurztous les Etats , dontila

destinée dépend uniquement :de 'ſiafflſageſſei ,ide ſafpuilſanced, 158d' de

ſa liberté. i D: Ni' .-:.' =l'_\ 1-'. SÏ-'Vffluñn tl -éfiiolili Tintin?

…Mais ſi les prophéties de-Daniell touchanrëlcs 'Monarohiesñtempärel- iv.

les , ſont -li admirables &ïſſinstruct-ivesi ,Îeomhien-Eceflesrquiiiegardent inſiÿîä? d?

l'Empire éternel de J; C. nefflſontselïlészpayenoore plus' dignes de notre lnystïſeifnſſſen

attention 8( de notre admiration ! Quelle 'étonnante préciliondans la fermés dan?

célébre prophétie qui marque ;l'époque “devla manifestation du' Meſſie lïjuïÿäfÿéäêf

Quelle preuve .anilmirablií~ cette prophétie. heînous !fournit-elle .pas îèn flexions rimes

faveur de la-Religion Chrétienne !- En effet deicetterprophétieî(réſultent Pmphëîî", qu'

' - ï. . ' . - . ,d- _ . .W - regardent] em

deux verités' qui. confondent laveuglemdnt- &Ûñl-intrédulité !les Jutfs_ P… éta-Held:
ennemis de J". C. Ils atterldentfle rMeſſieÎptbmib lzârlſiesſPi-Oizläetes-'Ëlst J. C. &ſur

ils refuſent opiniâîtrément' de' reconnoitre JMC. pour-le Meſſie. Ôiíilêälſlznffflïeï:

est Certain par cette prophétie , qu'il. y-a. long-temps que -lc Meſſie est pire de l'Ain,

venu: il est certain par la 'comparaiſon deÛYHistoirè avec cette même “ëhîffl

prophétieî, quest): Gÿiestî le Meſſie qiſelleffpromet; 'Nous auront lieu

d'expoſer ailleurs les preuves de ces deux vérités: (a) nous ajouta-ons

ſeulement ~ici une réflezéion. 'Si cette prophétie li claireî8c' ſi' préciſe est

accomplie , qui peut!, sïliznlest' livré' .à :im-Uſens \éprouvé ,4 ne vpas ré*

vconnoître la vérité 8c la divinitétdèffllzr-Religion' Chrétienne? Quand

cette Religion neſeroit pasi environnée. de-rous …côtés des preuves les

plus lumineuſes z, cette ſeule prophéties ide quoiconfondre tout ce qui
s'éleve contre l'Evangile 'de 324C. )Q.u‘oniïſſproduiſelhonsí dulChristianiſ-y

me quelqu'un de ceux qui ſe ,ſonmfrts :Envdyés de ‘D‘iZu , 'qui justifie 'fd

million par uneſeule prophétie , qui* montre: que pluſieurs ſiecles avant

ſa naiſſance ', il alétéannoiicé îôcpromis-aux- hommes 'commeleur Lis,

bérateur , leur Docteur , 8( leur Maître ; qliiTaſſe voirque ſdn œuvré

est une œuvre divine ,ïiannoncée comme telle par les Prophetes , 8E- liée

avec les œuvres que :Dieu a. faites . dans les ſiecles précédents. -Audun

ne l'a entrepris. Mahomet mélne- gique lesiiircrédules' de. nos-joursz;

sirli-ſiïſiitväxrtt-aupqçch .T . ,e-ÎE… -, eſt 7 z i ;zz .SUv z'.:"_ c:

, l _ . . , i î'

'- FM' Voyezëla jar-HanaMAM jèprdnre Tea-ESSE, m ctſulceë 'ae Tcl-ee' Pêéfſiièéj' îffl
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Parziun blaſphême horriblet, oſent mettre en parallele avec' J, C. pour

l-esoreietter également l'un 8( l'autre ;rMahomet , dis-je , 'a bien oſé ſe

dire- Envoyé îdeDDieu , 8( aprèsiavoir trompé des peuples ſouveraine

ment ignorants , il a ſu profiter des diviſions de ſon voiſinage , pour y

étendre par les armes une religion toute charnelle .' mais il n'a , ni oſé

avancer qu'il ait étédpromisſh( attendu comme Envoyé de Dieu , ni

Pu donner ou àvſa perſonne ou-à ſa religion , atlcune liaiſon réelle ni

apparente avecilesœuvres' \divines des ſiecles paſſés. J. C. a prouvé ſa

!billion , non-ſeulement par les miracles , ce 'que perſonne de ceux qui

ſont venusyaprès lui n'a pu~faire : il l'a' prouvée encore par l'accom

pliſſement des oracles divins , qui ont annoncé ſes mysteres , 8( qui

ont: .marqué même le temps précis auquel il devoir paroître. La Religion

qu'il-a établie., n'est pase nouvelleicomme toutes les autres : elle re

monte juſqu'à la naiſſance du monde. Toute ſon économie fait voir

,vt ql-ſelle--aiune liaiſonintime avec-la loi donnée aux Juifs ; qu'elle en est

ïfiëæ" _le-complément 8( la fini,- que Moyſe est pour J. C. que J. C. a été le

,LÎŸ principal objet du ministerefzdes Propheres ; que tous les temps , auſii

2 É 251.73) bien ceux de la loi naturelle queJceux de la loi écrite , entrent dans

. le 'plan de. Dieu touchant l'œuvre de ſon Fils , qui est- la destruction du

--z-L_ 559m3 péché” &d'établiſſement-d'une justice éternelle.- Ainſi la Religion que

n: îlîlffllqeïä nousxlprofeſſons remplit- tous lesi fieclcs précédents parflune ſuite qui ne

çlïlîïzíqſîjgîzîî‘jpeut lui-Etre contestée. La-loi vient au-devant de l'Evangile : la ſuc

'nl _a z) _uÎestion de, Moyſe 18( des. Patriarches ne, fait qu'une .même ſuite avec

jï' .Ÿ-'Tjïëîë celle de INC. Etre promis au premier homme , être attendu par les

. _-_, ;J Patriarches , être annoncé par les Propheres , venir dans la pléni

-âlîïl-'ï rude ries temps, 8( être reconnu , ſervi 8( adoré par une postérité

qui! durera autant que le monde , c'est le caractere du Meſiie en qui

nous croyons. —(S\ m. '.91'

ils-Daniell m'annonce pas ſeulement l'époque préciſe de la manifestation

du Meſiie ,, il annonce encore l'établiſſement 8( les progrès de ſon re

gne. Une petite pierre détachée d'une montagne ſans la main d'aucun

homme , viendra frapper les pieds de la statue , la renverſera , la bri

ſera , 8( deviendra enſuite elle-mème une grande montagne qui rem

plira toutezla terre.iÇ'a été :dans le temps de la décadence de l'Empire

Romain , que ..L-C. 'a paru dans le monde , 8( qu'il a commencé la fon

dationad'un nouveau royaume .gr qui a ,fait de ltous les royaumes du

monde umſeul-Empire , à qui l'éternité est promiſe. Cet Empire est

l'Egliſe Chrétienne ; 8( J. C. dont elle est l'ouvrage ~,í est figuré par la

pierre détachée de la montagne ſans la main d'aucun homme. Il est

deſcendu du 'ciel dans le ſein d'une Vierge , où il a été conçu parlbpé

ſation du..vS.-. Eſprit , 8( d'où il est né d'une 'maniere miraculeuſe; Rien

de plus foible en apparence que cette pierre , rien de plusmépriſable

cſueffestomniencemenrs de cenouveTEÎ-n pireîjuîdevoît” ſubjuguer tous

les aW°5~!Ÿ'nS-.'P²?ÎF1;dênîBW éEabLez-…aÿl .cstuódw-é- àaläiæsërsrhix-psrire
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ville de Galilée ç, dans lat-maiſon d'un charpentier', dont .il exerce' le

métier juſqu'à l'âge de: trente ans. La main de l'homme ne paraît ?poi-nc

dans ſon œuvre : aucun »moyen humain rn’entre,idans lexercice-dezſon

ministere , ni l'éclat des richeſſes , ni la faveutî8( la protection \des

Grands , ni l'étude des ſciences , ni aucunkdes avantages que le

monde estime. Son œuvteiſemble même détruite ſans-.reſſourcetpar
la mort honteuſe qu'il ſouffre ſur unerzcroix , 8( par la filitetôli laſidiſi

perſion de ſes diſciples,, gens foibles 8( timides ,pauvres comme leur

Maître ,idestitués de tout ſecours 8( de, toutezeſpérance--de ſuecès-gſſi

le ſuccès eût dépendu de l'homme. Cependant l'Egliſe ſe-formez' ê;

les diſciples de J. C. par la ſeule force de ſa parole , mettent ſous le

joug de la foi les plus redoutables puiſſances de l'univers ;le coloſſe

est renverſé 8( mis en poudre :_l’idolâtrie après bien des efforts,, après

le ſang de tant de cMartyrs répandu , tombe.8( diſparoit d'orgueil des

Empereurs est ſubjugué par la croix :xRome ſe ſoumet au joug cle-l'Ev

vangile. Voilà les grands événements que Dieu a montrésa-'àiDanielz

8( que-;ce Prophete annonce à Nabuchodonoſor. Ce :prince demeure

convaincu de la ſuprême grandeur du Dieu d'Iſraël , qui a révélé à ſon

ſerviteur des ſecretsſi impénétrables à l'eſprit humain. Quelle impreſ

ſion ces mêmes prophéties doivent~elles donc faire ſur nous , qui les

voyons accomplies à la lettre? La ſeule' prédiction du regne de J.…~.(I.

de ſes ifoibles commencements , de ſon accroiſſement prodigieux ,- 8(

de la force inviſible qui devoir lui ſoumettre les plus. grandes puiſſances

de la terre; cette prédiction 5 dis-je ;Ddont toutes les Histoires attestent
l'accompliſſement, démontreîque l'eſprit de ce Prophete étoit éclairé

d'une lumiere ſurnaturelle 8( divine. En effet , quelle autre qu'une telle

lumiere peut montrer à un eſprit auſſi borné que vcelui de l'homme…

un avenir éloigné de plus de rſix cents ans p18( lui -en donner une coni

noiſſance auſſi ſûre H auſſi certaine ,dqueli tout ſe paſſoit ſous ſes yeux!

Il est donc vrai que c'est Dieu même qui- parle .par les Prophetesl:

il est donc vrai que ce ſont ſes oracles mêmes qu'ils annoncent: il est

donc vrai que c'est lui-même qui est l'Auteur de la Religion ſainte que

nous profeſſons. “bl ' Ï-_z lx n

Mais le Prophete porte encore- ſes vues _plus loin :, ou plutôt l'Eſprit

du Seigneur luiſdécouvre *un avenir encore! beaucoup-plus reculé-z. .GC

il nous prépare deigrands motifs de conſolationtbien 'capables' de nous

ſoutenir 8( de nous fortifier controle ſcandale de la proſpérité desen

nemis mêmes du nom Chrétien. Daniel , après nous avoir annoncé

les commencements ſoibles 8( les progrès immenſes de l'Empire de

J. C. nous annonce auſſi les commencements ſoibles 8( les-.zprogrès

étonnants d'une puiſſance ennemie de-J. Cd' Une petitepierrelfrappe les

pieds de la statue , la renverſe , la briſe , 8( devient elle-même une

grande montagne; qui r'e~n~1plit~~t~6ute~ Îâ~~t~erre‘:’ voilà l'empire 'de"J‘."C.

Une petitel corne séleve .du ‘ftpnt,,de,îlaàquatrinnie :béàtçu, ..trois
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autres-dcprnes“tombentcdevadu elleî-,Hôt ellerójïdevient elle-méme plus

grande: Seîíplus 'puiſſante :que-toutes lestautresd'voilà-l'empire de'l’en<i

nemiFïdtf-'ſi I; -\C. Quîelquesñùns' croient' 'que-ttcet empire pourroit être

l'empire 'même de ’Mahornet‘: c'est :ce que' nous examinerons ailleurs.

(a)’Mais-_rt'ous ſerons' ſeulement remarquerici avec quelle préciſion le

'Prppheteilcaractériſeî?l'empire *qu'il annonce. Cette corne S’éleve ;mon

flir !le frbntiulladcune des troisüpremieres bêtes , 'mais ſur le--front de la

'quätrienæi JCèrte-'conneisîédevefl nonavant-;les dixî comesc qui devoicnt

“êtreëfiîr-Slë front deïceſttezbâte' ,i'm-ais après Ïelles. Cette corne-est* d'abord

~«plus ?petiteÎquelílesæiutxestçamais enſuite elle ódevient' plusizgrandeque

toutes les autres. Cette conùenzn faitï tomber quelques-unes' des pre
mieres ,‘~l8’( 'le rnonibre en estſimarqué ; elle en fait tomber trois. Cette

corne -a unſiffltaractere tout ſingulier ſ 8( qui la rend unique dans' ſon

:gpece-*Lgïelle ÎiQieS-;iyetñLÛ-Cette corne parle ,~ 8(z”elle- parle avemhau;

' tit-JJ) avai UihſoleneeÆCetteVriorne~ fait la guere aux' ſaints: ôcedzlera

.nſſtêmlflſävantugeîfur euxll Gezzſſest pas tout ‘:' le Prophete. nousſrléclare

expreſſément-que cetteîquatnieme bête 1,' ſur left-Ont denlaquelle-s-'éleve

cette 'corne , estjle quatÏrieme royaumequi doit s'élever ſur la terre;

que les F-dîix cornes (le 'cette béterſontffldixsrois qui #élévemnt du mi

»lieu-!qleuteïzuartileme tbyauhie. ;que cette onzieiueïcprne est auſii elle'

inêtiievùttſr-rqisç quete-ii- Doi séleälera* àpiès ' 'les alitresù' qtfihídeviendra

!très-différenouäes:iprenliäerszzdqtflillaiiaiſſeraïtmis rois ;qu'il parlera iri

Œolcnîmegit-leontrezlbz Très-Haut çílqnfiläécraſera les Saints-.duî Très*

'Ïfaím-Jll iajduſë querke noi. prétehdra(Eliangerd-létemps' 8( la loir; que

!les Saints ſerontllivrés entre ſes mains t' il'marque lat-durée préciſe de
dette'- oçſiipreílion ,, en dilantſlquîelle durera un .temps , deux temps 8( la

moitiéïiäſiffinlxtenips. dl fuel-dir) pas ‘qu’elle~'durera pendant quatre temps î:

iivſaitwnondſeulement quelle Îquacriemelnelſera pas entier-g mais qu'il

'n'ira' queïjuſqukälla !mkbinié-dtEhfirrzil, 'armomce .qu'après cei termeexpirég

?leC-jugqmentîſè tiendzbuÿquätlotsïlapuiſſanbedé.cerrpi lui: .ſera ôtée», 8(

“Terài 'exterminée bùttztoujóutss Î,~.-'q-u'al0rs'~ les-Saintsæntreront en" poſſeſ

ſton. duioyaumæ-hui flèurdestñpiiéparéílîenfleſc pas tout encore.: il an

nonce qu'il viendra un temps de déſolation , tel qu'on .n'en aura jamais

:vufldëlfiímlilpble r' niuêsædlzgtæhtœieslanndtitude de ódeux"qui dorment

:aansi luzpouffierqudeitla-:tlertter,;ſeoréiieilleronx ,c les uns-pour-lazvie 'éter

?neileqbôtpllèsrxautresiëpoufituhilopprdbraqui: ne [finira jamais.: il déclare

?que æéttènidäffilation aſſreiiſé) duferal de ~mienne-untrempe… .deux Ætemps-z 8(

!la mvitiéídmn *temps-Ln qztſaloosopſiiſieurs'æſerontzpntifiës comme ?parle

tfeuisïquexliàldoininatimr .de lalrdtiſoiatieh ifera-vdans les-lieu ſaint :x queñle

:ſacrifice ?perpëtuälírtäêmerſeraipnaicrit: paelſautorine' \deſimpiedzquizdor

arrlinergsñlomitÿmibeii mUplus .tous splusnle \ſcandale aſh grandeur-plus

  

s. .iÂqÎIBI H-Jg z .o . -

zzc-(z) ,oÿgèaiz DEËEZJÊÆPFPÆSÔË--Hsæſizzæëä, PÎÏIÂÈÔ dëræae ?Strada

  

les
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*les motifs de conſolation [quittons ſont préparés \ſont admirable” ja

mais la prophétie ne fut portée à une préciſion plus grande. Ici le

Prophete ne marque pas ſeulement le nombre des temps , il marque

le nombre même des jours. Le Prophete avoit aufli annoncé le nom

bre desjours précis de la déſolation que les Juifs devoient éprouver

«ſous le regne de Rimpie Antiochus ; 8( il avoit dit que cette déſolation

dureroitdeux mil-le trois cents \jours : il détermine dc même le nombre

'des jours précis qui doivent s'écouler depuis que le ſacrifice perpétuel

aura été proſcrit par le dernier ennemi de l. C. 8( il porte en quelque

ſorte la préciſion plus loin : il ne ſe contente pas de dire qu'il s'écou—

lara depuis cette triste époque mille deux cents quatre-vingt-dix jours z;

il ajoute qu'heureux ſera celui qui attendra-encore_ après ce .terme ,

8( qui- parviendra juſqu'à mille' trois cents trente1cinq jóursí\ Car

S. jérôme ne doute_ point que cette étonnante préciſion de. jours ne

regarde le temps du der-nierñAntechrist. Voici ce qu'il en :dit :.(a) »Pon

» phyre prétend que ces-mille deux centsiquatre-vingt-dixx jours ont

d) été remplis au temps d'AntiochuS, 8( dans la déſolation du Temple.

)) Mais PHistorien Joſeph , 8( l'Auteur du I. Livré des Maccabées mon

» trent que cette déſolation ne dura que trois ansd D'où il réſulte Clai?

a) tement que ces trois ans 8( demiëregardent le temps de;l'-Antechristí’,

n qui perſécutera 'les Saints pendant trois ans 8( demi, c'est~à-dire, peu»

d) dant mille deux cents quatreñvingt-dix-jours, 8( ſera enſuite extermid
:z né : Ex quoperſpicuumſſ est tres-iſlor Gflemir annbs de Antichristi diet' tem'

)) poribur, qui tribus G ſemis anni r , hoc est, mille ducentis nonaginta die-bu: ,

D) ſiznctos Perfi-cuturzts est , G' posted corruiturus. Ainſi depuis l'interdiction

I) de ce que les Septanre onexprimé par le mot ËMGÀÊDÇIÏPËS., *SO-que nou]

d) avons rendu par juge facrificium , le ſacrifice perpétuel j, destëà-_dire ,

ï) depuis que. l‘Antechrist , devenu maître de-toute la terre , ;aura inter

:o dit le culte dev Dieu ;juſqu'à 'la ruine de Ecetimpie.; liſſe ;iaſièra trois

z: ans 8c demi , ou mille deux cents quatre-vingt-dix jours : .Arempore

,, igizur amotioniſ 'rçſ1fíàïxtfſhg, quad no: interpretazi _fidmur- ,-, JUGE SACRI

z) FICIUM , quando Antichrzstur Orbe-m obtinens, Dei culzum inzerdixerin riſque

D) ad inzernecionem eju: , tres G ſämi: anni -ſ, id est , mille rince-nti G nana

» grin: dies camplebuntur. Enſuite le Prophete ajoute teHeur-etzx celui qui

1)_ attend., G' qui parvient jufijwà titille trois' cents trente-cinq jourszzicïest-àñ

ï) dire , 'continue S. Jérôme: Heureux celtti~',.qui'-après~la mort-de l'An

» tecbrist, attend encore quarante-cinq jours 'au-dela du nombre mar?

D) qué ; après quoi Jeſus-Christ, qui est notre Seigneur 8( notre Sau

» veur , viendra dans ſa majesté :Beam: , inquit , qui inrerfeño Antichristo , j
.10 dies ſupra numerum præfinitwn .Âquadraginza quínque Præstoſilarur ,zqtdbur est

D) Dominus atque Sall/alor m flu; majestate venturur. Mais pourquoi ce

-~.. .-d-d--.. — «ï --—...—..— ~i ñ… … e..-, . -
-.<

 

(a) Iiïíeran. i” Daniel. x1]- col. H33.

Tome XI. ‘ ‘ D
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D) ſilence 8(…cet intervalle de quarante-cinq jours après la mort de ?Ani

D") techrist ? Il n'appartient qu'à Dieu de le ſavoir :, ſi ce nestjque peutñ

» être nous puiſſions dire , que c'est pour éprouver l-a patience des

;n Saints , que Dieu differe de les tnettre en poſſeſſion du royaume qu'il

)) leur a préparé : Quare autem Post_ interſection-em Antíchrzsti , quadraginra
» quinque díerum ſilerrtiumfit , dit/ina: ſclſi-:rtttſiœ eſt*: niſi fottê dtſicamttr , dilatío

J) regní Sanâorum ,patíemiæ comprobatio est. )) Ainſi s'exprime ce ſaint

Docteur. Après cela ne nous étonnons .plus de voir. les ennemis xdu

nom Chrétien ſe fortifier , prévaloir même ſur des peuples Chrétiens,

8( tenir ſous une dureoppreſſion les ſerviteurs du Seigneur, les Saints

du Très-Haut. L'Eſprit Saint nous l'a prédit par la bouche de Daniel ,

afin que nous. ne ſoyons point ſcandaliſés : (a) Hæc locutus ſum vobis , u:

non fi-andalízemini. Il nous, l'a prédit r; afin que lorſque ces choſes-là.

arrivent , nous ranimions notre foi ç en nous reſſouvenant que. lui:

-même nous les aprédites: (bjHæc locutus firm vobis , ui cùm venerit hora,

eorum reminijèamíniñ, quid ego dirt” vobír. HumilionS-nous alors ſous la

main de D-ieu ,-- implorons ſa miſéricorde; revenons ſincèrement à lui ,.

8( entrons dans les ſentiments dans leſquels les Prophetes mêmes en

troient lorſqu'ils voyoient laemain de Dieu ainſi étendue pour punir'
ſon peuple : rſſappelions-nous leurs expreſſions ,ç 8( répétonS-les avec

eux: gémiſſons avec Jérémie; humilionS-nous avec Daniel; uniſſons

notre voix à celle du Pſalmiste , pour implorer comme lui lärmiſéricor

de du Seigneur , 8( ſolliciter ſon ſecours puiſſant :. mais ne craignons

poin-t , 8( ne nous laiſſons point abattre ; eſpérons en Dieu , 8( met

tons en lui ſeul' notre confiance: ſouvenons-nous des paroles de ſes

Prophetes ; ſouvenonsñnous qu'il a annoncé. lui-même la dure oppreſ

ſion que ſon peuple auroit un jour à ſouffrir ,-' qu’il en a lui-même fixé

le terme 8( la durée .- les temps ſont marqués , les jours ſont comptés E;
Hat: locutus firm Valais , ut cùmtvcnerit hora , :Drum rentínzſbaminzſi, quid ego

dixí volait. à"

v -x Quelques Rabbins (c) ont voulu autrefois exclure Daniel, non du

Pourqrioi les rang des Ecrivains Sacrés ,, au nombre deſquels il a toujours été com

Rabbins 'M pris , mais du_ rang des Prophetes t; delà vient que dès. le temps de:

ËZÃÏZ; 553]: S. Jérôme 8( encore aujourd'hui , dans les Bibles Hébtaïques , le Livre

ſuite des trois de Daniel ſe trouve ,, non 'a la ſuite des trois grands Prophetesm mais

äffldîpmíîhë' entre les Livres que les Hébreux nomment Hagíiographes , ou Ecritures

m' Cmſſbim Saintes , tels que ſont les Livres- de Job ,- &Esther ,a dïîfilras , 8( autres.

les anciens

Hébreux iu- Ces Rabbins prétendent que Daniel ne .doit pas être mis-au rang des

Ëîctzïjfizieä: Prophetes: 1°. Parce qu'il étoit eunuque,.8( que Moyſe exclut les eu

Daniel. nuque; des aſſemblées. d’lſraël;_.(d) 2.0. Parce quil: vivait hors zde la-.

. r, ‘ .IL t. je ‘ . _ ' . , ,
'N11. . .‘ ,1 t I *t*

 

(a) ſom. xvr. r. = (b) Il-ízí. ÿ. 4. c: (c) Vide Hit-ron. Prof: 1'11 Daníe/.O Této

dam. Præfi Femme-vt. in Daniel. = (d) Da”. xx…. r.. ‘
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Terre promiſe , à-laquelle ſeule le don de [zrophétieétoit attaché , ſe

lon les Juifs; z". Parce que la douleur 8( Faffliction qui accompagnent

l'exil 8( la captivité, ſont., ſelonïeux , incompatibles avec l'eſprit de

prophétie; 4°. Enfin, parce que Daniel a vécu dans l'éclat'd‘une con

dition rclevée , 8( dans la délicat-eſſe d'une vle aiſée 8( fort différente

de la vic austere 8( retirée qu'ont menée les autres Prophetes.

Mais Théodoret ſoutient (a) que ces reproches ne ſont que l'effet du

chagrin des Juiſs contre Daniel. Ce Prophete les condamne d'une ma

niere trop claire, 8( marque avec trop d'évidence 8( de préciſion , le temps

de la venue du Meſiie , qu'ils ont rejetté .*‘ voilà ce qui les indiſpoſe

contre lui. Les anciens Hébreux qui ont vécu avant .l, C. 8( qui n'ont

pas été intéreſſés à rabaiſſer l'autorité de Daniel , n'en ont pas parlé

de même. Ezéchiel parlant par l'Eſprit de Dieu releve la ſageſſe de

Daniel, lorſqu'il dit ironiquement au roi de Tyr .- (b) Vous êtes plus ſage - -

que Daniel , G- il n'y apoint de _ſecret qui vous ſoit cache-TFT leScigneur ,

par la bouche du même Prophete , ſait un excellent éloge de la vertu

de Daniel , lorſqu'il le compare avec Job 8( Noé , en diſant: (c) Fils dev

l'homme , lorfquïnt pays aura péché contre moi , . . . . jX-'tenslrai ma mainſur

ce pays-là . . . . G- _ſi ces trois hommes , Not' , Daniel ê' Job , ſe trouvent au

milieu de ce Pays-là , ils ne délivreront par leurjuſlice que let/rs propres ames.

Il le repete: Si j'envoie la peste contre ce pays-là. . T.. que Noé , Da

niel G- Job s'y trouvent , je jure par moi-même , dit le Seigneur Dieu ,_ qu'ils

ne délivreront ni leurs fils ni leurs-filles , mais ſèuletnent leurs propres ames,

par lettrjuflice. Ceux qui ont formé le Canon des divines Ecritures , l'ont

ñrnis au rang des Prophetes. Mathathias dans le I. Livre des Alaccabées ,

(d) parle avec estime de Daniel 8( de ſes trois compagonssLe Sauſi

veut dans l'Evangile le cite en lui donnant le nom même de Pro
phete: (e) Abominationcm deſblationis qua: diâa efl à Daniele _Prapllsëtcufl

Joſeph dit (f) que Dieu le cambla defi-s grace: , G- Péleva AU iuNc

DES PLUS GRANDS PROPHETÉS; qu'il eut la faveur des Princes , Paffecſi

tion des peuples pendant fit Vie ,' qu'il jouit d'une réputation intmortelle après

fl: mort. Il ajoute : Les livres qu'il nous a Iaiſſëgſbnt encore aujourd'hui entre

nos mins , G nous les corffervons comme des gages aflízräs que Dieu lui a

parle' : car Mn-_fëulement i a prédit l'avenir , comme les autres 'Prop/tetes , il

a même marqué le temps précis auquel es prédictions doivent arriver". G' au

lieu quels-s autres Prophet” ne prédi aient pour l'ordinaire que (ſes cho-lès

triſtes 6- fdcheuf-s, qui “leur attiroient la dtſgrace des Princes Ô' la haine

des Peuples ,~ Daniel au' contraire n'ayant preſque annoncé que des choſês

heureuſes , a mérité d'un côte' la bienveillance de' tous fes [ſommes ,‘ à cauſe

.z a. 43,69. e. … i . … -

(.1) Tired-Iam. in cap. uit. DMI”. = (à) Eyes/i. xxvm. 3. -_—_-.' (c) Fſufij xiv. 1;.

14. r9. zo. :(1) 1. ſhldcc. ll. 59. 60. = (e) ſllatth. xxiv. x5. -__— (j) !of Antiq.

l. x. t. n.. M 7-" n61? ïdfdïſiſïïí u? f” t… 'n71' #nfs-m cim-im zoo-ira, 0;.

' D z



za TPRÉFACE""
rÿqla qualite' :le jësprédiäíans ,- ô' de l'autre , il .c'est acquis une fënne créait-î

ce, _par rapport à la certitude de: événements , dont 071 a même vu Pextäetttíarz.v

Voilà l'idée que les anciens Juifs avoient ,de Daniel : non-ſeulement ils

lui donnoient le rang de Prophete ; mais ils le mettoient au nombre

des plus grands Prophetes. 3 — 7

VL ' Entre les différents ouvrages de Daniel , raſſemblés dans le Livre qui

Remarques porte ſon nom ,‘ il y en a qui n'ont point été contredits , 8( d'autres que

B21? \fige de _l'on a contestés long-temps. Tout 'ce qui est en Hébreu ou en Chaldéen',

,icujjêſſemfnſirſi a toujours été regardé comme canonique: mais ce qui est en Grec a

\gr la priere ſouffert de grandes contradictions. -L’Hébreu étoitla langue maternelle

deslërſëäiïîljgîlîî de ce Prophete; mais ayant été emmené jeune en Chaldée, il en ap

res Hébreux, prit la langue, 8( il s'en est quelquefois ſervi dans ſon Ouvrage, ſur

Ê: tout lorſqu'il rapporte les propres termes des perſonnes , par exemple,

ce… d), ïzejalïédit de ,Nabuchodonoſon 8( celui de Darius le Mede ; ;ou lorſqu'il

du Dragon de ,choſes ui, pouvoient intéreſſer les Chaldéens , par exemple,ayant écrit etLÇ aldéen ſllistoireldu ſonge de Nabucltodonoſor tou~‘

.quatre, métaux ,il écrit auſi] en la même langue la viſion des quatre

_bêtes , qui avoit même objet. Depuis le il. 4. du chap. Il. juſqu'à

la fin ,du ,cha1è...’yJI. Atout. est en Cbaldéen. L'uſage_ que Daniel fait du

pxlzaldéerÿ, fiirçſqout_ lorſqu'il. rapporte les propres paroles de Nabuchos~

zíorïoſor ,~-_tje,ÎIâa\It'alÈar-,585 de' Darius le Mede , montre ſa grande exac

tiiudek lzéſfidélitéqde_ ſa narration., danslaquelle il conſerve ainſi

lesiprégprqszexpiiestions deices Princes'. j;

.Oilſtïleſïreste du Livre est en Hébreu, à l'exception d'un fragment

Ill. depuis le ÿ. 2.4. juſqu'au if. 90. incluſivement , conte

priere :8(l.le,cantique. des troiszzjeunes :Hébreuxi dans la four

ñnap: gjàg-jlesdeulç ,derniers\Lçhapitreshquiïicontiennent l'Histoire de Su
ſanne ;Îſſkôç lil-listoiríxzlezlïel ôgdujpragon. Ces trois morceaux ſont

ËiliÏGreſicſiiOnſſ-…conviehtîqu'ils. m'ont-point_ été _écrits en cette langue par

Bâhiel-î' mais ilsftirenttapparemmentí écrits d'abord en Hébreu ou en

~Çhaldéen , &enſuite 'on _les traduiſit en Grec. En effet, d'où vien

,ilroirle Grec de* Théodorion ,hqu'on a encore aujourd'hui , ſi l'on n'a

'original Hépreui Cet original ne _ſe trouve plus :mais

.1 \hé 3'54.” . -

chant-la ſucceſſion des .quatre Empires , repréſentés par la statue de

A L? “quîíljtfiait jamais existé, …L'alluſion queſiſon remarque

;dans le Grec,, entre lesmots Scltínós, un Lentiſque , 8( Schifei ,qui ſigni-=
.fiezgil ,coupera ç (a) 8,( entre-Przſſno; , un chêne ,’8( PHP-fl., qui ſignifie , il

ſci’eſi\raë,,(b~)~a‘ fait douter que l'original eût été en Hébreu ou en Chal

_déenz parce que dans ces deux langues , on n'auroit çu rencontrer
ſſſi heureuſement ?alluſion de ces termes. C'étoit l'une des objections

_que Jules_ Africain formait contre l'Histoire de Suſanne: &on peut

 
———..———--—ç——~—
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(e) Dan. x…. 54. S5. 235i” . .. ?Lieu

Iëíd. y'. 5.8, 59,' Brit-UP,, icq-l 'A
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dire que c'est la plus forte. Mais Origene lui répondoit qu'il est très

poſſible 8( très-vraiſemblable, que Daniel écrivant cette Histoire en

Hébreu ou en Chaldéen , ſe ſoit ſervi de quelques noms d'arbres aux

quels répondoient dans l'une de ces deux langues , les verbes qui ſigni

fient fendre , déchirer ou couper en deux; ce qui aura donné lieu à

[Interprete Grec de chercher 8( de ſubstituer quelques noms d'arbres ,

qui pullent conſerver la même alluſion , quoiqu'ils ne fuſſent peut-être

pas ceux que Daniel avoit nommés.

L'Historien Joſeph n'a pas parlé de l'Histoire de Suſanne , ni de

celle de Bel 8( du Dragon: c'est apparemment parce que ces Histoires

ne ſe trouvant plus dès-lors en Hébreu , paſſoient pour douteuſes dans

ſa nationſ Mais Joſeph fils de Gotion , qui a écrit en Hébreu l'Hiſ

toire des Juifs , rapporte tout au long (a) l'Histoire de Bel 8( celle du

Dragon , ſans toutefois parler de celle de Suſanne. On voit dans S. Jé

rôme, (b) la partialité qui régnoit parmi les anciens Juifs ſur cela :les

uns diſoient que les deux vieillards qui avoient voulu corrompre Su

ſanne, étoient Sédécias 8( Achab , dont il est parlé dans Jérémie, 8(

que Nabuchodonoſor ſit brûler dans une poêle ardente : (c) ceux-là ad

mettoient donc l'Hiſtoire de Suſanne , à l'exception de la circonstance

du ſupplice des deux vieillards : ils ſoutenoiexit que ces deux vieillards

avoient été , non lapidés , mais brûlé-S 8( condamnés , non par les

Juifs , mais par Nabuchodonoſor. La plupart des autres Juifs , pour les

mêmes raiſons , rejettoient toute l'Hiſtoire, 8( la regardoient comme

u_ne fable indigne d'être lue dans les Synagogues : car comment, di

ſoient-ils , des captifs retenus dans une terre étrangere , auroienr-iis

oſé lapider leurs Juges 8( leurs Prophetes i (d)

Les anciens Ecrivains Chrétiens ont été de même partagés ſur lav

canonicité 8( l'autorité de ces chapitres de Daniel, qui ne ſont écrits

qu'en Grec. Porphyre trairoit de fables ces Histoires , 8( prétendait

que le reste de la prophétie de Daniel avoit été compoſé après coup.

Euſebe , Apollinaire 8( Méthodius ont répondu à Porphyre ſur l'article

des prophéties ;mais pour l'Histoire de Suſanne 8( celle de Bel 8( du

Dragon , ils n'ont pas voulu les défendre , comme n'ayant pas la même

autorité que les Ecritures canoniques. (e) Ils prétendoient que ces

Pieces étoient l'ouvrage d'Habacuc fils de Jeſu , de la Tribu de Lévi,

8( que Daniel dont il parloir étoit différent de notre Prophete. Cette

 

(a) ſajêpó. Ben-Carlo” , lib. r. cap. 13. t4. = (b) Hino”. in Dan. xur. 4. ex Oſlo'

ge”. slromaùlib. x.: (c) Jerem. xxix. zz. = (d) Hieron. i” J”. xxtx. zz. col- 668.

Und: a' pleríſgrle ac pcnè amlziéus Hebrœis , ipſ-'z qudſiſſibul; no” rlcípílllſ , nec legiturùz

Jjnagvgi: comm. Qui' enim , inçuiunt , fini pour.” , u: cdprivi lyidandi Princíjres G*

PMP/tet.” ſite; Albert” pate/ſalem? E: in ſavi”. l. 1 r. col. 431.' : (e) Hit-ron. Pra

flr. in_ exp/dn. Da”. col. 107;. Nc: fè debt-r: reſpond": l'age/ſync, _pro bi.: que Halluin

Jflíplllra flaſh .rutoriurem purée-Mt.
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Opinion étoit fondée ſur une inſcription quon liſoit a la tete de l'Hiſ

toire de Bel, dans les Exemplaires des Septante, 8( qui étoit conçue

en ces termes : Prop/raide (FH-zbacucfils de .Je-ſu , de la Tribu de Lévi: il

_y avait un homme qui étoit Prêtre , nomme' Daniel , _fils düflbda , qui man~

geoit à la table du roi de Babylone , GE. Mais cette inſcription ne pa

roit plus aujourd'hui dans nos Exemplaires : d'ailleurs elle est d'une très

foiblc autorité , n'étant tirée que de la Verſion qui paſſoit alors ſous le

nom des Septante , laquelle étoit ſi fautive 8( ſi peu ſûre , que l'Egliſe ,

dès avant S. Jérôme, l'avoir entiérement abandonnée pour adopter la

Verſion de Théodotion , tout ennemi qu'il avoit été de ſa doctrine. (a)

Jules Africain dans ſa lettre à Origenes , nie expreſſément les Histoi

res dont on vient de parler: 8( S. Jérôme ſemble même donner le nom.

de fables aux Histoires de Bel 8( du Dragon. (b) Mais ce S. Docteur ré

pondant à Rufin , qui lui avoit fait un crime de cet aveu , dit qu'il n'a

prétendu qu'expoſer ce que les Juifs en penſoient , 8( ce qu'ils diſoient

Contre nous : (c) Nan enim quid ípſ: ſëntirem , ſed quid illi contra no: di

cere ſbledllt , explicavi. Il dit ailleurs que ces Histoires étoient répandues

'dans tout le monde : (d) In roro Orbe difióerſc finir: 8( que non-ſeule

ment les Grecs 8( les Latins , mais auſſi les Syriens 8( les Egyptiens les

liſoient 8( les recevoient. Il nous apprend même (e) que l'Histoire de

Suſanne étoit à la tête du livre de Daniel dans les éditions ordinaires;

Théodotion l'ayant placée en cet endroit, comme au lieu qui lui con

venoit , à cauſe du temps où elle est arrivée.

Quant au ſentiment de Jules Africain , Origenes (f) l'a réfuté au long

dans un Ouvrage exprès, où il montre la vérité de l'Histoire de Su

ſanne. Toutes ſes preuves portent coup également pour cette Histoi

re , 8( pour toutes les autres pieces qui ne ſe liſent pas dans l’Hébreu.

Si tout ce qu'on ne trouve pas dans cette langue, est apocryphe , quel

ſera le Livre de l'Ecriture , où l'on ne rencontre pas quelque défaut?

La tradition 8( l'autorité de l'Egliſe , qui lit, qui reçoit , qui enſeigne ,

qui donne ces Livres pour authentiques, ne ſuffit-elle pas pour nous

fixer 8( nous déterminer ï C'est jirincipalement dans ces rencontres ,

qu'on doit obſerver ce précepte de l'Ecriture : (g) Vou: ne change-rez point

les bornes qui ont été miſer par' vos Peres. Origenes ſuit ſon adverſaire pied.

à pied, 8( répond à toutes les difficultés propoſées par Africain. Aux

preuves d'Origenes , on peut ajouter le témoignage des Peres Grecs

 

(.1) Ilirron. Pra-fl ia Daniel. Daniela” Pro/Matam jux” stptu-lgi/zr.: Interprete: , .Da

mini Salvdrorl: Eccltſiæ no” [lg-Till, uſe/ire.: T/ieodolionis edition( : 6' Aa: mr decider”
neſàio. . . . Hoc [Umm .zfflſizſirmdre pqflhm , quad multi-m à ycrilau diſëord” , G' recto judicío

rtpudídtu: ſit. = (b) Ibid. Ãpud Hcbræo: nec Juſſmnrr [ulm (hic lift!) historien: , rm:

ljyrrmum rriumpulrorum , nec .Be/i Dracomſvefibulas. z (c) Hino/z. Apolag. com” Ra

fin. l. 11.071. 43x. = (d) Hina”. Prof] in Dan. :~:_: (e) Mere”. in (ſid. l”. l. Vide

nal.” in :tandem lacum , nov. edit. col. 43. r.: ( Origen. Ejptst. .gd .I111, dſl. GP trad.

3l. in Mm. = (g) Dei”. xix. i4. ~



;SUR DANIEL: q!

8( Latins de tous les ſtecles: (a) qui ont cité les chapitres dont il s'agit',

ainſi que le reste de l'Ecriture , comme étant canoniques 8( reçus com

me tels dans l'Egliſe.

Les Thalmudistes ſemblent dire que les prophéties de Daniel avoient v”.

été miſes en écrit par les membres de la grande Synagogue, après la Autres re

captivité de Babylone; 8( c'est peut—être de la tradition des Juifs , Îfiſfkuïfiſïíî

que S. Iſidore (b) avoit appris que quelques-uns vattribuoient les Ecrits Iliel , ſur les

de Daniel 8( d'Ezéchiel à des Sages de la Synagogue. Leur raiſon étoit-ffifîvſîaäe; ;lrffl

que l'eſprit de prophétie ne ſe communiquoit à perſonne hors de la mlenîÿtttrifllillíî;

Terre promiſe; foible 8( ridicule preuve. Spinoſa (c) conjecture que ſurluverſions

les ſept premiers chapitres de ce Livre furent tirés des Annales des

Chaldéens, après que Judas Maecabée eut purifié le Temple du Sei- Livre, &a;

gneur. ll croit que Daniel n'a écrit que les cinq chapitres ſuivants r” "Y"

qui ſont en Hébreu. Sa conjecture est fondée ſur ce qu'il ſuppoſe que

les ſept premiers chapitres ſont écrits en entierven Chaldéen; mais il

ſe trompe. Tout le premier chapitre 8( les trois premiers verſets du

ſecond ſont en Hébreu. De plus , d'où Mathathias pere de Judas Mac..

cabée , avoit-il pris ce qu'il cite (to des chapitres III. 8( VI. de Da

niel , ſi ces chapitres ne furent tirés des Annales Chaldéennes qu'après

la mort de ce vieillard? Suffit-il à Spinoſa d'avancer hardiment des

faits , ſans en donner la moindre preuve?

On attribue à Daniel quelques Ouvrages que l'Egliſe ne »reconnoît

point. On lit dans le décret de Gratien la condamnation d'un Livre

intitulé , Somnidlía Daniclir , (e) qui étoit, au jugement .de M. Huet ,a

un livre Latin écrit par quelque Auteur Chrétien aſſez récent ,~ aucun

des Anciens qui ont écrit ſur les ſonges , n'en ayant fait mention.

L'Auteur de la Synopſe attribuée à S. Athanaſe , (f) parle auffi d'un

Livre apocryphe qui portoit le nom de Daniel ; mais cet Ouvrage ne'

nous est point connu.

La Verſion Grecque que nous avons de ce Livre, est toute de Théo

dotion , comme nous l'avons déjà fait remarquer. (g) Celle des Septante

(d) Vide Ig/mt. Mary-r. Ep. ad Mlgfltſifiſlûf- Al/taflaſl Epífi. ad Serapio”. Cf ad Martel'

li”. G' in Sjnapſi. Allibrqſ: l. nr. de Spiríru ſólido, c. 7- Term”. lib. de Corona Mililis;

Cyprien. Ep x1. Clem. Alexand. l. lv. Suramar. Origen. ad Afiica”. G' tract. 3l. in M”.

G' Homil. l. in Levil. Clip-fifi. Homil. de Jujitſu”. Alu/rad. ſingulari opere de Daniele 6P'

Suſanna , cujus meminít Georg. Synufl. Greg-or. Na i4”. Homil. i8. in Laud. S. @prima

Sn”. sulpir. l. u. hifi. ſur. Rufin. l. n. adverràs I-ſiero”. Aug. Farm. 343. n”. edit. Ful

gmt. ad Ferrand'. Alcimu: Avit. Viermenji ad Fuſèínam ſia/ar. Vide Natal. Alex. Iii/l. v”.

Test. r. a. p. 323 . = (b) (ſidi-r. l. VI. Orig. in c. z. _—.. (e) Tract. Tñcologica Politic. c. to.

p. 830.= 1.1711”. r1. 59.— 60.: (e) Deer”. i” Cruſh xxvhg”. 7. = &Hop/I

Anim. r. 2. nav. edibp. zot. = (g) Hirſon. [Iræfî in Verſî D-m. lacaſuprà cim” , Cf Puf:

in Meylan. DJ”. Illud' quoçue lectorat” admarzeo , Daniela” nonjuxtd-Lxx. Inn/preter , ſàd

juan.: Theodalionem , Etch/î.” legere, qui utigue pel! adr/MMM C/trË/li incredulas. uit;

lien cum quidam , diam Eóíonildm , qui dura gaie” .ſut/aus E: in Da”. 1v. judícío'

magrflrarum .Ete/eſſe , etlilio eorum (Lxx.) i/z /ioc valamine repudíuta est, G' Theodotíortis

vulgó legitur, ſur: G' Hebrew r6' cartrid- transtararíóld: congruil. E: l. n. :MU-a Rufinup. 43.'
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est perdue , il y a fort long-temps ; cette Verſion ſe trouva ſi défectueuſe*:

que les Ministres de l'Egliſe ſe crurent obligés de l’abandonner entié—

rement , comme le dit S. Jérôme. On a recueilli quelques débris de

cette ancienne Verſion des Septante , 8( de celles de Symmaque 8(

d’Aquila; dans la nouvelle édition des Hexaples. Origenes avoit mar

qué d'une obele ou petite broche, les endroits qui ne ſe trouvoient

point dans l’Hébreu. S. Jérôme fit la même choſe dans ſon Edition

Latine , faite ſur l'Hébreu 8( le Chaldéen , à laquelle il joignit les

morceaux qui ne ſe liſoient qu'en Grec 8( en Latin.

D. Calmet croit remarquer (a) qu'il y a peu d'élévation , de force 8(

d'élégance dans le style de Daniel, 8( qu'il ſe ſent un peu de cette hu

miliation 8( de cet air de tristeſſe que l'on contracte dans la captivité

8( dans l'exil. M. l'Abbé de Vence prétend (b) que jamais perſonne n'a

moins reſſenti les incommodités de l'exil 8( de la captivité , que Da

niel , qui fut toujours fort 'chéri à la cour, 8( élevé aux plus grands

honneurs 8( aux charges les plus éclatantes. Il ajoute queſi le style d'lſaï~e

est grand 8( majestueux , parce qu'il ſe ſent de la nobleſſe de ſon ori

gine 8( de ſon éducation; on pourroit peut—être dire la même choſe

du style de Daniel. ll est vrai que Daniel deſcendoit de la famille

royale de David , de même qu'Iſa~1~e; mais croir—on que Daniel plein

d'affection pour ſon peuple 8( pour ſa patrie , ne ſentit pas toute la

peine 'de l'exil 8( de la captivité , au milieu même des honneurs aux

quels il fut élevé? Pour en juger , il ne faut que lire la priere de ce

Prophete' contenue au chapitre IX. de ſon Livre. Au reste , D. Calmet

reconnoît que la grandeur des choſes dont Daniel parle , 8( l'impor

tance de ſes révélations , relevent beaucoup ce qu'il dit, 8( ſuppléent
à ce qui pourroit manquer à la majesté de ſon style. î ~

 

. (e) Préface de D. Calmet ſur le Livre de Daniel. = (b) Diſſett. de M. de Vence

ſur le Livre de Daniel, p. 144.
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DISSERTATION

SUR

LA MÉTAMORPHOSE

DE NABUCHODONOSOR.

NAbuchodonoſor Roi dc Chaldée , après avoir étendu ſa dominañ Ex 1._

tion ſur tout l'Orient, retourna comble' de gloire à Babylone, 8( ſaicpäſTîſï

ne ſongea qu'à embellir cette grande ville , 8( à jouir en paix du fruit ſujet de cette.

de ſes victoires. Un jour il vit en ſonge un grand arbre, (a) qui fut DŒÜWÏW

coupé, abattu , 8( mis en ieces; ſon tronc 8( ſa racine furent con

ſervés , mais l'arbre abattu ut lié avec des liens ou des anneaux de fer

8( d’airain. Daniel lui expliqua ce ſonge , 8( lui dit : Que cet arbre mar

quoit ſa perſonne 8( ſon Empire ; que Dieu irrité de ſon orgueil , l'avoir

condamné à demeurer pendant ſept ans éloigné de la compagnie des

hommes , parmi les animaux 8( les bêtes ſauvages ; trempé de la roſée

du ciel , expoſé aux injures de l'air , 8( broutant l'herbe comme un

bœuf, juſqu'à ce qu'il reconnût que le Très-Haut tient ſous ſa domi

nation tous les Royaumes des hommes. Quelque temps après ce Prince

conſidérant avec complaiſance les grands ouvrages qu'il avoit faits à

Babylone , entendit une voix qui lui réitéra les mêmes menaces; 8(

íncontinent le ſens 8( l'eſprit lui étant ôtés , il fut chaſſé de ſon palais . 7

8( de la compagnie des hommes , 8( réduit à_ brouter l'herbe comme un 4

bœuf: ſes cheveux crurent comme les plumes de l'aigle, 8( ſes ongles '

comme les griffes des oiſeaux: 8( il demeura ainſi plus ſemblable aux

bêtes qu'aux hommes pendant tout le temps qui lui avoit été marqué.

Un événement ſi extraordinaire a fait naître bien des conjectures 8( .XL

des opinions diverſes. Origene , (b) accoutumé à chercher des allé- SËLËWÆJË;

gories , par-tout où le Texte ſacré lui paroiſſoit difficile, a avancé , vque Ê… qui :é:

ſous le nom de Nabuchodonoſor , Daniel avoit eu deſſein de nous tra- 'WW en d°u~
. . - <

.
‘

]

' '

cer une image de la chûte de Lucifer. Les circonstances de cette hiſ
ËÎTÃÏZ:

  

’ (d) DM. lv. l. e- ſt". ~_..- (t) Origen. and Hina”. ia Dm- w- p. 1087- 90v- 'di'

Topme X I. E
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garde comme toire lui ont paru inexplicables , 8( incompatibles dans le ſens ſimple

'IM' ſkïnPlc al~ 8( littéral. Comment ſeroit-il poſiible , diſoit-il , qu'un homme fût

"'5~'~ſſ"" changé en bœuf? Cela est bon dans les Poëtes , qui nous parlent des

compagnons d'Ulyſſe' 8( de Diomede , transformés en oiſeaux 8( en

loups; métamorphoſes fabuleuſes, qui n'eurent jamais de réalité que

dans l'imagination des Poëtes. Comment un Prince comme Nabucho

donoſor , nourri dans la délicateſſe 8( dans les plaiſirs , auroit-il pu vivre

nud pendant ſept ans , expoſé aux injures de l'air , 8( n'ayant pour nour

riture que de l'herbe 8( des fruits ſauvages? Comment abandonné pen

dant ſi long-temps au milieu des bêtes féroces, auroit—il pu réſiſter à leur

violence 8( à leur férocité? Qui gouverna pendant ſon abſence l'empi

re des Chaldéens? Comment après ſept ans d'abſence fut-il reçu- des

ſiens, 8( placé de nouveau ſur le trône, comme s'il n'eut été abſent

que pendant une nuit? Enfin , un événement ſi ſingulier 8( ſi mémora—

ble auroit—il échappéà la diligence des Historiens profanes , qui nous

racontent tant d'autres choſes de ce Prince même, quoique beaucoup

moins curieuſes 8( moins dignes d'attention que celleñlà? Voilà ce que

diſoit Origene. '

.Mais ni le nom d'Origene , ni la force apparente de ſes raiſons , n'ont

juſqu'ici fait qu'une très-légere impreſſion ſur les eſprits. Il ne s'est trou

vé perſonne qui n'ait reconnu la vérité de cette histoire, 8( qui ne l'ait

priſe à la lettre : non pas toutefois ſans diverlitéde ſentiments; car cela

n'est pas poffiblc dans une matiere auſſi difficile 8( auffi extraordinaire

que celle-là. Mais Ces difficultés ne roulent que ſur la maniere dont la.

choſe s'est faite ; elles n'en attaquent ni le fond ni la vérité.

m… _ On peut marquer ſix opinions différentes ſur ce ſujet. La premiere ,j

'ïrllÿfſſfêeï est celle d'Origene , dont on vient de parler. La ſeconde , est celle de.

qu, ſcconnoiſ. Bodin , (a) qui a prétendu, qu'il s'é~toit fait un changement réel de Na

ſa!" l? "éſiïë buchodonoſor en un taureau; que ce Prince avoit perdu 8( la forme 8C

ËHHÊÎÃ 'leîm l'es ſentiments 8( l'eſprit de l'homme; enfin , que le changement s’e'toit

moyens de fait ſi8( dans ſon corps 8( dans ſon ame; à peu près comme il* arriva à

l“Jun nommé Albert Péricof, homme riche 8( avare , qui ayant perdu en

iiipius proba- une* nuit tout ſon bétail, qu'il* avoit ramaſſé depuis pluſieurs années x

ble_ “F116 par des moyens injustes 8( violents , tomba dans un ſi~ étrange déſeſpoir ,_

gil; qu'il oſa tirer ſon fuſil contre le ciel, accompagnant cette action brutale

dcnotbrtomba de diſcours impies. On vit en même temps des goutes de ſang tomber

"W 'înaîîîë' de l'air ,_ 8( cet homme fut changé en un chien noir , qui ſe jettant fur

les charognes de ſes animaux , commença de les dévorer. Cluvier (b) rap

porte cette histoire ſur la foi de témoins , non-ſeulement auriculaires ,

mais oculaires , à ce qu'il dit.
l

ïñlïñï-Wflñ-…u-Fæ-Hï-ÛW
 

(a) .Belin Daytona-login l. t1. zap. 6. Vide Joan. Georg. Buc/rein: Diſſert- ſingulari da"

.ôludmorpſigjîrN-Ûóutóofloſzæïſàr. :-'- (b) Clever. Appendic. ſind .Egíivm- !ii/tort l; x»
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3°. D'autres (a) croient que cette métamorphoſe n'a été que dans

le corps, 8( dans la forme extérieure , 8( nullement dans l'ame; comme

il arriva à Apulée , (b) qui ſans perdre ſes connoiſſances 8( ſon eſprit ,

fut, à ce qu'il conte , changé en âne, par les forces de la magie. Tel

étoit le changement dont parle ſaint Augustin , (c) qui arrivoit , diſoit

on , à certains hommes d'Italie , qui après avoit mangé d'un fromage

que leur donnoient des magiciens de ce pays , ſe trouvoient méta

morphoſes en chevaux , 8( les ſervoient en cette qualité , juſqu’à ce

qu'après un certain temps , ils réprenoient leur premier état 8( leur pre

miete forme. Ce Pere ne croit pas ces changements véritables , 8( nous

en parlerons encore ci-après. Hérodote (d) raconte ſur le récit des Scy~

thes 8( des Grecs qui demeuroient en Scythie , que les Neurcs , peuples

de ce pays, ſe changent en loup une fois tous les ans , 8( retournent quel*

ques jours après en leur premier état. Gaſpar Peucer aſſure que cela est

tout ordinaire dans la Livoníe. Pline , qu’on ſoupçonne quelquefois de

crédulité, accuſe à ſon tour les Grecs de légèreté 8( de menſonge , (e)

lorſqu'ils racontent que dans l’Arcadie il y a une famille dont les hommes

ſe changent en loup. Voici la cérémonie qui s'y obſerve : On tire au ſort

dans la famille d'Autées, celui qui doit être métamorphoſé; on le conduit

au bord d'un étang; il y pend ſes habits à un arbre ; il paſſe l'eau à la nage;

il entre dans le déſert, 8( devient loup pour neuf ans. Si pendant cet eſpace

il n’attaque 8( ne mange point d'hommes , au bout des neuf- ans il revient

à l'étang , le paſſe de nouveau, reprend ſes habits, 8( la forme d'homme,

8( vit encore neuf ans dans cet état. On raconte , qu'un, nommé Demar

çhur ou Demænetlzr , (f) ayant goûté des entrailles d'un jeune enfant que

les Arcadiens immoloient à limiter Lycéen , ou le Loup , avoit été changé

en loup ,' 8( après dix ans étoit revenu à ſon premier état. Bartolin (g)

dit que Constantin Manaſſé a prétendu que Nabuchodonoſor avoit été

changé en porc : De humana forma in porcífigzzram commutamm. ‘

l, 40. Quelques Rabbins (h) ont avancé , que l'ame de Nabuchodo~noſor

étant paſſée dans un autre corps , avoit fait place pour un temps à celle

d'un bœuf, qui s'était emparée de ſa machine , y avoit communiqué ſes

inclinations , 8( y avoit produit toutes ſes actions , autant que la figure

humaine, qui ſubſistoit toujours , pouvoir le permettre; qu'après ſept

ans l'ame de Nabuchodonoſor étoit rentrée dans ſon domicile, 8( en

avoit chaſſé l'ame du bœuf: opinion qui pourroit accommoder un Py

tbagoricien , défenſeur de la Métempſycoſe , dont les Juifs ont été au

tr efois , v8( ſont encore aujourd'hui entichés.

'1—~———~———.

(4) Vic!! Hilda”. hic Tertull. de Pænir. cap. r2. G' r3. = (b) Apulæi. d: Jlfſirzo

ïïllſÿo' = (t) l. xvtu. :le Civil. c. 18. = (J) Hero-lol. lila. rv. Mp. 105. Anar-EA

ÏKËFV &Getz TG' Ntupäv ixarÿï Àuſſxo; n'ira: tÏ/Atſſœ; M1315, i9 agro; "aſtra ei; 'ruiiíro xærirdfii.

~*"———- (e) Plí/z. l. vt”. c. zi.. ‘ (f) Vide Plín. low cin”. Fanja”. in Eliacis Demar

cltum vocal. = (g) .Bart/wlm- de .Mardis .Bib/iris , cap. r3. = (A) Rabbi/Lu' gard-m!

W.Bellier-reg, . E z -._
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50. D'autres (a) n'ont reconnu dans Nabuchodonoſor qu'une imagînaſi I

tion bleſſée, 8( dans ſes ſujets , qu'une faſcination dans les yeux, qui

leur a fait croire que ce Prince étoit changé en bœuf, quoiqu'il ne fût

rien moins que cela. Le changement n'étoit ni réel , ni abſolu ; il n’étoit ,

ſelon eux , que reſpectif. On lit dans la vie de ſaint Macaire , (b) qu'on

lui amena un jour une jeune fille que l'on croyoit changée en jument.

_Ses parents , ô( tous4 ceux qui les accompagnoient, étoient fortement

perſuadés de cette métamorphoſe; toutefois il n'en étoit rien. Le Saint

les détrompa dans un moment , en faiſant tomber le ſorrilege qui faſ

'cinoit leurs yeux. Saint Augustin ne peut ſe perſuader que le démon

ait pu réellement changer les corps des hommes en animaux. Il veut

que ce changement ſurpaſſe ſon pouvoir. (c) Il croit que les métamot

'phofes prétendues que faifoienr les magiciens d'Italie , dont on a parlé ,

'ne conſistoient que dans l'imagination de ces hommes , que le démon

'tournait à frappoit , de maniere qu'ils ſe croyoient véritablement che

vaux ou ânes , 8( qu'ils sïmaginoient porter des fardeaux , auxquels ils

_n’avoient jamais touché. Il donne une preuve de ſon ſentiment, qui est

fort digne de remarque. Le pere d'un nommé Prestantius avoit expérimen

té dans ſa perſonne l'effet des charmes de ces magiciens. Il demeura en

dormi pendant quelques jours , de maniere qu'il ne put être éveillé. Il s'é

'veilla enfin , 8( raconta qu'il avoir été métamorphoſe en bête de ſomme,

qu'il avoit porté du pain aux ſoldats dans un tel convoi avec d'autres

chevaux. On s'informa de la choſe , 8C on la trouva comme il la diſoit;

(d) toutefois il ne regardoit cela , que comme un ſonge. Il faut donc

ou que le démon ait faſciné les yeux de ceux qui croyoient voir ſon

corps dans ſon lit , ou ceux qui crurent voir un cheval dans le con

voiſô( que l'imagination de c'et homme , frappée par le démon , ſe

ſoit figurée d'avoir fait un voyage qu'il n'avoir point fait.

6°. Enfin l'opinion la plus ſuivie (e) D( la plus probable , est que Na

buchodonoſór , par un effet de Ia puiſſance de Dieu , tomba dans Ia

Ïríarííe , 8( dans la nlaladie qu'on appelle h-cantropíe , lorſqu'un homme,

par “un effet d'une imagination bleſſée , 8l d'un cerveau' échauſſé , s‘ima—

gine qu'il est devenu bœuf, loup , chien , ou chat , ô( prend routes les

lnclinarions , 'les manieres . les ſentiments de ces animaux. Ainſi ce

Prince croyant 'fortement qu'il étoit bœuf , commença de marcher à qua

 

(4) MJÏÛ-Û, l. n. de RER.: in Deumfide , cap. 7. Vi”. de prdflíg. Dmc”. l. r. e'. 24;

::2 (l) Historia LJllſiJc-Û. ..-_—_.~ (c) Auguſt'. l. xvl”. de Civit. c. t8. Nec corpus guidera

ullä ration: credin/:rim Dæmonum Jf” vel pore/Id” in membr.: vel linedmenu óeſfidäa verd

cíterpoſſê converti. = (d) August. ióidem. Quad in: u: ndrravit flctum comparu”

cſ1. Que! mme” eí ſu.: ſhmnia videóanlur. = (e) Hieran. Theodor”. Halde/z. Per”. Cor

nelùfanct. lric. Franc. Vale/I de firm P/riloſbp/z. cap. 80. Mrcuridl. lib. V1. Var. Lect;

up. zo. D. T/zam. de Regimíae principal” , lib. n. cap- ultim. Rupert. de Trí/zíl. lib. VI.

G' de Victoria Verói, cap. I9. Delrio, lib. u. Diſÿuiſir. Magic. up. 18. Bart/roll.. :I:

\Îloróis .Iiióücis- Vive: , G' Leonard. Ceſu-ru: .id August. lib. xvm. de CII-it. du".
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tre , de brouter l'herbe, de frapper comme avec les cornes , de demeurer

dans les champs , de fuir la compagnie des hommes , de laiſſer croître

ſes cheveux 8( ſes ongles , comme une bête. Ses gens étonnés d'un

événement ſi prbdigieux, le ſaiſit-ent ,le lierent , comme le marque

Daniel z (a) Alligezur vínculo j'en-eo 6' æreo. Ils le traiterent comme on

traite les maniaques 6( les furieux , de peur qu'ils ne ſe précipitent , ou

qu'ils ne commettent quelque violence. Mais enfin il s'échappe: , 8(

vécut à la campagne , comme une bête. Ces ſortes de maladies ne ſont

nullement inconnues aux Médecins ; 8( il y a peu de leurs Livres Où

ils n'en parlent.

On croit que cette maladie , lorſqu'elle est naturelle , est cauſée par

m: ſang mélancolique , trop dilayé , trop ſec ô( échauffé , 8( par une

trop grande chaleur des entrailles. On remarque dans ces ſortes de

gens une force extraordinaire , capable de rompre les liens ô( les chaî

nes dont on veut les lier. Ils ſont capables de demeurer très long-temps

ſms manger 8( ſans dormir; ils ſouffrent les plus grands froids ſans

sïncommoder'. 'Quelquefois ces maladies durent pluſieurs années ;

d'autres fois elles ne durent que 'quelques jours , 8( on a des remede!

naturels pour les ſoulager 8( pour les guérir. Mais dans Nabuchodoñ

noſor le mal étoit ſurnaturel , 8( la durée -en avoir été marquée , long

temps avant même que la maladie ſe fût déclarée. Ce qui n'empêche

pas toutefois que dans la perſonne de ce Prince , il ne put y avoir des

diſpoſitions naturelles à cette incommodite' , 8( que la Providence ne

s'en ſuit ſervie pour faire éclater ſa vengeance ſur ce Roi ſuperbe ê(

préſomptuettx.

Les exemples de ces maladies ſont communs. Aëtius (b) cite de Gal—

lien , que ceux qui ſont attaqués de la manie qui leur ſait croire qu'ils

ſont changés eu loup ou en chiens , ſortent la nuit ,dans le mois de

Février, 8( courent toute la nuit , cherchant à ouvrir les tombeaux.

Diogene de Laërce (c) raconte que le Philoſophe Héraclite tomba dans

une noire mélancolie , qui le rendit miſanthrope.; en ſorte-qu'il fallut

l'enfer-mer pour l'empêcher de s'enfuir. s'étant enfin échappé', il ſe

ſauva ſur les montagnes , où il vécut d'herbes ſauvages. 'Homere nous

repréſente Bellérophon qui court les campagnes , 8( erre dans les dé

ſerts , *ronge-ant ſon cœur , 8( ñévitanr la rencontre des hommes , (d)

pour calmer ſon chagrin 8( ſa mélancolie. On en voit qui aboient

comme de chiens , qui hurlent comme des loups , qui rugiſſent com

me des lions , qui fuient les villes , ô( évitent la compagnie des hom

 

t; AM: *

(d) DM. Iv. il. Hier”. in Daniel. lv.p. 1089- Clim perffilícuam ſi( 0mn” ſarah-fit;

mfiprccipíllnl, G' .rliosfêrra ini-Jdm! , tennis lígari. : (6) -Aéïills, l- V2- r. I l- Ex

Gm.'0ffim|pí”rxvm0p~'1p, , Hea-rs' «n'- Moſs-I'M” FIM-nude

?Zi-im Taz' 14"14: nautiſme: Arias: , »i :crime, Minus ;FIFM Ta' #ni/Action #d'une &loue-ſuch

== (c) .Díogem Lai”. yicd-&Mdcri- ..-.1 (d) Homer. Iliad. E.
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mes , qui cherchent les antres 8( les forêts. D'autres s‘imaginent êtîe

de beurre , ou de verre , ou de neige. Quelques-uns croient avoir le

nez auſſi long que la trompe d'un éléphant; Ceux—ci ſe perſuadent

qtt'ils portent un déluge d'eau au fond de leurs entrailles. On en a vu

qui sîétoicnt imagines être morts , 8( qui refuſoient obstinément de

prendre aucune nourriture. On en ſait qui dans certains accès font les

chats , les lapins , les rats , les poules. Enfin il n'y a rien dont une

imagination bleſſée ne ſoit capable.

Maisſeſſet Ie plus ordinaire de la manie , est de perſuader à ceux

qui en ſont attaqués , qu'ils ſont changés en animaux. Ils ne perdent

pas pour cela la raiſon ; ma~is ſeulement ils imitent ce qu'ils ſavent

que les animaux ont accoutumé de faire. Si le maniaque ſe croit

changé en loup , il hurlera , il mordra , il fuira les hommes , il man

gera de la chair crue , il enlévera les brebis ; en un mot , il imitera

avec eſprit , 8( par raiſon , routes les actions du loup , 8( ne ſera ſol

qu'en ce qu'il ſe croira ce qu'il n'est pas- Si l'on peut réuſſir à détrom

periſon imagination , on l'aura pleinement guéri. On y réuſſit quel

quefois , mais rarement par la raiſon ; 8( plus ſouvent par des purga

tifs , 8( des remedes rafraîchiſſants. Le Berger Mélampe ayant remarqué

que ſes chévres étoient purgées lorſqu'elles mangeoient de Fellébore,

s'aviſa de donner de leur lait , peu de temps après leur avoir fait man

ger de cette herbe , .à deux filles du Roi Prœtus , qui croyoient être

devenues vaches , par l'effet d'une maladie que la fable attribue à la

colere de Bacchus , ou à celle de Junon , qu'elles avoient prétendu

ſurpaſſer en beauté. Le remede de Mélampe eut ſon effet; ces Prin-z

ceſſes guérirent , 8( leur imagination ſut remiſe.

1V_ Mais Nabuchodonoſor conſerva-t~il l'uſage de la raiſon 8( de la pa-J

Nabuchoÿlo- role , pendant les ſept années de ſa métamorphoſe ? Il ſemble qu'il

52T" auroit dû jouir de la raiſon, 'pour ſatisfaire aux deſſeins de la Provi

de la ma… &dence , qui vouloir ſhumiliet , 8( lui donner le temps de ſe reconnoitre

de l” Pamle 8( de faire pénitence. Tertullien (a) ne doutoit pas qu'il ne fût ſenſible

d l . ,- A , . . . . — . .:Ãſiœ-eîffieà ſa diſgrace , 8( quil n'en ſentit toute lhumiliation , puiſqu'il croit

ſa métamor- que ce Prince prit cet accident dans un eſprit de mortificarion ; 8C'

Pbm' qu'il demeura ſept ans dans un état de douleur 8( de repentir ; 8( que

ſon peuple entrant dans ſes ſentiments , obtint de Dieu , par ſa péni

tence ', le retour-du Roi dans ſon' premier état ;Pœnítentia Babyloniod_

rum , Regent in reg-rm refliruit ,~ diu enim pœnitentidm Domino immolärar ,’

_ſeptennii ſqualore exomologefim qpcrarur. ~

En effet , à quoi lui auroit ervi ce châtiment , dira-t-on , s'il y eût

été 'inſenſible , s'il ne l'eût pas connu , s'il y eût trouvé ſon plaiſir ','

comme en trouvent les autres maniaques , dans le déſordre de leur ima

 
W…

(d) Tertull. 1. de Pægùantid, MP. 12..Vin'e',Mld9n,Me. .j,
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gination ? Un homme qui croit fermement qu'il est loup ou bœuf ,

ſouffreñt-il d'être en cet état ? ſe plaint-il de n'être pas homme? ll n'y

penſe pas. Peut-être même n'a-t-il aucune idée (le l'avoir jamais été.

Un ancien s'imaginoit d'aſſiſter toujours à des repréſentations d'excel

lentes Tragédies , 8( de voir toujours d'habiles acteurs. Il demeuroit

tout le 'jour ſeul au théatre , 8( applaudiſſoit à un ſpectacle chiméri~

que que nul autre n'appercevoit. Ses amis 8( ſa famille , par le moyen

de Fellébore 8( de quelques autres remcdes, le tirerent de cette erreur.

Il leur en ſut très-mauvais gré , 8( ſe plaignit qu'on lui avoit ravi le

plus grand plaiſir du monde. (a)

. . . . . . Pol me Occídiſiis , amici ,

Non _ſërvaflis , air : Cul ſie extorm Voluprar,

Ez empli” par Wm menti; gratiſſlmizs error.

S'il en étoit ainſi de Nabuchodonoſor , en quoi conſistoit ſa peine;

ſon châtiment , ſon humiliation ?ll ne la ſentoit pas ; il contenroit ſa

fantaiſie ; il ſe plaiſoit dans ſon état de bœuf.

Mais l'opinion contraire a prévalu. On croit que ce prince fut privé

de ſon bon ſens , 8( que ſon imagination demeura troublée 8( altérée

pendant l'eſpace de ſept ans entiers ; que ſa langue demeura tellement*

liée , qu'il ne proféra jamais une parole pendant tout ce temps ; ſes

penchans , ſes actions , ſa voix , ſa nourriture , ſes mouvements , étoient

ceux d’un bœuf, (b) autant que pouvoir le permettre la figure humai

ne , qu'il avoit toujours , quoique fort défigurée , parce qu'il s’étoit en

tiérement négligé , qu'il laiſſoit croître tout ſon poil, qu'il alloit tout

nud , 8( marchoit à quatre , comme un bœuf. Si l'on demande en

quoi donc conſistoit ſon châtiment 8( ſon humiliation ? Cet état même

ou il ſe trouvoit , ſon indolence , ſon inſenſibilité ſur ſon malheur ,

ſa ſatisfaction dans une ſi affreuſe ſituation , n'étoient-elles pas tout ce

que l'on peut imaginer de plus triste 8( de plus affligeant pour un

homme ? Qu'y a-t-il de plus miſérable , qu'un malheureux qui ne con

noit pas ſa miſere? Une fauſſe félicité n'est-elle pas une vra-ie miſere?

_Tertullien ſuppoſe que Nabuchodonoſor avoit perdu la forme hu~

maine, 8( qu'il étoit converti en bœuf , ſans toutefois perdre la rai

ſon 8( l'intelligence. Mais ce ſentiment lui est particulier; il raiſonne

ſur Un fait , non-ſeulement douteux ,. mais même abſolument faux:

Nabuchodonoſor avoit conſervé la forme humaine , mais à peine

étoit-elle en lui reconnoiſſable ,~ l'ame raiſonnable étoit comme liée 8(

captive dans un corps ſi dérange'. Une imagination ſi frappée ne pou

voit rien produire de réglé. Il ne pouvoir faire aucune des fonctions

propres à l'homme raiſonnable , à cauſe du' défaut de liberté, 8( de

—ñ—-*——~——

i (a) !brand-i l. z. Ep. l. .:7- (ó) Vide Gregor. \Vaga- l. v. (Moral. c. 6. G' lib. 1. [ſig/la

ſll- fn é* hic.
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Pobſcurciſſement de ſa raiſon. Il étoit à certain égard , comme un

homme endormi ou enivre' ; incapable de réfléchir , 8( d'agir avec

connoiſſance , à cauſe du dérangement des eſprits 8( des organes.

Le ſeul uſage qu'il ſaiſoit de ſa raiſon , étoit de ſe conformer à ce

qu'il connoiſſoit de la nature 8( des actions du bœuf , ô( de ſe con

duire , comme S'il eût été réellement changé en cet animal. Le prin

cipe de ſon raiſonnement étoit faux : mais poſé le principe , il raiſon

noit conſéquemment ; 8( plus il en pouſſoir les conſéquences, plus il

ségaroit. Quoiqu'une li trille ſituation ne fût pas affligeante pour un

homme qui n'en ſentoit , ni n'en connoiſſoit pas la difformité ni

l'horreur , cette indolence même étoit le plus grand de tous les mal

heurs. Il eut le temps d'y réfléchir , lorſque la ſanté lui eut été rendue.

Tout ſon Empire trouva dans cette humiliation un ſujet de crainte ô(

d'édification : tous les fiecles ont conſidéré ce châtiment , comme un

des plus ſenſibles effets de la colere du Seigneur , contre la vanité 8l

Pinſolence des mortels.

_ V- Les Juifs ont ajouté de leur chef diverſes particularités à l'histoire

P? de Nabuchoclonoſor. Ils croient que pendant les ſept années d'abſence

joutéesàſhiſ- de ce Prince , 8( pendant qu'il vivoit parmi les bêtes , Evilmerodach

Lïxîêäoſlljfloäîſ' ſon fils gouverna l'empire , ê( ſe conduiſit avec ſi peu de ménagement

ſansaucunfon-envers ſes ſujets, quïtuſii-tôt que Nabuchodonoſor reparut , tout le

denfflfl- monde à l’env~i-2ccou'rut pour le faire remonter ſur le trône: tant on

avoit conçu dïäloignetnent pour Evilmerodach , à cauſe de ſes excès.

Ce jeune Prince ſur jetté dans une priſon par ſon pere; 8( ce ſur là

qu'il fit conno-i-ſſance 8( contracte] amitié avec .léchonias Roi des Juifs.

Quelque temps après, Nabuchodonoſor mourut, ê( laiſſa l'Empire à Evile

merodaeh. Celui-ci mit d'abord en liberté .léchonias , ſon compagnon

de priſon ;ôt de peut que Nàbuchodonoſor ne revint après ſa mort ,

comme il étoit revenu après ſept ans d'abſence , il Coupa ſon cada

vre en trois cents morceaux , qu'il ſit manger à autant de vautours ,

afin qu'il n'en \ſûr jamais parlé. (a)

C'est apparemment de la même ſource , que nous ſont venues les

remarques que -l’on fait ſur la forme prétendue de Nabuchodonoſor

pendant ſa diſgracc. Quelques-uns (b) veulent qu'il ait eu quelque reſ

ſemblance avec les Chérubins d’Ezé:h‘iel , (c) 8( qu'il tint de l'homme ,

du lion , de l'aigle, 8( du veau. Ces quatre animaux déſignoient les

crimes pour leſquels il avoit mérité d'être puni de Dieu: ſon Ol"

gueil , ſes violences , ſa fierté , ſa ſenſualité. D'autres (d) veulent qu'il

ait eu le devant 8( la tête de bœuf , 8( le derriere de lion : comme pour

 
———'—
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~ (.1) Vide Hino”. il; Iſla'. XIV. Liu/z. in ſer. Ln. Tq/Idt. 1'” 4. Reg. xxv. Iii/lor. Jcñal-æfl.

in v. Daniel. z (ct) Vide Juflinkçu. 44km] arlliodoxas- ==—(c) fſtab. l. 5. Ofiqq.

:(41) DoroI/i. G' lf/èudo-Epzp/XM. d: Vil-z G' Mom Prop/teur. IM G' Clo-Mic. Alu-Md.
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,marquer lesxexcèsdes plaifiruôc-dea ,voluptés ſenſuelles ,z auxquelles 'ill
s’étoit abandonné ; 8( les ſſcruautés leaviolenèes qu'il avoit 'exercées

'contre les peuples .qu'il avoit vaincus. -Leâ premieresïéçoient 'Cléſiíïgnéeÿ

par la forme de taureau L8( les ſecon esl , (par celleïjde lion. Rien-de

.tout cela n'eſi appuyé ſur l'Écritureù .
z 'Mais , dira-t-on Iſſa métamorphoſe ,de Nabuchodonoſor ne' confiſ

Îtoit queſiſdansle deréglement lde ſon imagination-MS( dans les actions

8( les inclinations de ſſhœuf _,1 qdilfflfaiſoitzpatloitre; enquoi conſistera

le miracle .? Ne voit—on pas *tous les Ajout; dee-perſonnes dont ‘ l'imagi

_nation ſe déregle , 8( qui ontzdes accèsſide manie , qui leurſjfont. con

_trefaíre certains animaux dans leſquels ils ſi-ſe croient, métamorphoſés f

,N'en a~t-on pas vu 'de nos jours , (q) quiſe ſontfaitpanfer comme dqs

chevaux , qui ,rçrlangé du foin au ratelier , 8( qui ont fait tout ce

que ſont dej, euchevaux ? Combiende gens demeurent toute

:leurçwfifapp 7 llafolle imagination , qu'ils; ſont , ou Rois.)
ou Anges , qu !enfermés dans une cage j, ouſidaalrañuune~priſotli des

Petites-.Maiſonsſit, fp- .

  

\ , r, .. ,_…4.; 149T.: Vil;- ,Ie réponds xque quand ilſi n'y 'auroit ſſpoint d’a!i1tr'e"ſmirziilestque-le

ſonge de Nabuchodonoſor , 8( que l'explication qu'y donna Daniel ,
_qui prédit cette métamorphoſe un an avant qu'elle arrivât ,ſi quiien

vmarqua la durée , qui annnonça ce qui devoir arriver au commence,

[ment 8( à la fin de cette fâcheuſe maladie ; c'est làidéjà un aſſez grand

~prodige , pour convaincre lesincrédules , que cefévénement n’étoit

,pas purement naturel ,> 8( que .Dieu par; ſa Providence l'avoir ménagé
pour 'châtier 8( pourct humilier ,Nabuchodonoſor. ,

“que la voix du Ciel , qui ſſe fit entendre à ce Prince un an après ſon

ſonge , 8( immédiatement avant ſa métamorphoſe , il nîen faudroit pas

avantage pour_ nous_ _

des diſpoſitions naturelles dans le ſang, dans les humeurs., danspérarñeptſdu Prince ;mais un changement ſi extraordinaire n’a~ptz

ſi_ ;réuni prédit ſi long-temps auparavant ,,ni ſe fairelſi ponctuellement);

ſans un effet de la toute-puiſſance du Seigneur. 'Î ‘ i ',- ſſî _:1

Il faut reconnoîrre ici une main touteñpuiſſanteſſſqui dansruiÿmoe

_ment met le, trouble dans l'imagination du Prince, jette laœonfuſion
dans ſes. idéesſi, 'renverſe l'économie de ſeSl-humeurs ,,-échauſſe~ ,ſon ſang ,

:BL Ilagbile* 8( Ieurkdonne un mouvement irrégulier 8( .déréglléd 'qui

luiſinſpité des penchants 8( des ſentimentsfflout -contrairesa ceuxzquîíl

iaîfoit-ſeuä-tdulte ſa vie. Les humeurs 8( le ſaſng poluïólient y ëçiegdïſpó.;

_ſés naturellement , 8( de longue main. Maisuttlfflchſangement 'ſi filhiç

qui ſe fit en lui , ne ſemble pas naturel', n'on ;pllus que celui qui arriva

'à *ſa guériſon. Il ,fallut 'rendre .le calme à ces humeurs”. _guérir 'cettq
"agen P _<.4.’{,.4.t:i... . . J.: .."Qſi-..—'Ã>.d!-A$-‘U' …Le

—<)~——

(a) Mi Bernier.
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Quand-il, n'y auroit v

y faire reeonnoitre du miracle; Je veux, qu'il y ait Ã
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En quoi co”

ſiste le miracle

de la mtta—

morplloſe de

- Nabuchodos

noſor.
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_imagination bleſſée ,îlttau uilſiliſer 'cet ~eſp~rit'èffaré 8( troublé', remettre

ÎŸordre ,dansces idées 8(’ àustees 'inclinationsïëliérangées , 8( tout cela

'daiisſlſiçſitëempsfmarquépar féPro' hètehtctrit ans auparavant( De bonne

"ſói"','" 'cela “èst-ilîdarfsſordiewrätuiffçl? Un agent ordinaire,, un Médecin

k_ tout expérimenté quïlflpoutroit être , marqueroit-il ſ1 juste le com
_, . .I, ſmençèment 'ou laÏin' dun accès', de manie ; rſſéponîdroit-il 'ſi ſûrement de

u ' .JL « . Tetſetſſie .ſeës_'l’ei'î’fedé's”?”'ſſS~ llil', *point riämiiré-julſqſſàxquel dëgiré dEs

;Îî f" *î komen? iſſnïltéronïä( îfeffltléranÿerolnt', &dans qlùelnttorrrertt elles ne

.ègu.c.lîlul(ld_' Ïêfäbllíkoñætk P_ ..î ^:Soi 3er] ito-;Ïiz-r _xi z. . i :r

.Talon èctëBatthſdlih _'(b)—_(ïto' 'î “que Pa 'ï mallàiliîïeffldë Nabuclſddoiioſdrï droit "cauſée

"par ra; mélancolie t8( 'qué"'laſcñſé'8(~"l'ex(‘téti8h ‘des"h'ttmeurs mélan

'ÇOliqdèS ſe fit pàrŸlaſſlóflgueur 'des”elreveux., 'des autres poils ,. 8( des

“ongles de,ce_P'rinc'e._1’l rroift alſſſffl e la luie~8t 'Ia roſée contribueretft

çEſlui rendre laYantë, en, éliſſtpaht' afflcattſé" ".{r1ai._',3'ajourerai:, ïilïop

Wiedtſrtjùe les 'Herlies' firuvages' dont i-l-Ï în,, Ÿritlſô( leffëid qdîu en

ailtlrât", pui-etiHdiTpÔſei-"ſon \rentre *à ſé' lrêPflëàî-pírtger ſes humeurs'.

Les Médecins avouent que r toutesupurgarions ,, ſoit naturelles 0u~ autres',
Tonifflbämies "contre ²la tuniſie.~ 'Maisîntfl _autre qhUDie-u n'a' pu ſavoir

*au 'justé que, les -huinîeurs mélancolique-s' neïerdient diſlipées que dans

îſept ans , 8('_qu‘élles_ſle ſeroíent_ 'préciſément dans ce terme-là; pnul’au—

;tre-que-'lui 15ez rédireâ ,Daniel z'ë,8(ïgc”enl'e'st ,aſſez pour' aſſurer

1que' .la 'guériſon îdefNa Luchodondſbr 'c'st- 'miraculeuſe aumdins enîcſe

e-“sK 'iſa .‘ l?) OJ!) 5 l . .. l par. "iïlds -

vn, ëxíſonffifous' çbecte' auſiiîlelſileiice des Histäriens 'p’rofanes, comme

,R-épojſſï à une 'raiſon lég time jdeodouter de 'la "vérltédle "cette histoire. Mais

'fiïäëtîlmglenſcette objection n'estpd’aucune'ſhrce , après la perte :preſque totale des

'de :let Histo- 'anciens monuments' de_ ‘Oha_ldée_, 8( des histoires d’Orlent.'Et‘quand il

‘i°MPï°ſï°°s-”'nousſ.eh~rreſsteroit tin aſſez grañd Ànôfifflfè …poîir- crólre .qu'on nautost

'pasdû yohblieficette irrétaniorphofe ,Lette estîrriarqiréedhne “manie

're ji prléiiiſeſô( 'ſi circonstanciéeilglnspffDaniel ,îqui 'c'st un Auteur du

temps , Zcquiétoirfitémoïrtflde ‘ce'qu'il écrivoit ;que ‘lè ‘doute"tle fidélË

té 8( d'intégrité devroit tomber , non 'ſur Daniel, mais ſur les Auteurs

du pays , qui auroient ,pu déguiſer cet événement, pour des raiſons

particulières qui nous ſontinconnues. En matiere d'histoire, on pré

fere toujours celle en qui:'l’on voit plus de* caracteres deYérité, 8(
contre laquelle on peut mjoitis 'former de rſoupçons de flatterie ', de corn'

plaiſance., de ſauſſeté, de lcorruption. 'Or 'Daniel a cet avantage,
non-ſeulement ſurtoutce qui nous resteîde ſragménts de l'histoire 'de

cepays-là.; mais auſii contre tout ce qu'il pourroit y en avoir d'entité

res :c'était un homme d'une naiſſance illustre , ſort accrédité dans tout

le pays , fort avant dans l'estime 8(‘dans la confidence deslRoirde-Chal

,4z -²‘-D-1SSER~TA1~TÏoN'8
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SURE L-A- MÉTAMORPHOSE ,;8(c.’ â

déc ; placé dans-les premiers emplois du pays , fort religipux ,_ ſort id -'

rruit , homme ſde ien, contemporain, qui produit'"dt-.spíecesv ap.;

thentiques ,'8( des' monuments aufli publics que l'est_ une Déclaration

du Prince , qui raconte lui~mê'me le fait dont il s'agit. Qu'on nous

donne un Historien d'un mérite, d'une capacité, d'un poids égal ,

qui raconte l'histoire de Nabuchodonoſor .ſans parler de ce ſaibyôç

alors' nous verrons_ ſi ſon ſimple ſilence doitvnous rendre douteux-un

fait auſii circonstancié, que celui qui nous ëstraconté par Daniel.

g_ Mais la Providence n'a pas permis que, même à cet égard , FHiſ-Ï

t_oite Sacrée fût démentie par l'Histoire profane. Dans le peu de ,moa

numents qui nous restent de l'Histoire' de Chaldée , nous en trouvons

_un qui inſinue d'une maniere aſſez claire l'événement dont il s'agit;

Alphée, cité dans Euſebe, (a) rapporte de Mégasthçpc ancien Histo-j

rien de Chaldéäex, que Nabuchodonoſor au retour de ſes expéditions ,~
fut rempli Œunegſureur envoyée de Dieu , ou d'un enthouſiaſme 'ſurqſi

naturel, R' s'écria: .ſe Vais vous annoncer , â Babylonlſiens, un rctrzàlheur

ue ni Bélus , ni tout le pouvoir des Dieux, ne pourra jamais détourner,

l doit venir dans ce pay: un mulet Perflzn , dest-à-dire, Cyrus , né
d'un Perſan, 8( d'une femme de Médie, qui vous réduira en _ſi-rvirpdz-ſi,

Après qu'il eut dit ces paroles , 8( d'autres ſemblables , il diſparut, dit

Jffiistoriçfnul-aî fpreur ou l'enthouſiaſme dont Nabuchodonoſor fut

rempli ,uſuivant cet Auteur , n'est autre apparemment que le premier

accès de ſa manie; après lequel il diſparut, simaginant qu'il étoit mé

tamorphoſé en bœuf, 8( ne reparut que ſept ans après, lorſqu'il fut_

entiérement g-uéri , 8( que ſon eſprit fut remis.

. Pour achexer de mettre notre hypotheſe dans tout ſon jour, il ſaut —

iéfuter les ſentiments qui lui ſont oppoſés. L'idée ,d’Orige,ne,

VIII.

Réfuratíon

(Lui, ê des ſentiments

tourné,, cette histoire ,en allégorie, n'auroit rien de bien pxrraordinaiz oiwoiës 511'0

;e dans le goût où il étoit dallégoriſer ſur tout, s'il~ ne ſeuibloit :nier

la choſe même. Certainement rien n'a moins l'idée de figure 3( dual?

légorie .que cette histoire. Une choſe rapportée dans _un ſi grand dé

tail, inculquée juſqu'à trois fois , prédire dans un ſonge un an avant

qu'elle arrivât , expliquée par un rophete , répétée un an api-ès par

une voix du Ciel , publiée par une déclaration ſolemnelle d'un Prince ,

ſi un fait de cette nature n'est plus qu'une figure 8( une allégorie , je

ſai plus ce que l'on pqurra donner pour un fait historique 8( vé

ritable. j,

 

  

piiiioii Coll

ct Dire que ,le changement de Nabuchodonoſor en bœuf ait été réel

8( phyijlque, 8( qu'il ait eu non-ſeulement la figure d'une bête , mais

aauſli l’e ence , l'ame , la forme ſubstantielle , c'est vouloir multiplier

les miracles ſans nécefiité. Le Texte de Daniel ne nous engage poin-t

~……… _ .t

.(4) Aſp/idle: apud Euſtb- Praz-ar. l. rx. r. Hakim.
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â recourir à une explication qui renferme de ſi grandes difficultés ,un' changement ſi' incroyable: on doit tenirpour maxime de nepas

augmenter les doutes des incrédules , 8( les inquiétudes des eſprits dé

licats, eh leur produiſant de trop fréquents miracles. Dieu est trop

:l'age pour prodiguer ſans néceſiité les effets miraculeux de ſa puiſſand

ce. Nauroit-ilpas été 'contre ſa premiere intention de ſubstituer ‘au
vrai Nabuchſiodonoſor, à Nabuchodonoſor criminel, un autre ſujet

pour lui ~ faire ſaire pénitence , 8( pour le punir de \ſon orgueil? Les

plus grands pécheurs envieroient levſort de ce Prince_ ſuperbe, S'ils

pouvoient eſpérer de devenir d'une stupidité pareille à celle d'un ani

mal, pour expier leur crime dans un corps étranger ,* dans la confian

ce de' retourner après cela à leur premier état, 8( d'obtenir la miſéri

corde de leur .luge, Nubuchodonoſor même détruit cette hypotheſe,
lorſqu'il dit (a) vqu'ayant erifin reconnu ſa faute ,- il-leva* les yeux au

Ciel , 8( que Dieu le rétablit' dans ſaſpremiere conditionr ſſ: '~ ~

' L'opinion qui, ſans admettre une ame de bête dansce Prince , re

connoît dans tout ſon corps une métamorphoſe 'réelle' , ſemblable à

celle. d'Actéon _changé en cerf, ou d’lphigénie .transformée en biche ,
Dude Lycaon_ 'métamorphoſe 'en loupſſ; cette opinion paroîtplusî plauſi

'fibleîquela précédente. Un corps humain est capable deî bien des

clilan'g‘e'm‘ents~divers.'Un fameux Phyſionomiste a prétendu *trouver dans
lefflifiſaſige de chaque _homme , comparé à la tête des animaux, des

traits de reſſemblance , qui ſont, à ce qu'il prétend , accompagnés de

certains penchants naturels, ſemblables à ceux des bêtes , dont ils ap

rochent par leur figure. L'un tient de la férocité du loup, l'autre de
a fierté du lion , vl'autre de l'air farouche de l'ours , celui-ci de la ſub

tilité du renard , celui-là de la -voracité du porc. Oh liſit dans; le viſage

de chacun d'eux , quelque choſe de Pinstinctdes', aniinauxavffec leſ

quels ils ſympathiſant. Le Texte ſacré ſembleün peu-“ſavoriſer cette

opinion, puiſqu'il dit que Nabuchodonoſor s'étant reconnu , 8( ayant

demandé pardon de ſa faute , ſa premiere forme lui ſut rendue: (I7)

Fígura mea reverfa est ad me. Mais pour vérifier cette expreffion , , est-'rl

néceſſaire que ce Prince ait été réellement changé en ;bœuf-i Ne ſuf

fit-il pas que par un tour de ſon imagination , ilait pris d'abord toutes

les manieres 8( les inclinarions d'un bœuf; qu'il ſe ſoiten quelque

ſorte revêtu de la forme extérieure de cet animal; par un air ſauvage,

négligé , hériſſé , velu , 8( qu’enſuite il ſoit revenu en ſon bon ſens , 8(

ait repris les ſentiments , l'air , 8( les manieres de l'homme?

La Métempſycoſe , ſuivant l'idée des Pythagoriciens , n’avoit lieu

'qu'après la mort des perſonnes. Une ame ne quittoit pas ſon corps

*vivant -, pour ſaire place à une autre ame. ll est vrai que les Docteurs

b~——-h—-——-———*——  
vw…

(a) .Dm- xv._zi. 33. = (b) Dan. 1V. 53. ~ . J
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Juifs croient que quelquefois une ame deſcend dans un corps' déjà ani-ñ

mé , en ſorte qu’ila deux ames diverſes en même temps. Mais cette

eſpece de métempſycoſe est inconnue à toute l'antiquité; 8( il n'ya

aucune apparence qu'elle ſe ſoit faite à l'égard de Nabuchodonoſor.

Je ſai que quelques Philoſophes ont prétendu , du moins on leur a

imputé , ſoit ſérieuſement , ou ſimplement pour ségayer , que quel

quefois l'ame quittoit ſon corps pour aller en pays lointain. On 'conte

là-deſſus divers traits d'histoire, 8( on dit qu'il y a eu maintes .ames ,

qui étant allées trop loin, 8( n'étant par revenues aſſez tôt,- ont trouvé

leurs corps .déjà brûlés, ou enterrés , comme des machines' ſans

actions, 8( entiérement abandonnées de ce qui leur donnoit la vie

8( le mouvement. On ajoute que certaines ſorcieres de Danemarck ſe

louent pour dire des nouvelles de ce qui \ſe paſſe dans les pays fort

éloignés : elles avoienc leurs ames au lieu qu'on leur déſigne , 8c

dans peu d'heures elles reviennent 8( racontent ce qu'elles ont vu à

trois cents lieues delà. Mais ces contes , non plus que la métempſy

coſe, n'ont jamais été du goût des bons Philoſophes , encore moins

des Théologiens , 8( ne ſont nullement propres à nous faire comñ

prendre la maniere dont s'est faire la métamorphoſe de Nabucltodo

noſor , ni ſon retour à ſon premier état au bout de ſept ans.

Enfin , quant au ſentiment qui n'admer dans toute cette histoire de

Nabuchodonoſor , qu'une faſcination dans les yeux des aſſistants , 8(

peut-être quelque impreſſion dans l'eſprit de ce Prince , pareille à

celle que cauſent quelquefois les magiciens ſur les ſens de certaines
perſonnes , qui croient êtreſſ devenues cheval ou âne , 8( faire de longs

voyages , ſans toutefois qu'elles. ſortent de leur place: ce ſentiment

n'explique que la moitié de la difficulté , 'ou plutôt la laiſſe toute en

tiere. Car s'il y avoit dans la figure de Nabuchodunoſor un change

ment réel, la faſcination n'étoit nullement néceſſaire dans les yeux

de ceux qui le voyoient. Et s'il n'y avoit qu'un dérangement dans ſon

imagination 8( dans ſes humeurs , elle n'étoit pas plus *néceſſaire , puiſ

quïndépendamment de l'idée des aſſistants , le Prince ſe ſeroit tou

jours regardé comme un bœuf, 8( ſe ſeroit conduit ſuivant cette ima

gination. Enfin s'il n'y avoit aucun changement ni dans le corps , ni

dans l'eſprit , ni dans l'imagination de ce Prince , j'avoue que le démon

pouvoir faſciner les yeux des peuples , 8( le leur repréſenter comme

un bœuf, quoiqu'il ne fût rien moins que cela. Mais dans ce cas on

ne m'explique point pourquoi le Prince ſe ſeroit retiré de ſon Palais ,

comment il auroit brouté l'herbe comme un animal, comment il ſe

roit demeuré ſept ans expoſé à la pluie, au ſoleil, au froid, 8( aux

vents ; 8( comment après ce terme ayant levé les mains au ciel , il

auroit repris ſa premiere ſituation , ſe ſeroit repréſenté dans Baby

lone , 8( auroit été reçu de ſes ſujets , 8( rétabli ſur le trône.

Que ſi l'on veut que la faſcination ait été réciproque 8( de la part
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.du Prince, 8( de la part des peuples; que l'un ſe ſoir cru changé en

taureau , 8( que les autres ayent été à ſon égard dans la même penſée :

1?. Une faſcination qui dure ſept ans entiers ſur tout un peuple, me

paroît difficile à comprendre. 2°. L'Ecriture ne me dit rien qui me

donne le moindre ſoupçon de cela. Je n'y vois aucune mention du

vmauvais eſprit: tout s'y paſſe par la ſeule puiſſance du Seigneur; Da.

_niel ne m'y fait appercevoir que le doigt du Très-Haut , qui humilie

.les ſuperbes', 8( châtie les méchants. Or ſans recourir , ni à la faſcina

tion, ni au changement réel, ni à la métempſycoſe , j'explique aiſé

ment tout cela en ſuppoſant ſeulement de la manie dans Nabuchodoz

noſor. Je dois donc m'en tenir à ce ſystéme.

à
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LES QUATRE EMPIRES

Marqués dans les Prophéties de Daniel , au Chap. II.

ê' -au Chap. VII.

' Ne' statue compoſée de quatre métaux est montrée à Nabuchodo- r

noſorldans un ſonge qui lui est expliqué par Daniel: (a) quatre Doubſc pro.

bêtes ſont montrées à Daniel dans une viſion qui ſui est expliquée :Ëîîfflſë “ï D1'

par un Ange. (b) Daniel déclare -à Nubuchodonoſor que-les quatre ct-iizalſzrliicçuc

métaux de cette 'statue repréſentent quatre Royaumes: l'Ange déclare ?WTO Empi

à Daniel que les quatre bêtes marquent auſſi quatre ROyaErmes.’P;Î'}:é'Ë:j

Daniel déclare que le Royaume repréſenté par le premier des quatre \Je de quatre

:métaux est l'Empire même des Chaldéens : 8( ſa plupart des Interpretes ſſëmîf-;fï a ä"

conviennent que le même ?Empire des Chaldéens est auſſi marqué qHHzÏÂIÎÈLESÎS

par la premiere des Jqtlatre bêtes; 8( que les trois autres' 'Royaumes 0Pi11ion com

repréſenrés par îlesëtrois autres métaux 8( par les trois autres bêtes ſont ,ÃÏJ

l'Empire des Perſes ,Ulïlilmpire des Grecs , 8( l'Empire des Romains. ties. Opiiiion.

Sur ce dernier 'point toutefois il y a quelque partage. Porphyre ,P:;}'°"“²l‘~ë 4°

quelques-uns d'entre les Anciens , 8( pluſieurs d'entre les Modernes ÈrezË-“Ÿ

ont prétendu que la quatrieme bête repréſentoir , non l'Empire R0- “m” de 90m

main, mais la Monarchie des ſucceſſeurs d'Alexandre, dest-à-dire ,Sîïïäfibîgaff

principplement des Lagides qui 'régnerent en -Egypte , 8( des Séleuci— Oÿietdecerte'

des qui régnerent en Syrie. Delà quelques-uns ont conclu que la D'ſſ°""“°“*

'même Monarchie étoit auſſi repréſentée par le dernier des quatre mé

taux; 8( d'entre ceux-ci quelques-uns ont avancé que la petite pierre ,

qui détachée d'une montagne vint frapper 8( renverſer la statue , 8(

devint enſuite elle-même une grande montagne qui remplit toute la

terre , pouvoir ‘marquer l'Empire «Romain , au moins comme figure

'If
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de l'Empire de Jeſus-Christ à qui ſeul conviennent 'parfaitement tous

les caracteres du cinquieme Empire repréſenté par cette grande mon

tagne.

D. Calmet 8( le P. Houbigant s'étant laiſſés perſuader que la qua

trieme bête est en effet la Monarchie des ſucceſſeurs d'Alexandre,

n'ont ſuivi que cette hypotheſe dans l'explication qu'ils ont donnée du

texte de Daniel touchant les caracteres de cette quatrieme bête. Quant

à la Monarchie , repréſentée par le dernier des quatre métaux , D. Cal
met offre deuxiexplications : l'une, qui ſuppoſe que cette quatrieme

Monarchie est celle des Romains ,~ l'autre , qui ſuppoſe que c'est celle

des ſucceſſeurs d'Alexandre; mais c'est à cette derniere explication

'qu'il s'attache davantage : le P. Houbigant abandonne entiérement la

premiere , 8( s'arrête uniquement à la ſeconde. Enfin quant àla petite

pierre qui repréſente un cinquieme Empire , D. Calmet convient qu'à

la rigueur de .la lettre , c'est l'Empire de Jeſus-Christ ; mais il prétend

qu'il ne ſeroit pas impoſſible que cette même pierre déſignât auſſi

l'Empire Romain , comme figure de celui de Jeſus-Christ: le P. Hou

bigant rejette totalement cette allégorie , 8( ſoutient que , ſelon la

lettre même du texte , ce cinquieme Empire ne peut être que celui des

Romains. ñ '

Ce ſystéme méritoit-il donc le ſuffrage de ces deux ſavants Inter

. pretes? C'est ce que nous ne pouvons nous perſuader; ſi nous n'avions

ici à combattre que Porphyre 8( le petit nombre d'Anciens 8(de Mo

' dernes qui ont inventé ou embraſſé ce ſystème , nous pourrions nous

If

contenter de leur oppoſer le ſuffrage de la multitude des Anciens

8( des Modernes qui ont à leur tête , les deux plus habiles Interpretes

d'entre les Peres , S. Jérôme 8( Tliéodoret , avec leſquels ils ont ſou

tenu que le quatrieme Empire repréſenté par le dernier des quatre mé'

taux 8c par la derniere des quatre bêtes , n'est autre que l'Empire des

Romains , 8( que le cinquieme Empire marqué par la petite pierre , est

uniquement l'Empire de Jeſus-Christ. Mais l). Calmet 8( le Pal-lou

bigant ayant eux-mêmes appuyé de leur ſuffrage le ſystéme de ce pe

tit nombre d'Anciens 8( de Modernes , nous avons cru ne devoir pas

abandonner leur ſentiment ſans expoſer les motifs qui nous détermi

nent à ne pas Fadopter. Et afin qu'on ne puiſſe pas nous imputer

d'avoir diſſimulé ou affoibli les preuves ſur leſquelles les défenſeurs

de ce ſystéme prétendent rétablir; nous, donnerons d'abord ici un fi_

dele extrait du Commentaire de D. Calmet 8( des Notes du P. Hou-z

bigant ſur les Chapitres II. 8( VII. de Daniel ; ce ne ſera qu'après avoir

ainſi fidèlement expoſé l'opinion de ces deux Interpretes , que_ nous

préſenterons les motifs qui nous déterminent à préférer l'opinion corn-j

mune. Cela nous donnera lieu d'entrer dans quelques éclairciſſements

ſur les prophéties qudcontiennenr cesdeux Chapitres ,ôtprincipalemenc

fur celle qui est renfermée dans le Chapitre Yll.
. ii.

\

' :Quaire
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Quatre Empires ſont donc montrés à Nabuchodonoſor ſous le ſym

bole d'une statue compoſée de quatre métaux. Le premier est l'Empire

çliesphaldéens : Daniel même le dit. Le ſecond 8( le troiſieme ſont l'Em

pire des Perſes 8( l'Empire des Grecs : D. Calmet 8( le P. Houbigant

en conviennent. Quant au quatrieme Empire , ſelon la remarque même

de D. Calmet , (a) D) ſon caractere est (b) qu'il briſer-a G réduira tout

.n en .Poudre ,. comme le frr- bríſë Ô' dompte tailles cho-lès. Il est aiſé , dir'

» D. Calmet même , de distinguer l'Empire Romainà ces marques.
» Il btiſaſi8( mit en poudre tous les Royaumes 8( tous les Etats qui

)) ſublistoient avant lui dans l'Europe , dans l'Afrique , 8( dans' preſque

)) toute l'Aſie. Rien' ne ſut capable de lui réſister : ni les Aſſyriens , ni

)) les Perſes, ni les Grecs n'avoient jamais porté leur puiſſance à un

» ſi haut point que firent les Romains. C'est Fexplication ordinaire de

:z ce paſſageA ſelon preſque tous1 les Commentateurs. (c) l

» lvlaisïquelques nouveaux (d) ont prétendu , continue D. Calmet,

)) que ce quatrieme Empire étoit celui des Lagides_ en Egypte , 8(
d) des Séleucides 'en Syrie. Ils ſoutiennent, les uns queila pierre dé

» tachée de la vmontagne , ſans que la main des hommes s'en mêle ,

D) est l‘EnÎpire de Jeſus-Christ: d'autre que c'est l'Empire Romain;

»j 8( cette explication nous paroît la plus ſimple , la plus naturelle 8C

)) la mieux ſoutenue. L'Empire d'airain est constamment celui d'A

» lexandre. ,Or celui qui ~lui ſuccede immédiatement , ne-peut_ être'

)) celui des Romains , pour pluſieurs raiſons: 1°. Parce q~ue l'Empire

D' Romain n'avoir nulle liaiſon à celui d'Alexandre. 7,0. Il n’a'~été' for

J) mé que long-temps après lui. 3°. Il ne regardoit p~oint l'état des

» Juifs , qui étoit le principal Objet de Daniel. 4°. Il étoit unique;

n 8( ne pouvoir pas naturellement être repréſenté par les deux cuiſſes

n de la statue. 50. Le Meſſie qui est la fin de toute cetteptojzhétie

)) devoir venir après-la destruction de ce quatrieme Empire. Or Jeſus

» Christ est venu justement vers le commencement dela gtqndeur de

». l'Empire Romain., _ a W_ q

n Si ce quatrieme Empire n’est pas celui des Romainsſcene peut

» être que celui des Rois d’Egypte 8( de Syrie. Tous les caracteres

:z que lui donne Daniel conviennent à ces deux Royaumes. Ils ſont

x liés à Alexandre., comme lies ſucceſſeurs à celuhà qui ils ſuccedent ,

» coirſiimle les jambes au corpszhumain. Les cuiſſes' de' latstatue ne ſont

» ni de même 'métal , ni de même nature que le reste. Iles' Séleucides

» 8( 'les Lagides poſſédetentunep partie des Etats d'Alexandre :mais

” ce *ne fut ni par droit de ſucceſſion , ni par la conceſſion d’Alexanñ‘

» dre ', ni par le choix des peuples. lls n'étoient ni de ſon ſang lni de
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D) ſa famille: ils ne devoient leur Royaume qu'à leur bonne fortune 8(

)) à leur valeur.

d) Ils ſont remarquables par ces quatre caracteres que leur donne

)) Daniel : 1°. Par la dureté , marquée par le fer , qui déſigne la violence

» 8( la cruauté dc ces Monarques envers le peuple de Dieu. L'histoire

D: fait foi des maux que les Rois de Syrie 8( ceux d'Egypte firent ſouf

)) frit aux Juifs. 2.9. Ils briſeront 8( mettront en pieces tous les autres

)) Empires. Combien de Généraux 8( de Princes furent détruits par

» Séleucus Nicator 8( par Ptolémée fils de Lagus? Séleucus ſur-tout

» ne put affermir ſa Monarchie que par la perte d'Anti'gone, de Nica

» nor 8( de Démétrius: 8( Ptolémée , la ſienne , que par la ruine de

» Perdiccas 8( de ſes autres ennemis. 3°. La diviſion de ces Etats , 8(

» la matiere des pieds qui étoient de 'fer 8( d'argile marquent parfai

» tement les diviſions continuelles 'qui régner-ent entre ces deux Em

» pires , 8( le mélange desbonnes 8( des mauvaiſes qualités dans les

n Princes qui ſuccéderentà Séleucus 8( à Ptolémée , n'y en ayant eu

:a aucun qui ait eu toutes leurs bonnes qualités , leur valeur , leur ſa

zd 'geſſe 8( leur conduite , 8( la plupart ayant fait paroître de fort grands

z) défauts. 4°. Les efforts que firent ces Princes pour ſe réunir par

x des mariages 8( des alliances , 8( Pinutilité de leurs deſſeins 8(
n de leurs tentatives ſont bien déſignés par ces paroles du 'texte ſſ:

SOſrCJOmmiſZ-eburlrrzr quidam humano flemine ," ſëd non adhærebunt ſibi. An

» 'tiochus l'é Dieu , Roi de Syrie , épouſa Laodicée 8( Bérénice filles

',, de Ptolémée Philadelphe: (a) Antiochus le Grand donna ſa fille

,, Cléopatre à Ptolémée Epiphane Roi d'Egypte. Mais ces mariages

,, au lieu de ſervir à la réunion des deux Empires , contribuerent

,, plus que toute autre choſe à les diviſer 8( à y allumer des guer

,, res ſanglantes.

,, Enfin 'ſi l'on compare cet endroit de Daniel avec ce ui est dit

,," ci-après au Chap. VII. 7'. 8( VIII. 2.2. on remarquera aiſement que

,, le Prophete dans tous ces endroits n'a eu qu'un même objet , 8(

,, n'a voulu marquer qu'une même choſe; 8( que toutes les circonſ

,, tances de la prophétie ne peuvent commodément s'expliquer que

,", de l'Empire des Séleucides 8( de celui des Lagides. _

,, L'Empire du Meſſie est déſigné par la pierre qui ſe détacha de

,,- la montagne ſans main d'homme. Cette pierre devient une monta

,, gne, 8( renverſe tous les Empires du monde; c’eíl ce que nous~ex

,, pliquerons ci-après. Mais ne peut-on pas dire que certe même pierre

,, marque auſſi l'Empire Romain .7 Elle en a) -pluſieurs caracteres. 19.

,, Elle est étrangere à la statue qui marquoit les quatre autres Monar

 

(a) D. Calmet auroit dû dire ſeulement : Bérénice _fille de Plolémí: Pbílddeépñe. Car

Iaodicíe, ou Laodice, n'était pas fille de ce Prince : elle étoit fille (YA-ntiochus Sorel,
8l ſœur dflntiochus le Dieu. î
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,,1 chics ; elle n'a aucuneliaiſon avec elles. 1°. D'une petite pierre

,, qu'elle étoit, elle devient une haute montagne. L'Empire Romain

,, par les commencements les plus foibles 8c les plus petits , s'est

,, élevé à une hauteur 8( une puiſſance énormes. 39. Cette pierre a

,, renverſé la statue ê( a briſé tous les métaux qui la compoſoientz'

,, ainſi L'Empire Romain a. abattu ,tous les' Empires qui étaient aims.

n dansle monde, 8c en particulier ceux des zSyr-iens at Egxpeſ

n tiens- 4°- Enfin cet Empire s'est formé pendant-lez tempg de; autres,

,, Empires :' In diebw regnorum illorum. La République Romaine jettoit

,-, les ſolides fondements de ſa grandeur future, pendant que les Grecs ,

n les Rois d'Egypte 8( de Syrie, étoient occupés à ſe détruire mu*

,, tuellement. Voilà ce qui peut convenir à Hîmpireliomain. .

z… Mais voici d'autres caracteres. quine peuvent naturellement 'lui

1b être attribués , 8c qui* nous conduiſent néceſſairement à une autre ~q

,, Monarchie -qui est celle de .Ieſus—Christ. 1°. La. petite pierre est ~

,, détachée de la montagne , ſan: main d'homme; On ne dira pas .que

,, la main des hommes, que la valeur , la ſageſſe . le courage , la

,, conduite ,l'ambition, la violence , en un mot , toutes les paffions

,, de l'homme , n'aient pas \contribué à former 8k à élever l'Em

,, pire Romain. 2°. L'Empire dont parle Daniel_ esti une Monarchie

,, ſit/cirée de Dieu qui ne ſera .jamais -ni détruite , tu' déſſpée. Peut-On dire

,, que ce ſoit là- un ſigne qui distingue l'Empire Romain? Ne remat-s

,, quons-nous pas dans l'histoire ſon origine , ſon progrès 8L ſa déca

,, dence ; l'ambition 8E les vices des hommes qui l'ont fondé., Si

,, porté à ſa plus haute élévation. 3°. Ce rogne ne paſſera poin: à des

,, étrangers. Tandis que l'Empire Romain a ſubſiste , combien de fois

,,—l‘a-t-on vu gouverné par des étrangers? Et combien defois a-t-il

,, été expoſé ,à la violence de ſes ennemis, juſqu'à _ce qu'enfin' il efl

,, devenu la proie des Barbaros , qui l'ont démembré , díſiipé ,a ruiné!

,, 4L. Enfin , s'il est vrai .que l'Empire Romain ait détruit tous les au-e

,, tres Empires , il a été détruit à ſon tour. Ainſi on ne peut pas lui

,, appliquer ce que dit Daniel , qu'il ſubſistera éternellement: Et ip-z

,, ſum ſlabit in aterrtum. ' \A

m,, Il faut donc convenir qu'à la !rigueur de la lettre, on ne doit en?

,, tendre que de l'Empire de Jeſus-Christ , cette partie' de IBJPTDPIÏÉË

,, tie , qui nous décrit un cinquieme Empire , quoiqu'il nev ſoit pas im?

,, poſſible que le Prophete ou plutôt losaint-Eſprit n'ait mêlé parmi

,, cette deſcription quelques trairsqui conviennent à l'Empire Romain ,

,, comme figure de celui de Jeſus-Chriſt ; de même que dans les autres

,-, propheties , Dieu a. coutume de joindre aux prédictions qui regar

,, dent JeſussChrist; d'autres prédictions de certains faits historiques

z, &L particuliers dont l'accompliſſement ſenſible ſert de preuves con?

5,- tre les Païens ô( les Incrédubes , à la vérité des prophéties plus clai

,,' res 8L plus importantes', qui ne regardent que Jeſus-Chäst. La gran

. z

P
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,ï, deur , l'étendue , la— force de 'l'Empire Romain ,‘ déſignent celles-ide

,', l'Empire du Meſiie. Les autres Monarchies renverſées par les' Ro

,, mains déſignent les effets merveilleux de la prédication de ?Evan-

,', gile. Le temps auquel l'Empire Romain ſe vit dans ſa plus grande

,'~, force ſous Auguste , ſert d'époque à la naiſſance de Jeſus-Christ;

n .,

,', au deſſus de rout ceque l'Empire Romaina jamais eu. de- plus

f, perbe ê( de plusgrand. ec Ainſi s'exprime D. calmer.

’ Le P. Houbigant ne veut point admettre ce double ſens ï: il prétend

que cette prophétie regarde uniquement l'Empire Romain : 8( pour

(UM

Houbigam ſur cela il commence par nier que Pexpreffion fine manibus doive ſe rap-

la même Pro

phétie. Objec

tiom qu'il for

me contre l'o

pinion com

mime.

ſum.

porter au mot' ali/bafa; est : il. le rapporte à !aprs , en prétendant s’ap~

puyer du texte original , où-'il croit-trouver à la lettre_ Iapír' qui non

in maníbus ;i cb- qu'il prétend' ſignifier une pierre ſi grande qu'on ne,
ſïeut -latſtenir dans ſes mains :v ilavoue qu‘il s'écarte en cela du ſen

timent commun ,~ mais cette particule Dl , qu'il ſuppoſe ſignifier qui ,

lui paroît une preuve ſuffiſante .- Ver-bam pro uerbo , lapis qui non in.

manibus , ſive qui manu reneri non poſſet , idem ac lapis prægrandis..

Perrine: non in manibus ad lzzpídem, non aurem ad abſciſſus est , quad.

verbum dirjungirzzr' à [api-Je Per relativum , Dl , qui. 0b eam caufizm nou(

canveninùzsÎ abſciſſus-est- line manibus, quanquam ita plerique Interpre
les , qrríſiquidem' Omiztunr relativum , non ren-am Omùrenſblm. Dans. ſa

Verſionl, i-l a mis en conſéquence au il. 34. Tu hæc íntuebarís, dance.

lapis, qui manilyus moveri non Poflët, monte avulfus est : 8( au ÿ. 45..

Quàd enim vídíſíi lapidem, qui manibus moveri non Forest, de nwnte aval-

-So - ~ . ,

l: C'est ſur le V. 34. qu'il place ſa Note concernant cette expreſſion..

Delà il vient au i7. 43. où il' traduit ainſi :humano qui-dem _lE-mine nufce

buntur , ou comme il ſexprime dans .ſa Note : Miſàabufztur inter ſem

mine hominis. Il obſerve très—bien que celæmarquc des alliances nup

tiales , 'telles qu'il s’en trouve en effet entre les Lagides 8( les Séleu»

cides: Sir/e Per matrímanicz jungentur , ur accídir regibus Lagídís G See

leucidis : 8c c'est à cette occaſion qu'il développe ſon ſystème ſur la.

ſuccemon de- ces Empires ſi', n La tête d'or , 'dit-il , c'est l'Empire des

,, Chaldéens ; la poitrine ô( les bras d'argent , c’eſt~ l'Empire des Me.—.

,, des &cldes- Perſes ; le ventre 8( les ctriſſes dairain , c'est l'Empire.

,, d'Alexandre le Grand , qui commanda à toute la terre :les jamffl

,, bes de fer , 8( les pieds -en partie de fer , 8( en patrie d'argile ,.

,, c'est l'Empire des Grecs conſistant en celui des Lagides 8( celui des

,, Séleucides : cet Empire d'abord fut ſemblable au :fer qui briſe tout z

,, mais enſuite il -fur en parriefort 8( en partie Eoible , lorſqjletantôt

,, les Lag-ides av-oienr la ſupériorité , 8( tantôt' lesrséleucides. Le der

,, nier Empire fut celui des' Romains , qui sïéleva dans les joursîde ces

,n Rois, dest-à-dire, lorſque les Monarchïes d'Egypte d( gde.- Syrie

fondateur d'un Empire ſpirituel , infiniment élevé par ſa réalité 7:.
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f, ſubſistoient encore: cet Empire ſur détaché d'une montagne , c'est—

,, à-dire, du mont Palatin , 8( il remplit enſuite toute la terre. Nimi

rumîeapur statuæ aureum ſignzficabat regnum Chaldæorum ,' peäur G' brac/rid

argentea , rcgnum Medorum Ô' Perfizrizm ; venter ê' femorziærea, reg

num Alexandri mag-ni , qui imperavit univerſæ terræ ,- crura ferrea G

pedler par-tim ferrei , pnrtim ſictiler, regnizm Græcorum constant ex La

girlis G Seleucidlr , quaſi przmùm domutt omnia, Veli” ferrum , :ieindè

fuit ex parte _ſolidum G ex parte infirnttlm, cùm nunc Lagidæ , nulle'

Seleuciſlæ eſſieu: ſuperiores ,' hoc erat regnum quarmm. Ulrimum fuit Roma—

norum , quad ortum est in dicbus regum illorum , five ndhuc stantibur

regnír Ægypti 6- Syriæ , quodqzle de monte abſczfliim est, trempe Palatine,
implewſitquc deinde' orbem terrnrum.

Après avoir ainſi expoſé ſon ſentiment ſur la ſucceffion de ces Empi

res , le P. Houbigant entreprend de réfuter ceux qui croient que le

dernier Empire figuré par cette petite pierre qui devient une grande

montagne , 8( celui du Metlie. n On peut , dit-il , leur demander : 1°.

D Comment cet Empire a été détaché d'une nwntagne. Si par cette mon

” tagne , ils entendent le ciel, qui est-ce qui leur accordera que Dieu

n venant ſur la terre , ait paru être ſemblable à une pierre qui tombe

)) d'en-haut d'une montagne 8( roule juſqu'en bas ? « Qui hoc ragnum

quintum de Meſſiœ regno intelpretantzlr ex eir quæri Forest, 1°. Quorum

paño id regnum fuerit de monte abfiiflizm. Si montem cœlum intelligunt ,

qui: ei: concedet , ut Deur in terra: venin-rt: , ſimili: eſſe Î/itleazur Iapidi qui

ercfummo monte ruit, Ô' ad ima prævolvitur. )) zo. On leur demande ſi

)) l'Empire du Meſiie a briſé tous les Empires précédemment marqués.

>) Car le Meſſie entrant dans ſon regne , qui étoit du ciel 8( non pas

)) de ce monde , a laiſſé l'Empire des Romains ſans y toucher ; 8( même

» c'est depuis la naiſſance de Jeſus-Christ , que l'Empire des Romains

» est devenu floriſſant , 8( a étendu plus loin ſes limites. 2°. Quart-zur'

an regnum Meffite contriverit omnia regna ſupra' diffa. Nam Meflîar Ve

nienr in fuum regnunz, quad era: cœlorum , non huius mundi , reliqui:

íntañum regnum Romanorum: immo post Chri/Zum natum floruit Romanum

Imperium , &ſans fine: latiùr propagavit. )) Enfin , ajoute-t-il , le regne

n du Meffie a détruit la religion des Romains , mais non pas leur do

)) mination. D'où il ſuit qu'on ne peut pas tnêiue trouver une figure de

d) l'Empire du lvleliie dans l'Empire des Romains repréſenté par cette

)) pierre qui devient une grande montagne :puiſque l~Empire de ce Roi

n qui ne briſe point l..- roſeau caste' , ne peut avoir rien de comparable à

i) cette pierre qui briſe 8( renverſe tous les Empires qui ont précédé. a

Denique regnum Meffiœ (iestruxit religionem , non dominationem Romano

rum. Ex quo ſequitur, ne figurant quidem eſſe Poſſe regni Meflîæ regmlm

Romdnorum , in lapide qui mons magna: evadiz , stgnificatum ; quaudoqui

dem reanum ejus Regis qui arundinem quaſſaram non confringet , nihil"

[ſmile zabere Forest cum lapide qui frangin, obruitqzie omnia regna , quad
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Præcejſerunt. D) Et il y a , continue-t-il , peu de ſolidité dans la preuve_

» ſur laquelle quelques—uns inſistent, en diſant que l'Empire. figuré par

» cette pierre qui devient une grande montagne , doit durer éternellement

» 8( ne point paſſer à un autre. Car Fexpreſiion LALMIN , in ſècula , est

)) la même que celle dont les Chaldéens ſe ſervent lorſqu'ils diſent au

» Roi: Que le Roi vive éternellement. En ſorte qu'il est clair qu'elle

Â j) ſignifie ſeulement que l'Empire dont il s'agit durera long-temps.

D) Quant à ce qui ſuit, qu'il ne ſëra point livre' à un autre- , cela est dit

)) par oppoſition avec ce qui avoit été marqué des deux royaumes pré

» cédents qui devoienr ſe lier l'un avec l'autre par des mariages , pour

)) montrer que l'Empire Romain ne s'aliéneroit point par des mariages

)) comme il arriva aux deux monarchies des Lagides 8( des Séleucides. cc

E! parùm firmamenti est in eo quad quidam ,a urgent, regnum Iapidí: qui

_fit mons magna: , in ſecula , duraturum , nec alterî permíttendum eſſe.

Quippè LALMIN , in ſecula , idem vocabulum est , quo (Zhaldæí utuntur ,

cum regi dicunt , Rex in :eternum vivat ; ut Planum ſi: fignificari tantùm ,

id regnum quad tangitur , ad multos die: permanflirum. Id verà quad _ſequll

tur , nec alterî permittetur , in oppofizíone est cum eo quad diñum est de

regnis duobur , qua _femirie humano commifi-enrizr , ut ſîgnzflcetur Imperíum

Romanian non abalíenatum in' per matrimonial , ut accidit in regrm Lagi

darum ê' Seleucidarum. ~

1v. On peut ſe rappeller que j'ai déjà répondu à quelques-unes de-'ces

:Êffggîoſä: 31": objections dans la Diſſertation ſur les Prophetes à la tête du Livre d‘Iſaïe:

p_ iloubiganz, mais j'ai cru devoir y revenir ici , puiſque c'est le ſujet de la Diſſertation

:l: préſente ,. 8( que d'ailleurs le P. Houbigant ajoute encore ici quelques

mâle_ Le cin_ autres objections auxquelles il faut egalement répondre; je n'ai pas dû

quieme Empi ſéparer les unes d'avec les autres. .‘

f: HSWÏP" Je crois avoir montré que l'expreſſion ſine manibur ſe rapporte bien

petite pierre . . .

.luideviznmne au verbe abſczſſizr eſt , 8( non pas au nom lap” , parce que la particule

grande mï-,nra-Chaldaïque DI n'est point eſſentiellement un pronom , mais une ſimple

ggfnſcelſſiîjſic, conjonction ſuſceptible de pluſieurs ſens différents prouvés par le témoi

Romains, mais gnage même du P. Houbigant dans le Livre même de Daniel ; que ſi elle

“ſu” ſe rapportoit au nom , elle laiſſeroit à ſous-entendre un verbe , que rien

' ne peut déterminer , 8( ſur lequel le P. Houbigant même varie , diſant

dans ſa verſion , qui manibus maveri non paſſé-r , 8( dans ſes notes , qui

manu rem-ri non paſſé: ; que comme ces d'eux verbes ne ſont point de ceux

qui ſe ſous-entendent d'eux-mêmes , Daniel eût exprimé l'un des deux ,

ſi telle eût été ſa penſée; que d'ailleurs , de l'aveu même du P. Houbi

gant cela ſe réduiroit à ſignifier lapir prœgrandír ; 8( qu'il n'est pas vrai

ſemblable que pour exprimer une idée ſi ſimple 8( ſi facile à rendre par

magna: ou magna; valdê , Daniel eût employé une expreſſion auſii peu

naturelle que celle-ci lapis qui ſine manibu: : qu'enfin ſi cette particule ſe

rapporte au verbe même joint au nom ; que c'est une parentlieſe qui

exprime le quomoda de l'idée complexe renfermée dans-ces mots abfcèfliz;
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eſl tapis. Car il étoit naturel de demander comment cette pierre avoit

été détachée de la montagne ; 8( c'est à quoi le Prophete répond que cela

fut ſait ſans le ſecours d'aucune main , quad ( fitit ) non per marius: Rien

n'est plus commun dans l'Hébreu que de ſous-entendre ainſi le verbe eſt

ou fuit : 8( rien n'est ſi commun en Grec , en Latin ô( en François , que

de ſupprimer quad eſt ou quodftzit : delà vient donc qu'on lit ſimplement

dans la Verſion Grecque 8( dans notte Vulgate ſine maníbus , en le rapñ

portant au verbe. C'est le ſens qui ſe préſente naturellementzdest le

ſens propre du texte :c'est le ſens généralement reconnu : 8( le texte pris

en ce ſens ne peut convenir -qu'à Jeſus-Christ , qui ſeul reſſemble à cette

pierre ainſi détachée de la montagne ſans la main d'aucun homme : abjl

czffuxefl [ſſl-r :le monte ſine manibur.

Le P. -oubigant nous demande comment l'Empire de Jeſus-Christ

a été détaché d'une ntonzagne ,- 8( de -quelle montagne ; 8( ſi cette mon

rogne est le ciel. Nous lui répondons que nous n'avons pas beſoin de

nous élever juſqu'au ciel pour y trouver cette montagne; que ſi lui-même

a bien prétendu qu'à l'égard de l'Empire des Romains , cette montagne

pouvoir repréſenter le mom Palarín , voiſin de Rome , d'où cet Empire

s'est répandu ſur route la terre , nous pouvons bien dire qu'à l'égard de

l'Empire de Jeſus-Christ, cette montagne peut repréſenter le mont de

Sion , d'où l'Empire de Jeſus-Christ s'est répandu dans tout l‘univers';

que ſous un autre point de vue , cette montagne , c'est la nation .ſuive

de laquelle Jeſus-Christ a pris naiſſance ſans le ſecours d'aucun homme,

comme le remarque S. Jérôme: (a) Abfcífliz: eſf lapís , Dominic: ufque

Salt/alor , ſine maníbur , id est abfque coiru ê' humano ſèmíne , de utero

virvínalí : caractere qui ne peut convenir qu'à Jeſus-Christ. ~'

Île P. Houbigant nous demande ſi l'Empire de Jeſus-Christ a briſ

tous les Empires précédemment marqués. Nous lui demanderons com

ment l'Empire Romain 'les a briſés. Il a briſé lesdeux Monarchies des

Lagides 8( des Séleucides. Mais a-t-il briſé l'Empire d'Alexandre .7 a-t-il

briſé l'Empire des Per-ſes l a-t-il briſé l'Empire des Babyloniens ?L'Em

pire des Babyloniens a été briſé par celui des Perſes ; celui des Perſes,

par celui des Grecs ; celui des Grecs , par celui des Romains ; 8( celui

des Romains , par celui de Jeſus-Christ. Celui qui renverſe le dernier

des quatre est cenſé renverſer les quatre, parce que le dernier avoit

recueilli la puiſſance des trois autres. Le P. Houbigant nous objecte

que l'Empire de Jeſus-Christ est le royaume du ciel; 8( que ſon re e

n'est point de ce monde. Il est cependant vrai que du haut du ciel où Je us'

Christ est aflis à la droite de ſon Pere il regne fur toute la terre, 8c y

exerce ſes jugements. ll est cependant vrai que du haut du ciel où il est:

'aſiis dans ſa gloire , il a non ſeulement détruit l'Empire du démon par

 
 

(d) Hino”. in .Dao- u. Tom. III. col. I081.
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la parole de l'Evangile , 8( par Feſſuſion des dons ſalutaires de ſa grace

dans les cœurs , mais qu'en même temps il a fait marcher les Romains

contre les Juifs , 8( les Barbares contre les Romains. ll a détruit Jéru

:ſalem 8( la République des Juifs par les armes des Romains; il a dé

truit Rome paienne 8( les derniers restes de ſon Empire idolâtre par

la main des Barbares. Et S. Paul nous découvre qu'au dernier jour

;Jeſus-Christ en exterminant tous ſes ennemis , achévera de détruire

tout empire , toute domination , toute puiſſance. (a) Deinde finira...
cùm evacuaverit omnem Prlſincíparunt G* poteflatem G' virtutem. Jeſus-Christ

dans ſon premier avénement n'est point venu pour juger le monde ‘, mais

pour le ſauver,- 8( c'est en ce ſens qu'il est vrai de dire qu'il n'eſt' point

venu briſer le rafeau caſſé. Mais remonté dans le ciel 8( aſſis à la droite
de ſon Pere , il exerce delà ſaſbuverazſine domination au milieu deſer enne

mis ,' il gouverne delà les nations avec un ſbeptre de fer ,~ il les briſe comme

un vaſe d'argile, en détruiſant tout ce qui s'oppoſe à ſon regne , juſqu'à

ce qu'enfin il acheve de détruire au dernier jour toute puiſſance ennemie.

Dira-t-On encore que cela n'a rien qui reſſemble à cette petite pierre qui

renverſe le coloſſe d'or, d'argent , d'airain 8( de fer? La puiſſance des

Romains ſi formidable qu'elle ait été , est-elle comparable à ce pouvoir

terrible que Jeſus-Christ exerce ſur ſes ennemis , 8( dont il a déjà fait

éclater tant de preuves ? Nul autre que lui ne reſſemble mieux à cette

Pierre dont le choc est ſi formidable.

Enfin je crois avoir montré la force de l'argument que nous tirons

'de ce que ce dernier Empire qui renverſe tous les autres , doit durer

éternellement G ne paſſer, à aucun autre. L'expreſſion in ſècula ne s'appli

que pas moins à ce qui est éternel qu'à ce qui ne l'est pas : nous l'avons

prouvé par le_ témoignage même du P. Houbigant. C'est une exagéra

tion quand on ſapplique à des objets 'périſſables; mais elle a toute ſa

force 8( ſon exacte vérité quand on ſapplique à ce qui est vraiment

éternel. S'il étoit prouvé que ce dernier Empire n'est autre que l'Empire

des Romains , on ſeroit obligé de dire que ce mot in ſàcula ne devroit

pas ſe prendre à la rigueur , 8( ne ſignifieroit qu'une .longue durée; mais

encore quelle durée _d'un Empire 'qui dès le cinquieme ſiecle fut éteint

dans l'Occiden_t , 8( n'a ſubſisté dans l'Orient que juſqu'au quinzieme

ſiecle , après avoir paſſé des 'Romains aux Grecs , pour paſſer enſuite

des Grecs aux Mahométans i_ Est-ce là cet Empire qui ne devoir paſſer

à aucun autre .P Non :ce caractere ne convient qu'au. ſeul Empire de

Jeſus-Christ; 8( comme il est certain que l'Empire de Jeſus-Christ n'aura

point de fin , il demeure certain que l'expreſſion in ſecula marque bien

ici l'éternité même. Ainſi toutes les objections qu'on nous oppoſe vien

inept ſe briſer contre cette pierre; 8( il demeure certain que les caracte
,.. .~ ñ . 4 t Ô

(d) r. Cor. xv. 24. l.

res
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' qui ſublistera éternellement : E: iPfilnl ſid-biz in æréinirm. Aucun de Ÿces'

r‘e3'de'l'Empire-²qu'elle repréſente , ne peuvent convenir qu'à l'Empire

de' Jeſus-Christ. Achevons néanmoins de nous en convaincre ,- en exami-

nant les objections de Dom Calmet. ~

'De l'av'eu de cet Interprete , il faut convenir qu'à la 'rigueur de la “Warp” au'

lettre , on ne doit entendre que 'de l'Empire de Je us—Christ cette partie objection; de

de la prophétie, qui nous décrit uſſcinquiemeEmpire ; de l’aveu_g-.Ç'lmzï‘;“

même' de cet Interprete , ce cinquieme Empire a des' caracteres qui ne ,näſiïzfiſiïfiéh
peuvent naturellement îêtre 'attribués à l'Empire_ Romain , 8( qui nous~Les .quatre

conduiſent néceſſairement à une autre Monarchie 'qui est celle-deîggäfêfiſhlr

Jeſus-Christ. L'Empire de Jeſusſichrist est -ſeul cet Empire qui dan-HP. m… J:

ſon origine est comparable à une petite pierre détachée d'une mon- ?"²“°,mé‘²}"‘

q . . . . - - ont lEmptre

ragne ſans la main daucun homme : Lap” abjäflls de monte ſine ma- dcœhlldéen,,

níbur. Il est ſeul cet Empire ſuſcité _de Dieu même , ô( qui porte lecarac- l'Empire' dc

rere de la divinité dans ſon' origine ô( dans ſes progrès-:Regnum quad Pfrfïe;jilſèitabít Deus cælí. Il est ſeul cet 'Empire qui ne ſera jamaisïdérruitfigt l'Empire

ô( contre( lequel nulle violence 'ne prévaudra jamais Z Regnum quad in Île' Ëhmÿiffl

ctemum non dzflípabírur. Il est ſeul cet Empire 'qui ne paſſera point à-ELPÏLËÎËÊÏ"

un autre peuple , qui ne ſuccombera- jamais ſous la puiſſance daucuneieuſ 'Èccede

nation: Et regnum qu: alter! populo non tradetur. ll est ſeul cet Empire äîrâeläflfê.

caracteres ne peuvent] convenir à-PEmpire Romain: ÏD. Calmet en

convient. ' . ' ‘ ~

Quels ſeront donc les caracteres qui pourront convenir à cet Emz

pire? D. Calmet en remarque quatre. Cet Empire n'a aucune liaiſon

avec les autres Monarchies : c'est une pierre détachée d'une montagne ,

6( qui est etrangere à la statue: Lapi: abfczſlſil: “de monte. Cet Empire

n'ayant eu d'abord que des commencements ſoibles , s'est élevé enſuite_

à une puiſſance énorme .' c'est une pierre 'qui est devenue une grande'

montagne :Et faâus d? mon: Magnus. Cet Empire a zihattu tous ieslîrní'

pires qui étoient alors dans le monde , ê( particulièrement ceux-des

Syriens 8( des Egyptiens :cette pierre a frappé les pieds de la 'statue ,

8( les a briſés : Percuſſitfldtuam in pedíbur ejur. . . .- G' comminuit e034. Enfin

cet Empire s'est formé pendant le .temps des autres Empires :In did-bu;

regnorum íllorum. ~ * ſ "

Mais ces mêmes caracteres doivent auſſi ſans doute convenir à lÎEm-"J

pire de .leſus—Christ. Car cette pierre qui a~ été détachée-d'une mbnñ

tagne, cette pierre qui a frappé les pieds de la statue , 8( qui les a briſés,

cette pierre qui est devenue elle-même une grande montagne , est celle—

là même qui a été détachée ſans la main d'aucun homme. Et cet Em

pire qui doit s'élever dans le temps des autres Empires est celui—là mê

me qui doit être ſuſcité par le Dieu du ciel , qui ne doit jamais être dé

truit , qui ne doit paſſer à aucun autre peuple , qui doit ſubſister éter-ñ.

nullement. 'En effet l'Empire de Jeſus-Christ n’aí aucun rapport avec

les autres Monarchies: c'est une pierre qui est détachée d'une monta

_TDmc X I. H
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gne, 8K qui est etrangere à la statue : Lapisl abſZ-iffu: de monte. L'Empire

de Jeſus-Christ qui paroiſſoit- li ſoiblc dans ſes Lçommencemenÿts …ſe ré

pand en peu~de temps dans toutes les ,nations alors connues ;_,c'est une

petite pierre qui en peu de temps devient une grande montagne,, 8( remplit

toute la terre: Faâu: est mans magnus, G- implcvít univerſàmñtexram. Mais ,'

prenez garde , cette. pierre doit frapper 8( briſer les piedszdeda statue-t

Perquflltflaruam ï”- pedibur pins. .-._ ,G cgmminqit cop.. Çeq Empire», doit:

. , , s'élever au temps du .dernier des quatre Empiresñprécéd.nts_: car .c'est

le _ſens de cettehepcpreſlion de la Vulgate; In ñdiqbyrrrÿegnarum illorum ,T

‘ ou , ſelon le Chaldéen , qui est le texte ,original :ln dítbur regum ille-J

rum : 8( c'est embriſant le dernier de ces quatre Empires qu'il' doit les

briſer tous, les détruire tous : Comminuer autem G- confumet univerſa

- regna hæc, D” Calmet ſeméprendzdonc viſiblement~ lorſqu'il dituque

-- _le Meſſe-Azur' dZ-Iafin de wine CEtrEËPrOPIlétiE devoir .v-.tnir-i après la destruction.

‘ ſ 115i; ,ce qçutsigrm-Empiret -Le Meſſiezdevojtfflenir au temps ,de cet Empire;

‘même,qui..étoit, le .dernier des quatre : In dielïur regizm illorum. Ild-deq'

î voit-frapper 8( briſer les pieds 'de- la statue : Percuſſit flaruam in Pedíbus,

, ejus..... Ô cornuninuit eos. Or_ je demande quel est l'Empire ſous 1lequel

Jeſus-Christ a jiaru,, quel. est l'Empire que Jeſus-Christ a frappé ,_ quel,

narchietlesvLagicleszêffl-des Séleucides. Il y a_voit déjà 65 ans que lazhdgè,

narchie des Séleucides étoit éteinte , il y avoit déjà 30 ans que la Mo-z

narchie des Lagidesétoit détruite , lorſque Jeſus—Christ est ne'. Les pieds'

. de la statue frappés par cette pierre qui repréſente Jeſus-Christ , ne ;re-T

préſentent donc pas la Monarchie _des Lagides 8( des Séleucides. Mais

c'est au temps de l'Empire Romain , que Jeſus-Christ a paru , 8( qu'il a*

commencé d’établ-ir ſur *laqterre ſon regnç; c'est l'Empire Romain , que.

.Ieſus-Christ a frappé par la prédication même de Plîvangile-;rckdst l'Em

pire Romain , que Jeſus-Christ a briſé en établiſſant ſon regne ſur-les.

ruines mêmes de cet ,Empire idolâtre. Les pieds de 'la-statue repréſentent
donc les derniers temps de l'Empire Romain 1 le quatrieme 'Empſiireîest'

donc l'Empire Romain. l

, Que peut oppoſer à cela D. Calmet? L'Empire Romain n'ai/bit nulle.

liaiſon à celui d'Alexandre. Mais l'Empire Romain nÎa-t-il donc pas

envahi la plupart des provinces qui avoient été ſoumiſes à Alexandre?

rflaízt-il pas ſubjugue' ſpécialement les d'eux puiiſantes- Monarchies des

est- l'Empire ;que ,Ieſuszchtistffl briſé. Ce n'est certainement pas la M0- '

Lagides 8( des Séleucides ſucceſſeurs d’Alexamlre .². L'Empire Rpndæz ~

nfa été forme' que long-temps après Alexandre. Mais nfestj- ce -pas précim

ſément entre l'extinction des deux Monarchies des Lagides 8( des Sé

leucides , ſucceſſeurs d'Alexandre , que JulesñCéſar accepte le t'itre.d'E -

pereur , 45 ans avant [Ere Chr. vulgaire .7 n'est-ce pas auſſi vers ce

temps que la plupart des royaumes d'Aſie , qui étoient des démemñ

brements de l'Empire' d'Alexandre ,4 furent réduits -en, Wovincœ RDF.

mairies? L'Empire Romain ne regardpít point l'élan_ .du JMJ* ,qui &de

A ‘ Wzffll:
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le principal objqrde Daniel. Mais est~il \donc vrai qnezle; principal 0b

jet deDſaniel ſur l'état *des Juifs ? D.- Calmet ne rpconnoit-ilhpafi-,luiz

même , que la fin de toute cette prophétiemefl lfayâzcnzent Àdul-LMÛÆBJ

8( n'éEoit-ce pas ſous l'Empire Romain que le Mestie ;devoir venir?

L'Empire Romain étoit unique , Cz' ne pouvoir par vêtre repréſentés par le:

deux cuzflès _de la statue. 'Mais les deux cuiſſes de la statuerappartien

nentgelles donc au quatrieme Empire ?é n'appartiennent-elles .pas 'au-troi

ſieme :VenterL-ô-_fimora ex me? Si donc les~deux cuiſſes doivent re

préſenter ,tleuxmonarchies ,Lces deux monarchiesrdoiivenr .fairezpartie

du troiſieme EmpirenŸinſi les deux-monarchies' des Lagides 8( des

Séleucides. ſucceſſeurs d'Alexandre , pourront être repréſentées-parles

deux cuiſſes. qui ſont d'airain comme le ventre : Venter 6- femoralex

are.; ntais alors elleszferont partie du .troiſieme Empire , qui est l'Em—

pire des ,Grecs zfondé‘parliAlexandre-z.8( continué dans ſesiſueceſſeurs.
Cela- même qcontribuera;:encoreſſ1àa‘ prouver .queh lezquatrieme Em

pire repréſenté" parzzles jambes &des pieds doit. être différent de.celui

des ſucceſſeurs ,d'Alexandre , .84 doit. même ſuccéder 'à-celui des ſucceſ

ſeurs d'Alexanë_lre. Or quel est cet Empire qui ſuccede à celui des ſuc

ceſſeurs d'Alexandre ,Ïfinon lÏEmpire Romain ? LlEmpíre Ronuzin étoit

unique.: auſiilvoyons-nous que les .deux jambeside la statue; ſonrdun

ſeul ,mêmenmétal …Tibiæ autèmtferreœ,LŒmpirwRomairzdtoit 7ans'

que : auſii-_le quatriemezlîmpire devoit—il liêtteuEt célh même nous

fournit encore_ une preuvencontre ceux. quïxprérendent que-:ce- qua

trieme Empire est la monarchie des Lagides 8( des SéleueidesxnDæ

niel ne dit pas que les deux jambes repréſentent deux royaumes ,imais

ſeulement qu'elles repréſentent un royaume , qui ſera le quattieme :

Rqegnrtm quartum. Enfin est—il vrai de dire que Jefur-Cbifl* est venu juſ

rement Vers le commencement de la grandeur de l'Empire ROW i ne ſcroir

il pas plus vrai de dire qu'il est venu justementvers leñ-“temps de 'Fa

décadence i L'EmpirezRomain commença de paroître ſous-le nomdEm

pire au temps de Jules-Céſar , qui est le premier qui ait porté' le nom

(l'Empereur ;nil fut auplus haut point de ſa grandeur ſous Auguste,

ſous_ qui Jeſus-Christ prit naiſſance; mais Auguste mourut avant- même U1 l

que Jeſus-Christ fût ..entré dans Fexerbice de ſon ministere' public : 7_._-,’,;. ',4 .3

8,( dès lors_ L'Empire Romain commença de décheoir ; destzlce qui-est "du-dn.tegréſentéñpar les piedsv de la statue qui étoient mêlés de--fer 8(-d'ar

"ŸXÎ

gile, Er, c'est auſii ce que* remarque D.. Calmet mémeen expliquant' .- 1 .t

,Ûette partie de la prophétie ſelon Phyporheſecommune-M) Le Royauñ* '~_4'ï'P'-‘²-'_’

,nomade-fer qui vbriſe 8( met en pieces tous les autres Royaumes‘lc‘est,"_jzſ~, '

n di(-i~_l.,~.iZEmpire'Bnrnain.dans ſa vigueur .ſous les Conſulsſqui porüI 'i “

-ÛNCÇËOÛLÜLEUCFŒ‘h0l‘3;:de lïlralie , 8(<.'qu'r: lui aſſujétirent un ("r-grand , J

;z nombrede royaumes 8C de --proyincesíyíä ſous les Empereurs Ju- S1-- - —; .

IPiles-ÃCéſax ſAugLr-steF-ÔC Tibere. Depuis ce temps on-nc voir play' de ' f

» fer pur ,- ce n'est quäunimêlange ÿdefer 8( d'argile , unev ſuite .d’Em—. ‘ ~

" H 2.
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»iſpereurs preſque 'tousÎ vicieux 8c corrompus , qui abuſent de la ſou-l

»î-t/'eraineaurorité pour commettre les plus grandes infamies, 8( qui

Mäultléfautïdewfflaleur 8( de* conduite exercent une injuste tyrannie

írſur leurs ſujets , 8( irritent 'les étrangers par leurs violences , ou ſe

ziïrendent -mépriſables par leur conduite inſenſée. C'est dans le temps

7) de ces regnes foibles 8( fragiles u, (In díebur regum illorum ,) que ſe

” formeafEmpireÎde "Jeſus-Chriſt ORL Quant àñ c'es' alliancesflttxmainesïî

qui 'ſelon le Prophete ſont auſſi repréſentées-par ce nuêlangjïe de"'fei~

8(-d’argile", voicice que ditrencore' Dt Calmet même ,-en continuant

de' parlerçſelon,i-Fhyporheſertcommune. » [Pornpée épouſa Juliet",1

»fille de Jules-Céſar , 8( Marc-Antoine prit pour ſemme-Octavie

r1 ſœur d'Auguste. Ces alliances devoient naturellement rendre inal

n \érable l'union de ces cheſs-de la République ;imaisïelies ine' 'ſervi

:Trail-dc rien p8( ne furent Ipasx-càpablesdhrrêker leur adlnfiofité ?Bt

n de fixer leur ambition. xlules-Céſlär fit la guerre-à PompéeîPlé vain-T

n -quit , 8( opprima avec'lui la liberté desRomairtÏ; Auguctſhwê( An

zſirùnoine ſe diviſerent' ; 8( ce .dernier ayant été vaincu', 'Auguste ſevi;

n ſeulmairre de l'Empire. Cette ſouveraine dignité demeura hérédi-Î

'Je taire dans ſa famille. ll n’omit rien pour l'y affermir ’: lesalliances ,

uxleszadoptions , les; mariages , tOut-ce que la prudence humaine peut

ss-Yſuggérerzàxun Prince habile, 8( \ambitieux ‘, ſur rnis en oeuvre3$S pour

ddtperpétuoryPEmpiï-exdans ſazmaiſon. Mais toutes ſes précautions fu~

n'rettcuinutilcszz:Cœnnufiçbuntur guident hunzano‘ſemz~ne-, ſed nan ddhæ

» rebunt ſibiſi tt 'Lan Q5 29' ..h lſlîn; T.

zi… Envain donc D. Calmet prétend-il que l'Empire des Romains ne

peut être ;ce 'quatrieme Empire : tous les caracteres de ce quatríeme

Empire conviennent _à celui* des Romains , 8( me conviennent même

. qu'à lni~,.puiſque ce quatrieme" Empire est celui ſous lequel doit

s'élever l'Empire éternel rsde Jeſus-Christ” In diebur regum íllorum

fuſcilabít Deus cœlí regnum quvd in ærerrzum non drſſi abitur : 8( que

ce quatrieme Empire est celui qui doit être frappé 8( briſfpar cette petite

pierre qui est J. C. même: Abfiiÿiu est Iapir de mante fine: maníbu: , ê'

RVI. u" Percuſſirstntuam in pedibtls ejtLr ferreís ê' fiñílibtu) G comminrtit eos.

ſur Lfflçfigon z _Mais D.,Calmet nous. -objecte la \viſion des quatre bêtes : il prétend

des quam: bè~ que la quatriernerbête repréſente la monarchie des Lagides 8( des Sé

Zïkflsägjÿs” leucides t; 8( il-en 'conclut .que cetteſmonarchie doit être auffi le qua

.Anciens &de trieme Empire repréſente' par les riambes 8( les pieds de la statue de

qudque! M0- quatre ntétattïdD. Calmet. ſuppoſe donc", 8( il le dit même., que dans

cerſſlextxvendroirr le Prophere n'a eu qu'un même objet, 6- n’a voulu mar

8-( par le P, quer qu'une même choſe. Sur ce-Ôprincipe nousripourrions -dhbord ici

Ëoubítäïffl- ërétorquer l'argument; 8( après at-'Oir prouvélquele ‘quatricrneï Empire

xpoſe de c , . _ .

ſystéme …ë repreſente par les }ambes &des pieds de la statue de quatre métaux

du Commen- est FEmpirezRoi'nairr~y nous pourrions en conolurwque cet Empire

D' »doit être auflirirepréijanté par lazrquarrieinebêtenp i.; . . \ï ïïſdlh…

t 'n- -
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Mais le P. Houbiganr vient ici ſe joindre à D. Calmet ſ8( ſans prétenr

dre ſe prévaloir de la liaiſon aſſez marquée qui ſe trouve entre la viſion »

des quatre bêtes 8( la statue de quatre métaux , il ſuppoſe que dans la vi

ſion des quatre bêtes , la quatrieme monarchie est celle des Iiagitles ô( des

Séleucides. Expoſons d’abord le ſystéme de D. (l'aimer ; nous viendrons

enſuite à celui du P. Houbigant.

D. Calmet reconnoît que les trois premieres bêtes repréſentent l'Ent

píre des Chaldéens , l'Empire des Perſes , 8( l'Empire des Grecs. Quant

à la quatrieme bête , voici un extrait fidele du Commentaire de D.

Calmet : (a) » Beſhſia quand terrzſibili: arque mirabilis…. On ne donne

» point de figure particulicre à cette quatrieme bête, dit cet Inter

» prete; le caractere de cette bête est de cauſer de la terreur 8( de

»æ-Peffroi , 8( de faire des maux infinis. On l'explique ordinairement

nlde PEmpireRomain. Quelques Anciens, (b) 8( pluſieurs Nouveaux,

» (c-)~PenfendehtNlesŸRois ſucceſſeurs d'Alexandre le Grand , princi

au paiement de 'ceux qui 'ont régné' dans la Syrie 8( dans l'Egypte , 8C

» qui ont eu le plus de part aux affaires des Juifs ,- 8( S. Jérôme lui

» même , (d) reconnoit que ce qu’on explique ordinairement de l'An

» techiist , a eu en partie ſon accompliſſement littéral dans Antiochus

n Epiphanæhlcomme figure de cet ennemi de J. C. Nous propoſe

» rons icifflſuccînctement Phypotlieſe de ces Interpretes , comme nous

n l'avons-déjà 'fait ci~devant (e) (ſa l'égard de la statue de quatre mé

»ñtauxflſantyprétendre pour cela détruire le ſystéme qui entend le qua

» rrieme Empire ,ïde l'Empire Romain , ô( qui est le plus commu

» nément reçu parmi les Interpretes.

» La quatrieme bête qu'on nous décrit comme ſi terrible , a pluſieurs

)) caracteres qui la distinguent; mais ce qui détermine principalement

» à l'expliquer de l'Empire 'de Syrie ô( d'Egypte , c'est 1°. qu'elle en:

)) miſe à mort G- abandonçée au feu (f) avant la venue de J. C. qui

;rest le Fils de l'homme (g) marque' ici; ce qui ne paroît pas conve

)) nir à l'Empire Romain. 2°. Cette corne qui diſoit de grandes choſe: ,

)) ê' qui faiſbir la guerre aux Sain”, (h) marque Antiochus Epipha

» ne. On ſait quelle fut la violence de ſa perſécution contre les Juifs ,

»‘ ſes blaſphêmes contre Dieu , l'envie qu'il eut de changer les temps 6- les

z: loíx , les ſolemnités, les ſacrifices, 8( les coutumes de la nation; ( i )

» comme les Saints , dest-à-dire , ~les Juifs 8( le Temple même , lui

» furent livrés pendant un temps , deux temps , 8( un demi-temps , (b)

R...
(a) Comm. ſur Daniel, v”. 7. 8c ſuiv. = (b) Parle/y”. dpud l'Ile-ron. G' dlù' etiam

pleut” mdgi/lrí apud Tha-dorer. in D4”. v”. paſl. x7. ulr. = (c) Ju”. Fifi”. Pol-m.

Grot. l/'ideſltpra' .rd DJ”. Il. 40. = (d) 111cm”. in Dzmxl. 1.1. Oſèqfflp. n27.

nav. eciil. Càmque mrlhryuæ poſted lecturí Cd expoèſtnri fllmus ſllptſ .druide/ii Fez/cim!

convenient , (ſpam eur” valu/rt Amara/zz /Hóece *x quæ in ille ex par” praceflêrmr in

AnlIcÆrl-'ſlo ex tot.) eſſê eomplemld. Vide i” Dan. VI”. x4. = (e) Vide .Id Dan. u.

40. = Vctſeti b”. &iïqibîzé (g) Vetſets 133,26. 27. = (fi) Vetſets ao. _:4

35. = (i) Voyez x. Madcfix. 4P. 47. 48. z: (,4) .Îq/ËDÆ. Prolog. de .Bello Jad-uc
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D), cfest-à-dire , trois ans 8( demi , qui est le terme que dura. ſa perſécu

zz tion. cc

_)) La victoire que les Saints , (a) dest-à-dire , les Maccabées 8( les_

zz Juifs remporterent ſur lui , est connue de tout le monde : mais toutes

D) leurs victoires , leur puiſſance, le royaume qu'ils fonderent dans la

z> Judée , 8( la liberté où ils ſe rétablirent , ne ſont qu'une foible figure,

zi de la victoire que J. C. 8( ſes Saints, ſes Apôtres 8( ſes Fideles ont

zz remportée ſur l'erreur , ſur le monde 8(_ſur le Démon; une -légere,

DD ébauche du Royaume éternel du Sauveur dans ſon Egliſe. (b) La vé

zz rité de cette explication paroîtra encore avec plus devidence ,.111

z> on compare ce Chapitre avec le Chapitre II. 8( avec le Chapitre Xl.

)) où la même choſe est repréſentée , mais ſous d'autres figures. «

Après avoir ainſi établi cette hypotheſe , voici de quelle maniere D;

Calmet prétend expliquer ce qui est dit de cette quatriemçerbétg Hu' Dijſi

D; flznili.; era! cœteris bestiís. L’Empire3l des ſuqqeſſeurs …dfAlexandrjeule

DzGi-and abeaucoup de choſes qui le distinguent des Monaççhiespſé

z” cédentes. Il ne ſut jamais parfaitement réuni ſous un 'ſeul chef. On

:D déféra d'abord la ſouveraine autorité à Aridée , frere d'Alexandre;

z: mais c',étoit plutôt un phantôme de Roi ,- qu'un Roi véritable. Il étoit

DD incapable de gouverner , 8( ne gouverna~ jamais véritablomennHer-z

»cule fils- d'Alexandre 8( de Barline ,. n'eut aucune part à. _la ſucceſſion ,,

z> 8( on n'eut aucune attention pour lui , parce. qu'il rféroitzgpas néydans

7) un légitime mariage. :Alexandre , fils posthupÎeq-,duzzgrand,Alexandre

D)-8( de Roxane, 'ne parvint pas à un âge où il jpûtirégner par lui-même.

D) Ainſi les parties de tout ce vaste Empire furent diviſées en pluſieurs

zD royaumes. Le Prophete ne fait 'guere attention ici qu'à ce,qui regar

D) de les Juifs; c'est par _rapport à eux principalement, -que ce quarrieme

d) Empire est ſi terrible 18( ſi _violent , qu'il,dévote, qu'il met en pieces ,

» qu'il écraſe tout ce qu'il rencontre. .cs ñt-…z QUMÊ… _ - V. 4.

D) Haba-bat col-Hua decem…. Dina-cornes , dqst-à-dire , dix Roisfflomm

)) l'Ange le lui explique ci-après. (c) Porphyre en avoit donne' les noms ;

zz mais S. Jérôme n'a pas trouvé à propos dqzles conſerver. Il ſemble

b) qu'il ne ſaut chercher cesdix rois que dans la Syrie , 8( parmi les pré

» déceſſeurs d-'Antiochus Epiphane.; puiſque ceÃ-Prince ſuccede à ces

32 dix rois. ,v 8( qu'il est repréſenté-comme une corne plantée, en' la place

»des dixautres qui tomberent avant lui. Nous trouvons. une ſuite de

l) ſept rois ,' (d) qui ont précédé dans ce pays AutiochusEpiphane :

)) mais avant Séleucus Nicator , il y avoit eu quelques Gouverneurs ,
D) comme Laomédon de Mitylenes , à qui la Sytie8( laPhéniſſcie avoient

D) été confiées d'abord après la mort d'Alexandre. Antigone 8( ſon fils

:c .x .r, . d H 'ri (H ':2 0:- .tr-MQ …and/L . p A1)
 

… -,—-\ v” -'I\p)~ï‘d

(dïŸerſet n. ~_~.~Ï _(5) -Verſet ;T7- (Ë "Verſet à Y; Séleucus Mäïäfiwz:

Antiochus Soter. 3. Angiochtrs le DîeuÏ-s. S'~ leùçus_ îuitusz r. Séleucus la' o re. f:

Anuocliqs le Grand.“7. Séleiqcus IVi-çurnpzmnä _‘ Wma;

...z ..-3
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»Démétrius poſſéderent enſuite ces Provinces- avec le~titre de~R0z~s.

»Ces trois Princes joints- aux ſept autres dont on a parlé , font le nom

» bre de dix corner qui précéderent le regne d'Antiochus Epiphane. a

d) La plupart des anciens 8( des nouveaux Interpretes expliquent

)) ceci de l'Antechrist , qui doit perſécuter l'Egliſe. Les maux que cauſa

» Antiochus Epiphane à la nation Juive , ſont ſans doute une figure

D) très-exſoreſſe des perſécutions qui doivent précéder le dernier avéne
:r: ment du Fils *de Dieu; mais comme leſi regnede l'Antechrist est- en

» core éloigné , on ne peut pas montrer. l'accompliſſement des prophé

)) ties à ſon égard. On doit ſe contenter de conſidérer le paſſé , 8( de le

i) comparer avec les parolesdu Prophete. Le paſſé est uneaſſurance de

i) ce qui doit arriver un jour. . . . (c . . î

» Cornu parvulum ortum est de medio comm.. .. Antiochus Epiphane ,

» le plus jeune des fils d'Antiochus le Grand; fut envoyé en" otage à

2D Rome , où il demeura juſqu'à ce que ſon frere Séleucus le fit revenir. (c

[ D. Calmet n'en ditpas davantage' ſur cela. ] 7 -

)) Tria de corníbur primis evulfa ſiint à facie ajax... Séleucus IV. mou

» rut, lorſqiſAntiochus Epiphane ſon frere étoit à Athenes, en che

» min pour revenir en Aſie. Le jeune Démétrius fils de Séleucus , 8( lé

» gitime héritier du royaume, en ſut exclus par Epiphane. Héliodore

z) qui avoit uſurpé la Couronne , après avoir fait mourir Séleucus , ſur

i) chaſſé par Attalus 8( Eumenes. Ptolémée Philométor Roi d'Egypte ‘,'

:a qui avoit beaucoup de partiſans qui le demandoient pour Roi, 'fut

D) obligé de ſe délister. Antiochus demeura ſeul poſſeſſeur du royaume ,

:n après la chûte de ces trois cornes , Séleucus , Démétrius , 8( Hélio

D) dore. En comparant ce verſet au il. 24. de ce Chapitre , 8( au il. 9.

:n du Chapitre ſuivant , on peut encore l'entendre_ autrement. Antio

» chus briſa trois cornes ; il humilia , il abattít trois roi; :l v.7.4. ) il s'ag

” grandit ;- il eut de grandi' avantages ſur' les roi: du Midi , de l'Orient;

)) G- de la FOFCC—(ÎCËZP-'VIII-"ÎI. 9. ) Ces deux paſſages paro-iſſent n'avoir

D) qu'un mêmeobjet, 8( un même ſens que celu:i~ci..Antiochus Epië

» phane remporta de très-grands avantages contre Ptolémée Philométor

io roi d'Egypte: il entra dans ibn pays , 8( Faiſujétit ſans peine. Il mar

” cha enſuite contre Artaxiasiroi d'Arménie, qui remuoir contre lui dans

» les provinces dÏOrienH il ſattaqua , le battàtq 8( le fit priſonnier. En

» fin il attaqua la Force r-'cſest-à-dire', la:ville -de Jéruſalem: il 'ſe rendit

:o maître de ia Judée., 8( y. exerça toutes lès violences 8(-les impiétés

)) qu'on lit dans les Liv-res -des Maccabées." Voilà les trois cornes qu'il

)) abattit. Ptolémée Philométor roi d'Egypte., Artaxias roi d'Arménie,

» 8( le royaume du Dieu très.-Fort qu'il attaqua , 8( dont il ſe rendit

)) maitre en réduiſant le- Temple , lazville de Jéruſalem ,' 8( le peuple en

r) ſa puiſſance. Voyez le Chap. .VIIL m9210. i1 r. a5) a zi: JÎÎOQLH ' j u.

,,1 d) Oculi quaſi oculi hominírertznt in com” M0,... Antiochus parut d'a*

n bordaſſez bon Prince; il affecter même des manieres populaires ; mais
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» il ſur ſi mal les ſoutenir , qu'il tomba bientôt dans le mépris des ſides;

)) Il gagna par les apparences d'une fauſſe clémence ceux qui sétoient

:z attachés à Ptolémée , 8( qui d'abord ne Pavoient- pas reconnu pour

)) roi. «

» Os loquens ingentia. A la lettre, Une bouche qui dÿbit de grandes

)) choſes. Cest-à-dire , qui proſéroit des paroles inſolentes , pleines d'ot

» gueil , de blaſphêmes, d‘impiété. On voit l'exécution de tout cela dans

z) les Livres des Maccabées; principalement dans l'Edit impie qu'il publia

D) pour abroger les Loix de tous les autres peuples, 8( pour les réduire

D) toutes à celles des Grecs. a m*: 1 '

)) Throni _pofiri ſunt , G- Antiquu: dierum jàdit.. .. Le jugement de Dieu

D) ſe fit ſentir par la terrible punition qu'il exerça contre Antiochus, per

» ſécuteur desSaintS. On peut voir les Livres des Maccabées. L'ancien

)) des jours estDieu , Juge éternel .des vivants 8( des vmorts. On nous le

D) dépeint ici comme un Prince qui ſe ſait apporter les Livres , 8( les mé—_

)) moires du mérite 8( des crimes de ſes ſujets, pour leur rendre à- cha-ï

a) cun ſelon ſes œuvres. Judicium fedit , 6- libri apertifilnt. ( il. r r. ) . ſi . . (c

)) Vídi quoniam interfeâa effet beſlía; Cest-à-dire , .ſe vis que cette bête

)) avoit été tuée , en conſéquence de l'Arrêt prononcé par l'Ancien des

n jours. Antiochus Epiphane mourut dans d'horribles douleurs au re

» tour d'un voyage de Perſe. Comme il étoit en chemin , il apprit la

d) réſistance des Juifs , 8( les ſuccès de Judas Maccabée. Alors tranſporté

)) de furie , il dit qu'il renverſeroit Jéruſalem , 8( qu'il en feroit un tom

» beau, ou un amas de Corps morts des Juifs. Il ſentit la peſanteur de

d: la main de Dieu. Son char qu'il pouſſoir avec véhémence, ſe renverſa;

)) il fut tout meurtri de ſa cbûte. Dans l'extrême douleur qu'il reſſentir ,

D) il fut contraint de recourir au Seigneur par les larmes d'une fauſſe 8(

d) inutile pénitence. Depuis la mort de ce Roi perſécuteur de la nation

))~ choiſie , les Princes ſes ſucceſſeurs ne furent plus en état de leur faire

:n beaucoup de mal. Dieu réprima leur malice , 8( borna leur pouvoir ,

D) juſqu'à un certain temps auquel J. C. devoit paroitre. C'est ce qui paroît

D) dans le V. r2.. [qui est le verſet ſuivant. ] cc

dz Alidrum quoque befliarum abldta effet poreflar , G- tempora vita: consti

s) mea eſſëm ei: , - ufizue ad tempu: ô- temptu…. Ces autres bêtes ne ſont

:n pas les prédéceſſeurs d'Antiochus , puiſque ces-cornes étoient abattues

)) avant quïlparût. Ce -ſontïdonc les rois de Syrie ſes ſucceſſeurs , à qui

s) Dieu ôta'lc .pouvoir-'tfaffliger ſon peuple ,-8( dont il borna la vie 8( la

iÿdurée de leur Empire , juſqu'à un certain “temps limité , après lequel

)) devoit paroître le Fils de l'homme dans fes nuée: du ciel- , comme il est

)) dit au V. ſuivant , dest-à-dire , juſqu'à la venuede J. C. Nous avons

D) marqué dans les Maccabées de quelle maniere les Juifs #affranchirent

>) petit à petit de la dépendance des rois de Syrie , 8( par quels degrés

dxDieu-Ôtaià ces-Princes la puiſſance qu'ils 'avoienr exercée juſqu'alors

)) avec ſi peu 'de !modération _contre les Juifs. «~ 9111103 Alu ..

Eccc
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' '»' Ecce in nilbibur cali', quaſi Fílius homínis veníebatë... J. C. parut dans

3) le-monde-envíron ſoixante ans après Yextinctiondu royaume de Sy

» rie. (4,) Le Fils de l'homme est déſigné dans la »prophétie du chap. II.

'n' par la pierre qui* ſe; détache d’elle~m'êmeñ de la montagne ,' 8( qui
D) renverſe ô( met en poudre le coloſie. La? maniere dont leſiProphete

-n le dépeint ici, ne convient à la lettre qu'à ſon ſecond avénement.
'n Matth. xxvr. 64. Vídebzſilzſis Fillſium homíni: vertiemem in nubibur Qæli. rc

‘- » Porc-flat ejus , poteflas mama. Tout ce verſet déſigne d'une ma

o) niere li expreſſe le regne éternel de J.. C. queſſon ne pourroit pas

n même choiſir des termes plus forts ô( plus formels pour le déſigner"...
)) Hæ quatuor beſlíæ magna, quatuor _finit regna..... Suſàípzſienrauiem

D) reg/ulm Sancti Dei Altiffimí... . . Deux grands objets avoient frappé Da

» niel: les quatre bêtes, 8( le jugement de l'Ancien des jours. L'Ange

'DD lui dit d'abord en deux mots que les quatre bêtes marquoient quatre

'Dz Empires , ê( que 'le jugement _du Seigneur mettroit les Saints en poſ

o) ſeſſion du royaume. C'est ce. qu'il continue à lui expliquer dans un

» plus grand détail dans ce qui ſuit. (c -

3: Bellum faciebar adversùs Sancti”. . . . . Antiochus perſécuta les Mac—

D) cabées ; il prévalut ; il fit éclater contre eux toute ſa rage : mais

d) cela ne dura pas long-temps. Le grand Juge tint ſes aſſiſes ; le perſé

-» cuteur y fut condamné. Le Sauveur dans S. Matthieu , XXIV. zo. 3l.

» décrit à peu près de même la vengeance qu'il exercera contre les

7D Juifs qui l'ont perſécuté ê( fairmourirrll dit qu'il viendra lui-même

D) ſur “les nues, accompagné de toute ſa puiſſance, pour les juger 8(

'Di les exterminer. (c ' ' 7

)) Regnum quartum, quad majus crit Omnibus 'regnisnu Il ſeroit ſans doute

1)- fort mal aiſe' de montrer que la Monarchie des ſucceſſeurs d'Alexan

-zrdre ait été plus grande ou plus puiſſante qu'aucune des Monarchies

'n précédentes. Le Chaldéen [ qui est le texte original ] .dit ſimplement:

» qu'elle ſèra différente de tou: le: alàres royaumes; ô( c'est ainſi que Théo

»dotion 8D( l'Auteur de la Vulgate l'ont traduit au V. 7. où l'on peut

l» voi-r quelle a été la différence de .cette quatrieme Monarchie de celles

*n qui Pavoient précédée... u '

» Pozenrior erir-prioribxzs..... Nous n’entreprendrons pas de faire

D) voir qu’AntiochuS Epiphane étoit plus puiſſant que ni Séleucus

ozñNicator fondateur du royaume de Syrie, ni Antiochus leGrand ,

v» pere d‘Epiphane lui-même, à qui les Romains retrancherent une

E» ſi grande étendue de pays. 'Mais il fit éclater contre les Juifs ſa haine

ïp—-——————   
q—~————<——_.

(d) Nous fixons la fin du Royaume de Syrieen l'an du monde 38:9 , qui est celui de

la défaite de Mithtidarc ; alors la Fbénicie 8e la Célé-Syrie furent réduites en provinces

du peuple Romain. Voyez Uſſérius. [ L'an du' moode~g8j9 , ſelon Uffiiriuls, est l'an 65

-avant l’Ere Chr. Vulg. 61 avant la naiſſance (le-j. Cſſclon ce Chtonologiſie , qui avance

de quatre-armées la naiſſance de .leljus-Christ.), u. z.- -_ .__, ,,

TOmeXI. ' ‘ I "
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» 8( ſa puiſſance plus qu'aucun de ſes prédéceſſeurs. Le Chaldéen ne'

» dit pas qu'il étoit plus puiſſant , mais qu'il étoit différent des Princes qui

D) l'avaient précédé. . . . . (( _

dd Putabit quàd poffit mutare tempora ê' leger..." Antiochus Epiphane

dz entreprit de changer les loix , les coutumes , les ſacrifices , les Fêtes

n) des Juifs. Voyez les Maccabées. «
» Tradentur in manu: eju: uflztte ad tempus, G' tempora, G dímzſidíum tem;

» paris..." La plupart conviennent que cette expreſſion ſignifie trois

D) ans 8( demi. Danielrmet ordinairement le tem r pour une année. Il dit,

d) par exemple , (a) que ſept temps je paſſeront ur Nabuchodonoſbr ,' c'est;~

)) à-dire , ſept années. S. Jean dans l'Apocalypſe emploie la même ex

» preſſion 8( dans le même ſens. Joſeph , dans ſa Préface ſur le I. Livre

» de la Guerre des Juifs, dit expreſſément (b) que l'on ſut trois ans

D) 8( demi ſans offrir ſur l'autel les ſacrifices ordinaires : toutefois dans

» les Livres des Maccabées , nous croyons avoir montre' que la profa

n nation ne dura quez trois ans justes. (c) Pour concilier ces différences ,‘

D) on peut dire que depuis l‘Edit d’Antiochus Epiphane , qui con

» traignoit tous les peuples à ſuivre la Religion desGtecs , il y a trois

n ans 8( demi juſqu'à la purification du temple ; 8( depuis cet Edit

n on n'0ſa plus continuer avec liberté les ſacrifices dans la maiſon de

n Dieu :mais ils ne furent abſolument interrompus que pendant trois
D) ans. (c . r '

)) Ut aufèratur potentia , G' conteratur , ô- :Ilſiſperear riſque ín finem. . . .î

D) Le Chaldéen: Et l'on ôtera ſa puiſſance pour erdre &pour détruire, pour

z) toujours. (Test-à-dire , la puiſſance dont il açuſoit pour perdre 8( pour

I) détruire. Ou bien , on lui ôtera ſa puiſſance , on la ruínera pour toujours.

>- Cela s'est exécuté dans la perſonne d’Antiochus 8( de ſes ſucceſſeurs. *c

» Et magnirudo regni , qua: 'cſ1 fubter omne cœluni , detur populo ſhnâo

'dd rum-Altzffinzzït. . . Cette partie de la prophétie ne peut .pas s'expliquer

1) à la .lettre de l' Empire que Dieu donna aux Maccabées 8( aux Princes

d) leurs ſucceſſeurs , qui ont gouverné la République des Juifs juſqu'à

)) J. C. Leurpai-ſſance ne fut ni aſſez abſolue , ni aſſez étendue , pour

» vérifier de ſl grandes ô( de ſi magnifiques promeſſes. Il n'y a que ſem-p

d) pire de J. C. ô( de ſon Egliſe , en qui l'on en trouve l'accompliſſement

v" D) réel 8( véritable. c( Ainſi s'exprime D; Calmet.

Exporé du Le P. Houbigant adopte le même ſystéme avec quelques différences:

ſystéme d" P- dont la principale conſiste en ce qu'il change en' quelques endroits le

ËÏÏÎËJHJÃ: ſens du texte. ll~ reconnoît dans la premiere bête Nabuchodonoſor , dans

tes ſur la mê

m Prophétie' —~

 

(J) Dan( tv. u. 7. Vide etiam vt”. r4. 6' x”. . -—,_~ (b) AVI-Gx” d' xMSë-'s L'arme-rſs
;Activ \LdC-cynique IËUSËÀUMOL, ?g xaäxdv ?im 'run' i9 Hue-iv?? , o‘ "W3 7;- Kſia-aplvdtu arauſidëwv ixfidMu

'lou T7: xæiejt. [Remarquez que dans ce Texte rapporté par D. Calmet même , Joſeph nc

dit pas ce ?ne D. Calmet lui attribue : il dit ſeulement que pendant trois ans 8c demi

Antiochus ut maître de la fortereſſe de Jéruſalem.] _——~... (e) r. Mm. tv. 36. s). [Svp]

‘ 1
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la ſeconde Cyrus , dans la _troiſieme Alexandre .- 8(,il obſerve que les,

animaux ne repréſentent pas tant ici les Empires , que leurs fondateurs :i

.Animalia -norant , non tam regna , quàm regnorum condítores. Il ajoute:

DD Car au il. r7. il est dit à Daniel: Quatuor regnafunt quatuor ( MALECXN ),

)) reges. cc On le lit ainſi dans ſa Bible I; il y a grande apparence qu'au liew

de regna!, il ſaut lire , animalia ; car c'est bien 'le ſenszd-u texte. _

. Il s'arrête ſur le troiſieme animal qui est un léopardv -à :quatre têtes _z

:2 C'est , dit-il , Alexandre _le Grand , à quiv ſur donnéñun Empire dont

DD les quatre têtes forment quatre Empiresqui' en' ſortirent comme autant;

n de têtes distinctes , ſavoir lesroyaumesde Syrie , d'Aſie , _d'Egypte L

D) 8( de Macédoine: « Hic eſl_ Alexander Magnus, cui datum est imp_erium ,

çujus quatuor capita flmt quatuor imperra , ,qua ex-,eo tanquanuquamor'

caprta ſéparant , eruperurtt, nr-mtrùm ;regna Syria . Aſia: , 'Ægypti , G,

Macedonia. A z' v - j - ' ſ a - .,

Il vient à la quattíeme bête : ilzobſerve qu'elle étoit différente des autres.

” Elle étoit tiſſé-ent: , dit-il , parce que les quatre royaumes qui ſuccé

D7' derent- à Alexandre le Grand', n'ajouterent à leurs Empires aucune

,D nation etrangere, comme avoient' fait les Chaldéens , les Perſes, 8( les

n Macédoniens , mais nîexerçoient leurs, rapines qu'entr'eux quatre , de

;z même que‘les animaux (fui ſe mordent 8( ſe foulent aux pieds les .uns

»ñ les autres :' tc Ideôt diverſum ,~ quiuregnq quatuor qua: Alexandra magna

fucceffiäre , gente: externe-non addîebmu imperiis_ _ſuis , ur ſtreet-ant Chal

dæi , Perſan ac Macedonia-s , -ſizd 'tantàm prada: agebant , intra regma

quatuor , ' de more befliaruni , quæ una dlteram morfu -afliiguur, Gcpedtbu:
calcaînt. , ,

_ Cette bête avoit dix corneu' , 8( plus loin il est-,dit que ces dix cornes

ſont dix rois… v Ce ſont , dit le-P. ,Houbigant , dix roi: quizdoivent régner

DD juſqu'à la petite come qui repréſente Antiochus Epiphanie', entre lei?

» quels ily a quatre Séleuÿcus. 8( ttoisjhntiochus ,v auxquels ſi vous ajou

I) tez Laomédon, Azntigonehï Déÿmétrius, vous aurez le nonibre de

p dix. cc ,Cor-Hua rſecem' funtdecem reges, regnaturi _ſunt ufque ad

Cornu parvulum , Antiochum Epiphanie": ,' ex quibur ſunt Seleuci quatuor ,

Ælríoclu' tre: , quibus addis Laomedontetn , Antígottum G' Demetrium,

!tubes numerum decem.- . ~ v

DD La petite corne , c'est-Antiochus Epiphane , qui avoit été en ôtagve

o) à Rome , 8( qui des plus foibles commencements s'étoit élevé à~ la

v ſouveraine puiſſance , 'après' la mort de Séleucusx ſon, frere , en expul

D> ſant Démétrius fils de Séleucus , 8( obligeant Ptolémée Philométor

)) d'abdiquer le royaume d'Egypte: u Cornu parvulilm , Antiochus Epi
phane: , qui fuer-az. Roma: obſirsz, quique ax parvis initzſií: creverat ad-ſwnmunr,

:not-tuo Seleuco fratre , ~ exoluſo .Demetrio ejus ,z G- Ptolemao Philome

xore coacîo Ægypti regnum abdicare. v Cette corne avoit desyeux , parce

DD que ce Prince avoit un eſprit forñt pénétrant; Cette corne parlait avec

n' hauteur , parce quete Prince était auſſi remplidbrgueil que de haine

b

‘l
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)) contre les Juifs PécîId 'cor-nu -habet oculos ,ÿquia perſÿiäax , 8( magna'

lbquitur ,ſ-qmſia fizpeÿbüfiräzzm , quornodo G' ludœís- infenfiffimumñ( ‘

î ” Les livre: furent “inn-em- ; dest-'Ë-dire , l'acte 'd'accuſation , les de'

” poſitions des témoins ſ5( en un niot toutes les pieces néceſſaires pour

zi lej jugethentdhiii ptocès. Car laï ſentence ſur ;ironuncée _du haut du

» ciel contre 'Antióéhſiusvſi à la vue ~de l'univers entier , 'lorſqu'il expira*

:S “confirmé 'de vcisflàvouant vſon ~crinÎe, 8( lorſque ſon' Corps fut en

» [uſine jett-'é :auſſeu : i5 Et libri aperti ſunt ; nimiriznz accuſêzrío , !estimo

nia , omnia denzſiqub-jzlrísdllſicenéíi inſlrümènia. Nam ſéntentia _lara 'est de

cœlojn Anziochum ,- univerſb Orbe ſjæeäante' , cùm vermíbzu conſumptu; ex

píravít , confiterzs cîllpam fixant, corpùſqué eju-.t ígne crematum.

AL! X'. i2.. IeJÏQ-Houbigant traduit nbjecerlznt ímperium fllunl ( cœteræ

änímàlïziïl~ÿ~äîilolei (eminem “il-“Pexpliqire Les autres bêtes négli

» gerent_leur cinpireÿ; elles Ïétenditent plus au loin leur dominer-ion 'ſ

»î‘ma’is’ les unesïétóient 'affiijétieskauzſstoinainslœ' les autres les crai

n gnoient , 8( ifoſoienrfaíre le móînidre bruirſſ; c'est ce qui/arriva' peu

z; de temps après la mort d’Antiochus Epiphane : 'rc Abjecerunt imperium

fuum ( quatuor _animalia , qua: non ~jdm latè dominabzzizzzzr', ſèd pantin!

Ramanií-fitÿjeñh erémtz, pàrtím- eos' .memebant ,nec mutiremudcbànz , qu”

fet eveheÿænt pÏ-qÿtíflíê mortuum -Antiochum Epiphanem. ſi-ÊÜIÎBUP *JUM- E(

AUT; ‘-1z“.’_-par0'îc²_quelqu'un !qui reſſembloit au fils Je l'homme 'ç le' P..
Hoùlàigantjïecohhoît queÎ-“deflz le Meffie quiiſe nomme ſouvent luiſi-rhême

ainlidans-PEvaiſgile : Mejſla: , quiſë -ipſurn ficfizpê nominarin Evangeliis;

ñ Au X1518* où la Vulgate dit: Sujàípíent autem regnum Sancti Dai alziſſi

mi , Ô' Oblifleblllll regnznn llſqlld in ſèculum ô- ſeculum ſèculorum : le P;

?Wubigëint traduit# .Deinde ſanñí qui' fiznirin ſublimíbus, 'Tegnunz accípläzt ,.

'quad -rïegmzmwínlïſeclgla Gdonéb 'flcwîaerunz , poffideôzmt: VOicÙ çe \ qu’il

ditT ſur 'cela ': ï» Le moPQADDlS-IN ,ïſhnâvî-;d ſigniſie- les Anges dans

» Daniel : c'est aînii- qu'au Chap; IV. ſir. 10. ilëkzst dit' qu'un Saint:

n Q-ADDXS , dest-à-direy- un Ahge-(deſcendir duÛciel :~ (c Vocablzlo

QADDISIN , rlotarllllr Angeli ayud Danielem. Síc Cap. IVſiſ. IO. deſcendit

de cœlo QADDIS , ſanctus , five Aligelllſ. )) Le mot ÆLlONlN , ſublimes;

:n ne peut gueres s'entendre d-'autres que des Anges mêmes. Car jamais

» les Juifs ne ſont ainſi nommés. (c Jam ÆLXON1N , ~ſublimes', -dealíís
quàm' de ípſix Angeli: íntellígi vlſix 'PÔzeflL Neque enim .Ïxldltï lmqilàm fic

nomínanzur. n Au il. 27.' les Juifs ſont appellé” pàpuſilzt: faizâorurn ſubliñ

d) mium; ce ne ſont donc pas eux 'que' le: mot fizblimes déſigne: a Verſa

27. .Ïudœi dicuntur populus 'ſanctorum ſublimium , non ipfi ſublimes'.

» D'ailleurs il n'est pas même permis de croire que les Juifs qui ont

d) vécu depuis Antiochus , aientópoſſédé un Empire qui dût ſubſister à

1) perpétuité . « Nec verà etiam fa; est cfeder-"ó-,ïjudæotîqui Poſt' Antio

'chum virer-um , regnum obtínuzjflè , quad in ſecula perpetua-“eſſèt durant

1mn. n L’Auteut de la Vulgate , continue le_ Pa' Houbigant , l'a bien

ñncompris , lorſqu'il a traduit ,_ Sanäi Dei \Alziflîmzstz en ajoutant Dciq,
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» ce que néanmoins i] n’e'toit pas permis de faire , non plus que de tra<

» duire au il. 27. populo ſanäorum Altictlmi, puiſque dans ce il. 27. on lir

» auſſi ÆLXOMN , 'au pluriel , nombre qui ne peut convenir à Dieu , qui

» est unique. Il faut donc conſerver ſublimes ou qui ſunt in fublimibur. cc

Hwc non latuêre Vulgatum , cùm converleret Sancti Dei Altistimi , adrien:

Dei; quad tamen fa: non fitit, ut neque converter-e il. 27. populo ſancto—

rum Altiſſimi , cùm eo etiam verfit 27. legatur ÆLIONIN numero plurali;

qui numerur non pote/tl accommodari ad Deum unum. Ergo retinendum ſubli

mes , ſw: qui ſunt in ſublimibus. » Car parce que les Anges combattent

)) contre les principauté: G- ler puiſſances , Contre les eſpritr de malice re'

:z pandas dan: l'air, Daniel prédit que les Anges ſeront enſuite ſupérieurs

l) aux démons ; en ſorte qu'ils gouverneront le peuple Juif de maniere

)) que leur puiſſance deviendra manifeste à tout l'univers : ce qui est

» arrivé dans toutes les guerres des Maccabées , à la tête deſquels les

)) Anges matchoient , ô( auxquels ils ont même plus d'une fois apparu.

v Par ce ſecours des Anges il est arrivé que la puiſſance du peuple Juif

D) est devenue une puiſſance durable AD ALMA, uſèjue in feczllrtm, de

:D maniere que ce royaume a été longñtemps en_ horreur chez les nations

D' étrangeres. «'Etenim quid pugnartt Angeli contra principes ô( protestates ,

contra ſpiritualia nequitiæ in cœlestibus, Daniel prædic-itfzzturos eſſe deinde

AngelosDœmonibus ſuperior-er ,* ita ut pnpulum .Iudæum fic tegant , ut p0

teflaxeorttm univerſb orbi palàm fiat. Quad quidem evenit per bella continua

Machabævrum , . quiblu Angeli præftterunt , nec ſemel apparuerunt. Quo

Angelorum præfidio faâttm eſl ut regnum populi .Ïzzdzzici fieret regnum dura
bile ( AÜſſALMA , ) utque id reg-num diu eſſe! in honore apud exterar genres.

» Er au ir. 17. où il s'agir du royaume des Juifs ,'il n'est point dit qu'il

» ſubfistera ad ſeculum 6- adjecztlum ſeculorum , expteſiions qui marquent

n une perpétuité abſolue, 8( qui n'est point limitée par le tempsë mais il

» est ſeulement dit que ce ſera- regnum ſèculi , destñà-dirre , un royaume

» qui durera long-temps : au contraire dans ce V. 18. il est prédit que

)) cette puiſſance des Anges ſera perpétuelle , parce que les Anges de

» voient être ſupérieurs aux démons juſqu'à ce que le Prince du monde

» _frit chaſſe' dehors : cc Nan jam dicitur il. 2.7. de regno .Ïudæortzm , id fore

ad ſeculum 8( ad ſeculum ſeculorum; quibus verbir perpetuitas abſbluta ,

nec tentporefinita demonflratur ,' hoc rantùm dicitzlr fare MALCOUT ALAM ,

regnùm ſeculi , five diu permanfizrum- ,' contra quàm hoc verfii I8. prænurt

tiatur , poteflatem Angelorum fare perpetuam, quid nimirùm Angeli Da:

monibus ſuperior-es fizturi erant , donec Princeps mundi ejiceretur foras.

Au il. ZI. Où la Vulgare dit : Ecce cor-nu illud frzciebat lzellum adverrùs

_ſiznctos , G- pncvalebat ei: : le P. Houbigant traduit, G' fixperabat eos ,

8( #arrête ſeulement pour obſerver que quoique ce pronom ne ſoit qu'en

trois lettres dans le texte original, LHN , il faut le lire comme S'il étoit

en quatre lettres LHUN ( c’est-à—dire , LEHAUN) eos, au maſculin, com

mg_ ſe rapportant àfanñís. Ainſi ſuivant les précédentes remarques du
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P. Houbigant , c'étoit contre les Anges qu’Antiochus ſaiſoit la guerre;

8C' il avoit l'avantage ſur eux : ê' ſuperabar eos.

Au ir. 22. la Vulgate continue en diſant: donec venir Antiquus díerunh'.

ô- judicium (ledit Sancti: Excel , ê' rempus advenir , G regnum obrinuerunr

Sancti. Le P. Houbigant ne fait aucune note ſur cela ; mais conſéquem

ment à celles qui précédent , il traduit: donec venirer Anriquus diet-um ,
G- judicium durer Saníhſis qui ſunt in ſublimibus , quoniam remplis veneraz

cùm Sanäi regnum poflèflïxri eflenLAinſi les Saints ſont encore ici les Anges,

ô( leur regne n'a dû commencer qu'après le jugement prononcé par eux

contre Antioclrus.

Au xr. 2.5. la Vulgate dit de cette petite corne : Et ſem-ze: contra

Excelſiim loquetur , ê- fanâos Altilſími conterer. Le P. Houbigant traduit z

Ille adversùs Alriſſímum ſermones eloquetur , G- machinabirttr dolum contra

ſanños qui ſunt in fizblimibus. Il s'arrête ſeulement pour obſerver qu'on

varie ſur la ſignification 8( la lecture du texte original en cet endroit.

On y lit le ſecond verbe en quatre lettres IBLA , dest-à-dire , JEEALLIE ,

qui ſuivant la Verſion d'Arias ſignifie abolebit : le P. Houbigant prétend

que c'est une faute de Copiste, 8( qu'il faut lire comme [Interprete

Syrien ICLA , qu'il ſuppoſe ſignifier machinabitur en le dérivant de

NAcAL ou NECAL ou NIKKEL , nzachinari. Il remarque que l'Arabe tra

duit au ſens de ſeducer, que les exemplaires de la Verſion Grecque

varient, les uns diſant , name-d'au, fac-ier veteraſbere, ou luäabírur , ou

même ſi/pplartrabit ; les autres -z/\adm , ducer in errorem , ou comme dit

l'Arabe jèdueer. Mais il préfere dans ſa verſion machinabítur dolum contra

fanños qui jim: in fiblimibrts : ainſi Antiochus voudroit uſer d'artifice pour:

tromper les Anges.

La Vulgate ajoute dans le même verſet: C1' putabit quàd paſſer murare

rempora G leger. Le P. Houbigant obſerve que le mot du texte original

zrMNrN, ſignifie proprement tempora starùta , dest-à-dire, les jours de

fêtes , 8( que mutare ſe prend ici pour abrogare , comme on le voit dans

un Edit des Rois Medes précédemment rapporté.

La Vulgate continue en diſant : Et tradentur in manu ejus. On le

rapporte communément aux Saints ;mais le P. Houbigant le rapporte

aux temps 8( aux loix : quæ quidem in manu ejus dimirtenrur. La Vulgate

ajoute , ufque ad tempus ê* tempora G' dímidium temporis: le P. Houbigant

pour l'expliquer traduit :ad tentpus , ad duo rempara , ô- ad dimidirtm

temporis : 8( dans ſa note il obſerve que temples ſe prend ici pour l'année,

non pas tant par le ſens propre du mot, que par comparaiſon priſe

de l'uſage des Chaldéens dans le calcul des temps , destñà-dire, des

ſaiſons de l'année. Nota! quidem tempus annum hoc loco , ſàd non ram ex
verbi proprietare , quàm ex fimrſilirudine temporum Chaldaicorum , We anni

ætalltm. .

Enfin au ir. 2.7. la Vulgate dit : Rez-num aurem ô- potestas 6- magnitude

regni , que: est flzbtcr amne cœlum , detru- populo fanfforum Alrzflîmi : cujtts
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regnum , regnum fempiternum_ est , ê' omnes rege: ſer-vient ei, Cr obedtem.

Le P. Houbigant rfajouterlen à ce qu'il a dit de ce verſet ; mais en

conſéquence de ce qu'il en a dit , il traduit : Turn dabitur populo ſiznâa

rum qui ſunt in ſublimibur , regnum Ô' potestas G' magnitudo regnorum quœ

fitb cœlir ſim: ,' regnumque ejur , regnum erit perpctuum : omner pote/late:

eum colette , G ei objëquentur. Ces pronoms eum , ei, ſe rapportent alors

néceſſairement à l'expreſſion populo fanñorum qui ſunt in ſublimibu: , 8(

l'on a vu que par cette expreſſion le P. Houbigant entend le peuple Juif

gouverné par les Anges : cette parole annonçoit donc que toutes les

puiſſances de la terre ſeroient ſoumiſes au peuple Juif, 8( lui obéiroient.

Quand est-ce que cela est arrivé ? Cela méritoit bien une note : il n'y en

a point. Contentons-nous de ce que nous avons , 8( revenons maintenant

ſur les principaux points de cette interprétation.

Le P. Houbigant convient que la troiſieme bête repréſente Alexandre , EV…

8( que les quatre tête: de cette bête :marquent la diviſion de ſes Etats en ryaäzêſiä: 'ph'

quatre monarchie: qui furent celles de ſes ſucceſſeurs dans la Syrie , dans …Pläisant

l'Aſie , dans l'Egypte', 8( dans la Macédoine. Voilà donc les ſucceſſeurs mfſiïqzſâgï~

d'Alexandre montrés avec ce Prince dans ’un ſeul 8( même ſymbole qui Lesquimehzî

est cette bête à quatre têtes. Après cela est-il vraiſemblable? est-il croyable , ê” îîPîëëP'

que les mêmes ſucceſſeurs d'Alexandre reparoiſſent une ſeconde fois deeTci-ÎÆÊÃÏ

dans la bête qui ſuccede à celle-là , dest-à-dire , dans la quatrieme bête? l'Empire' des

D'ailleurs Daniel ne dit point que cette quatrieme bête repréſente quatre giïſzſjis’èî’f“

-monarchies qui ſeroient celles qui avoienr été marquées par les quatre l'Empire des'

têtes de la précédente bête. Mais il dit expreſſément que cette quatrieme "Pmîfînî = 'e

bête repréſente un quatrieme empire : la verſion même du P. Houbigant Ëîëïfiîëîgz*:

le dit ainſi : Quartum animal , quartum regnum in terra futurum est. Il ne cede , e ccl_ui

s'agit donc ici ni des quatre monarchies déjà montrées dans les quatre 'ËËSÏ',têtes de la troiſieme bête, ni même d'une ſeule d'entr'elles, puiſqu'il juſque: d…

ſeroit encore vrai qu'elle ſeroit montrée deux fois : mais ce doit être un "ëfflnffl

empire auſſi différent du troiſieme que le troiſieme étoit différent du

.ſecond , 8( le ſecond du premier. Le premier étoit celui' des Babyloniens ,

le ſecond celui des Perſes :tous les Interpretes en conviennent ; le troi

-ſieme est celui des Grecs tant dans la perſonne d'Alexandre que dans celle

de ſes ſucceſſeurs repréſentés par les quatre têtes de cette troiſieme bête.

Le quatrieme est celui des Romains , qui ſuccede à celui des Grecs , en

ſubjuguant les provinces qui avoienr été aſſujéties aux Grecs.

,Les violences que les ſucceſſeurs d'Alexandre exercerent les uns contre

les autres . n'ont rien de comparable à celles que les Romains exercerent

dans toute la terre, dest-à-dite , dans les trois parties de notre hémiſ

phere , le ſeul qui fût alors connu :lors donc que le Prophete annonce

que cette bête ravagera toute la terre : omnem terrain diſperdet , calcabit

Ô comminuet , ſelon la Verſion même du P. Houbigant : il n'est pas vrai

ſemblable que cela ſe réduiſe aux guerres intestines des ſucceſſeurs d'A

lexandre ;cela n'est applicable qu'aux vastes expéditions des Romains.
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Les dix cornes de cette bête repréſentent dix rois : mais la monarchie

des Séleucides n'en offre que ſept avant Antiochus ; 8( pour en trouver

dix , il faut rappeller trois princes qui ſont étrangers à cettemonarchie.

Si vous les ajoutez ,~ dit le P. Houbigant , ſi addir , vous en aurez dix .

mais ſi nous ne les admettons pas, nous n’en aurons donc que ſept:

cependant le Prophete veut que nous en trouvions dix : decent reges ſim:

qui ex eo regno existent , ſelon la Verſion même du P. Houbigant.

La petite corne qui paroît après ces dix autres , doit en faire tomber

trois; elle doit abattre trois rois :fubjícíet tre: reges; le P. Houbigant

qui traduit ainſi , n'en dit pas un ſeul mot dans ſes notes; cela méritoit

bien cependant d'être expliqué', 8( s'il lui avoit été facile de vérifier cela

dans la perſonne &Antiochus , vraiſemblablement il n’eût pas négligé cet

avantage.

Cette corne avoit des yeux d'homme : in eo corn” extabant oculi , quaſi

oculi homínis , ſelon la Verſion même du P. Houbigant , qui pour expli

quer cela , nous dii qu‘AntiochuS avoit l'eſprit ſort pénétrant : quid Perſ

pícax .~ l'avoir-il plus pénétrant qu‘Alexandre, Cyrus ou Nabuchodono

ſor? list-il bien certain qu'un caractere auſſi ſingulier dans cette corne ,

ſe réduiſe à un caractere ſi commun parmi les hommes?

Cette corne parloir inſblemnzent pour marquer quele Prince qu'elle

repréſentoit parlera contre les Très-Haut : mais .il, ne ſuffit pas que cela

puiſſe n1arquer ?orgueil 8( Fimpiété d'Antiochus : il faudroit que tous les

autres caracteres puſſent ſe réunit avec celui-là dans la perſonne de ce

ñ Prince.

Des trône: fimt dreſſés ,~ l'Ancien des jours S’aflit environné de tout

l'éclat de ſa majesté ; un fleuve defenſe répand devant lui ; toute la mul

titude des eſprits célestes Fenvironne ; des livres ſont Ouverts 2 est-il bien

vrai que tout cet appareil formidable ſe réduiſe au jugement du ſeul

Antiochus ? ſous un ſemblable appareil S. Jeannous montre le jugement

de l'univers.

Au il. 17.. le P. Houbigant a cru pouvoir traduire abjecerzznt iniperíum

_ſuum ( carrera anímalía :) 8( ſelon lui cela ſignifie que toutes les autres

puiſſances furent intimidées 8( déconcertées : mais comment ? fut-ce par

la jpunition divine exercée ſur Antiochus? nonzce fut par la puiſſance

des Romains qui tenoient les unes aſſujéties, 8( qui ſaiſoient trembler

les 'autres : mais comment la puiſſance des Romains ſurviendroit-elle ici,

file Prophete n'a pas dit un ſeul mot de leur Empire? D'ailleurs la Ver

ſion Grecque est ici conforme à la Vulgate , qui nous montre toutes les

puiſſances éteintes avec celle de l’impie qui est ici repréſenté : Vidi quo

niam ínterfiña 4307.-: beſlia, G' perlflet corpus ejus , G' traditum effet ad

comburendzrm igní : aliartzm quoqzze bestiarum ablatrz effet Poteflar : le texte

original pourroit ſignifier à la lettre , abſiulerunt Poleflatem earum : !n'ais

c'est le même ſens ; 8( l'on verra qu'il n'y a rien à y changer.

Au il. x3. le P. Houbigant reconnoît dans la perſonne du fils de Pham

me,
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me ,- Jeſus-Christ :zxmaisbcomment -JeſusñCht-istointeÿviendroitril ;dans

cetteprophétie); ſi tout ice' qui précede 8d tout ce-quizſuitë, nïaaucun

rapport à lui? Dès qu'il paroît ici il'faut qu'il y :titi, daps' cette pro

phétie ,ï un ſens* qui retentiſſe à ce divin Sauveur , qui, après-être venu

ſur la terre pour ſauver les hommes , viendra du ciel pour_ les juger. ,IM

Au V. I8. 8( dans tout le-;reste du! Chapitrei.- le P. Houbigant voit

très-bien que ce .qui ;est dit des Saints , .n'est pasÀapplicable au peuple

Juif, ou duimoins neiconvient.que-\très-intrparfaitement à ce ;peupleull

ſuppoſe donc quelesî Saints dont 'parle iciEle Prophétie ſont Îles Anges, ll

prétend le prouver par le texte du Chap. IV. où il dstdit qtſunrsainr

deſcendit du ciel ; 8( ce Saint étoit un 'Anger Mais de ice que _ce Saint du

Chap. IV. étoit un Ange ;mine-s'enſuit pas .que les Saints du Chap. V1.1.

'ſoient des Anges. Il prétend; que-lé mot ILLÎOMN; qu'il traduit par

ſublimes, ne peut gueres s'entendre que ,des Anges-ill _paroît ſuppoſer

que l'expreſſion du m1518. QADDtSEÏ ÆLtoNm,, ſigniſieæſaftäijſÿàlfinfla:

8( pour prouver que cette dénomination ne 'peutzcónrvqnir- auxſllu-ifs, ;ll

y oppoſe celle du V. Z7. qu'il traduit , populi” faníívrtttm fitblinzitlm : il

ſuppoſe que ce peuple est différent de ces Sàirilsfltblimesn, il en ,conclut

que les Saints ſublimes du il. t8..ne ſont point ce peuplez: &parce quîiil

est aſſez évident que ces Saints ſublimes' ne \ſont pas \lesxlulfsni-il en coni

clut que ce ſont les Anges *,' comme :s'il"n'y'avoit aucun milieuientreles

' Juifs du temps &Antiochus 8( les Anges. Mais :il ne ditzpaszquciceztnot

ÆLIONIN est le .pluriel -du mot -ÂÎl-'IÔN , qui ſignifie proprement Altiſſd

mus , ou Excelfus , le 'ſrès-Haut. Il ne dit pas que cette 'expreſſion jdu

V. I8. répétée aux W1; u.. 8( z7.'QADDISEl ÆLIONÎN, nei ſignifie pas

ſzrtâi _ſublimes ,z mais fzrzâi ſublimiumi, famili _Altiflímorltm-idſzzrtííi Excel

forum. Il. prétend que (parce que'ceÎmotrÆ-LioNt~N;est un' pluriel-z; il ne

peut pasconvenir àDietqqui est un r; 8( ’qu'.ainſi notre Vulgate a _eutort

d'y ſubstituer le ſingulier fanälorum Altiffinti ,- jhnffiu-lïxcelſi, 'Sancti ,Dei

Altîffimi :il ajoute que ſur-tout eileta eu. tort' d'y' ajouter lle mot Deirqui

n'est pas dans le texte : Fas non fuit: mais -il ne' dit pas que le mot

IELOHÏM , est également un pluriel ,î qui' cependant 'ſe prend pour le ſin

gulier , Deus , 8( que lui-même le traduit toujoursxdinſi : il 'ne ditipas

que le mot ADONAI même est auſſi réputé pourun pluriel, qui néanx- -

moins s'applique fréquemment à :Dieu , 8( fe 'traduit alorspar le ſinguù

lier Daminus: il ne dit pa's que les 'Hébreux 'ſont dans l'uſage de mettre

ainſi au pluriel par emphaſe 8( parhohneur ,älesnoms qui doivent ſe

prendre au ſingulier : il ne dit pas que Théodotion juif, qui aſſurément

devoit entendre le langage de ſes Peres , 8( de qui nous vient la Verſion

Grecque reçue dans nos Bibles pour leLivre de Daniel , a pris lui- même

ce pluriel ÆLIONlN pour ~u~n ſingulier E,n~qu’il a-rendu pàr Jil-mu ,lAltzfñ

firm' ; qu'ainſi SJJérÔme n'a *fait en . cela *que ce qu'avoir fait avantlui

Théodotion , 8( oequïl leur étoit très permis' de faire', 'parce que le

génie de la lang-Lue leur offre-it ici naturellement ce 'ſens , 8( .qiue le texte

Tome XI. K

, ,ir
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ne -pouvoit pas-même en admettre d'autre. Le génie de la langue le per.

mettoit , 8E le' tex-te Pexigeoir. Car lemot ALlONIN est le pluriel du mot

IELION, Altíffimus', lequel conſidéré comme ſubstantif, n'est attribué

qu'à Dieu qui est 'le ſàul Très-Iſuzu: d'où il ſuit que dans le texte de

Daniel , le pluriel ÆLloNlNy étant employé comme ſubstantif ne peut

être pris que- comme un pluriel emphatique qui déſigne également Dieu.

 

'Si l'on nous “objecte que du? moins Théodotion n'a pas ajouté le mot Det",

nous répondrons que ce \mot ſſétoitipasi néceſſaire dans le Grec ,~ z,...

i-'ŸIa-i-.uzP-où- Ponuffloitelairenient que le mot 'äyiu est un nominatif pluried

Sancti , 8( que le mot 6411m, , est un génitif ſingulier Altzllîmi : au lieu

que dans le Latin* Pexpreſiion fimffi Altiffiimí , est équivoque : on pour*

roit croire que ceÏ ſont' deux nominatifs pluriels : il a donc fallu pour

ôter Péquivbque ajouter le mot Dei , qui étant viſiblement un génitif

ſingulier montre quele mot ſuivant doit être pris au même ſens :jäncti

'Dex' Àltiſſîrni :Ëôl ce mot n'ajoute rien au ſens du texte ; il ne fait que

'le développer, puiſqu'il' estaſſez évident que dans le Grec 8( dans le

Latin ce ſingulier ſubstitué au pluriel du texte original , ne doit s'enten

dre que de Dieu , à qui ſeul convient auſſi l'expreſſion du texte original.

Car il falloir entendre par cette expreſſion , comme le ſuppoſele P.

Houbigantfflfarfiäi quifitntiiyz fublimibus, en le rapportant aux Anges,

qui ſont les-Saints habitantsdes lieux très-hauts , on a vu les conſéquen

tesvfortſingulieres qui en réſulteroiedt ſelon-le ſystème du P. Houbigant; '

qui applique tout ceci au temps d‘Anriochus. Au 1l. t8. les Saints ne re

çoivent la puiſſance de régner qu'après les quatre Empires : ainſi les

Anges ne ſeroient entrés dans leur regne qu'après la naiſſance de ces

quatre Empires. Au 'im 2.1. la petite corne. fait la guerre aux Saints, b(

elle prévaut ſur eux prævalebar eisgſelon la' Vulgate ; ſuperabat co.”

ſelon le P. Houbigant : ainſi Antiochus auroit prévalu ſur les Anges. Au
V. 21.' lesctSaints n'entrent dans leur .regne qu'après avoir exerce" leur juge

mentſcontre l'ennemi de Dieu ; ainſi' les Anges ne ſeroient entrés dans

leur regne qu'après avoir exercé leur jugement ſur Antiochus. Au ir. 25.

la petite corne briſe les Saints ſelon Pexpreſiion de la Vulgare , conte-rer ,

ou du moins uſe'd'artifice pour les tromper, machinatur dolum , ſelon la

Verſion du P. Honbiganz; ainſi Antiochus auroit briſé les Anges , ou du

moins il auroit uſé d'artifice pour les trompent Enfin au il. 27. ſelon l'in

terprétation du P. Houbigant-t: le peuple-des Saints ſublimes , ſeroit le

peuple Juif ſoumis aux Angeszſempire .de tout ce qui est ſous le ciel,

auroit dû être donné à ce peuple ,* le regne ici annoncé ſeroit celui des

Juifs , lequel cependant ne ſeroit pas éternel , mais d'une longue durée ,

rliu permanfurum ,- ôctoutes les-puiſſances de la terre-devroient être ſou

miſes à ce peuple , quinéanmoins depuis Antiochus n'a dominé ſur aucun

peuple , 8( depuis .leſus-Christ a mérité par ſon crime de perdre les' der

niers restes de ſa puiſſanceaô( d'être diſperſé par toute la terre. Je dee'

mande au Lecteur équitable déſmtéreſſé ,‘ s'il est poſiible de ſoutenir
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cette interprétation. Par-tout dans -les divines Ecritures je vois les Anges

conſidérés comme les ſerviteurs G les mini/Ire: duseigneur : mais jamais

je ne vois que Dieu leur promette la puiſſance de 'régner : je les vois en~

vironner le trône du ſouverain Juge , 6( raſſembler tous les hommes devant

ſon tribunal pour y être jugés ; mais jamais je ne vois que Dieu leur

promette la puiſſance de juger. Le regne éternel annoncé 8( promis dans

les divines Ecritures n'est autre que celui de Jeſus-Christ- 8( de ſes Saints.

Les Saints duiTrés-Haut, dont ilïest ici parlé ~,> neſont donc-ni Ÿles ſeuls

Juifs , niles Anges mêmes ; mais ice ſont les-Saints pris dentreſſles ;hbmſi

mes ,îlraſſemblés 'de- toutes les nations , expoſés- ici-bas aux violences

des méchants , paroiſſanr même ſuccomber par la mortſdus leïgiaiïjtg

des perſécuteurs , mais montant au ciel vpour y vivre 8( y régner avec

Jeſus-Christ , pour juger avec lui à la fin des ſiecles , le monde réprou

'vé 8( le démon vavec ſes anges , 8( pour entrer »enſuiteïen -poſſeſiionctdu ’

royaume éternel que Dieu leur a “preparé le commencemänr !du.Voilà juſqu'où nous devons étendre-'nosff/ues, 'ſl-nous Vouióijsïenienü

dre la prophétie de' Daniel dans l'explication de -la viſion des quatre' hdi_

maux. - ;ntfs ‘ ~ ~ . d ' : î' -~_ :nir

On objectera peut—être qu'au ÿ. 25. Daniel a bien ſu distinguer le 1x,

nombre ſingulier dans le mot AILLAAH ,' Altèlſîmur ou Excelflzs d'avec 'On czmtínue

le nombre pluriel du mor ÆLIONlN , Aluflími ou ;Ercelffiyïïou ſublimes, Jf_

comme [exprime le P. Houbigantv, quitraduit ainſi ce Verſer: Ille ad~ iiouhizant, at

versùs Altiffiîmum fermette: eloqtletur , C- ntaëhíriqôírur 'dolum eonmi ſanéïos dîlufflh" ]'°"

qui ſunt in fublimibus. J'oſe préſume: de' laŸpénétration 'ide' 'mes' Lecteursqu ils me préviennent , 8( découvrent dans cette verſion même la réponſe quíeyme Empi

à Pobjection que l'on prétendroit en tirer. Car en ſuppoſant même que XLle mot ÆLlONIN pût ſignifier ici ſublimes , le ſens ne ſeroit pas vcontra ni celui ?les

jhnäos _ſublimes : la construction de l'Hébreu- ne le ſouffitepas ;ce ſeroit "ïlîſî a TIR_

tout au plus contra fanäor ſublimíumsi onïſentend des Angesqui habi~‘ ccſihïïstdezzefſlſiâ

ſent les lieux très-hauts , je demande encore' une ſois s"il²est poſſible de Saiuts- = 'R ce

dire qu'Antiochus ait uſé d'artifice. pour tromper l'es Anges ? Veut-On lfmîîîé

revenir à l'expreſſion de la Vulgate , conteret , je demander 'ſi Antiochus Ear le temp”

a briſé les Anges. Je vois bien qu'il a uſé d'artifice pour tromper les “est éternel

Juiſs; ou plutôt il a uſé beaucoup moins d’artifice que de violence; il en

a briſé un grand nombre par la* perſécution qu'il a exercée ſur eux ; ê(

c'est ce que ſera auſſi très-certainement à la fin des tem'ps-l'Antech~rii’t ; il

briſera par la plus violente perſécution les' Saints du -Très—Haut',_ Sanaa:
.Altiflimi conterer , comme ſexprime très-bien -notre Vulgate.v Il 'ne s'agit

donc nullement ici des Anges qui habitent dans les hauts lieux , mais

desSaints du Très-Haut, c'est-à~dire , des Juifs du temps d’Antiochus

dans un premier ſens , 8( du. peuple fidele, du peuple Chrétien dans un

ſecond ſens , qui n'aura ſon entier- accompliſſement qu'à vLa fini du temps.

Mais puiſque le Propihetesa bien ſu dire dans²ce verſet au nombre ſinñ

gulier AILLAAH, Excelfum', eflïil croyable 'qu'il diſe eîlçſuite dans le

7.
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même ſens au nombre pluriel ,, QADDXSEI ÆLIONIN., ſànêîoslAlrèoîmoä

zum_ , *pour ſanäh; Altiflinti ? Très-croyïable 5; parce qu'il -est du style des

Hébreux , comune de çoutesvles 'nations , de ne pas répéter communé

ment deux ſois de ſuite le même :mot,--mais de varier l'expreſſion. On

pourroit encore obſerver que quoique dans le style des Hébreux le plu~

riel ſe prenne pour le ſingulier par emphaſe 8( par honneur, comme

partnimous le pronom ,pluriel vous pour lle pronom ſingulier m z cepen

dant'quclquesſlnterpretes ont penſé quecet Hébraïſme appliqué au nom

de Dieugpquvoit renfermer quelque mystere; que ce pluriel pouvoir être

relatif à la distinction; des trois perſonnes dans l'unité de l'eſſence divine.

Mais jeknezxſtoudrois paszinſister ſur_ cela, parce que nous ſaiſons pro~

ſeſſion decroire que quoique chacune des trois perſonnes divines ſoit

toute-puiſſante 8( infiniment élevée , cependant ce ne ſont point trois

'I'ma-puiſſants nitrois Très-Hauts, maislun ſeul Tout-puiſſant 8( un ſeul

Très-Haut -: Nonfltrps Omnípotèntes , ſëd unus Ûmnípotens ,i parce que ce

neſqntzpas troispDieux, mais un ſeul Dieu : non tres Dii fjèd unus

ejlipezéx. ÿabandonne ;done-entiérement cette remarque ſur le pluriel

Altíflimi; B( je dis quîndépendamment de cette interprétation , il de

meure toujours constant' que le texte de ce verſet ne peut nullement

. s'entendre des Anges qui habitent les hauts lieux , mais uniquement des

v.: Sam” -duſljrèzszl-Iaut , Sanâos Altíffiimí .,t comme Fexprime très-bien

_'."_ïſizíſjiſîhéodotion dans ſa Verſion .Grecque , 8( S. Jérôme dans notre Vulgate.

…Wszztz .Au . I8. où la Vul ate dit :v Su ci íent recrnum ancti Dei Alti rmi ô
_ .to ' i . _ P D _z

ñ~ 1…” Yſhnnebynt reg-num zſſque m ſèculum, ê* ſèculum ſëculorum , on convient

'v .ÛCL ' , -

.- ….3 aſſez généralement que ces expreſſions marquent un regne eternel : mais

W" le P. Houbivant a ,oſé our Îrinci e dans ſon Diſcours réliminaire ſur
_ D , 1 -p v' - H F3/ ï ï

les Propheres , qu aucune prophetie ne setend )uſqu a leternite; 8( en

-. t . .-, effet dans ſa Verſion c, il change cette expreſſion en diſant: quad regnum

î :punir-vl in !Lada , C,- doncc jëcula erunt , poffidebtznt. Il est aiſe' dappercevotr que

i ::1: Unis; cette Verſion met ici une répétition 8( un pléanaſme qui ne ſont point

' i' ‘ dans le texte. Car il est aſſez évident que ces deux expreſſions , in ſecu

la, 8( donec _ſecula erunt, n’expriment qu'une ſeule 8( même idée qui

renferme ce regne dans la ſeule durée des ſiecles : mais le texte réunit

ici deux idées différentes, dont l'une détermine le ſens de l'autre. Car

le texte ne dit point inſècula au pluriel, mais injêculum au ſingulier :

expreſſion qui dans certaines phraſes ſe borne en effet au temps préſent ,

ô( qui s’y trouve déterminée lorſqu'elle est miſe ici en oppoſition avec

celle qui marque l'éternité. Car ce que' le texte ajoute à ces deux mots ,

ne ſignifie point ê* donec ſëcula erunt , mais ô- in ſèculum ſëculorum .

expreſſion qui dans les Livres ſaints ne S'entend que de l'éternité , qui est

le ſiecle des ſiecles par excellence, le ſiecle le plus parfait , le ſiecle qui

n'aura point de fin. Le P. Houbigant avoue lui-même dans ſa note que

telles ſont à la lettre les expreſſions du texte lorſqu'il les traduit par ces

mors , adſèculum G adſeculum [boulot-und- il ~&wow; même que ces mots

l]

:I,
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marquent une perpétuité a ſolue., qui n'est point limitée par le temps:

quibur vet-bis perpetuitat abſblura, nec tempore finira denwnstratur. Pour

quoi donc n‘a—t-il pas conſervé cegte idée dans ſa verſion ? car une per

pétuité qui n'est point limitée par le temps , est aſſurément une perpé

tuité qui s'étend juſques dans l'éternité. Mais ce qui est peutñêtre aſſez

ſingulier, c'est qu'après. avoir ainſi reconnu dans cette expreſiion une

perpétuité ſans bornes ,z il ſemble auſii-tôt la restraindre encore une fois,

en diſant que la puiſſance des Anges qu'il croit être l'objet de cette pro—

phétie , ſera perpétuelle , parce qu'ils ſeront ſupérieurs aux démons juſ

qu'à ce que le Prince du monde ſoit chaſſé dehors. Hoc ver-fit r8. prænun

riazur pote/Intern Angelorum fare perperuam, quid nimirùm, Angeli Dæmoni

burſitperíores futuri erant. dance Princeps mundi ejiceretur foras. Qu'est

ce que cela ſignifie? Car il avoue lui-même qu'il fait ici alluſion à

cettetparole de Jeſus-Christ dans l'Evangile :.(a) Nunc judicíum est

Mundi : num: Princeps hujiu mundz' ejicietur foras. Mais quand Jeſus-Christ

parloir ainſi , il marquoit aſſez viſiblement ce qui alloit ſe faire inceſſam

ment : Nunc: ô( c'est ce qu'il commença d'exécuter dès qu'il ſut entré

dans la gloire de ſon regne , lorſque par la prédication de ſes Apôtres,

il cbaſſa le démon de ſon empire , en lui raviſſant les ames qu'il tenoit

ſous ſa puiſſance , 8( renverſant ſucceſſivement par les progrès de la foi

des peuples le regne de Fidolàtrie. Est-ce donc que cette perpétuité abñ

ſalue du pouvoir des Anges , ſeroit néanmoins limitée au temps où

Jeſus-Christ est entré lui-même dans ſon regne? Mais le P. Houbigant

est obli é d'avouer que ce n'est point là l'idée que nous préſente le tex

te; pui qu'il avoue que le texte nous offre l'idée d'une perpétuité qui_

n'est point limitée par le temps : perpetuita: abjbluta , nec tempore _fini

ra. D'ailleurs on vient de voir qu'il ne s'agir point ici des Anges , mais

des Saints: c'est à eux que ce regne éternel est promis.

Au i'. 2.5.' où Daniel parlant de la petite corne , dit: Sanäos Al

tiffimi conter-er , ſelon l'expreſſion de la Vulgate ,* le P. Houbigant pro

nonceuaflîrmativement qu'il y a ici une faute de Copiste : qu'il faut la

corriger_ en y ſubstituant un mot qui pourra ſelon lui ſignifier machine:

birur , ou comme il Fexprime dans ſa Verſion , machinabitur dolum. Mais

rien n'oblige de ſuppoſer ici une faute de Copiste pour changer l'ex

preffion du texte. Arias Montanus peut bien avoir eu tort de traduire

l'expreſſion du texte par abolebit; mais S. Jérôme l'a très-bien ,rendue

dans notre Vulgate par conterer. C'est le ſens du verbe Chaldéen BELA,

ici employé, de même que du verbe Hébreu BALAH ; 8( ce ſens convient

parfaitement ici, ſoir qu'on Pentende d’Antiochus , ſoit qu'on Pentende

de l’Antechrist. Antiochus uſa bien plus de violence que d'artifice, 8C

la perſécution de l'Antechrist ſera la plus vive que l'Egliſe ait jamais

 

(d) J040* !Île
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éprouvée: Sanaa: Altillîmi conteret; il n'y a pas là le moindre mot n]

la moindre lettre à changer.

Au V. 27. où la Vulgate dit : Regnum autern , ê' pote/Za: , G- magnitu

do regni qua: est fiibter ontne cœlum, detur populo Sanäorum .Alttffimi,

le P. Goubigant en traduiſant populo ſanâorum qui jimt' in ſublimibur,

ê( ſuppoſant que ces Saints ſont les Anges , en conclut que le peuple

dont parle Daniel ,~ est distingue' de ces Saints , que c'est le peuple gou-i

verné par les Saints , le peuple Juif gouverné par les Anges. Mais nous
avons montré qu'il ne s'agit point ici des Anges , mais des Saints mêmes i

pris d'entre les hommes; 8( alors ce peuple n'est point différent de ces

Saints ,- le peuple des Saints du Très-Haut, n'est autre que les Saints

mêmes du Très-Haut. C'est à eux que cette ſouveraine puiſſance est pro

miſe , ô( ils l'exercer” dèS-à-préſent avec Jeſus-Christ dans le ciel : les

Saints' du Très-Haut regnent avec Jeſus-Christ dans le Ciel , depuis

qu'il leur en a ouvert l'entrée par ſon Aſcenſion *glorieuſe : le ſaint Livre

de l'Apocalypſe nous en offre pluſieurs preuves. Dès le commencement

du Livre , S. Jean ſalue les ſept Egliſes d'Aſie en leur diſant , (a) Que

la grace G' la paix vous ſoient données. .. . par Jeſus-Chrtfl qui nous a fait

Rois Ô' Prêtre; de Dieu _ſon Pere. Enſuite Jeſus-Christ dit : (b) Quiconque

aura vaincu. . je lui donnerai puiſſance ſur le: nations ,' il les gouverne-ra

avec un ſZ-eptre de fer, 6' elles ſeront briſées comme (le: vaſes d'argile ,

ſelon que j'ai reçu moi-méme ce pouvoir de mon Pere. Plus loin il ajoute : (c)

Quiconque aura vaincu , je le ferai aſſeoir avec moi ſur mon trône , de mé'

me que "toi-méme, apré: avoir vaincu' , je me ſui: aſſis avec mon Pere flu

_fim trône. Enſuite 'les vingt-quatre vieillards au nom de tous les Saints

S’écrient : (d) Vous êtes digne , Seigneur , de prendre le livre, ô' d'en

ouvrir les ſceaux , parce que vous alæï été mi: à mort , ô- que vou: nous

avez racheté; pour Dieu par votre ſang, en nou: tirant de routes lc: tribut: ,

de toutes les langues , de tous le: peuple: 6* de toutes les nationswou: nou:

avez fait Rois 6- Prêtrer pour la gloire de notre Dieu , G nous régneronr

ſur la terre. Vers la fin du _Livre , S. Jean , après avoir parlé du dragon

enchaîné-S( précipité dans l‘abyme pour y être enfermé pendant mille

ans , ajoute : (e) .TH/is les ame: de ceux qui avaient eu Ia tête coupée pour

le témoignage qu'il: avaient rendu à Jeſus , G* pour la parole de Dieu , . . . .

G- il: cntrerent dans la vie , 6' ils régner-ent avec Jeſus-Christ pendant 'titille

anr. .. . . C'Est-là la premiere' réſurrection. Heureux G ſaint est celui qui aura

part à la premiere réſurrection ; parce que la ſeconde mort n'aura point

de pouvoir ſur eux ; mais il: _ſeront Prêtre: de Dieu G- de Jeſus-Chriſt , G'

ils régneront avec lui pendant mille ans. Et enfin en décrivant l'éternelle

félicité des Saints, S. Jean dit : ( f) Il n'y aura plus là däznnthênte ,- mais

gf; F .“!()(.,’~ tiff.

 

(a) Apac. r. 4. Gfiqq.=(ä) Apec. ll. 2.6. Gſègq.=(c) Apc . t”. x6.= A , d'v.9, P to. —~._— (e) Apec. xx. 4. G' jé". z (f) Apac. xx”. 5j 0ſt”. (d) [m
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le trône de Dieu G' de PAgnealt y ſera , ê' ſes _ſerviteurs le ſerviront.. ..'.

Il n'y aura plus là de nuit ; G- ils rfauronr point beſbin de lampe , ni de'

la lumiere du jbleil , parce que le Seigneur Dieu les éclairent , ô- ils régne

ront dans les _ſiecles des ſieeles: ET REGNABUNT 11v SECULA SECULORUM.

Voilà ce regne des Saints annoncé par Daniel.

Au même verſet la Vulgate dit donc .- Regnum autem. . .. tletur populo

Sanâorum Alrijſîmi , cujus regnum , reg-num ſizmpirernum est , 6- omnes

re es ſZ-rvient ei ô- obedient. Théodotion traduit plus littéralement en

diſant: G- regnum :jus regnum ſempiternum, G- omnes principarus ei ſer-z

vient G* obedient. Ici les ſentiments ſont partagés : les uns rapportent ces

pronoms ejus, ei , au Très-Haut qui vient d'être nommé immédiate?

ment , delà vient que S. Jérôme convertit ce pronom perſonnel en pronom

relatif: cujus regnum, regnum ſempirernum est: les autres rapportent ces

pronoms au peuple même des Saints, dont le regne vient d'être marqué:

c'est le ſens que préfere le P. Houbigant, 8( il ne pouvoir pas même

en voir ici aucun autre, puiſqu'il prend à la lettre le mot ÆLlONIN ,

Alriflîmorum , pour un pluriel proprement dit. Car alors les pronoms

étant au ſingulier , ne peuvent plus ſe rapporter qu'au ſeul nom ſingu

lier populo. Il traduit donc : Turn dabirur populo Sanñorztm qui ſunt in

_ſilblímzbus , reg-num , G' porestas., G- magnrtudo regnorum quo: fill) cœlir ~

film ,* regnumque ejus , regnum erlt perperuum ,' omnes pore-states eum colent,

G- ei objèquentur. ll ſuppoſe que ce peuple des Saints qui habitent dans

les lieux ſublimes , est le peuple Juif gouverné par les Anges ; il ſup

poſe donc que le Seigneur promet ici aux Juifs un regne qu'il n'oſe pas

dire éternel, mais perpétuel, 8( qui s'étendra dans toute l'étendue des

cieux , 8( ſur toutes les puiſſances de la terre. On pourroit croire que

le P. Houbigant a mis ici pefpetuum , au même ſens que le jempirernum

de la Vulgate. Mais il prend o

le ir. p8. Où ſuppoſant que cette parole du ÿ. 27. ſe rapporte au peuple

Juif gouverné par les Anges depuis le regne d‘Antiochus juſqu'à Jeſus

Çhrist , il prétend que le Texte ne marque pas ici comme au il. 18.

une perpétuité abſolue , qui ne ſoit point limitée par le temps , mais

que l'expreſſion du texte regnum jeculi ſignifie ſeulement regnum din per

manſilrum: 8( encore on voit à quoi s'est bornée cette longue durée , qui

in de s'expliquer ſur cela dans ſa note ſur l

finit apparemment tout au moins avec la République des Juifs ſous Veſñ ſi

paſien ê( Tite qui détruiſirent Jéruſalem 8C le Temple. Quant à l'éten

due du regne de ce peuple, ſous toute l'étendue des cieux , 8( ſur toutes

les puiſſances de la terre , c'est ce dont on ne découvre pas dans l'Histoire

le moindre vestige depuis le regne d’Antiochus juſqu'au temps de .Ieſus

Christ , ê( dont en effet le P. Houbigant ne dit pas le moindre mot :

il demeure donc avoué 8( démontré qu'il n’est pas poflible d'appliquer

au peuple vJuif cette partie de la prophétie. Mais nous avons montré que

les ^Saints dont le Prophete parle ici ne peuvent être les Anges;que le

IËxte original ne ſignifie point les Saints des cieux très-hauts , mais les
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Saints du Très-Haut , les Saints de Dieu qui ſeul est appellé le- Trèsſi

Haut; que le peuple des Saints du Très-Haut n'est autre que les Saints

mêmes du Très—haut. Le regne de ce peuple ſera éternel ſans doute:

c'est ce qui a été dit auÿ. 18. 8( c'est ce que S. Jean a répété: mais pour

roit-on dire que toutes les puiſſances ſeront ſoumiſes au peuple des Saints,

ê( lui Obéiront ? quelles ſeroient ces puiſſances distinguées du peuple des

Saints ô( ſoumiſes au peuple des Saints? D'ailleurs nous avons fait obſer

ver que le pluriel ÆLIONIN, Alnflîmorum, ne peut ici ſe prendre que

pour un hébraïſme au ſens du ſingulier Altiſſîmi; 8( c'est bien du Très

Haut qu'il est- également vrai de dire 8( que ſon regne est un regne éter

nel, 8( que toutes les puiſſances lui ſeront ſoumiſes 8( lui obéiront. Le

regne des Saints n’effacera pas le regne du Seigneur, mais les Saints

régneront avec Dieu , 8( Dieu régnera avec ſes Saints. C'est le ſens de

la Villgate , ô( il paroît que c'est bien auffi le ſens le plus naturel du

texte : Regnum autem, ê' Pou-star , G magnítudo regni qua: est filblel'

omne cœlum, detur populo fanctorum Alnſſímí ,- cujus regnum , regnum

fempizernum est , ô- omnes reges (ou ſelon le texte original , potestates)

jèrvíczzt ei ê' obedíent.

Uexprestion regnum ſÛ-:culi employée au 1/. 2.7. est parallele à celle du

ir. I4. où Daniel parlant du Fil; de l'homme, c’est—à-dire , de Jeſus<-,

Christ même , dit ſelon notre Vulgate :Potesta: ejus pore/Za: æterna ,

( ſelon le Texte original, Potestax jèculi , )__quæ non aufi-zrelur. Ici le P.

Houbigant traduit ut pote/las ejus durabílí: eflZ-t , nec jínem habítum.

Puiſque de ſon propre aveu le Texte ſignifie qu'elle n"dura point de fin ,

elle ſera donc tellement durable , qu'elle ſera même éternelle : l'expreſ

ſion du Texte original Potestas jèculí, ne ſignifie donc pas ſeulement

potestar durabílis , mais bien Pozeſias æterna , comme llexprime notre'

Vulgate. Le regnum ſèculi du il. 2.7. ne ſignifie donc pas ſimplement

regnum din Permanfizrum , mais regnum perpetuum , comme le P. Houbi

gant l'a lui-même traduit , regnum ſèmpiternum, comme l-'exprime en

core mieux notre Vulgate , 8( certainement le regne du Très-Haut ſera

un regne éternel. C'est ce regne éternel de Dieu que nous deſirons 8L

que nous demandons lorſque nous diſons dans la pri-ere que Jeſus-Christ

nous a enſeignée: Adveniar regnum 11mm. C'est de ce regne qu'il 'est dit

dans l'Apocalypſe au ſon de la ſeptieme ô( derniere trompette: Les

royaumes de ce monde ſont devenus le royaume de notre Seigneur 8(

de ſon Christ , 8( il régnera dans les fiecles des ſiecles : Fañum eſt regnum
Izujz” mzmrlí , Donzzſini noſlri G' Christi ejus , G' regnabit in ſêcula _ſeculo

rum. C'est de ce regne éternel de Dieu 8( de ſon Christ que les vingt

quatrevieillards parlent alors en diſant : Nous vous rendons graces Sei

gneur Dieu tout-puiſſant , qui êtes, qui étiez 8( qui ſerez; parce que

vous avez pris ?exercice de votre ſouveraine puiſſance , 8( que vous êtes

entré dans votre regne : quid dccepifli vírtutem magnum , G- regnafli : l'es

~ marie-ns ſe ſont itritées , ê( le temps de votre colere est arrivé , le temps

de
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de juger les morts , tempus mortuorum judicari, de rendre la récom

penſe aux Prophetes vos ſerviteurs , 8( aux Saints , 8( à ceux qui crai

gnent votre nom , aux grands 8( aux petits , 8( &exterminer ceux qui

ont corrompu la terre. C'est donc au grand jour du dernier jugement ,

que Dieu , Jeſus-Christ 8( ſes Saints entreront dans .l'entier 8( parfait

exercice de leur regne qui ſera éternel. Les Saints régneront avec Jeſus

Christ; Jeſus-Christ régnera avec Dieu ſon Pere ; 8( Dieu régnera avec

Jeſus-Christ 8( avec ſes Saints dans toute l'éternité , ſans que jamais au-,

cune puiſſance s'éleve contre lui, parce que toute puiſſance ennemie

ſera détruite ,. 8( toute puiſſance légitime lui ſera ſoumiſe 8( lui ohéira:

Regnum autem G- Poteflas , G' magnitude reg-ni , que; est filbter cmrie cœ

Ium , detur populo jiznñorum Altijſimi ,~ cujus regnum , regnum fimPiternum

eſt' , Ô- Omner reger ( ou pote/later ) ſervie-m ei , G obedient.

Voilà juſqu'où s'étend la prophétie de Daniel dans l'explication de la

viſion des quatre animaux: elle ne ſe borne donc ni au temps d'Antio-.

chus , ni même au premier avénement de Jeſus-Christ; mais elle s'étend

juſqu'à la fin des ſiecles , 'juſqu’au ſecond avénement de Jeſus-Christ,

lorſqu'il viendra juger les hommes , exterminer .les méchants, 8( mettre

les Saints en poſſeſiîon du royaume que Dieu ſon Pere leur a préparé dès

le commencement du monde. Achevons d'en acquérir les preuves en

examinant l'interprétation propoſée par D. Calmet. '

On pourroit ici former pluſieurs difficultés ſur cette interprétation , X.

8( ſur Phypotheſe qui en est le fondement: mais je me borne à une( Exëfflï” î!"

ystême (le l).

ſeule réflexion , qui, ce me ſemble , peut ſuffire pour faire ſentirjle calmer. Opî.

faux de cette hypotheſe 8( de cette interprétation. D. Calmet ſuppoſe 11mn_ “ffflmffl

que la quarrieme bête doit être miſe à mort 8( livrée au ſeu avant la ŸÃSËZÎËÎÊCËÊ_

venue de J. C. qui est le Fils de l'homme marqué par le Prophetenes ſont l'Em

delà il conclut que cette bête ne peut pas repréſenter l'Empire R0- ljëreenïëslçëä:

main. 'Il ſuppoſe que cette petite corne qui s'éleve du front de cette_ pire d'a, p".

bËte est Antiochus Epi-phane : delà il conclut que cette bête repré- ſes a "Efiïvire

ſente .la monarchie des ſucceſſeurs d'Alexandre. Sur cela je pourrois ÎÏËIHËÏLZEÏ

d'abord demander quel est cet aixénemenr du Fils de l'homme dont Romains. La

parle le Pſophete : (a) Ecce cum nubibus cæli quaſi Filius hominis Veniebat.'g:;î:‘°)’::r bi:

D. Calmet même prétend que la maniere dont le Prophète le dépeint ſepſóſlznîeſpzz

ici , ne convient à .la .lettre qu'à ſon ſecond avénement , ſelon cette Moïfiiläçhicüü

parole de J.. C. rapportée par S. Matthieu : (b) Virlebitis Filium h0minis..... ËPÃÏLÂËÃÏQ_

uenieutem in nubibus cœli. Mais je nïnſiste pas ſur cela; parce que , ſi ~

l'on conſidere bien les expreffions du Prophete , il est aiſé de com

prendre qu’en effet il ne parle pas du dernier avénement de J. C. mais

plutôt de ſon Aſcenſion: Je vis , dit-il , comme le Fils de l'homme , qui ve

nait avec les nuée: du ciel , _G- il .t'ai/anya juſqu'à l'Ancien des jours ; G' on.

—’—_——-—— _'
 

—~.—~——— _———— —~
 

a* 'Frs 'äſſiî-c.

(e) 011mm. r3.

Tome X I. 'L
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le préſenta Jet/ant lui:EccE CUM NUBIBUS ce” QUASI Frrws HoMINrs

VENIEHAT , Er USQUE AD ANTIQUUM DrERUM PERVENIT ,- ET IN

coNsPECTU EJUS OBTULERUNT EUM. Il est évident qu'ici J. C. ne def

cend pas du ciel , mais qu'au contraire il y monte, puiſqu'il s'avance

juſqu'à l'Ancien des jours , devant qui on le préſente: Et ufque ad An

ziquum diet-um pervenit , Cz- in conſpeäu ejus obtulerunt eum. Mais delà que

faut-il conclure ?qu'alors la quatrieme bête avoit été ruée , que ſon

corps éroir détruit, 8( qu'il avoir élé livré au feu. C'est ce que D.

Calmet ſuppoſe : mais la ſuite y contredit. Car bientôt après je vois

paroître encore cette bête pleine de vie. En effet voici ce que Daniel

ajoute : (a) Moi Daniel je fus épouvante' de ces choſes. . Je m’appr0

chai d’un de ceux qui étoient préſents , G' je lui demandai la verite' de toutes

ces choſes ,' G- il nfirzterpréta ce qui ſe paflbit ,* ê' il me Penſeigna. . .. . J’eus

enſuite un grand deſir d'apprendre ce que c'était que la quatrieme bête. . . . . Je

voulus m’enque'rir' auſſi des dix cornes qu'elle avoit a la tête , G* d'une autre

qui lui vint de nouveau. . . . . Et comme je regardais attentivement , je vis que

cette corne faijoit la guerre aux Saints , G- avoit Pavantageflzr eux , juſqu'à

ce que l'Ancien des jours vint. Alors il donna aux Saints du Très-Haut la

puiſſance de juger , ô- le temps étant accompli , les Saints entrerent en poſ

ſeſſion du royaume. Ainſi lorſqdauparavant Daniel nous a dit que cette

bête avoit été tuée , que ſon corps éroit détruit , ô( qu'il avoit été livré

au feu pour être brûlé :c’éroit une anticipation; 8( on n'en peut rien

conclure pour déterminer l'époque de la ruine de l'empire figuré par

cette bête. Mais ce qui détermine cette époque, c'est ce que DanieE

dit ici : .ſe vis que cette corne faiſbit la guerre aux Saints , G' avoit l'avan

tage ſur eux , juſqu'à ce que l'Ancien des jours vint : DONEC VENIT ANTI

QUUS DIERUM. Alors il dortna aux Saints du Très-Haut la puiflance de ju

Ëer ; G le temps étant accompli, les Saints entrerent en poſſeffion du royaume:

r' JUDICIUM DEDII' SANCTIS ExCELSr , ET TEMPUS ADVENIT , ET

REGNUM OBTINUERUNT SANCTI. Quand estñce que l'Ancien des jours

viendra .7 ſinon lorſque J. C. même viendra dans la gloire de ſon Pere:

pour rendre à chacun ſelon ſes œuvres? (b) Quand est-ce que les Saints

recevront la puiſſance de juger? Ne ſavez-vous pas' , dit l’Apôrre, (c)

que les Saints doivent unjourjuger le monde .7 Quand est-ce que les Saints

entreront en poſſeſſion du royaume? ſinon lorſque J. C. leur dira au

dernier jour z-(d ) Venez, vous qui avez été bénis par mon Pere , poſſedez le

royaume qui vous a été préparé des le commencement du monde. Cette Corne

repréſente-donc une puiſſance ennemie , qui ne ſera détruire qu'au der

nier avénement de I. C. ce n'est donc pas Antiochus Epiphane. La

quarrieme bête ſur le front de laquelle s‘éleve cette corne , n'est donc

pas la Monarchie des ſucceſſeurs d'Alexandre..

  

(a) Dan. vir. 15. 16. r9. zo. u. zz. = (b) Mn. xvr. 27. = (c) 1. Cor. v1. 2.-.

= (d) \Il-ut. xxv. 34.» ~
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Mais d'ailleurs revenons à ce que Daniel nous dit de la ruine de

cette quatrieme bête. Ce Prophete , après nous avoir dit qu'il vit une

petite corne s'élever d'entre les dix cornes qui étoient ſur le front de

cette bête; ô( que cette corne avoit une bouche qui parloir inſolem

ment, ajoute: (a) .Pétois attentifà ce que je voyais , jzzfijiffà ce que des trô<

nes furent placés , G l'Ancien des jours ſaiſir : THRONI POSITI SUNT , ET

.ANTIQUUS DIERUM sEDiT. Son vêtement étoit blanc comme la neige, G

les cheveux cle ſa tête étoient comme la laine la plus blanche ê* la plus pure.

Son trône étoit des flammes ardentes , G- les roues de ce trône un feu brûlant.

Un fleuve de feu ô- rapide ſortait de devant ſa face : FLUVIUS ICNEUS RA

PIDUSQUE EGREDIEBATUR A FACIE EJUS. Un million (l'Ange: le ſèrvoicnt ,

Ô' mille millions aſſifloient devant lui : le jugement ſc tint, ê' les livres

furent ouverts :IUDICIUM SEDIT , ET LIBRI APERTI SUNT. Je regardais

attentivement à cauſé du bruit des paroles injblentes que cette corne pronon

çoit , ê' je vis que la bête avoit été tuée , que ſon corps étoit détruit , ê- qu'il

avoit c'te' livre' au feu pour étre brûle' :ET VIDI QUDNIAM INTERFECTA

.ESSET BESTIA , ET PERISSET CORPUS EIUS , ET TRADITUM EssET AD

COMBURENDUM 1cm. A ces traits , qui pourroit ne pas reconnoitre

l'appareil du dernier Jugement , 8( Fanathême éternel dont ſera alors

.frappé le dernier ennemi de J. C. 8( tous ceux qui lui ſeront attachés.

,Notre Dieu viendra , dit le Pſalmiste , (b) G* il ne demeurera plus dans le

filence : il ſera précédé d'un flsu rlévorant , ô- accompagné d'une violente tdm

pâte :_ IcNis rN CONSPECTU EJUS EXARDESCET, ET IN cmcUiTU EJUS

TEMPESTAS VALIDA. Je vis , dit S. Jean , (c) un grand trône blanc., G

vla majeſté de celui qui étoit aſſis deſſus : VIDI THRONUM MAGNUM CANDI

DUM, ET SEDENTEM SUPER EUM ,~ devant la face duquel la terre G- le
ciel sïenfuirent HG' ils diſiſparurent. .ſe vis enſuite les morts grands ê' petits ,

qui comparurent devant Dieu, ô- des livres furent ouverts : ET LIBRI APER

TI sUNT : G un autre livre flu ouvert , qui étoit le livre de vie : G les morts

furent jugés ſur ce qui étoit écrit dans ces livres ſelon leurs œuvres : EI' JUDI

cATi SUNT MORTUI EX HIS QUÆ SCRIPTA ERANT IN LIBIUS, SECUN

DUM OPERA IPSORUM. . . . . Et l'enfer ô- la mort tirent jettés dans l'étang

de feu , qui est la .lE-conde mort. Et celui qui ne fít pas trouve' écrit dans le

livre de vie, fut jette' dans l'étang de feu :ET INFERNUS ET MORS Missr

sUNT IN STACNUM ICNIS.-... ET QUI NON INVENTUS EST IN LIBRO

VITÆ SCRIPTUS , MISSUS LSI' IN STAGNU.” ICNIS. La quatrieme bête

ne ſera donc tuée 8( jettée au feu qu'au grand jour du dernier jugement,

lorſque les trônes ſeront dreſſés 8( les livres Ouvert-s : ce n'est donc pas
la monarchie des ſucceſſeurs d'Alexandre. i

C'est ce qui nous est encore confirmé par le témoignage de l'Ange ,'

qui expliquant à Daniel ce qui lui étoit montré , lui dit: (d) La qua<

 

' (a) Dan. Vll. 9. io. ir. = (b) Pſzlm. xLix. 3. =(‘c).'dpoc. xx. ii. ii.. i4. i5_

= (d) Dan. vii. 1.3. Oſêqq. L

r, 2
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trieme bête eſi le quatrieme Royaume qui dominera _ſur la terre... . . Les dia:~

cornes de ce royaume ſont dix rois : ô- il s'en élevera un autre aprés eux qui

_ſi-Era plus puiſſant que les premidrs..... Il foulera aux pieds les Saints du

Très-Haut. . .. . G' ils ſeront livrés entre ſes mains juſqu'à un temps , deux

temps, ê' la moitié d'un tentps. Mais le .Ïugemrnt ſe tiendrdertſïtite , aſïn que

la puiſſance lui ſoit ôtée en ſorte qu'elle ſoit détruite ê- exterminée pour jamais:

qu'en même temps le royaume , la puiſſance , G' l'étendue de Vampire ſous

le ciel , ſbít donnée au peuple des Saints du Très-Haut : RECNUM AUTEM

ET POTESTAS ET MAGNITUDO RECNI , QUÆ EST SUBTER OMNE CŒLUM ,

DETUR POPULO SANCTORLÎJI .Al-TISSIMI. Et voilà auſfi ce que S. Jean

nous dit, lorſqu'il nous rapporte qu'au ſon de la ſejitieme ô( derniere

trompette , (a) on entendit de grandes voix dans le ciel qui diſaient : Les

royaumes de ce monde ſont devenus les royaumes de notre Seigneur G- de ſon

Chri/l , ê' il régnera dans les ſiecle-s des ſîecles. Amen. FACTUM EST REG

NUM HUIUS MUNDI, DOMINI NOSTRI Er CHRIST] EJUS , ET RECNA

BIT IN SECULA SECULORUM. AMEN. Alors les vingt-quatre vieillards qui

ſim: aſſis ſur leurs trônes devant Dieu , ſe proſlernerent G- adorerent en dr'

fant : Nous vous rendons graees , Seigneur Dieu tout-puiſſant , qui êtes , qui

étiez G- qui _ſerez , de ce que vous étes entre' en poſſeſſion de votre grande pulſ

fance G de votre regne :ET REGNASTI. Les nations ſeſbnt irritées ,' G' le

temps de votre colere eſl arrivé , le temps de juger les morts : TEMPUS MOR*

TUORUM JUDICARI , &de donner la récompenſé à vos _ſerviteurs , ET RED'

DERE MERCEDEM SERVIS TU1s , aux Prophetes, aux Saints , 6- à tous

ceux qui craignent votre nom , aux grands Cr aux petits , ê* (Perterminer

ceux qui ont corrompu la terre : ET EXTERMINANDI EOS QU! CORRUPE

RUNT TERRAM. Il est vrai que l'Ange qui parle à Daniel ajoute auſſi

tôt , parlant du Très-Haut : (b) Car ſon royaume est un royaume éternel,

G' tous les rois le ſerviront G' lui obéiront : ET OMNES REGES SERVIENT EI ,

ET OBEDIENT. Mais S. Jean décrivant la céleste Jéruſalem dit auſſi : (c)

Cette ville n'a point beſoin d'étre éclairée par le ſoleil ou la lune , parce que

c'est la gloire de Dieu qui ?éclaire , Ô' que ?Agneau en est la lampe. Les na

tions marcheront à l'éclat de ſa lumiere ,' G les rois de la terre y porteront

leur gloire C,- leur honneur: ET REGES TERRA-I AFFERENT GLORIAM SUAM

ET HONOREM lN lLLAM. Les rois que Dieu aura ſanctifiés dans le ſie

cle préſent , reconnoîtront 8( confeſſeront éternellement que toute

leur gloire 8( leur honneur est d'avoir été choiſis pour être eux—mêmes

enfants dc l'Egliſe , 8( participants de la gloire de la Jéruſalem céleste;

ô( éternellement ſoumis au Roi des Rois , ils le ſerviront 8( lui obéi

ront éternellement : Et omnes reges ſer-vient ei ê' obedient. La quatrieme

bête repréſente donc un empire du milieu duquel doit s'élever une

puiſſance qui fera la guerre aux Saints, 8( aura même l'avantage ſur

 

(d) Aſcq. xi. 17. Oſàgg. = (6) D'un- vn. zz. = (e) Apec. xxl. 1.3- 14.

\
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eux juſqu'au temps Où l‘Ancien desï jours \viendra , donnera aux Saints

la puiſſance de juger , 8( les mettra en poſſeſſion-du royaume qu'il leur

a préparé: Et ecce corn” illud faciebat bellum adversùs Sanâor , G' pm

valebat eis , donec venit Antiquur diet-um , G' judicium [ledit Sancti: Ex

celfi ,~ ô- tempur advenit , G- regnum Obrinuerunt Sancti. Elle repréſente un

Empire du milieu duquel sélévera une puiſſance qui parlera inſolern~

ment contre le Très-Haut -, juſqu'au temps Où les trônes étant poſés ,'

l'Ancien des jours saſſeoira, le jugement ſe tiendra, les livres ſeront

Ouverts , 8( cette bête ſera tuée 8( livrée au ſeu : \ljjyiciebam donec thro

ni Poſiti ſunt , ê* Antigua: dierum fidit... .. Judicium ſci-dit , ô- libri aperti

ſunt. . . .. Et viril' quoniam interfeña aſſet beflia , G' penſai-t corpus ejus , G'

traditum eflët ad comburendum igni. Enfin cette bête repréſente un Em

pire du milieu duquel S’élévera une puiſſance qui aura le pouvoir d'op

primer les Saints du Très-Haut , pendant un temps , deux temps , 8( la

moitié d'un temps ; après quoi le Jugement ſe tiendra , 8( cette puiſ

ſance étant briſée 8( exterminée pour toujours , le royaume , la puiſ

ſance 8( l'étendue de Plílnipire qui est ſous le ciel, ſera donnée au peu

ple des Saints du Très-Haut : Et trade-mur( Sancti) in manu: ejus uſque

ad tempus , ê' tampon: , G dimidiizm temporis ,' Ô' judicium _ſi-debit , ut auſi-z

raturpotentia , G conteratur , G- diſpereat ufque in finem : regnum (tutem 6

potestas ê' magnitude regni qua: estfitbter' omnem cœlum , dezur Populo Sanc

torum Altiflîmi. Aucun de ces caracteres ne peut convenir ni àAntio~

chus Epiphane, ni à la monarchie des ſucceſſeurs d'Alexandre. La

petite corne ne repréſente donc pas Antiochus Epiphane : la qua

trieme bête ne repréſente donc pas la monarchie des ſucceſſeurs d'A

lexandre.

En vain nous objecteroit-On ici que Phypotheſe de D. Calmet ſem

ble cependant être autoriſée du témoignage même de S. Jérôme,

puiſque ſelon D. Calmet ,’ S. Jérôme-lui-même reconnoît que ce qu'on

explique ordinairement de ?Antechrist , a eu en partieſon accompliſ

ſement dans Antiochus Epiphane, comme figure de cet ennemi de

J. C. Il est remarquable que ſur cela D. Calmet ne cite, 8( ne peut

citer , que ce que dit S. Jérôme en expliquant les Chapitres VIII. 8( XI.

de Daniel. Or nous conviendrons bien volontiers qu‘Antiochus Epi—

phane est l’objet immédiat 8( littéral des deux prophéties contenues

aux Chapitres-VIII. 8( XI. Mais quant à la prophétie du Chapitre VII.
qui est celleſidorit il s'agit ici , S. Jérôme dit bien expreſſément (a) que

n c'est en vain que Porpliyre a ſoupçonné que cette petite corne qui

n s*éleve après les dix premieres , pourroit être Antiochus Epiphane:

d, Fruſirà Porphyrius Cornu arvulum, quad Pofl _decent cornuaaortum est,

D Epiphane-m Antica/zum fil picatur.

 
~

i ſl ŸL_

(ï) Hirſon. in Dan. vu. col. 110i. '~ 'm' **Q î'—\— - 'ſi ct*
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Xl.

La quatrieme bête .7 Quant à

bête repréſen

te l'Empire

Ronnie.

Quelle ſera donc cette petite corne i quelle ſera cette quatrieme_

cette quatrieme bête, l'Ange qui parle à Daniel nous

la fait aſſez connoítre. (a) La quatrieme bête , dit-il , «fe/l lezquatrieme

royaume qui s'élève-ra ſur la terre : BESTlA QUARTA REGNUAÎ QUARTUM

ERlT lN TERRA. Or quel est ce quatrieme royaume .7 Daniel nous l'a

appris : Le quatrieme royaume ſera comme le fer , dit Daniel en expliquant

la statue de quatre métaux , (b) de même que le fer briſe ê- dompte toute:

choſe: , de même ceroyaume briſera G reduira en Poudre les royaumes précé

dent: : REGNUM QUARTUM ERlT vELUT FERRUM : QUOMODO FERRUM

COMMINUIT ET DOMAT OMNIA , SIC COMMINUET ET CONTERET OM

NIA HÆC. Nous avons fait voir que ce caractere déſigne l'Empire Ro

main , 8( ne peut même déſigner que cet Empire. L'Empire Romainv

est donc le quatrieme royaume qui doit s'élever ſur la terre ; il est donc

celui que repréſente cette quatrieme bête: Beſlia quarta , regnum quar

rum erit in terra. Et en effet nous le retrouvons ici marqué préciſément

ſous le même caractere. Dans la statue de quatre métaux, 8( dans la

viſion des quatre bêtes , cet Empire nous est également repréſenté com~

me un Empire de fer qui briſe tout. Car Daniel nous fait remarquer (c)

que la quatrieme bête étoit terrible , étonnante , 8( très-ſorte; qu'elle

avoit de grandes dents de ſer : Dentes ferreos habebat magna: ,' qu'elle

dévvoroit 8( mettoit en pieces , 8( ſouloit aux pieds ce qui restoit 1 Come

dens , atque comminttens , G- reliqua pedibus fltir conculcatts. Il le répete

même , (d) 8( il ajoute que non-ſeulement ſes dents , mais encore ſes

ongles , étoient de ſer : Dentes ô- ungues ejur ferrei ,~ 8( qu'elle dévoroit ,

mettoit en pieces, 8( fouloit aux pieds ce qui restoit : Comedebat, ê'

comminuebaz, G reliqua pedibus fitis conculcabat. Et lorſque l'Ange lui

explique 'ce' que ſignifie cette bête , il lui dit.- (e) La quatrieme bête ef!

_le quatrieme royaume qui s-'élévera ſur la terre : G- il ſera plu; grand que

tous les autres royaumes .' il dévorera toute la terre , il la foulera' aux Pieds,

&il la réduira en poudre : BESTIA QUARTA', REGNUM QUARTUM ERIT IN

TERRA , QUOD MAJUS ERlT OMNIBUS REGNlS, ET DEVORABIT UNIVER

SAM TERRAM , ET CONCULCABIT ET CoMMlNUET EAM. A ces traits, qui

pourroit ne pas reconnoitre l'Empire Romain .7

D'ailleurs , la bête que Daniel voit ici, a quelque reſſemblance avec

celle qui fut montrée à S. Jean, 8( qui déſigne manifestement l'Empire

Romain. La quatrieme bête qui fut montrée à Daniel , étoit toute diffé

rente des trois autres bêtes qu'il avoit vues : (f) Dzffmilis autem erae

cæteris befliís qua: vider-am ante eam. Celle qui fut montrée à S. Jean,

.étoit auſſi toute différente des trois autres qui avoient été montrées a

Daniel ; 8( ſa différence conſistoit particulièrement en ce qu'elle réu-_

 

L (.1) il. 4e. ŸlLf-ſij- (d) Dan-VU. 19;

L: (e) DM. vri. 13. = (f) Dan. vu. 7.
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niſſoit en elle ſeule la reſſemblance des trois autres. Elle avoit le corps

ſemblable au corps du léopard , les pieds ſemblables aux pieds de l'ours,

8( la gueule ſemblable à la gueule du lion : (a) Et beſlia quam vidi,

ſimili: erat pardo , G pede: eju: ficut pede: urſí , Ô' o: eju: ſicut 0: leonir.

La quatrieme bête qui fut montrée à Daniel , avoit dix comes: (b) Et

lzabebaz cornua decem. La bête qui fut montrée à S. Jean , lui ſut mon

trée deux ſois ; 8( deux fois il remarque qu'elle avoit dix cornes : (c) Et

vidn…. befliam…. habentenn…. cornua decent. L'Ange qui parloir à

Daniel lui dit que les dix cornes de cette quatrieme bête ſeront dix rois :

(d) Porrà cornua decemq ipſiu: regni decem rege: crunt. L'Ange qui-parle

à S. Jean , lui dit auſſi que les dix cornes de la bête qui lui a été mon

trée, ſont dix rois : (c) Et decem cornua quæ vidiſii, decem rege: ſunt.

Sur cette bête , qui fut montrée à S. Jean , étoit aſſiſe une femme vêtue

de pourpre 8( d’éca~.tlate , 8( qui tenoit en ſa main un vaſe d'or , plein

des abominarions 8( de ſimputeté de ſa fornication. Cette femme étoit

appellée , la grande prostituée : 8( elle portoit ſur ſon front ces mots:

Mystere , la grande Babylone , mere de: fornication: ê' de: abomination:

de la terre. Cette femme étoit enivrée du ſang des Saints 8( des martyrs

de Jeſus ; 8( l'Ange dit à S. Jean : La femme que vou: avez vue est la

grande ville qui regne ſur le: roi: de la terre: RÎLFLIER QUAM VIDISTI

EST clviTAs MAGNA , QUÆ HABET REGNUM SUPER REGES TERRÆ. Rome

ne pouvoir être mieux caractériſée : la bête ſur laquelle cette femme

étoit aſſiſe , repréſentoit donc l'Empire Romain: la bête qui fut mon

trée à S. Jean , est donc) la même que celle qui fut montrée à Daniel:

elles repréſentent donc toutes les deux l'Empire Romain. Nous pour

rions étendre davantage cette preuve en faiſant remarquer avec quelle

justeſſe tous les caracteres de cette bête montrée à S. Jean , s'appliquent

à l'Empire Romain. Mais ce que nousjen avons dit peut ſuffi-re ; ſur

tout ſi l'on conſidere que cette preuve ne fait que confirmer ce qui étoit

déjà aſſez démontré indépendamment de cette preuve. Le quatrieme

royaume qui doit s'élever‘ſur la terre , est l'Empire Romain. Or la

quatrieme bête repréſente le quatrieme royaume qui doit s'élever ſur la

terre. Donc la quatrieme bête repréſente l'Empire Romain. Beflia quarta

regnum quai-turn erit zn terra. 'lil

Quelles ſeront maintenant les dix cornes?quelle ſera la petite cor- Qufflflñſ

ne qui doit s'élever du milieu d'elles ? Quelques-uns ont cru que. cette je, df? :Ërlïgſ

petite corne pouvoir repréſenter Veſpafien. M. l'Abbé de Vence pa- &_la ?nzicſmc

roit adopter cette opinion dans ſon Analyſe de la prophétie de Da- qffldffl' “l”

~ v . , . . , ñ ver au milieu

niel , ou il S exprime ainſi: (g) )) L'Ange explique au Prophete quel d'elle: t cette

 
bñ_ ————ñ—— -—--—- ———ï—~———~—~

(a) Apec. xi”. z. : (la) Dan. vil. 7. (e) Aporîixiir. r. xvirſz. (a) Dan.

vii. 24. :_—_~ (e) Apac. xvri. i2. ~:_.~'(f) Aponíflf”. i8. :i: (g) Analyſesäe Diſſert

cle M. l'Abbé de Vence , Tome V. p. r9i. 8( 191. _(4,



-ss , r înñrs' S E~RTTiA T ro Nonïîvneqsornesx ſeroit le caractere de 'la' quatrieme bête 'qui devoit dominer ſur la

"°P"""'“°"'~s> terre. Le royaume déſigné par celte bête devoit être plus grand
Velpafien ni . . .

Dioclétien: ni» que tous les autres royaumes ; ce. qur marque d'une maniere très

. JuiimrApoſ- n Particuliere L'Empire Romain , qui dévora en quelque ſorte toute la

la" )) terre, 8( ſur-tout la Judée , ſbus le regne de Veſpa-ſien. Il foula aux

» pieds toutes les autres puiſſances , c8( les réduiſit en poudre. Les dix

v corn~es de la bête ſont dix rois qui régneront, dit l'Ange au Pro

” phete ; 8( après eux “il s’en élévera un -autre quiuſera plus puiſſant que

)) ceux qui auront régné avant lui : 'il abaiſſera trois rois qui ſeront

» reconnus Empereuts , mais-dontïle-regne ſera très-court. [Othon,

)) Galba , ê( Virellius. ] 'Après 'cela 'le Prince qui viendra à régner,

)) parlera inſolemment contre -le Très-Haut ;. il foulera aux pieds les

d) Saints dwTOut-puiſſant ; 'il ſe perſuadera qu'il peut changer les

-» temps preſcrits pour la durée des-royaumes , 'qu'il peut renverſer tou

» res l~es loixque Dieu a établies , 'Sc qu’il{a données au' peuple choi
-» ſi'!; ê( les vSaints ſeront livrés entre les -mains de ce Prince , ou de

» cette corne , pendant un temps ,deux temps , 8( la moitié d'un temps,

d) c'est—à-dire , pendant l'eſpace de trois ans 8( demi ; c'est le temps que

» dura le ſiege de Jéruſalem du temps de Veſpaſien :Ainſi on vit ſbur

)) ſon regne l'accompliſſement de cette prophétie. c( Mais M. l'Abbé de

'Vence-méme réfute fort bien cette interprétation dans ſa-Diſſertarion

ſur-les Maccabées , où il parle en ces termes : (ajax Il est vrai qu'il y

'U3 a- quelques Auteurs qui diſent, que cette petite corne est l'Empereur

“ar-Vefirafien , ſous l'empire d-uquel On- 'fit :une cruelle guerre aux Juifs :

» la -ville de Jéruſalem fut détruite après un ſiege de trois ans ô( demi.

:n Mais comment peut-on dire que dans' œtte. expédition , à la tête de

v laquelle étoit Tite ſous les ordres:de. Veſpaſien , cet Empereur ait

:d foulé 8( accablé les Saintsdu Très-Haut', 'ſelon' la prophétie ? Et

:z Sanâos-Altiſſlmi conterer. Ne ſait-on pas que les Juifs qui furent l'objet

'Da de la colere &de la cruauté des Romains , étoient dans ce temps-là ‘

5d dès impies 8( des ſcélérars , au rappoîrrmême de \Joſeph , qui nous a

ad laiſſé une Histoire ſi exacte 8( ſi détaillée des malheurs de ſa nation , 8l

d) de la ruine de Jéruſalem ? cc

D'autres enſent que cette petite corne pourroit être Dioclétien

ou Julien: l' postat. Ceux-là perſécuterenten effet-les Saints du Très

. Haut. Mais ce que nous avons dit .pour 'montrer que,,cette petite

ë corne ne- pouvoit repréſenter ,Antiochus-.Epiphzine, ſuffitdpour mon

trer auſſi qu'elle ne peut repréſenter ni Dioclétien ni Julien l'Apostat.

Cette corne doit faire la guerre aux Saints 8( prévaloir ſur eux juſ

.

b.

qu'au temps où l'Ancien des jours viendra , donnera aux Saints la puiſ- ‘

 

mo) 'Ijéible du Pçïdc carrieres, édition de M: de Vence ,. Tome Xv. Diſſert. 'ſur les

dcca es, p. v j. ‘

ſance
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ſance de juger, ê( les mettra en poſſeſiion du royaume qu'il leur a

préparé. Cette corne parlera inſolemment contre le Très-Haut juſqu'au

temps où les trônes étant poſés , l'Ancien des jours saſſeoira z le juge

ment ſe tiendra;les livres ſeront ouverts; ê( la bête ſur laquelle cette

corne s'est élevée ſera jettée au feu. Enfin cette corne repréſente une puiſ

ſance qui aura le pouvoir (ſopprimer les Saints pendant un temps , deux

temps 8( la moitié d'un temps ; après quoi le jugement ſe tiendra, 8(

cette puiſſance étant briſée ê( exterminée pour toujours , le royaume ,

la puiſſance , ô( l'étendue de l'Empire qui est ſous le ciel , ſera donnée

au peuple des Saints du Très-Haut. Ce ne ſont point là les caracteres

de Dioclétien ni de Julien l'Apostat. Il y a environ quatorze ſiecles que

Ces deux Tyrans ont été retranchés de deſſus la terre; 8( le temps n'est

point encore arrivé, ou l'Ancien des jours doit venir, où les Saints

doivent juger le monde , où ils doivent entrer en poſſeſſion du royaume

qui leur est préparé.

D'autres penſent que cette petite corne qui devient enſuite plus

grande que les autres , ê( qui prononce tant de blaſphémes, 8( exerce

tant de violences, repréſente Mahomet 8c ſon Empire. Dom Calmet

convient (a) que » l'étendue de cet Empire, ſa force, ſes cruautés,

» ſa haine contre l'Egliſe , forment quelques-uns des caracteres de la

.dz quatrieme bête , [ou plutôt de la onzieme corne de cette quatrieme

D) bête. ] Mais à moins, dit-il, de ſuppoſer qu'à ſon égard la prophétie

n n'aura ſon exécution totale qu'au jour du jugement , ô( que cet Em—

D) pire est l'Empire de l’AnteChrist commencé, je ne vois pas qu'on

:o puiſſe probablement ſoutenir cette hypotheſe, u Cette réflexion de

D. Calmet est très-juste: mais la question est de ſavoir ſ1 cet Empire

qui réunit déjà la plupart des caracteres de cette onzieme corne , ne

pourroit point être en effet l'Empire de l’Antechrist commence'. Cétoit

préciſément ce que ſuppoſoit M. de la Chétardie , l'un de ceux qui ont

ſoutenu que cette onzieme corne pouvoir repréſenter Mahomet ô( ſon

Empire. Examinons les fondements de cette opinion.

Et d'abord voyons quelles peuvent être les dix cornes du milieu xm.

deſquelles cette onzieme corne doit s'élever. Nous venons de montrer ſſ:î]_‘""_°°”.'“

que la quatrieme bête qui porte ces dix cornes repréſente le quatrie- zuetîëzgifiecjíiî:

me Royaume qui devoir s'élever ſur la terre, dest-à-dire, l'Empire ſcntentlcsRoiï

Romain : (b) Beflia quam: regnum quartum erit in terra. L'Ange conti- ÎËÎZËÉËZHŸIÏËÉ

nue de parler à Daniel, 8( lui déclare que les dix cornes de cette bête l'Empire Ro

repréſentent dix Rois qui s'éléveront de ce Royaume ou de cet Em- Zäÿÿiideëî :jc

pire : (c) Porrà cornua decent zjzfit” regni , decem roger erunt ; ou, ſelon veaulx Rouyn:

le texe original traduit plus littéralement: Porrà cornua decem, cx illomés ſur f”

run-toc.

-———.>—————————-————————_.—
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(d) CommÔ. de D. Calmetäſur Daniel , v”. 7. = (L) D4”, v”. 23. —_—_ Dm_ vil.

24. ppp' j*: n mï/y nm; n ?un *Nt/ÿ NUTPÏ *ſi
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regno 'decent reges exurgent. Ces dix cornes reparoiſſent ſur la tête de la

bête qui est montrée à ſaint Jean , 8( qui repréſente aufli l'Empire

Romain: 8( l'Ange qui parle à ſaint Jean lui apprend quels ſont les dix

Rois re réſentés ar ces dix cornes: a Les dix corner ue vous ave
P P q

vues, lui dit-il , ſbnt dix Rois qui ne fimt pas encore entrés dans leur re

gne ,' mais ils recevront comme Rois Ia puiſſance en une même heure après

la bête. Ils ont tous un même deſſein; ê' ils donneront à la bête leur auta

rité G- leur puiſſance. Il: combattront contre ?Agneau , G' ?Agneau les vain

cra. Et dans la ſuite , il ajoute : (b) Les dix cornes que vous avez vues ſur

la bête , haïr-ont la prostituée, la réduiront dans la derniere deſblatzon, la

de' ouilleront dévore-ront es chairs , Ô la brûlerom dans le eu. Il est donc
P v

évident que ces dix Rois ſont les Rois barbares qui déſolerent Rome, 8(

qui démembrerent ſon Empire. Ils n'étaient pas encore entrés dans leur

regne , lorſque l'Ange parloir à ſaint Jean ; ils n’avoient pas encore en

vahi les provinces de l'Empire; 8( ils n'y avoient pas encore établi les

Royaumes qu'ils y établirent dans la ſuite. Ils reſurdnt comme Rois la putſl

ſance en une même heure après la bête. Car , comme le dit cet Ange dans

le même endroit : (c) Cette bête étoit; elle n'est plus; mais elle ſera encore.

Cette bête est l'Empire Romain idolâtre 8( ennemi de Jeſus-Christ. Elle

étoit , juſqu'au temps de Constantin qui fut le premier Empereur Chré

tien; elle a commencé alors à diſparoître; 8( elle n'est plus , depuis la

ruine entiere du paganiſme dans les provinces de l'Empire; 8( c'est de

puis qu'elle n'est- plus , que ces Rois ont reçu comme Rois la puiſſance

en une même heure après elle. C'est depuis Constantin , ou plutôt c'est

principalement depuis la mort de l'Empereur Théodoſe, que ces Rois

barbares ſe jetterent ſur les provinces de l'Empire, porterent la déſola

tion juſques dans Rome , semparerent de ſes provinces , 8( s'y établirenr

Fous dans une même heure , dest-à-dire , en même-temps , 8( preſque

tous dans l'intervalle d'un ſiecle. Ils avoient tous un même deſſein , qui

étoit de s'emparer des terres de l'Empire. Mais avant d'en venir là , il:

donne-rent àla bête leur autorité G' leur puiſſance: ils prêterent à l'Em

pire le ſecours de leurs armes. Devenus maîtres des provinces -de l'Em

pire , ils combattu-ent contre PAgneau : ils étoient ou idolâtres ou héré

riques , 8( ils perſécuter-ent cruellement l'Egliſe Catholique : mais enfin

?Agneau les vainquit , en les ſoumettant à l'obéiſſance de la foi , 8( les

faiſant entrer-dans l'Egliſe Catholique. Ce fut par eux que Dieu exer

ça ſes vengeances ſur les derniers restes de l'Empire Romain idolâtre :~

il: haïrent la postítuée; ils la réduiſírent dans la derniere deflílation ; ils

conçurent .une haine mortelle contre Rome ; ils la réduiſirent aux der

nieres extrémités. Ils la dépouillerent, 8( lui enleverent toutes ſes ri

cheſſes. Ils détſorerent ſes chairs: ils exterminerent par l'épée -un grand

 
—À—’—ï—ï-ñ~—
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f (d) Apec. xvn. n.. t3. t5. = (6) [bid, ÿ. t6. = (c) Ióia'. 7/. 8.
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nombre de ſes habitants, 8( emmenerent les autres en captivité. Enfin

ils la brülerent; ils firent périr par le ſeu cette ville ſuperbe. Ces Princes

barbares ſont donc repréſentés par les dix cornes qui ſont ſur la tête de la

bête. Le nombre de dix pourroit être pris indéfiniment; 8( il pourroir

ſuffire de remarquer que pluſieurs peuples semparerent des provinces

de l'Empire , 8( y érigerent pluſieurs Royaumes nouveaux. Mais quel

ques Interpretes ont même prétendu que l'on pouvoir remarquer le nom

bre précis de dix peuples qui ont ainſi démembré l'Empire , 8( ſe ſont

élevés ſur ſes ruines. L’Auteur du Commentaire ſur l'Apocalypſe attribué

à ſaint Ambroiſe , compte dans ce nombre les Perjes 8( les Sarraſins de

venus maitres de l'Aſie , les Vandales de l'Afrique , les Goths de l'Eſpa

gne , les Lombards de l'Italie , les Bourguignons de la Gaule, les Francs

de la Germanie , les Huns de la Pannonie , les Alains 8( les Sueves de

pluſieurs autres pays. Ou plutôt ſans y comprendre les Sarraſins qui

occuperont une autre place , on peut y joindre les Saxons Anglais qui

s’emparerent de la Grande-Bretagne. Les dix cornes de la quatrieme

bête ſont donc dix Rois qui doivent s'élever ſur les ruines de l'Em

pire figuré par cette bête : Porrà cornua decem , ex illo regno decem reges

exurgertt. Mais pouſſons plus loin , 8( nous verrons que les monarchies

nouvelles qui S'e'leverent ſur les ruines de l'Empire d'Occident , ſe trou

verent réduites préciſément au nombre de dix au commencement du

ſeptieme ſiecle , lorſque vint à s'élever l'Empire Antichrétien de Ma

homet. Ces dix Monarchies étoient alors celle des Lombards en Italie ,

celle des Francs dans les Gaules , celle des Goths dans l'Eſpagne , 8(

l’Heptarchie , (fest-à-dire, les ſept royaumes des Saxons ô( des Anglois

dans la Grande-Bretagne: Cornua deeem, ex illo regno decem reges exur

gent.

En vain nous Objecteroit-on que l'Ange parle ici de dix Rois , Decem

Reges, ë( que dix Rois ne ſont pas dix monarchies. Si cette objection

pouvoir avoir quelque force , il faudroit auſii prétendre que les quatre

bêtes ne repréſentent pas quatre Empires , mais ſeulement quatre Rois:

car c'est l'expreſſion même de l'Ange dans le texte original qui porte à

la lettre : (a) Ha: quatuor bestiæ magna.- , quatuor ſunt reges qui confitrgent

(le terra. Mais Théodotien 8( ſaint Jérôme ont fort bien compris que

ſous le nom de quatre Rois , l'Ange entendoir parler de quatre Royau

mes ; c'est pourquoi ils ont traduit : Quatuor ſunt regna qutc conſurgent

de terra. L'Ange même après avoir dit que ces quatre bêtes ſont quatre

Rois , dit que le quatrieme est un Royaume: (b) Beſlia quarta regnum

quartum erit in terra. D'ailleurs dans l'explication de la viſion du bouc 8(

du bélier , l'Ange qui parle à Daniel lui dit que le bélier repréſente le

"Wu-M'. -..t…-.
    

   

;..Èi—ſi'.n..,.-,. .ſi,

(d) Dm V11

..p2 zinipltirnän Hymn' (b) Dan. vu. zz. N'y-JT 12'713
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Roi des Medes 8( des Perſes : (a) Aries... Rex Meziorum est atque locrflt

rum; 8c que le bouc repréſente le Roi des Grecs : Porrà hirctts capramm

Rex Græcorum est. Mais lui-même nous fait aſſez entendre que ſous le nom

de ces deux Rois il prétend déſigner deux Monarchies, puiſqſſauſii-tôt il

ajoute que la grande corne qui est entre les deux yeux (le ce bouc est le

premier Roi : Et cor-nu grande quad era! inter Oculos eju: , ipſè est Rex pri~

mus. Ce bouc tepréſentoit donc non pas un ſeul Roi, mais une Monar

chie occupée ſucceffivement par pluſieurs Rois entre leſquels il devoitiy

en avoir un premier repréſenté par cette grande corne : Et cornugm/xndë...

ipſ: est Rex Primus. Lors donc que l'Ange dit que ce bélier 8( ce bouc

repréſentent deux Rois; dest-à-dire, qu'ils repréſentent deux Monar

chies qui devoient être ſucceſſivement occupées par pluſieurs Rois tous

renfermés ſous l'idée collective d'un ſeul Roi. De même lorſqu'il dit

que les quatre bêtes repréſentent quatre Rois; dest-à-dire, qu'elles re

préſentent quatre Monarchies. De même lorſqu'il dit que l'es dix cor-nes

de la quatrieme- bête repréſentent dix Rois qui- doivent s'élever du mi

lieu de l'Empire figuré par cette bête, -äest-à-dire, qu'elles repréſentent

dix Monarchies qui S'élévetont ſur les ruines de l'Empire Romain : Por

rà comm: decent, ex íllo regno decent reg.” exurgent.

XW. Mais-après ces dix Rois il doit S'en élever encore un autre repréſen~

1-3 ?griſe cor- té parlcette- petite corne qui S'éleve après les dix premieres : (b) Et alias

:Ërgffl 12:51??? confizrget post eos. En effet à peine les Barbaros ont-ils achevé de démem

pſflt-Îicreu pa. brer les provinces' de l'Empire Romain ; à peine ont-ils achevé de ré—

;ËÊÃÏÎKËLÏÈ- duire Rome même à ld plus extrême déſolation , lorſque ſimpie Maho

:jen de 3mm: met commence de paroître , 8( de jetter les premiers fondements de ſon

me! qui cogn- Empire Antichrétien , en qui ſe trouvent déjà réunis la plupart des ca

Ÿ; racteres de cette petite corne dont parle Daniel. C'est ce qui _a donné -

démemhre- lieu à quelques Interpretes de penſer que cette corne pouvoir bieii' eſt:

effet repréſenter Mahomet 8( ſon Empire: M. de la Chétardie confir

Pize Romain" me 'encore cette opinion par un autre texte de l'Apocalypſe , 8( fait-voir

làçrrhlzlîískois combien cette vue est conforme à celles des Saints Peres, qui ont Lous

' compris que cette corne repréſenroit l‘Anreehrist ô( ſon Empire , 8( que

cet Empire commenceroit de paroître après la diviſion 8( le démembteſi

ment de l'Empire Romain. . .TÉÜÏ-*äîîu

Ce judicieux Interprete remarque (c) que les ſymboles qui accom:

pagncnt dans l'Apocalypſe l'ouverture des ſept ſceaux 8C le ſon des ſept:

trompettes , peuvent' repréſenter les 'principaux événements qui partâ~

gent lés ſepît âges dePEgliſſe depuis-l'Aſcenſion de J i C. juſqu'à ſonder

' ~ ~ ' ~ m' *riſe

*——~'--~—ñ—~’ñ
 

(.2) DM. vi”. zc. zr. c: (b) Dan. vtt. 24. = (c) Explication de l'Apocalypſe par

l'histoire Eccléſiaflique; imprimée pour la premiere Pois par ordre de M. l’Archev. th:

Bourges, â Bout es en 41692. 171-8". 8( téimprimée &Paris en i701. in—4‘²‘. ſous les

yeux de l'Auteur. ;defi Chêtardié , Auteur de cet Ouvrage , étoit Curé de la Paroiſſe

de ſaint Sulpice. à Paris. Voyez 5e qu'il dit ſur les Chap. v. 8c fuiv. dc l'Apocalypſe.
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niet avénement, qui est l'époque du ſeptieme âge: 8( lui-méme re

marque (a) que les ſymboles qui accompagnent Yeffuſion des ſept

coupes , ont auſſi quelque rapport avec ceux qui accompagnent l'ouver

ture des ſept ſceaux , ô( le ſon des ſept trompettes. Le premier âge est

celui des perſécutions que l'Egliſe éprouva de la part des Païcns. Les

troubles de I‘Arianiſme caractériſent le ſecond âge. Dans le troiſieme

 

age, ſe trouvent les irruptions des Barbares ſur les provinces de l'Em

pire. Trois grands événements partagent le quatrieme âge : la naiſſance

du Mahométiſme , le ſchiſme des Grecs , la ruine de l'Empire d'Orient

ſubjugué par les Turcs! Le cinquieme âge a pour époque la naiſſance du

Luthéraniſme. Le ſixieme âge est futur. A Pouvcrute des quatre pre

miers ſceaux paroiſſent ſucceſſivement quatre cavaliers. Le premier (b)

monté ſur un cheval blanc , tient en main un arc; on lui donne une

couronne; ô( vainqueur il part pour continuer à vaincre. C'est J. C.

même qui vainqueur de la mort, 8( du démon qui en est le prince ,

est couronné par ſon Pere , ô( va continuer de vaincre en ſoumettant les

nations à l'obéiſſance de la foi par la parole de l'Evangile. Le. ſecond

cavalier (c) est. monté ſur un cheval roux ,- il reçoit le 'pouvoir (l'orei

la paix de deſſus la terre , ô( de faire que les hommes ſe tuent les uns

les autres; 8( on lui donne une grande épée. C'est ſheréiie , ô( principa

lement celle d'Arius , qui vient troubler la paix dont l'Egliſe commen

çoit cle jouir ſous le regne de Constantin , ô( excite. au milieu d'elle une

guerre intestine qui fait périr une partie de. ſes enfants , par le glaive de la

\Réduction 8L de la. violence. Le troiſieme cavalier (d) étoit monté ?ſur

un cheval noir z il tenoit en ſa main une balance ; ô( lorſqu'il parut une

voix ſe fit entendre , qui annonçoit que le froment ô( l'orge devien

droient chers , &qui recommandóit qtflonlne gâtât ni le vin ni l'huile.

Ce cavalier repréſcntoit les rois- barbares qui dcvoient porter la déſo

lation 8( la famine dans les provinces de lÎEmpire , mais ſans faire périr

aucun des élus, aucun des fideles enfants de Hîgiſe ſi ſouvent repréſentée

parla vigne 8( par MMM”. Enfin il parut un cheval pâle ,- (e) celui qui
vétoit montel deſſus) fàppfldoit la Illon ; G-PEnftn' le ſhit/oit : Ô' il reçut le

Pouvoirſzzr le: quatre Parties de Ia :erre , pour-y faire périr les hommes par

l'épée , par la famine , par la mort G' par les bêtes. Sur cela M. de la Ché-ñ

(t) Sut le Chap. XVII. 17. t5. = (b) AUDE. vi. z. Eee: :gum: dlëu: r G' qui ſéde

5” ſuper eum /Nbtóat decu-m , FGF ddr.: est ei coran-r, G* exil/i! viſuel” I” vincent.

= (c) Apec. vi. 4. .Et exit/it alias eguux rufus : G' quiſedtóuſstœer illum , ddlum est ei,

nfizmm; parer” de terra, Cr'. ut i/zvircmſè iU/erficiunt , G' dan” ejl u' g/.Tdizls mJg/[IIÏ,

= (di) Apec. VI. 6. Em !ſans nti-ger r G quíſedeóaz fitper-illuſn, babe-b.” state/um i”

manu ſu; G' dudit/z' IJ-:Îî/_zamwvce/n in media quatuor ultima/jam , ditenlium : .Bllióris

Iritití den-m'a , G' [res óili/yrc: lio/nei dun-Trio; G" vin-um G' Oleum ne læſêris. = (e) Apoc.

vt. 8. Ecæqaus pullidus: G'. qui ſide-Sat ſuper mm, name” illi I710” , G' Infemusſê

çucóamr cam ,- 5-* _damefl illj-pozeflu ſuperxgualuor 15m” urne , i/uerficere glaaïv , fr_

m! [f morte , O bejliis terra. '
i-à-l
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tardie s'exprime ainſi.- » C'est le Mahométiſme très-convenablement re

» préſenté par cette pâleur 8( cette mort , parce qu'il est le ſigne de la

n destruction totale 8( finale de l'Empire Romain , 8( par conſéquent

des approches du regne de l'Antechrist 8( de la fin du monde , ſuivant

la prophétie de S. Paul dans ſa II. Epitre aux Theſſaloniciens , où les

Saints Peres ont cru voir que l'Empire de l'Antechrist ſe manifeste

roit quand la destruction de l'Empire Romain arriveroit. Car dès-à

preí/ènt le ntyſlere dïniquité commence de s'opère” dit l’Apôtre ; (a) G- il

rafle ſeulement que celui qui tient maintenant , Cest-.ù-dire , l'Empire Ro

main , ſoit ôté , pour qu'il paraiſſe ; ô- alors paraîtra cet impie que notre

:a Seigneur .Ïefltr-Chriſi cxterminera par le fbuflïe de fa bouche , G' qu'il de'

» truira par l’e'clat de jbn avéncment. Delà vient que S. Jérôme voyant

n l'Empire Romain S'en aller en ruine , s’écrioitz Celui qui tenait , périr,

D) ô* nous ne comprenons pas que l'Antechrist s'approche: (b) QUI TENE

» BAT DE MEDIO FIT; Er NON iNTELLiciMUs ANTrcHiUsTUM APPRO

» PINQUARE. En effet à peine Alaric , Genſéric , Odoacre , Théodoric ,

» Totila 8( Alboin , dest-à-dire , les Goths , les Vandales , les Hérules

n 8( les Lombards , derniers ennemis du nom Romain , ont-ils achevé

n de déſoler Rome 8( l‘Italie ; à peine est-il abſolument vrai de dire ,

)) que ce prétendu Empire éternel n’est plus , 8( qu'il est enfin entiére

» ment détruit , comme il le fur ſans reſſource lors des Lombards ſes

ï) derniers ennemis , que-voilà , au commencement du ſeptierne ſiecle ,

a» Mahomet qui paroît ſuivi des Arabes ou Sarraſins , dont l'Empire 8(

)) la ſuperstition occupent en' peu de temps la plus grande partie des pro

d) vinces auparavant occupées par Îles Romains , 8( forment une ſecte

ñ» Antichrétienne. tt - . 2 ' 'tv

» Ici on pourroit demander', dit M. de la Chétardie , pourquoi l'A

» pôtre S. Paul a parlé ſi énigmatiquement de la destruction de lÎEmpire

D) Romain 5 à quoi S. Jérôme répond qu'il l'a fait dans le même eſprit

D) que 'les Propheres , 8( pour ne pas attirer irnprudemment la perſécu

,,-tion ſur le peuple de Dieu :c'est ce que œdſaint Docteur nous-ſait

…yuv.

*Juve-ZUS

. ,, remarquer dans ſon commentaire ſur Jéréririetrzle perſuade' , dit

",', il- , (c) que ce Prophete a prudemment couvert ce qu'il voulait dire [ en par

,, lant de Babylone ſous le nom de Séſac , ] de peur d: (attirer la fureur

,, de ceux qui njſiégeoient Jéruſalem ; ce que nous liſons avoir été imite' par

,, ?Apôtre au ſujet de l'Empire Romain , lorſqu'il parloir de l'Antechrist:

ñ,, QUOD ET APOSTOLUM CONTRA IMPERIUM ROMANUM FBCISSE LEGI

~,,^MUS ,scRiBr-:NTEM DE ANTÎCHRISTO. Ne vou: _ſouvenez-vous pas , dit

î~,, il , de ce que je vou; diſais quand j'étais avec vou: , que maintenant vou:

,, ſaviez ce qui le retenoit jufqwà ce qu'il für relevé en _ſon temps. Il faut

 

(a) z. T/zfflî ii. 7. Nam mſfleriam jam operate” iníquítalir : :anniv: ut qui tea” Hum:

une.” , dMec dd madiofidt. -m-(Ô) Maſon. -Ep- ad Agenda-i. = (c) Hirſon: in. Jerem.
xxv. col. 65e. -l -i .î i '
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,, four-entendre PAntechri/l : SUBAUDITUR ANTICHRlSTUS. Car, ajoute-Wil.

,, le mystere rfiniqltité .t'opere déjà , ſeulement que celui qui tient à préſent ,

,, continue de tenir, juſqu'à ce qu'il/oit détruit; G- alorsſera manifeste' cet im*

,, pie que le Seigneur Jeſus exterminera par le ſouflíe de ſa bouche , G* par

,, l'éclat deſon avénement. Sour le nom ale celui qui tient, il déſigne l'Empire

,, Romain. EUM QU] TENET, ROMANUM IMPERIUM OSTEND1T. Carſi cer

,', Empire n'est détruit ô- ôte' du monde , SUIVANT LA PROPHÉTIE DE DA—

,, NIEL, lvfinteehriſt ne viendra Pas. NISI ENIM Hoc DESTRUcTUM FUE

,, RlT , SUBLATUMQUE DE MEDIO , JUXTA PROPHETAM DANIE
,, LIS , ANTICHRISTUS ANTE NON VENIET :ce qu'il rffattrozſitptt dire ouverte

,, ment ſan: exciter imprudenzntent la perſécution contre les Chrétiens, Ô- la

,, rage des Idolâtres contre l'Egliſe naiſſante. “
,, Cette ſucceſſion vimmédiate du Mahométiſme à l'invaſion des Bar—

,, bares , ſert d'interprétation 'a la doctrine comme prophétique des

,, ſaints Peres , qui par une eſpece d'inſpiration ſont aſſez unanimement

,, convenus , fondés ſur cette parole de ſaint Paul , priſe au ſens littéral ,

,, qu'à la fin de l'Empire Romain paroitroit l'Empire Antichrétien ,~ ce

,, qui ſuffit pour les justifier , 8( pour faire Voir qu'ils ne ſe ſont point

,, trompés en cela. En effet de même que l'Apôtre \roy-ant dès le temps

,, de Néron premier perſécuteur des fideles l'eſprit de révolte s'élever

,, dans les provinces , 8( dans les armées , 8( l'eſprit de ſéduction pa

,, roitre dans l'Egliſe , diſoit préſageant les choſes de loin , que le

,, mystere d'iniquité commençoit déjà à s'opérer, quoique cet Empire

,, ébranlé ne dût tomber tout-à-fait que pluſieurs ſiecles après , ni par

,, conſéquent la grande apostaſie venir de long-temps ,- DE MESME LES

,, SAINTS PERES VOYANT LA CHUTE DE CET EMPIRE SE FAlRE AC

,, TUELLEMENT‘DE LEUR TEMPS, ONT AVANCE, SANS ERREUR, quoi;

,, qu'ils ne connuſſent pas bien comment , QUE L’ANTEcHRlsT APPRO

,, CHOIT , encore qu'il ne dût paroitre du moins en perſonne , que

,, pluſieurs ſiecles après cette chûte, PARCE QUE L'EMPIRE QUI DEVOIT

,, UENFANTER , POUR AINSl DtRE , COMMENÇOIT , [ ou au moins , de

,, voit bientôt commencer] A PAROlTRE SUR LA TERRE. “ l

,, D'ou IL EST AISÉ DE COMPRENDRE QUELS SONT LES ClNQ GRANDS

,, EMPmES SI CÉLEERES DANS LES PROPHETES , [ particulièrement

,,~ dans la prophétie même dont il s'agit ici , ] 8( qu'ils doivent ſe ſuccéder'

,z 8( naitre l'un de l'autre depuis le déluge juſqu'à la fin des ſiecles ,

,, SAVOlR L‘EMP1RE DES BABYLONIENS , DES PERSES, DES GRECS,

,, DES ROMAINS , ET ENFIN DE [JANTECHRIST , tous ennemis du peuple

,,- de Dieu , 8( tous qui après l'avoir perſécuté , tant par Yanimoſite' de,

,, leurs peuples que par l'autorité de leurs Empereurs , ont enfin pro

,, duit un dernier perſécuteur plus méchant que les autres , dans lequel

,, ils ont comme réunit 8( dépoſé toute leur fureur pour exterminer les

,, fideles autant qu'ils ont pu ; ce qui par un effet contraire a enfin attiré'

,, leur propre ruine , ainſi qu'on a vu dans Nabuchodonoſor , Antiochus
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., Epiphane , Dioclétien 8( Julien , 8( qu'on verra dans UANTECHRIST ,'

,, que S. Jean nous repréſente DÉS LE QUATRIEME AGE DE L'EGLISE

,, auquel il commence à paroître , 8( à venir annoncer PAR SON EMPlRE

,, QUI NAlT , la mort de l'Empire Romain qui diſparoît , 8( la fin du

,, monde à laquelle il aboutit , 8( qu'il traine après lui , quoique non

,, pas ſi-tôt ni (i promptement qu'on ſe l‘étoit imaginé.

_ ,, Un paſſage de ſaint Jérôme peut encore beaucoup éclaircir ceci;

,, il est pris de ſon Commentaire ſur le Chap. XX. d‘Iſai~e , (a) 8( ce

,, ſaint Docteur repete la même choſe en d'autres endroits preſque

,, mot à mot : Babylone a élevé ſa tête orgueilleuſe contre Dieu; elle ſera

,, renverſäepar ler Perflzs Ô' les Medes ,: le: Perſe; G les Meder ont auſſi

’,, en partie perfécuté le Peuple de Dieu ,' G' conzme un bélier cruel cet Empire:

,, a frappe' de ſe: cornes tous les peupler de l'Orient [I- de l'Occident ; Ale

,ſi xandre viendra ſemblable à une bouc qui le foulera aux Pieds. Ce Roi

,, ſuperbe n'a point mir de borne: à ſon ambition ; il périra par le poiſon ,

,, ê* ſon Royaume aprés avoir été diviſe' en pluſieurs parties qui jE- feront Pen

,, dant long-temps une guerre implacable , ſera ravage' par: le Romain vain

,, queur. L'Empire Romain arme' de dents G' d'ongles de fer , a déchiré le:

., chairs, des ſaints , 6' ſa bouche impie s'en eſl enſanglantée ; une pierre

,, détachée d'une montagne ſans la main d'aucun homme «briſera cet Empire

,, d'abord ſi puiſſant G' plu: dur que le fer , G' à la fin auflî faible G'

,, auffifragile que l'argile : ROMANUS IPSE FERRATlS DENTlBUS UNGUI

,, BUSQUE SANCTORUM CARNES , ET CRUENTO ORE LACERAVIT : EXCIDA

,, TUR LAPIS DE MONTE SINE MANIBUS , ET POTENTlSSIMUM PRIMUM
,LRſſEGNUM AC FERREUM , DElNDE FRAGILE ET INFIRMUM IN TESTARUM

MODUM CONTERAT. [Et dans ſon Commentaire ſur la prophétie du

Chap. VII. de Daniel, qui est celle .dont il s'agit ici , après avoir re

jette l'opinion de Porphyre , qui prétendoit que la petite corne dont

parle ce Prophete pouvoir être Antiochus Epiphane , il ajoute : ]

“(13) Diſbnr donc cE QUE TOUS LES EcRIVAlNS ECCLESXASTIQUES Nous

,, ONT TRANSMlS , qu'à la fin du monde , LORSQUE UEMPÎRE ROMAEN

,, SERA PRÉSWDÏÉIRE DÉTRUIT , IL Y AURA DIX ROlS QUI PARTAGE

"MONT, ENTKEUX CET EMPXRE , ,ET QU'IL S'EN ÉLÉVERA UN ONZIEME \EI

,, cum-E PAB .CETTE PETITE CORNE dont parle Daniel. EncoznicrtMtJse

,, QUOD OMNES SCRIPTORES ECCLESIASTICI TRADIDE

,, RUNT : IN CONSUMMATIONE MUNDI., QUANDO REGNUM DES

,, TRUENDUM EST ROMANORUM , DECEM FUTUROS RE

n,GES QUI ORBEM ROMANUM INTER SE DIVIDANT; ET'

…UNDECIMUM SURRECTURUM ESSE REGEM PARVULUM.

-q, -Oflüâ ſ99; venus ces dix Rois , 8( on les _Voir paroître au Chapitre

',,. xYIL-ſ de, l'Apocalypſe' 5,] ils ont démembré 8( partagé l’Empire R07;
  

ÉSÏÏÎÔYNEÏJÆJIKÛ) u ‘ 1nd nti-Hal 91:. … ?dd ~. ,iàíſib ..me ~ ..

5113H; ..-41 'ñ' .ï- n -1 .1 t.] …q 1- a I.) .uc o xx , în; em:- ,z

(a) Huron. in Ubi. xx. ad liſter-mi , col. '133- '= (b) Hino”. in Dm. v”. Lol. t ml?

» main.
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,, main. IL FAUT DONC , SI L'ON VEUT ENTRER DANS L'ESPRIT

.,, ET LA TRADITION DE TOUS LES PREMIERS CHRETIENS

ï, QUI ONT ECRIT DE CETTE MATIERE, REcoNNolTRE QUE L'EM

,, PIRE ANTICHRÉTIEN, OU CELUl D'ou DOIT SORTIR UANTECHMST A PA

,, RU DANS CETTE CONJONCTURE , CEST-A-DIRE , DÉS LE COMMENCEMENT

,, DU SEPTlEME SIECLE , lorſque peu de temps après la derniere ruine des

,, Romains par les Lombards , commence à paroitre Marhomet , (a) qui

,, comme une petite corne, CORNU PARVULUM , s'est élevé du milieu

,, des dix Rois destructeurs de l'Empire Romain , 8( a porté ſes con

,, quêtes 8( ſes blaſphêmes :lu-deſſus de tousrles autres , ſelon la prédic

,, tion de Daniel. “

M. de la Chétardie revient enſuite au texte de l'Apocalypſe : ,, Il Pa
,, rut un cheval pâle; ê* celui qui étoit monte' de-[ſiu :Ûzpellolſit la Mort.

,, C'est donc ici , dit-il , le Mahomériſme , 8( particulièrement l'Em

,, pire du Turc , nomme' la Mort , parce qu'il nous annonce par ſa

,, venue la ruine entiere de l'Empire Romain , auquel il ſuccede .- car

,, ayant envahi ſes Provinces , l'Orient , le Midi 8( le Nord , aboli l'Em

,, pire d'Orient par la priſe de Constantinople , appellée la nouvelle

,, Rome, 8( menaçant continuellement le reste de l'Empire d'Occident ,

,, ſi on le peut nommer ainſi , par la terreur qu’il jette 8( à Vienne 8( à

,, Rome, (b) que ſait-on s'il 'ne prouvera pas par un ſecond événe

,, ment qu'il est le vrai destructeur de l'Empire Romain , de la nouvelle

ñ,, 8( de l'ancienne Rome ; 8( par conſéquent qu'il est l’avant~coureur de

,, la fin du monde , ô( de la destruction de l'Univers?

)) Et l'Enfer lefuivoít. L’Antechrist ô( tout l'enfer déchaîne le doit ſui

» vre. Auſſi est-il dit ci-après , (c) que l'Enfer 6- la Mort ſZ-ronz jetzés

» dans l'étang de feu; marque aſſurée que ce ſeront deux Empires ,

)) [dont l'un ſuivra l'autre , 8( naîtra même de l'autre , comme le dit

»ailleurs M. de la Chétardie. ] Qu'on liſe Ducas , Phranzès 8( les

» autres qui étoient à Constantinople lors de ſa ruine par Mahomet

d) Il. en i453 , ô( on verra que tous les Fideles le rcgardoient comme

D) le précurſeur de l‘Antechrist, lui en donnoient le nom, 8( lui en

» appliquoient les paſſages de l'Ecriture , 8L particulièrement de l'Apo

d) calypſe; 8( par un ſecret instinct de Religion 8( de l'eſprit de pro—

» phétie , toujours réſidents dans l'Egliſe , ils publioient que les jours

——-———~——~————————

(4) Alboin Roi des Lombards vient s'établit dans l'Italie en 568. Vers ce tempsñlal

même nâqui: Mahomet ; 8c c’est au r6 Juillet 621. , que commence la fameuſe époque

de ?Hégire ui est le commencement de ſa Puiſſance 8c de ſon Empire. Voyez Fl-list.

Eccl. de M. e Fleury , liv. xxx”. n. 10. 8c liv. xXXVlllHn. 1.6( .ſuiv. = (b) Lorſ

que M. de la Chétardic écrivait cela , Vienne venoit (Yéprouvcr en i683 un ſieäe très

vif de la. part des Turcs , qui étoient venus au nombre de- deux cents mille ontmes

conduits par lc Grand-Viſit Ku roli, 8c dont elle ſut délivrée par le ſecours de Jean

Sobieski, Roi de Pologne, 6c u Prince Charles, Duc de Lorraine. (c) Apec. xx. x4*

NTome X I. \
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XV.

Explication

de la jvruphé

tie de Daniel

touchant cette

petite come ,

appliquée à

l'Empire An

tichrétien ſon

,dé par Maho

met.

zz de l’Antechrist étoient venus. a [ Dès les premiers commencer-Dents

mêmes du Mahométiſme , lorſque Omar I. ſucceſſeur d'Aboubccre,

qui avoit ſuccédé à l'impie Mahomet , ſe rendit maître de Jéruſa

lem en 638 ,la proſanation des lieux ſaints , où ce barbare établit

un culte impie , fit dire au ſaint Evêque Sophronius qui conduiſoit alors

cette Egliſe , que c'étoit là ſabomination de la déſolation prédire par

le Prophete Daniel.(a)] n Mais on ne peut voir une plus vive image de

D la fureur de cette nation barbare &inhumaine que celle qui ſuit. (c

» Er on lui donna pouvoir fur le: quatre parties de la terre. Le Ma

» hométiſme domine déjà dans l'Aſie , dans l'Afrique , ê( dans une par

» tie de l'Europe. «

)) Et de tuer par le glaive , la _faim ê- la. mort. Il porte dans tous

)) l-es endroits qu'il ravage, la guerre, la famine 8( la peste: Et par

» le: bête: de la terre. Il traîne avec lui une multitude innombrable

» de peuples barbares, impies , hérétiques , apostats , qu'on diroir

l) s'être dépouillés de la nature de l'homme , 8L s'être revêtus de cel

» le des bêtes les plus féroces , tant ils ſont inhumains. ce Ainſi s'ex

prime M. de la Chétardie.

, Revenons maintena-nt à la prophétie de Daniel. Ce Prophete conſi

dérant attentivement les dix cornes qui étoient ſur le front de la qua

trieme bête , il en voit une autre petite qui S'e’leve : (b) Ecce cornu

aliud parvulum orrum eſt'. Qu’étoit-ce que Mahomet? Un Arabe d'une

naiſſance Obſcurezayant perdu ſon pere à l'âge de deux ans , 8( ſon

aïeul ne lui ayant rien laiſſé ,il ſe trouva réduit à une grande pau

vreté; un de ſes oncles prit ſoin de ſon éducation , 8( l'employa au.

trafic. Mahomet étant allé à Damas , une riche veuve le prit pour ſon

facteur, 8( enſuite l'épouſa , lorſqu'il n'avoir encore que vingt-huit ans.

A lâge- de quarante, il commence de ſe dire Prophete ô( ſuſcité de

Dieu pou-r rétablir la Religion. Il le perſuade d'abord à ſa femme , à*

ſon eſclave, à un de\ſes parents, ê( à quelques autres perſonnes :

quatre ans après il- annonce ouvertement qu'il vient rétablir la reli

gion d'Abraham 8( d'lſmaël , plus ancienne, diſoit-il , que celle des

Juifs 8( des Chrétiens. Il éprouva d'abord quelque réſistance , princi

palement dela part des Coriſiens , qui étoient ceux de ſa tribu : ils

le proſcrivirent par un écrit affiché dans le temple de la Mecque.

Mais ſa doctrine avoit déjà fait quelques progrès dans le reste de l'A

rabie, 8( particulièrement à Yatrib , ancienne ville de commerce à

ſoixante lieues de la Mecque , 8( nommée dans la ſuite , Médine. Ma

homet réſolutjde s'y établir ; 8( après y avoir envoyé ſes diſciples,

il s'y retira lui-rnême pour ſe mettre -à couvert de ſes ennemis. C'est

là que les Mahométans placent l'époque dePHégire , qui ſignifie chez:

 

v (a) Voyez dans l'Hist. Eccl. de M. de Fleury , liv. xxxvm. n. 9. r.: (6)13 an. vtt. 8.
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'eux , fuite .- cette époque est fixée au 16 Juillet de l'an 62.2. de Jeſus

Chriſt. C'eſt delà qu'ils comptent leurs années. Depuis cette retraite ,

le parti de Mahomet s'accrut 8( ſe fortifia. Il délit en pluſieurs ren

contres les Juifs 8( les Cotiſiens , qui firentienfin trêve avec lui en

la ſixieme année de l’Hégire. La même année , ceux qui S‘étoient

attachés à ſa nouvelle religion , 8( qui furent nommés Muſulmans ,

1e reconnurent ſour leur Seigneur 8( leur Prince. Deux ans après ,

les Coriſiens ayant rompu la trêve , Mahomet marcha contr’eux avec

une aimée de dix mille Muſulmans , entra dans la Mecque ſans ré

ſistance , 8( y fut reconnu de tous pour ProÎphe-re 8( pour Souverain.

Tels furent les commencemenrs de Mahomet : Ecce com” \aliud pan/u

[um ortum est.

Cette petite corne s'éleve du milieu des dix premieres (a) de medio

eorum. Dès le temps de Pompée, Arétas , roi d'Arabie , voyant l'ar

mée Romaine prête à entrer dans ſes Etats , avoit envoyé faire ſes

ſoumiſiions par un Ambaſſade. Pompée ne laiſſa pas de S’avancer juſ

qu'à Pétra ſa capitale, qu'il emporta. Arétas y fut pris; mais _enſuite

il fut relâché , quand il cut accepté les conditions que lui impoſa

Pompée. Les Rois d'Arabie demeuterent ainſi dépeníants des Romains

juſqu'à ce que ſous l'Empire de Trajan, Palma Gouverneur de Syrie

pour les Romains , acheva de leur ſoumettre ces peuples l'an Io; de

Jeſus-Chriſt. Les Arabes ſe révolterent ſouvent ; 8( Sévere , Macrin

8( Aurelien les remirent à leur devoir. Ils demeurer-ent en cet état

juſqu'au temps où Mahomet ſe faiſant reconnoîrre pour leur Souverain,

contribua ainſi lui-même au démcmbrement des Provinces de l'Empire

Romain, 8(S'éleva ainſi du milieu des dix cornes de la bête : Eccc

Cornu aliud Pari/ulm” ortum est (le medio eorum.

Il S’éleve du milieu d'elles , 8( après elles: cat c'est ce que dit l'An

ge. Les dix cornes ſont dix rois , 8( un autre s'élevent après eux :
(b) E: alzſiu: conſul-get Fast eos. C'est dans le cinquieme ſiecle que les

Barbaresſe jettent ſur les provinces de l'Empire , les démembrent 8(

s'y établiſſent. Dès l'an 410 Rome ſut priſe par Alaric roi des Goths ;

en 45S par Genſéric roi des Vandales ,~ en 476 par Otloacre roi des

Hétules; 8( alors finir l’Empire &Occident dans la perſonne d'Auguſ

tuie. En 500 , Théodoric , roi des Ostrogoths , qui avoit forcé Odoa

cte de lui abandonner l'Italie , entre dans Rome. En 546 , Rome

qui avoit été repriſe par les Romains , retombe ſous la .puiſſance de

Totila toi des Goths , qui la reprend encore une fois en 549. Enfin

en 568 , Alboinjroi des Lombatds vient s'établir dans l'Italie. Et

 

(a) Quelques-uns prétendent que ?He's-ire ſignifie en Arabe perſlcmion; d'autres finite;

3 cauſé de l.: pc-ſſículioll : ëcfl-à-dire , que ce tctme a été applique' à la fuite de Nlahoñ

met pourſuivi par le parti qui lui étoit contraire :mais ce mot par lui-même ſignihc

ſimplcmentfuite. = (b) DM. vil. 24. "VT
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en 62.2 commence de s'élever l‘impie Mahomet : Et alias confitrget pofl

e05.

Cette corne étoit d'abord petite ; mais elle parut enſuite plus grande

que les dix autres: (a) Et ajpeñus ejus Magnus erat pm conjbrtibus ejus:

c'est à la lettre l'expreſſion du Texte original que la Vulgate rend

par ces mots : Et majus erat cæteris. L'Ange explique cette parole

lorſqu'il dit que le onzieme roi repréſenté par cette onzieme corne,

ſera fort différent de ceux qui ſe ſont élevés avant lui : (b) Etdiverſus erit à prioribus. C'est Fcxpreſiion du Texte original : la_ même

préciſément que celle dont Daniel ſe ſert lorſqu'il dit que la quatrieme

bête étoit fort différente des trois autres : (c) Diflimilis autem erat cœ

teris befliis : la même préciſément dont l'Ange ſe ſert lorſqu'il dir que

le quatrieme royaume repréſenté par cette bête ſera ſort tlifférent de

tous les autres : (d) Diverfum erit ab Omnibus regnis. Ainſi de même

que l'Empire Romain a été très-différent des trois grands Empires

qui avoient paru dans les ſiecles précédents , de même le nouvel Em

pire repréſenté par cette petite corne ſera très-différent des autres MO

narchies déjà établies avant lui ſur les ruines de l'Empire Romain.

Il ſera différent en puiſſance :c'est ainſi que la Verſion Vulgate ex

prime le ſens du texte original: Et ipſe potemior erit prioribus. Il ſera*

différent par les maux qu'il cauſeta ; c'est le ſens de la Verſion des

Septante : (e) Et ipfe antecellet malis príores. Et en effet d'entre les

Monarchies qui ſe ſont élevées ſur les ruines de l'Empire Romain ,

quelle est celle qui ait égalé en puiſſance ou en cruauté l'Empire An-ñ

tichrétien de Mahomet i quelle est celle qui ait porté plus loin ſes

conquêtes , ou qui ait cauſé plus de maux à l'Egliſe de Jeſus-Christ!

Les autres dans leurs commencements ont combattu contre l'Agneau .

mais» l‘Agneatt les a vaincus en les ſoumettant à l'obéiſſance de la foi;

ils ont enfin adoré celui contre qui ils avoient combattu. Mais celui~

ci depuis ſa naiſſance n'a jamais ceſſé de combattre contre l'Agneau,

auquel les autres > ſe ſont ſoumis : Et ipfe diverfus erit à prioribus.

Trois cornes d'entre les dix premieres furent attachées devant cette

petite corne : (f) Et tria de cornibus primis evulſa ſunt à facie ejus.

Elles furent attachées, 8( elles tomberent: (g) Ceciderunt tria cornua.

Et ſelon l'interprétation même de l'Ange cela ſignifie que celui qui est

repréſenté par cette petite corne ltun-tiliera 8( abaiſſera trois rois : (lt)

Tres reges humiliabit. Uexpreſiion de l'Ange est celle—là même dont

ſe ſert le Pſalmiste , lorſqu'il dit que le Seigneur releve ceux qui ſont
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doux 8( huinbles , 8( qu'il abaiſſe 8( humilie les méchants juſqu'en

terre : (a) Humilians aurcm peccarorer ufque ad terram. C'est celle dont

ſc ſert Daniel lorſque parlant de Nabuchodonoſor il dit que ce Prince

élevoit ceux qu'il vouloir , 8( abaiſſoit ceux qu'il vouloir :(1)) Et

quo: volebar , humiliabar. Suivons les progrès de l'Empire de Mahomet ;

8( voyons quels ſont les rois qu'il a abaiſſés. Mahomet ne régna que

neuf ans; 8( lorſqu'il mourut en la onzieme année de l‘Hégire , il

avoit déjà conquis preſque toute l'Arabie. Ces Arabes A-Iuſulmans ſont

ceux qui dans la ſuite furent appelles Sarraſins. Ils reconnurent pour

ſucceſſeur de Mahomet, Aboubecre un de ſes premiers ſectateuts qui

prit le titre de Calife , dest-à-dire , vicaire , ſe diſant iticaire du Pro

phete. Il ne régna que deux ans : 8( dans ce court intervalle il ne

laiſſa pas de faire encore pluſieurs conquêtes; vers la Chaldée , il

ſubjugua les Arabes ſujets des Perſes ; 8( vers la Syrie il ſoumit auſſi

les Arabes ſujets des Romains. Omar lui ſuccéda en la treizicme

année de l'Hégire : il ſoumit la Syrie , la Phénicie , l'Egypte , la Ju

dée , la Méſopotamie. Juſques-là ce n’étoit encore que des provinces

qui étoient enlevées ou aux Romains ou aux Perſes.\Mais enfin

Omar pénétra dans la Perſe où s’étoit élevée une nouvelle Monar

chie dès l'an 22.8 de Jeſus-Christ. Cette Monarchie S‘étoit fortifiée;

8( nous avons fait remarquer que les Perſes étoient du nombre de

ceux qui ſe jetterent ſur les terres de l'Empire Romain , 8( contri

buerent au démembrement de ſes provinces. Il y avoit plus de 400 ans

que cette Monarchie ſubſistoit , lorſqu‘Omar pénétra dans la Perſe , at

taqua Hormiſdas IV. qui y régnoit alors , 8( qui est auſſi nommé .ſeq

deginle. Hormiſdas fut vaincu , 8( la Perſe ſubjugitée par Omar , vers

l'année 640 de Jeſus-Christ. Voilà déjà un roi alzaiiſé par cette puiſ

ſance qui doit en abaiſſer trois : Tres reg-es Izumilíabir. Omar mourut

après dix ans de regne , 8( eut pour ſucceſſeur Othman. Sous le regne

de celui-ci , les Sarraſins pénétrerent dans l'Afrique, 8( la rendirent tri

butaire. Dans le ſiecle ſuivant ils paſſerent en Eſpagne ,ils ſe répandi

rent dans la France, où ils furent vaincus par Charles Martel_ en 732.

En 820 ils pénétrerent en Sicile; ils s'avancerent enſuite juſqu'aux poi'

tes de Rome: ils y répandirent pluſieurs fois la conſternation 8( l'al

larme. Enfin en i016 étant venus de nouveau en Italie par mer , le

Pape Benoît VIII. aſſembla tous les défenſeurs des Egliſes , 8( leur

ordonna de venir avec lui attaquer les ennemis , eſpérant avec l'aide

de Dieu les mettre à ÿ mort. En même-temps il envoya ſecrètement une

multitude de barques pour leur couper le chemin à leur retour. Leur

chef s'en étant apperçu , ſe ſauva avec peu de ſuite: ſes troupes s'aſ

ſemblerent , 8( d'abord eurent grand avantage ſur les Chrétiens pendant

trois jours; mais forcés de céder, ils prirent la fuite , 8( furent tués juſ
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qu'au dernier , enſorte que les Chrétiens ne pouvoient compter ni le

nombre des morts , ni la quantité du butin. Bientôt après, Togrulbec,

qui étoit petit-fils de Seljouc , chef de la famille des Turcs Seljouqui

des , ſe rend maître de Bagdad en I055 , ê( y fonde le plus grand Em

pire que l'on eût vu depuis l'origine de la ſecte des Muſulmans. En 11.99 '

commence de s'élever la, famille des Ottomans , dont le chef est Oth

man qui obtint alors le titre de Sultan dans les places que les Turcs

avoient conquiſes ſur les Grecs. En I325 Qrchan ſon fils lui ſuccede:

il prend Burſe en Bithynie , ô( en fait ſa capitale. En 1360 Amural:

I. fils d'Orchan prend Andrinople, 8( y transfere le ſiege de ſa do

mination. En I393 ſon fils Bajazet I. aſiiege Constantinople , 8( oblige

l'Empereur Manuel Paléologue à lui payer tribut. En I422. Amurat Il.

afliege Constantinople, 8( est oblige' de lever le ſiege. Enfin en 1452

Mahomet II. forme de nouveau le ſiege ,de Constantinople: ô( l'année

ſuivante la ville est priſe dîalſatlr; l'Empereur Constantin Paléologue est

tué dans le combat: 8( les Turcs demeurent maîtres de l'Empire d'O

rient'. Voilà donc encore un puiſſant Monarque abaiſſé par cet Empire

Antichrétien qui doit en abaiſſer trois: Tres rîges humilíabir. Ainſi déjà

deux cornes ont été attachées , déjà deux cornestont tombées devant cette

petite corne qui est devenueflplus puiſſante que celles qui l’avoient précédée.

Quelle fera la troiſieme? A cela nous répondrons avec Vatable : ll est vrai

qu'il reste encore une troiſieme corne que cette puiſſance Antichréticnne

doit abattre : mais parce que cette partie de la prophétie n'est point

encore accomplie , nous ignorons quelle est cette troiſieme come :

Sulperefl rertiunt com” uperandum ,' quad , quid faííum nondum est , igno

ramus.

On nous objectcra peur-être ici que les deux cornes dont nous ve

nons de parler , ne ſont pas deux des dix premieres; ô( que cepen

dant les trois cornes que Daniel vir tomber devant cette petite corne

qui devint plus puiſſante que les dix autres , étoient trois des dix pre

mieres : (a) Et "m'a de cornibur Primis evulflz ſunt à fac-ie ejus. Mais

écoutez ce que dit l'Ange : Les dix cornes _ſont dix roi: qui féléveront de

ce royaume ; ô- un autre .Félévera aprés eux, G- il ſèra fort différent des

Premiers; ô- il abazflëra trois rois 7 ET TRES REGES HUMILlABIT. Re

marquez bien qu’il ne dit pas que ce ſeront trois rois d'entre les dix

premiers; il ne dit pas même que ce ſeront trois rois de ce Royau

me , mais ſimplement que ce ſeront trois rois : TRES REGES HUMI~

LlABlT. Cependant les trois cornes étoient trois des dix premieres.

Cela est vrai ; 8( cela ne pouvoir pas être autrement. Il falloir mon

trer quedix rois séléveroient de ce royaume ; il falloir donc que

cette bête eût dix cornes. Il falloir montrer que la onzieme corne abat
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/

!toit trois rois,- il falloir donc que trois cornes fuſſent abattues. Mais

/ Où prendre ces trois cornes? falloir-il faire paroître ſurv la tête de la

bête trois nouvelles cornes ajoutées aux dix premieres .7 cette bête

auroit donc eu treize cornes : 8( cependant elle n'en devoit avoir que

dix. ll a donc néceſſairement fallu que les trois cornes abattues fuſſent

trois des dix premieres , quoique dans la réalité les trois rois qui de

voient être abaiſſés, ne duſſent pas être du nombre des dix premiers:

auſſi voyons-nous que lorſque l'Ange *vient à expliquer la chûte de ces

trois cornes, il ne conlidcre point fi elles ſont des dix premieres , 8(

il ſe contente de dire que la chûte de ces trois cornes marque l'abaiſ

ſement de trois rois : TRES REGES HUMlLIABlT. Déjà nous voyons que

l'Empire Antichrétien de Mahomet a abattu deux puiſſantes Monar

. chies ,* la ſuite des temps nous apprendra quelle ſera la troiſieme.

Cette petite corne qui devoit être un jour ſi puiſſante , avoit des x”

yeux : (a) Cornu illud habebaz Oculor: 8( les yeux dc cette corne étoient Suite dc l'ex

comme des yeux d’homme : (b) Et eece aculi quaſi oculi lzominir erant glſflfëäîëgtfîdh

in eornu isto. Sous que] titre s'annonce Mahomet ? ſous quel titre ſes Diziiei tou-e

Sectateurs le reſpectent-ils i ſous quel titre ſexaltent-ils .7 Sous le titre chfflllla PCÛF

de Prophete , dest-à-dire, ſous le titre de Voyant, Videns : car .c’é—toit le nom que les Hébreux donnoient aux Prophetes. Cet impie qui pire Anticliré.

devoit un jour s'annonce” comme Prophete , ne pouvoir donc être mieux “Nîſhífflfflë P"

caractériſé que par cette circonstance ſinguliere , 8( qui ne peut mieux mec'

convenir qu'à lui : cette corne avoit des yeux : Cornu illud haha-bat ocu~

los. Mais les yeux de cette corne ſont comme des yeux d'homme ,

les yeux de ce Voyant ſont des yeux de chair 8( de ſano. Il s'annonce

comme Prophete ; mais c'est un Prophete de menſonge ; un Pro

phete que Dieu n'a point envoyé , 8( qui ne parle que de lui-même :

Et eece oculi quafi oculi hominir erant in cor-nu iſlo.

Cette corne avoit auſli une bouche qui diſoit de grandes choſes :

(c) Et Or loquens ingentia; Et or loquens ëſrandia. C'est ainſi que la Vul

gate exprime de deux manieres différentes une ſeule 8( même expreſ

ſion de FHébreU. Cette bouche diſoit de grandes cho es; dest-à-dire ,

qu'elle parloir avec hauteur , avec orgueil, avec in olence. Car c'est

ainſi que l'Ange même l'explique, lorſqu'il dit que celui qui est re

préſente' par cette corne parlera contre le Très~Haut :(d) Sel-mime:

contra Excelfiim loquetur. Quels blaſphêmes Mahomet 8( ſes Sectateurs

n'ont-ils pas proſéré , 8( ne ptOferent-ils pas encore tous les jours con

tre le Très-Haut ? Sermoner contra Exeelfum loquetur.

Cette corne faiſoit la guerre aux Saints , 8( elle avoit l'avantage ſur .

eux: (e) Cornu illud faciebat bellum adverrùr Saníïo: , G' prœvalebar eis.
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C’est encore ce que-l'Ange explique lorſqu'il dit que celui qui est re-'

préſenté par cette corne , écraſera 8( perdra les Saints du Très-Haut:
(a) Saricîos Altzſiſſími conter-er. C’est l'expreſſion de la Vulgate. Le terme

du Texte original ne ſe trouve point ailleurs : les Septante le prennent

au ſens , de rendre vieux , uſer , conſumer; (b) Veterafcere faczei. Et en

effet ce terme a rapport à celui dont Joſué ſe ſert , lorſqu'il dit (c) que

les Gabaonites qui vinrent le trouver , avoient apporté avec eux de

vieux ſacs , de vieux outres , de vieux habits , ô( de vieux ſouliers. Il a

auffi rapport à_ Pexpreffion dont ſe ſert Jérémie , lorſque dans ſes La

mentarions parlant du Seigneur il dit: il a fait vieillir ma peau ê( ma

chair ; il a briſé mes os : (d) Vetuflam fecit pellem meam G- carnem meant;

contrivit Oſſa mea. Et on peut dire que c'est le même mot , avec cette

ſeule différence que Jérémie l'emploie en Hébreu , 8( Daniel en Chal

déen. Ce terme ſignifie donc ici uſer, épuiſer , conſumer , faire périr

par la violence :Sanaa: Altiſlîmi conteret. Quelles violences Mahomet ô(

ſes ſucceſſeurs n'ont-ils pas déjà exercées contre les Saints du Très-Haut ?

combien de Chrétiens n'ont-ils pas fait périr , ou en les entraînant dans

une funeste apostaſie , ou en les retranchant de deſſus la terre par une

guerre ouverte, ou par une perſécution cruelle ï Sanäos Altiſſimi conteret.

L'objet principal ê; l'occupation preſque continuelle de cet Iimpite de

puis ſa naiſſance , n'est-il pas préciſément de ſaire la guerre aux Saints?

Cornu illudfaciebaz bellum adversùs Sanños. Et combien de fois Dieu n'a

t—il pas permis que cet Empire Antichrétien eût l'avantage , ou en ſé—

duiſant les peuples , ou en les ſubjuguant 8( les opprimant? combien

ſes progrès n'ont-ils pas été rapides dès les premiers commencements?

combien n'ont-ils pas été déjà étendus dans la ſuite des ſiecles qui ſe

ſont écoulés depuis ſes commencements i Cornu illud faciebat bellum

adversùr Sanctos , G- prævalebat eir. —

L’Ange ajoute que celui qui est repréſenté par cette corne , préten

dra changer les temps 8( la loi : (e) Putabit quàdpoffiz mutare tempom G

leger; ou ſelon l'expreſſion du Texte original rendu plus littéralement:

Cogizabit ad mutandum tempora ô- lcgem. Mahomet n’a—t-il pas prétendu

changer les temps en changeant les jours conſacrés par la Religion,

8( transférant ſpécialement la ſanctificarion du ſeptieme jour; ne vou

laut point que ſes ſectateurs obſervent ni le Sabbat avec les Juifs , ni

le Dimanche avec les Chrétiens , mais les obligeant de renvoyer au

Vendredi la ſarictification du ſeptieme jour ? N'a—t-il pas prétendu chan

ger la loi en ſubstituant aux loix ſacrées de l'Evangile les loix im

pies de l'Alcoran ? Cogitabit ad mutandum tempora ô- legem. ’
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Mais les progrès de cet Empire Antichrétien ont leurs bornes que

Dieu a marquées , 8( au delà deſquelles ils ne pourront s'étendre. Cette

corne faiſoit la guerre aux Saints ; 8( elle prévaloir ſur eux juſqu'à ce

que l'Ancien des jours vint: (a) Dance venir Antiquur dierum. C'est ce

que l'Ange explique lorſqu'il dit que les Saints ſeront livrés entre les

mains de celui qui est repréſenté par cette corne , juſqu'à un temps ,

deux temps , 8( la moitié d'un temps ; 8( qu'alors le jugement ſe tien

dra: (b) Et trade-mur in manu ejur riſque ad remplir , G- rcrnpora , G di

midium temporis; ê' judicium ſëdebiz. On peut dire que les Saints ont

commencé d'étre livrés entre les mains de cet impie , dès le temps ou

il a commence' d'exercer ſes violences ſur le peuple de Dieu : en ſorte,

que cette expreſſion figurée pourroit marquer la durée entiere que doit

avoir cet Empire Antichrétien , à compter depuis ſon commence

ment. Mais comme le terme de cette durée est enveloppé dans l'obſ

curité de l'avenir, il n'y a que Dieu qui ſache quelle est l'étendue

préciſe de chacun de ces temps. Ce que l'on pourroit en dire , ne ſeroit

que pures conjectures. On peut ſeulement remarquer que les années

des Mahométans ſont toutes différentes des nôtres. Elles different pour

l'époque: nous comptons nos années depuis l'époque de la naiſſance

de J. C. les Mahométans comptent leurs années depuis Ffſégire , ou

fuite de Mahomet , au t6 Juillet dejl’an 62.2. de l. C. Elles (liſſe

rent auſſi pour la forme: nos années ſont ſolaires ; 8( elles ont 365

ou 366 jours : les années des Mahométans ſont lunaires , elles n'ont

que 354 ou 355 jours. Les Mahométans ont auſſi une période de trente

années compoſée de dix-neuf années ordinaires qui n'ont que 354

jours, ô( de onze années abondantes qui ont 355 jours. Delil il arrive

que zz années de PHégire ne ſont que zz. années de l'Eté Chrétienne:

en ſorte que les Mahométans comptoient déjà 1170 années de l'Hé

gite en l'année 1756 de l'Eté Chrétienne. Il est néceſſaire d'obſerver

cela, parce que les trois temps ô( demi dont parle l'Ange ſont peut

être relatifs au calcul particulier des années de ce peuple. Car les trois

temps ô- demi marqués par Daniel pourroient être le même intervalle que

les quarante-deux mais marqués par S. Jean , (c) en parlant d'une bête

qui reſſemble à celle de Daniel, 8( qui repréſente de même l'Empire

Antichrétien. Car ces quarante-deux mais forment de même un intervalle

de trois an: Ô' demi; 8( en prenant les jours pour des années , ces quaran

te-deux mois pourroient repréſenter quarante-deux périodes de trente an

nées , telles qu'en effet on les distingue dans le calcul des années de l'Hé

gire. (d) Mais au reste cela même n'est encore qu'une ſimple conjecture 2
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8( il est toujours vrai de dire que Dieu ſeul ſait la durée préciſe de ces

trois temps 8( demi pendant leſquels les Saints ſeront expoſés à la

violence de ces ennemis du nom Chrétien: Et trade-mur in manu ejus
u que acl tempus , ê' tempora, G' dzſimíditlm temporis. Peut-être nous objecte

roit-on ici que ces trois temps 8( demi pourroient marquer ſimplement'

la durée de la perſécution du dernier Antechrist; parce qu'en effet au

Chapitre XII. Daniel annonçant la grande déſolation que le peuple fi—

dele éprouvera au temps du dernier Anrechrist , dit que cette déſola

tion durera un temps , deux temps, 8( la moitié d'un temps : (a) In

zempus, ê' rempora , ô- dimidium temporis. Mais là le Prophete parle évi—

demment de la perſécution du dernier Antechriii ; ici il paroît plus oc

cupé du caractere de l'Empire à la tête duquel _doit enfin paroître ce

dernier petſécuteur. Là le Prophete parle d'une déſolation telle que ja

mais il n'y en aura eu de ſemblable, juſqueS-là même que le ſacrifice per

pétuel ſera proſcrit; 8( après cette affreuſe déſolation , l'a multitude de

ceux qui dorment dans la poufficre ſe réveilleront , les uns pour la vie

éternelle, 8( les autres pour un opprobre qui ne finira jamais : il est évi

dent que cela ne peut s'entendre que de la perſécution du dernier Anteñ

christ; 8( c’est de cette déſolation affreuſe qu'il dir qu'elle durera un temps ,_

deux temps , 8( la moitié d'un temps ; ainſi nous ne doutons point que

cette parole n'ait alors ſon accompliſſement. Mais ici le Prophete nous dé-ñ

critles commencements 8( les progrès d'une puiſſance Antichrétienne,- 8(

il nous dit que les Saints ſeront livrés entre les mains de cette puiſſance

pendant un temps , deux temps , 8(la moitié d'un temps: les caracteres de'

cette puiſſance Antichrétienne ſe trouvent dans l'Empire même de Maho

met ; 8( nous voyons que dès les commencements de cet Empire Anti

chrétien , les Saints ſont en effet livrés entre ſes mains ; nous voyons que'

dès l'an 636 , environ quatorze ans après la naiſſance de cet EmpireAntiñ

chrétien, Jéruſalem même tombe en la puiſſance de ce peuple barbare

8(impie ,- 8( les Saints du Très-Haut ſe voient dès-lors livrés entre les _

mains de cette puiſſance Antichrétienne :voilà ce qui nous porte à con

clure que les trois temps 8( demi dont l'Ange parle ici, 8( pendant leſquels'

les Saints du Très-Haut ſeront livrés entre les mains de cette puiſſance .re

préſentée par cette corne , pourroient bien exprimer la durée entiere de

cet Empire Antichrétien depuis ſes premiers commencements: Et trai
dentur in manu ejur' uſäue ad rempur , G' temporel , ê' dimidtſium temporis.

Mais après que cet intervalle ſera rempli, le jugement ſe tiendra: (b),

 
u.  

édition de l'A” de vffrifier le: Dar”. On peut conſulter ces deux Ouvrages; on y verra

que l'année 1170 dc ?Hégire qui commençoit en Septembre 1H6 8c finiſſait en Sep

tembre I757 , tcrminoit l'une de ces périodes de trente années; 8c ſi l'on diviſe le nom—

bre n70 par 30 , on trouvera que cette période étoit la trente-neuvieme depuis la

naiſſanäe de l'Empire Anticbrétícu fondé par Mahomet.= (d) Dan. 1m. 7.-.: (b) .DM

vu. z .
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,EtjUdieiHMjÎS-debit. L’Ancien des jours viendra ,- 8( il donnera aux Saints

la puiſlance de juger : (a) Venit Antiquus dierum; G- judicium dedít (ou

datum est) Sanäis Exceíſſ. J. C. viendra dans la gloire de Dieu ſon Pere,

pour rendre à chacun elon ſes œuvres; (b) 8( les Saints avec lui juge

ront le monde. (c) Alors la puiſſance ſera Ôtée à l'Empire Antichrétierr

repréſenté par cette corne; elle ſera ôtée à celui qui ſera. alors revêtu

de cette puiſſance : (d) Et judiciumjedebit, ut auferarur pote-mia : o.u ſelon

l'expreſſion du Texte original rendu à la lettre : (e) Et judicium _fè-debit ,

6- potentiam ejus auferent. Cette puiſſance ſera ôtée; cette domination

ſera détruite pour toujours : (f) Ut auferatur potentiel , ë- conteratur , 6

dijpereat uſque in finem. Les nations s'étant alors irritées contre le peu

ple du Seigneur , 8( le temps de la colere du Seigneur contre les enne~

mis de ſon peuple étant arrivé , (g) il briſera cette puiſſance., 8( exter.

minera pour jamais ceux qui ont corrompu la terre : Ut auferatur po

tentia , ê* conteratur , G' di/pereat ufque in finem.

Alors le temps étant arrivé de donner la récompenſe aux ſerviteurs

du Seigneur , à ſes Prophetes 8( à ſes Saints , à tous ceux qui craignent

ſon nom , petits 8( grands : (h) les Saints entreront en poſſeſſion du

royaume : (i) Et tempus advenit, G- regnum obtinuerunt Sancti. Venez,

leur dira J. C. (k~)' venez , vous qui avez été bénis par mon Pere ; poſſé

dez le royaume qui vous a été préparé dès le commencement du mon-de:

Et regnum obtinuerunt Sandi. Alors le royaume , la puiſſance , 8( toute

l'étendue de l'empire qui est ſous le ciel ſera donnée au peuple des Saints

du Très-Haut : (l) Regnum autem, G' poteſlas , G magnitude regni, qua: v

eflfubter omne cœlum , detur populo Sanäorum Altzlſimi. Alors ſera dé

truite (m) toute puiſſance , toute domination, tout empire ſous le ciel :

alors les royaumes de ce monde deviendront les royaumes du Seigneur

8( de ſon Christ: (n) il régnera dans les ſiecles des ſiecles ; 8( tous ſes

Saints régner-ont avec lui : Regnum autem , G' pateſlas, ô- magnitudo regal',

que est ſizbter omne cœlum, detur populo Sanäorum Alttlſîmi. Car ſon

royaume est un royaume éternel : (o) Cujus regnum , regnum ſèmpiternum

e z 8( tous les rois lui ſeront aſſujétis 8( lui obéiront : Et omnes reges

rvient ei, G' aber-lient. Ceux même d'entre les élus , qui auront été

.rendus participants 8( dépoſitaires de ſa puiſſance dans le ſiecle préſent ,

lui remettront alors cette puiſſance , de même que le Fils de l'homme

lui-même lui remettra celle qu'il a reçue de lui. (p) Toutes choſes alor-s

étant aſſujéties au Fils, le Fils ſera lui-mème aſſujéti à celui qui lui

aura aſſujéti toutes choſes , en ſorte qu'alors Dieu ſera tout en tous. Ce

h)~(]—ï~——-——
 

(a) Dan. v”. 1.2. = (b) Ma”. xvr. 17. = (c) r. Car. vr. l. = (d) D4”. v”.

2.6. = (e)]1*ty.*t' mule-wi = (f) Ibid. = (g) Apoc- Il. r8.a (ſi) 'Il-Md = (i) DM

vir. 7.7.. :~*_. (le) Matt/î. xxv. 34. :(1) Dan. vit. 1.7. = (m) t. Cor. xv. 2.4,'

=(n) Apec. xi. t5. 2:; (o) Dan. v”. zz. ;:7 (p) Lcd-Admis 2,8.
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ſera lui-même qui régnera dans ſes Saints conſommés dans l'unité avec!

lui. Tous régneront, ô( tous lui ſeront aſſujétis. Ceux qui paroiſſoient

ici bas les. plus petits, régneront aveclui 8( lui obéiront; 8( ceux qui

-paroiſſoient les plus grands, régneront auſſi eux-mêmes avec lui, 8C

eux-mêmes auſſi le ſerviront 8( lui obéiront : Er animes regesjërvient eir,

ê' obedient. Il n'y aura plus alors de puiſſance ennemie de Dieu 8( de

ſes Saints : alors tous ceux qui étoient un ſujet de ſcandale 8( de Chute,

tous ceux qui commettoient Finiquité , auront été enlevés du royaume_

de Dieu , (a) 8c précipités dans la fournaiſe du feu :- le peuple du Sei

gneur ſera un peuple de- justes.; (b) tous lui ſeront dociles 8( fideles ; ê(

les plus grands mêmes d'entr'eux , ceuxñmêines qui avoient commandé

aux autres-dans le ſiecle préſent , le ſerviront 8( lui obéiront dans toute

l'éternité: Ez omnes regie: fer-vient ei , G' obedíenti

xvu_ — Ainſi ſera pleinement vérifiée la prophétie de Daniel, qui nous reptéä

Récapitula- ſente la ſucceſſion de quatre grands Empires , dont le dernier donne naiſë

'Ïÿtëëäî-ËË: ſance à un cinquieme , qui s'étend juſqu'à la fin-des-ſiecles. De -ces cinq

E… touch… Empires. le-premier est celui des Chaldéens ; le ſecond , celui- des Per

lËïqlÎatreFm-ſes; le troiſieme, celui des Grecs ; lequarrieme , celui desrRomains;

pires repreſeri ~

tésparlesquz. ce dernier Empire ſe diviſe en pluſieurs monarchies : 8c du milieu de

m béœîù Pa- ces monarchies nouvelles s’éleve un cinquieme Empire ennemi de Dieu

ê( de ſes Saints ,7 l'Em pireñ Antichrétien de Mahomet ;Empire fondé par

Danzep rod-, -un homme d'une naiſſanceobſcure , 8L qui s'annonce ſous le titre de Pro-e

tïlïanële-.qua- -phete , dest-à-dire , de Voyant; Empirev qui a déjà ſubjugué deux puiſ

re inpires
reprélèntéspu-ſantes Monarchiesñ, celle des Perſes ô( celle des Grecs: Empire qui ne*

la statue de .ceſſe de vomir des blaſphêmes contre le Très-Haut , 8( de faire-la guer

quatremétaux _ ' .v - . - . . . . .
&Puluquaz reaux Saints , Empire qui a pour objet de ſubstituer une loi impie à

u. bam… la loi ſacrée de l'Evangile; Empire ſous Poppreſſionduquelles Saints

du Très-Haut gémiſſent déjà. depuis plus de onze ſiecles; Empire enfin'

qui périraau temps que.Dieu a marqué .,. ê( que lui ſeul connoît.

Les. deux prophéties de Daniel-touchant, la ſucceſſion des Empires ,'

s'accordent donc. en ce qu'elles. nous repréſentent la ſucceſſion de* ces

quatre grands- Empires :celui des Chaldéens , celui des Perſes , celui

des Grecs , &C celui desiRomains- Mais-elles different en ce que la pre

miere ne s'étend quer juſqu'au; temps du… premier avériement de J. C..

destñà-dire, juſqu'au. temps où J. C. est venu établir ſon tegne ſur la

,terrepar la. prédication de l'Evangile : 8c. la ſeconde. s'étend.juſqu‘au

temps du dernier avénement de J. C. 'lorfqu'il'-~ viendra exterminer les

-méchants,v &émettre les justes enpoſſeſſion duroyaume. éternel qui leur

est préparé. Elles different en ce que la premiere ne conduit l'Empire

Romai-nñque juſqu'au-temps où cet Empire -idolâtreébranlé _Se renverſé.

a vu s'élever ſur ſes ruines l'Empire éternel' de J. C. la ſeconde nous

  

k

l I (J) Muni; xiii.4i. 4:.. (b)- 1px'. un”.
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montre les Monarchies nouvelles qui devoient ſe former par les divers

démembrements de cet Empire,, ê( nous fait voir l'Empire Antichrétien'

qui devoir s'élever du milieu de ces nouvelles Monarchies. Enfin elles

different en ce que la premiere nous~ montre l'établiſſement 8( les pro

grès de l'Empire éternel' de Jeſus-Christ; la ſeconde' nous montre

la naiſſance , les progrès 8( la ruine-cle ,l'Empire ennemi de J. C. Voilà

les principaux traits qui distinguent 8( qui caractériſent ces. deux pros?

phéties.

’.'\ .
. .
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AVERTISSEMENT

SU R . IAA. . DISSERTATJÏON, SUIV ANTE.

L rſque Dom Calmet donna ſon Commentaire ſur Daniel , il y joignit une

Diſſertation ſur la célebre prophétie des Septante Semaines. Dans cette

Diſſertation , il expoſe en abrégé les différents _ſentiments des Anciens G'

des Modernes , des Juift ê* des Chrétiens ,' il vient à l'opinion qu'il rec0n~

noir étre la plus ſiiivie ,* c'est de mettre le commencement des Septante Sc

maines à la vingticme année du regne Æzflrtaxerxés-Longuemain ,' en ſorte

qu'elles ſe terminent à la mort de Jeſus-Christ. Il forme contre ce _fj/stérile

quelques difficultés; G' delà il prend occaſion de paſſèr à l'opinion de quel

ques Chronologiſles Modernes qui ont prétendu _fixer la fin de ces Septante

Semaines à la perſécution d'Anti0chus Epiphane. Il expoſè ſur cela etéme de Marsham , ſelon l'idée qu'il s'en était formée. Il reconnaît )) qu'il

» _y a dans ce ſystéme un defaut eſſentiel , en ce qu'il borne la prophétie au

:D temps d'Anriochus Epiphane, ſans aller juſqu'à .Ieſiis—Chri_'ſl. t( Il touche

légérement quelques autrcsdilfflcultés quïlxremarque dans cette hypotheſc. Il

paſſe au ſÿſléme du P. Hardouin ,~ il l'expoſe tel qu'il l'avoir conçu ,- il for

me encore quelques difficultés contre cette interprétation : )) Au rcſle , ajou

» te-t-il , ce , quant au fond, ne me parait pas contraire à la fai,

)) puiſqu'on y ſuppoſe que Jeſus-Christ est la fin de la prophétie, ê' que

» c'est à lui qu'elle ſe termine dans ſon premier ſens , ê' dans la premiere

1) intention du Saint-Eſprit. « Le P. Hardouin penſbit que quelques événe

rnents arrivés au temps des Maccabées étoient figuratif? de ce qui devoir ar

river au temps de Jeſits-Chriſl , Cz' il croyait trouver l'un ô- l’aurre ſens dans'

la prophétie de Daniel : de telle ſorte cependant que , ſelon lui , les Sep

tante Semaines furent entiérement révolues au temps des Maccabécs. Dom

Calmet entreprend de donner une nouvelle hyporheſc , qu'il croyait étre ſu

jette à de moindres inconvénients que celles de Marsham G- du P. Hardouin,

quoiqu'au fond elle fût priſé ſur le méme plan , dcſl-àñdire , en ſuppoſant

que , ſelon la lettre , les Septante Semaines ſi: terminent au temps d'Amie

chiis Epiphane G' des Maccabées. Cependant aprés s'être étendu pour éta

blir cette hypotheſè, il ſe trouve obligé de convenir que » nonobstant ces

D) traits de vraiſemblance G' ces preuves , qui ſemblent , dit-il , mettre la ſin

)) des Septante Semaines à la Purification du Temple par Judas Maccabée,

)) le plus ſûr ê' le meilleur parti, eſl de lafixer à la mort de Jeſus-Christ;

» c'efl~à-dire , d'en mettre le commencement à la vingtieme année du regne

z) dLArtaxerxès-Longuemain. Les termes dela prophétie , ajoure-t-il , nous

n mcm-nt naturellement à Jeſus-Chriſt' , au Meſſie, le véritable Oint du
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:a Seigneur, mort pour effacer les péchés des hommes; avec lui regne la

)) justice éternelle; en lui est oint le Saint des Saints. «

Dès que cette Diſſertation parut , M. l'Abbé Renaudot en _fit témoigner

ſon ſentiment à Dom Calmet : il envoya à un des amis de cet Auteur les re'

flexions qu'il avoit faites ſur ce ſujet , 6' que D. Calmet nous a lui-même

communiquées. n Quelques perſonnes aufli pieuſes que ſavantes, diſbit-il ,

)) G' remplies d'estime ô' de vénération pour' le R. P. Calmet , ont vu avec

» peine que dans ſa Diſſertation ſur les Septante Semaines , il ait adopte' le

'zz ſÿſlëme du P. Hardouin, 'ſystéme qui avoit tellement _ſcandali e' le Public,

d, que M. le Chancelier Boucherat en ayant été informé , fit ſupprimer par

)) cette ſeule conſidération , la Chronologie Sacrée de cet Auteur, quoique

:D l'impreſſion en fût achevée , ê' qu'elle eût c'te' faite avec Privilege G Ap

» probation de ſes Supérieurs. Tous les Savants de quelque distinction , G

>) entfiautres feu M. ?Evêqzte de Meaux, * s‘e'leverent contre ce nouveau
n ſj/stême, prétendant quîil #étoitdpas perinis ſous prétexte de difficultés

J) Chronologiques , de s'éloigner e l'opinion commune de' touſles Peres

E” qui iermtnoient Paccompltffcfflntetzt de la prophétie àla mort de .ſeſus~

d) Christ. (c Sur ce que D. Calmet obſerve u’il _y a des Inter retes Catholi

ques qui ont ſuivi Phypotheſe _ſoutenue par e P. Hardouin , . l'Abbé Re

naudot répond que n ces Catholiques ſe réduiſent à Estius G' à Sixte de

.p Sienne. Leprenzier, ajoute-t-il., étoit bontThéologien ,_ G- a fait un ex~

)) cellent Commentaire ſur les Epitres de ſaint Paul ,* mais _ſes autres Remar
iîi queſslſur 'la ſainte Ecriture n'ayant été 'ſſimpriméesqzflaprês ſa mort , n'on

d: pas a même force que ſes autres Ouvrages ; G ceux qui entreprirent de

)) les achever , copierent ce qu'on a cité de Sixte de Sienne, Auteur qui a

zz plus de réputation que de mérite , G' dont l'autorité n'est pas comparable

D) à celle de ceux qui ont ſoutenu le ſentiment contraire , encore moins à

3) celle de tous les Peres. c( Quant à Phypotheſe que Dom Calmet même re

connoît être la plus ſitivie , G' en même-temps la meilleure G' la plus stîre ,

M. l'Abbé Renaudot ajoute : n -Dom Calmet ?établit ſans preuves capables

:z de détruire le ſÿstéme qu'il a explique' de Marsham é* du P. Hardoztirt...

» La _ſeule nouveauté de l'opinion du P. Hardottin devoir ſuflíre pour la

À) rendre _ſuſpecte : mais il _y a de ſi forts arguments pour la combattre,

t) qu'on s'est étonné que le R. P. Calmet n'en ait emplo é aucun ; ce qui fe
» roit croire qu'il approuve ce ſystéme , ſi dans ſon Cyommentaire il n'avoir

» ſuivi leſentiment commun des Peres , G' de preſque tous les Ecrivains Ca

» tholiques. Ily en a un aflez bon nombre qui fourniſſent plus de preuves qu'il

)) n'est néceſſaire pour renverſer ce paradoxe. Si quelques Savants n'ont pas

D) refuté cette opinion , c'est qu'elle n'était venue dans l'eſprit de perſbnne , ou

» que ceux qui pouvaient avoir eu une pareille penſee , en avaient connu

1) l'abſurdité , G- prévu les conſciqztences. r(

Mais il ſe trouve dans la Diſſertation de I). Calmet un autre vice , qui

a c'te' releve' depuis par un Chanoine de l'Egliſe Cathédrale d'Ypres , M.

Pluaplaen T Auteur d'une nouvelle Diſſertation ſur les Septantc Semai

ë M. Boſſuet,
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nes. (a) Dhypotheſè que D. Calmet _établit dans ſa Diſſertation appoſé que

depuis le commencement de Cyrus à la tête de l'Empire des Per es juſqu'à la

mort du Pontifl- Ûnias , il y a ſoixante G deux _ſemaines d'années , ê' que

les preuves Chronologique: en ont été produites par Marsham G' par le P.

Hardouin. Il y a ſur ces deux points quelques méprijes. Ces preuves n'ont

été produites ni par Marsham ni par le P. Hardouin ,' G- Pintervalle dont

par e D. Calmet, ne ſe trouve être que de cinquante-deux ſemaines d'an

.nees.

C'efl ce qui nous a déterminés à traiter de nouveau l'importante matiere

'des Septante Semaines : nous effqyerons de remplir les vues de M. l'Abbé

.Kenaudot : nous établirons le ſysteme que D. Calmet reconnoiflbit lui-méme

comme le meilleur , le plus srîr ô- le plus ſuivi ,- G- nous ferons connaître par

.quelques obſervations le defaut des autres _ſy/lentes : nous profiterons parti

culierement du travail de M. Plum oen ,- nous ferons uſhge de ce qui nous

paraîtra de meilleur ô' de plus uti e dans ſa Diſſertation.

. Le P. Houbigant, ſans entrer dans aucun détail ſur le calcul des années;

a ſuivi l'opinion commune qui conduit cette Prophétie juſqu'à Je us-Chriſl:

C.- ſî quelquefois nous nous trouvons obligés de contredire que qu'une des

Opinions de ce ſavant Interprete , .du moins ici nous aurons l'avantage de

,lui être unis en jbutenant l'opinion commune.

 

i i (a) Dſiſſsígldtíonesſêlefla in seripturamfltrzm , auctore Judo” .ſtg/EPM Plumſotn. !ſn-id

'a 73 57. ni- .
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LES SEPTANTE_ SEMAINES'

DE DANIEL.” ~
n!

v r

Aniel nous apprend le temps 8( l'occaſion de la célebre prophétie .Temp-s dt l]

des Septante Semaines. Cette prophétie lui ſut révélée (a1 en la Pfflphètïeu '

premiere année du regne de Darius fils düfiſſuérus de la race des Icteder, ~

lorſqu'il régna ſon: l'empire de: Chaldéenr. Ce Darius, ſelon Daniel mêù

me , (b) entra en poſſeffion de l'Empire des Chaldéens parla mort de

Baltaſſar dernier Roi de Babylone. Les uns placent la mort de ce Prince

555 ans avant l'Eté Chrét. Vulg. dix-neuf ans avant la fin des 70 ans

de la captivité de Babylone; d'autres, avec plus (le vraiſemblance, ne l

placent la mort de Baltaſſar que 538 ans avant l'Eté Chrét. Vulg. deux

ans ſeulement avant la fin de la captivité de Babylone. En effet Baltaſſar

'dernier' Roi de Babylone , ſelon Daniel , est vraiſemblablement lemême

que Nabonadius dernier Roi de Babylone , ſelon le Canon de Ptolémée,

'qui place la fin du regne de ce Prince en l'année 209e. de l'Eté de 'Na

bonaſſar , 538e. avant l'Eté Chrét. Vulg. Darius le Mede qui ſuccéda à

'Baltaſſar lorſque l'Empire de Chaldée fut livré aux Medes 8( aux Perſes,

ſelon Daniel, est ſans doute le même que Cyaxares Roi des Medes , ui

partagea l'Empire de Chaldée avec Cyrus Général de l'armée des Perſïs,

ſelon Xénophon ; ê( Cyrus ne ſut maitre de Babylone qu'en 538 , ſelon

le Canon de Ptolémée. Mais au reste , ſoit que l'on place en 55; “ou en

538 la premiere année de Darius le Mede , ,il en réſultera toujours que

depuis cette prophétie juſqu'à la finde la captivité de.Babylone, il n'y

a ni moins de deux années , ni plus de dix-neuf. Nous nïnfisterons pas

davantage ſur cette époque , parce que le ſens de la prophétie n'en de?

pend pas.

Daniel nous dit donc qu'en la premiere année du regne de Darius le Occagſid ï

Mede ſur l'Empire des Chaldéens , (c) il comprit par la lecture de: Li*- prophétie.: m

 

(a) DM. ix. i. = (L) Dm. v. 30. 31. = (e) Dan. ix. r.. Pſ3”. ,' -_Tome X I. P
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III.

Expoſé dn

Tente de la

prophétie.

ures ſaints le nombre des années que devoir durer la deyblation Je .Ïéruſæí

lem, dont le Seigneur avoit parle' au Prophete Jérémie, G' qui étoit de

ſoixante ô- dix ans. n Alors je portai mes regards vers le Seigneur Dieu,

_D) dit Daniel, pour le prier 8( le conjurer dans les jeûnes , le ſac 8c la

D) cendre , 8( je lui dis : Seigneur Dieu , grand 8( terrible , . . . . . nous

D) avons péché , nous avons commis Piniquité. . . . La justice est à vous,

)) ô Seigneur; ê( pour nous il ne nous reste que la confuſion de notre

)) viſage. . . . Seigneur , je vous conjure que votre colere 8( votre fureur

n ſe détournent de Jéruſalem votre cité , 8( de votre montagne ſainte;

D) car Jéruſalem 8( votre peuple ſont aujourd'hui en opprobre à toutes

)) les nations qui nous environnent , à cauſe de nos péchés. . . Exaucez

» nous , Seigneur; Seigneur , appaiſez votre colere ; jettez les yeux ſur

)) nous , 8( agiſſez : ne différez' plus , mon Dieu , pour l'amour de vous;

» même , parce que cette ville 8( ce peuple ſont à vous , 8( ont la gloire

)) de votre nom. (c ' '

:a Lorſque je parlois encore , continue Daniel , 8( que je confeſſois

)) mes péchés 8( les péchés d'Iſraël mon peuple , 8( que dans un pro

» fond abaiſſement j'offrois mes prieres en la préſence de mon Dieu

1) pour ſa montagne ſainte. . . . Gabriel vola tout d'un coup à moi , 8(

)) me toucha au temps du ſacrifice du ſoir , 8( me dir : Daniel, je ſuis

)) venu maintenant pour vous instruire 8( vous donner l'intelligence. Dès

:d le commencement de votre priere, j'ai reçu cet ordre , 8( je ſuis venu

D: pour vous le faire connoître , parce que vous êtes un homme de de

D) ſirs: ſoyez donc attentif à ce que je vais vous dire, 8c comprenez
ſi” cette viſion. Soixante 6- dix ſemaines (a) ont éte' fixées à l'égard de v0

” tre peuple G" de votre ville ſainte , afin que les prévarications ceſſent ,

)) e le péché prenne fin , que Piniquité ſoit expiée , que la juſtice éternelleD) ídlit amenée , que les viſions G les roplzéties ſoient accomplies , ê* que ce

» lui qui eſl le Saint des Saints fiiit oint. Depuis l'ordre qui ſera donné

 

(a) 16H. ÿ. 14. O ſé”. Septuagínla hebdo-made: abbreviatœ ſim! (Hebr. alit. denſe

_film ) ſuper populum mum G' _ſuper urëem _fitnctam ruam , ur conſummnur pra-varicalia ,

9 finem aedpiar peecatum , Cv* delealur (Hebr. expíetur) íniguitas , G' adducatur jte/lili.:

fimpiterlza, G' ímpleazur viſio G prop/nti.: , G" ungatur Sanctus Sanctorum. Ab exil”

_ſêrmonis ut iteràm Edifier-zur Jeruſalem uſgue ad Chri/Zum Ducem , ñebdamades Ëfptrm ,

G' Æebdomadesfixaginra duc erunr. Er rursàm ddifimbitur plated G' muri ( Hebr. _liaſſe

in anguſlia temporal”. E! po” ltebdamades _ſexagintd du.” occidelur (Hebr. exfiindeturg

Chri/lus; G' non crit :jus popular qui' :um negalurus .Ez cil-inter” O ſànctuarium

déſſipaóít (Hebr. diffiierdet) popular cum dure Ventura; (Hebr. populus dun*: Venturi 3)'

&finis :jus vaſlitds. (Hebr. alit. quaſiſulmeisto.) .Etpoſl (Hebr. ad) fincm Lelli ſle

tula deſolario. (Hebr. alit. prit-uſant deſivldrionum.) Confirmabil autem pactum multi;

ñeëdomadzi una t G' in di/nidío Aebdomadis deficit*: [lq/lin G" ſkrrificium z (Hebr. alit.

abalebitficrifieium G' oälarionem: ) CJ crit i” temple ( Hebr. ſuper alain) alomínarío de

_ſàlatíonis : GP uſque ad conſummalionem G _fi/nm (Hebr. O exciſionem) plſfiveſübit r1:

flvldtío- (Hebr- ſlillabít ſigner dçſilatum.) Cette verſion du texte ſe trouvera justifiée dans

la ſuite de lilrDiíſettation. ~
I



SUR LES SEPTANTE SEMAINES DE DANIEL. nçn
»xpour rebâttſirſiléruſalem , juſqu'au Chri/Z chef, il _y aura ſept ſemaines G

l) ſoixante G' deux ſemaines. Les places Ô- les murs ſeront rebâtis dans des

n temps difficiles. Et après ſoixante G- deux ſemaines , le Christ fera re

» tranché , G- l: peuple qui doit le renoncer, ne ſera plus ſim peu le. Un

D: peuple conduit par le Chef qui doit venir , détruira la ville G' e ſanc

» tuatre; leur fin ſèra ſemblable à celle (les choſes ſubmergées ,' G' la guerre.

da' ne finira que par la plus extrême deſblation. Il confirmera ſon alliance,

»ñ avec pluſieurs dans une ſemaine ; G' au milieu de la emaine , il abolira~

n les ſacrifices ô- les oblations. Uabominatíon de la de' clarion _ſera fur les

)) aile: ou cotés de la ville; ê* la fureur du Seigneur ſe repandra ſur

:1 ce lieu dei/blé juſqu'à ſbn entiere ruine. r( Voilà le texte de la prophé

tie qui va faire le ſujet de cette Diſſertation , que je diviſe en trois

Parties. ~ '

. Dans la premiere partie , je ferai remarquer les traits principaux qui- 1v.

prouvent que cette prophétie regarde le Meflie ,- 8( je montrerai qu’in- cenîîîgiänîf

dépendamment même de tout calcul, il est constant par cette prophé- zion,

tie , que le Meſiie est venu , 8( que ce Meſiie est Jeſus-Christ.

Dans la ſeconde , je combattrai les interprétations de ceux d'entre les_

Interpretes mêmes Chrétiens qui ont prétendu que les Septante Semai

nes pouvoient ſe terminer au temps des Maccabées.

Dans la troiſieme , ïexpoſerai les preuves qui ſervent à fixer l'épo_-.

que des Septante Semaines ,- je montrerai que ces Septante Semaines ſe

terminent à jeſus-Christ; ïachéverai d’éclaircir par quelques~obſerva—-_

tions les différentes parties de cette prophétie; 8( je conclurai que par,

lecalcul même il est prouvé que Jeſus-Christ est le Meſiie promis , 8(

annoncé dans cette prophétie.

~PREMIEREPARTIE

Cette Prophétie regarde le Meſſie; ê 'indépendamment de tout

—- calcul , il est prouvépar cette prophétie ;né/nc , que le Meſſícv

- venu, G' que ce Meſſie est Jçſízs-C/zri/I» ' l e

~E dis d'abord que cette prophétie regarde le Meſiie._ Il y est marqué' I.

"ſous “ce nom méme de Meffie ,LR ſes caracteres-y ſont déſignés d'une »Phgfffegfiîſz

maniere qui ne peut convenir qua lui. '- - - ' 'ie Meme.

: Le nom de Meflîe est Hébreu : il ſignifie Christ-L dest-â-dtre, Oint :_

 

dod

8( c'est ce nom même_,__l_(a)uquji est_ _ici employé dans PHNébreu ,

 

~,. _ ,v . l . q 'î s ' _ « A . l! _.

*-'(²') Hein; nwn Mascnucuz undé-gîccè_ G' lacinè.Mxss1^s.,"ſèuCnnrsÀTus , 14.5”, '
Until”. k ' ſi ~ ſſ ,. . .i .UL
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H6- DISSERTATION

est traduit- enïGrec 8( en Latin , par celui de Christ. Le principe” objet'.

de cette ptoËhétie est de fixer le temps auquel doit paroitre ce Christ , '

ce Meme: epuis l'ordre qui ſera donné o

CHRIST,, juſqu'au Meflie , ilïy, aunavſèpt ſçmaines ê* ſoixante. ê: deux ſlt-

maines. Ce. nom est encore répézé auſii-rôt : Les. places &- les murs de lat.

ville ſëront rebâtis dans des temps. difficiles ,' ê' après ſoixante G' deux ſie-

mairies, Le CHRIST , le bleſlie , .ſera retranché, feta mis à- mort. Il eſlt

vrai que ce nom de Christ ou (Dino étoit commun aux Rois , aux Prê

tres ,aux Prophetes mômes :Y mais il étoit en même-temps particulier

at-rMeſiieñ, qui devoit être le-Chrifli., lîOint par excellence. Ainſi leſimplement dit, tel1 qu'il est ici nommé, ne peut être que le Meffie

promis. - t '

-D'ailleuts les caracteres du Christ dont il est ici parlé , achevenr de:

prouver que ce Christ eſt .en, effet le 'Meffiez proîmis. Le- Meſiie doit être.

' le dominatcur d'Iſraël, he chef8( le maitre-des nations; il doit effacer*

liniquité de la terre; il doi-t apporter' ſur la terre la justice; en lui ſe

ront accomplies les viſions &î-lesprophéties; en lui ſera oint le Saint;

des Saints.

Le Meſſie doit être le dominateur d'Iſraël , le chef 8( le maître des'.

nations. Le Seigneur (a) a fait à David un ferment trêsñvéritable, ô' qu'il'.

ne rétmäera point :- .Ï-'établirai ſin: votre trône le:fruit de votre ventre.. C'est

de' toi , Bethlélsem., dit -lEProphete Michée ,z (b) que ſortira celui qui ſè

ra le dominateur d'1ſraël. Je Paùdonnév pourtémoin aux*peuples , FOND/Vf'

G pour- maître aux nations , dit. le Seigneur-dans Iſaïe. (c)Ilzdoit effacer Piniquité de la terre. .ſe vais faire venir, dit 'le Sei--I .

gneur dans Zacharie , (d) je vais ſaire venir le germe qui doit être mon:

ſerviteur; (ce germe dont il est dit dans Iſaïe : (e) En ce temps-là le ger

me du Seigneur ſera dans la magnif-'icertce G' dans la vloire ; ) je vais donc~

faire venir le germe qui. doit être mon ſerviteur ,' 5 jïeffacerai Piniquité

de la terre.. ' ñ ' ~ ' .

p Il doit apporter ſur la terre la justice. Lajuſliee paraîtra de ſbn temps,,

dit David.. (f) Cieux , envoyez d'en haut votre roſée , dit Iſaïe;_ (gÿô- que*

les nuée-s _faſſent deſcendre le Juste comme une pluieſalutaire; que l'a terre

s'ouvre ,j 6- qtffelle germe le Sauveur, G' que la. justice !laiſſe en méme-z

tem s.

En lui ſeront accomplies-les viſions 8( les prophéties. Dès qŒAdam-ñ

eut-péché , Dieu lui «promir ce Meſſie ,x (Ii) qui doit être. le: réparateucñ

de la nature humaine. Il a été ditvà Abraham que ce Meſſie naîtroit da:

ſa race :ſi) la même promeſſe a été faite-à Iſaac (b) 8( à Jacobs: (l) elle

 

(d'7 Pla' “cxxsm *r t..=~:.'(i) Mtfirv:1>r=~(t)'ifài.~zv. ~4.> :fi-&Zdefi--Hs-&ÿ

-ñ-"TE (t) I/ÎUÏ- 1V- 1-=_(_f) 1’ſ.‘ Lxxr. 7_. L: (g) Iſſu'. xtv. 8. = (Ir) Gen. t”. 9. P"

feyqzäî (i) Cm. xxn… x5. O‘feq‘q_.m'(k)_—cln. ,xi-vers t. eſt”. æœxcæ; XXV-m.;

tm.. .’ eq.. I…

ur rebëâtir Jéruſîrlem jziſquhzuë- .
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~

a-éte' déterminée à la tri-bu de Juda», (a) 8( enfin à la race de- David.

(b) Moyſe parloir auſſi de lui lorſqu'il diſoir": (c) Le Seigneur votre Dieu

nous flxjeitera de votre nation 6- Æentre_ vo: frere; , un Prophete comme moi.

David Fannonçoit lorſqu'il diſoit : (d ) Le Seigneur a dit à mon Seigneur :

Aſſeyez-vom à ma droite. Il est lui—même ce~Roi de gloire , ce Dieu

…des armées , que vit Iſaïe. (e )C’est de lui que le même Prophete diſoit:

( f) Une vierge concevra 6- enfantera- un fils qui ſera appellé Emmanuel ,

Q’eil-à—dire , Dieu avec nous) Et plus loin le même Prophete ajoute:

(îg) Un petit enfant nou.; efl ne' EG un fil*: nouia été donne' : il pqrterfa- ſur

ſong' ule la marque de ſa principauté ,* 6-_ il ſera appelle' Aſiëlmirtzble,

Con eiller , Dieu , Fort , Pere du _ſiecle futur , Prinee de la paix. C'est

de lui que parloir Jérémie , lorſqu'il diſoit : (h) Le temp: vient , dir lc

Seigneur , que je ſuſèiterai à David un germe de justice : un Roi régnera ,

qui ſera ſage , G- qui dgira ſelon l'équité G _ſelon-la justice ſur la terre:

en_ ce temps-là Jada ſera fauve' , Ô' Iſiuël haéiterd dans p: zmaijbn; avec'

mnfiancej: ô- voiei le nam qu'ils'- donneront à ce Roi : Leseigneur i ,estnotre juste , ou notre justice. Oeſide lui que Dieu dit dans LzéchiZll-l: (i)

Je fauverai monïrrau eau », 6- je jugerai entre le; brebis .- je fi1ſèiterai‘ ſur

elle: pour le: paítre 'e pasteur unique , Dax/id 'mon ſerviteur; lui-même aura

ſoin de le: flzire- paízre , G- il leur tiendra lui-mêmelieu de Par/leur. Moi ,.

qui ſidi; le Seigneur , je ſerai leur ;Dieu , -6- Ravi-Loon _ſizrluiteur ſera au

milieu (Pelles cpnpnelezzzrprinee. .' z _Ë (ji P( .. m3124 ( l
Enlui ſera oinc le' Saint desySaints.; Il 'ſera vhe Juste ÿ( le. Saint ;ſipar ex-ñ

cellence. Nous, avons entendulſaïe qui: demandait _que let_- ruçée; Mina-I

deflxlldre le Juste. Nous- venohsjlîentendre Jérémie qui-diſoitz-,que ce"
Roi filſètſité de Dieu ſeroit appelle' le Seigneur. notre .Ïuſie , ou notre justice.

Ilſera le Fils _de Dieu, Dieului-même ,, la Justice ô(- la Sainteié par

eſſence : Iſaïe nous a dit qu'il ſeroit appellé Emmanuel , Dieu avec; nous L;

il nous. a' dit qlffilſèroit_ ‘ ' ellé-Dieu.-Mais en même-temps ce ;ll/leſlie fera
Fils de l'homme , né- dzplgavid ſelon la; chair zLſorri-de la tribu de-Judagz

deſcendant de la race d'Abraham”. Et cet Homme—Dieu ſera oint-de Dieu,

ibn Pere pour être Roi ſur Sion ſa' montagne ſainte ,' 8( pour- étendre,

delà ſon empire ſur toutes les nations , ſelon ce qu'il dit par la bou

che de David: (k) Pour moi fai été oint par le Seigneur pour être Roi ſit”

Sion ſa montagne fainteſfen rapporterai le-décret: le Seigneur m'a dit : Vau.

êtes mon Fil: ;je nous: ai engendre' aujourdîhuit- Demandezrmai , ô- je-vouyñ

donnerai les nations pour votre héritage: G-_jïätandrài votre pofleflion.qu'aux extrémité: de -la terre. Et c'est- à- lui qu'il-est dit.: (l j 0 Dieu r, votre

2S7” i

 

'(4) Ça”. xuxſi 8; (b) z. Reg. v”. 8. Cf eç. (c) Dent. xv…. 15. G-ſlç-Ÿ

;of I _. 1C# .——,—( l. . .G'_.== I. ,6:Qh) :miné .':~l_.-I(i) Lſfzçec/l. xxjziiv. zïiuſfljèg. 2 (Æ) Pÿilſfiulä. CW.

Pg- :(1) Pſ: xuv. 9.
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Dieu vous a oint d'une huile 'de joie d'une maniere plus excellente que tou!

ceux qui ont part àvotre gloire. —

Tels ſont les principaux caracteres du Meſſie ; tels ſont auſſi les carac-i

teres du Christ annoncé par l'Ange qui parle à Daniel. En effet repre

nons les paroles de l'Ange : Soixante ô' dix _ſemaines ont été fixées à l’e'~

gard de votre peuple ô- de votre ville ſainte , afin que les prévarications ceſl

ſent , que le péché prenne fin , que Piniquité ſbit expiée , que la justice éter

nelle ſoit amenée , que les viſions G' les prophétiesfixent accomplies , 6* que

celui qui est le Saint des Saints_ ſoit oint. Depuis l'ordre qui ſera donné pour

rcbârír Jéruſalem juſqu'au Chri/Z chef, il _y aura ſept ſenuzínes G' _ſoixante G'

deux ſemaines; - ' ' ' ~_

Le Christ ici annoncé est non-ſeulement appellé Chri/l, mais Christ

chef; ô( le Meſſie doit être en effet le dominateur d'Iſraël , le chef 8( le

maître des nations. Il est vrai que ce nom de chef est commun à tous les

Princes : mais il convient particulièrement au Meſſie qui doit être le

chef par excellence ; 8( le (Ihri/_Z chef- ſimplement dit , tel qu'il est ici

nommé , ne peut être' que le Meſſie promis. —

Mais d'ailleurs l'Ange nous dit que dans le terme de'ſoixante 8( dix'

ſemaines , Piniquite' ſera expiée , la justice éternelle ſera amenée , les vi

fions G les prophéties ſeront accomplies , le Saint des Saints ſera oint : 8L.

en même-temps il nous dit qu'après ſept ſemaines 8( ſoixante ô( deux-r

ſemaines, dest-à-dire , après ſoixante ô( neuf ſemaines , ce Christ chef.

paroîtta: c'est donc au temps m'ême de' ce Christ chef , que l’iniquité ſera

expiée , la' justice amenée , les prophéties accomplies , le Saint… des

Saints oint. Or ce n'est que par le Meſſie que Finiquité doit être ex

piée , ô( 'la justice amenée; .ce n'est que dans le Meſſie , que les pro(

phéties ſeront accomplies , 8( le Saint des Saints oint. Le Christ chef ici

annoncé est donc le Meſſie promis. ' ~

« l] est vrai qu'enſuite l'Ange ajoute: Et après-ſoixante &deux fentaines ‘,'

le Chriſſſera retranché , mis à mort. Mais c'est encore un des caracteres

du Meſſie même. Il a été cort-Vert de plaies pour nos iniquirés, dit Iſaïe :(a)....>

le Seigneur 'a mis ſur lui les iniquités de nous tous : . . . ilſera mené à la mort

comme une brebis qu'on va égorger: . . . il a été retranché de la terre des vid

vanrs. La mort du Christ dont l'Ange parle à Daniel, ne doit donc pas

empêcher les Juiſs de reconnoîrre que ce Christſoit le Meſſie : au con-ë.

traite cette circonstance même réunie avec les* autres , leur prouve>

que ce Christ est le Nleflie. Le Meſſie promis devoir ſeul ex-pier l'ini‘--;

quite' de la terre , apporter ſur la terre la justice éternelle ,‘ accomplir)

les viſions 8( les prophéties : mais ce Meſſie devoir être mis à mort ; il

devoir être retranché de la terre des vivants. Le Christ quiest ici"atr-Î‘

noncé est celui qui doit _expier Finiquiré , apporter la justice, acïc9m

 

‘ . l' .

ç _ _ .. "- .A
(Û)IFLUIU.Z' &ſi . l - l 0;. i j z-…z ~_\.



SUR LES SEPTANTE sEMAlNlîséDEîDANlEL. 11-9

  

plirëles viſions 8( les prophéties ; 8( ce Christ doit' êtreretranché , il

doit être mis à mort. Ce Christ est donc le Meffie promis.

.rajoute que ſelon cette prophétie même , le Meffie doit être venu. II.

Je pourrois dire que les ſoixante 8cv neuf ſemaines qui devoient con-- Indépendam

duire juſqu'à lui ;il ſont certainement écoulées, Les Juifs mêmes ne con
ÏEHWÏÊ

duiſent pas leslſoixante ô( dix ſemaines plus loin que juſqu'à la ruine prouvépûîlcfdl'

de Jéruſalem. ô( du Templepar-;les Romains. Si donodès-lors les ſoi~îîëénllîí°pîîlzîffe

xante 8C dix ſemaines furent écoulées ; dès-lorsñle Meſiie devoir être ffleme 2a ve_

venu; Mais ſans prévenir ici la preuve tirée du calcul , je ſoutiens qu'in- n" - _& que ce

dépendamment même de tout calcul , il est constant par cette prophé- Meſhectuc'

tie , que le Meſſie doit être venu. Et pour le prouver, je n'ai beſoin

que de cette ſeule-circonstance : la ruine du temple ô( de la ville ſainte

devoir ſuivre la-mort dti Christ annoncé: Le Chriſt pa… retranché , mis

à mortuula ville- ô-ſilerfànâuaire ſer-om détruits. ,Jéruſalem a été priſe 8c;

détruire , 8C ſon temple brûlé par les Romains , -dès l'année 70e. de l'Erei

Chrét. Vulg. Le Christ prédit par Daniel étoit donc venu z il avoit donc

été mis à mort. Or le Christ prédit par Daniel n’est autre que le Meſſie

promis. Donc le Meſiie promis est venu.

Enfin je dis que ce Mcstie promis est-J. C. Je pourrois montrer que

J. C. a paru préciſément dans la derniere des ſoixante ô( dix ſemaines.

IVIais--je ſoutiens qſſindépendamment même de tout calcul, il est conſ-i

tant par cette prophétie , que le Mellic promis est J. C. Le Meſiie pro

mis doit expier Finiquité ; il doit amener la justice ; en lui doivent

être accomplies les viſions 8( les prophéties; en lui doit être oint le

Saint des Saints; ce Mcſlie doit être mis à mort; 8( après ſa mort la:

ville ſainte doit être détruite. La ville ſainte a été détruite :le Meſſie

est donc venu : il doit donc avoir été mis à mort~,il doit avoir expié
Piniquité; il doirlavoir amené la justice: les viſions 8( les prophétiesx

ont dû être accomplies en lui ; en lui a dû être oint le Saint des Saints;

Or en :qui tous ces caracteres ſe trouveront-ils réunis , ſinon en Jeſus

Christ dont Jean-Baptiste diſoit : Voilà ?Agneau de Dieu ,' voilà celui qui

6re les péchés du monde : en Jeſus-Christ qui diſoit lui-même : C'est de moi

que May/Z- a écrit , ô( qui faiſoit voir qu'il étoir ce Meſſe dont Moyſe 8(

les Propheres avoient parlé ; en jeſus-Christ qui a lui-même déclaré ſ

qu'il étoit Fils de Dieu , Dieu lui-même , égal à ſon Pere , ô( qui a .confirmé ſon témoignage par une multitude de miracles : en Jeſus

Christ qui a été mis à mort ſelon ce qui avoit été prédit du Meſiie: *_ .i

en Jeſus-Christ à qui Dieu même a rendu témoignage en le reſſuſcitant

trois jours après ſa mort ſelon que lui-même l'avoir prédit : en .leſus

Christ à qui l'Eſprit de Dieu a rendu témoignage par la bouche des

Apôtres , qui ont auſſi eux-mêmes confirmé leur témoignage par les

miracles qu'ils ont opérés en ſon nom ; en Jeſus-Christ qui par la pré

dication de l'Evangile ô( par' la vertu des miracles a 'répandu dans routëÿ" '

les nations la connoiſſance du vrai Dieu , les a ſoumiſes à l'obéiſſance
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de la ſoi , malgré l'oppoſition de toutes les puiſſances de la terre , 8( a

établi ainſi ſur la terre le regne de la justice :en 'Jeſus-Chriſt dont Pierre

diſoit : Il a Porte' no: péchés en flm corp: ſur la croix , afin qu'étant morts

_ ,au péché , nous vivions pour la justice ;en Jeſus-Christ dont Paul diſoit:

.~ z ;z :Il est la fin de la -loi pour justifier tous ceux' qui croix-Dm en lui : en Jeſus

' l"~ > .Christ enfin dont la-'mort a été vengée par la ruine 'de Jéruſalem', &par

" "laî diſperſion du peuple , ſelon ce qui5avoit.ëté prédit par Daniel, 8c

- ſelon ce qu'il avoit lui-même annoncé? - .

" ' "î ' - En vain donc les Rabbit” sefforcent-ils de détourner le ſens de cette

' ſi prophétie pour n'y ,pas reconnoître Jeſus-Christ ; il nous ſeroit aiſé de

montrer le faux de leurs interprétations : 8( en vain nous objecteroient

ils les interprétations de quelques~unsímême_d’entre.nous qui ont pré

tendu rapporter-au' temps: des JL/Iuccabëes Vaccomplilſement de la prophé

tie des Sept-ante Sernainesqlnousallons montrer- que' cette prophétie n'eut

alors aucun accompliſſement ni réel , ni même figuratif.

 

S E'C--'O<N~D'E P A~RT I E.

.RN/tation des interprétations de ceu'x d'entre Ieslnteipretes

"mêmes Chrétiens ui ont rétentlu ne les Se tante Semaines

porzvolentſe terminer au temps des Maccabees.

*Rois ſystèmes différents ſe réuniſſent pour _placer au temps des

' Maccabées-l'accompliſſement de la prophétie des Scptante Semai

nes :celui du Chevalier Marslram , celui du 'Pi Hardouin, celui de

D. Calmet. ſ ' '

-ÔA R T I c L ?Ë-"L

Expoſition ê' refittlëztión du ſystéme du Chevalier Marsham,

l Le ChevalieriMarsham ſoutient que Daniel avoit 'jeûné [œndant- trois.

Expoézzondu ſemaines. d'années , dest-à-dire -, vingt 8( .un ans , depuis la priſe de :l'é-~

ſyflêlïllä d" ruſalem 8( la .ruine duTemple ,par Nabuchodonoſor., ~juſqu'à.la pre

miere année de Darius le Mede , en- laquelle l'Ange Gabriel lui' annonça

les Septante Semaines. Delà juſqſſà la premiere année 'du regne de

Cyrus à Babylone , -en ſuppoſant que Cyrus ſoit le Chriſt chef annond .

cé ,. Qu juſqu’au retour de Zorobabel , .ZG de Joſué, fils de Joſédec, qui,

ſont appellés dans- Zacharie, (n) DUO' Pztrñnobm , les deux oinrt-de'

— œ" . l'):.t" ' x

(-)Z4cñ.[v.l14. i - _' ; - _

l'huile
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.l'huile ſacrée , 8( qui furent les cheſs de ceux qui revinrentles premiers

de la captivité, il compte ſept ſemaines ou 49 ans,, qui joints avec les

ñzr premieres années , forment , ſelon lui , les 70 ans de la captivité de

Babylone , qu'il ne commence qu'à la derniere priſe de Jéruſalem par

Nabuchodonoſor. Depuis cette époque, qui fut auſii celle de la ruine

du Temple , il compte jbixante ô- deux _ſemaines ou 434 ans , juſqu'à la

premiere année d‘Antiochus Epiphane: enſuite une ſemaine ou ſept

ans , depuis le commencement d‘Antiochus juſqu'à la proſanation du

Temple : alors Point ſera retranché, ou ſelon l'expreſſion du Grec , l'onc

tion ſera exterminée , dest-àñdite , les Prêtres qui ſont les Oints du Sei

gneur , ſeront diflipés par la violence d‘Antiochus : les hosties ceſſeront,

8( Pabomination de la deſblation ſera dans le Temple , juſqu'à ce que le

Temple ſoit purifié par Judas Mnccabée, après avoit été profané par

les Inſideles pendant une demi-ſemaine , c'est-à-dire , trois ans 8( demi.

Ainſi , ſelon Marsham , depuis la ruine du Temple par Nabuchodono

ſor , juſqu'au temps Où le Temple fut purifié par Judas Maccabée , il 7

eut ſoixante 8( trois ſemaines 8( demie , dest-à-dite, 444 ans "8( demi:

8( voici comment il prétend le prouver. Il ſuppoſe que le Temple de

Jéruſalem fut renverſé par les Chaldéens en l'annee x41”. de l'Ete de

Nabonaſſar, 607e. avant l'Eté Chrét. Vulg. ajoutez-y 444 ans ; vous

aurez l'année 585e. de l'Ere de Nabonaffar , 163e. avant l‘Ere Chrétienne

Vulgaite ; 8( c'est en cette année que Marsham place la purification du

Temple par Judas Maccabée. - '

Mais pluſieurs motifs nous obligent à rejettet ce ſystéme. 1°. En pla- il. .

çant la ruine du Temple en l'année 14H. de l’Ere de Nabonaſſar , 607°. deîÿÿîÿÿfuſæ

avant l'Ere Chrét. Vulg. Marsham jette une étrange confuſion dans la I, Maïshſid…

Chronologie. Il Convient lui-même que l'année 141e. de l'Ere de Na- est Oblïsé d'

- - - - r t Nbonalſar , etoit la dixñneuvieme du rogne de Nabopolaſſar , pete de ſlzghïfàlſſîoſo:
i Nabuchodonoſor. Or l'Ectitute Sainte place la ruine 'du Temple en la avec Nabopo*

dix-neuvieme année de Nabuchodonoſor ; (a) 8( Marsham est obligé de dire :Êmäçfflſſvîg:

que ce Nabuchodonoſor est le même que Nabopolaſſar. Il y a plus : il 1;. …ineſſdu

convient que le Nabuchodonoſor qui vint alors à Jéruſalem , étoit le Tcl-Ple

fils de Nabopolaſſar ; 8( il l'appelle le grand Nabuchodonoſor : mais

il prétend que le Nabuchodonoſor dont ?Ecriture marque en cet en

droit la dix-neuvieme année étoit Nabopolziſſat, qu'il appelle le pre

mier Nabuehodonoſbr : distinction que les divines Ecritures ne permetâ

tent pas d'admettre. Il convient qu’Evilmérodach ne lilccéda -à Nabu

chodonoſor ſon pete , qu'en la 186e. année de l'Eté de Nabonaſſltlot

ſelon FEcriture Sainte , la premiere année du retzne (Pfivilmétodach

tombe en la trente~ſèptieme de la tranſmigration de Joachin. (b) La tranſ

migration de Joachin tombe donc en l'année 149e. de* PEte de Naboé

…r . _… .- .ñ- «a
 

——~—-——-——
 

(a) 4. R eg. xxv. 8. J”. L”- nd: (b) 4'. Reg. xxv. 11. fer; rnfizrſi ‘
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rnaſſar. Or le Temple ne fut détruit que onze ans après -la tranſmigrañ'

orion de .loachin :la ruine du Temple ne tombe donc qu'en l'année 160°.

de l'Ere de Nabonaſſar , 588°. avant l'Ere Chrét. Vulg. Marsham avance

donc de dix-neuf ans la ruine du Temple. En vain nous objecte-t-il un

double regne d'Evilmérodach , l'un au temps de la métamorphoſe de

Nabuchodonoſor , l'autre après la mort de ce Prince : en vain prétend

,il que la trente-ſeptieme année de la rranſmigration de .loachin tom'

,boit au temps de la métamorphoſe de Nabuchodonoſor : il ne le prouve

qu'en ſuppoſant ce** que nous lui contestons , dest-à-dire , l'anticipation
_de la ruine du Temple : au lieu que parv l'Ecriture même il est prouvé

que la trente-ſeptieme année de la tranſmigration de .loachin , ne tombe

qu'à la mort de Nabuchodonoſor. Car , ſelon [Ecriture , la tranſmi_~

-gration de .loachin tombe en la huitieme année du regne de Nabucho

donojbr,~(a) ;par conſéquent 'la trente-ſeptieme de la tranſmigrarion de

Joacliintombe en la quaranteæinquieme du regne deNabuchodono

.ſor , c'est—à~dire , quarante-cinquieme depuis ſon aſſociation 'à l'Empire',

.quarante-troiſieme depuis la mort de ſon pere; 8( Marsham même con

;vient que la quarante-troiſieme année du regne de Nabuchodonoſor fut

m l'année de ſa mort. . _ l

i_ Mgſsham' 2°, Marsham ſuppoſe que les ſeptante années de la captivité de Ba*

ſuppoſe que bylone, doivent ſe compter. depuis la derniere priſe de Jéruſalem par

’c‘:t7i:i:é“’nî² Nabuchodonoſor en la derniere année de Sédécias. Ilcroit- que les ſep

coïnmencenz tante années de captivité finiſſent à la priſe de Babylone par Cyrus en

qt-'àlulerxiie-ſannée aloe. de l'Ere de Nabonaſſar', 538e. avant l'Ere Chrét. Vulg.

~ c d - . . . , .,e LLS( il en conclut que la derniere priſe de Jeruſalem en la derniere an-ñ

"Nabuchodono- née de Sédécias tombe en l'année i415. de l'Ere de Nabonaſſar , 607”.

_ſon 8l ilpavlll
ce de x9 a…avant l'Ere Chrét. Vulg. Mais la derniere priſe de Jéruſalem ~est de mé

“l'époque de la me époque que la ruine du Temple : 8( nous venons de montrer que la

'de Jéruſale. .

derniere Priſe ruine du Temple ne peut être que de l'année 160e. de l'Ere de Nabo

naſſar. D'ailleurs Marsham distingue lui-même la priſe de Babylone par

Cyrus d'avec le commencement du regne de Cyrus à la tête de l'Emë

pire des Perſes, en l'année 2.17… de l'Ere de Nabonaſſar, 536e. avant

l'Ere Chrét. Vulg. Or il est constant par —l'Ecriture même , que la déli

vrance ne fut accordée aux Juifs par Cyrus , qu'en la premiere année

de ſon regne à la .tête de l'Empire des Perſes ; (b) 8( qu'ainſi les ſeptante

années de la Captivité de Babylone ne furent terminées que vers l'an

née 212e. de l'Ere de Nabonaſſar , 536e. avant l'Ere Chrét. Vulg. d'où

il ſuit que cette captivité n'a dû commencer que vers l'année 142.'. de

l'Ere de Nabonaſſar , 606°. avant l'Ere Chrét. Vulg. Or la derniere priſe

de Jéruſalem ne tombe qu'en l'année 160e. de l'Ere de Nabonaſſar; la

captivité a donc commencé environ dix-huit ansavant la derniere priſe

\l
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'de Jéruſalem , dest-à-dire ,’ qu'elle a commencé au temps delàpremierc

priſe de Jéruſalem par Nabuchodoiroſor , au commencement: de la,qua

ttieme année de Joakim , dest-à-dire, à la fin de l'année 607e. avant

l'Ere Chrét. Vulg. 141°. de [Ere de Nabonaſſar. Ainſi Marsham avance

de dix-neuf ans la derniere priſe de Jéruſalem , qu'il prend fauſſement

pour époque des ſoixante-dix ans de captivité.

3°. Marsham ſuppoſe que Daniel avoit jeûné pendant trois ſemaines

d'années_ depuis le vcommencement de la captivité , deſr-à-dire, ſelon
lui, depuis l'an 141. de [Ere de Nabonallſizlr , juſqu'à l'an 162.. Mais les

trois ſemaines de jeûne dont parle Daniel, ne ſont pas des ſemaines

d'années; ce ſont des ſemaines de jours , ſelon Fexpreſiion même du Pro

phete : Trium hebdomadarum dies; c'est l'expreſſion de la Vulgare : 8(

?Hébreu ſe pourroit traduire : Tre: _hebdomatíes díerum, comme lexprime

la Verſion Grecque : (a) ô( cela est répété une ſeconde fois. D'ailleurs

ces trois ſemaines de jeûne ne regardent point la Prophétie des Septante

Semaines ; Marsham même convient qu'elles ſont liées au récit d'une

autre Viſiomô( cette viſion est datée de la troiſieme année de Cyrus ,

Roi de Perſe , deſhà-dire , qu'elle est postérieure à la délivrance de la

captivité. 'A

4°. Marsham ſuppoſe que la premiere année du regne de Darius le,

Mede , est la vingt-unieme de la captivité. Mais comment le prouve

t-il ? En ſuppoſant que les trois ſemaines de jeûne ſont des ſemaines

d'années ; qu'elles ſont antérieures à la prophétie des Septante Semai

nes , qu'elles~ſe prennent depuis le commencement de la captivité : 8C

nous venons de montrer que ces trois ſemaines de jeûne ſont des ſemai

nes de jours , qu'elles n'ont aucun rapport à la prophétie des Sep

tante Semaines , qu'elles ſont postérieures à la délivrance de la captivité.

D'ailleurs il convient que cette premiere année de Darius le Mede , est la

premiere de ,ſon regne ſur l'Empire des Chaldécns : (b) Quo regnavitfitper

regmrm Chaldæorum ;c'est ainſi que lui-même rend l'expreſſion du texte.

_Or ſelon Daniel , Darius le Mede n'entra en ldoſſellion de l'Empire des

fchaldéens, que par la mort de Baltaſiàr, dernier Roi de Babylone:

(c) Baltaſſar, Roi des Chalcléerrs , fut tue', dit Daniel z G' Darius le Med

entra en Poſſeſſion _du Royaume. En vain Marsham prétend-il éluder la force

de ce témoignage : en'vain _nous objecîte-t-il qu'il' ne faut pas traduire

par , ſucceſſit in regnum , comme porte la Vulgate ; mais, ſuſàcpit regnum,

comme porte l‘Héb‘reu ; ô( que dans [Hébreu ces mots ,ñ Darius Med…

fufcepit regnum, ne ſont pas la fin du Chap. V. comme dans la Vulgate,

mais le commencement du Chap. VI. d'ou il prétend inſérer qu~e ce n'est

pas la concluſion de ce qui précede , mais une introduction à ce qui

ſuit: diſons plutôt que c'est une tranſition entre ce qui précede ô( _ce
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VI.

1-. Nlarslizm

traduit trial le

ÿ. z; Ce ver

ſe: est bien

rendu dun l]

Ïulg-Àcï,

qui ſuit. Mais ſoit qu'on le prenne pour concluſion , ou pour introduit:

tion , ou pour tranſition , le regnum dont Daniel parle en cet endroit ne

peut s'entendre que de l'Empire des Chalcléens dont il vient de parñ

ler : Baltaflàr Roi .des Chaldéens fut tué ,- Có- Dariirx le Mede entra en Poſ

Mp0,- du royaume. Or nous avons fait remarquer qu'entre le commence—

ment de Darius ſur l'Empire des Chaldéens , 8( la délivrance procuré:

par Cyrus après les ſeptante années de captivité , il n'y a ni moins de

deux ans , ni plus de dix-neuf: ainſi Marsliam plaçant la premiere année

de Darius en la vingt-unieme année de la-captivité , avance le commen

cement de ce Prince , ou de trente ans , ou même de quaranteJepr.

59. Marsham prétend qu'au i7. 2.5. il faut traduire .- Ab exitu verbi, acl

revertifaciendzlm G ad ædÿícandum .ſerufizlem, uſqtte ad unäum dueem , heb

domades ſèptem; 8( que cela ſignifie : Depuir la parole qui vient de ſbrrír

de la bouche du Seigneur, juſqu'au temps oùfera donné aux Juifs la liberté

de retourner en Judée , G- de rebâtir Jéruſalem , c_’est—à~díre, juflzwà celui

quiſera oint ê» chef, ou de l'Empire des Chaldéens , ou de ceux qui retour

neront de la captivité , ily aurafl-pr ſemaines. Il ſuppoſe que Ab extíu

'verbi doit s'expliquer par cette expreſſion de l'Ange au V. 23. Ab, exor

dio precum ruarum , egreflïis eſiſèrmo, ou ſelon FHébreU , exiit verbumó

Mais ces deux expreſiîons ont deux objets différents. Le verbum dont l'An

ge parle au V. zz. est la parole qu'il venoit apporter_ à Daniel, 8( à la

quelle il lui recommande de faire attention :~ Ego autem veni ut índicarem

tíbi. . . . tu ergo artimadverte fermonem , ou ſelon 1’He'breu , verbum. Mais

le ver-bam dont il parle au il. 25. est la parole qui devoit être prononcée,v

dest-à-dire , l'ordre qui devoit être donné pour le rétabliſſement de Jé
ruſalem: Ab exítu verbi ut iterùm ædificezur .Ïerzijſialenh Car ni dans le tex

te Hébreu , ni dans la' verſion Grecque, ni dans le Latin de la Vulgare,

Ia construction n'est point : Ab exítu verbi , aa' iterùm œdi/îeandizm .Ieruſä

lem , encore moins , ad reverti faciendum, G ad ædifícarzduin Jeruſalem ,

comme ſi cela ſignifioit, Depuis la parole prononcée, juſqu'au retour; des

Juifs G- au rétabliſſement de .Ïérufalem : mais la construction est z Ab eaéiru

verbí . . . . ufizue ad Chri/Zum ducem ,ï dest-à-dire , Depuis l'ordre donne'. . .

juſqu'au Chriſt chef D'ailleurs quiconque connoît ?Hébreu , ſait que cet

te expreſſion; ad reverti fêzciendzim G ad ædificandum Jeruſalem, n'est

qu'un Hébraïſme qui ſignifie ſimplement ,. ad irerùm ædificandum; ou

comme Pexprime très-bien la Vulgare , ut iterùm ædífícerzzr Jeruſalem. La

ſuite même (lu verſet le prouve : on y lit dans [Hébreu , comlertetur 6

cdificabírzir plated , ce qui ne peut ſignifier autre choſe que iterùm ædífiſi.

cabiturplatea, ou comme ſexprime la Vulgate , rurrùm œdificabitur pla

ted. Les places reviendront 8( ſeront bâties; c’est-à~dire , reviendront

à être bâties , viendront à être rebâties , ſeront rebâties. C'est ainſi que

dans la Geneſe FHébreu lit à la lettre :(a) Abíù inde Iſaac , G caſh-ame

 

(4) Ce”. xxvrÿiz. t8. î:
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!aſus efl írrvalle -GeràræË, ô' habitat/it ibi. Etïrleverfits-efl I aac , G' fodít

pucca: aquçtrum qui fuer-ant in dícbur 'Abraham _parris ui. Au lieu 'de'

R690' us est G fqdit ,la Vulgate traduit; Rursximfodir; 8( c'est le vrai ſens

del' ébreu. On pourroit encore recueillir ici pluſieurs autres phraſes

ſemblables. 1l faut donc s'en .tenir à la Verſion Vulgate , qui rend ici

parfaitement le ſens de ?Hébreu : Ab exítu ſèrmonís ur iterùm ædificetur

Jeruſhlem, u que- ad Christian ducem ; destëà-tlire , Depuis l'ordre qui _ſera .jr
donne' Pour e rétabliſſement de Jéruſèzlem juſqu'au Chnflchef. — ' 1" ï* ÿ ‘ "

6°. Marsham prétend que ce Christ chefest ou Cyrus , ou Zorobabel,- v”. _

8( Jeſus fils de Joſédec. Mais ce ne peut être 'Zorobabel 8( Jeſus pris"“-6'1.7"Î²’,"Ê’"_

enſemble, puiſque l’Ange ne parle que d'un ſeul ; 8( ce ne peut être ni “IUP :le

Zorobabel , ni Jeſus, ni Cyrus , pris chacun ſéparément, puiſque l'An- cfflïviïnt *IW*

ge parle de celui qui est le Christ chef ſi-mplement dit , 8( le Chri/Z chefMeſim'

!implement dit ne peut être que le Meſiie. ..r/Tt- — ' 'al ‘

7°. Nlarsham compte ſept ſemaines ou 49 ,années depuis Ia premiere' :fl-h

du regne de Darius ſur lesChaldéens , juſqu'à la délivrance des Juifs par ſeïcmgÿdïz

Cyrus. Mais nous avons fait remarquer qu'entre ces deux époques, illii détermina

n‘y a ni moins de deux ans , ni plus de dix-neuf. ;fellnigſeäs ler?

8°. Marsham ſépare les ſept premieres ſemaines d'avec les ſoixante ôc-mainen '

deux ſuivantes : il ſuppoſe que l'Ange ne compte que ſept ſemaines juſz 8 h

u'au Christ chef : Uſquc ad Chriſlum ducm hebdomarles ſèptem : 8( qu'en—; ſépare iÈÏrËÈË

ſuite il parle d'un intervalle_ de ſoixante 8( deux ſemaines , dans lequel' ſ²m²í"°‘_d'²

les Juifs Îreviendrontñde leur captivité , 8( rebâtiront leurs irilles, aprèsfeëjzÿîdfifiſÿëä;

uoi arrivera letetranclhement de Point ou de Fonction : Ez hebdomadæ? !naines ,- ces

Ïexagínra du” , fedibir G ædèficabítur plated G- foſſa in anguſiía temporumz-fiu” "LŒÎVÆ

G' post hebdomadasſëxaginta dnas excidetur unñus, vel ttrtäzſio. C'est ainſi' pcoirilteêtffllvîg:

qu'il traduit le texte. Il ſuppoſeque de ces deux! termes , l'un ſe termine PMS

à Cyrus , 5l l'autre à Antiochus Elpiphane. Il prétend s'autoriſer de ce

que dans l'~Hébreu ponctué , les Rabbins placent ſous le mor jèptcm l'ac

cent qu'ils. nomment arhnach ,'8( qui ſert ſouvent à marquer la fin d'un'

ſens. Mais quelquefois auſſi cet accent ne' vaut pas même une ſimple

virgule , comme on le voit dans le premier-verſet de la Geneſe: In prin

cípío creavít Deus cælum ô- tcrram: l'accent athnach S'y trouve attaché

au mot EIohim,-qui ſignifie Deus : 8( certainement en cer endroit il

ne marquelpas un ſens achevé. Ce point est dont équivoque; 8( dès

lors ont ne peut plus prétendrequ-'il-marque unſens achevé au mor [Ep

iem. D'ailleurs ce point n'a été mis 'en cet endroit que par les Rabbins 5

8( l'uſage qu'ils en ſont auffi eux-mêmes pour éluder le témoignage de

Daniel; 'en appliquant à Cyrus ce qui regarde J. ~C. rend très-ſuſpecte

l'intention de ceux qui ont placé là ce point. Mais Cyrus ne pouvant

être déſigné ſous le ſimple nom de Chr-ÿ? chef, en vain prétend—on cher

cher ici un intervalle de ſept ſemaines qui puiſſe ſe terminer à Cyrus.
En vain' 'prétend-on 'ſéparer' les ſeptſiſiſerſinaines d'avec les ſoixante 8C

_deux ſemaines qui leur ſont jointesſnowſeulementi dans la Verſion de

Ã
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faim Jérôme , mais dans la 'Verſion même de Tlkéodotion., où on lit ;z

t'a; Xusx' ;weëdv "IST-UMËJ-íirla" ?Bias-Mit "â-xïïlœl-FV" : c'est — à - dire , Uſilue ad;

Christum ducem, hebdomades ſeptem ê' hebdomades ſexaginta dut: eruntz..

comme Fexprime ſaint Jérôme; cest-à-dire, Depuis l'ordre qui ſera.

donne' Pottrvle rétabliſſement de Jéruſalem juſqu'au Chri/Z chef, ily aura

ſept ſemaines &ſoixante G' deux ſemaines.

x_ , 9°. Au, _lieu de ces mots _: ÛCCIDETUR CHRISTUS; le Chrtstflzra mis à

9- dur-Pam mort ;Marsham prétend que FI-lébreil doit ſe traduire AEXCIDETUE

äînnïïlſiéfſeïï UNCTUS :Point fera retranché -,* 8( ſelon lui, cet oint , c'est l'ordre ſa

fórcóſſ à l'e.\t— cerdotal. v Il prétend s’autoriſer de la Verſion Grecque qui porte.:

nrelrlíon de LËMMSP-»siuffar Kain”. , EXTERMINABITUR UNCTIO , Fonction ſera extermi

}:Ï:,Ë;ſie'{':í~née. Mais quand on ſuppoſeroit que cette onction ſeroit l'ordre ſacerdœ

dzrit par Occi- tal , pourroit-on appliquer cette prophétie au temps d'Antiochus 2 l'or

dfflr-Chîfflffl* dre ſaccrdotal fut-il alors retranché-ou exterminé? Les Prêtres ſurenc

diſperſés , ô( obligés de ſe cacher pour ſe ſoustraire à la fureur (l'Amic

.chus ; maisnenfin l'ordre ſacerdotal ne ceſſa point : le Saccrdoce Lévi—.

tique a ſubſisté ſans, interruption .juſqu'à J. C. En- Jeſus-Christ s'est élevé

'un Prêtrenouiïeau ; celuiñlà même à qui David sadreſſoit en eſprit

' . lorſqu'il diſoir: (a) Vous étes le Prêtre éternelſelon l'ordre (1e Melchiſédech.

Alors ,le ſacerdoce fut changé ,' le ſacerdoce nouveau, ſuccède à l'ancien;

le ſacerdoce ancien fut aboli , retranché , exterminé : de ſorte que ſelon

la Verſion Grecque même ,' il est certain que cette parole de l'Ange ne

ſe trouve vérifiée qu'au temps de J. C. Mais d'ailleurs Marzsham est luiè

même ñÿforcé dc convenir ~que ?Hébreu ne porte pointunäio , mais uncñ_

tus ; 8( perſonne n'ignore que :indus ſignifie en Latin ce que ſignifie en

j ŸGrec xwi: , CHRISTUS , Chri/l , ointſEn effet le mot Hébreu que 'notre

i 'Vulgate exprime en cet endroit par Christur ,- est le même que celui qui

ſe trouve_ au verſet précédent, Uſizue ad L'hriſtum_ ducem. L’Hébreu ſigni

fie donc à la lettre ;Excuugzrua CHRISTUS ; le Christ fera retranché ,- 8(

ç'est ainſi qu’Iſaïe diſoiqauſii prophétiquement -du Meſiie:,(b)Anscz's.

sUs EST DE TERRA- VIVFNT-IUM : I1- a c'te' retranché de la terre des vivant; ,

il a été mis à mort. Le. Çhrist ſera donc retranché; il ſera mis à mort :

‘ ÛCCIDETUR CHmsrUs. - —- *z - - —- -- - , r H--Azn-'äuîxz

'ſhflâuham b. 10°. .Enfin je ſupprime* pluſieurs autres remarques , pour ne plus in.

confond p…. ſister que lur une ſeulmMarshargpſoupenr, que l'ai-annulation de la deïblzz.

;Iiièilqciqgrlgoälê zion , dont l'Ange parleen cet endroit ~, celle 'quez lion .vit àu temps de

Ch. 'Ix ave-c ;a profanatron du Temple _par Antiochus _, lorſque ce :P-rtnceimpie dre/ſi

ceucdont il en ſa ſur l'autel de Dieu lſtzlzominable idole de _la deffblatian,, ,ſelon l'expreſſion

parlé au (.11. de l'Auteur _du I. Lwrc des Maccabées. (e) Mais il ne fàunpas confonñ.

' dre Pabonunatzom_ dela def/clarion dont Daniel parle au,Chapt IX. où il-anù

nonce le temps duuchrist ſimplement ditj, c'est—à-'dire, le temps du-Meſiîe z

C ' ~ A; l.. 

f
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avec celle dont il parle.au Cha . XI. qui est un de ceux où il prédit

ce qui devoir arriver 'au temps d' ntibchus. Des liommespuzffantsſbzztiem

dront fbnparti , dit_ Daniel parlantîde ce Prince ,- (a) ils' ſbuilleront le ſanc

tuaire du Dieu fort; ils _feront ceſſer le ſacrifice perpétuel ; G ils établíront

Pabomination de la deffblation. Voilà ce que Daniel prédit pour le temps

~d'Antiochus : voilàt ce quſſutvérifié au temps de ce Prince.- Daniel diſ- -

tingue une double abominatiort : l'une qui devoir arriver au temps dé

*la proſanarion du Temple" par Antiochus ;oc c'est celle qu'il' annoncé

auv Chap. Xliïl-'autte (jui ne 'devoit- arriver qu'au temps de la-tttine du

!Temple par ?les Romains; ê( c'est celle qu'il annonce au Chap. IX:

comme les Juifs même le reconnoiſſent: 8( pourroit-il être permis à

des Chrétiens d'y chercher un autre ſens , après que Jeſusñchrist même

Y'en eſt-expliqué d'une maniere ſi préciſe .1 Lorſque vous verrez -, dit
'Jeſus-Christ , (b) 'que lëabomination »de la déſolation qui a été 'prédire par' i

léPt-dphète Danieſhïſera placée dans un lieu ſaint , dans un lieu Où' elle ne

Wait pas être :alors que-'cefiun quiſâront dans la Judée , .Venfttient-filr_ les *mani

!agnes ,' car ce jèront 'alors les jours de la vengeance. En vain Marsham pré-l'

tend-il éluder l'a force de ce témoignage , cn diſant que ce n'est qu'une

alluſion ſemblable à celles que ſont ſouvent les Evangélistes , lorſqu'ils

diſent : Alors fur accompli' ce que le .Seigneur avoit dit par ſon Prophete!

Quand nous accorderions que cette parole , Alors fut accompli , &c; ne

marqueroit qu'une -ſrmple alluſion, ( ce que toutefois nous n'accordons

vpas , ) il' ſerçit toujours à remarquer que I. C. n'a pas même voulu ſe

ſervir ici- de cette parole, Il -ne dit pas : Lorſque vous verrez l'accompliſſe
ment de cette parole de Daniel : Uabontirtartſion de la deſhlarionſera dans un

lieu ſaint. Mais il ſe ſert de termes encore plus précis: Lorſque Vous verrez

que !JABOMINATXON DE-LA DÉSOLATION , QUI A ÉTÉ PRÉDITE PAR

LE PROPHETE >DANlEL ,tsëfera dans un lieu ſaint, dans im lieu où elle rte - '

doit paslêtre. CUM vtDEnI-'rts' ABOMINATIONEM-DESOLATIONIS

‘QU:_Æ DICTA ESTz A DANIELE PROPHETA sTANTt-:M IN Loco

»SANCTO , UBl Nou DEBETAIl n'ya point là d’équivoque. Uabominañ- .

tion de déſolation que J. C. annonçoit avoit été prédire par le

-Prophete Daniel. Ainſi ,' ſelon le témoignage de J. C. Daniel

avoir prédit Pabominarion de déſolation que l'on devoir 'Î voit au z'

temps de la derniere. ruine de Jéruſalem par les Romains : 8( en quel ÿ ‘

.endroit Daniel avoit-il :prédit cette aboknination-Ëñſinon dans la pro-t . .

—phétie même du Chap. 1X. dont. ilsagit ici. Mais paſſons au ſystéme

du P. -Hardouim Uitiaiusziſs - i cx; î 4

' "ï iiîbſ) ſſl-ii :U ' 1
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-d Expoſition G' rcfiztittiori du ſystéme du PcreHdrdouínr

l, 1-, . Mdrsham ne reconnoît dans la prophétie de Daniel , que letemps de
.Expoſition du , . , . . . . , - .

yflême du p_ _la perſécution_ d Antiochus ; 8( il laiſſe -a ;d autres_ de ,voir ſi Daniel a

llardouiu. porté ſes vues plus loin , dest-à-dire , juſqu'à J. C. A!! ultra Epiphane”

Prq/Pexerít Daniel , viderint alíi. Le P. Hardouin convient qu'en effet Da

niel a porté ſes vues juſqu'à J. C. mais en même temps il veut reconnoitre

dans la même prophétie la perſécution d’Antioohus. Ce ſont deux ſens que

le P. Hardouin croit être renfermés l’un 8( l'autre dans cette prophétie.

Ilprétend que les ſeptante ſemaines doivent ſe compter depuis la parole

que le Seigneur -adreffa à Jérémieen la quatrieme année de Joakim , tou

chant 1e- retour des Juifs après les \ſeptanre _années ,de captivité. Depuis

l'époque de 'cette prophétiestlcompte ſept ,ſemaines ou 49 ans juſqu'au

commencement duïregne de Cyrus enMédie izôÿde la même* époque . il

compte ſoixante 8( deux ſemaines 011434 ansjuſqſſau commencement de

Judas Maccabée. Après ces ſoixante 8( deux ſemaines , le* Christ est mis

à mort en figure dans la perſonne du Pontiſe Onias. Au milieu decettc

même ſemaine, qui est la ,dernierel les ſacrifices ceſſent d'être offerts dans

leuempl-c : Pabomination de_ la déſOlationestplaeée-dans le lieu ſaint par

les ordres 'd‘Antiochus ; ô( cette déſolation que lesJuifs éprouverent alors

de la part &Antiochus après .la mort. d'Onias-, étoir une figure deselle qu'ils

devoient éprouver de la part des Romains après la mort de J.zC.'Voilà le

ſystème du P. Hardouin. -

n_ ll-Iais 1°., le P. Hardouin ſuppoſant, que les ſept ſemaines &les ſoixan

léfumîv" de te 8( deux ſemaines doivent être comptées d'une. ſeule 8( même époque ,

'î ilſe trouve que les ſept ſemaines ſont encore 'ici compriſes dans les ſoil
aoſixiin redreſ- xante 8( deux ſemaines , comme dans le ſystème de -Marsl1am,:.8( qu'ainſi

ff "Fmfflë il, ne_ compte que ſoixante 8( deux ou ſoixante ô( troisi ſemaines ,tandis

aſs-mm les , . . .

7 premiere, que l'Ange en marque .expreſſement ſoixante 8( dix. Il est vraLque leP.

*Ëmïi-"es dans Hardouin prétend s’autoriſer de la Verſion Vulgate où nous liſons : SEP

'6'z"‘*ſ:‘ſ:'a'fi1::’ TUAGINTA HEBDQMADES ABBREVlNſÆ SUNT; à la-lettre , Septanteſemaid

11 _prétend en_ ne; oritéte' abrégé”. Il _prétend que ces ſeptame ſemaines ſont abrégée; en

F:ſ":lc1’,::²‘:ä:ce quecompoſéeS-da deux nombres qui forment ſoixante 8c dix , elles

fion de i; 'v1.11 doivent être comprées de' telle ſorte -,- Equielles-ne forment que ſoixante 8(

55m , abbre- crois. Mais perſonpeavant »luibríavoicrimaginë .qnſens num-extraordi

m" 'ſim' naire; 8( lui-même s'en félicite comme d'une heureuſe découverte. L'ex

preſiion de l‘Hébreu _ne ſetropve qu'en ce ſeul endroit; Flnterprete Grec
'a' rendue parïvaiipuísfinoa- , concrſæfllnt ; 8'( Il yſiaſilîueſqſiuſioſlſſleſitîſide cſſroire que

c'est delai-qu'est -venueïréxpreſſron-de-ſaïívulgate ,Habbœví-izæïflmr. (a) Dn

'.1

 

(a) Cette expreſſion paraît être une de celles que ſaint Jérôme avoit conſervées de

remarque
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remarque que 'dans l'uſage des Rabbins , le même mot ſe prend pour

fiíndere , excmdere , decidere : ce qui donne lieu cle penſer qu'ici FHébreU

pourroit ſignifier : SEPTUAGINTA HEBDOMADES DECISÆ SUNT , 1d est , de

fininc. C'est ainſi que Marsham même le traduit: SEPTUAGlNTA HEBDOMA

DES DEFINITÆ SUNT : Septante _ſemaines ont été' fixées. Mais d'ailleurs

quand il faudroit traduire par abbrevidtæ flmt , il ſeroit vrai de dire que

le temps de l'avènement du Meffie, pouvoir être différé encore pendant

pluſieurs ſiecles,- 8( que le Seigneur a véritablement abrégé dans ſa mi—

ſéricortle le délai de l'avènement du Meſiie , en fixant le mystere de la

rédemption des hommes par le Meffie au terme des ſeptante ſemaines

marquées par ' n e : .Jeptuagínta e 0mm er a rei/Iam: unt. t ce
lA c h bd l bb E ‘ il:

ainſi que Fexpriment communément nos traductions en langue vulgai
~ I I I \ ' ' '

ſe :(a) Le temp: a éte abrege a flnxante ê' du: ſemaines.

2°. Le P. Hardouin ſuppoſe que l'époque de Ces ſeptante ſemaines l”.

doit ſe prendre de la prophétie de Jérémie , en la (luatrieme année de î' I." P'”²’È‘

. ,. , , e , , , doux” est obli

Joakim , qu il place en lannee 606 . avant lEre Chrer. Vulg. 8( alors 5e de ſuppoſer

il est obligé de dire que les ſept premieres furent révolues dès l'année que _les leſzt

e z . ñ , - premieres 1e

557 . Or la prophétie des ſeptante ſemaines est datee de la premiere ,nainflétoíenk

année du regne de Darius le Mede ſur l'Empire des Chaldéens; 8( il den écoulées,

prétend que ce fut en l'année 532e. avant l’Ete Chr. Vulg. d'où il ſuit Ë:n’c'²"ag:°°t‘:°‘

qu'au temps de cette prophétie , il y avoit déjà 25 ans , que les ſept pte- cées comme

mleres ſemaines étoient écoulées. Mais en cela il s'éloigne du ſens mê- Mur"

me de la Vulgate , dont il vouloit d'abord ſe prévaloir. Il reclame ſi

ſouvent 8( avec tant d'affectation le ſuffrage dela Vulgate ; 8( ici il ne con

ſidere pas que ſelon la Vulgate même , ces ſept premieres ſemaines ſont

annoncées comme futures , de même que les 62. ſemaines : Ab exituſèr

monica.. riſque ad Chri/Zum ducem , hebdomader ſeptem G hebdomader ſizxa

gínta du” ERUNT. En quoi l'Auteur de la Vulgate n'a fait qu'exprimer

 

le ſens naturel de ?Hébreu : l’Hébreu ſous-entend néceſſairement le

mot erunt exprimé dans la Vulgate. L'Ange ne distingue point un terme

qui ſoit déjà écoulé, 8( un terme qui ne le ſoit pas : il annonce in

distinctement les 7 ſemaines 8( les 62 ſemaines ; ces deux termes ſont

donc également futurs : Il y aura ſeptſemaines G- fbixante ô- deuxſemaine: :

HEBDOMADES SEPTEM ET HEBDOMADES SEXAGINTA DUÆ ERUNT. Et dès

que ces ſept ſemaines ſontun terme futur , l'époque de ces ſept ſemaines

ne peut donc remonter à la quatrieme année de Joakim,- l'époque des

ſeptante ſemaines ne peut donc ſe prendre de la prophétie que Jérémie

prononça de la part du Seigneur en la quatrieme année de Joakim.

3°. Le P. Hardouin distingue deux Christ: , dest-à-dire , deux oints: z Lens' H",

mais l'Ange ne parle que d'un ſeul : [lflzue ad Chri/Zum ducem. Il pré- douindiſîtingu;

l'ancienne Vulgate , qui avoit été faite ſur la Verſion Grecque. Dès le temps de Ter

tullien on liſoit dans la Verſion Latine : Jepruaginra [relations-Îles óreviatæ ſunt. (Teſt.

ddr. Jad.) =—_— (d) Voyez Sacy , Calmet , carrieres.

Tome XI. R
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.Jeux CMR" tend que ce Christ dont l'Ange parle ici ne peut être le Meſiic , parce

?Ange Help” que l'Ange ne l'appelle pas ſimplement Christ, mais Christ chef, CHRXS

ſîulſëffdffiïſie TUM DUCEM. Il ſoutient que dans les divines Ecritures , le mot Hébreu

You-ſer que le Naghid rendu ici en Latin par ;lux , n'est jamais attribué au Meſiie ; 8(

Pcfiçfflefimägj il va même juſqu'à dire que ſi ceux qui prétendent que ce cheſ est le Meſ

breu Naghid, ſie , peuvent lui montrer un ſeul endroit dans ?Ecriture , où le Meflie ſoit

gsgſîg ËEÏS- ainſi nommé , il leur cédera l'avantage , il leur laiſſera la victoire: Ví

ſaizâce défi' czſſè te fatebor. (a) Il est aiſé de remplir ce défi par le texte même que

nous avons déjà rapporte'. Dieu même par la bouche d'Iſaïe s'exprime

ainſi en parlant du Meſſie : (b) Ecce teflem populi: dedi eum , DUCEM

(Hébr. NAGHlD ) ac præceptorem genribus; dest-à-dire : Je l'ai donné Pour

témoin aux Peuple: ,pour CHEF &pour maître aux nations. En vain les Rab

bins prétendent-ils aprliquer cette parole à David ; en vain Grorius pré~

tend-il l'appliquer à lérémie :ni David , ni Jérémie , ne furent jamais

donnés pour cheſs aux nations. Il n'y a que le Meſiie à qui il ait été

réſervé d'être donné pour chefô( pour maitre aux nations: DUCEM ac

Præceptorem gentíbus. La qualité de Chef, DUx , est donc une des qua

lités du Meſſie : ô( de même que le Chriſtl ſimplement dit ne peut

être que le Meflic; de même le Christ chefſimplemcnt dir ne peut être

que le Meſſie.

v. 4°. Le P. Hardouin reconnoît lui-même que le Christ dont l'Ange

4l-e P-'fflî' annonce la mort ne peut être que le vrai Christ , dest-à-dire , le Meſ

d ~ a l' ,t . . . , \ .flualſimîïzſilä: ſie meme; mais 1l ſoutient que ſa mort placee apres la ſoixante-deu

Poxxrífe Oui-s, xiemeſemaine , n'est pas la vraie mort de ce vrai Christ , mais une

:ËËËZHZÏEPÃË: mort ſigurative dans la perſonne du lîontife Onias : comme ſi l'Ange

dela mort de avoit dit : Apres ſbixanre ô- deux ljèmamer, le Christ, le Meflie , _ſi-Era

'l-C- mi: à mort, non toutefois dans a perſonne , mais dans la perſonne

d'un Pontife qui ſera en cela la figure du vrai Christ. Mais l'Ange ne fait

ici aucune distinction: il dit ſimplement qu'après ſoixante G- deux _ſi-mai

nes le Chriſt fera mix à mon: OccmETUn CHRiSTUs : 8( comme le mot

Chriſti” ne peut ici ſignifier que le vrai Christ , Fexpreffion Oçcídetur

Chrtflus , ne peut auſiiſignifier que la vraie mort du vrai Christ. Le P

Hardouin donne lui-même aſſez à entendre qu'il n'a imaginé le ſystéme

ſingulier qu'il propoſe , que parce qu'il a cru ne pouvoir montrer que

la mort de J. C. ſe trouve préciſément dans la derniere des ſeptante

ſemaines marquées par l'Ange: d'où il ſuit que S'il avoit reconnu que

les ſeptante ſemaines puſſent ſe terminer à la mort de J. C. il auroit

lui-même reconnu que c’étoit lîlnique Objet de la prophétie. Il ne s'est

écarté du vrai ſens de la prophétie , que parce qu'il s'étoit formé un

faux ſystéme de chronologie , qui ne pouvoir convenir avec le vrai ſens

de la prophétie. On s'est élevé avec raiſon contre ſa chronologie 5 on

——
 

- (d) II-zrd. t'a-ſua de/èrzſl cap. xl. = (6) [ſi mai.
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a montré que les ſeptante ſemaines ſe terminent en effet à la mort de

J. C. 8( c'est auffi ce que nous établirons dans la ſuite de cette Diſ

ſertation. Mais ajoutons encore deux obſervations.

59. Le P. Hardouin prétend que la déſolation ici annoncée est celle n,

que Jéruſalem devoit éprouver ſous Antiochus , conſidérée toutefois s-Fe P- [Un

comme figure de celle que cette ville devoit éprouver de la parc des

Romains. Mais ce n'est qu'une ſuite du faux ſystème qu'il s'était formé de Iétuſalem

:ſur cette prétendue mort figurative du Meffie dans la perſonne d'Onias -; 'f2' Îfffſinhglîc'

&d'ailleurs les expreſſions mêmes du Texte ne peuvent s'entendre que venqcendzepque

d'une ruine entiere , telle que Péprouva Jéruſalem après la mort de 4°” ruine fic

J. C. L'Ange qui parle ici à Daniel, ſe ſert de la même expreffion dont Ÿfiïïſikm P"

s'étoit ſervi l'Ange qui parloir à Abraham , 8( qui lui annonçoit la

ruine de Sodome: Abraham , Lot 8( Moyſe ſe ſervent auſſi de la mê

me expreſiion dans cette occaſion. Lot confidéra , dit Moyſe , (a) tout

le pay: ſitue' le long du Jourdain; ô' ce pay: étoit tout arroſe' d'eaux ,

avant que Dieu PERDIT Sodome G- Gomorrhe. Abraham parlant à l'Ange

lui dit: (b) PERbREZ-vous toute la ville , puiſqu'il ne s'y trouvera que

quarante-cinqjufler? L'Ange lui dit : .ſe ne la PERDRAI point. Mais ſi

vous en trouvez vingt , dit Abraham. Je ne la PERDRAI point , dit l'An

ge. Mais ſi' vou; en trouvezr dix , reprend Abraham. .le nela PERDRAI

point s'il _y en a dix , répond l'Ange. Enfin Lot dit à ſes gendres: (c)

Sortez promptement de ce lieu ,' car le Seigneur va PERDRE cette ville.

Le mot Hébreu employé dans toutes ces phraſes , ſignifie donc une

ruine entiere , telle que ſut celle de Sodome 8( de Gomorrhe : 8C l'An

ge ſe ſert ici de la même expreſiion : (d) Le peuple du chef qui doit

venir PERDRA la ville ô- le ſanctuaire : il s'agit donc ici d'une ruine eu

riere. L'expreſſion même de la Vulgate: Civitatem ô- ſanäuarium diffi

pabit: à la lettre , Il diflípera la ville G le ſanâuaire ; répond parfai

tement à l'idée que J. C. nous donne de cette derniere ruine de Jév

ruſalem 8( du Temple, lorſqu'il dit qu'il n'y restera pas pierre ſur pierre.

Ainſi , ſoit dans la Vulgate , ſoit dans l~Hébreu, ſexpreffion du texte

ne peut s'entendre que d'une ruine entiere; ô( dès-lors cette prophé

tie ne peut être appliquée au temps d'Antiochus , mais uniquement au

temps de la derniere ruine de Jéruſalem ê( du Temple par les Ro

mains.

7°. Enfin le P. Hardouin prétend que Pabomínation de la deffblation ,‘ Vit.

dont l'Ange parle ici, est celle-là même que l'on vit ſous Antiochus , :j) P' *f*

8( dont parle l'Auteur du I. Livre des Maccabées. Mais nous avons iabomlîÿiiîzſirſſ*

déjà répondu à cela. Car en vain le P. Hardouin nous objecte-t-il que dfmülï" PM'

dans une telle reſſemblance dexpreflions , ~on_ne peut apporter aucune laî,eï'câlî'dï’ê

il est parlé au

Ch. Xl.
 

_ (4) ce”, xl”, [o, m” 7335 =_-— (b) Ct”. XVII]- 28. G' hWUnff-..L NHWK NL)

=:(c) Gen. xix. 14. :Tn-rm :-D-dm ix. 1-6. UTM!! -
ſi' ' R 2.
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raiſon probable , pour montrer que l'Auteur du I. Livre des Maccañ'

bées a eu en vue plutôt la prophétie du Chap. XI. que celle du Chap.

IX. Seroit-ce donc une raiſon ſi peu probable, que de dire qu'au Chap.

XI. Daniel parle de ce qui doit arriver au temps d'un Prince qui est

constamment Antiochus; au lieu qu'au Chap. IX. l'Ange parle de ce

qui ne doit arriver qu'après la mort du Christ ſimplement dit , c'est-à

dire, du Meme , dans un temps postérieur au regne d'Antiochus ; 8( qu'ain

ſi l'Auteur du I. Livre des Maccabées n'a pu avoir en vue la prophétie du

Chapitre IX. mais ſeulement la prophétie du Chapitre Xl. Ainſi ſans

inſister davantage ſur tout ce que l'on pourroit encore oppoſer au ſystème

du P. Hardouin , je paſſe à celui que D. Calmet a propoſé dans ſa Diſ

ſertation.

A R T I C I.. E I I I.

Obſèrvdtiolzs ſi” le ſystcflne propoſé' par Dom Calmet dans ſa

Diſſertation.

1._ D. Calmet voyant les difficultés que l'on formoit contre les hypothed

ſfgéïífflgÿg” ſes du Chevalier Marsham 8( du P. Hardouin , a voulu eſſayer d'en don

Caimee. ’ ner une qu'il croyoit pouvoir être fizjette àde moindres inconvénients, quoi

qu'elle fût formée preſque ſur le même plan. Il prétend que les Septante

ſemaines doivent ſe compter du jour de la prophétie ou de la révélation

faire à Jérémie touchant la ſin de la captivité de Juda 8( le rétabliſſement

de Jéruſalem : mais par cette prophétie , il entend celle qui est contenue

au Chap. L. de Jérémie, ê( qu'il ſuppoſe être de l'année même de la»

derniere priſe de Jéruſalem , ou de l'année ſuivante. Delà juſqu'à la

premiere année de Cyrus à la tête de l'Empire des Perſes , il compte

ſemaine: ou 49 ans. Depuis Cyrus 8( le retour de la captivité , juſqu'à

la mort du Pontife Onias, il compte jbixante G- deux ſemaines ou 434

ans. Trois ans 8( demi après la mort d’Onias , les ſacrifices ceflê-nt dans le

Temple , 8( Pabominaríon de Ia deî/blarion y est placée : elle y demeure

trois ans , juſqu'à la fin de la ſoixante 8( dixieme ſemaine , que Judas

Maccabée purifie le Temple , 8( y rétablit les ſacrifices 8( le culte du

Seigneur. Voilà le ſystéme propoſé par D. Calme: dans ſa Diſſerta

tion.

H. Mais ce ſystéme ſouffre encore de grands inconvénients. 1°. D—. Cal

met ſuppoſe que la prophétie du Chap. L. de Jérémie , ( la citation por

x. D Calme! re LI. mais le texte cité est du Chap. L.) il ſuppoſe , dis-je, que cette

:Teſs: dsaſz!" prophétie fur prononcée en l'année de la derniere priſe de Jéruſalem ,

Pmphéde de l'an de la Période Julienne 4126 , (a) ou l'année ſuivante. Mais la pro

È

 

(e) On lit dans la Diſſertation de D. Calmet, 4x16: mais la ſuite prouvequïl faut

lire 51:6. , '
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phétiedu Chap. L. fait partie de la *prophétie du Chap. LI. &Jérémie Jérémie qu'a

lui-même nous apprend qu'il écrivit cette prophétie en la quatrieme an- Prend P°…~ é

née du regnede Sédécias , (a) ſept ans avant la derniere priſe 'de Jéruſa- ffflf 'E531'

lem. D. Calmet , dans ſon Commentaire ſur Jérémie , reconnoît lui-ñ ueS.

même que cette date est l'époque de la prophétie contenue dans les deux

Chapitres L. 8( LI. v

2°. D. -Calmet compte ſept ſemaines ou 49 ans depuis cette prophé- m_

tie de Jérémie juſqu'à Cyrus. D) En effet , dit-il , depuis la priſe de Jéruſa- 1- D- calm"

I) lem arrivée l'an 4126 de la Période Julienne , 3416 dam-onde , juſqu'à)) la premiere année de Cyrus , du monde 3468 , il y a quarante-neuf oû il y en-a

za ans. a Il y en a même cinquante-deux ; 8( je penſe que D. Calmet 'mit R dem*

a voulu dire ſeulement qu'entre ces deux époques il n'y a que ſept ſeñ ~

maines entietes , la huitieme n'étant encore qu'à la moitié , ſelonla ſuppo

ſitionde D. Calmet. Mais nous venons de remarquer que la prophétie de

Jérémie priſe par D. Calmet pour époque des ſept ſemaines', est de la

quatrieme année du regne de Sédécias , 4119 de la Période Julienne :

ainſi depuis cette prophétie , juſqu'à la premiere année de Cyrus à la

tête de l'Empire des Perſes en l'année 4178 de la Période Julienne , il

y a 59 ans , au lieu que D. Calmet n'en compte que 49 ou 52 :c'est-ë

à-dire , que D. Calmet n'y compte que ſept ſemaines ou ſept ſemaines

8( demie , tandis qu'il y en a huit 8( demie. . , , .

3°. L'Ange annonce à Daniel un temps où Ia prévaricarion ceſſera r 1V,

le péché prendra fin , l'íniquité ſera expiée , la justice éternelle régnera ,.\ î-D-.Calmd

les viſions ſeront accomplies , 8( le Saint des Saints ſera oint. D. Cal- Ëiſiſiceſeëthpſg?

met croit qu'en cela l'Ange fait alluſion à ces paroles du Seigneur par mieres ſemai

la bouche de Jérémie, (b) En ce temps-là, je viſiterai le roi de Ba- ce TW***

lane comme "ai v'tt'le roi d'A ur' Ô' ſie eraí revenir I raël dans Prolin

’ j if e ff ï ] f f aveu , m. doit

es anciennes demeures. En ce temps-là , on cherchera Piniquíre' d'Iſraël ,räſſízfl qu'à la

ê' elle neſubfiflera plus ,' G* le péché de .Ïuda, G' on ne le trouvera plus: JÜËÃ” ſe"

Parce que j'aurai paie' de mon peuple, qui ſurvivra à tou: ce: malheurs. 'Il

obſerve qu'en cet endróit Jérémie , ou plutôt le Seigneur , marque clai

rement le retour de la captivité 8( la destruction de l'Empire des Chaldéens

par les armes de Cyrus. Puis il ajoute : dz Ces prédictions ont donc dû S'ac

>z complir , ou à la fin des ſept premieres ſemaines, ou à la fin des ſoixante.

)) 8( deux ſemaines ſuivantes. Selon notre hypotheſe , continue-t-il, il est:

)) plus naturel d'en mettre l'accompliſſement à la fin des ſept premieres ſe

» maines , à cauſe du retour d'Iſraël qui est expreſſément marqué , auſſi

» bien que la ruine de l'Empire de Babylone. Or en ce temps-là , le Sei

» gneur oublia Finiquité de ſon peuple ; Fidolatrie fut bannie de J-uda 8C

n d'Iſraël ;le Saint des Saints ſut oint 8( conſacré de nouveau ,~ le Temple:

» fut dédié, 8( on y offrir de nouveau des ſacrifices. (c Mais auparavant

f

 

(a) J”. Lx. 59. 60. = (b) Jet. L. I840.
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o.

,il avoit lui-tnême reconnu que cela ne devoit être accompli qu'après ſep:

tante ſemaines. Car voici ſes propres termes: » L'Ange dit à Daniel, qu'A

» PRÈS SEPTANTE SEMAINES la! prévaricatíort prendrafin , que Piniquítéſerd

1) effacée , que le péché ſera expié , que, la justice éternelle régnera , que les

D) viſion: feront accomplies , Ô' que le Saint des Saíntsjera oint 8( conſacré. (c

Ou plutôt il s'étoit mieux exprime' d'abord en diſant que cela devoit être

accompli DANS LE TERME des ſeptante ſemaines , dest-à-dire , vers la fin

' des ſeptante ſemaines , en ſorte que tout cela devoit être entiérement con

V.

4,D. Calmet

ſuppoſe 61. ſe.

mairies, où il

n'y en e que

P' '

ſommé dans la derniere. Mais , puiſque de l'aveu même de D. Calmet ,

cela ne devoit être conſommé que dans le terme ou l'expiration des ſep

tante ſemaines , on ne peut donc pas prétendre en mettre l'accompliſſe

ment à la fin des ſept premieres ſemaines. dv -

4T. Depuis le retour de la captivité en la premiere année du regne

de Cyrus à la tête de l'Empire des Perſes, juſqu'à la mort du Pontife

Onias , D. Calmet ſuppoſe qu'il y a ſoixante 8( deux ſemaines , c'est-à

dire , 434 ans. Mais la premiere année du regne de Cyrus à la tête de

l'Empire des Perſes , tombe en l'année 4178 de la Période Julienne;

8( D. Calmet le ſuppoſe lui-même ainſi , au moins dans cette Diſſer

tation , puiſqu'il termine à cette époque les ſeptante années de cap

tivité dont il fixe auſiî-tôt le commencement à la quatrieme année de

Joakim , de la Période Julienne , 4108. Quant à la mort du Pontiſe

Onias , elle est de l'année 4544 de la Période Julienne; D. Calmet en

convient lui-même dans ſon Commentaire ſur les-Livres des Macca;

bées 8( dans ſa Chronologie. Or de 4178 à 4544 , il n'y a que 366

ans, dest-à-dire , cinquante-deux ſemaines 8( deux ans. Il paroît que

D. Calmet ne s'est pas donné la peine &examiner s'il y avoit ſoixante

8( deux ſemaines depuis Cyrus juſqu'aux Maccabées. Il a ſuppoſé que

cela étoit prouvé par le Chevalier Marsham 8( par le P. Hardouin. D) Je

‘ )) n'entre point , dit-il , dans l'examen des preuves chronologiques qu'ap

» portent Marsham 8( le P. Hardouin , pour montrer que depuis le

)) commencement de Cyrus juſqu'à la dixieme année d'Epiphane , 8(

)) la ſeconde du gouvernement de Judas Maccabée , il y a 441 ans. (r

Mais cela n'a été montré ni par Marsham , ni par le P. Hardouin.

Marsham compte 444 ans juſqu'à la ſeconde année du gouvernement

de Judas Maccabée ; mais ce n'est pas depuis le commencement de Cy

rus , c'est depuis la ruine du Temple par Nabuchodonoſor. Le P. Har

douin compte 441 ans juſqu'à la purification du temple en la onzieme an

née &Antiochus Epiphane; mais ce n'est pas depuis le commencement

de Cyrus , c'est depuisla quatrieme année de Joakim. D'ailleurs nous avons

montré que le calcul deces deux auteurs est vicieux: 8( quand il ne le ſeroit

pas , il ne pourroit pas ſervir à justifier celui de D. Calmet , qui est fon

dé ſur une autre hypotheſe, laquelle n'est pas mieux appuyée que les

deutrautres. Mais nous avons encore quelques obſervations à ajouter.

5°. D. Calmet prétend s'autoriſer du témoignage de Daniel même.
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Pour juger du vrai ſens des ſeptante ſemaines de Daniel , il faut, VI

dit-il , conſulter ce Prophete lui-mênÿ. Daniel nous dit, cotttinue PÏLJZŒCÊLËÊÎ

D. Calmet , que n'ayant pas bien co pris cette énigme , il s-'affligea quer la pro

de nouveau devant le Seigneur ; (a) 8( que le même Ange Gabriel ffiëtîeafl"fur envoyé pour le conſoler , 8( pour lui donner l'explication (lu-il degcſldhtxfgçlî

» deſiroit. Gabriel lui marque donc d'abord ſuccinctement la destruc- î* x”- il n'y

» tion de la monarchie des Perſes , 8( le partage de celle d'Alexan— ÈOJËÈÏJÊŒWÇË;

:d dre le Grand qui doit lui ſuccéder ,~ puis il lui explique au long tous deux prophé~

zz les maux qu‘Antiochus Epiphane_ doit faire aux Juifs. (b) Puis donc d***

SUSE-U

-)) que pour expliquer à Daniel, ce qu'il lui a dit touchant les ſeptante

)) ſemaines , il ne lui parle que de la perſécution d’Antiochus Epipha

» ne , il est à croire que c'est à cela que ſe terminent les ſoixante 8(

» deux ſemaines qui doivent s'écouler depuis le Prince oint juſqu'au

:d: temps de Pabominarion de la déſolation , dest-à-dire, juſqu'au temps'

)) des Maccabées. a Daniel dit qu'il .Faflligea ; mais il ne dit pas que

ce fût parce qu'il n'avait pas bien compris l'énigme , dest-à-dite , la pro

phétie des ſeptante ſemaines. Il dit qu'un Ange lui fut envoyé ; mais il

ne dit pas que ce fût pour lui donner l'explication des ſeptante ſemaines.

Cet Ange lui parle de la perſécution düèlrttiochu: Epiphane ,* mais ce n'est

pas pour lui expliquer ce qu'il lui avoit dit touchant les ſeptante ſemaines. En

un motil n'y a aucune liaiſon ni aucun rapport , entre la prophétie du

Chap. IX, où il est parlé des ſcptante ſemaines , &la prophétie des

Chap. X. XI. ZCXII. d'où D. Calmet prétend tirer l'explication de ces

ſeptante ſemaines. On ne peut donc pas en conclure que Iesſbixante G

deux ſemaines dont parle l'Ange , je terminent à la perſécution dîAntioc/rus

.Epiphanm Et d'ailleurs nous avons montré qu'en effet ces ſoixante 8( deux

ſemaines n'ont, ni pour époque le Prince oint , dest-à-dire , Cyrus , ni

Pour terme le temps des Maccabées.

6°. D. Calmet prétend s'autoriſet encore du témoignage de l'Auteur 6 DW]

du I. Livre des Maccabées. )) Cet auteur montre , dit~il , que ce ſut à la prgzenfiääïî:

D) fin de la ſoixante ô( deuxieme ſemaine que s'exécuter la menace du ïauïcgriſer du

D) Seigneur , qui portoit que l'on verroit l‘abomination de la déſolation ſfzîſgfſſîâflffe

D) dans le lieu ſaint ,- puiſqu'il remarque qu'en exécution de la prophétie LivredesMacÃ

» de Daniel , Antiochus Epiphane dreſſa l'idole abominable ſur l'Auto] cibées.

D) du Seigneur. (e) Cet Ecrivain croyoit donc , ajouteñt-il , que les ſep

d) tante ſemaines de Daniel s’étoient accomplies ſous le regne d'Antio

» chus Epiphane. r( Cet Ecrivain ne dit point que ce fût en exécution

de la prophétie de Daniel : mais d'ailleurs quand il l’auroit dit , il ſeroit

toujours vrai , qu’il n'auroit pu avoir en vue que la prophétie du Chap.

XI. qui regarde le temps d'Antiochus , 8( non la prophétie du Chap.

IX. qui regarde un temps postérieur à celui d'Antiochus. Ainſi on ne

 
~.

(a) D4”. x. r. 1-4. 11.. u. :(5) Dmxnfr x11.: (c) t. Ilan. t. SZ.
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Vlll.

I), Calmet

reconnoît que

le meilleur par.

ti est (le met

tre la fin des

peut pas dire que cet Ecrivain croyait que les ſèptante ſèmaíne: .c'étaient ae

compliesflzu: le regne d’Antiochus : Ou plutôt on peut dire qu'il ne le cro

yoit point , puiſqu'en effet il ne pouvoir pas le croire.

Mais D. Calmet a lui-même ſenti le foible de tout ſystéme qui ne

conduit pas au Meſſie , Uest-à-dire, à Jeſus-Christ l'unique objet de la

prophétie des ſeptante ſemaines. » Nonobstant ces vraiſemblances ,

)) dit-il, 8( ces preuves qui ſemblent mettre la fin des ſeptante ſemai

70 ſemaines à z) nes à la purification du Temple par Judas Maccabée ,* le plus ſûr 8(

la mort de J.C.
» le meilleur parti est de la fixer à la mort de Jeſus-Christ.. . . . Les rer

» mes de la prophétie, ajoute-t-il, nous menent naturellement à Je

» ſus-Christ , au Meffie , le véritable Oint du Seigneur, mis à mort

d) pour effacer les péchés de Judas , d’lſraël , 8( de tous les hommes. (c

Diſons plutôt que toutes ces prétendues vraiſemblances, toutes ces

prétendues preuves, qui ſemblent mettre la fin des ſeptanre ſemaines

au temps des Maccabées , ſont de fauſſes vraiſemblances , 8( des preuves

qui ne prouvent point. Diſons que l'unique parti qui nous reste à

prendre est de fixer la fin des ſeptante ſemaines à la mort de Jeſus

Christ qui est lui-même ce Christ , ce Meſſie , auquel les termes mêmes

de la prophétie nous conduiſent naturellement.

 

TROISIEME PARTIE

Détermination de l'époque des Septante Semaines. Remarques

ê' éclairciſſements ſur [a prophétie des Septarzte Semaines.

N rapportant à Jeſus-Christ la prophétie des ſeptante ſemaines ,

les Anciens 8( les Modernes ont formé différents calculs, ſelon les

différents ſystèmes de Chronologie qu'ils ont ſuivis , ô( ſelon les différen

tes interprétations qu'ils ont données aux termes de la prophétie. Nous

n’entrerons point ici dans la diſcuſſion 'de tous ces calculs : nous expo

ſerons ſeulement les fondements 8( les preuves de celui qui est le plus

ſuivi, ô( qui nousjparoit être auffi le mieux fondé :nous y ajouterons

,quelques remarques 8C quelques éclairciſſements ſur les termes dc la

prophétie. Ce que nous dirons pour la détermination de l'époque des

ſeptante ſemaines, ô( pour Féclairciſſement des termes de la prophé

tie , nous donnera lieu de réfuter indirectement les ſystèmes dont nous

ne parlerons pas.

*M34*
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A R T I C L E I.

Détermination de l'epoque des Septante Semaines.

L'Ange qui annonce à Daniel les ſeptante ſemaines lui déclare , qu’el- I

les auront pour époque l'ordre qui ſera donne' pour rebâtir Jéruſalem. ſeäîſhſkeÿîſiÿêc

Cyrus dès la premiere année de ſon regne à la tête du nouvel Empire commencent

des Perſes , donna un Edit en faveur des Juifs : mais l'objet de cet Edit que f… 1° œ"

étoit le rétabliſſement du Temple : (a) Le Seigneur le Dieu du Ciel m'a

commandé, dit Cyrus , de lui bâtir une maíſbn dan: Jéruſalem qui efl dans main.

la Judée: qui d'entre vous est de ſim peuple .7 quefim Dieu ſbit avec lui;

qu'il aille à Jéruſalem qui est en Judée; G' qu'il rebâttfi la maiſon du Sei

gneur le Dieu d'Iſraël. Voilà l'ordre donné pour rebâtir le Temple ;

mais ce n’est pas là l'ordre qui doit être donné pour rebâtir Jéruſalem:

ce n’est donc pas là l'époque des ſeptante ſemaines.

Cyrus eut pour ſucceſſeur Cambyſe ſon fils , nommé Aſſuérus dans

Eſdras. Smerdis le Mage ſuccéda à Cambyſe; Eſdras le nomme Ar

taxerxés; 8( il nous apprend (b) que les Samaritains accuſerent les Juifs

auprès de ces deux Princes qui régnerent ſucceſſivement après Cyrus ,

8( qu'ils obligerent ainſi les Juifs d'interrompre l'ouvrage de la maiſon

du Seigneur. _

Darius , fils d'Hystaſpe , ſuccéda à Smerdis le Mage ,~ 8( dès la ſecon

de année de ſon regne , il donna un nouvel Edit en faveur des Juifs:

-mais cet Edit confirmoit ſeulement celui qui avoit été donné dix-ſept

*ans auparavant par Cyrus , 8( n'avoir de même pour objet , que le réta

bliſſement du Temple : (c) N'empêche-ï point le chef de: Juífi G- leur: an

cien: , dit ce Prince , de travailler au Temple de Dieu , ê' de bâtir ſa

maiſbn danrle même lieu où elle était. Voilà l'ordre donné une ſeconde

,fois pour rebâtir le Temple; mais ce n'est pas encore là l'ordre qui

doit être donné pour rebâtir Jéruſalem :ce n’est donc pas encore là l'é

poque des ſeptante ſemaines.

Xerxès ſuccéda à Darius fils d'Hystaſpe : mais l'Ecriture ne parle L Il'. i

Point de ce Prince. Enfin parut ſon fils Artaxerxès-Longuemain, qui ſe n: ſïſi:

déclara deux fois en faveur des Juifs : c'est-à-dire , lorſqu'en la ſeptieme mencent qu'en

année de ſon regne , il envoya Eſdras en Judée , 8( lorſqu'en la vingtie- ËHÏJÃEme année il y envoya Néhémias. L’Edit qu'il donna en la ſeptieme an- taxe-grés Lon

née de ſon regne , lorſqu'il envioya Eſdras en Judée , n'avoir point enco- sucmïiu

re pour objet le rétabliſſement de Jéruſalem. (d) Vous étes envoyé par le

150i , (ce ſont les termes de l'Edit en forme de lettre adreſſée à Eſdras ,~ )

vous étes envoyé pour Viſiter la Judée G' Jéruſalem , 8( y préſider ſelon la

 

ï . r. vi. . . . .Ûe .=6.Edſ, ,6. . .=tEdr."F g-:ÛIZFÛ-x; (ÊÔZ-;Eſfſîſll-lll'. ( ) ſ wi 7 '4 ( l ſ
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loi de votre Dieu, ê' pour porter l'argent G l'or que le roi Có- ſes conſeiller:

offrent au Dieu d'1fraël , qui a établi jim tabernacle à Jéruſalem . d. Qu'on

ait grandſoin de fournir au Temple du Dieu du Ciel toutce qui ſert à ſbn

culte. Voilà le principal objet de ?Edit qui ſut donné alors par Ar

taxerxès. Auſſi Eſdras sécrie-t-il à cette occaſion: Béni jbit le Seigneur

le Dieu de nos pere: , qui a mis au cœur du roi cette penſée , de relever la

gloire du Temple du Seigneur qui est dans .Ïéruſalem, c’est donc un troi
ſieme ordre donne' pour ce qui regarde lſſeÿTemizle du Seigneur,- mais

ce n'est point encore l'ordre qui doit être donné pour rebâtir Jéruſaz

lem : ce n'est donc point encore là l'époque des ſeptante ſemaines.

Enfin en la vingtieme année tl'ArtaXerxès, (a) au mois de Cafleu ,qui

répond à notre mois lunaire de Novembre, Néhémias étant au château

de Suſes à la ſuite du Roi, dont il étoit Echanſon , quelques-uns dela

tribu de judn viennent le trouver: il leur demande en quel état est Jéru

ſalem : Ses :nin-ailles ſont router détruite: , lui diſent-ils , ô- fes portes jbnt

confilmées par le feu. Néhémias äafflige; il invoque le Seigneur , 8( le

ſupplie de lui faire trouver tniſéricorde devant le Princeî» Quatre mois

n après , destñà-dire, au mois de Niſan, (b) dans la même année

d) vingtieme du regne d'Artaxerxès, Néhémias exerçant ſon office au

» près du Roi, 8( ayant le viſage tout abattu , le Roi lui dit : Pour

s> quoi aveï-volls le viſage ſi triste? Je fus ſaiſi de crainte, dit Néhémiasg

u 8( je dis au Roi: Prince ,, que votre vie ſbit éternelle ! Pourquoi mon

ï» vi age ne ſerait-il par abattu , puiſque la Ville où ſont les tombeaux de

D mes per-er, est toute en ruine , ô' que ſes portes ſont confirmée: par le

»fe-u? Le Roi me dit : Que me demandez-volts? Je priai le Dieu du Ciel,

;D 8( je dis au Roi : Si ma demande ne déplaít pas au Roi, G ſi votrefisr

:d viteur vous est agréable, envoyez-moi ,je vous prie , en .Ïudée , à la ville

)) de: ſëpulchres de mes pere: , afin que je la faſſe rebâtir: Et ÆDIFICABO

_ D) BAM. Le Roi agréa la demande de Néhémias, 8( lui permit de par

:o tir: Placuit ante vultum regis, ô- miſit me. Alors Néhémi-as ſupplia

» le Prince de lui donner des lettres pour l'exécution de ſon deſſein ; le

)). Roi lui accorda ſa demande , Néhémias partit avec les lettres du Prin

ce. cc Voilà donc enfin l'ordre (ſonné pour rebâtir Jéruſalem: voilà donc

enfin l'époque des ſeptante ſemaines. Ces ſemaines commencent donc

ſous le regne d‘Artaxerxès-Longuemain ; elles commencent donc en la

vingtieme année de ſon regne. Mais en quelle année tombe cotte vingtie

me année du regne d'Artaxerxès? c'est ce qu'il ſaut* examiner.

m. Euſebe, Diodore de Sicile , Thucydides , Charon de Lampſaque ,'

né:-²‘d;°‘ſ'e;:; Eſdras‘8( Néhémias ſe réuniſſent pour fixer l'époque du regne d'Aſ

dxAnaxerxe-s. taxerxes dans les ſix premiers mois de la troiſieme année de la 76".

Longuemain Olympiade ; ce qui s'accorde parfaitement avec la prophétie de Daniel ,a

 
—-————~—————-——…—
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l

ſelon laquelle le regne d’Artaxerxès doit avoir commencé' dans les ſix

derniers mois de l'année 42.40 de la Période Julienne , dest-à-dire , 454

avant l’Ere Chr. 'Vulg. préciſément dans les ſix premiers mois de la

troiſieme année de la 76°. Olympiade.

En effet Thucydides 8( Chaton de Lampſaque (a) nous apprennent

que Thémistocle arrivant en Perſe , où il avoit été obligé de ſe réfugier ,

fit rendre des lettres à Artaxerxès qui régnoit depuis peu: 8( Euſebe (b)

place en la quatrieme année de la 76°. Olympiade la fuite de Thémiſ-'ñ

tocle. Or la quatrieme année de lal76e. Olympiade S’étendoit depuis

l'été de l'an 4z4r juſqu'à l'été de l'an 47.42. Artaxerxès régnoit donc

dès l'an 4z4r'ou 42.42.; 8( il régnoit depuis peu.

Diodore de Sicile (c) place en la troiſieme année de la 77°. Olympia

de , la victoire que Cimon , fils de Miltiade , remporta ſur les Perſes

près du fleuve Eurymédon; 8( Euſebe (d) met cette victoire en la qua

trieme année du regne d’Artaxerxès. Or la troiſieme année de la 77°.

Olympiade s’étendoit depuis l'été de l'an 4244 juſqu'à l'été de l'an

4245: d'où il ſuit que le regne d’Artaxerxès commença dans la troiſieme

année de la 76e. Olympiade, dest-à-dire , entre l'été de l'an 42.40 , 8c

l'été de l'an 4241; dest-à-dire , ou dans les ſix derniers mois de 4240

ou dans les ſix premiers mois de 424x. ~

Le témoignage d'Eſdras 8( de Néhémias vont prouver que ce dut

étre dans les ſix derniers mois de 4140. Eſdras nous apprend lui-même,

(e) qu'il partit de Babylone en la ſeptieme année d’Artaxerxès , 8(

que c'étoit au premier jour du premier mois; il nous apprend qu'il

arriva à Jeruſalem au premier jour du cinquieme mois, 8( que c'étoic

auſſi en la ſeptieme année d'Artaxerxès. Ainſi du premier jour du pre

mier mois , juſqu'au premier jour du cinquieme mois , Artaxerxès étoit

toujours dans la même année de ſon regne : l'époque du commence

ment de ſon regne ne tombe donc point entre le premier 8( le cin..

quieme mois,- elle doit donc tomber entre le cinquieme 8( le premier

mois. Néhémias nous apprend (f) que les nouvelles qu'il reçut de jé

ruſalem en la vingtieme année d'Artaxerxès, il les reçut au rnois de

Cafleu qui est le neuvieme moisz8( que quatre mois après , c'est-à

dire, au mois vde Niſan, qui est le premier mois , ce Prince étoit en

core dans la vingtieme année de ſon regne lorſqu'il lui donna la per

miſſion d'aller à Jéruſalem. Ainſi depuis le neuvieme mois juſqu'au

premier, 8( depuis le premier juſqu'au cinquieme, Artax-erxès étoit

toujours dans la même année de ſon regne, l'époque du commence

ment de ſon regne ne tombe donc point entre le neuvieme 8( le cin

 

Thugyd. lib. r. C? Char. 411m1 Plat. in Themist. = (b) Euſêb. Chron. :x ver/T HIP(d)

m”. = (c) Diod. Sie. lib. xi. = Euflb. Chron- = (t) Lſír. VII. 7H6'= (f) Nell. I. I. 911.1. '
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quierne mois, mais entre le cinquieme ê( le neuvieme. Or le cin

quicme mois étoit le cinquieme de l'année ſainte; 8( il tomboit au

milieu de l'été; le neuvieme mois tomboit à la fin de l'automne; l'é

poque du commencement d’Artaxerxès tombe donc entre le milieu

de l'été 8( la ſin de l'automne. Or le commencement du regne d'Ar

taxerxès doit tomber en la troiſieme année de la 76e. Olympiade, com

mencée avec l'été de 4z4ozle regne d'Artaxerxès commence donc

entre le milieu de l'été 8( la fin de l'automne de 4240; le regne d’Ar

,taxerxès commence donc dans les ſix derniers mois de 4240 , dest-à-dire,

entre les mois lunaires de Juillet 8( Novembre de 47.40.

Delà il ſuit que la vingtieme année d’Artaxerxès aura expiré dans

les ſix derniers mois de 42.60 , 8( qu'elle aura commencé dans les ſix

derniers mois de 42 59 , dest-à-dire , entre les mois Iunaires de Juillet ô(

Novembre de 4259. Or l'époque des ſeptante ſemaines est la permiſ

ſion donnée à Néhémias au mois de Niſan de la 20°. année d’Artaxerxès ,.

dest-à-dire , au mois lunaire de Mars de 4260. Delà juſqu'au Meflie

il doit y avoir 69 ſemaines ou 483 ans. Depuis le mois lunaire de

Mars de l'an 4260 , comptez 483 ans; 8( vous les trouverez révolus

au mois lunaire de Mars , dest-à-dire , au mois de Niſan de l'an 4743

de la Période Julienne , trentieme de l'Ere Chrét. Vulg. dest-à-dire ,

préciſément vers la premiere Pâque' célébrée par J. C. au temps de ſon

ministere public. Ajoutez-y trois ans , qui ſeront révolus au mois de

Niſan de l'an 4746 de la Période Julienne , trente-troiſieme de l'Ere

Chrét. Vul". ô( la mort de J. C. arrivée à la Pâque de cette même

année , ſe trouvera préciſément vers le commencement de la quatrieó

me des ſept dernieres années , dest-à-dire , au milieu de la derniere des

ſeptante ſemaines. 4 ~

. Ou plutôt , ſi nous comptons pour premiere des 490 années , l'an

née entiere dans laquelle ſe trouve l'époque de la permiſſion donnée à

Néhémias ; dest-à-dire , ſi nous comptons cette premiere année , non,

du mois de Niſan , qui n'était que le ſeptieme de l'année civile , mais

du mois de Tiſri précédent, qui étoit le premier de l’année civile ,

ê( qui répond au mois lunaire de Septembre de l'an 42.59 , alors les

483 premieres années ſe trouveront révolues aumois de Tifri , c'est

à-dire , au mois lunaire de Septembre , de l'an 4742 de la Période Ju

lienne, vingt-neuvieme de l'Ere Chrét. Vulg. en ſorte que les 69 ſe

maines étoient révolues lorſque J. C. vint ſe faire baptiſer par S. Jean ,s

8( commença d'entrer dans l'exercice de ſon ministere public, au'

commencement de l'a trentieme année de~l’Ere Chrét. Vulg. Ajoutez

y trois ans ô( demi qui ſeront révolus au mois de Niſan de l'an trente

rroiſieme ; 8( le mois de Niſan commençoit en cette année-là au

mois de Mars : la mort de J. C. arrivée à la Pâque de cette année ſe

trouvera donc préciſément au milieu de la quatrieme des ſept dernieres

années , dest-à-díre , préciſément au milieu de .la derniere des ſeptante

ſemaines.
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Je ſai que quelques-uns prétendent avancer la mort de J. C. 8( la

mettre en l'année trente-unieme ou même vingt-neuvieme. Mais d’au—

tres ſoutiennent avec fondement , que la mort de J. C. est de l'an tren

te-troiſieme. Nous rraiterons cette question dans une Diſſertation par

ticuliere ſur les années de J. C. (a) Ici nous remarquerons ſeulement

que par la prophétie même de Daniel, il est constant que la mort de

J. C. ne peut être que de l'an zz. Car dès le commencement de cette

Diſſertation nous avons fait remarquer qſſindépendammentde tout

calcul, il est constant par cette prophétie même que J. C. est le Meſiie.

Or ſelon cette prophétie , le Meſſie ne devoir paroître qu'après 69 ſe

maines ; 8( il ne devoir être mis à mort qu'au milieu de la ſoixante 8(

dixieme ſemaine. Donc J. C. n'a dû entrer dans l'exercice de ſon mi

nistere public , qu'après les 69 ſemaines révolues ; 8c il n'a dû être

mis à mort qu'au milieu de la ſoixante 8( dixieme ſemaine. Or les 69

ſemaines n'ont été révolues qu'au mois lunaire de Septembre de l'an

vingt-neuvieme ; ô( la moitié de la ſoixante 8( dixieme ſemaine tomboit

vers la Pâque de l-'an trente-troiſieme. Donc J. C. n'a dû entrer dans

l'exercice de ſon ministere public que vers le commencement de l'an

trentieme , 8L il n'a dû être mis à mort qu'à la Pâque dela 33e.

On nous objecte aufli que ſelon le canon de Ptolémée, Artaxerxès

n'a ſuccédé à ſon pere Xerxès qu'en l'année 2.84 de l'Eté de Nabo

naffar, 41.50 de la Période Julienne ; d'où il ſuit que la vingtieme

année d'Artaxerxès ne tombe qu'en l'année 4270 de la Période Ju

lienne , quatrieme de la quatre-vingt-troiſieme Olympiade , comme

le penſoit Jules Africain. Mais cela ne vdétruit point ce que nous avons

avance'. Artaxerxèspeut n'avoir ſuccédé à ſon pere qu'en 4250 : mais

il peut avoir été aſſocié à l'Empire par ſon pere dès l'an 4240. Les

divines Ecritures nous fourniſſent elles-mêmes l'exemple d'une aſſo

ciation ſemblable. Lorſque Nabuchodonoſor vint en «Judée en la qua

trieme année du regne de Joakim , Nabopolaſſar ſon pere régnoit

encore : 8( cependant Jérémie obſerve que c'étoit la premiere année

du regne de Nabuchodonoſor ; (b) 8( c'est delà qu'il compte toujours

les années du regne de ce Prince. Au contraire Daniel les compte depuis

la mort de Nabopolaſſar ; puiſque trois ans après qu'il eut été transféré

à Babylone en la quatrieme année de Joakim , il date de la ſeconde

année de Nabuchodonoſor. (c) C'é[oit en effet la ſeconde du regne de

Nabuchodonoſor depuis la mort de ſon pere ;mais c'étoit la quatrieme

IV.

Réponſes aux

objections.

depuis ſon aſſociation. De même Artaxerxès a pu être aſſocié à l'Empire ~

par ſon pere dès l'an 42.40 , en ſorte qu'en 4160 aura été révolue la

vingtieme année de ſon regne depuis ſon aſſociation , dixi_eme depuis la

mdrr de ſon pere. ’

l
 

. (à) Cette Diſſertation fera placée après l'Harmonie des Saints Evangiles. == (b) ler.

xxv. x. a (e) DM. u. r.
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D'autres prétendent que la zoe. année d'Artaxerxés depuis ſon aſſo;

ciation a dû être la 13e. tlepuis la mort de ſon pere. Ils ſe fondent prin

cipalement ſur ce qu'Artaxerxès paroît ſeul dans líEdit qu'il accorda à

Eſdras en la 7e. année de ſon regne ; (a) d'où ils inferent que dès-lors

Xerxès ne vivoit plus : dest-à-dire , que ſi la zoe. année depuis l'aſſocia

tion d'Artaxerxès tombe en 4260, il faut quela mort de Xerxès tombe

en 4247. Mais en comparant les témoignages d’Hérodote , de Dio

dore , de Thucydides , de Ctéſias 8( de Ptolémée même , il en réſultera

que la mort de Xerxès a pu tomber en effet en l'année 42.47. Selon le

témoignage &Hérodote , (b) Xerxès partit deSardes pour s'avance!

contre les Grecs au printemps de la premiere année de la LXXV. Olymd

piade , dest-à-dire , au printemps de l'année 42.35 de la Période Julien

ne : ſelon le même Auteur, (c) c'étoit ſix ans après l'expédition de ce

Prince contre l'Egypte z 8( cette expédition étoit de la ſeconde_ année

du regne de ce Prince: ainſi ce Prince étoit en la huitieme année de

ſon regne lorſqu'il partit de Sardes; d'où il ſuit qu'il étoit monté ſur

le trône en 47.2.7. Or ſelon Ptolémée même , Xerxès ne régna que 2l

ans, 8( Diodore (d) ne lui donne que zo ans 8( un peu plus:ſa mort

peut donc être de l'année 4247. De plus ſelon Thucydides , (e.) Arta

xerxès mourut en la 4e. année de la LXXXVlIl. Olympiade , 7².de la guer

re du Péloponneſe , dest-à-dire , en l'année 4289 de la Période Julienne.

Or ſelon Ctéſias , (f) Artaxerxès régna 4?. ans depuis la mort\de ſon

pete; la mort de ſon pere doit donc être de l'année 4247. :

Au reste peu nous importe de ſavoir préciſément en quelle année est

mort Xerxès ; peu nous importe de ſavoir ſi l'année 4160 de la Période

Julienne étoit la 10e. 13e. ou 20°. depuis la mort de Xerxès : nous

ſavons par le témoignage d'Euſebe , de Diodore de Sicile , de Thu

cydides , 8( de Chaton de Lampſaque , qu'Artaxerxès a dû monter ſut

le trône dès l'année 42.40 ou 4241: 8( ce témoignage est invincible.

ment confirmé par la prophétie même de Daniel, ſelon laquelle il eſt

constant 8( indubitable que l'année 42.60 a dû être la 20°. du regne d'Ar

taxetxès , ſoit par aſſociation , ſoit par ſucceſſion. Car comme nous l'a

vons dit , par cette prophétie même indépendamment de tout calcul,

il est constant que Jeſus-Christ est le Meſſie. Or ſelon cette prophétie ,~

le Meme devoit être mis à mort au milieu de la 70e. ſemaine , c'est-à

dire , dans la 487A année depuis l'ordre qui ſut donné par Artaxerxès en

la zoe. année de ſon regne. Donc la zoe. année du regne d'Artaxerxès doit

être la 487e. avant la mort de J. C. Or J. C. est mort en l'année 4746

de la Période Julienne 'z nous le prouverons dans la Diſſertation ſur les

années de Jeſus-Christ. Donc la zoe. année du regne d'Artaxerxès tom

~ v
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boit en 'l'année 42.60 de la Période Julienne, comme le ſuppoſe la

comparaiſon des témoignages d'Euſebe , de Diodore de Sicile , de Thu

cydides 8( de Chaton de Lampſaque. Ainſi le témoignage de ces Au

teurs dépoſe en faveur de la prophétie de Daniel ; 8( réciproquement

la prophétie de Daniel vérifiée en Jeſus-Christ confirme le témoignage

de ces Auteurs. De même dans la Diſſertation ſur les années de Jeſus

Christ nous ferons voir que le calcul astronomique 8( le témoignage de

Phlégon ſe réuniſſant pour placer la mort de Jeſus—Christ , cn la 33e. an

née de l'Ere Chrétienne Vulg. dépoſent en faveur de la prophétie de

Daniel , 8( ſont réciproquement confirmés par la prophétie de Daniel.

. Ou plutôt diſons que le témoignage d'Euſebe , de Diodore de Sicile ,

de Thucydides , 8( de Chaton de Lampſaque, ſe réuniſſant pour placer

la zoe. année d'Artaxerxès en l'année 47.60 de la Période Julienne ; 8( de

même le calcul astronomique 8( le témoignage de Phlégon ſe réuniſſant

pour placer la mort de Jeſus-Christ en l'année 4746 dc la Période Juñ.

lienne , 33". de l'Ere Chrét. Vulg. il en réſulte un concert de preuves qui

attestent l'accompliſſement de la prophétie de Daniel, 8( qui ſont réci

proquement confirmées par cette prophétie même dont elles attestent

l'accompliſſement.

z Enfin après avoir fixé l'époque des ſeptante ſemaines marquées dans

la prophétie de Daniel, il ne nous reste plus que d'éclaircir par quelques

obſervations les différentes parties de cette prophétie..

ARTICLE II.

Remarques <5' éclairciſſements ſur la prop/Zaki.: des Septante

_ Semaines. _

SEPTUAGINTA HEBDOMADES ABERENYIATXE SUNT. Le temps a été abré

ge' à ſeptante ſemaines. L’Hébreu pourroit ſe traduire : SEPTUAGlNTAsL

l. .

R emarqtteï

éclairciſſeñ

HEBDOMADES DECISÆ SUNT. Septante ſemaines ont été fixées. Ces deux. ments ſur le

ſens ſe réuniſſent : nous en avons déjà parlé; 8( nous ne nous y arrête- ll

'rons pas davantage. Le temps de l'avènement, du Meſſie , 8( de l'accom

pliſſement des mysteres de la rédemption des hommes , pouvoir être enſ

core différé pendant pluſieurs ſiecles : mais enfin Dieu dans ſa miſéri

'corde abrege ce temps, 8( le fixe au terme de ſeptante ſemaines dont l'Ange

va faire connoître le commencement 8( la fin.

' SUPER POPULUM TUUM ET SUPER URBEM SANCTAM TUAM. Septante

ſemaines ont été fixées à l'égard de votre peuple G' de votre ville ſainte :

ou même en faveur de votre peuple G- (Ie votre ville ſainte. Mais ce peuple

n'est pas cette multitude incrédule qui refuſera de reconnoître le Mefliéſi

8( qui dès-lors ceſſera d'être ſon peuple 8c le vôtre ; cette ville ſainte

n'est pas cette Jéruſalem qui tue les Prophetes , (a) 8( qui coupable
 

i (a) (ll-mſi. xx…. 37,.

. 7.4.
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de la mort du Meſſie même , ceſſera d'être ſa ville ſainte 8( la vôtre;

Tous ceux (a) qui deſcendent d'Iſraël , ne ſont pas pour cela lſraélites.

Votre peuple est le peuple fidele dont Abraham est le pere , (b) non-ſeu

lement ſelon la chair, mais principalement ſelon l'eſprit : votre peuple est

l'aſſemblée de tous ceux qui (c) circoncis ou incirconcis ſuivront les

traces de la ſoi d'Abraham , 8( croiront en celui qu‘Abraham a attenñ

du , 8( que vous attendez encore vous—même ; ô( c'est en faveur de ce

peuple que ſeptante ſemaines ont été fixées pour être l'époque de la ma

nifestation de celui qui viendra (d) pour ſauver ſon peuple en le délivrant

de ſes péchés. Votre ville ſainte est cette nouvelle Jéruſalem , (e) dont

le Meflie que vous attendez ſera lui-même ô( l'architecte 8( le fonde

ment :votre ville ſainte est cette cité du Dieu vivant, qui ſera elle.

même l'épouſe de l'Agneau ; (f) ô( c'est en faveur de cette ville ſainte que

ſeptante ſemaines ont été fixées pour être l'époque de la manifestation de

celui qui doit acquérir par ſon propre ſang (g) cette Egliſe de Dieu ,

en ſe livrant à la mort pour elle , (h) afin de la ſanctifiet pour la faire

paroître devant lui pleine de gloire , n'ayant ni tache , ni ride , ni rien

de ſemblable , mais étant ſainte 8( irrépréhenſible.

UT CONSUMMETUR PRÆVARICATIO , ET FINEM ACCIPIAT PECCA

TUM. Afin que la prévarication ceſſe 1 G que le pêche' prenne fin. I-'Hébreu

porte à la lettre: UT COHIBEATUR PRÆVARICATIO : Afin que la pre'

varication _ſbit arrêtée : 8( en Hébreu lecallé , écrit avec un aleph à la fin:

(i) il paroît que ſaint Jérôme , Auteur de la Vulgate , liſoit lecalle' ou

lecalloth , avec un he' ou un than à la fin; (b) c'est ce qui a pu lui donner

lieu de traduire, UT CONSUMMETUR , dest-à-dire , UT DEFlClAT PRIE

'VARICATIO :afin que la prévaricationfbit confbmmëe , qu'elle ceſſe. L’Hébreu

lit auſli .- ET OBSlGNETUR PECCATUM ;Et que la prévaricatíon jbítjèellée .

en Hébreu , oulechathern : (l) au lieu de quoi les Maſſoretes reconnoiſ

ſent qu'il faut lire oulehathem; (m) S. Jérôme liſoit ainſi; 8( c'est ce qui lui

a donné lieu de traduite: ET FINEM ACCIPIAT PECCATUM : Afin que le

péché prennefin. Le péché avoit régné depuis Adam ; ( n )'8( la Loi, quoi~

que bonne , juste 8( ſainte, (o) avoit auſii elle-même donné lieu à l'a

bondance du péché , (p) le péché ayant pris occaſion de S'irriter da

vantage par le commandement même. (q) Il étoit réſervé au Mefiie

d'arrêter 8( de faire ceſſer le cours des prévaricarionr, de mettre fin au regne

du pêche', 8(, ſi l'on veut, de le ſceller , c'est—à-dire, de l'arrêter , en nous

donnant la loi de l'eſprit de vie, (r) qui nous a délivrés de la loi du pé

ché 8( de la mort. Car ce qu'il étoit impoſſible que la loi ſit, (S) la

 

(a) Rom. tx. 6. = (b) Rom. rv. t6. = (cllbid. tt. t2. ~.__~_ (d) MJ”. r. u.
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chair la rendant foible 8C impuiſſante , Dieu l'a fait ayant envoyé ſon

propre Fils , revêtu d'une chair ſemblable à celle du péché 3 8( il a con

damné le péché dans ſa chair , afin que la justice de la loi fût accom

plie en nous , qui ne marchons pas ſelon la chair , mais ſelon l'eſprit.

Ainſi où il y avoit eu une abondance de péché , il y a eu une ſurabon

dance de grace ; (a) afin que comme le péché avoit régné en donnant

la mort , la grace de même regne par la justice en donnant la vie éter

nelle par J. C. Notre-Seigneur.

ET DELEATUR INIQUITAS , ET ADDUCATUR JUSTITIA SEMPITERNA.

Afin que Piniquíté ſoit effacée , G- que la justice éternellejbù amenée. L'Hé

breu porte à la lettre: ET EXPIETUR INlQUlTAS : Afin que Piníquiié jbl:

erpíée. Il paroît que l'expreſſion de la Vulgare n'est qu'une traduction

moins littérale du même mot Hébreu ; 8( cette expreſiion de la Vulgate

peut venir de la verſion Grecque, qui réunit les deux ſens : (b) ET

DELEATUR lNlQUlTAS , ET EXPIETUR INIQUITAS : afin que Piníquíte'
[bit effacée ; afin que Pinzſiquite' jbit expiée. On lit aufli dans l'Hébreu

lchabi, UT ADDUCAT, (c) pour lehouba, UT ADDUcATUR.(d) Il étoit
réſervé au Meſiie d'effacer 8( d'cxptſie~r Piniquíté des hommes : il est ‘

PAgneaU qui porte les péchés du monde:(e) ilest la victime de pro—

pitiarion pour nos péchés , (f) 8( non-ſeulement pour nos péchés , mais

pour ceux de tout le monde. Car la loi n'ayant que l'ombre des biens

à \venir , (g) 8( non la ſolidité même des choſes qui y étoient repré

ſentées , ne pouvoir par ?oblation des mêmes hosties qui s'offroient

toujours chaque année , rendre les hommes justes 8( parfaits. Il étoit

impoſſible que le ſang des taureaux 8( des boucs ôtât les péchés. C'est

pourquoi le Fils de Dieu entrant dans le monde , dit : Vous n'avez point

voulu d'hostie ni d’oblation ; mais vous m'avez formé un corps ; vous

n'avez point agréé les holocaustes ô( les ſacrifices pour le péché ; alors

j'ai dit: Me voici ; je viens ſelon qu'il est écrit de moi dans le livre,

pour faire , ô mon Dieu , votre volonté. Et c'est cette volonte' de Dieu

qui nous a ſanctifiés par ?oblation du Corps de J. C. qui a été faire une

fois. Auſſi au lieu que tous les Prêtres ſe préſenroient tous les jours à

Dieu , ſacrifiant 8( offrant pluſieurs fois les mêmes hosties , qui ne

pouvoient jamais ôter les péchés ; c_elui-ci ayant offert une ſeule hostie

pour les péchés , s'est aſiis à la droite de Dieu pour toujours. Car par

une ſeule oblation , il a rendu parfaits pour toujours ceux qu'il a ſancti

fiés. Comme il étoit réſerve' au Meſſie d’expier l'iniquité de la terre ; il

lui étoit auſſi réſervé d'animer ſur la terre la justice éternelle. \La loi avoit

été donnée par Moyſc', mais la grace ô( la vérité ont été faites par J. C.
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(a) La loi donnoit la connoiſſance du péché: (b) mais maintenant la

justice de Dieu à laquelle la loi 8( les Propheres rendent témoignage , a

été découverte ſans la loi ; 8( cette justice que Dieu donne par la foi en

J. C. est répandue en tous ceux 8( ſur tous ceux qui croient en lui. Il

nous a été donné de Dieu pour être lui-même notre ſageſſe , notre juſ

tice , notre ſanctiſicarion 8( notre rédemption. (c)

ET !MPLEATUR vislo ET PROPHETIA :Afin que les Viſions 6- les Pro

Phétíes ſbient accomplies. On lit dans l’Hébreu :ET OBSlGNETUR vrsio

ET PËOPHETA : Afin que la viſion G- le Prophete fitíent ſcellés. L'He'breu

ponctué lit velachthom ,~ (d) avec les mêmes lettres on pourroit lire , Oule

chathem ,- 8( il paroît que ſaint Jérôme a ,encore lu ici , oulehathem ,~ ( e)

c’est ce qui a pu lui donner lieu de traduire, ET IMPLEATUR , c'est-à

dire , ET ADIMPLEATUR , afin que les viſionsfoient remplie: , dest-à-dire,

accomplies. Il paroît auſſi qu'au lieu de nabi, (f) PROPHETA, il a lu

nebouah , (g) PROPHETlA ; ce qui lui a donne' lieu de traduire: ET ſM

PLEATUR VlSlO ET PROPHETIA z afin que les viſions 6- les prophéties jbient

accomplies. Le Meſſie étoit le grand 8( principal objet des viſions G des

prophéties ; c'étoit en lui qu'elles devoient être accomplies ,~ 8( il devoit y

mettre le ſceau en les accompliſſant. Jeſus-Christ est lui-même la fin de

la loi (h) 8( des Propheres: c'est lui que Moyſe 8( les Propheres ont an

noncé; (i) c'est de lui que Moyſe a écrit, (le) 8( toutes les Ecritures ren

dent témoignage de lui : ( l ) en lui ont été accomplies 8( ſcellées les viñ

ſions 8( les prophéties dont le Meſſie étoit l'objet. (m)

ET UNGATUR SANCTUS SANCTORUM. Et que le Saint des Saintsſbit

oint ,- dest-à-dire , G' que celui qui est le Saint des Saints jbit oint. L'Hébreu

ponctué lit .- Kodeſch Kodafchim , (n) à la lettre , SANCTUM SANCTORUM,

le Saint de; Saints , dest-à-dire, le Sanctuaire , le lieu appelle' le Saint

des Saints. 'Saint Jérôme liſoit avec les mêmes lettres , Kadofch Kedoſ

chim , (o) SANcTUS SANCTORUM , le Saint des Saints , dest-à-dire , celui

qui est le Saint des Saints. Il ſembleroit que les Auteurs de la ponctuation

Hébraïque auroient voulu éluder la preuve que ſourniſſoit contr'eux

cette prophétie ; 8( que pour cela ils auroient affecté d'appliquer au

Sanctuaire, ce qui ne peut s'entendre ici que de celui qui est le Dieu

même du Sanctuaire. Non , les ſeptante ſemaines ne devoient point ſe

terminer à Fonction du Sanctuaire Judaïque , mais à Fonction du Meſ

ſie même , le Saint des Saints , le Saint par excellence , Fils de Dieu ,

Dieu lui-même , égal 8( conſubstantiel à celui qui étoit adoré dans le

Sanctuaire Judaïque. Le Meſlie devoit être oint ; 8( ce n’est même que

~I
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parce qu'il devoit être oint , qu'il étoit appellé le Meſſie qui ſignifie aim.

Il devoir être le Saint de: Saints ,~ parce qu'il devoir être Dieu : il ſera

appellé Admirable , Conſeiller, Fort , Pere du ſiecle futur, Prince de la

paix , Dieu. (a) ll devoir être en même temps fils de Dieu 8( fils de ~

l'homme ; 8( c'est dans ſon humanité qu'il devoir être oint: c'est ſon

humanité qui devoir être ointe de Fonction de la divinité; 8( c'est par

cette onction même qu'il devoit être Dieu. O Dieu , votre Dieu vous

a oint d'une huile de joie , d'une maniere plus excellente que tous ceux

qui ont part à votre gloire. (b) Il a reçu cette onction dès le jour où la

divinité s'est unie à ſon humanité dans le ſein d'une Vierge : (c) dès-lors

il ſut oint de l'Eſprit Saint ; (d) dès-lors l'Eſprit du Seigneur ſe repoſa

ſur lui , 8( le conſacra par ſon onction. (e) Mais prédestiné pour être

Fils de Dieu dans une ſouveraine puiſſance par ſa réſurrection , (f) cet- -

te onction lui a été en quelque ſorte confirmée 8( imprimée d'une ma

niere plus éclatante 8( plus ſolemnelle dans ſa réſurrection , ſelon ce

qu'il dit lui-même par la bouche du Pſalmiſie: (g) J'ai été oint par le Sei

gneur pour être ſon roi ſur Sion ſa montagne ſainte : le Seigneur m'a

dit : Vous êtes mon Fils ;je vous ai engendré aujourd'hui. Voilà ce'

qu'il dit lui-même de ſa réſurrection ;(h) 8( voilà ce qui a été vérifié

en lui préciſément dans la derniere des ſeptante ſemaines marquées

par l'Ange. Ce fut alors que Dieu ſon Pere le confirma roi ſur Iſ

raël par cette nouvelle onction , (i) 8( Péleva au gouvernement de ſon

peu le.
- APS r-:xtTU SERMONIS , UT ITERUM ÆDIFICETUR JERUSALEM, USQUE Reräg', u

AD CHRISTUM DUCEM , HEBDOMADES SEPTEM ET HEBDOMADES SEXA- stóciairciiie.

GINTA DUÆ ERUNT, Depuis l'ordre qui ſëra donné Pour rebâtir Jéruſalem ?m5 ſur 1G

jujÿtfau Christ chef', il y aura ſept ſemaines 6' ſoixante ô' deux ſemaines. ' ſi"

L'Ange distribue' les ſeptante ſemaines dont il vient de parler ; il en fixe

l'époque; il en marque le partage. Nous ne répéterons point ici ce que

nous avons déjà dit de cet accent que les Juifs ſemblent n‘avoir mis dans

[Hébreu ſous le mot _ſeptem , que pour éluder la preuve que cette pro

phétie nous fournit contr'eux. Non , le Chriſt prédit \ici ne pouvoir être

que le Meffie ; 8( ce Meſſie devoir paroitre , non après ſept ſemaines ,

mais apré: ſept ſemaines G ſoixante G* deux ſemaines , dest-àñdire , après

69 ſemaines depuis l'ordre qui devait (tre donné pour rebâtir Jéruſalem.

Cet ordre ne ſut donné que par Artaxerxès-Longuemain en la 2.0%

année de ſon regne , 42.60 de la Période Julienne : ces ſoixante 8( neuf

ſemaines comptées depuis le mois de Tiſri de l‘an 4259 ,î ont été re.

volues au mois de Tiſri de l'an 4742. : 8( avant la Pâque de l'année ſui
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vante commence de ſe manifester ce nouveau roi des Juifs, dont une

étoile miraculeuſe avoit annoncé la naiſſance ; (a) cet Homme-Dieu

dont il avoit été dit aux Pasteurs : (b) ll vous est né un Sauveur , le

Christ , le Seigneur; ce Jeſus dont il avoit été dit à Marie : (c) Il ſera

grand; il ſera appellé le Fils du Très-Haut ; le Seigneur Dieu lui don

nera le trône de David ſon pere ;il régnera éternellement ſur la mai

ſon de Jacob , 8( ſon regne n’aura point de fin. ll paroît donc ce Meſ

ſie , l'objet de l'attente des Patriarches 8( des Prophetes , ce Christ

par excellence , ce dominateur d'Iſraël, ce chef 8( ce maître des na

tions.

ET RURSUM ÆDlFlCABITUR PLATEA ET MUR] IN ANGUSTtA TEMPO

RUM. Les places ê' les murailles ſeront rebâties dans des temps difficiles. Âu

lieu de PLATEA ET MUR! , les places G' les murs, l'He'brcu peut ſigni

fier à la lettre, PLATEA ET FOSSA , les Places 6- les foflës :on rebâtira

les places en relevant les maiſons ; on rebâtira les fqſſés en relevant les

murs. L'Hebreu pourroit auſſi ſignifier , Et rursùm ætlificabirur( civitas )

larè in ſbllícitudine 6- ín anguflia temporum. Car on y lit cette conjonction

G :le ſens ſeroit donczLa ville ſera rebâtie dans route ſon étendue au,

milieu des inquiétude: ô' dans des temps difficiles : ce qui revient également

au ſens de la Vulgate. Le P. Houbigant qui propoſe ce ſens , ſoupçonne

auſſi avec aſſez de vraiſemblance que les Copistes ont ici tranſpoſé les

expreſſions du texte , 8( que la lecture primitive auroit pu être : Ab exitw

ſermonis ut iterùm œdificetur .ſerti/blem , hebdomades ſeptem, G rursùmu

ædificabitur* latè in jbllicitudine G' in anguſlia remporum: G- (inrIe) ?ſque

ad Chriſlum ducem Ilebdomades ſexaginta duæ erum. Quoi qu'il en oit,

c'est bien au moins le ſens du texte. L'Ange continue de marquer lev

partage des ſeptante ſemaines. Depuis l'ordre donnépar Artaxerxès en

la vingtieme année de ſon regne , il y aura ſept ſemaines , Cest-à-dire',

49 années, pendant leſquelles on travaillera au rétabliſſement ſoit de

Jéruſalem, ſoit auſſi des autres villes de la Judée. En effet, dès que

Néhémias eut reçu la permiſſion 8( les lettres de ce Prince , il vint à

Jéruſalem , il en releva les murs (d) dans un temps ſâcheux 8( difficile:

ceux qui étoient employés à cet ouvrage , étoient obligés d'y travailler

avec les armes à la main. (c) Le mur fut achevé en cinquante-deux

jours :(f) on s'empreſſe de finir un ouvrage qui étoit néceſſaire pour

mettre la ville en état de défenſe. Mais après avoir relevé les murs ,

il fallut encore rebâtir les places , c'est—à—dire , relever les maiſons.,

Car , comme le remarque Néhémias 'même , (g) la ville étoit fort

grande 8( ſort étendue; 8( il n'y avoit dedans queſort peu de peuple ,.

les maiſons n'étoient point bâties : il- fallut donc les rebâtir z 8( cela.

\ 

(a) 171m. u. z. = (6) Lue. u. n. == (c) Lue. r. zz. 33. :U) Nell. n. r7. O;
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dut occuper les Jui-fs pendant pluſieurs années. Si l'on croit que cela

ne ſuffit pas pour achever de remplir ?intervalle de ſept ſemaines ou 49

années , on peut conſidérer que ſelon la Vulgate, l'Ange ne limite pas

à Jéruſalem ſeule , le rétabliſſement des places ô( des murailles: il dit

en général que le: Places ê' le: murailles flat-Om rebâtíes ,' ô( cela peut '

s'entendre en même tempsô( de Jéruſalem , 8( cles autres villes- de la

Judée, au rétabliſſement deſquelles les Juifs peuvent avoir travaillé

après qu'ils eurent achevé le rétabliſſement de Jéruſalem : ô( alors il y

aura ſans doute aſſez pour remplir l'intervalle des ſept ſemaines ou 49ï c années. Quand même on prétendroit avec le P. Houbigant que l’Hébreu.

ſe rapporte particulierement au rétabliſſement de Jéruſalem , on pour

roit encore dire que c'est parce que le rétabliſſement devoit commencer

par cette ville , pour s'étendre enſuite aux autres.

ET POST HEBDOMADES SEXAGINTA DUAS occiDETUR CHRISTUS. Et I”.

après ſoixante ô* deux ſemaines, le Christ fera mi: à mort: L’Hébreu litüîäzarſlfäf

à la lettre: ExSciNDETUR CHRISTUS; le Chrzstſèra retranché. Nous avons ments ſur le.

parlé de la Verſion Grecque où on lit : (a) EXTERMINABITUR UNCTIO ;Jf-Ió

Ponäion fera eat-terminée. Saint Jérôme remarque (b) que la Verſion Grec

que du texte de Daniel est de Théodotion ; 8( ce Théodotion avoit em

braſſé le Judaïſme , lorſqu'il entreprit de traduire en Grec ?Ecriture

Sainte ; ce qui peut donner lieu de ſoupçonner que cette interprétation

étoit encore un effet de Pincrédulité des juifs , qui sefforçoient d'élu

der leslpreuves que cette prophétie fournit contr'eux. Au relie cere-

mznchement de Fonction ſe pourroit entendre de l'abolition du Sacerdoce

Lévitique: 8( 'Tertullien (c) paroit l'entendre de- la mort de Jeſus-Christ:

même. Mais la vraie lecture ê( le vrai ſens est ſans doute : EXSCINDETUK

CHRISTUS ;le Christ _ſera retranché; il ſera retranché dela terre des vi-—

vants ,* (d) il ſera mis à mort. Et cela arrivera après 62 ſemaine.: ;c'est

à-dire, après les 62 ſemaines qui doivent ſuccéder aux ſept ,premieres ;.

(fest-à-dire , après 69 ſemaines depuis l'ordre donné par Artaxerxès en:

la vingtieme année de ſon regne; dest-à-dire ,dans la 70°. ſemaine depuis

cet ordre; ô( c'est ce qui a- été vérifie' par -la mort de Jeſus-Christ au~

milieu de la derniere des ſeptante ſemaines. .

,,4 ET NON ERIT EJUS , PQPULUS QU-r EUM NEGATURUS EST. E: le peu-z

ple qui doit le renoncer , nefera plus ſbn peuple. L'Hébreu lit fimplementz.

Veau Lo , (e) ces deux mots pris ainſi ſeuls pourroient ſignifier : E17 NUL

LUS El :E: perflmne neferav pour lui. Jeſus-Christ ſut en effet dans un aband

don univerſel au temps de ſa mort; 8( ilñ ſe plaint lui-même par la bou

che du Pſalmiste , (f) qu'il n'y a perſonne qui le ſecoure: Non- efl qui'

'MÿuÎ/et. La Verſion Grecque por-te: (g) ExTERMlNABlTUR UNCTIO , ET;

 

(.1)_Ver_ſÎ Cr. IÃIZoÀoSPtUIÏO-'lai xeËe/l-d- = (b) Hirſon. in Dan. Tom. l”. cal. 1674. nov..

edit. = (c) Te”. aiív. Jud. c. 8. = d) L1”. 8. r.: (e) f7 1'…. S (f) Pſſ xxl. L1….

== (g) Vez/I Gr. EËo-\oâgsi-Siínlac ;cam-ads uſines &lx 'ls-H u" ddl-î. '



!So ~DISSERTATION

JUDl-CIUM NON ERIT lN EO : Fonction ſera exrerminée ; G' il n'y dura Point

de jugement en lui. Selon Théodoret , (a) cela pourroit ſignifier que la

puiſſance royale déſignée par le jugement , 8( la puiſſance ſacerdotale mar—

quée par Fonction , devoient manquer' chez l-es Juifs au temps de Jeſus—

christ. La Judée étoit alors réduite en province Romaine; ô( les Pon

tifes ne poſſédoient plus la ſouveraine ſacrificarure par ſucceſſion légi

time. Mais il y a. dans le Grec une grande reſſemblance entre ces deux

mots Weir-cm, zznñio, 8( "Pied, judicium; enſorte que l'un auroit bien pu

faire naître l'autre : 8( le mot \F114- , judicium , dont on ne trouve aucun

vestige ni dans l'Hébreu ni dan—s la Vulgate , pourroit bien n'être qu'une

ſimple variante du mot XP-"Pa , unñio. D'ailleurs on vient de voir déjà

pluſieurs endroits où il ſemble que les Juifs aient voulu éluder les preu

ves que fournit la prophétie de Daniel ; 8( peut-être auroient-ils ſuppri

mé les mots qui ſe trouvent exprimés dans la Vulgate. Il ſemble que

ſaint Jérôme, Auteur de la Vulgate , ait lu: (b) Veen lo bam aſèher

jecózcltaſèh lo : ce qui fignifieroit à la lettre : ET NON ERIT EJUS , POPU

LUS QUI MENTITURUS EST EI ,- destñà-dire, Le peuple qui lui mentira ,

qui- le renonceta , ne ſera plus jim peuple. Peut-être auſſi que la répéti

tion de la ſyllabe lo- a donné lieu à l'omiſfion de ces mots , qui m'expri

ment au fond que ce que le Meſſie dit lui-même par la bouche de Da~

vid : (c) les enfants étrangers m'ont nzîenn' : Flu] ALIEN] MENTlTI SUNT

Mm] : (en Hébreu, (d) Benei necarjecachaſèhou li.) Ces enfants étran

gers ſont ſon propre peuple , qui ceſſa d'être ſon peuple en le renon

çant. Et il avoit auſſi dit par Oſée en parlant d'eux: (e) Vous ne ſerez

plus mon Peuple ,' G' je ne ferai plus votre Dieu. O Iſraélites , (f) le Dieu

d'Abraham , (ſlſaac , ô( de Jacob , le -Dieu de vos Peres , a glorifié ſon

fils Jeſus que vous avez livré 8( renoncé devant Pilate. Vous avez re

noncé le Saint 8( le Juste; 8( vous avez fait mourir l'Auteur de la vie :

mais Dieu l'a reſſuſcité d'entre les morts. Je ſai, mes freres, (g) que vous

avez agi en cela par ignorance , auſſi-bien que vos Sénateurs. Mais Dieu

a accompli de cette ſorte ce qu'il avoit prédit ar la bouche de tous ſes

Prophetes , que le Christ ſouſſriroit la mort. aires donc pénitence , 8(

convertiſſez-vous , afin que vos péchés ſoient effacés ; 8( qu'après vous

avoir ditdepuis ſi long-temps : Vous n'êtes point mon peuple; il vous

diſe enfin : Vous êtes les enfants' du Dieu vivant. (h) - '11 ;PÏ-ÛËQIW

ET CIVITATEM ET SANCTUARIUM UISSIPABIT POPULUS CUM DUCE VEN:

TURC. Un peuple conduitpar le chefqui doit venir dérruira, (à la lettre , diſ

_fipera , ) la ville G- le ſanctuaire. L’He’breu porte à la lettre: ET CIVITA

TEM ET SANCTUARlUM DrsPERDET POPULUS 'DUCIS VENTURI. Le peuple

du chef qui doit venir , perdra la ville &- le ſanctuaire. Les Romains ſont ve

nus avec Tite leur chef, &ils ont perdu , détruit ô( diſiipé Jéruſalem 8c
 

(d) T/leodoret. i” [mm- lueur”. = (A) rhin-nav *twa cy 153m1. =~= (c) Pfzl. xvn.ſſ~46.
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ſon Temple: mais Tite même n'étoit en cela que le lieutenant du Meſiie ,

qui ſeul est proprement ce Chef qui devoir venir. Délivré des contradic

tions de ſon peuple , (a) Jeſus-Christ a été établi le chef des nations;

8( il s'est ſervi de ces nations mêmes , tout infideles qu'elles étoient en

core, il s'est ſer-vi de ces nations , dis-je , pour exercer ſes Vengeances ſur

-un peuple qui n’étoi-t plus ſon peuple: il a conduit lui-même les armées

envoyées par ſonPete ;(12) il a exterminé les conviés homicides ; il a

brûlé leur ville ; il a renverſé leur Temple.

ET Fmis EJUS VASTITAS. Sd _fin (de la ville 8( du Temple [lE-ra une

ruine entiere. L'Hébreu à ia lettre : ET FINIS EJUS IN SUBMERSIONE ; Sa

_fin fera dans la ſubmerſion ,ï en Hébreu Befcheteph : (c) peut-être liſOit-on

originairement Kefcheteph , (d) dest-à-dire, QUASI SUBM-ERSIO ; fa _fin

fera comme une ſubmerſion; ſa fin ſera ſemblable à celle des choſes ſubmer

gées. Un déluge de maux viendra fondre ſur la ville 8( -ſur le Temple : la

ville 8( le Temple ſeront détruits 8( renverſés de telle ſorte qu'il n'y reſ

tera pasſpierre ſur pierre; (e) 8( les restes de ce peu-ple perfide 8( re

belle ſeront diſperſés 8( errants parmi les nations , (f) tels qu'un vaiſ

ſeau briſé par la tempête, 8( dont les débris voguent çà 8( là au gré des

flots.

ET POST FINEM BELL! STATUTA DESOLATÏO. Et la déſblatíon à la

quelle elle a été condamnée, luz' arrivera après la fin de la guerre. L'H-é—

breu ſe pourroit traduire: ET AD FINEM BELL! PRÆCISUM DESOLATIONUM ;

ce qui pourroit ſignifier , Er la guerre ne finira que par la plus extrême

déjblation , ou par la deyblarion à laquelle elle a été condamnée. O-ville ,

ſi tu avois connu ce qui pouvoir te procurer la paix! (g) mais cela est ca

ché à tes yeux; 8( il viendra un temps où tes ennemis flenvironneront

de tranchées; ils fenſermetont 8( te ſerreront de toutes parts ; ils 'te tañ

ſeront 8( te détruiront entiérement , toi 8( tes enfants qui ſont au milieu

de toi; 8( ils ne te laiſſeront pas pierre ſur pierre ; parce que tu n'au

ras pas connu le temps on Dieu t'aura viſité; parce que tu n'auras pas re

connu le Meſſie 'qui t'étoit promis 8( que ‘tu atrendois.

CONFIRMABÎT AUTEM PACTUM MULTls HEBDOMADA UNAJZ confinnera

[bn alliance avec plufieurs dans une ſemaine. Le Seigneur avoit annoncé

par Jérémie qu'une nouvelle alliance ſuccéderoit à la premiere : 'Le temps

vient , dit le Seigneur , (h) où je ferai une nouvelle alliance avec la mai

ſon d'Iſraël 8( la maiſon de Juda ,- non ſelon l'alliance que j'ai faire avec

leurs peres, au jour où je les pris par la main pour les faire ſortir de l'=E—

gypte: car ils ont violé cette alliance; 8( c'est pourquoi je leur ai fait

ſentir mon pouvoir , dit le Seigneur : mais voici l'alliance que je ſerai

avec la maiſon d'Iſraël , après que ce temps-là ſera venu : J'imprime-rai

ma loi dans leurs entrailles , 8( je l'écrirai dans leur cœur ; je ſerai leur
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Dieu , 8( ils ſeront mon peuple: 8( chacun d'eux n'aura plus beſoin

d'enſeigner ſon prochain 8( ſon frere , en diſant : Connoiſſez le Seigneur;

parce que tous me connoîtront depuis le plus petit juſqu'au plus grand :

car je leur pardonnerai leur iniquité , 8( je ne me ſouviendrai plus de

leurs péchés. Et Jeſus-Christ lui-même le médiateur de cette alliance

nouvelle , de ce testament nouveau; (a) afin que par la mort qu'il

, a ſoufferte pour expier les iniquités qui ſe commettoient ſous le premier

testament , ceux qui ſont apſellés de Dieu reçoivent l'héritage éternel

qu'il leur a promis. Car où il y a~ un testament, il est néceſſaire que

la mort du teltateur intervienne; parce que le testament n'a lieu que

par la mort, n'ayant point de force tant que le tcstateur est encore

en vie. C'est pourquoi le premier même ne fut confirmé que par le

ſang. Car Moyſe ayant récité devant tout le peuple toutes les Ordon~

ñnances de la loi, prit du ſang des veaux 8( des boucs avec de l'eau,

de la laine teinte en écarlate, 8( de Yhyſſope, 8( en jetta ſur le livre

même 8( ſur tout le peuple , en diſant: (b) c'est le ſang du testament 8(

de l'alliance que Dieu a faite en votre ſaveur. Et de même Jeſus

Christ prenant la coupe , 8( la préſentant à ſes Diſciples , leur dit : (c)

Ceci est mon ſang ,le ſang de la no_uv'elle alliance , qui ſera répandu

pour pluſieurs pour la rémiſſion des péchés. C'est donc par ſa mort

.même que jeſus-Christ a confirmé l'alliance nouvelle : 8( il l'a confirmée

;dans une ſemaine , qui étoit la ſoixante 8( dixieme; il l'a confirmée avec

pluſieurs, ſelon ce qu'il dit lui-théme: Ce ſang ſera répandu' pour plu

ſieurs. Ce n'est pas que Jeſus-Christ ne ſoit mort pour tous; ( lmais

tous ne reçoivent pas le fruit de ſa mort ; 8( la plupart des Juifs

-.en particulier mériterent par leur incrédttlité d'être exclus des avan

.tages de ſon zllliance. Il confirma donc .ſon alliance-avec pluſieurs;

pluſieurs eurent part à ſon alliance par l'application de ſes mérites.

_ ET IN DiMtDio HEBDOMADIS DEFICIET .HOSTIA ET SACRIFICÏUM. Et

.au milieu de la ſemaine ,z les [lq/Pies G' les ſacrifices _ſeront abolis , à la

_ lettre , ceſſe-ront. L’Hébrcu peut ſe traduire: ET IN DIMlDIO HEBDO

MADIS ABOLEBlT (ou CESSARE FACIET) SACRlFlCIUM ET OBLATIONEM.

Au milieu de la ſemaine, il abolira (ou à la lettre, il fera ceſſer) les ſrt

orifices 6- les ablutions. Ce n'est point en général au milieu dfilneſê

maine , mais au milieu de la ſemaine : le Grec 8( ſllébreu le portent

expreſſément ainſi. (e) L'Ange ne dit point ſimplement en Hébreu :

Charfijchabouah , AU MILIEU D'UNE SEMAINE; mais il dit: Chalſi haſ

chabouah, AU M1L1Eu DE LA SEMAINE ; 8( de même l'Auteur de la

Verſion Grecque ne traduit point : sî- T? ïiylſſr” ESA-MAM, au milieu d'une ſemaine,

mais s'y-r; ;Mm Meier-digérer, au milieu de laſemaine. En vain donc prétendroit

on ſéparer cette (Zend-ſemaine d'avec les ſoixante 8( dix autres: cette

demi-ſemaine fait partie de la. derniere ſemaine dont il vient d'être
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parlé , dest-à-dire de la derniere des ſoixante 8( dix ſemaines. 'C'est

au milieu de cette ſoixante 8( dixieme ſemaine ,’que les ſacrifice: 6

e: oblation: ont dû être abolir; 8( c'est auſii au milieu de cette ſoi

xante 8( dixieme ſemaine qu'ils ont été en effet abolis par la mort

même de Jeſus-Christ. Il a aboli les ſacrifices 8( les oblations en s'of

frant 8( S’immolanr lui-même. Les ſacrifices 8( les oblations que la

Loi preſctivoit , n'étoienr que des figures de cette oblation excellente ,

de ce ſacrifice unique , que le Meſſie devoir offrir en s’offrant 8(

s'immolant lui-même à Dieu ſon Pere. Vous n'avez point voulu d'hoſ

tie ni d‘oblation , dit-il lui-même par la bouche du Pſalmiste ; (a)

mais vous m'avez formé un corps: vous n'avez point agréé les ho—

locaustes ni les ſacrifices pour le péché; alors j'ai dit: Me voici; je

viens ſelon qu'il est écrit de moi , pour faire , ô Dieu , votre volonte'.

Il ôte 8( abolit les~ premiers ſacrifices pour établir le ſecond. (b) En

vain inſisteroit-on ſur Fexpreflion de la Vulgate , DEFICIET , il: ceſſe

ront; en vain inſisteroir-on plus encore ſur ſexpreſiion de l'Hébreu ,

jafchebith , (c) à la lettre , CESSARE FAClET; il le: fera ceſſer. La Ver

ſion Grecque même rend cette expreſſion de [Hébreu par un mot tout

ſemblable à celui dont ſaint Paul ſe ſert en parlant de cette abolition

des ſacrifices. [VPS-inla- Sud-ai, «zo-N , dit l'Auteur de la Verſion Grecque :.

c‘est—à-dire, AUFERETUR SACRIFICIUM ET LlBATIO z Le: ſacrifices ô- les li

bations jèront ôtées. Cette expreflion , Npâtirſſlatl , AUFERETUR , ſeront ôtéer ,

est ſemblable à celle dont ſe ſert S. Paul: (d) A"°“I²‘7 7-' 'Pr-Tm , 'i'm To' *nir-ev- rire”

ce que la Vulgate exprime littéralement ainſi : AUFERT PRrMUM , UT SE

QUENS STATUAT : Il ôte les premiers ſacrifices pour établir le ſecond.

Lorſque ſaint Paul s'exprime ainſi , il parle du moment où Jeſus-Christ

entroit dans le monde avec la réſolution de s'offrir 8( de s’immol>er

lui-même au lieu des ſacrifices 8( des oblations inſuffiſantes de la loi :

combien donc Pexpreffion n'est-elle pas encore plus juste , lorſqu'il s'a

git du moment même où Jeſus-Christ s'est offert 8( s'est immolé ſur

la croix? C'est dans ce moment qu'il a réellement aboli les premiers

ſacrifices pour y ſubstituer le ſecond : Aufert primum , ut ſequent ſlatuat.

Il les a fait ceſſer en les rendant inutiles: la figure ſſétoitétablie que

pour conduire à la vérité ; dès que la vérité a pris la place de la fi

gure , la figure est devenue inutile ; elle a été abolie. Er ſi je puis uſer

ici de cette comparaiſon , c'est comme un mobile agité dont on veut

faire ceflèr le mouvement : il ſuffit de toucher le mobile : le mouvement

toutefois ne s'arrête pas auſſi-tôt; mais il S'affoiblit “peu-à-peu , 8( enfin

il ceſſe entiérement : il ne ceſſe entiérement que quelque temps après

que le mobile a été touché ; mais il avoit commencé de ceſſer dès le

moment que le mobile avoit été touché; 8( on n'avoir même touché

le mobile , que pour faire ceſſer le mouvement. Ainſi Jeſus-Christ a
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fait ceſſer les ſacrifices figurazifs en y ſubstituant le ſacrifice véritable

qu'ils promettoient : cependant on a encore continué de les offrir pen

dant près de quarante ans: le mobile avoit été touché ; cependant le

mouvemenrdétoit pas arrêté : mais ,le mouvement saffoibliſſoit ; l'uſage de

ces anciens ſacrifices expiroit: le mouvement aceſſé enfin entiérement; les

anciens ſacrifices ont été entiérement abolis : ils n'ont été abolis entiére

ment que par la ruine du Temple ; mais ils avoient commencé à être abolis

dès le temps de la mort de Jeſus-Christ ,ôc c'étoit la mort même de Jeſus

Christ qui étoit la cauſe de leur abolition: dès-lors le mobile avoit été tou

che' ;SL il n'avoir été touché , qu'afin que le mouvement fût arrêté. C'est

donc par ſa mort que Jeſus~Christ a fait ceſſer les anciens ſacrifices ,- c'est

par ſa mort qu'il les a abolis : Auferr primum , :nfl-quent ſtatu-u. Et c'est au

milieu de la derniere des ſoixante 8( dix ſemaines que Jeſus-Christ a abolí

les anciens ſacrifices par ſa mort. La derniere des ſoixante 8( dix ſemai

nes étoit commencée dès 'le mois de Tiſri , ou Septembre , de l'an vingt

neuvieme , Jeſus-Christ a été crucifié au quinzieme jour du mois de Ni

ſan , troiſieme d'Avril de l'an trente-troiſieme , dest-à-dite , au milieu de

la ſoixante 8( dixieme ſemaine ,' ainſi les' anciens ſacrifices ont été abolis

par ſa mort au milieu de la derniere des ſoixante 8C dix ſemaines : In

dimidio hebdomadír deficíet hoſlía ê' facrzfícium. “Sly

ET ERlT lN TEMPLO ABOMINATIO DEsoLATIoms. Lïzbominaríon dela

déſblationjèra dans le temple. Ou lit dans l'He’breu : (a)Et erit ſuper alan:

abominationum ( ou abominazíones) dcjblanr. Ce qui ne forme proprement au

cun ſens. Il est vraiſemblable qubriginairement on liſoit : (b) ET ERUNT

SUPER ALAM ABOMINATIONBS DESOLATÏONIS : L'abominatíon de la dejbla

:ion je… ſur les ailes ou côtés de la ville. Il paroît que l'expreſſion de la

Vulgate , IN TEMPLO , dan: le temple , vient du Grec , où on lit : ext-lattes.,

SUPER 'rEMPLUM , ſur le temple ; 8( il y a lieu de ſoupçonner qu'origi—

traitement l'Auteur de cette Verſion avoit traduit exactement l’Hébreu

par Ê-tlsdlæeär, SUPER ALAM , ſur les aile: ou côtés de la ville : car comme

on écrivoit originairement en lettres majuſcules , quelque copiste aura

confondu TO HTEPON avec T0 HÎEPON: delà ſera venu ?zi-ré free"- SUPER TEM

PLUM , ſur le temple , ou ſelon l'expreſſion de la Vulgate , IN TEMPLO ,

dans le temple. Quand on s’attacheroit à cette expreſſion des deux Ver

ſions , Grecque 8( Latine , on pourroit dire , que cette expreſſion même '

a été vérifiée par les abominati-ons 8( les ſacrileges que les Zélateurs

commirent dans le Temple. au temps du dernier ſiege de Jéruſalem par

les Romains. Mais la lecture de ?Hébreu paroît être la vraie lecture;

c'étoit principalement ſi” les aile: ou côtés de la ville que l'on devoir

voir Rabomination de la déſolation ſelon la prophétie de Daniel ,~ 8c_

c'est auſſi ce qui fut vérifié , lorſqu'on vit autour de la ville les en

ſeignes prophanes de Parmée Romaine, adorées comme des divinités,

——~——-—_.——

ſi (a) MW lampe; :p: 5m. :z (b) drawn 'mpe- ïpa 5x1
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8( repréſentant les images ou les ſymboles des faux dieux. C'est ce que

Jeſus-Christ annonçoit à'ſes Diſciples , en leur diſant : (a) Lorſque vous

verrez que Pabomination de la deſolation prédire par le Prophete Daniel,

ſera dans un lieu ſaint , dans un lieu où elle ne doit pas être , en un mot ,

lorſque vous verrez les armées environner Jéruſalem, alors que ceux _qui

ſèront dans la Judée .Cenfitient ſur les montagnes. Jeſus-Christ ne dit pas ,

lorſque [abomination de la deî/blation ſera dans le temple ; mais , lorſqu'elle

ſera dans un lieu où elle ne doit pas être : il ne dit pas , lorſqu'elle ſera

dans le lieu ſaint , ËITË1IlÎÇ 037.7” mais , lorſqu'elle ſera dans un lieu ſaint , F'

7E1,- -ízíg, .léruſalein étoit appellée la ville ſainte, 8( la montagne de Sion

ſur laquelle cette ville étoit bâtie , étoit auſſi appellée la montagne ſain..

te ,- parce que cette ville 8( cette montagne étoient conſacrées au cul

te de Dieu d'une maniere particuliere. Ainſi les enſeignes prophanes

des Romains placées ſur cette montagne , 8( autour de cette ville .

étoient dans un lieu ſaint , dans un lieu où elles ne devoient pas être; 8(

c‘étoit là l'abomination de la déſolation prédire par Daniel. Lorſque vous

verrez les armées environner ainſi Jéruſalem , dit Jeſus-Christ , (b) ſachez

que ſa deſblation est proche. L'abomination ainſi placée ſur les ailes ou

_côtés de cette ville ſera le ſigne de ſa déſolation prochaine.

ET USQUE AD cONSUMMATloNEM ET FINEM PERSEVEBABIT DESOLAS

TIO. Et la deſblation durera juſqu'à la conſommation ê' juſqu'à la fin.

Ifllébteu à la lettre : ET USQUE AD coNsUMMATioNEM ET EXClSlO*

NEM STlLLABlT SUPER DESOLATUM; ſubauditur , furor Domini: c’est-ae

dire , La fureur du Seigneur ſe répondra ſur ce lieu deſole', juſqu'à ſon

entiere ruine. On ſous—entend l'expreſſion de _fureur du Seigneur , exprimée

dans une phraſe ſemblable qui ſe trouve dans le II. Livre des Parall

pomenes , Chap. XII. V. 7. NON STILLABIT FUROR MEUS SUPER JE

RUSALEM ' PER MANUM SESAC : Mafureur neſe répandra point ſur .Ïérw

ſalem par les armes de Sci/ac. Uabominarion de la déſolation ſera donc

ſur les ailes ou côtés de la~ ville , 8( la fureur du Seigneur ſe répandra

ſur ce lieu déſolé, juſqu'à ſon entiere ruine. Ce ſeront alors les jours

de la vengeance, (c) afin que tout ce qui est dans l'Ecriture ſoit ace

compli : ce pays ſera accablé de maux , 8( la colere de Dieu tomber:

ſur ce peuple: ils paſſeront par le ſi] deſépée ; ils ſeront emmenés

captifs dans toutes les nations ;la ville ſera détruite , le temple ſera

brûlé, le peuple ſera diſperſé ,- une ruine entiere entraînera cette ville

meurtriere coupable du ſang d'un Homme-Dieu : Et riſque ad conſum

mationem Gr exciſionem ſlillabit ſuper deſblatum. Voilà Oe que Daniel

avoit prédit; voilà ce que J. C. avoit annoncé ,- voilà ce qui a été plei*

nement vérifié. Delà que reſulte-t-il? ſinon une confirmation entiere ,

une démonstration complete , de cette importante vérité :JESUS-CHRIST

est le Meſſie. …Z413 . . .

  
————f—————

(4) Matt/r. xxiv. x5. 16. 111m. x1”. r4. Luc. xxl, 2.0. zi. :~_. (b) Luc. xxx. 1°

: (c) Ióid. zz. Oflqg. '
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CONCLUSION.

Soit indépendamment du calcul , ſoit par Ie calcul méme , il,

reſillte également de la prophétie de Daniel, que .ſeſits-*Clzriſl

est Ie Meſſie Promis. _ ñ

En effet , dès le commencement de cette Diſſertation , nous avons

montré que cette vérité ſe trouve prouvée par cette prophétie , inde'

pendamment même de tout calcul : mais maintenant nous pouvons

dire que la même vérité est prouvée par le calcul même. Jeſus-Christ a

Paru au temps où devoit paroitre le Meſſie ; 8c ſeul il a réuni enlui tous

les caracteres qui devoient caractériſer le Meſiie. Le Meſſie devoit pa

roitre après ſoixante 8( neuf ſemaines révolues depuis l'ordre donné

pour le rétabliſſement de Jéruſalem; 8( il devoit être mis à mort au

milieu de la ſoixante 8( dixieme ſemaine: par lui Piniquité devoit être

expiée ;par lui la justice éternelle devoit être amenée ,- en lui les viſions

8( les prophéties devoient être accomplies ; en lui le Saint des Saints

devoit être oint ; 8( ſa mort devoit être_ ſuivie de la ruine de Jéruſa

lem 8( du Temple. Or J. C. a paru préciſément après les ſoixante 8(

neuf ſemaines révolues depuis l'ordre donné par Artaxerxès-Longuemain

pour le rétabliſſement de Jéruſalem; il a été mis à mort préciſément

au milieu de la ſoixante 8( dixieme ſemaine; par lui l’iniquité a été ex

piée ,~ par lui la justice éternelle a été amenée; en lui les viſions 8( les

prophéties ont été accomplies ; en lui le Saint des Saints a été oint ;

8( ſa mort a été ſuivie de la ruine de Jéruſalem 8( du Temple. J. C. est

donc le Meflie promis. .

Que toute' la maiſon d'Iſraël ſache donc certainement ,(41) que Dieu a fait

Seigneur 8(Christ, ce Jeſus que leurs peres ont crucifié.Daignez , Seigneur ,.

répandre ſur eux l'eſprit de grace 8(de priere-,~ (b) qu’ils jettent les yeux ſur

celui qu’ils ont percé;8( qu’ils'. pleurent 'amérement le crime qu’ils ont com

mis en le faiſant mourir. Qu’ils recherchent enfin le Seigneur leurDieu , 8(

David leur Roi ,~ (c) 8(qu’ils diſent :Il a vraiment pris ſur lui nos lan

gueurs ,~ 8( il s'est chargé lui-même de nos douleurs: (d) nous l'avons

conſidéré comme un lépreux , comme un homme frappé de Dieu 8(

humilié: mais c’est pour nos iniquités mêmes , qu'il a été percé de

plaies; 8( il' a été briſé pour nos crimes: le châtiment qui nous pro

curera la paix , est tombé ſur lui ,~ 8( c'est dans ſes meurtriſſures

mêmes , que nous trouverons notre guériſon. Amen. Ainen. Fiat. Fiat'.

 

(d) Act. u. 36. = (b) Zac/tar. xu. to. = (e) Oſèe, nt. 5. = (d)v Iffizzum
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CHAPITRE PREMIER.

  

Daniel, Ananias , Mzſizél ê' Azarias 'choiſis 'poulrſèrvir à Ia.

cour de Nabuchodonoſôr. Ils ne veulent pointſe ſbuiller en

mangeant des viandes de la table du Roi. Dieu les remplir

’ de lumieres.

LPÆÎEL-ïf NNO tertio r. **É-ALLAH Un [afin de la troiſiéme
*lî-'ëmctëëli' regni Joakim *llïëſimîſiîli* année du regne de JOÛPCÏEÏI \ſi/ÎÏOÏ

A regis Juda S kim roi de Juda, Nabu- 607.

-sr ï ñ* .. ' u... '
à venir Nabu_ DUTY-fa chodonoſor rot de Baby

lone vint mettre le ſiege

èhodonoſoſ l'ex Babylo- devant la ville de Jéruſalem; ”

nis in Jeruſalem , 8c ob-î

ſcdic cam:ſſ 2. 8( tradidit Domínus

in manu ejus Joakim re

gem Juda , 8( partem va

2. 8( le Seigneur írrité des crimes Je

ſbn peuple , livra entre ſes mains , nan

ſeſulement cette ville , mais auſſi Joakim

A . roi de Juda , 8( une artie des vaſes de

forum _domPs Del z à, ac_ la iriaiſon de_ Dieu , (Ïuïl emporta à Ba

POUR"1c e3- m terra… ben' bylone ſi, au' pays de Sennaar', ” pour lesr

naar in domum Dei ſui , placer en la maiſon de Bélus ſon Dieu:

8( vaſa intuliſ in domun] 8( en effet., il mit les vaſes de la maifbn

theſauri Dei ſui du Seigneur en la maiſon du tréſor de ſon

' Dieu. '
l ÿ. r. Nabuchodonoſor partit de Babylo- année de ce mé

ne ſur la fin de la troiſieme année du re ne
de Joakim, 8c vint ſormerleſiſiege de Jeëu

ſalem au commencement de la quatriernc

me regne. Jerem. xxv'. r.

XI. z. Dans la Geneſe, X. ro. on voit

a” le Pays de Scania-r était celui où était

abyſone.

—
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z. Le Roi_ dit en ſuite à Aſphénès chef

des Eunuques de _ſon Palais , " &grand

maître de ſa maiſon , qu'il prit d'entre les

enfants d'Iſraël, 8( de la race des rois 8(

des princes ” de Judd, de jeunes hom

mes , ~

4. en qui il n'y eût aucun défaut , ”

qui fuſſent bien faits , instruits dans tout

ce qui regarde la ſageſſe des Juifs , habi

les dans les ſciences 8( dans les arts qui

fleurlflbíenr chez cette nation , " afin qu'ils

demeuraſſent dans le palais duRoi ," 8(

qu'il leur apprit à écrire ô( à parler la

langue des Chaldéens.

5. Et le Roi ordonna qu'on leur ſervit

chaque jour des viandes qu'on ſervoit

devant lui , 8( du vin dont il buvoit lui

même; afin qu'ayant été nourris de cet

te ſorte pendant trois ans , ils puſſent

enſuite paroitre 8( demeurer en la pre'

ſence du Roi, comme des petjbnnes capa

bles de ?entretenir G- de l'accompagner

par-tour. ,

6. Entre ces jeunes gens , il s'en trou

va quatre qui étoient des enfants de Ju

da , Daniel, Ananias , Miſaël ſ8( Aza

nas.

7. Er le chef des eunuques leur don

na des noms Chaldaïques qui marquoient

les différents mini/feras auxquels le Roi

les' deſiinoít. Il appella Daniel, Baltaſ

ïſ. 3. c. à. d. chef des Officiers de ſa

3. Et ait rex Aſphenez

præpoſito Eunuchorum :

ut introduceret de filiis Iſ

raël , ô: de ſeminc regio ,

8( tyrannorum ~,

4. pucros , in quíbus

nulla effet macula , deco

ros ſormâ , ô( eruditos

Omni ſapientiâ , cautos

ſcientiâ , 8( doctos diſci

plinâ , 6c qui poſſent ſia

re in palatío regis *, tft

doceret eos litteras , 6c

liriguam Chaldæorum.

5. Et conſiituit eis rex

annonam pe'r ſingulos'

dies de cibis ſuis , 8( de

vino unde bibebat ipſe,

ut enutriti tribus annís ,

posteà starcnt in conſpeoz

tu regis.

6. Fuerunt ergo inter

eos de filiis Iuda , Da

niel, Ananias , Miſaël ;

8( Azarias.

7. Et impoſuic cis præä

poſitus eunuchorumno

mina: Danicli, Baltaſſar;

Ananiæ , Sidrach ; Mi-z

cout. On donnoit communément le nom

&L'unique; aux Officiers du Palais des Rois

d'Orient , parce que pour Fordinairespils

étaient véritablement Eunuques.

Ibid. C'est le ſens de VHébteu.

Ÿ. 4. On lit dans ?Hébreu irré uliérement,

MAUM pour MUM , mdfllla , lesälahbins en

conviennent. ~'

1nd. Hébr. lin. éclairés en toute ſageſſe,

instruits dans les ſciences , intelligents en

tontesſbrle: de connoiſlànces. n Cela ſe peut

entendre en général de toutes les connoiſlîim

ces qui étaient alors en uſage dans la Chai

dée, ou même des diſpoſitions naturelles prog'
pres à ac uérír ces connaiſſances. ' ſſ

_]ót_'d. läébr. litt. 8c qui euſſent de la force

pour ſe tenir dans le palais du roi [tuteurs

prêts; à exécuter ſi: ordres, afin qu'i leu:

apprit , &c
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faëli, Miſach; 8c Aza.

\riæ , Abdenago.

_ &Propoſuit-autem Da

niel in corde ſuo , ne pol

lueretur de menia regis ,

neque de vino potûs ejus :

8c rogavic eunuchorum

præpoſitum ne cotamina

recur.

9. Dedit autem Deus

Danielí gratiam 8( miſe

'ricordiam in conſpecttl

principis eunuchorum.

10. Et ait princeps eu

huchorum ad Danie

iem .' cimeo ego domi

num meum regem , qui

constituic vobis cibum

ê( potum: qui ſi Vider-it

vultus vestros macilentio

res præ cæteris adoleſcen

iibus coævis veſiris , con

demnabicis caput meum

regi. '

u. Et dixit Daniel ad

\

1 i 9
ſar, ” qui ſignifie tré/br ,~ ou _ſàgefllïdc

Bélur ;Ananias , Sidrach , quiſignifie Am

baſſadeur; Miſaël_ , Miſach , c'e -à-dire ,

qui a join de la mai/bn ,~ 8( Azarias , Ab

dénago , qui veut dire valet de chambre ,

ou favori du Roi. "

- 8. Or Daniel , qui avoit alors environ

douze an; , fit une ferme réſolution dans

ſon cœur de ne ſe point fouiller en man

geant de ce qui venoit de la table du

Roi, 8( en buvant du vin dont il bu

voit ; 8( il pria le chef des eunuques de

lui permettre de ne point manger de

ces viandes , qui Pauroient rendu im

pur , parce qu'elles étoient , on défendue:

par la loi , ou immolées aux idoles, ou bé:

me: en leur nom.

9. Dieu fit en même temps que Da

niel ſe concilia les bonnes graces 8(

la bienveillance du chef des eunu

ques.

IO. Alors le chef des eunuques dit à

Daniel : Je crains Ie Roi mon ſeigneur ,

qui a ordonné qu'on vous ſervit des

viandes ô( du vin deja table: car s'il voit

vos viſages plus maigres " que ceux

des autres jeunes hommes de votre âge,

vous ſerez cauſe que le Roi me fera

perdre la tête , croyant ue votre mai—

greurjèraleffer de ma dé obezffance ê' de

mon avance.

n. Daniel répondit à Malaſar, ” à

il. 7. Selon la prononciation Chaldéenne, ſhi-s.

Beltéſalàr.

; IAM. On inter-prete divetſement ces noms.

Le changement de noms étoit une marque

de domaine 8c d'autorité :les maîtres im

poſoient de nouveaux noms. :l leurs eſcla

'CS

íc. io. Hébr. anti'. plus abattus ,. plus dl

Ÿ. n. Hébr. lit-t. Hammeſſar. Quelques

uns croient que ce He' est ici l'article, 8c

que Mal-df” ou Mel/I” est un terme gene'

rique qui mat ue ?emploi 8c non pas le nom

propre de cet fficier. On ſuppoſe qu'il pour

roit ſignifier un Officier de la, bouche. Le

ſens ſeroit: Daniel répondit au Malaſar.

,
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qui le chef des eunuques avoit ordon

né de prendre ſoin de Daniel , d'A

nanias , de Miſaël , 8c d'Azarias ,

6- qu'il avoit chargé de leur faire cette re'

ponfe :'

12.. Eprouvez , je vous prie , vos ſer

viteurs pendant dix jours ; 8( qu'on ne

nous donne que des légumes à manger ,

8( que de l'eau à boire :

13. 8( après cela , regardez nos viſa

ges , 8( les viſages des jeunes hommes

qui mangent des viandes de la tabledu

Roi ; 8( vous traiterez vos ſerviteurs ſe

lon ce que vous aurez vu vous-même

leur être le meilleur.

14. Ayant entendu ces paroles , il les

éprouva pendant dix jours:

15. 8( après les dix jours leur viſage

parut meilleur , 8( dans un embonpoint

tout autre que celui de tous les jeunes

hommes qui mangeoient des viandes de

la table du Roi.

16. Malaſar prenoit donc pour lui les

viandes 8( le vin qu'on leur donnoit

pour boite , 8( leur donnoit des légu

mes.

17. Or Dieudonna àces jeunes hom

mes la ſcience 8( la connoiſſance de tous

les Livres des Chaldéens , 8( de toute

la ſageſſe de leurs mages ; 8( il commu

uiqua en particulier à Daniel un eſprit

prophétique , qui lui donnoit l'intelligen

ce de toutes les viſions 8( de tous les

ſonges. " —

1l. r 7. c. à. cl. des viſions 8( des ſonges envoyés de Dieu.

Malaſar , quem constitue:

rat princeps eunuchorum

ſuper Danielcm , Ana

niam , Miſaëlcm , 8( Aza

riam:

1 2. _Tenta nos ,obſecro,

ſervos tuos diebus de

cem , 8( dentur nobis lc

gumina ad veſcendum ,

8c aqua ad bibendum :

I3. 8( contemplarc vul

tus nostros , 8( vultus pue

rorum qui veſcuntur ci

bo regio ,* 8( ſicut vide

ris , facics cum ſervis

cuis.

r4. Qui, audito ſerm0~

ne hujuſcemodi , tentavit

eos diebus decem .
15. post dies autem de-v

ccm , apparuerunt vultus

eorum meliores 8( corpu

lentiores præ Omnibus

pueris qui veſcebantur

cibo regio.

A I6. Porto Malaſar tol

lebat cibaria , 8( vinum

potûs eorum : dabarque

cis legumina. q

r7. Pueris autem his

dedit Deus ſcientiam 8(

diſciplinam , in Omni li

bro 8( ſapientia : Danie

li autem intelligentiam

Omnium viſionum 8( ſom

. niorum.

1 8. Completis
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18. Completis itaque

diebus , post quos dixe—

rat rex ut introduceren

tur : introduxít eos præ

poſitus eunuchorum in

conſpectu Nabuchodo

noſor.

I 9. Cùmque eis locutus

fuiſſet rex, non ſunt in

venti cales de univerſis ,

ut Daniel, Ananias , Mi

ſaël , 8( Azarias : 8c ſie

terunt in conſpectu re

gis.

zo. Et omne verbum

ſapienriæ 8c intellectûs ,

quod ſciſcitatus est ab eis

Rex , invenic in eis decu

Plum , ſuper cunâos atio

los 8( magos , qui etant

in univerſo regno ejus.

21. Fuic autem Daniel

uſque ad‘annum primum

Cyr] regis.

77. r9. Lite. devant le roi.

ÿ. zo. Les Mages étoient les Philoſophes

de ce pays.

u. An Chap. x.- I. r. on voit qu’il at

texgnit même juſqu'à la troiſieme année de

Cyrus. La premiere année est ici marquée

comme étant celle ou finirent les 70 années

18. Le temps étant donc paſſé après

lequel le Roi avoit commandé que l'on

fît paroître ces jeunes hommes devant

lui , le chef des eunuques les préſenta

devant Nabuchoelonoſon.

x9'. Et le Roi s'étant entretenu avec

eux ,il _trouva qu'il n'y en avoit point

parmi tous les autres jeunes hommes

qui égalaſſent Daniel , Ananias , Miſaël ,

8( Azarias : 8( ils demeurerent pour ſér

vir à la chambre du Roi. "

zo. Quelque question que le Roi leur

fit touchant la ſageſſe 8( l'intelligence

des choſes , il trouva en eux dix fois da

vantage de lumiere qu’il n'en avoit

trouvé dans tous les devins 8( les

mages " qui étoient dans tout ſon ro

yaume.

21. Or Daniel vécut ainſi à la cour

des Rois de Babylone juſqu'à la premiere

année du Roi Cyrus , qui Phenom

comme avaient fait tou: ſes prédéceſ

ſeurs. "

cement 8c la fin. Si l'on veut ſuivre l'ordre

des temps , c'est ici qu'il faudrait lire l'Hiſ

toire de Suſanne , qui n'étant point dans

les Exemplaires Hébreux, ſe trouve placée

dans les Exem laires Grecs à la tête du Li

;Ê-ÏI, 8c dans a Vulgate à la fin au Chap.

l.

de la captivité, dont il vit ainſi le commen

WM

Tome X I.
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_CHAPITRE II.

Songe de Nabuchodonoſbr; statue compoſée de quatre métaux.

Les devins de Chaldée ne peuvenrfàire connaître _au Roi ce

_ſonge qu'il avoit oublie'. Danielle lui fait connaitre lc lui

explique. Honneurs que Nabuchodonoſor fait à Daniel.

 

A ſeconde année du regne de

Av- x-'ERE _J Nabuchodonoſor , à compter de

CM' VULG' puis la mort de Nabopolaſſar ſon pere , "

633' Nabuchodonoſor eut un ſonge, dont

ſon eſprit ſur extrêmement effrayé ,

8( enſuite il l'oublia entiérement. ”

1. N anno ſecundo reg-'ó

niNabuchodonoſor ,

vidit Nabuchodonoſor

ſomnium', 8c conterritus

est lpiritus ejus , 6c ſom

nium ejus fugit ab eo.

2. Præcepit autem rex ,

.ut convocarentur arioli ,

ô( magi , ô( malefici ,

8c Chaldæi , ut indicarent

regi ſomnia ſua : qui cùm

veniſſent , steterunt co

ram rege;

=—-:~—~—= 1-]

z. Le Roi commanda en même-temps

qu'on ſÎ/t aſſembler les devins les plu: ca

pables de pénétrer dans l'avenir , les ma

ges les plu: profond: dan: la connoiffiirnce

des choſes naturelles , les enchanteurs

les plu: habiles à tirer det augures ,

8( les aflrologues les plu: distingués d'en

tre le: Chaldéens , afin qu'ils lui décla

raſſent quel avoit été ſon ſonge : ils

vinrent donc , ô( ſe préſenterent de

vant lui;

z. 8( le Roi leur dit :J'ai eu un ſon

ge ,- &je ne ſai ce que j'ai vu , parce

que rien ne m'en est resté dans l'eſprit

qu'une idée confuſe. "

3. 8c dixit ad eos rex:

Vidi ſomnium , ô( mente

conſuſus ignoro quod vi

dctim.

4. Les Chaldéens répondirent au Roi. 4. Reſponderuntquc

en langue Cltaldnïqtte , que les Hébreux Chaldæi ſegi Syſjacè; z

appellent Syrtaque : ” O Roi, vivez à ja- Rex in ſempitemum vi_

-\

Ÿ. r. Comme il y avoit déja plus de trois

ans que Nabuchodonoſor, dans la premiere

année de ſon regne, avoit emmené Datnicl

captifâ Babylone , ſſupr. l. l. 5. t8.] on

en conclut qu'il étoit alors dans la quartie

mc année de ſon regne depuis ſon aſſocia

tion au trône par ſon pere , ſeconde depuis

la mort de ſon pere.

Ilrid. Hébr. auçr. ſon eſprit ſur dans l'agi

tation , 8c ſon ſommeil fiſhineerrompu.

77. 3. Hébr. autr. .l'ai eu un ſonge; a:

Maiſtre/uml mon eſprit est dans l'agitation

pour ſavoir le ſonge que j'ai en , je travail

le' inutilement à le rappeller dans m.: tué-ï.

marre.

ÿ. 4. Anciennement les Langues Syria

que 8c Chdldaïque étoient les mêmes,- ſa.

tKeg. xvut. 2.6. 6* Lfdr. tv. 7.] 8c encore
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ve: dic ſomnium ſervis

cuis , ê( interpretationem

ejus indicabimus.

5. Et reſpondens rex ,

ait Chaldæis : Sermo re

ceſſit à me: niſi indica

veritis mihi, ſomnium

8( conjecturam ejus , pe

ribitis vos , 8( domus veſ

træ publicabuntur.

6. Si autem ſomnium

8c oonjecturam ejus nat

raveritis , præmia , 6c do

-na , 8l honorem multum

accipietis à me: ſomnium

ígitur , 8( interpretatio

netn ejus indicate mihi.

7. Reſpondetunt ſe

cundo , atque dixerunt:

vRex ſomnium dicat ſer

vis ſuis , vô( interpretatio

nem illius indicabimus.

8. Reſpondit rex , 6c

ait :zcertè novi quod tem

pus redimíris , ſciences

.quód receſſcritvä me ſer

mo.

9. Si ergo ſomnium non

indicavetltis mihi , una

est de VObls ſententia :

mais : dites à vos ſerviteurs le ſonge que

vous avez eu , 8( nous l'interprète

rons.

5. Le Roi répondit aux aflrologuer

Chaldéens: Mon ſonge m'est échappé

de la mémoire: ſi vous ne me déclarez

ce que j'ai ſongé , 8( ce que mon ſonge

ſignifie , vous qui vous vantez de con

naître les ſecrets divins , vous péri

rez tous , l, comme étant convaincu: ,

par votre ignorance , d'être de.: impoſ

teurs ; 5C vos maiſons ſeront confiſ

quées. "

6. Mais ſi vous me dites mon ſon

ge , 8( ce qu'il ſignifie , je vous ſerai

des dons ô( des préſents , 8( je vous éle

verai à de grands honneurs : dites-moi

donc , 8( interprétez-moi ce que j'ai.

ſongé.

7. Les astralogue: Chaldéens lui ré

pondirent pour la ſeconde ſois : s'il

plaît au Roi de déclarer ſon ſonge à

ſes ſerviteurs , nous lui en donnerons

l'interprétation.

8. Le Rolleur répondit : Je vois bien

_que vous ne cherchez qu'à gagner du

temps , G' à trouver le moyen de cacher

votre ignorance , ê' d'éviter le châtiment

que vous méritez. Vou: dite: que Vous

mkxpliqucriez, ce que j'ai _ſbngé , ſi je

vous le rapporter": ,~parce que vous ſa

vez que j'ai oublié mon ſonge.

9. Mais ſi vous ne pouvez me dire

ce que j'ai ſongé ,~ c'est une marque

que , fije vous l'avais dit , vous lui auriez

aujourd'hui elles ont entfielles une ttèægran

de conformité.

Ibid. Le texte original peut ſe traduire.

8c vos maiſons ſeront réduites en lieux in

Îlr. 5. Le texte original porte à la lettre: ſâmcs où Fonjetre le: immortel-fees G' le: ara

vous ſerez mis en pieces. durer . , GPU. '

X2.
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donné une interprétation trompeuſe ,

8( pleine d'illuſion , pour m’enrrerenir

de paroles , juſqu’à ce qu'il ſe fût

paſſe' beaucoup de temps , ê' que je

rffeùſſê plus c'te' en état de reconnaître la Ve'

rité. Dites-moi donc maintenant quel a été

mon ſonge . afin que je ſache auffi que

l'interprétation que vous lui donnerez ,

ſera véritable: car il n’est pas plus dif

ficile de deviner les _ſonges que de les bien

bexplíquer. ”

IO. Les Chaldéens répondirent au

Roi : Seigneur , il n'y a' point d'hom

me ſur la terre qui puiſſe faire ce que

vous nous commandez ; 8( il n'y a

point de Roi , quelque grand ô( puiſſant

qu'il ſoir , qui ait jamais exigé une telle

choſe des devins , des magiciens , 8( des

Chaldéens. ~

II. Car ce que vous demandez ,

ô Roi , est ſi difficile , qu'il ne ſe trou

vera perſonne qui puiſſe VOUS en éclair

_cir , excepte' les dieux ſizpéríeurs à ceux

que nous conſultons , ces grands dieux qui

n’ont point de commerce avec les hom

mes. "

n. Après cette réponſe, le Roi en

quod interpretationem

quoque fallacem 8( de

ceptione plenam compo

ſueritis , uc loquamini mi

hi donec tempus pertran

ſeat. Somnium iraque di

cite mihi , ur ſciam quôd

interpretationem quoque

ejus veram loquamini.

ro. Reſpondentes ergo

Chaldæi coram rege , di

xerunt : non est homo

ſuper cerram , qui ſer-mo

nem tuum , rex,poffirim

plere: ſed neque regum

quiſquam magnus 8( po

tens , verbum hujuſcemo

di ſciſcitatur ab Omni

ariolo , 8( mago , 6c Chal

dæo.

l I. Sermo enim , quem

tu quærls , rex , gravrs

est; nec reperietur quiſ

quam , qui indicec illum

in conſpectu regis : ex

ceptis diis , quorum non

est cum hominibus con

verſatio.

1 z. Quo audico , rexvin

furore 8( in ira magna
tra en fureur 58( dans ſon extrême co

ÿ. 9. Le texte original peut ſe traduire:- fauſſes 8c perverſes juſquä ce que le temps

Mais ſi vous ne me dires le ſonge que j'ai ſc paſſe.] \Ildíntendnt donc dires-moile ſon

eu , vous ſCſCZ tous eſlvelappls dans une mê- ge que fai eu , 6c que je ſache que vous

me ſentence , vous port-rez tous l.: même con

damn-Trio” ,~ car vous cherchez à me dire des

paroles fauſſes 8c perverſes pour tir” e” lon

gwurjuſqſſà ce que le temps. ſe paſſe. ſAurr.

vous n'avez tous qu'un même deſſein , &L

vous ne cherchez qu'à me dire des paroles.

m’en donnerez vraiment l'interprétation.

il. n. Les Chaldéens , comme les autres

Païens , croyaient qu'il avoir des Dieux
ſupérieurs 8c inférieurs , \y

aux autres.

uboxdonnés les us
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ï

præcepit ’,~ ut perirent

omnes ſapientes Babylo

nis.

I3. Et egreſsâ ſenten

tiâ , ſapientes interficie

bantur : quærebanturque

Daniel 8c ſocii ejus , ut

perirent.

I4. Tunc Daniel requi

fivic de lege atqUe ſen

rentiâ , ab Arioch prin

cipe militiæ regis , qui

egreſſus fuerat ad inter

ficiendos ſapientes Baby

loniss*

' t5. 8( interrogavit

eum qui a rege potesta

tem acceperat , quam ob

cauſam tam crudelis ſen

tentia à ſacie regis effet

egreſſa. Cùm ergo rem

indicaſſet Arioch Danie

li ,

I 6. Daniel ingreſſus ro

gavit regem , ut tempus

daret ſibi ad ſolutionem

indicandam regi.

lere , il commanda qu’on fîtmourir tous

les ſages de Babylone.

1;. Cet arrêt ayant été prononcé , on

alloit faire mourir les ſages ; " 8( on

cherchoit Daniel 8( ſes compagnons

pour les faire périr avec les autres, quoi

qu’an ne les eût oint appelles avec eux pour

inter réter le ſiîtge du Roi ,' car l'envie des

Cha déens ne les 'regardait comme ſages ,

que lorſque cette qualité devoit leur faire

perdre la vie.

I4. Alors Daniel Voulant ſavoir quel

le. étoit la cauſe de cette loi 8( de cet

te ordonnance , dont ſa retraite G- .ſon

application à Dieu pouvaient [ui avoir de'

robé la connaiſſance , S’en informa d'A—

rioch général des armées du Roi , qui ſe

préparoit à faire mourir les ſages de Ba

bylone :"

15. car c'étoit lui qui avoit reçu cet

ordre du Roi : Daniel lui demanda donc

quel étoit le ſujet qui avoit pu porter

le Roi à prononcer une ſentence ſi

cruelle. ” Arioch ayant dit toute Paf

faite à Daniel ,

I6. Daniel touche' du malheur de tam

de perſonnes , 6* plein de confiance en

Dieu , ſe préſenta devant le Roi, 8( le

ſupplia de lui accorder quelque temps ,

pour lui donner Pécla-irciſſement qu'il

deſiroit.

ÿ. 13. Autr. on faiſoit mourir les ſages.»

Pluſieurs croient qu'on avoit déjà commencé

>â exécuter la ſentence du roi.

Il'. r4. Le texte oti inal ſe pourroit tra

Alors Daniel t quelques repréſen

tations à Arioch , chef des gardes du roi,

établis pour mettre à mort , qui étoit ſorti

pour faire mourir les ſages de Babylone. n

Alors l'office de mettre à mort les coupables

duire :

n’étoit point une choſe honteuſe. .

xl. t5. Les Interpretes Hébraïſants ſiippo

fent communément que le texte original

pourroit ſignifier t Pourquoi cette ſentence

cst-elle ſortie ſi précipitarnment de devant le

roi? Mais le texte original peut également

ſignifier ce qukxptime la Vulgate. ll s'agit

moins ici de la précipitation que de la rigueur

même dc la ſentence.
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I7. Le Rai le lui accorda: 8( Daniel ,

étant entré dans ſa maiſon , il déclara ce

qui ſe paſſoit à ſes compagnons , Ana

nias , Miſaël , 8( Azarias ;

~18. afin qu'ils imploraſſent la miſéri

corde du Dieu du ciel , pour la révéla

tion de ce ſecret , " 8( que Daniel 8( ſes

compagnons ne périſſent pas avec les

autres ſages de Babylone.

r9. Alors ce mystere fut découvert à

Daniel dans une viſion qu'il eur pendant

la nuit; 8( i1 bénit le Dieu du ciel de lui

avoir accordé cette grace , 8( il dit :

zo. Que le nom du Seigneur ſoit be'

ni dans tous les ſiecles , comme il l'a été

dès le commencement; parce que la ſa

geſſe 8( la force ſont à lui , ê' qu'il les

donne à qui il lui plaît.

21. C'est lui qui change les temps 8(

les ſiecles , qui transfere 8( qui 'établit

les royaumes , qui donne la ſageſſe aux

ſages , 8( la ſcience à ceux qui ont l'in

telligence 8( la lumiere.

l(

22.. C'est lui qui révele les choſes les

plus profondes 8( les plus cachées , qui

connoît ce qui est dans les ténebres; 8(

c'est en lui ſeul que ſe trouve la vraie

lumiere.

23. C'est à vous auſſi, ô Dieu de nos

peres , que je rends graces; c'est vous

que je loue ê' que je bénis , parce que

r7. Et ingreſſus est doñ'

mum ſuam, Ananiæque

8( Miſaëli 8( Azariæ ſo

ciis ſuis indicavitjnego

tium :

18. ut quærerent mi

ſericordiam à facie Dei

cœli ſuper ſacramento iſ

to , 8( non perircnt Da

niel 8( ſocii ejus cum cæ~

teris ſapientibus Babylo

nis.

I9.Tunc Danieli myſ

terium per viſioneni noc

te revelatum est: 8( bene

dixit Daniel Deum cœ-æ

Ii ,'

r9. 8( locutus ait : Sit

nomen Domitii bénédic

turn a ſæculo 8( uſquc in

ſæculum: quia ſapientia

8( fortitudo ejus ſunt.

21. Er ipſe mutat remi

pora 8( ætates; transfert

regna , atque constituit:

dat ſapientiam ſapienti

bus , 8( ſcientíam intelli

gentibus diſciplinam :

~ 22. ipſe revelat profunä

da 8( abſcondita , 8( no

vit in tenebris constituz

ta; 8( lux cum eo est.

23. Tibi , Deus pa-Ï

trum noſirorum , confi

teor , teque laudo : quia

i8. C'est le ſens du texte ori inal,

pitre , juſqu'à la fin du Chapitre II.

qui est en Chaldéen depuis le ÿ. 4. de cc Cha-E
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ſapientiam 6c fortitudi

nem dedisti mihi :ôc nunc

ostendisti mihi quæ roga

vimus te , quia ſermonem

regis aperuisti nobis.

a4. Post hæc Daniel in)

greffus ad Arioch , quem

constituerar rex ut perde

rec ſapientes Babylonis ,

ſic ei ~locutus est : Sapien

tes Babylonis ne perdas;

introduc me in conſpec

tu regis , 8( ſolutionem

regi narrabo.

2S. Tune Arioch festi

nus íntroduxit Danielem

ad regem , 6c dixit ei: in

veni hominem de filiis

tranſmigrationis Iuda ,

qui ſolutionem regi an

nuntier.

26. Reſpondit rex ,Gt

dixit Danieli , cujus no

men erat Baltaſſar : Pu

taſne verè potes mihi in

dicare ſomnium quod vi

di , 6c interpretationem

ejus ? ~

2.77. Et reſpondens Da

niel coram rege , ait :

mysterium quod rex in

vous m'avez donné la ſageſſe 8( la for

ce qui nous étaient néceſſaires pour nous

ſauver aPunſi grand danger , 8( que vous

m'avez fait voir~ce que nous vous avons

demandé, en nous découvrant ce que

le Roi deſire ſavoir de nous , comme
nous vous en avons prie'. ſi

24. Daniel alla enſuite trouver "

Arioch , à qui le Roi avoit ordonné de

faire mourir les ſages de Babylone, 8(

il lui dit : Ne faites point mourir les ſa

ges de Babylone: la cauſe de leur con

damnation ne fubfiſle plus: mettez-moi

au Roi ,~ 8( je lui donnerai l'éclairciſſe

ment qu'il deſire.

25. Arioch auſſi-tôt préſenta Daniel

au Roi, 8( lui dit: J'ai trouvé un hom

me d'entre les captifs des enfants de .lu

da , qui donnera au Roi Féclairciſſe

ment qu'il demande.

26. Le Roi répondit, en ſe tournant

vers Daniel ſurnommé Baltaſſar :

Croyez-vous pouvoir me dire vérita

blement ce que j'ai vu en ſonge , ê(

m'en donner l'interprétation?

i'. 1.4. On lit dans le texte original , At.

Al. ; ce que l’on ſuppoſe ſignifier ingrgſſas

:ſi ad : mais enſuite on trouve un ſecond

verbe Azti, ivit : celui-ci deviendrait alors

ſuperflu , comme en effet la Vulgate ne l'ex

2.7. Daniel répondit au Roi: Les ſa,

ges , les mages , les devîns 8( les augu

res" ne peuvent découvrir au Roi le

h

l

prime pas t mais la répétition du mot AL;

n'est peut-être qu'une faute de Copiste t

alors le ſens ſeroit : dd Arioch . , . ivír.

i. 27. Ou , ceux devinent par l’inſ-,

pection des entrailles victimes.
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mystere dont il est en peine.

28. Mais il y a dans le ciel un Dieu

qui révele les mysteres les plus caché: ,

qui vous a montré , ô Roi, les choſes

qui doivent arriver dans les derniers

temps : " voici donc quel a été votre ſon

ge, 8( les viſions qui vous ont paſſé

dans l'eſprit, lorſque vous étiez dans

votre lit.

29. Vous penſiez , ô Roi , étant dans

votre lit, à ce qui devoir arriver après

ce temps; ô( celui qui révele les myste

res, vous a découvert les choſes à venir.

go. Ce ſecret m'a auffi été particuliè

rement révélé, non par une ſageſſe na

turelle que j'aie , ô( qui ne ſe trouve

pas dans le relie des hommes , mais par

une faveurſingulier-e du Dieu du ciel , qui

m'a découvert ce mystere, afin que le Roi

ſûr ?interprétation de ſon ſonge , ô( que

les penſées de ſon eſprit lui fuſſent con

nues.

31. Voici donc, ôRoi , ce que vous

avez vu : il vous a paru comme une

grande ſiatue : cette statue , grande 8(

haute extraordinairement, " ſe tenoit

debout devant vous , 8( ſon regard étoit

effroyable. "

32. La tête de cette statue étoit d'un

ot très-pur; la poitrine 8C les bras

étoient d'argent ; le ventre 8( les cuiſſes

Ÿ. a8. Autr. dans les temps à venir.

ÿ. 3T. Le texte original peut ſignifier:

8c d'un éclat extraordinaire.

terrogat , ſapientes , ma

gi , arioli , 8( aruſpices

nequeunt indicate regi.

28. Sed est Deus in cœ

lo revelans myſieria , qui

indicavic tibi , rex Nabu

chodonoſor , quæ ventu

ra ſunt in noviſſimis tem

poribus : ſomnium tuum ,

8( viſiones capicis cui in

cubili tuo, hujuſcemodi

ſunt. _

29. Tu , rex, cogitare

cœpisti in ſiraro tuo ,

quid eſſct futurum post

hæc: 8( qui revelat myſ

teria , ostendit tibi quæ

Ventura ſunt.

30. Milli quoque non

in ſapientia , quæ est in

me plus quam in cunctis

viventibus, ſacramentum

hoc revelatum est: ſed uc

interpretatio regi mani

feſia fieret , 8( cogitatio

nes mentis tuæ ſcires.

3l. Tu , rex , videbas ,

6c ecce quaſi statua una

grandis : ſiatua illa mag

na , 8( staturâ ſublimis

ſiabat contra te , 8( in

tuitus ejus erat terribilis.

32. Hujus statuæ capuc

ex auro optimo etat ;

pectus autem 8( brachia

Ióid. Le texte original peut ſe traduire:

ſa forme étoit terrible.

de
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de argento ; porrè _ven

rer 8( femora ex ærc;

33. tibiæ autem fer

reæ 5 pedum quædam

pars erat ferrea , quæ

dam autem fictilis.

34. Videbas ita , donec

abſciſſus est lapis de mon

te fine manibus : 8( per

cuffit statuam in pedibus

ejus ferreis 8( fictilibus ,

8( comminuíc eos.

35. Tunc conti-ita ſunt

pariter ferrum , resta ,

æs , argentum , 8c au

rum , 8c redacta quaſi in

favillam æstivæ areæ ,

quæ rapta ſunt venro ,

nulluſque locus inventus

est eis ,* lapis autem qui

percuſſerac staruam , fac

cus est mons magnus, 8(

implcvít univerſam ter

ram.

36. Hoc est ſomnium:

lnterpretatlonem quoque

ejus dicemus coram ce ,

rex. ~

37. Tu rex regum es:

8( Deus cœli , regnum ,

8( fortitudinem , 8c im

perium , 8c gloriam de

dic tibi :

étoient d‘airain ;

zz. les jambes étoient de fer; 8( une

partie des pieds étoit defer , 8( l'autre

d'argile.

34. Vous étiez attentif à cette viſion;

lorſqu'une pierre fut détachée de la

montagne, ” ſans la main ê' flu” le fe

cour: d'aucun homme , 8( que , frappant

la statue dans ſes pieds de fer 8( d'argile,

elle les mit en pieces.

35. Alors le fer , Pargile , l’airain , l'ar

gent 8( l'or ſe briſerenr tout enſemble ,

8( devinrent comme la menue paille

que le vent emporte hors de l'aire pen

dant l'été,- 8( ils diſparurent , ſans qu'il

s'en trouvât plus rien en aucun lieu :

mais la pierre qui avoit frappé la statue

devint une grande monta ne . qui rem
plit toute la terre. g

36. Voilavorre ſonge, Ô Roi : 8(

nous Pinrerpréterons auſſi devant vous.

37. Vous êtes le Roi des Rois ;" 8( le

Dieu du ciel vous a donné le royaume ,

la force , l'empire 8( la gloire :

ÿ. 34. Ucxpreffion d'2 monte n’cst pas dans ici omiſe par les Copines;

le texte original ; elle ſe trouve dans la ÿ. 37. C'est le titre ordinaire que pui

Verſion Grecque, 8c le ÿ. 4s la rappelle ,~ noient auſſi les rois de Perſe. Nabuchodo

ce qui donne lieu de ?réſumer qu'elle a été noſor étoit alors le plus grand roi du monde

Tome XI. Y
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38. il vous a aſſujéti les enfants des

hommes 8( les bêtes de la campagne ,

en quelque lieu qu'ils habitent ; il a mis

en votre main les oiſeaux mêmes du

ciel ,- 8( il a ſoumis toutes choſes à vo

tre puiſſance : c'est donc vous qui êtes

la tête d'or , votre empire étant le Premier

G' le plus riche de tous les empires. "

39. Il s'élèvent après vous un autre

royaume moindre que le vôtre , qui ſe

ra d'argent; " 8( enſuite un troiſieme

royaume qui ſera d’airain, 8( qui com—

mandera à toute la terre. "

40. Le quatrieme Royaume ſera com

me le fer ; il briſera 8( il réduira tout en

poudre, comme le fer briſe 8( dompte

toutes choſes. ”

41. Mais comme vous avez vu que

les pieds de la statue, 8( les doigts des

pieds étoient en partie d'argile, 8( en

partie de fer , ce royaume, quoique pre—

nant ſon origine du fer, ſera diviſé ſe

lon que vous avez vu que le fer étoit

38. 8c omnia in quibus

habitant filii hominum 8(

bestiæ agri , volucres quo

que cœli , dedit in manu

tua , 8( ſub ditione tua

“univerſa constituit :tu es

ergo caput aureum.

39. Et post te cenſur

get regnum aliud minus

ce argenteum : 8( regnum

tertium aliud æreum ,

quod imperabit univerſæ

terræ.

40. Et regnum quar

tum erit velut ferrum t

quomodo ferrum commi

nuit 6( domat omnia ,

fic comminuet 8( conte

ret omnia hæc.

41. Porto quia vidisti

pedum 8( digitorum par

tem testæ figuli , 8( par

tem ferream : regnum dí

viſum erit , quod tamen

V. 38. On lit dans le terre original irré

guliérement DARÎN, pour Drum , habitan

nr : les Rabbins en conviennent.

r7. 39 L'expreſſion .zrgenmdm ne ſe trouñ

ve pas dans le texte original, ni même

dans l'Edition Romaine de la Verſion Grec

que: mais on l'a vue au il. zz dans l'ex

prcllion de urgente : 8c il y a lieu de pré

ſumer que c'est encore ici une omiſſion de

Coptstes. Cc ſecond royaume est ?Empire

dits Perſes , forme' par la réunion des Chal

déens aux Modes 8c aux Perſes ſous Cyrus.

ſa durée , mais encore par ſon étendue &t

par ſa puiſſance.

Ióia'. C'est l’Em ire des Grecs , fondé

par Alexandre le rand, ſur les ruines de

l'Empire des Perſes r Alexandre porta ſes

con uêtrs dans les trois parties du monde ,

qui etoient les ſeules connues.

ÿ. 40. Cest l'Empire des Romains , qui

dès le temps on [ls fotmoient un État Ré

publicain , réduiſirent ſous leur puiſſanceles

provinces des Grecs , 8( devinrent enſuite un

Etat Monarchique ſous Auguste. Voyez la

Cet Empire ſur moindre que celui des Aſſy- Diſſertation ſi” le: game Empire: , a la

riens ou des Chaldéens , non-ſeulement par tete de ce Livre.
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de plancario ſerti orietur ,

ſecundùm quod vidisti

fetrum mistum testæ ex

luto.

42.' Et digitos pedum

ex parte ferreos , 8c ex

*parte fictiles; ex parte reg

num eric ſolidum , 6c ex

parte contritum.

43. Quod autem vidiſ

ti fcrrum mistum testæ

ex luto, commiſcebuntur

quidem humano ſemirte ,

ſed non adhærebunt ſibi ,

ficuti ferrum miſceri non

potest testæ.

44. In diebus autem

regnorum illorum , ſuſci

rabit Deus- cœli regnum

quod in æternum non diſ

ſipabitur , 8( regnum ejus

alteri populo non trade

tur : commtnuec autem ,

8l conſumer univerſa reg

na hæc : 8( ipſum stable

m æternum :

45. ſecundùm quod vi

disti , quod de monte

abſcíſſus est lapis ſine mas

nibus , 8( comminuir teſ.

tarn , B; ferrum , ô( æs ,

8E. argentum , 6c _aurum :

Deus magnus ostendit: re- _

mêlé avec la terre 8( l'argile.

42. Et comme les doigts des pieds

étoient en partie de fer 8( en partie de

terre, ce royaume auſii ſera ferme en

' partie , ê( en partie ſoible 6- fragile.

43. Et comme vous avez vu que le

ſer étoit mêlé avec la terre 8( l'argile ,

ils ſe mêleront auſii par des alliances hu

maines : mais ils ne demeureront point

unis , comme le ſer ne peut ſe lier ni

s'unir avec l'argile. ”

44. Dans le temps de ces royaumes ,.

le Dieu du ciel ſuſcitera un royaume

qui ne ſera jamais détruit , ” un royaume

qui ne paſſera point à un autre peupler,

qui renverſera 8( qui réduira en poudre

tous ces royaumes , ê( qui ſubſistera

éternellement ,

45. ſelon que vous avez vu que la

pierre ui avoit été arrachée de la mon

tagne ?ans la main d'aucun homme , a

briſé l'argile, le ſer , l'airain , l'argent 8(

l'or : le grand Dieu a fait voir ainſi au

Roi ce qui doit arriver à l'avenir: car le

ſonge que vous avez eu, est véritable ; 8(

l'interprétation que je vous en donne., est

Ÿ- 4h43- Tout ceci regarde le dernier statue. Voyez [a même Diſſertation.

âge de l'Empire Romain depuis Auguste ÿ. 44. Ou ſelon le texte original , dans

Ifancienrtevigueur de la République_ R0- l le temps de ces [finis , c’est—â~dire,de ceux du

maine s’énerva ſous le gouvernement des quatrtcme Empire. j ~

Empïxeuts , repréſenté par les pieds de la I

Yz*
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très-certaine. ”.

46. Alors le Koi Nabuchodonoſor ſe

prosterna le viſage contre terre , ô( ado

ra Daniel; 8( il commanda que l'on fit

venir des victimes ê( de l'encens , ô(

qu'on lui ſacrifiât. "

47. Et le Roi parlant enſuite à Da

niel , lui dir: Votre Dieu est véritable

ment le Dieu- des Dieux, 8( le Seigneur

des Rois , 8( celui qui révele les myste

res le: plus profonds , puiſque vous avez

pu , par jbn _ſecours , découvrir un myſ

tere li caché.

48. Alors le Roi éleva en honneur

Daniel, lui fit beaucoup de grandsôc

magnifiques préſents, lui donna le gou

vernement vde toutes les provinces dé

pendantes de Babylone, 8( l'éleva au-deſ

ſus de ceux qui poſſédoient les premie

res dignités de ſbn royaume. "

N. 44. 8e 45. L'Empire éternel nit est

ici annoncé , est celui du Melſie , cest-â

dire , de Jeſus-Christ , qui nâquit ſous Au

guste le premier des Empcreurs Romains;

ee ſut ſous Tibere ſucceſſeur d'Auguste ,

 

gi , quæ ven-turn ſunt poſ

teä *, 8( verum est ſom

nium , 8( fidelis interpre

tatio ejus.

46. Tunc rex Nabu

chodonoſorcecidit in fa

ciem ſuam, 6c Danielem

adoravit , ô: hostias 8c in

cenſum præcepit ut ſacri

ficarcnt ei.

47. Loquens ergo rex',

ai-c Danicli : verè Deus

vester Deus deorum est,

8( Dominos regum , ét.

revelans mysteria : quo

niam tu potuiſii aperire

hoc ſacramenturn.

48. Tunc rex Danie

lem in ſublime extulit ,

6c m.unera multa 6c mag

na dedit ei : 8c consti

tuit cum principem ſuper

omnes provincias Baby

lonis , &t præfectum ma

gistra-tuum ſuper- cunctos

ſapientcs Babylonis.

alors. chez les Romains; leurs diſciples ont l w aurdeſſus de tous les Sages de Babylone.

ue J. C. mourut , reſſuſcita 8c fonda ſonñ

gliſe qui» est ſon royaume. Il est ſemblable

ânue pierre détachée d'une montagne ſlt/u', la

mai” d'aucun hai/Jme , parce qu'il est né du

ſein d'une vierge de la nation. Juive , 8c que

les Apôtres qu'il a choiſis pour étendre ſur

la terre ſon royaume qui est ſon Egliſe,

!ſont été ſoutenus d'aucune puiſſance hu

maine. Ils ont frap é les pieds du coloſſe ,

cïzst-â-dire , dc l' mpire-idolârte ſubſistent

du paganiſme , Bt la converſion des Empe

teurs. Ils ſont devenus une grande montagne,

ëest-à-dire , un grand peuple qui s'est éten

du ſur toute la terre, 8c doit un jour la,

remplir ,4 en continuant de

la prédication de l'Evan ile, 8c de ſoumet

tre ſucceſſivement à Jeſiis-Christ une mul

titude d'ho|nmes de toutes nations. Voyez

la même Diſſertation. .

1/. 46. Le texte original peut ſe traduire r

8c il commanda qu'on lui aPPOftât des oſ

frandes de pain G' de li un”, 8c de l'en

cens , pour qu'il :nfl: l'O lation &ſon Dieu..

ÿ. 48. Autrement 8c ſelon le texte origi

nal: il rétablit maître des Satrapcs , G' l'ile

porter Par-tout.

achevé de renverſer ce coloſſe parla ruine
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49. 'Daniel autem poſ

tulavit à rege: 6c consti

tuit ſuper opera provin

ciæ Babylonis , Sidrach ,

Miſach , 8c Abdenago:

ifpſe autem Daniel etat in

oribus regis. '

1l'. 49. Autrement 8c ſelon le texte origi

nal : des travaux d'agriculture. n Les anciens

49. Et le Roi ordonna , ſelon que Da

niel le lui avoit demandé , que Sidrach ,

Miſach 8( Abdénago auroient l'inten

dance des affaires" de la province de

Babylone : mais Daniel étoit toujours

dans le palais, près de la perſonne du

Roi.

rois de Perle fappliquoient auſii très-ſérieu

ſement a' l'agriculture.

 

 

CHAPITRE III.

Statue d'or dreſſée par Nabuc/zadonoſor. Les trois compagnons

de Daniel refizſènt d'aller-er cette statue ,* ils ſont jettés dans

une _journal/è ardente. Dieu les y conſerve. -Priere d’A{n~

rias. Cantique ÆApzrias ê' deſès compagnons. Ordonnance

de Nabuclzodonoſbr en fàveur de la religion des Juifs.

I. Abuchodonoſor

rex fecit statuant

auream , altitudine cubi

torum ſexaginta ,— latitu

dine cubitoru-m ſex , 8c

ſiatuit cam in campo Du

ra provinciæ Babylonis.

2.. ltaqu-e Nabuchodo

noſor rex miſit ad con

gregandos ſatrapas , ma

gifiratus 6c judices , du

LQUe-lque temps nprêsfl' le Roi Na

buchodonoſor fit faire une statue

non de différents métaux , comme celle

qu'il avoit vue en ſonge , mais toute d'or.

Il la fit faire de ſoixante coudées de

haut , 8( de ſix de large : " ô( il la fit

mettre dans la campagne de Dura , qui

étoit de la province de Babylone.

ÿ. r.

après la ruine de Jéruſalem.

Quelques-uns croient que ce fut

2-. 'Il envoya enſuite un ordre, pour

faire aſſembler les ſatrapes, les magiſ

trats , les Juges , " l'es officiers de l'ar

mée , " les intendants, " ceux qui poſſé

doient les premieres charges , " 8( tous

ginal ell fort incertaine.

Ióín'. C'eſt ainſi que pluſieurs entendenn

lbid. Les proportions marquées ici ne

permettent pas de croire que ce ſûr la me

ſure d'une statue d'homme. cette statue

&oit apparemment poſée ſur une colonne,

dont la hauteur eſt confondue ici avec celle

de la ſtatue.

ÿ. 2.. Le texte de l'original ſemble plutôt

ſignifier des Gouverneursde Provinces.

lóid. La ſignification du terme cle l'ori- .

l'expreſſion de Ponginal.

làid. La plu art croient que le terme de

l'original ſigni e les Juriſconſnltes. On lit

dans le texte original encore un autre nom:

de dignité que [Auteur de la Vulgate n'a

pas traduit; il y a apparence qu'il ſignifie

un Docteur, un Orateur, un Interprete de!

loir. ~
\
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les gouverneurs des provinces , afin ces 8( tyrannos , 6c Præ;

qu’ils' ſe trouvaſſertt au .jour qu'on dé- fcctos , omneſquc Princi_

dieroit la statue qu il avoit dreſſée. Pes regionum , uc comm_

nirent ad dedicarionem

statuæ , quam erexerac

Nabuchodonoſor rex.

/ z. Alors les ſatrapes , les magistrats , 3. Tunc_ congregati

les juges v, les officiers de l’armée , les ſunt ſatrapæ, magiſh-atus

inrendants , les ſeigneurs qui étoient 8c indices ducés 8( ty_

D
établis dans les premieres charges , " 8( . 6C t.

tous les gouverneurs des provinces s'aſ- ſan… ñ* 0P lmaœs qu!

ſemblerent, pour allister à la dédicace eſant_ in Poteſÿatibus Cfmſ'

de la statue que le Roi Nabuchodono- tltutl , 8( univerfi princi

ſor avoit dreſſée:ils ſe tenoient debout" Pes regionum , uc convc.

devant la statue que le Roi Nabucho- nírent ad dedicationem

.donoſor avoit fait dreſſer: flatuæ ’ quam erexcrat

Nabuchodonoſor rex :

stabant autem in conſ

pectu statuæ , quam po

ſuerat Nabuchodonoſor

rex:

4. 8( le hérautcrioîtàhaute voix: 4. 8( præco clamabar

Peuples, tributs, 8( gens de toutes lan- Valcncer z Vobis dicituſ

gues , on VOUS ordonne, ’ tribubus ê( lin.

guis :

\ 5. qu'au moment où ,vous entendrez 5. in horâ quâ audieri

le ſon de la trompette , de la flûte , de [is ſoniſum cuba; , 8( fiſ.

la harpe , du haut-bois , de la lyre , " 8( iulæ 6C citharæ ſambu_

des concerts de toutes ſortes de muſi- cæ 8( Pſaherii ’ d( ſym

,
-

* cñiens, vous. vous prosterniez en terre ,

8(que vous adoriez la statue d'or que Phÿniæ 8S univerſi ge"

le Roi Nabuchodonoſor a dreſſée. 116118 mUſiCOſlÎm , Caden

tes adorate statuam au

,rcam , quam conſiituit

Nabuchodonoſor rex.

6. Si quelqu'un ne ſe prosterne, 8( 6. Si quis autem non

V. 3. Voyez les notes ſur le verſet pré-ñ conviennent.

cèdent. V. 5. Voyez la Däſèflazion ſi” les inſi

Ióia'. On lit dans le texte original UQAMXN [ruments de Muſique, à la tête du Livre

pour vous… , G' ſlaóan: z les Rabbins en des Pſaumes.
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prostratus adoraverit, câ

dem horâ mitteturin ſor

nacem ignis ardentis.

7. Post hæc igitui- sta

tim ut audierunt omncs

populi ſonitum tubæ,fiſ

tulæ 8( citharæ, ſambu

cæ 8( pſalterii, 8( ſym..

phoniæ 8( omnis genc

ris muſicorum: cadentes

omnes populi, tribus 8(

linguæ adoraverunt sta~

tuam auteam, quam conſ

titueratNabuchodonoſor

rex.

8. Statimque in ipſo

tempore accedentes viri

'Chaldæi accuſaverunt Ju

dæos :

í 9. dixeruntque Nabu

chodonoſor regi : Rex ,

in æternum vive :

ro. tu , rex , poſuísti

decretum , ut omnis ho

mo qui audierit ſonitum

tubæ , fistulæ 8( citha

ræ , ſambucæ 8( pſalte

rii , 8( ſymphoniæ 8( uni

verfi geneſis muſicorum ,

prosternat ſe, 8( adorer sta

tuam auream :

Il. ſi quis autem non

procidens adoraverit ,

mittatur in fornacem ig

nis ardentis.

 

n’adore pas cette statue, il ſera jetté ſur

l'heure au milieu des flammes de la

fournaiſe.

7. Auſſi-tôt donc que tous les peuples

entendirent le ſon de la trompette, de

la flûte , de la harpe , du haut-bois , de

la lyre , 8( des concerts de toutes ſortes

de muſiciens , tous les hommes , de

quelque nation , de quelque tribu, 8(

de quelque langue qu'ils fuſſent , adore

rent la statue d'or que Nabuchodonoſor

avoit dreſſée.

8. Auſſi-tôt , 8( dans le même mo

ment , les Chaldéens s'approcherent ,

8( accuſerent " les Juifs, ” Sidrach , Mi

ſizch ê' Abdénago ,

9. en diſant au Roi Nabuchodonoſor:

O Roi , vivez à jamais .

IO. vous avez fait une ordonnance ,.

ô Roi , que tout homme , au moment

où il entendroit le ſon de la trompette ,

de la flûte , de la harpe , du haut-bois ,

de la lyre, 8( des concerts de toutes ſor

tes de muſiciens ,ſe prosternât en terre ,,

8( adorât la statue d'or ‘,

II. 8( que , ſi quelqu'un ne ſe prof;

ternoit 8( ne Fadoroit pas , il ſeroit

jetté au milieu des flammes de la four

naiſe.

ir. 8. Le texte original peut ſignifier: a: point reſpecté le décret en conſidération \le

produiſit-ent leurs accuſations contre les Juifs.
votre perſonne.

Ióia'. Le texte original peut ſignifier ,n'ont
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12. Cependant ceux des Juifs à qui

vous avez donné Pintendance des affai

res" de la province de Babylone , Si

drach , Miſach ô( Abdénago , mépriſenr ,

Ô Roi, votre ordonnance: ils n'hono~

rent point vos Dieux; 8( ils n’adorent

point la statue d'or que vous avez

dreſſée , quoique , par re peâ ô' par re

connaiſſance , lls _y fu ent plus obligés

qu’aucun autre.

Iz. Alors Nabuchodonoſor , plein

de furie ê( de colere , commanda qu'on

amenât devant lui Sidrach , Miſach 8(

Abdénago , qui furent amenés auſſi-tôt

devant le Roi.

14. Et le Roi Nabuchodonoſor leur

dit ces paroles : Est-il vrai , ” Sidrach ,

Miſach 8( Abdénago , que vous n’ho

norez point mes Dieux , 8( que Vous

n'adorez point la statue d'or que j'ai

dreſſée .7 ,

I5. Maintenant donc , ſi vous êtes

prêts de m’0be'ír , au moment où vous

entendrez le ſon de la trompette», de la
flûte , de la harpefflſi, du haut-bois , de la

lyre , ô( des concerts de toutes ſortes

de muſiciens , prosternez-vous en terre ,

8( adorez la statue que j'ai faite : ſi

vous ne l'adorez pas , vous ſerez jettés

au même moment au milieu des flam

mes de la foumaiſe; 8( qui est le Dieu

qui puiſſe vous arracher d'entre mes

12. Sunr ergo viri l'u

dæi , quos constituisti ſu

per-Opera' regionis Baby

lonis , Sidrac , Miſach

8( Abdenago viri isti

contempſerunt , rex , de

cretum tuum : deos tuos

non colunt , ;St statuam

auream quam erexisti ,

non adorant.

13. Tunc Nabuchodo

noſor in furore ô( in ira

præcepit , ut adduceren

tur Sidrach , Miſach 6c

Abdcnago : qui confeſ

tim adducti ſunt in conſ

pectu regis.

14. Pronuntianſque Na

buchodonoſor rex , ait

cis: verène Sidrach , Mi

ſach 8( Abdenago , dcos

meos non colitis , 8( sta

tuam auream quam conſ

titui , non adoratis?

I5. Nunc ergo ſi estis

parati , quâcumque hotâ

audieritis ſonitum tubæ ,

fistulæ , citharæ , ſambu

cæ 8( pſalrerii , 8( ſym

phoniæ , omniſque gene

ris muſicorum, proster

nice vos , 6c adoratc sta

tuam quam feci : quod ſi

non adoraveritis , eâdqm

1b. xz. Autr. des travaux , d'agriculture. HSDA , an de industrie, pour HISIBA , »An

Culot. u. 48.

ÿ. i4. n lit dans le texte original,

vera'.

horâ
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.horâ mitcemini in forna- mains?

cem ignis ardentis :eôc -

quis est Deus , qui eri

piec vos de manu mea P

I6. Reſpondentes Si-ñ ’ r6. Sidrach , Miſach 8( Abdénago réñ'

drach , Miſach 8( Ab- pondirent au Roi Nabuchodonoſor : Il

denago ’ dixerunt regi n'est pas beſoin , ô Roi , que nous vous

Nabuchodonoſor : non répondlons ſur ce ſu)et , 6- que nous vous

dtſionsee que peut faire notre Dieu.

oportet nos de hac re reſ- l

pondere tibi.

I7. Ecce enim Deus I7. Car notre Dieu , le Dieu que nous

noster quem colimus , adorons , peut certainement nous reti

Poteſi eripere nos de ca_ rer du milieu deslflammes de la f0ur—

naiſe , 8( nous délivrer , o Roi , d'entre
' oi nis ~ .min g ardentis , 8c vos mains.

de manibus tuis , ô rex ,

liberare.

I8. Quèd ſi noluerit, _ t8. S'il ne Veut pas le faire , nous

nocum fic tibi , ſex , quia vous déclarons néanmoins ,ô Roi, que

deos …os non colimus , nous n’honorons point vos Dieux , 8(

que nous n'adorons point la statue

d'or que vous avez fait élever , parce

que nou: ne pouvons Padorer , ſans man

quer de fidélité à notre Dieu , qui est le

_ſeul Dieu véritable.

I9- TUDC Nabuÿhodo' 19. Alors Nabuchodonoſor ſut rem;

noſor replecus est furore : pli de fureur : il changea de viſage; ” 8(

ê; aſpectus faciei illius au lieu de la bonté qu'il avoit toujours eue

- '_ pour ces jeunes Hébreux , il regarda d'un
àŸzffaîË/Ïiſäſÿh ſäîpîbâle. œil de colere Sidrach, Miſach 8c Abdé

z

nago! & l’ſ"²c‘îPic ut ſuc' fournaiſe fût ſept fois plus ardent qu'il

cenderetur fornax ſep- n'avoir accoutumé d'être.

tuplùm quäm ſuccendi

conſueverat.

2.0. Et viris fortiffimis ' zo. Il donna ordre aux plus forts ſol

&statuam auream quam

erexisti , non adoramus.

de exercicu ſuo jufflc , uc dats de ſes gardes , " de lier 'les pieds à

gigatis Pedibus Sidrach , Sidrach , Miſach ôcxAbdénago , 8( de

ÿ. r9. On lit dans le texte original, bins en conviennent.

ASTNU pour MTN] , mal-nus est : les Rab- zfl'. zo. Litt. de ſon armée.

Tome XI. Z

nago : il commanda que le feu de la_
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les jetter ainſi au milieu des flammes de

la fournaiſe.

21. Au même moment , ces trois

hommes furent liés 8( jetrés au milieu

des flammes de la fournaiſe , avec leurs

chauſſes ,leurs tiares , leurs ſouliers 8(

leurs vêtements :

2.2. car le commandement du Roi

preſſoir fort : 8( comme la fournaiſe

étoit extrêmement embraſée,les flam~

mes du feu firent mourir les hommes

qui y avoient jetté Sidrach , Miſach 8(

Abdénago.

23. Cependant ees trois jeune: " hom

mes , Sidrach , Miſach 8( Abdénago ,

tomberent tout liés au milieu des flam

mes de la fournaiſe.

Ce quifitír , ne ſe trouve point dan: l'Hé

âreu. *

24. Mais elles ne leur toucherenz point:

elle: confirmer-ent ſettlement leurs liens ,' de

ſbrte qu'ils marchoient librement au milieu

de la flamme , louant Dieu , 8( béniſſant

le Seigneur.

25. Cependant Ananias ſe tenant de

bout , G ſi? regardant comme charge' des

péchés de touteflz nation, ê' condamne' àen

Porter la peine , fit cette priere ; 8( ou

vrant la bouche au milieu du feu , il dit:

2.6. Soyez béni , Seigneur Dieu de

nos Peres z 8( que votre nom ſoit loué

Miſach 8( Abdenago ;

mittercnt eos in foi-na

cem ignis ardentis.

2l. Et confestim viri

illi vincti , cum braccis

ſuis , 8c tiaris , 8( calcea

rnentis , 8c vestibus , miſ

ſi ſunt in medium forna

cis ignis ardentis :

zz. nam juffio regis

urgebat: fornax autem
ſuccenlſia erac nimis. Por

ro viros illos , qui miſe

rant Sidrach , Miſach

8( Abdenago , interfecit

flamma ignis.

23. Viri autem hi tres ,
id est, Sidrach , Milſiach

8( Abdenago , .cecide

ſunt in medio Camino

ignis ardentis , colligati.

Que figurent!" , in Hebræi: vola

minióus no” reprri.

24. Et ambulabanr in

medio fiammæ , laudan

tes Deum , 8( benedicen

tes Domino.

25. Stans autem Aza

rias , oravit ſie, apcrienſ

que OS ſuum in medio

ignis , ait :

26. Benedictus eS~,Do~

mine Deus patrum noſ:

1b'. zz. On ſuppoſe communément qu'ils

étoient Hunts.

" Cettenote a été miſe ici par S. Jérôme.

Voyez. la Préface ſur ce Livre.
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trorum , 8c laudabile 8(

gloriolum nomen tuum
in lctæcula : ſi

27. (jui-a justus es in om

nibus quæ ſecisti nobis ,

&univerſa opera tua ve

ra , 8( viæ tuæ rcctæ , 8(

omnia judicia tua vera.

zx. Jüdicia enim vera

fecisti , juxta omnia quæ

induxisti , ſuper nos ,ôc

ſuper civitatem ſanctam

parrum nosttorum Jeru

ſalem : quia in veritate,

8( in judicio , induxiſti

omnia hæc propter pec

cata nostra.

29. Peccavimus enim ,

8( iniquè egimus , rece

dentes à te ,* 8c deliqui

mus in Omnibus :

30. 8( præcepta tua

non audivimus , nec ob

ſervavimus , nec fecimus

ſicut præceperas nobis ut

bene nobis effet.

3l. Omnia ergo , quæ

induxisti ſuper nos , 8(

' univerſa quæ ſecisti no

bis , in vero judicio fe

cisti :

32. 8( tradidisti nos in

manibus i-nimicorum noſ

trorum iniquorum , 8(

peffimorum , prævarica

torumque , 8( regi injuſ

8( glorifié dans tous les ſiecles :

27. parce que vous êtes juste dans

tout ce que vous nous avez fait , que

toutes vos œuvres ſont fondées dans l‘é—

quite' , " que vos voies ſont droites, 8(

que tous vos jugements ſont justes G' vé

ritables.

2.8. Vos jugements ont été très-équi

tables dans tous les maux que vous avez

fait venir ſur nous , 8( ſur Jéruſalem , la

cité ſainte de nos peres ; parce que vous

nous avez envoyez tous ces châtiments

dans la vérité 8( dans la justice , à cauſe

de nos péchés.

29. Car nous avons péché , 8( nous

ſommes tombés dans Finiquité , en nous

retirant de vous : 8( nous avons man

qué en toutes choſes à votre égard.

30. Nous n'avons point écoute' _vos
ordonnances; noſſus ne les avons point

obſervées , 8( nous ne les avons point

gardées , comme vous nous l'aviez

commandé , afin que nous fuffions heu

reux. '

31. Ainſi c'est par une justice très-vé

ritable , que vous nous avez envoyé ces

châtiments , que vous nous avez fait

jbuffrir tous ces maux ,

3278( que vous nous avez livrés enñ'

tre les mains de nos ennemis , qui ſont

des injustes , des ſcélérars , 8( des pré

varicateurs (le votre loi , entre les mains

d'un Roi qui est le plus injuste 8( le plus

z7. Litt. dans la vérité , ou dans la fidélité.
\

. z z
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méchant qui ſoit ſur la terre.

33. Et maintenant nous n'oſons ou

vrir la bouche pour nous plaindre , 8(

nous ſommes devenus un ſujet de con

fuſion 8( de honte à vos ſerviteurs , 8(

à ceux qui vous adorent. Nous nous trou

vons expoſés aux infitltes de vos ennemis ,qui

nous reprochent d’adorer un Dieu qui n'a

pas la force de nous tirer de leurs mains.

34. Mais , Seigneur , ne nous aban

donnez pas pour jamais; ſauvez-nous à

cauſe de votre nom ,' nous vous en con

jurons pour votre propre gloire : ne détrui

ſez pas votre alliance ,

35. 8C ne retirez pas de nous votre

miſéricorde , à cauſe d'Abraham votre

bien-aimé , d'lſaac votre ſerviteur , 8(

d'Iſraël votre ſaint ,

36. auxquels vous avez promis que

vous multiplieriez leur race comme les

étoiles du ciel , 8( comme le ſable qui

est ſur le rivage de la mer.

37. Car nous ſommes , au contraire,

réduits à un plus petit nombre que tou

tes les autres nationszô( nous ſommes

aujourd'hui humiliés dans toute la terre,

à cauſe de nos péchés:

38. 8( il n'y a plus maintenant parmi

nous , ni prince, ni chef , ni prophete, "

to 8( peffimo ultra om

nem terram.

33. Et nunc non poſ

ſumus apcrire OS : conſu

ſio 6c opprobrium facti

ſumus ſervis tuis , 8c his

qui colunt te.

34. Ne ,iquæſumus ,

tradas nos in perpetuum

propter nomen tuum ,

8c diſſipes testamentum

tuum:

35. nequc auferas mi

ſericordiam tuam a no

bis , proprer Abraham di

lectum tuum , &Iſaac ſer

vum .tuum, 6c lſraël ſanc-_

tum tuum:

36. quibus locurus es

pollicens quod multipli

cares ſemen eorum ſicut
stellas cœli, 6c ſſſicut are

nam quæ est in littore ma

ris:

37. quia , Domirte,

imminuri ſumus plus

quam omnes genres ,~ ſu

muſque humiles in uni

verſa terra hodie prop

ter peccara nostra;

38. 8( non est in tem

pore hoc princcps , 6c

_l ÿ. 38. Cela ne doit s'entendre que de

l'état oû ſe trouvoit alors la Judée , 8L non

pas de l'état dela nation captive &t diſper

ſée. Azarias veut dire qu'on ne voit plus

comme autrefois dans ſa nation ', des rois

8e des princes abſolus , des prophetes avec

autorité , une forme de république réglée 8c

indépendante.
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dux , 8( propheta , ne

que holocauſium , neque

ſacrificium , neque obla

tio , neque incenſum ,

neque locus primitiarum

coram te ,

39.uc poffimusinveni

re miſericordiam tuam :

ſed in animo contrito 8(

ſpiritu humilitatis ſuſci

piamur.

40. Sicut in holocauſ

toÏarietum , 6c taurorum ,

6c ſicuc in millibus agno

rum pinguiutn : fic fiat

ſacrificium nostrum in

conſpectu tuo hodie , uc

placeac tibi' : quoniam

non est confuſio confi

dentibus in te.

4l. Er nunc ſequimur

ce in coco corde , 6c ti

memusñce , 8( quærimus

faciem tuam.

42. Ne confundas nos:

ſed fac nobiſcum juxta

manſuetudincm tuam ,

6c ſecundùm multitudi

nem miſericordiæ ruæ.

43. Et erue nos in mi

rabilibus cuis , 8c da glo

riam nomini tuo , Domi

ne :

44. 8( confundantur

omnes qui ostendunc ſer

ni holocauſie , ni ſacrifice , ni oblation,

ni encens, ni de lieu pour vous offrir

nos prémices;

39. afin que nous puiſiions avoir part

à votre miſéricorde: mais recevez-nous,

Seigneur ,’ recevez les vœux ô- ler priere:

que nous vous offrons dans un cœur con

trit , dans un eſprit humilié.

40. Que notre ſacrifice ſe conſume

aujourd'hui devant vous ; 8( qu'il vous

ſoit agréable , " comme ſi .nous vous Of

frions des holocaustes de béliers 8( de

taureaux , 8( mille agneaux gras. C'eſt' ce

que nous ejjzéron: de votre bonté , Seigneur ,

parce que ceux qui mettent leur con

fiance en vous , ne tomberont point dans

la confuſion.

41. Et maintenant nous vous ſuivons

de tout notre cœur ,' nous -vous crai

gnons ; 8( nous recherchons à nou: ren

dre votre face favorable.

42.. Ne nous confondez pas , en nou:

rejenant : mais traitez-nous ſelon votre

douceur , 8( ſelon la multitude de vos

miſéricordes.

43. Délivrez-nous par les merveilles

de votre puiſſance : 8( donnez par-là,

Seigneur , gloire à votre nom.

44. Que tous ceux qui ſont ſouffrir

des maux à vos ſerviteurs , ſoient con

ÿ. 404 Le Grec peut ſignifier 8; qu’il ?JUN-rs post le pour ?MON vou com”

ſoir cfflonſommé en votre Préſencejon y li: 1:. ’ ’ ' '
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fondus ; qu'ils ſoient confondus par vo

tre toute-puiſſance ,~ que leur force ſoit

réduite en poudre -'

45. 8( qu'ils ſachent que c’est vous

ſeul , qui êtes le Seigneur , le Dieu , 8(

le Roi de gloire qui regne ſur toute la

terre.

46. Cependant les ſerviteurs du Roi ,

qui avoient jetté ces trois jeunes hom

mes ddns le ſeu , ne ceſſent point d'al

lumer la fournaiſe avec du bitume,”

des étoupes , de la poix , " 8( du ſar

ment : "

47. 8( la flamme s’élcvoit quarante'

neuf coudées de haut 'au-deſſus de la

fournaiſe ;

48. 8( s'étant élancée dehors , elle

brûla les Chaldéens qu'elle trouva les

plus 'proches de la fournaiſe.

49. Or l'ange du Seigneur étoit deſ

cendu vers Azarias 8( ſes compagnons

dans la fournaiſe : 8( écartant les flam

mes ,

l

50. il avoit forme' au milieu de la

fournaiſe un vent frais 8( une douce ro

ſée : 8( le feu ne les toucha en aucune

ſorte , ne les incommoda point, 8( ne

leur fit aucune peine.

5l. Alors ces trois jeunes " hommes

Ióíd. Le terme Grec ſignifie en

vis tuis mala ,' confundan:

tut in Omni poteutia tua ,

8( robur eorum coutera

tur :

4S. 8c ſciant quia tu

es Domiuus Deus ſolus ,
ô( gloriolſius ſuper orbem

terrarum.

46. Et non ceſſabant

qui miſer-ant eos miniſ

tri regis , ſuccendere ſor

nacem , naphthâ , ô( ſhip

pâ , 8( pice , 8( mallco

lis : ’

37. 8c effundebarur

fiamnia ſuper fornaccm

cubitis quadragínta no

vem ,'

48. 8( erupit , 8c incen

dit quos reperit juxta ford

nacem de Chaldæis.

49. .Angelus autem Do

mini deſcendit cum Azas

ria 8( ſociis ejus , in for

nacem : 8( excuſſlt HamH

mam ignis de ſornace ,

50. 8( fecit medium

fornacis quaſi vcntum ro

ris flantem :8( non tetigic

eos omnino ignis , neque

contristavit , nec quid-_

quam molestiæ intulit.

5l. Tune hi tres quaſi

V. 46. Litt. de naplite; v eſpece de bitu général

me ui ſe trouve tèspde Babylone, 8L qui du Fagor , des branches ſeches. Le terme

pren ~

Mid. (jétoit apparemment de Féroupe en~

duite de poix.

que l'on enduiſoit de poix.

feu fort aiſ ment. l Latin déſigne une certaine eſpece de Fagor

ÿ. 5l. Voyez la note ſur le ÿ. :3,R
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ex uno ore laudabant ,

8c glorificabant , 8( bene

dicebant Deum in forna

ce , dicentes:

52. Bcnedictus es , Do

mine Deus patrum noſ

trorum; 8( laudabilis , 6c

glorioſus , 8( ſuperexalta

tus in ſæcula : 8( bene

dictum nomen gloriæ tuæ

ſanctum ; 8( laudabile

8c ſuperexalta-itum in om
nibus iſiæculis.

53. Benedictus es in

templo ſancto gloriæ tuæ;
8( iſiuperlatldabilis 8( ſu

perglorioſus in ſæcula.

54. Benedictus es in

throno regni cui ,* 8( ſu

perlaudabilis 8( ſuper

exaltatus in ſæcula.

' 55. Benedictus es ,qui

íntueris abyſſos , 8c ſedes

ſuper Cherubim; 8c lau

dabilis 8( ſuperexaltatus

in ſæcula.

S6. Bcnedictus es in ſir

mamento cœli; 8( lauda

bilis 8( glorioſus in ſæ

cula;

57. Benedicite , omnia

opera Domini, Domino:

laudare 8c. ſuperexaltate

cum in ſæcula.

58. Bencdicite, Ange

li Domini , Domino :

1'”. 53. c. à. d. dans le ciel.

louoient Dieu dans la fournaiſe , 8( le

gloritioient , 8( le béniſſoient d'une mêñ

me bouche , en diſant:

52. Vous êtes béni, Seigneur Dieu

de nos peres ,~ vous êtes digne' de toute

louange; vous êtes plein de gloire , 8(

élevé au-deſſus de tout dans tous les ſie

cles: le ſaint nom de votre gloire est

béni ;il est digne de toute louange , 8(

élevé au-deſſus de tout dans tous les

ſiecles.

53. Vous êtes béni dans le temple

ſaint de votre gloire , ” 8( élevé au-deſ

ſus de toute louange 8( de toute gloire

dans tous les ſiecles.

54. Vous êtes béni dans le trône de

votre royaume , 8( élevé au-deſſus de

toute louange 8( au-deſſus de toute gloi~

re dans tous les ſiecles.

55. Vous êtes béni , vous qui voyez

le fond des abymes , 8( qui êtes aſiis ſur

les chérubins ; 8( vous êtes digne de

toute louange , 8( élevé :au-deſſus de

toute gloire dans tous les ſiecles.

56. Vous êtes béni dans le firmament

du ciel; 8( vous êtes digne de toute

louange 8( de toute gloire dans tous les

ſiecles.

57. Ouvrages du Seigneur béniſſez

tous le Seigneur ,- louez-le , 8( relevez

ſa ſouveraine grandeur dans tous les

ſiecles.

S8. Anges du Seigneur , béniſſez le

Seigneur; louez-le , 8( relevez ſa ſouve
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raine grandeur dans tous les ſiecles.

59. Cieux , béniſſez le Seigneur ,

louez-le , 8( relevez ſa ſouveraine gran

deur dans tous les ſiecles.

60. Eaux qui êtes au-deſſus des cieux , ”

béniſſez toutes le Seigneur; louez-le, 8(

relevez ſa ſouveraine grandeur dans tous

les ſiecles.

6l. Puiſſances G- vertus du Seigneur , "

béniſſez toutes le Seigneur; louez-le ,

8( relevez ſa ſouveraine grandeur dans

tous les ſiecles.

62. Soleil 8( lune , béniſſez le Seigneur;

louez-le , 8( relevez ſa ſouveraine gran

deur dans tous les ſiecles.

63. Etoiles du ciel, béniſſez le Sei

gneur ; louez-le , 8( relevez ſa ſouverai

ne grandeur dans tous les ſiecles.

64. Pluies 8( roſées , béniſſez toutes

le Seigneur ; louez-le , 8( relevez ſa

ſouveraine grandeur dans tous les ſie

cles.

65. Eſprit de Dieu , " béniſſez le Sei

gneur; louez-le , 8( relevez ſa ſouve

raine grandeur dans tous les ſiecles.

66. Feux 8( chaleurs ele l'été , béniſſez

le Seigneur ; louez-le, 8( relevez ſa ſou

laudate 8( ſuperexaltatc

eum in ſæcula.

59. Benedicite , cœli ,

Domino : laudate 8( ſu

perexaltate eum in ſæ

cula.

60. Benedicite , aquæ

omnes , quæ ſuper cœ

los ſunt , Domino : lau

date 8( ſuperexaltate eum

in ſæculac

6l. Benedicite , om

nes virtutes Domini , Do

mino : laudate 8( ſuper

exaltate eum in ſæcula.

62. Benedicite , ſol 8(

luna , Domino : laudate

8( ſuperexaltatc eum in

ſæcula.

63.- Bcnedicite , stellæ

cœli , Domino : laudate

8( -ſuperexaltate eum in

ſæcula.

64. Benedicite , omnis

imbcr 8( ros , Domino:

laudate 8( ſuperexaltate

eum in ſæcula.

65. Benedicite, omnes

ſpiritus Dei , Domino :

laudate 8( ſuperexaltatc

cum in ſæcula.

66. Benedicite , ignis

8( æstus , Domino : lau

Ÿ. 60. Voyez la Diſſertation ſi” le fy/Iëñ le: armées célestes du Seigneur , béniſ

me du Monde, à la tête du Livre de l'Ec

cléſiaste.

1/. 61. Ou plutôt : \Istres qui compoſez

\

ſez , etc.

ÿ. 65. Ou plutôt : Ven” G' ſoufflcs dc

Dieu , béniſſe: , &C

date
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date ét ſuperexaltate eum

in ſæcula.

67. Benedicite , frigus

(Sc æstus , Domino : lau

date 8c ſuperexaltate eum

in ſæcula.

68. Benedicite , rores

8( pruina , Domino: lau

date 8( ſuperexaltate eum

in ſæcula.

6c). Benedicite , gelu

8( frigus , Domino : lau

date 8( ſuperexaltate eum

in ſæcula.

70. Benedicite , glacies

8( nives , Domino : lau

date 8( ſuperexaltate eum

in ſæcula.

7l. Benedicite , noctes

& dies , Domino : lauda

te 8c ſuperexaltate cum

in ſæcula. *

72. Benedicite , lux 8c

tene-bræ , Domino : lau

date 8( ſuperexaltate eum

in ſæcula. .

73. Benedicite , fulgu

ra 8( nubes , Domino:

[audace 6c ſuperexaltate

eum in ſæcula.

74. Benedicat terra Doñ

minum : laudet &ſuper

cxalret eum in ſæcula.

75. Benedicite , mon

tes 8( colles , Domino :

laudate 8( ſuperexaltate

eum in ſæcttla.

Tome X I.

veraine grandeur dans tous les ſiecles.

67. Froids 8( rigueurs de l'hiver, bé

niſſez le Seigneur ; louez-le , 8( relevez

ſa ſouveraine grandeur dans tous les

ſiecles.

68. Roſécs ê( bruines , béniſſez le

Seigneur; louez-le , ê( relevez ſa ſou

veraine grandeur dans tous les ſiecles.

69. Gelées 8( froidures, béniſſez le

Seigneur ; louez-le , 8( relevez ſa ſou

veraine grandeur dans tous les ſiecles.

70. Glaces 8( neiges, béniſſe: le Sei

gneur 3 louez-le, ô( relevez ſa ſouveg

raine grandeur dans tous les ſiecles.

71. Nuits ô( jours, béniſſez le Sei

gnez ; louez-le , 8( relevez ſa ſouve

raine grandeur dans tous les ſiecles.

72. Lumiere ô( ténebres, béniſſez le

Seigneur; louez-le , 8C relevez ſa ſou

veraine grandeur dans tous les ſiecles.

73. Eclairs ô( nuages , béniſſez le

Seigneur ; louez-le , ô( relevez ſa ſou

veraine grandeur dans tous les ſiecles.

74. Que la terre béniſſe le Seigneur;

qu'elle loue 8(

raine grandeur dans tous les ſiecles.

75. Montagnes 8( collines , béniſſe:

le Seigneur; louez-le , 8( relevez ſa

ſouveraine grandeur dans tous les ſiecles.

Aa

qu'elle releve ſa ſouve- '
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76. Plantes qui naiſſez de la terre ,

béniſſez toutes le Seigneur ; louez-le ,

8( relevez ſa ſouveraine grandeur dans

tous les ſiecles.

77. Fontaines , béniſſez le Seigneur ;

louez-le , 8( relevez ſa ſouveraine gran

deur dans tous les ſiecles.

78. Mers 8( fleuves , béniſſez 'le Sei

gneur ; louez~le , 8( relevez ſa ſouve

raine grandeur dans tous les ſiecles.

79. Baleines ô( poiſſons qui vivez dans

les eaux , béniſſez tous le Seigneur ;

louez-le , ô( relevez ſa ſouveraine gran

deur dans tous les ſiecles.

80. Oiſeaux du ciel , béniſſez tous le

Seigneur ; louez-le , 8( relevez ſa ſou

veraine grandeur dans tous les ſiecles.

8l. Bêtes privées ou ſauvages, , bé

niſſez toutes le Seigneur; louez-le , 8(

relevez ſa ſouveraine grandeur dans tous

les ſiecles.

82. 'Enfants des hommes , béniſſez le

Seigneur; louez-le , 8( relevez ſa ſou

veraine grandeur dans tous les ſiecles.

_8z. Qu’Iſraël béniſſe le Seigneur;

qu'il le loue , ê( qu'il releve ſa ſouve

raine grandeur dans tous les ſiecles.

.84. Prêtres du Seigneur , béniſſez le

Seigneur; louez-le , 8( relevez ſa ſou

veraine grandeur dans tous les ſiecles.

76. Benedicite ~, ùniï'

verſa germinantia in ter

ra , Domino: [audace 8c

ſuperexaltate eum in ſæ
cula.' ſi

77. Benedicite , fonñ.

tes , Domino : [audace 6c

ſuperexaltace eum in ſæ

cula.

78. Benedicite , maria

8( flumina , Domino :

laudate ô( ſuperexaltatc

eum in ſæcula. _

79. Benedicite , cete ,

ê: omnia quæ moventur

in aquis , Domino : lau

date 6c ſuperexaltate eum

in ſæcula.

80. Benedicite , 0m

nes volucres cœli , Do

mino: laudate 8c ſuper

exalcate eum in ſæcula.

8l. Benedicite , ornnes

bestiæ 8c pecora , Domi

no .* laudate 8( ſuperexals

tate eum in ſæcula.

82. ,Benedicite , filií

hominum , Domino :lau

date 8c ſuperexaltate eum

in ſæcula. ,

83. Benedicat Iſraël

Dominum : laudet ô( ſuq

perexaltet eum in ſæcu

84. Benedicite , ſacer-j

dotes Domini , Domino :

laudate &- ſuperexaltacc

eum in ſæcula.
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8s. Benedicite , ſervi

Domini , Domino : lau

date 8( ſuperexaltate eum

in ſæcula.

4 86. Benedicite , ſpiri

tus 8( anima: justorum,

Domino : laudate 8( ſu

perexalte eum in ſæcula.

87. Benedicite , ſanc

ti 8( humiles corde , Do

mino : laudate 8( ſuper

exaltate eum in ſæcula.

88. Benedicite, Ana

nia , Azaria , Miſaël ,

Domino ; laudate 8( ſu

perexaltate eum in ſæcu

la : quia eruit nos de in

ferno , 8( ſalvos fecit de

manu mortis , 8( libera

Vit nos de medio arden

*tis flammæ , 8( de medio

ignis eruit nos.

89. Confitemini Domi

no , quoniam bonus: quo

niam in ſæculum miſeri—

— cordia ejus.

90. Benedicite , omnes

religioſi , Domino Deo

Deorum : laudate 8( con

fitemini ei, quia in om

nia ſaeeulajx miſericordia

ejus.

j. 86. Il parle des ames des ſaints ſépa

rées du corps.

1'- 88- Peur-être faudroit-il lire , Miſaël

: car ils ſont toujours nommés8( Azarias

ainſi: Miſaël entre les deux autres.

85: Serviteurs du Seigneur . béniſſez

le Seigneur ; louez-le , 8( relevez ſa ſou

veraine grandeur dans tous les ſiecles.

86. Eſprits 8( ames des justes , " bé

niſſez le Seigneur; louez-le , 8( relevez

ſa ſouveraine grandeur dans tous les

fiecles. '

~87. Vous qui êtes ſaints 8( humble:

de cœur , béniſſez le Seigneur ; louez

le , 8( relevez ſa ſouveraine grandeur

dans tous les ſiecles.

88. Ananias, Azarias 8( Miſaël, " bé—

niſſez le Seigneur ; louez-le, 8( relevez

ſa ſouveraine grandeur dans tous les

ſiecles: parce qu'il nous a tirés de l’en—

fer G' du fond du tombeau , " qu'il nous a

ſauvés de la puiſſance de la mort , qu'il

nous a délivrés du milieu des flammes

ardentes , 8( nous a tirés du milieu du

feu.

89. Rendez graces au Seigneur , par

ce qu'il est hon , parce que ſa miſéri

corde s'étend dans tous les fiecles.

90. Vous qui êtes religieux G' crai

gnant Dieu , béniſiez le Seigneur, le

Dieu des dieux ; louez-le , 8( rendez

lui des actions de graces, parce que ſa

miſéricorde s'étend dans la ſuite de tous

les fiecles.

ma'. C'est un ſecond ſens du texte: qu'il

nous a préſervés du tombeau. » Quelques

Interpretes prétendent qffiiſzfimus ſignifie

ſouvent le tombeau.

 

Aaz



188 ‘DANIEL,‘

Ce qui a l!! mi: juſqu'ici , n; ſé trouve point

dans FHe-'óreu , Cv' a lle' pri.: d: l'édition de l.:

.Bible de T/rfodotían. '

9l. Alors le Roi Nabuchodonoſor

ayant regardé dan: la fournazfl- , G- _y

ayant vu quatre homme: qui s'y prome

noient , fut frappé &étonnement : il ſe

leva tout d'un coup , 8( dit aux grands

de ſa cour : N’avons-nous pas jetté trois

hommes liés au milieu du feu? Ils ré

Ponditent au Roi : Oui , Seigneur.

92.. Nabuchodonoſor leur dit : J'en

vois quatre néanmoins qui marchent

ſans être. liés au milieu du ſeu , qui ſont

incorruptibles dans les flammes, 8( dont

le quatrieme est ſemblable au Fils de

Dieu. "

93. Alors Nabuchotlonoſor s'étant

approché de la porte de la fournaiſe. ar-.

dente, dit:Sidrach , Miſach 8( Abdé

nago , ſerviteurs du Dieu très-haut , ” ſor

tez , 8( venez. Auflî-tôt Sidrach , Mi

ſach 8( Abdénago ſortirent du milieu du

feu.

94. Et les princes , ſes premiers offi

ciers , les juges , 8( les grands de la cour

du Roi- , regardoient attentivement ces

Hucuſÿue in Hrómo non ſtañewr:

G' que pqſuimus de T/rcodotíolzis cdi-É

tian: transtala ſunt.

91. Tunc Nabuchodo

noſor rex obstupuic , 8(

ſurrexit propcrè , 8( ait

optimatibus ſuis : nonnc

tres viros miſimus in mc

dium ignis compeditos?

Qui reſpondentes regi ,

dixerunl: : verè , rex.

92. Reſpondit , 8( ait t

ecce ego video quatuor

viros ſolutos , 8( ambu

lantes in medio ignis , 8(

nihil corruptionis in eis

est, 8( ſpecies quarti ſi

milis Filio Dei.

93. Tunc accefflt Na

buchodonoſor ad Ostium,

ſornacis ignis ardentis ,

8( ait :Sidrach , Miſach,

8( Abdenago , ſervi Dei

excelſi ,, egredimini , 8(

Venice. Statimque egreſli

ſunt Sidrach , Miſach ,

8( Abdeuago de medio

ignis.

94. Et congregati ſa tra

pæ , 8( magistratus , 8(

judices , 8( potentes re

“’ Cette Dore a été miſe ici par S. Jérô

me. Théodotion est un des Traducteurs

Grecs des Livres Saints : ſa Verſion a été

préférée à celle des Septante pour ce Livre

eulement. Voyez ia Préface ſur ce Livre.

poſe viſiblement le miracle dont il est parlé

aux mi'. 49. 8( 50. qui ne ſe trouvent pas'

dans le

le fragment précédent qui ne

]ourd’hui que dans le Grec, étoit originai

texte original 5 8( cela prouve que

e voir au

Ÿ. 91. Autr. ;i un fils de Dieu. L'étan
nement de Nabuchodonoiſior exprimé dans

le ÿ. 9~r. B( ce qu’il dit ici d'un quatrieme

perſonnage qu'il wit au milieu. du feu ,, ſup

remenr dans le texte original.

y). 93. On lit dans le texte original, ALU,

pour ALAK , exceè/z' : les Rabbit-is en con

VENU
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gis , contemplabantur .vi

ros illos , quoniam mhtl

potestatis habuiſſet ignis

in corporibus eorum , 6c

capillus capitts eorum

non eſſct adustus , 8( ſa

rabala eorum non fuiſſent'

immutata, St odorignis

non tranſiſſcr per eos.

95. Et erumpens Nañ

buchodonoſor , ait : be

nedictus Deus eorum ,

Sidrach videlicet , Mi

ſach 8( Abdenago , qui

miſit angelum ſuum , 6c

eruit ſervos ſuos , qui cre

diderunt in eum : &I ver

burn regis immutaverunr ,

8c tradiderunt corpora

ſua,ne ſervirent, 8( ne

adorarent omnem Deum,

excepto Deo ſuo.

96. A me ergo poſi

turn est hoc decrerum ,

ut omnis populus , tri

-bus , 6c lingua quæcum

que locuta fuerit blaſphe

miam contra Deum Si

drach , Miſach 6c Ab

denago , diſpereat , 8(

domus ejus vastctur : ne

que enim est alius Deus

qui poffit ita ſalvare.

ÿ. 94. Litt. ;i leurs chauſſures. n C'est le

jeunes hommes , voyant que le ſeu n'a

voir eu aucun pouvoir ſur leurs corps ,

qu'un ſeul cheveu de leur téte n'en avoit

été brûlé , qu'il n'en paroiſſoit aucune

trace ſur leurs vêtements , ” 8( que l'o

deur même du ſeu n'étoit pas venue

juſqu'à eux. " -

95. Alors Nabuchodonoſor étant

comme hors de lui-même , s'écria : Béni

ſoit leur Dieu , le Dieu de Sidrach , de

Miſach 8( d'Abde'nago , qui a envoyé

ſon ange , 8( a délivré ſes ſerviteurs qui

ont cru en lui , qui ont réſisté au com

mandement du Roi, 8( qui ont aban

donné leurs corps, pour ne ſe point

rendre eſclaves d'un Dieu étranger , 8C

pour n'avoir aucun autre Dieu que le

Dieu qu'ils adorent.

96. Voici donc l'ordonnance que je

ſais: Que tout homme, de quelque peu

ple , de quelque tribu , 8( de quelque

langue qu'il puiſſe être , qui aura pro

ſéré un blaſphême" contre le Dieu de

Sidrach , de Miſach 8( d'Abdénago ,

périſſe, 8( que ſa maiſon ſoit détruite , "

parce qu'il n'y a point d'autre Dieu qui

puiſſe ſauver , que celui-là. "

77. 96. Le Texte original peut ſignifier;

même terme qui -est traduit par óraecœ au un outrage.

ÿ. zr.

161d'. c. à. d. que leurs habits ne ſèntoient

pas même cette odeur que le ſeu donne â la

laine , lorſqu'on s'en approche de trop près.

Ibía'. Le texte original peut ſe traduire :

qu'il ſoit mis en pieces , 8c que ſa maiſon

ſoit changée en uniieu fouillé. Supr. n. S.

Ióid. Litt- comme celuiJà.

 



r 90 DANIEL;

97. Alors le Roi éleva en dignité Si

drach , Miſach 8( Abdénago dans la

province de Babylone , encore plus qu'il

!far/oit fait auparavant. "

:F 98. Plÿfieurs années après le ſonge de

Cgf' Nabucho onoſbr, ce prince ayant c'te' chajl

L63. ' ſe' de ſon royaume à cauſe defini orgueil ,

y ayant été rétabli par la battre' de

Dieu , il écrivit cette lettre à tour les peu

ples de la terre. " Le Roi jNabuchonoſor ,

à tous les peuples 8( à toutes les nations,

quelque langue qu'elles parlent dans tou

te la terre: que la paix sétabliſſe en vous

de plus en plus.

99. Le Dieu très-haut " a fait des

prodiges 8( des merveilles dans mon

royaume. J'ai donc réſolu de publier

97. Tunc rex promo:

vic Sidrach, Miſach 8(

Abdenago, in Provincia

Babylonis.

9B. Nabuchodonoſor

rex, Omnibus populis ,

gentibus 8( linguis , qui

habitant in univerſa ter

ra : pax vobis multiplie:

tur.

99. Signa 8( mirabilia

fecic apud mc Deus ex

celſus. Placuit ergo mihi

prædicare

IOO. ſigna ejus , quia

magna ſunt ; 8( mirabilis.

ejus, quia fortia: 6c reg

num ejus regnum ſempi

cernum, 8( poteſias ejus

in generationem 8c gene

rationem. î

roo. ſes prodiges , parce qu'ils ſont

grands ; 8( ſes merveilles , parce qu'el

les ſont étonnantes .- car ſon royaume

est un royaume éternel , 8( ſa puiſſance

s'étend dans la ſuite de tous les ſiecles.

Infi. îv. gr,

v". 141

7). 97. Ou ſimplement, les rétablit dans c'est ce que ſuppoſe ici l'Auteur de la Pa

' leurs emplois. I raphraſe.

Y. 98. Les trois derniers verſets de ce

(Zhapltrc paraiſſent être le commencement È

un autre Edit continué au Chapitre ſuivant : l

ÿ. 99.Onlit encore ici dans le Texte ori

inal , AHA , pour Au… , excel/ils: les Rab

tns en conviennent.

, *WM



 

CHAPITRE IV.

Songe [le Nabuchodonoſôr : arbre abattu. Daniel lui explique

ceſongc. Ce ſonge sïzccomplit .' Nabuchodonoſor eſt' réduit

' pcndantſèpt ans au rang des bêtes. Il reconnaît la main de

Dieu , ê' est rétabli dans ſon Royaume.

I. Go Nabuchodono

ſor quietus erarn in

domo mea , 8c florens in

Palacio meo:

' 2. ſomnium vidi, quod

perterruit me : 8c cogi

t-ationes meæ in strato

-meo- , 8( viſiones capi

tis mei, conturbaverunt

me.

3. Et per me propoſi

cum est decretum ut in

croducerentur in conſ

pectu meo cuncti ſapien

tes Babylonis , 8c ut ſo

lutionem ſomnii indica

rent mihi.

4. Tune ingredieban

fur arioli , magi , Chal

dæi 8( aruſpices, &ſom

nium narravi in conſpec

tu eorum ; 8c ſolutionem

ejus non indicav-erunt mi

'Ihi .

S. donec collega ingreſ

ſus est in conſpectu meo

 
I. Oi ” Nabuchodonoſor , étant A ;E~—~'—

en paix dans ma maiſon , 8(CHRÎ'\‘}UI“I‘

plein de gloire dans mon palais, 570. ' .

z. j'ai vu un ſonge qui m'a effrayé: 8(

étant dans mon lit, mes penſées, 8( les

images qui ſe préſentoient à mon ima

gination , m‘épouvanterent.

3. C'est pourquoi je publiai une or

donnance , pour faire venir devant moi

tous les ſages de Babylone , afin qu'ils

me donnaſſent l'explication de mon

ſonge.

4. Alors les devins , les mages , les

Chaldéens " 8( les augures étant venus

devant moi , ’” je leur racontai mon ſon~

ge ; 8( ils ne purent me l'expliquer.

1

5. Enfin Daniel, que nous avonsfait no

tre collegue , en Pétabliſſant la ſeconde

Ilzid'. On lit dans le Texte original, unix;

pour ALIN , ingredients.” les Rabbms cn con

4 ÿ. r. C'est la ſuite de la lettre commen

de au vll. 98. du Chapitre précédent.

xl. 4. c. à. d. les Astrologues Chaldéens. viennent.

514M”. 2..



X92 -

DÏANIEL;

perſonne de notre empire, " parut devant

nous , lui à qui j'ai donné le nom de

Baltaſſar , qui est ” le nom de celui que

juſqu'alors j'avais adore' comme mon Dieu;

Daniel, dis-je, qui a dans lui-même

l'eſprit des Dieux ſaints , "parut devant

nous : je lui racontai mon ſonge , 8( je

lui dis:

6. Baltaſſar, prince des devins , com

me je ſai que vous avez en vous l'eſprit

des Dieux ſaints , " 8( qu'il n'y a point

de ſecret que vous ne puiſiiez pénétrer,

dites-moi" ce que j'ai vu en ſonge; 8(

donnez-m'en l'explication.

7'. Voici ce qui m'a été_ repréſenté en

viſion , lorſque j’étois dans mon lit : Il

me ſembloit que je voyois au milieu de

la terre , un arbre qui étoit exceſiive

ment haut.

Daniel, cui nomen Bal-‘

taſſar ſecundùm nomen

Dei mei, qui habet ſpi

ritum Deorum ſanctorum

in ſemetipſo ; 8c ſom

nium coram ipſo locutus

ſum.

6. Baltaſſar princeps

ariolorum , quoniam ego

ſcio quod ſpiritum ſanc

torum Deorum habcas in

re, 8( omne ſacramentum

non est impoffibile tibi:

viſiones ſomniorum meoT

rum, quas vidi , 8( ſolu

tionem earum narra.

7. Viſio capitis mei in

cubili meo : videbam , 8(

ecce arbor in medio rer-_

ræ , 8( altitudo ejus ni-í

mia.

8. Magna arbor 8c for:

tis , 6c proceritas ejus con

tíngens cœlum : aſpectus

illius etat uſque ad ter

minos univerſæ terræ.

9. Folia ejus pulcherrí

ma , 8( fructus ejus ni

mins: 8( eſca univerſe-z,

8. C’étoit un arbre grand 8( ſort , dont

la hauteur alloit juſqu'au ciel, 8( qui pa

roiſſoit s'étendre juſqu'aux extrémités

du monde.

9. Ses feuilles étoient très-belles ; 8(

il étoit chargé de fruits capables de nour

rir toutes ſortes d'animaux : les bêtes

i. 5.Le texte original pourroit ſe, tradui- l neur pour le ſingulier.

re : Juſqu'à ce qu'un autre .ſage Hamm! ÿ. 6. Comme le verbe manque ici dans

Daniel, parut devant moi. Ou plutôt: Juſ- le Texte original 8( dans la Vttlgatc, on

qu'à ce qu'enfin Daniel parut devant moi,

6re.

Ibid. litr. ſelon le nom de mon Dieu. n

Voyez au Chap. l. V. 7.

Ÿ. g. 8c 6. Le texte original pourroit ſe

traduite : l'eſprit du Dieu aint. Dans le sty

le des Orltntaux le Pluriel s'emploie par hon

ſous-entend le mot narra , exprimé à la I

du verſet : mais dans le Grec , on troure

exprime' le verbe audi ;écoutez cc que j'ai ru

en ſonge, 8c donnez-m'en l'explication. En

effet c'est Nabuchodonoſor , qui va lui-même

expoſer cc qu'il a vu.

full
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rum 'in ea 2 ſubcer eam

habitabant animalia 6c

bestiæ , 8c in tamis ejus

conſervabantur volucres

cœli : 8( ex ea veſceba

tur omnis caro. _

10. Videbam in viſio

ne capitis mei ſuper fira

cum meum ,' 8( ecce vigil

8( ſanctus de cœlo deſ

cendit.

11. Clamavit fortiter,

8( ſic ait: ſuccîdite arbo

rem , 8( præciditc ramos

ejus : excutite folia ejus ,

8( diſpergite fi-uctus ejus:

fugiant bestiæ quæ ſub

ter eam ſunt , 8( volucres

de ramis ejus.

I2. Verumtamen ger

men radicum ejus in ter-

ra finite, 8( alligetur vin

culo ferreo 8( æreo , in

herbis quæ foris ſunt ,

8c rore cœli cingatur , 8c

cum feris ,pars ejus in

herba terræ.

13. Cor ejus ab huma

nocommutetur , 8c cor

feræ detur ei .* 8( ſeptem

privées 8( les bêtes ſauvages habitoient

deſſous ; les oiſeaux du ciel demeuroient

ſur ſes branches ; 8( tout ce qui avoit

vie , y trouvoit dequoi ſe nourrir.

IOL ?eus cette viſion étant ſur mon

lit : alors celui qui veille ſur la conduite

de: homme: , 8( qui ne peut laiſſer en eux

le crime ímpuni, Parce qu'il est ſaint , 'î

deſcendit du ciel,

r r. 8( cria d'une voix forte : Abattez

l'arbre par le pied , coupez-en les bran

ches , faites-en tomber les feuilles , 8C

répandez-en les fruits; que les bêtes qui

étoient deſſous , s'enfuient , 8( que les

oiſeaux s'envolent de deſſus ſes bran

ches.

n.. Laiſſez-en néanmoins en terre la

tige avec ſes racines ;qu'elle ſoit liée avec

des chaînes de fer 8( d’airain , parmi les

herbes des champs ; qu'elle ſoit mouil

lée de la roſée du ciel , 8( qu'elle paiſſe

avec les bêtes ſauvages l'herbe de la

terre. "

I z. Qu‘on lui Ôte ſon cœur d'homme ,

8( qu'on lui donne un cœur de bête#

8( que ſept temps " ſe paſſeur ſur elle "- l

V. !mon plutôt: Alors un des vaillants

ô( des ſaints , deſcendit , acc. d) Il paroi: par

le il. r4. que parmi les Clialdéens on con

cevoit ces Veillants 8c ces Saints dans le

ciel , comme une compagnie de Juges ou

un ordre (l'Eſprit: bienheureux , qui ju

geoient 8c qui décidoienc du ſort des hom

mes.

ÿ. n.- Ou plutôt: qu'il ſoit lié , c” m_

Tome XI.

bre , 8re. qu'il ſoit mouillé, acc. 8c qu'il paiſ

ſe , &c

Y. 13. Voyez la Diſſèrutíon ſi” la Me'

tamarpfiofl de Nabuchodonoſor , ;i [arête de

ce Livre.

Ibid. c. a d. ſept années [nſr, x”. 7.

Ióid. Ou plutôt: ſur lui , c. à. d. fl” c”

arbresfigurdtzfs.

Bb
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en cer état.

14. C’est ce qui a été ordonné par

ceux qui veillent ; " c'est la parole 8( la

demande des ſaints , qui prient qu'on trai

te ainſi cet arbre , juſqu'à ce que les vi

vants connoiſſent que c'est le Très-haut”

qui a la domination ſur les royaumes des

hommes;qui les donne à qui il lui plaît ,

8( qui établit Roi, quand il veut,le der

nier d'entre les hommes.

15. Voilà le ſonge que j'ai eu , moi

Nabuchodonoſor Roi ; hâtez-vous donc ,

Baltaſſar, de m'en donner l'explication,

ue "attends de vous eul : car tous les

i ’ d 'ages e mon royaume nont pu me

l'inter rêter ; mais our vous , vous le
P P , _ _

pouvez , parce que leſprit des Dieux

ſaints est_ en vous , G- qu'il vous donne

la connaiſſance des mystere-s les plus ca

chés.

. i6. Alors Daniel , ſurnommé Baltaſ

ſar, commença de penſer en lui-même ,

ſans rien dire, " pendant près d'une heu

re; 8( les penſées qui lui venoient , lui

jettoient le trouble dans l'eſprit ,- car ,

d'un côte' , il voyait les maux qui allaient

fondre ſur Nabuchodonoſor ,' ê' de l'autre ,

il craignoit de les lui découvrir'. Mais le

Roi qui fapperſitr de ſon embarras, pre

nant la parole , lui dit : Baltaſſar , que

ce ſonge ô( l'interprétation que vous

avez à lui donner , ne vous troublent

point. Baltaſſar lui répondit : Seigneur ,

que le ſonge retourne ſur ceux qui vous

tempora murentur ſuper

eum.

r4. In ſententia vigi

lum decretum est , 8L ſer

mo ſanétorum , 6c peti

tio : donec cognoſcant

viventes , quoniam domi

natur Excelſus in regno

hominum ; 5( cuicurnquc

voluerit , dabic illud, 8E

humillimum hominem

constituer ſuper eum.

I5. Hoc ſomnium vi

di ego Nabuchodonoſor

rex ,' cu ergo , Baltaſſar,

interpretationem narra

festinus: quia omnes ſa

pientes regni mei 'non

queunt ſolutionem edi

cere mihi,- tu autem po

tes , quia ſpiritus deorum

ſanctorum in te est.

I6. Tunc Daniel , cu

jus nomen Baltaſſar , cœ

pic intra ſemetipſum taci

tus cogitare quaſi unâ lio

râ ,~ 6c cogitationes ejus

conturbabant eum. Reſ

pondens autem rex ait .'

Baltaſſar, ſomnium 8( in

terpretatio ejus non con

turbent te. Reſpondit

Baltaſſar , 8( dixit : Do

mino mi , ſomnium his

ÿ. r4. Voyez la note ſur le 17/. to.

Ibid. On lit dans le Texte original ALIA ,

ÿ. i6. Le terme original peut ſe traduire :

demeura tout étonné , tout interdit 6'11"11:

pour ALAH , .Excelſart les Rabbins en con- rim repondre.

viennent, ainſi qu'aux Vil. zi. 22. 29. zi.
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quite odcrungôtinterpre- haïſſent ; 8c que ſon interprétation re

tatio ejus hostibus cuis ſit.

17. Arborem quam vi

disti ſublimem atque ro

bustam , cujus alticudo

pertingit ad cœlum , &t

aſpectus illius in omnem

terram : t

I8. St rami ejus pul

cherrimi , 8( fructus ejus

nimius , 8( eſca Omnium

in ea ; ſubter eam habi

tantes bestiæ agri, 8c in

ramis ejus commorantes

aves cœli:

I9. tu es rex , qui

magniſicatus es , &inva

luisti : 6c magnitude tua

crevit, 6c pervenit uſque

ad cœlum ,~ 8( potestas

tua in terminos univerſæ

terræ.

zo. Quod autem vidit

rex vigilem 6c ſanctum

deſcendere de cœlo ,. 6c

dicere z ſuccidite arbo

rem , Bt diffipate illam ;

attamen gcrmen radicum

ejus in terra dimittite , 8(

vinciatur ferro 8( ære in

herbis ſot-is ,- St rore cœli

conſpergatur, St cum fe

ris ſit pabulum ejus , do

nec ſeptem tempora mu

cencur ſuper eum :

tombe ſur vos ennemis.

I7. Vous avez vu un arbre qui étoit

très-grand 8( très-ſort , dont la hauteur

alloit juſqu'au ciel , 8( qui ſembloit s'é

tendre ſur toute la terre.

I8. Ses branches étoient très-belles ;

il étoit chargé de fruits; 8( tous y trou

voient dequoi ſe nourrir ; les bêtes de la

campagne habitoient deſſous, 8( les oiñ

ſeaux du ciel ſe retiroient ſur ſes bran

ches.

t9. Cet arbre , ô Roi, c'est vous mê

me , qui êtes devenu ſi grand 8( fi puiſ

ſant : car votre grandeur s'est accrue 8(

élevée juſqu'au ciel ; votre puiſſance

s'est étendue juſqu'aux extrémités du

monde.

zo. Vous avez vu enſuite, ô Roi, que

celui qui veille ê( qui est ſaint , " est deſ

cendu du ciel , 8( qu'il a dit : Abattez

cet arbre , coupez-en les branches: re

ſervez -en néanmoins en terre la tige

avec les racines ; qu'elle ſoit liée avec

le fer ô( l'airain parmi les herbes des

champs ; qu'elle ſoit mouillée par la ro~

ſée du ciel , ô( qu'elle 'paiſſe avec les be—

tes ſauvages , juſqu'à ce que ſept temps

ſoient paſſés ſur elle. "

r. no. Autr. que l'un des veillants 8c des ſoit mouillé , 8a. 8c qu'il paiſſe, &c.'_ſut lui.

ſaints. Sup. 1/. ro.

(bid. Ou plutôt: qu'il ſoit lié , Bac. qu'il

supr. $11.98.

Bb z
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zr. Et voici l'interprétation de la ſen

tence du Très-Haut , qui a été pronon- 7
cée contre le Roi mon ſeigneur, figure" quæ Pet-venir ſuper_ ñdo- ſi'

z l. hæc est interpreca-ſ

.tio ſententiæ- Ailtiílimfir/I ..rj

par cet arbre.

zz. Vous ſerez chaſſé de l'a compa

gnie des hommes ; 8( vous habiterez

avec les animaux 8( les bêtes ſauvages:

vous mangerez du ſoin comme un

bœuf; vous ſerez trempé de la roſée du

minum meum Regem :

22. Ejicientte ab homi

nibus , 8( cum bestiis fe

riſque eric habitatio tua ,

8( fœnum ut bos come,

hifi. 7.1!. ciel: ſept temps, defl-à-dire, ſept an- des.: 8( roſe Cœſſh lnfun*

nées- " ſe paſſeront ainſi' ſur vous , juſqu'à dens : ſeptem qgoque

ce que vous reconnoiſſiez que le Très- tempora murabunzuſ ſu.

Haut tient ſous ſa domination les Per te ’ donec ſcias quód

royauſiies Th.” hPmTes ’ 8( qu'il les domin.etur Excelſus ſuper

donne a qui il lui plait. .

regnum hominum , 8(

cuicumque voluerir ,_ dec

illud.

2;. Quant à ce_qui a été commandé 23, Quèd… autem pſæ_

qu'on réſervlât la tige de l'arbre avec ſes cepit uc relinquereturger,

racines, cea vous mar ue ue votre - - -
royaume vous derneureraqſuoiz;I vou: être menxÿdlcum elus ’ 1d est'

rendu , après que vous aurez reconnu aflîffls Ëegnum "mm

que toute puiſſance vient du ciel. “b1 maneblï z poſiquam

cognoveris potestate-m eC

ſe cœlestem.

.m1,- 111.33. 24» C'est Pourquoi . ſuivez , ô Roi , 2.4. Quamobrem , rex ,

le conſeil que je Vous donne : rachetez

vos péchés par les aumônes , " 8( vos

iniquités- par les œuvres de miſéricorde

envers les pauvres. Si vous en uſez ainfi ,

peut-être que le Seigneur , qui ne punir

que les impénirentr , vous pardonnera

vos offenſes , G révaquera l'arrêt qu'il a

rendu contre vous. "

25. Toutes ces choſes arriverent de

puis au Roi Nabuchodonoſor ;. G' elle-r

arriverent. de cette ſorte.

conſilium meum placeac

tibi; 8( peccatña tua elee

moſynis redime , 8( ini

quitates tuas miſericor~

diis pauperum : forſitan.

ignoſcet delictis tuis..

25. Omnia hæc vene

runc ſuper Nabuchodo

noſor regem.

ÿ. n. Voyez la note ſur le f. 13. l ligue; la justice , exerce( l.: míflrícorde: cefl

il. 4. Le texte original peut ſe traduire: ſi( definir; le mal, G' flrire: le bin-n'

Interrompez vos péchés par la justice , 8( [bid, Le texte original peut ſignifier : k'

vos iniquités par la compaffion envers les votre proſpérité ſera prolongée.

pauvres ë remrerríſſzz-vous, du Seigneur , pra
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2.6. Postſinem menſium

duodccim , in aula Baby

lonis deambulabat.

27. Reſponditque rex ,

8( ait: nonne hæc est Ba

bylon magna , quam ego

ædificavi in domum reg

ni, in robore fortitudinis

meæ , 8( in gloria decoris

mei?

28. Cùmque ſermo ad

huc effet in ore regis ,

vox de cœlo ruit : tibi

dicitur,Nabuchodonoſor

rex: regnum tuum tran

ſibit a te ,- -

29. 8( ab hominibus

ejicient te, 8( cum beſ

tiis 8( feris erit habitatio

tua : ſœnum quaſi bos

comcdes , 8( ſeptem tem

pora m'u-rabuntur ſuper

te , donec ſci-as quód do

minetur Excelſus in reg

no hominum, 8( cuicum

que voluerit , det illud.

zo. Eâdem horâ ſermo

completus est ſuper Na

buchodonoſor , 8( ex ho

minibus abjectus est , 8(

fœnum ut bos comedit,

8( rore cœli corpus eju-s

26. Douze mois aprés ,~ il ſe prome_

noit dans le palais de Babylone.

2.7. Et conſidérant la grandeur 6' la*

magnificence de cette ville, il commença.

de dire : N'est-ce pas là cette grande Ba—

bylone dont j'ai fait le ſiege de mon

royaume; que j'ai augmentée ſi conſidéra

blement, qtffon peut dire que je l'ai bâtie "

dans la grandeur de ma puiſſance , 8(

dans l'étendue Ô l'éclat de ma gloire..

28. A peine le Roi avoit-il prononcé

cette parole , qu'on entendit cette voix

du ciel : Voici ce qui vous est annoncé ,

ô Nabuchodonoſor Roi: Votre royau

me paſſera en d'autres mains; votre _fils

régner-a en votre place ,1

2.9. 8( vous ſerez chaſſé de la compa

gnie des hommes; vous habiterez avec

les animaux 8( avec les bêtes ſarouches;

vous mangerez du foin comme un bœuf,

8( ſept temps paſſeront ſur vous juſqu'à

ce que vous reconnoiſſiez que le Très

Haut a un pouvoir abſolu ſur les royau

mes des hommes , 8( qu'il les donne à;

qui il lui plaît.

x

30. Cette parole fut accomplie à la

même heure en la perſonne de Nabu

chodonoſor : il tomba tout d'un coup en.

démence ,' " Ô' à l'instant il fut chaſſe' de

la compagnie des hommes : il mangea

du foin comme un bœuf; ſon corps fut

trempé. de_ la roſée du ciel; en ſorte que g

V. 17. La ville de Babylone avoit été

bâtie par Nemrod peu de temps après l'a conſ

trnction de la fameuſe tour de Babel. Ce”.

x. I0. La reine Sémitamis l'an menta 8(

abucho

donoſot la rendit la plus grande 8( la plus

Pembellir conſidérablement. Mais

belle ville de l'Orient par. les différents édi

ſices qu'il y ajouta.

il'. 30. Voyez la. DM/ſdllcta” ſ5” la Me'

umorp/dæzſè de Nabuchodonq/ar, à la tète de

ce Livre.
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les cheveux de fa tête G- tous le: poils de infectum eſi : donec ca.:

_Ibn corp: "lui crurent comme les plumes Pi… eius in ſimilitudincm

d'un aigle , " 8c que ſes ongles devinrent aquilarum creſcerènt R
2

comme les griffes des oiſeaux. . ,
ungues e]uS quaſi avrum.

- 31. Après que le temps marque' pour la 3 I . Igitur post finem

pîtnítíonidleÿnïdon tcírgcriuzzil,ſeutféëé accÃÎm- dim-um ego Nabuchodo_

p1, mo] a uc o Ono or, ec aire cn- Ilot-Or oculos mecs ad Cœ_

haut, 6- touche' de repentir, j’élevai les l l . 8( ſ ſ
yeux au ciel, le ſens G- l'eſprit me fu- um eva”, ï e? Ps

rent rendus: je bénis le TrèS-Haunje mens Teddlîus est mlhl 7

louai 8( je glorifiai celui qui vir éternel- ô( Altiffimo benedíxi , &C

lement; parce que ſa puiſſance est une vivenœm in ſempizemum

z SuP- m. wo- puiſſance éternelle, ô( que ſon royaume laudavi 8( glorificavi .

Iſififfl' *'1' s'étend dans la ſucceffion de tous les . - . '
fiecles- quia potestas e]us poteſ

tas ſempiterna , &c reg

num e]us ln generatio

nem ôc generationem.

zz. Tous les habitants de la terre ſont 3 z_ En omnes habitato

devant lui comme un néant: il fait tout ſes ſen-œ apud cum in ni_

ce qu'il lui plaît, ſoit dans les vertus hilum reputati ſu… . jux

célcstes , ” ſoit parmi ceux qui ſont ſur l . ſ
la terre: 8( nul ne peut réſister à ſa main ta Vo untatem enlm "am

puiſſante, ni lui dire : Pourquoi avez- faclſ z \Elm _in Virfuſibl-ŸS

vous fait ainſi? cœlr quam ln habltatori

bus cerræ: 8( non est

qui reſistat manui eius ,

8( dicac ei: quare feciſ

ti ?

zz.. En même temps le ſens me revint 33. In ipſo tcmporc

parfaitement ;ôcje recouvrai tout l'éclat ſenſus mens reverſus est

8( route la gloire de la dignité royale : ad me 8( ad honore…

,

ma premiere forme , que j'avais comme . . d
perdue en vivant en bête, " me fut Pleine- reg… mel ecoremque

 

ment rendue : les grands de ma cour , PCTVeni î 8( figura mea

8( mes principaux officiers vinrent me reverſa est ad me : 8( op

_1bíd. Le texte original peut s’cntendre nes lions.

ainſi : cnſorte que tous les poils dejà” corps x'. 32.. c. â. d. dans les eſprits qui com

luicrurent , Bac. poſent les armées célestes.

lóizLPeut-étre qu'au lieu de cNsMN, t- l ÿ. zz. Voyez la Diſſertation ci-dtſſus ci

au' agailarum , il faudrait lire ccrmm ,ſi- tée.

cut leurzculorum , comme l” crins des jeu
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timates mei , 6c magistra

tus mei requiſierunt me ,

&in regno meo resticutus

ſum , 6c magnificentia

amplior addita est mihi;

34. Nunc igitur ego

Nabuchodonoſor laudo ,

8c magnifico , 6c gloriſi

co regcm cœli ;quia om

nia opera ejus vera , 8c

vice ejus judicia , 6c grar

dientes in ſuperbia potest

humiliare.

il. 34. Si l'on veut ſuivre l'orage des

temps‘, il faudra paſſer d'ici aux Lhapitres

.VIL 8c VIII. Les Chapitres V. 8c VI. qui

chercher .~ je fus rétabli dans mon royau

me ; ô( je devins plus grand que ja

mais.

34. Maintenant donc , moi Nabucho

donoſor, je loue le Roi du ciel , 8( je

publie ſa grandeur ô( ſa gloire ; parce

que toutes ſes œuvres ſont fondées dans

la vérité , que toutes ſes voies ſont plei

nes de justice, 8( qu'il peut humilier

ceux qui marchent dans Forgueil. '

8c au commencement du regne de Darius le

Mede , paroiſſent avoir été tranſpoſés par l”

Copistes.

ont rapport à la fin du regne de Baltaiſar ,

 

C H A P I T R E V.

Festin ſizcrilege du Roi Baltaſſizr. Apparition d'une main qui

n. _écrit ſhr Ia muraille. Les Sages de Babylone ne peuvent lire

ni expliquer cette écriture. Daniel la lit G' l Ëxpligue. Mort

de Baltaſſar. Darius le Mede lui fizccede.

r. Altaſſar rex ñfecic

grande convivium

optimaribus ſuis mille :

8L unuſquiſque ſecundùm

ſuam bibebat ætatcm.

ÿ. I. Le texte original le nomme Belraſſar.

lóíl. Voyez l'Air/âge' de [Hi/loire pro/Iz

ne, a' la téte des Livres Prophétiques.

I. Uelque tem : apré: la mort de Na

buchorlono or , le: Merle: G le:

Perſe: jaloux de la grandeur 6* dela pulſ

fance de: Roi: de Babylone, vinrent aſſie

ger cette Ville. Il y avoit deux an: que

dur-oit ce fiege , lorjêzue le Roi Baltaſſar "

fil: dlïvilnzérodachl, &- petit-fil: de Nabu

chodonoſbr, " ſoit pour honorer ſe: Dieux ,

ou pour inſulter à ſe: ennemi: , fit un
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grand festin à mille des plus grands de '

ſa cour; 8( chacun y buvoit ſelon ſon

âge , G ſelon je: forces. ”

Ióid. Le texte original eut ſe traduire :

8c il buvoit du vin en pre nce de ce: mille

conviés.
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2. Le Roi étant donc déjà plein de

vin , &joignant [Ÿmpiété à la débauche ,

commanda qu'on apportât les vaſes d'or

8( d'argent que Nabuchodonoſor ſon

grand-pere avoit emportés du temple de

Jéruſalem , Ô' qu'il avoit conſacrés au

culte de Bélur jbn Dieu; " il commandez ,

dis-je, qu'on apparaît ce: verſer , afin que

le Roi bût dedans , avec ſes femmes, ſes

concubines 8( les grands de ſa cour.

3. On apporta donc auffl-tôr les vaſes

d'or 8( d’argent qui avoient été tranſ

portés du temple de Jéruſalem, ê' pla

cé: dan: celui de Bélus: 8( le Roi but de

dans , avec ſes femmes , ſes concubines

8( les grands de ſa cour.

4. Ils buvoient du vin dam cer vaſe: ;

8( ils louoient leurs Dieux d'or 8( d'ar

gent, d’airain 8( de fer, de bois 8( de

pierre, comme le; vainqueurs du Dieu de:

Juif: , à qui il: le: avoient enlever.

5. Au même moment on vit paroître ”

des doigts , 8( comme la main d'un hom

me, qui écrivoir près " du chandelier

ſur la muraille' de la ſalle du Roi: 8( le

Roi voyoir le mouvement des doigts dc

la main qui écrivoit.

6. Alors le viſage du Roi ſe changea:

ſon eſprit ſut ſaiſi d'un grand trouble;

ſes reins ſe relâcherent, 8( dans ſim trem

blement, ſes genoux ſe choquoient l'un

1". 1. Voyez au Chalk.). l. ÿ'. z.

1l. s. On lit dans le exre original irrédu
h

2. Præcepit ergo jam

temulentus , uc afferren

tur vaſa aurea 8( argen

tea , quæ aſportaverar Na

buchodonoſor parer ejus

de templo quod fuit in

Jeruſalem , ut biberent in

eis rex 8( optimates ejus ,

uxoreſque ejus 8( concu

binæ.

3. Tunc allara ſunt va

ſa aurea 8( argentea , quæ

aſportaverat de tcmplo

quod fuerat in Jeruſalem:

8( biberunt in eis rex 8(

oprimares ejus , uxores

8( concnbinæ illius.

4. Bibebant vinum , 8(

laudabanr deos ſuos au*

reos 8( argenteos , æ

reos , ferreos , ligneoſquc

8( lapideos.

5. In eâdcm horâ ap

parucrunt digiti , quaſi

manûs hominis ſcriben

tis contra candelabrum

in ſuperficie parietis au

læ regiæ : 8( rex aſpicie

bat articulos manûs ſcri-K

bentis.

6. Tunc facies regis

commutara est , 8( cogi

tationes ejus conturba

banc cum : 8( compages

I lier Nrou , pour le pluriel NPQN, egrçſſîflnl.

Ióid. Autrement 8( à læleure: vis-Ë-vis

lièrement NFQU ,- les Rabbinsliſen( au ſingu- I du Chandelier.

renum
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zorſi

renum ejus ſolvebantur ,

8c genua ejus ad ſe invi

cem collidebantur.

7. Exclamavit itaque

.rex fortiter, ut introdu

cerent magos , Chal

dæos 8( aruſpices : 8(

proloquens rex ait ſa

pientibus Babylonis : qui

cumque legerit ſcriptu

ram hanc , &c inter reta

tionem ejus mani estam

mihi fecerit , purpurâ

vestietur , ô: torquem au

ream habebit in collo ,

6c tertius in regno meo

Crit.

8. Tunc ingreſſl omnes

ſapientes regis , non po

tuerunt nec ſcripturam

legere , nec interpretatio

nem indicate regi.

9. Unde rex Baltaffar

ſatis conturbatus est, 8c

vultus illius irnmutatus

est: ſed 6c optimates ejus

turbabantut. 7

IO. Regina autem ,

contre l'autre , tant il étoit violent.

7. Le Roi fit donc un grand cri, 8( or

donna u’on fît venir les ma es ‘ les a -
q _ 1

trologues les plu: habiles d'entre les Chal

déens, 8( les au ures : ê( étant venus, le
. . g .

Roi dit aux ſa es de Bab lone : uicon
. g . y ,.

que lira cette écriture, "BC me l interpré

tera , ſera revêtu de pourpre , aura un

colier d'or au cou , 8( ſera la troiſieme

perſonne de mon royaume.”

8. Mais tous les ſages du Roi étant

venus devant lui , ne purent, ui lire cet

te écriture , ni lui en dire l'interpréta

tion ;

9. ce qui redoubla encore le trouble

du Roi Baltaſſar : ſon viſage en fut tout

changé ; ê( les grands de ſa cour en fu~

rent épouvantés comme lui.

lo. Mais la Reine Nítocris jim aïeule , ".

comme ici les trois mots dont il s'agit.V. 7. Cette écriture pouvoir être d'un ca

ractere inconnu dans le pays, tel que le ca

ractere Hébreu ancien , ie Pliénicien , le Sa

maritain. Blais d'ailleurs quand le caractere

eut été connu , dans les langues orientales oil

l'uſage des voyelles est ſort rare , 8c oû la

prononciation 8c la ſuite du diſcours déter

minent, ordinairement le ſens des lettres , il

:fest pas extraordinaire que ceux mêmes qui

entendent une langue , 8c ui en connaiſ

ſent les caracteres , ne pui ent lire un mot

_qu’ils rencontreront tout ſeul 8c ſans ſuite,

Tome XI.

Ibia'. Ou lutôt 8c ſelon le texte original:

8c ſera l'un des trois grands Officiers de mon

royaume.

V. To. Il paraît que l'Auteur de la Para

Phraſe confond ici deux opinions différen~

tes. Pluſieurs croient que [a reine dont il

est parlé ici avoit été épouſe de Nabucho

donoſor , 6c que Baltaſiat étant petit-fils de

Nabuchodonoſor , cette reine étoit aïeule

de Baltaſſar. Mais ceux qui prétendent que

cette reine étoitNitocris , éuppoſenc qu'elle

C
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touchée de ce qui étoit ,arrivé au Roi 're quæ acciderar regi ,‘
ſon Petzſit-filr , 8( aux grands qui é-Ïoient ê( Optimazibus @jus ’ do,,

près de lui, entra dans la lalle du iestin , mum convivií ingreſſa

8( lui dit : O Roi, vivez à jamais: que \ , o

vos penſées ne vous troublant point , 8( est ’ Proloquens ?lt '

que votre viſage ne ſe change point.” Rex 3 m æſemunï VIVO.:

non te conturbent cogi

tationes tuæ , ncque fa:

cies tua immutctur.

n. Il y a dans votre royaume un Il. Est vir in regno

homme qui a dans lui-même l'eſprit tuo , qui ſpiriwm dec

des Dieux ſaints, en qui on a trouvé rum ſanctorum habet _ in

plus de ſcience 8( de ſageſſe qu'en aucun ſe _ 8( in diebus aſſis \ui

autre, ſous le regne de votre grand- ~ p

pere: c'est pourquoi le Roi Nabucho- ſcientía à _ſapientia in~

donoſor votre grand-pere rétablit chef Venîæ ſu… 1T1 3° ï nam

des mages , des enchanteurs, des Chal- 8c rcx Nabuchodonoſor

déens, des augurnezs": votre grand- Pate[- ſuus , Principem

pere , dis-je, o Roi, letablit au-deſſus magomm ’ incanſaœ_

d’ x t useu o ’ rum , Chaldæorum 8c a

ruſpicum , conſiituiteum,

parer , inquam , tuus, ô

rex :

i2.. parce qu'on reconnut que cet I2.. quia ſpiritus am

homme , appellé Daniel. à qui le Roi Plioſ , 8( Prudentia , in..

donna le nom de Baltaſſar, avoit reçu teuigentiaque àinterpre_

une plus grande étendue d'eſprit qu'au- - -

cun autre, plus de prudence 8( d’intel- (ano ſonmlorum ï 6( of"

ligence pour interpréter les ſonges , tcnfiofecfctorum, 3C ſ0

pour découvrir les ſecrets , 8( pour dé- ÎUUO ligatorum , inventa:

velopper les choſes les plus obſà-zires G' ſunt in eo , hoc est in Da

les plus embarraſſées: qu’on faſſe donc niele , cui rex poſait no_

maintenant venir Daniel , 8( qu il inter- men Baltaſſar : …me ita_

étoit épouſe dffîvilmérodach , 8c mere de V. ti. Le mot íngaam n'eſt pas dans le

Baltaſſir , qiſilscroienr être lemême que La- Texte original, oil on lit ſimplement , peler

bynit, qui, ſelon cet Historien , avoit pour !aux , rex : mais cela même ne ſe trouve

mere Nitocris. pas dans l'Edition Romaine de la Verſion

117M. Le texte original ;i la lettre : 8c que Grecque ;ce qui donne lieu dc ſoupçonner

votre éclat , votre ſarl/zizi! ne change Point. que ces mots viennent de quelque mépriſe

\äppiremment le Prince ſaiſi de frayeur p5- de Copiste.

l' oit.
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que Daniel vocetur , 8c

incerpretationem narra

bit.

13. Igítur introductus

est Daniel coram rege.

Ad quem præfatus rex

ait : tu es Daniel de' filiis

captivitatis Iudæ , quem

adduxit parer meus rex

de Judæa ?

14. Audivi de ce , quo

.niam ſpiricum deorum

habeas : 8( ſcientia intel

ligentiaque ac ſapiencia.

ampliores invenræ ſunt

ln EC.

15. Et nunc introgreſ

ſi ſunt in conſpectu meo

ſapientes magi , ut ſcrip

curam hanc legerent , 8(

interpretationem ejus in

dicarenc mihi : 8( nequi—

Verunc ſenſumhujus ſer

monis edicere.

I6. Porró ego audivi

de te , quód poffis obſ

cura interpretari , &r liga

ca diſſolvere : ſi ergo Va

les ſcripcuram legere , 6c

interpretationem ejus in

dicare mihi , purpurâ veſ

tiêris , 8( torquem au

-ream circa. collum tuum

habebís , 8c tertius in

regno meo princeps cris.

Z.

l

prete cette écriture.

I3. Auffi-tôt on fit venir Daniel de

vant le Roi ; 8( le _Roi lui dit : Etes

vous Daniel ,. l'un des captifs des en

fants de Juda , que le Roi Nabuchodo-ñ

noſbr mon grand-pere avoit emmené de

Judée .7

I4. On m’a dit de vous que vous

aviez l'eſprit des Dieux, 8( qu’il s’est

trouvé en vous plus de ſcience , d’intel—

ligence 8( de ſageſſe, qu’en aucun au

tre.

I 5. Je viens de faire venir devant moi

les ſages 8( les mages le: plus habiles de

mon royaume , pour lire 8( pour inter

préter cette écriture ; 8( ils n’ont pu

me dire ce que ces lettres ſignifient.

16. Mais pour vous , on m’a rappori

té que vous pouvez expliquer les choſes

les plus obſcures , 8c développer les plus

' \embarraſſées :ſi vous pouvez donc lire

ill. x6. Aumóc vous ſerez l’un'des trois grands officiers de mon royaume. Sum

cette écriture , 8( m'en dire l'interpréta

tion , vous ſerez vêtu de pourpre , vous

porterez au col un colier d'or , 8( vous

ſerez le troiſieme d'entre les princes du

royaume. ".

e _Ccz
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17. Daniel répondit à- ces paroles du

Roi , ê( lui dit : Que vos préſents , ô

Roi, ſoient pour vous: 8( faites part à

un autre des honneurs de votre maiſon:

je ne laiſſerai pas de vous lire cette écri

ture ,- ZX de vous dire ce qu'elle ſignifie.

18. Le Dieu très-haut , ” ô Roi, don

na à Nabuchodonoſor votre grand-pere

le royaume , la grandeur, la gloire 8(

l'honneur.

I9. Et à cauſe de cette grande puiſ

ſance que Dieu lui avoit donnée , tous

les peuples 8( toutes les nations , de

quelque langue qu'elles fuſſent ,_le reſ

pectoient, ô( trembloient devant lui:

il faiſoit mourir çeux qu'il vouloir ,- il

détruiſoit " ceux qu'il lui plaiſoit; il éle-v

voit ou il abaiſſoit les uns ou les autres ,

ſelon ſa volonté.

zo. Mais après que ſon cœur ſe fut

'élevé , 8c.. que ſon eſprit ſe fut affermi

dans ſon orgueil, il fut chaſſé du trô

ne , il perdit ſon royaume , 8L la gloire

Iui fut ôtée.

17. Ad qua: reſpond'

dens Daniel , ait coram

rege : munera tua ſint ti

bi , &ſdona domûs tuæ

alceri da :' ſcripturam au

tem legam tibi , rex , 8c

interpretationem ejus oſ

tendam tibi.

i8. O rex , Deus altiſ

ſimus , regnum 8c magni

ficentiam , gloriam 6E

honorem dedit. Nabu

chodonoſor patri tuo..

i9. Et propter magni

ficentiam quam dederat

ei , univerſi populi, tri

bus ô( lingua? , creme

bant 8( metuebant eum:

quos volebat , interficie

bat ,' 6c quos volebat ,

percutiebat :St quos vo

lebat , exaltabat; 6c quos

volebat , humiliabat.

zo. Quando autem elo

vatum est cor ejus , 8(

ſpiritus illius obfirmatus

est ad ſuperbiam , depo

ſitus est de ſolio regni

ſui, 8( gloria ejus ablata

est: _

2l. 8c à filiis liominum

ejectus est , ſed &cor

ejus cum bestiis pofitum

est , St cum' onagris erat

Supr. rv. u*
2.1. Il fut retranché de la ſociété des

enfants des hommes; ſon cœur devint

ſemblable à celui des bêtes; il demeura

avec les ânes ſauvages , 8( il mangea

ſi. i8. On trouve encore ici dans le Texte

original, ſelonla remarque des Rdbbins, ALIA '

pour [it-AH , .Excel/ks ou dctfſſíml” -. de

même qu'au jr. zi.

7b'. i9. Le texte original peut lignifi-er;

ôt il laiſſait vivre.
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habitàtio @jus z fœnum l'herbe des champs comme un bœuf; 8(

quoque uc bos comede_ ſon corps ſur trempé de la roſée du

- ciel, juſqu'à ce qu'il reconnût que le
b.” K8( roſe cœſlcl. Cäjrpus Très-Haut a un; ſouverain pouvoir ſur

elus lnfectum e 7 onec les royaumes des hommes , 8( qu'il éta

cognoſcerer quód Poleſ' blit ſur le trône qui il lui plaît.

rarem haberet Altiſſimus

in regno hominum 5 8(

quemcumque volueric ,

ſuſcitabit ſuper illud. ~

22. Tu quoque filius zz. Et vous, Baltaſſar, qui êtes ſon

eius Baltaſſar , non l…- fils , vous-même n'avez point humilié

mma-ſii cor mum , cùm votre cœur, quoique vous ſuffiez toutes

. . . ces choſes , qui .c'étaient paſſées dans V0~

ſcires hæc omnia . m, Propre muffin_

zz. ſed adversùm Do- 23. Mais vous vous ètes élevé contre

minatorem cœli elevatus le dominateur du ciel; vous avez fait'

cs ’ g( Vaſa domûs ejus apporter “devant vous les vaſes de" ſa»

anam ſunt coran] ce : à maiſon ſainte; 8( vous avez bu dedans,

. . vous , vos femmes 8( vos concubines ,

t” à Opumates t… ï avec les grands de votre cour : vous

UXOPCS \Uæ 8( COnCUbP avez loué en même temps vos dieux

næ tuæ , vinum bibistis d'argent 8( d'or, d’airain 8( de fer, de

in eis .ï deos quoque ar_ bois 8( de pierre -' 'VOUS Ier avez honoré:

genœos: 8( aureos à comme les auteur: de votre Puzfliznce ,

'f l. ſ eux qui ne voient point, qui n'enten

æreos ’ erreos ’ lgnco ~ dent point , 8( qui ne ſentent point: 8(

qPe 8( lapideos z qui non vous n'avez point rendu gloire au Dieu

vident , neque audiunt , qui tient dans ſa main votre ame" 8(

neque ſenciunc, laudaſii : tous les moments de votre vie.

,poi-ro Deum , qui habet

flatum tuum in manu

ſua , 8( omnes vias tuas ,

non glorificasti. ~

2.4. Idcircó ab eo miſ- 24. C'est pourquoi Dieu a envoyéles

ſus est articulus manûs ’ doigts de cette main ,. qui a écrit ce qui

quæ ſcripſit hoc quad est marqué ſur la muraille.

exaratum est. 7

25. Hæc efl: autem x5. Or voici ce qui est écrit: MANE ,‘

ÿ. 2.3. Litt. votre ſouffle
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nombre ,~ THECEL , poid: ,- PHARÉS , ” di

viſion.

26. Et en voici l'interprétation : MA

NE , nombre; Dieu a compté les jours

de votre regne , 8c il en a marqué l'ac

compliſſement. ~

27. THECEL, poids,- vous avez été

peſé dans la balance , 8( on vous a

trouvé trop léger.

28. PHARÉS , diviſion ; votre royau

me a été diviſé, 8( il a été donné aux

Medes ô( aux Perſes.

29. Cette explication ne devoit pas être

fort agréable à Baltaſſar: cependant il

voulut tenir ſa parole. Alors (lane Daniel

fut vêtu de pourpre par l'ordre du Roi :

on lui mit au cou un colier d'or; 8( on

fit publier qu'il auroit la puiſſance dans

le royaume, comme en étant la troiſie

me perſonne. " Daniel , qui avoit d'abord

refuſe' ce: honneur.; , ſbuffrit enfiiite qu'on

les lui rendit , étant Perfliadé que Dieu

Pordonnoit ainſi pour l'exécution des de]L

ſeins qu'il avoit ſur lui G- fur les .ſurfe

dans le changement de regne qui devoit

arriver à Babylone : ce qui arriva preſque

à l'instant.

zo. Car cette même nuit, l'armée de;

Perſes Ô de: Medes, ayant détourné le

cours de ?Euphrate , ſans que les aſſiégés

s'en apperçuflent , entra par fon canal

dan: Babylone :Baltaſſar roi des Chal

déens fut tué,

31L ê( Darius , qui étoit Mede G- roi

ſcriprura; quæ digesta

est : MANE , THECEL ,

PHARES.

2.6. Et hæc est inter

pretatio ſermonis : MA'

NE : numeravic Deus reg

num tuum , 8( complevit

illud.

27. THEcEL : appen

ſus es in statera , 8( invenz

tus es minus habens.

28. PHARES : divi

ſum est regnum tuum ‘,

ô( datum est Medis 6c

Perſis.

29. Tunc jubente rege

indutus est Daniel pur

purâ, 8c circumdaca est

corques aurea collo ejus:

8c prædicatum est de C0,'

quód haberet pócestatem

tercius in regno ſuo.

30. Eâdem nocte inter-T

fectus est Balcaſſar rex

Chaldæus.

31. Et Darius Mcdus

I ~ I

. sb. 7.5. Dans le Texte original , les C0- ’ 7b

Pistes ont lngil-:i-Propos répété le mot MANE;

Br. ils ont mis PËARESIN au lieu de PHARES.

3 29. Aucr. comme l’un des trois grands.

officiers. Sup. Yſ. 7.
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ſuccefflſ in regnun] ’ an- de: Medes, lui ſuccéda au royaum

nos natus ſexaginta duos_ Chaldée , étant âge' de ſoixante-deux

~ ans , Cyrus, qui étoit rol des Perſe: , C

qui avoit eu beaucoup de part à cette con

quête , lui ayant cédé ce! honneur, comme

xr. 3l. Ce Darius est le même que Cyaxarc ,

Voyez Pdóríge' de [Histoire Proſàne.

 

à ſon oncle G à ſon beau-pere. "

fils d'Ath-ages , dont parle Xénophon;

‘ CHAPITRE VI.

 

Daniel élevé en honneur par Darius le Mede.

Satrapes contre luz. Ordonnance qu'ils obtienne”

.Accuſàtions qzffils forment contre Daniel. Daniel

 

~ dans lafbſſè aux lions : il enſort ſans étre bleſſé'. Edit de

Religion des juifs'. 'Darius en ſaveur de la

I. Lacuic Dario , 8(

conſiituit ſuper

regnum ſatrapas cencum

viginti, ut effent in toto

regno ſuo.

2. Et ſuper eos princi

pes tres ', ex quibus Da

niel unus erat : uc ſarra

pïæ illis redderenr ratio

nem , 8( rex non ſuſiine

rec moleſiiam.

3. Igitur Daniel ſupera

bat omnes principes 8(

ſatrapas : quia ſpiritus

Dei amplior etat_ in illo.

4. Pot-ro rex cogitabar

-conſiituerc cum ſuper

I. Arius étant donc monte' ſur le trô

ne de: Chaldéen; , fit un édit; ô(

par cet édít, il établit ſix-vingts ſarra

pes ſur ſon royaume , afin qu'ils euſſent

Pautorité dans routes les provinces de

ſon état.

z. Mais il mit au-deſſus d'eux trois

princes , dont Daniel, que l'interpréta

tion duſbnge de Baltaffar lui avait rendu

três-recmtæmandable , étoit le premier :"

il établit , dis-je , ce;~ trois prince: , afin

que ces ſatrapes leur rendiſſent compte

de toutes ler affaires , ô( que le Roi fût

décharge de tout ſoin.

3. Daniel ſurpaſſoir donc en autorité

tous les princes 8( tous les ſarrapes ,

parce qu'il étoit plus rempli de l'eſprit

de Dieu. ”

4. Er comme le Roi penſoit à l'éta

blir ſur tout ſon royaume , les princes ô(

ÿ. 1. Litt.l'un : n c. :i cl. le premier , ſe- Le mot Dei n'est ni dans le Texte original)

lon l'uſage de la langue ſainte.

Y. 3. Hébt. auc- de Fcſprit d'intelligence.

ni dans la Verſion de Théodotion.
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2.08 DANIEL;

les ſatrapes cherchoient un ſujet de

Faccuſer " dans ce qui regardoit les af

faires du Roi : mais ils ne purent trou

ver aucun prétexte pour le rendre ſuſ

pect, parce qu'il étoit très-fidele , 8(

qu'on ne pouvoir faire 'tomber ſur lui

le ſoupçon de la moindre faute.

5. Ils dirent donc entrîeux; Nous ne

trouverons point d'occaſion ' d'accuſer

Daniel , fi nous ne la faiſons naître de

la loi de ſon Dieu.

6. Alors les princes ô( les ſatrapes

ſurprirent " le Roi ; 8( feignant d'être :zé

lé: pour ſa gloire , ils lui parlerent ainſi :

O Roi , vivez éternellement.

Omne regnum: unde prín;

cipes 8( ſatrapæ quære

banc Occaſionem ut inve

nirent Danieli ex latere

regis : nullamque caulam

8( ſuſpicionem rcperire

potuerunt , eo quód fide

lis eſſct , 8( omnis culpa

8( ſuſpicio non invenire

tur in eo.

5. Dixerunt ergo viri

illi : non inveniemus Da

nieli huic aliquam occa

ſionem , niſi forte in lege

Dei ſui. ’

6. Tunc principes 8( ſa

trapæ ſurripuerunt regi,

6c fic locuti ſunt ei: Da

ri rex , in ærernum vi

Ve:

7. conſilium inierunc

omnes principes regni cui,

magistratus 6c ſatrapæ ,

ſenatores 6e judices , uc

decretum imperarorium

exeat , 8c edictum: ur

omnis qui petieric ali

quam petitionem à quo

cumque Deo 8( homi

ne , uſque ad triginta

dies , niſi ä te ,x rex , mit

taturin lacum leonum.

8. Nunc itaque , rex ,

confirma ſententiam, &t

ſcribe decretum ,- ut non

7. Tous les princes de votre royau

me , les principaux officiers , les ſarra

pes , les ſenateurs ô( les juges , ſont d'a

vis que ,pour célébrer le commencement de

votre nouvel empire , il ſe faſſe un édit

par votre puiſſance impériale , qui or

donne que tout homme qui, durant l'eſ

pace de trente jours, demandera quoi

que ce ſoit à quelque Dieu ou à quel

que homme que ce puiſſe être , ſinon à

vous ſeul , ô Roi , ſerajetté dans la foſſe

des lions,

8. Confirmez donc maintenant , ô

Roi, cer avis , 8( faites cet édit, afin

qu'il demeure ferme , comme ayant été

I' C'est le ſens du texte original..4.

find. Le texte original peut ſe traduire : vinrent en tumulte vers le roi.

immutetur



CHAPITRE VI. :O9

immutetur quod statu

tum est à Medis 8( Per

fis, nec prævaricari cui

quam liceat.

9. Potro rex Darius

propoſuit edictum , 8(

statuit.

IO. Quod cùm Daniel

comperiſſec , id est , conſ

titutam legem , ingreffus

est domum ſuam: 8( fe

nestris apertis in cœnacu

lo ſuo contra Jeruſalem

tribus temporibus in die

flectebar genua ſua , 8(

adorabat , conſitebatur

que coram Deo ſuo, ſi;

cut 8( ante facere conſue

verat.

r Ir. Viri ergo illi cu

rioſiùs inquirentes ,inve

nerunt Danielem orantem

8( obſecrantem Deum

ſuum.

I2.. Et accedentes locu

ti ſunt regi ſuper edicto:

Rex , numquid non conſ

cítuisti ut omnis homo

qui rogaret quemquam

de Diis 8( hominibus ,

uſque ad dies triginta,

niſi te , rex , -mittcretur

établi par les Medes 8( par les Perſes , "

ſans qu’il ſoit permis à perſonne de le

violer.

9. Le Roi Darius ,ſéduit par leurs flat

terier, fit donc publier cet édit 8( cette

défenſe qu'on lui demandait , ſans etr-pre?

Voir ler ſituer.

Io. Daniel ayant appris que cette loi

avoit été faite , entra dans ſa maiſon

pOur-y prier; 8( ouvrant les fenêtres de

ſa chambre du côté de Jéruſalem , afin

de lefaire publiquement , il fléchiſſoit les

genoux chaque jour à trois différentes

heures , 8( il adoroit ſon Dieu , 8( lui

rendoit ſesactions de graces , comme il

faiſoit auparavant , ſe tournant toujours

Vers Jéruſalem, comme vers le lieu unique

où Dieu voulait être adoré.

II. Ces hommes donc qui épioient

avec grand ſoin toutes les actions de

Daniel, " le trouverent qui prioit , 8(

qui adoroit ſon Dieu.

12. Et ils vinrent auſii-tôt trouver le

Roi pour lui repréſenter ſon édit, 8( lui

dirent : O Roi , n'avez-vous pas ordon

né que , pendant l'eſpace de trente

jours, tout homme qui feroit quelque

priere à quelqu'un des Dieux ou des

hommes , ſinon à vous ſeul , ô Roi , ſe

roit jetté dans la foſſe des lions? Le

Roi leur répondit: Ce que vous dites ,‘

ÿ. 8. C'était uneloi dans cette monarchie , l plus le maître. E/M. r. r9. G' vur. 8.

qu'une ordonnance ou un édit qui avoient été 1/. 1 r. Le texte original peut ſe traduire à

arts avec les formalités ordinaires 8c du con- Ces hommes donc vinrent en tumulte é? avec

ſentement des conſeillers du Prince, ne pou- ímpítuoſire' vers Daniel , 8( le trouverent A

voient lus être révo ués - le roi n’en étoit Zac.
q 7

.Tome XI. Dd
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est vrai; 8l c'est une ordonnance des

Perſes 8( des Medes qu’il n’est permis

à perſonne de violer.

13. Alors ils dirent au Roi : Daniel ,

'un des captifs d'entre les enfants de Ju

da , ſans .avoir égard à votre loi , ni à

l’e'dit que vous avez fait , ni aux bien: Ô

aux honneurs dont vous Fai/ez comble' ,

prie ſon Dieu chaque jour à trois heu

res différentes.

ï

I4; Ce que le Roi ayant entendu , il

fut extrêmement affligé : il prit en' lui

même la réſolution de délivrer Daniel,

ê( juſqu'au ſoleil couché,ilfit ce qu'il

put pour le ſauver.

Is. Mais ces perſonnes voyant bien

quelle étoit l'intention du Roi , " lui di

rent :O Roi, ſachez que c'est une loi

des Medes ô( des Perſes , qu'il n'est

point permis de rien changer dans tous

les édits que le Roi fait.

I6. Alors Daniel ſut emmené par le

commandement du Roi, qui je trouva

contraint de le livrer à ſes ennemis ; ô( ils

le jetterent dans la foſſe aux lions : 8(

le Roi dit à Daniel: Votre Dieu, que

in lacum leonnm .P Ad

quos reſpondens rex ,

ait : verus est ſermo , jux

ta decretum Medornm

atque Perſarum , quod

prœvaricari non licet.

13. Tunc reſponden

tes dixerunt coram rege:

Daniel de filiis captivita

tis Iuda , non curavit de

lege tua , 8c de edicto

quod constituisti : ſed

tribus temporibus per

diem orat obſecratione

ſuâ.

I4. Quod verbum cùm

audiſſet rex , ſatis con

tristatus est : 8c pro Da

niele poſuit cor ut libe

raret eum , 8c uſque ad

occaſum ſolis laborabac

ut erueret illum.

I5. Viri autem illi in

telligentes regem , dixe

runt ei :Scito , rex , quia

lex Medornm atque Per

ſarum est ut omne decre

tum , quod constitueric

rex_ 3 non liceat immu

tan.

16. Tunc rex
pit Îſiôc adduxerunt Da

nielem , 6c miſerunt eum

in lacum leonum : dixit

que rex Danieli : Deus

7l'. t5. Le texte original peut ſe traduire: Mais ces hommes vinrent en tumulte vers le

[oi , 8c lui dirent ,8tc.

præce- i
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tuus ;quemcolis ſemper ,

ipſe liberabit ce.

I7. Allaruſque est la

pis unus , 8( poſitus est

ſuper os laci: quem ob

fignavir rex annulo ſuo, 8c

annulo optimarum ſuo

rum , ne quid fieret con
tra îDaniclem.

18. Er abiit rex in do

murn ſuam , 8( dormivir

incœnarus ; cibique non

ſunt allati coram eo , in

ſuper 8( ſomnus recefiic

ab eo.

r9. Tunc rex primo di

luculo conſurgens , feſ

tinus ad lacum leonum

perrexit:

2.0. appropínquanſque

lacui , Danielem voce la

chrymabili inclamavit ,

8( affarus est eum : Da

niel ſerve Dei viventis ,

Deus tuus , cui tu ſer

vis ſcmper , putaſne va

luic te liberare à leo

nibus ?

zi. Et Daniel regi reſ

pondens , ait : Rex , in

æternum vive.

zz. Deus meus miſii:

,nal : En même temps on apporta une pierre,

&t; Je peur qu’on ne changeât ce qui avoit

été exigé contre Daniel; ce: /iammes voulant

que Daniel ne pourrait être tire'

lè cette faſſe , 6' le Roi voalançaçppecâtſ

ÿ. r7; Autrementac ſelon le texte origi- l qu'on nſy fit 41mm ma! à Daniel , ſî

,s'aſſurer

vous adorez ſans ceſſe, vous délivrera.

I7. En même temps , on apporta par

fim ordre une pierre qui fut miſe à l'en

trée de la foſſe , 8( ſcellée du ſceau

du Roi, 8( du ſceau des grands de ſa

cour , de peur qu'on ne ſit quelque cho

ſe contre Daniel, pour lequel le Roi' crai

gnoitjlus la malice des hommes que la

rave es lions. "
D

18. Le Roi étant rentré dans ſa mai

ſon , ſe mit au lit ſans avoir ſoupé: on

ne ſervit point de viandes " devant lui ,

8( il ne put pas même dormir.

I9. Le lendemain , il ſe leva dès le

point du jour , 8( alla en diligence à

la foſſe aux lions :

zo. 8( étant près de la foſſe , il ap

pella Daniel avec une voix triste 8( en

trecoupée de ſoupirs, 8( lui cria: Da

niel, ſerviteur du Dieu vivant, votre

Dieu , que vous ſervez ſans ceſſe . au

roit-il bien pu , ou plutôt, auroit il bien

voulu vous délivrer de la gueule des

lions 2

2l. Daniel lui répondit: O Roi, vi

vez éternellement:

zz. mon Dieu a envoyé ſon ange , ï-Mïï- 1L5**

Dim

f] preſêrvait de ldfidreur des lions.

Il. i8. Le texte original peut ſe traduire:

fine fit point apporter de parfums devant

in.

 

Ddd i.
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&quia fermé la gueule des lions; 8c ils

ne m'ont fait aucun mal, parce que j'ai

,été trouvé juſte devanqlui , ô( ie n'ai

rien fait non plus devant vous , ô Roi,

'qui puiſſe me rendre coupable.

zz. Alors le Roi fut tranſporté de

joie, 8( il commanda qu'on fit ſortir

Daniel de la foſſe aux lions; d'où ayant

été tiré, on ne trouva ſur ſon corps

aucune bleſſure, parce qu'il avoit cru

en ſon Dieu.

24. En même temps , le Roi devenu

plus hardí par ce prodige, commanda

qu'on fit venir ceux qui avoient accuſé

Daniel; 8( ils furent jettés par ſbn ordre

dans la foſſe aux lions , avec leurs fem

mes ô( leurs enfants : 8( avant qu'ils fuſ

ſent venus juſqu'au pavé de la foſſe, les

lions les prirent entre leurs dents , 8(

leur briſerent tous lesos.

25. Après cela , Darius envoya cette

ordonnance à tous les peuples ê( à tou

tes les nations , de quelques langues

qu'elles fuſſent , qui habitoient dans

toute la terre ſbumíſê à jim empire : Que

la paix ÿaffermiſſe parmi vous de plus

en plus.

26. .Fordonne par cet édit , que dans

tout mon empire 8( mon royaume, tous

mes ſujets réverent le Dieu de Daniel

avec crainte 8( avec tremblement ; car

c'est lui qui est le Dieu vivant , l'Eter

nel qui vit dans tous les ſiecles' : ſon

angelum ſuum z 6c con;

cluſit hora leonum , 8(

non nocucrunt mihi : quia

coram eo justitia inventa

est in me; ſed &c coram

te , rex , delictum non

feci.

23. Tunc vehementer

rex gaviſus est ſuper eo ,

8( Danielem præcepit

educi de lacu : eductuſ

que est Daniel de lacu ,

6c nulla læſio inventa est

in eo , quia credidit Deo

ſuo.

24. Jubente autem re

ge, adducti ſunt viri il

li ,. qui accuſaverant Da

nielem : 8l in lacum leo

num miffi ſunt , ipſi , 8(

uxores eorum : 6c non

pervenerunt uſque ad pa

vimentum laci , donec ar

riperent eos leones , 8c

omnia offa eorum com

minuerunt.

25. Tunc Darius rex

ſcripſit univerſis populis,

tribubus 8( linguis , ha

bitantibus in univerſa ter

ra : Pax vobis multiplice

tur.

26. A me constitutum

est decretum , ut: in uni

verſo imperio 6c regno

meo , tremiſcant 8( pa~

veant Deum Danielis .' ip:
l-F
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ſe est enim Deus vivens ,

6c æternus in ſæcula : 6c

regnum ejus non diſſipa

bitur , 8( potestas ejus uſ

que in æternum.

27. Ipſe liberator at

que ſalvator , faciens ſig

naôt mirabilia in cœlo 6c

in terra; qui liberavit Da

nielem de lacu leonum.

2.8. PorrÔ Daniel per

ſeveravit uſque ad reg

num Darii , regnumque

Cyri Perſæ.

royaume ne ſera jamais détruit , 8( ſa

puiſſance paſſera juſques dans' l'éter

nité.

27. C'est lui qui est le libérateur 8(

le ſauveur , qui fait des prodiges 8( des

merveilles dans le ciel ê( dans la

terre ,~ qui a délivré Daniel de' la foſſe

des lions.

28. Or Daniel fut toujours en dignité

'juſqu'au regne de Darius , " 8( au rogne

de Cyrus Roi de Perſe , qui luifilccéda au

royaume de Babyloçie. ”

x t

7). 18. Le texte original peut ſe traduite: pittes VII. 8: VIII. ſe rapportant , comme

ſous le regne de Darius , 8L ſous le regue de nous l'avons fait remarquer, aux temps qui
 

 

Cyrus , 8re. ont précédé les faits marqués aux Chapitres

lóid. Si l'on veut ſuivre l'ordre des temps , V. 8c VI.

il faudra paſſer d'ici au Chapitre IX. les Cha

!~
~

CHAPITRE VII.

Viſion des quatre bêtes qui repreſente/zz quatre Empires. Ca

raäeres particuliers de la quatrieme bête. Puiſſance ennemie

des Saints. Jugement du Seigneur; Regne du Fils de l'hom

me. Regne des Saints.

I. Nno primo Bal

taſſar regis Baby

lonis , Daniel ſomnium

vidic : viſio autem Capi

tis ejus in cubiliſuo : 8(

ſomnium ſcribens , brevi

ſermone eomprehendit .*

ſummatimque perstrin

gens,ait:

I. A premiere année du regne de Bal

taſſar” Roi de Babylone , Daniel

eut une viſion en ſonge : il eut cette vi

ſion étant dans ſon lit; 8( ayant écrit

ſon ſonge ç il_ le recueillir en peu de

mots , 8( en marqua ainſi les principaux

A points :

A Y- x. Cœttle même dont il est parlé au Chap. v. ÿ. i. &ſl-liv

Supr. r: u:

*H

Av. t'ai;

Cart. VULG;

555
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z. J'ai eu , dit-il , cette viſion pendant

la nuit : Il me ſembloit que les quatre

vents du ciel ſe combattoient l'un l'au

tre ” ſur une grande mer ;

z. 8( que quatre grandes bêtes ſort

différentes les unes des autres , mon

toient hors de la mer. "

4. La premiere étoit comme une

lionne , " 8( elle avoit des aîles d'a‘igle ; ”

8( comme je la regardois , ſes ailes lui

furent attachées , 6- elle tomba par terre :

elle fut enſuite relevée de terre , 8( elle

ſe tint ſur ſes pieds comme un homme ,

8( il lui fut donné un cœur d'homme,

au lieu du cœur de bête qu'elle avoit au

paravant. ”

5. Après cela , parut à côté une au

tre bête qui reſſembloit à un ours : ”

elle avoit trois rangs de dents "dans la

gueule ; 8( il y en avoit qui lui diſoient :

Levez-vous , 8( raſſaſiez-vous de car

z. Videbam in viſione

mea nocte , 8( ecce qua

tuor venti cœli pugnabanc

in mari magno.

3. Et quatuor bestiæ

grandes aſcendebant de

mari diverſæ inter ſe.

4. Prima quaſi leæna ,~

8( alas habebat aquilæ z.

aſpiciebam donec evulſæ

ſunt alæ ejus, 8( ſublaca est

de terra , 8( ſuper pedes

quaſi homo stetit, 8( cor

hominis datum est ei.

S. Et ecce bestia alia ſiï'

milis urſo in parte stetit :

8( tres ordines etant in

ore ejus; 8( in dentibus

nage.
eius ; 8( ſic dicebant ei:

Surgc , comcde carnes

plurimas.

V. z. Le texte original peut ſe traduire t l la même figure dans Ezécliicl , xv”. g. 8(

“que quatre vents du ciel s’élevoienr ſur

une gtandeqmer. n Ces vents marquent les

mouvements que les Empires dont le Pro

pliete va parler , ont cauſé dans le monde dé

ſigné par cette grande mer.

1l'. 3. Ces uatres grandes bêtes ſignifioient

quatre gran S empires; ( Iqfi'. ÿ. i7.) 8(

ces Empires ſont les mêmes que ceux qui

ſont repréſentés par la statue de quatre mé

taux. Jupr. ii. zi. Uſe". Voyez la Dzſl

firrdríonfldr le: qui” Empires , :i la tête

de ce Livre.

7/. 4. Le texte original peut ſe tradui

re : La premiere étoit comme un lion. i> Ce

lion repréſente l'Empire des Chaldéens , 8(

particuliérement Nabuchodonoſor ſon prince.

Jérémie avoit déſigne' ce prince ſous le mê

me ſymbole. Jerem. lv. 7.

lóid. Nabuchodonoſor est repréſenté ſous'

dans Jérémie , xiviii. 4D. 8( xmxdz.

Iéid. ll paraît que la chiite 8( le rétabliſ

ſement de ce lion repréſentent le châtiment

8( le rétabliſſement de Nabuchodonoſor. .Supr

lv. i3.

V. s. Le texte original peut ſignifier : Ai

près cela il parut une autre bete qui reſſem

bloit à un ours , 8( elle ſe tint ſur un côté,

ayant un des pied.: de devant levé , G l'aune

appuyé. Cette ſeconde bête repréſente ?Fm

pire des Medes 8( des Perles , qui s’unirenl

de maniere ue celui des Perſes prévalut en

la perſonne de Cyrus.

Ióid. Le texte ori inal 'peut ſignifier

;i la lettre z elle avoit ans ſa gueule trois

côtes , trois or qui s'élevait/ir a"entre ſes

dents; Cela peut marquer la triple puiſſance

des Perſes , des Medes , 8( des Chaldéens

réunis enſemble.
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6. Post' hæc aſpicic

bam , 8c ecce alia quaſi

pardus , 8( alas habebat

quaſi avis , quatuor ſu

per ſe ; 8( quatuor capi

ta etant in bestia: 8( po

testas data est ei.

7. Post hæc aſpiciebam

in vifione noctis , 8( ecce

bestia

atque mirabilis , 8( for

tis nimis; dcntes ferreos

habebat magnos , come

dens atque comminuens ,

8c reliqua pcdibus ſuis

conculcans : diflimilis au

tem erac cæteris bestiis ,

quas videram ante cam ,

8( habebat cornua decem.

8. Conſiderabam cor

nua , 8( eccc Cornu aliud"

parvulum ortum est de

quarta terribilis , —

6. Après cela , comme je regardois ,

j'en vis une autre qui étoit comme un

léopard; ” 8( elle avoit alu-deſſus de ſoi

quatre aîles comme les aîles d'un oiſeau:

cette bête avoit quatre têtes; 8( la puiſſan

ce lui fut donnée. ”

7. Je regardois enſuite dans cette vi

ſion que ïavois pendant la nuit , 8( je

vis paroître une quatrieme bête , qui

étoit extraordinairement ſorte : " elle

avoit des grandes dents de ſer , " 8( elle

dévoroit , mettoit en pieces , 8( fouloit

aux pieds ce qui restoit : " elle étoit fort

différente des autres \bêtes que j'avais

vues avant elle , 8( elle avoit dix cor

nes. "

8. Je conſidérois ſes cornes , 8( je vis

une petite corne qui ſortoit du milieu

des autres: ” trois de ſes premieres cor

elle avoit des dents de fer , 8c des onglesil. 6. Cette troiſieme bête repréſente l’Em

pire des Grecs , dont Alexandre le Grand fut

e fondateur.

Ibid. Les quatre aîles peuvent repréſenter

les quatre grands officiers d'Alexandre avec

les troupes qu'ils commandoient ; ou ce ſont

les uatre Empires u'Alexandre réunit en ſa

per onnc : celuides ‘haldéens, celui des Me

des , celui des Perſes ,St celui des Grecs. Les

quatre Princes qui partagerent l'Em ire d'A

lexaàndrc après a mort. Voyez au C ap. v….

Y. .

ÿ. 7. La plupart des Interpretes recon

noiffisnt ue cette uatrieme bête repréſente

l'Empire omaín. ôoycz la Diſſertationſi”

(e: quatre Empires. —

161d. Le mot magna: \fest pas exprimé

dans le Grec de l'Edition Romaine , 8c la

ſuite donne lieu de conjecturer qu’au lieu de

RBRBN , magna.: , il _ſaudroit lire comme au

il. r9. UTFRlN DI rms, O larguer creas 5

B

(Fait-ain. A

Ióid. Il ſaut comparer ceci avec ce qui

est dtäjà dit de l'Empire Romain au Chap.

u. il. 40. ,

1611-1. Ces dix cornes repréſentent dix rois.”

(I/ffi'. ÿ. 24. ) Ce ſont ceux dont ſai-nt Jean

parle dans l’Ap_ocalypſe, xv”. 12. 8c ſuiv.

dest-â-dire , les rois barbares qui démembre~

rent les Provinces de l'Empire Romain , 6c

éleverent de nouveaux royaumes ſur ſes rui

nes. Ces nouvelles monarchies furent réduites

au nombre de dix au commencement du ſep

tieme ſiecle z celle des Lombards en Italie,

celle des Francs dans les Gaules, celle des

Goths en Eſpagne , 8: Yl-Ieptarcliie ou les

ſept royaumes des Saxons 8c des Anglais

dans la Grande-Bretagne. Voyez la Diflërta

rio/iſt” les quatre Empires;

1/. 8. La plupart des Interpretes recon

naiſſent que ce royaume qui paroît après
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(flyer. v. u(

nes furent attachées de devant elle: ”

cette corne avoit des yeux comme les

yeux d'un homme, 8( une bouche qui

diſoit de grandes choſes. ”

9. Tétois attentiſà ce que je voyois ,

juſqu'à ce que des trônes furent placés ,

8( que l'Eternel, l'Ancien des jours , s'aſ

ſit: ſon vêtement étoit blanc comme la

neige ; ô( les cheveux de ſa tête étoient

comme la laine la plus blanche ô- la plus

pure : ſon trône étoit des flammes ar

dentes , ô( les roues de ce trône un feu

brûlant.

io. Un fleuve de feu 8c rapide ” ſor

toit de devant ſa face : un million d'an

ges le ſetvoient , ô( mille millions aſiiſ:

roient devant lui : le jugement ſe tint ,

8( les livresſin' leſquels on devaitjuger , fu

rent ouverts.

r r. Je regardois attentivement , à cau

ſe du bruit des grandes paroles que cette

corne prononçoit ; ô( je vis que la bête

avoit été tuée , que ſon corps étoit dé

truit , 8( qu'il avoit été livré au feu pour

medio eorum : 6c tria

de cornibus primis evul

ſa ſunt à facie ejus : ec

ce oculi , quaſi oculi ho

minis , etant in cornu iſ

to , 8l 0S loquens ingen

tia.

9. Aſpiciebam donec

throni poſiti ſunt , 8( An

tiquus dierum ſedit: veſ

timentum ejus candidum

quaſi nix , 8( capilli ca

pitis ejus quaſi lana mun

da: thronus ejus flarnmæ

ignis ,j rotæ ejus ignis ac

Cenſus.

1o.— Fluvius igneus ,

rapiduſque egrediebatur

à' ſacie ejus : millia mil

lium ministrabant ei , 6c

decies millies centena mil

liaaſſlstebant ei: judicium

ſedit , 8c libri aperti ſunt.

I I. Aſpiciebam propter

vocetn ſermonum gran

dium , quos cornu illud

loquebatur: 8( vidi quo

niam interfecta eſſet beſ

petite corne dont la

les dix autres , 8c qui eſt repréſenté par la

puiſſance devient li ter

rible , est l'empire Antichtétien 3 8c ſelon quel- '

ques-uns ,' c'eſt celui de Mahomet , qui pa.

rut après le démembrement de l'Empire Ro

main , 8c du temps des dix Monarchies dont

on vient de parler. Voyez la Diſſertation ci

deſſus citée.

lóid. Ces trois cornes repréſentent trois

rois. (Irſfr. W. 7.4.) Ces trois rois peuvent

ddëſignct~ trois Empires. L'Empire Anticliré

commencements l'Empire des Perſes; dans

laſuite l'Empire des Grecs :la ſuite des temps

fera connaître quel ſera le troiſieme. Voyez

la Diſſertation citée.

Ióid. c. â. d. qui proſéroit des paroles in*

ſolentes , pleines d'orgueil , de blaſphê

mes , dïmpiété. Irffr. f'. 25. G' xl. 36.

Voyez ſur tout cela la Diſſertation ci-deſſus

citée.

il. ro. Le texte original peut ſe traduire:

un fleuve de feu ſortait 8c ſe répandoit dc

tien fondé par Mahomet a ſubiugué dès ſes devant ſa face.

ria ,
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tia ," 8c periſſet corpus

ejus ,'85 traditum eſſet

ad comburendum igni:

I2. aliarum quoque

bestiarum -ablata eſſet po!

testas , 8c tempora vitæ

constituta eſſent cis uſ

que ad tempus. 6c tem

pus.

I3. Aſpicicbam ergo in

viſione noctis , 8( ecce

cum nubibus cœli quaſi

Filius hominis veniebat ,

8( uſque ad Arttiquum

dierum pervenit : 6c in

conſpectu ejus, obtulerunt

cum. t

t4. EI: dedit ei poteſ

tatem , 6c honorem , 8c

regnum : 6c omnes popu

li , tribus &t linguæ , ipſi

ſervient : potestas ejus ,

potestas æterna , quæ non

auferetur ; 8c regnum

ejus , quod non corrum

petur.

rs. Horruit ſpiritus

meus; ego_ Daniel terri

tus ſum in his; 8c viſio

nes capitis mei conturba

verunt me.

être brûlé.

r2. Je vis aufli que la puiſſance des

autres bêtes leur avoit été ôtée , 8( que

la durée de leur vie leur avoit été mar

quée juſquà un temps , 8( un temps fort

court , " apré: lequel elle: ne devaient plu:

ſubſister.

I3. Je confidérois ces choſes dans une

viſion de nuit, 8( je vis comme le Fils

de l'homme ” qui venoit avec les nuécs

du ciel, qui s'avance] juſqu'à l'Ancien

des jours : le: ange: de l'Eternel l'ac

compagnoient : ils le préſenterent de

vant lui. ‘

r4. Et il lui donna la puiſſance , l'hon

neur 8( le royaume; 8( tous les peuples ,

toutes les tributs , ô( toutes les langues

le ſerviront: ſa puiſſance est une puiſ

ſance éternelle , qui ne lui ſera point

ôtée , 8( ſon royaume ne ſera jamais

détruit. ,

I 5. Mon eſprit fut ſaiſi détonnement:

moi Daniel , je fus épouvanté de ces

choſes: " 8( ces viſions qui m'étoient

repréſentées , me jetterent dans le trou

ble.

tenſion tríom hante , 8c dont le tegne éternel

est annoncé e la maniere la plus expreſſe au

verſet ſuivant.

î'. i5. Le texte original peut ſe traduire:

Moi Daniel , mon eſprit fut (hifi d’ér0nnc~

ment au dedans de moi 3 Gt ces viſions ,

8re.

ÿ. n.. Le texte original ne répete pas le

même mot rzmpu: , mais emploie (leur mors

différents que l'on pourrait exprimer par pe

riodwn G' tempu: , en ce ſens: R' que la du

rée de leur vie leur avoit été donnée juſquk

un temps récis 8c limité.

ÿ. [DEe Fils de l'homme est Jéſus-Christ

même , qui eſt ici repréſenté dans ſon Aſ

Tome XI. Ee

S111”. m;

mo. lv, 3|. l

Mic. 1V. a.

Luc. r. zz.
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r6. Je rrſapprochai d'un de ceux qui

étoient préſents , 8( je lui demandai la

vérité de toutes ces choſes: 8( il m'in

rerpréta ce qui ſe paſſoit , 8( me l'enſei

$118.

r7. Ces quatre grandes bêtes , me dit

íl, ſont quatre royaumes qui s'élève

ront ſur les peuples de la terre , G' qui ſe

détruiront jiicceffivement les un: les au

zret. '

I8. Mais les ſaints du Dieu très-haut"

entreront en poſſeſſion du royaume

du ciel ; 8( ils y régneront juſqu'à la fin

des ſiecles , 8( dans les ſiecles des ſie

cles , ſans que rien trouble jamai; leur bon~

heur.

i9. J‘eus enſuite un grand deſir d'ap

prendre ce que c‘étoit que la quatrieme

bête , qui étoit très-différente de routes

les autres , effroyable au delà de tout

ce qu'on peut dire: ſes (lents 8( ſes on

gles étoient de fer: "elle dévoroit , met

toit en pieces , 8( fouloit aux pieds ce

qui avoit échappé à ſa violence.

20-. .le voulus m’enquérir auſii (les dix

cornes qu'elle avoit à la tête , 8( d'une

autre qui lui vint de nouveau , en pré

ſence de laquelle trois de ſes cornes .

 

r6. Acceſſi ad unum

de affistentibus , 8( veri

tatem quærebam ab eo

de Omnibus his : qui di

xit mihi interprctationem

ſermonum, 8( docuit me :

17. Hæ quatuor beſ

tiæ magnæ , quatuor ſunt

regna quæ conſurgent de

terra.

r8. Suſcipient autem

regnum ſancti Dei altiffi

mi: 8( obtinebunt reg

num uſque in ſæculum ,

8( ſæculum ſæculorum.

r9. Poſt hoc volui di

Iigenter diſccre de bestia

quarta , quæ etat diffimi

lis valdè ab Omnibus , 8(

terribilis nimis ; (lentes

8( ungues ejus ferrei ,' co

medebatêtcomminuebar,

8( rcliqua pedibus ſuis

conculcabar.

20. Et de corníbus d'e

cem , quæ habebat in ca

pite: 8( de alio quod 0r

tum fuerat , ante quod

w. t7. Voyez les notes ihr les YY. 4. 5.

6. 8( 7.

x'. t8. Le mot Dei n’est pas exprimé dans

le texte original; mais il. est néceſſaire dans la

gui-Ier , comme on le voit dans ætoam 8c

Avold-Al , qui ſont des pluriels, 8( qui néan—

moins ſignifient ſimplement Deux 8( Dv

| minus. Le nom Euos au ſingulier, Huo

.Verſion Latine pour montrer que le mot MN au pluriel, pris ſnbflantivrment ne peut

AZtzff/ni . n’est pas l'adjectif de _ſz/Iäi; mais

nn génitiſ ſinaulicr; qui- s'entend de Dieu,

de même qu aux V77. '2z. a5. 27. Le

texte porte à. la lettre , /Imcti Altſſmrnn;

hébraiſme qui conſiste à employer par un

phaſe 8( par honneur le pluriel pour le fin

s’entendre que de Diëu , qui ſeul est le Très

Haut. Les Saints du Très-Haut regne” avec.

Jeſusctjhrist dans le ciel depuis qu'il leur en

a ouvert l'entrée par ſon Aſcenſion

mais cette expreffion est regardée comme un Y_

&oie

giorienſè.

r9. Le texte ori inal lit : ſes dents

de 5er, Bt. ſes on les (Fairain.
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ceciderant cria cornua :

8c de cor-nu ilio \quod ha

bebat oculos , 8( os lo

quens grandia, 6c majus

etat cæteris.

zr . Aſpiciebam , 8c ec

ce cor-nu illud faciebac

bellum adversùs ſanctos ,

'ôc prævalebat eis ,

22. donec venit Anti

quus dierum : 8c judi

cium dedit ſanctis Ex

celſi ,- 8( tempus advenit ,

6c regnum obtinuerunt

ſancti.

zz. Et fic ait : bestia

quai-ta , regnurn quartum

erit in terra , quod mains

erit Omnibus regnis ,- 8(

devorabit univerſam ter

ram , ê( conculcabit 8(

comminuet eam.

2.4. Porto cornua deñ'

cem ipfius regni , decem

reges erunt: 8c_ alius con

ſurget post eos , 6c ipſe

potcntior erit prioribus ,

8c tres reges humiiiabit.

étoient tombées , 8( de cette corne qui

avoit des yeux ô( une bouche qui pro

nonçoit de grandes choſes; 8( cette

corne étoit plus grande que les autres. ’-'.

zr. Et comme je regardois attentive-ct

ment , je vis, que cette corne faiſoit la

guerre contre les ſaints , 8( avoit l'avan

tage ſur eux ,

zz. juſqu'à ce que l'Ancien des jours

parunalors il donna aux ſaints du Très

Haut la puiſſance de juger ; 8c le temps

étant accompli, les ſaints entrerent en

poſſeſiion du royaume qui leur avoir c'te'

Préparé. "

23. Sur quoi il me dit : La quatrieme

bête est le quatrieme royaume qui do

miner: ſur la terre; " 8( il ſera plus

grand ” que tous les autres royaumes:

il dévorera toute la terre , il la foulera

aux pieds , ô( la réduira en poudre. f

2.4. Les dix cornes de ee même royau

me ſont dix Rois qui régneront : "il S'en

élévera après eux un autre " qui ſera

plus puiſſant" que ceux qui l'ai-iront de

vancé , 8( il abaiſſera trois Rois. "

Ÿ? zo., Cette corne avoit des yeux : rien

le pouvoir mieux caractériſer un homme qui

devoit avoir le titre de Vqyanl : ac Fon

ſait que chez les Hébreux le nom de Vo

.mr fignifioir un Prop/tete ( r. Rois , rx. 9. )

el est préciſement lc titre que s'est attribué

Mahomet en fannongant comme Prophete.

Fr. 11.. Ceci regarde viſiblement le juge

ment dernier , &t le regne éternel des ſamts

dans la gloire. Voyez la Diſſertation ci

ïkſſus citée.

ÿ. 23. Voyez la note ſur le ÿ. l.

1H1. Le texte original peut (ê: traduire :

8c il ſera différent de tous les autres royau

mes.» (Ïestla même expreffion qu'au Y. 7.

Ill-id. Voyez la note ſur le Y. 7.

y. 24. Le texte original porte: Les dix

cornes ſont dix rois qui Ïéléveront de ce

royaume.» Voyez la note ſur le ÿ. 7.

lbid. Voyezla note ſur le il. 8.

[hd, Le texte original peut ſe traduire:

qui ſera différent de ceux , 6Ce.

tée.

Bea

Ibid. Voyez la Diſſctmlioh CIL-deſſus
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25. Il parlera inſolemment contre le

Très-Haut ; il foulera aux pieds les ſaints

du Très-Haut .~ 8( il sïmaginera qu'il

pourra changer les temps 8( les loix que

le Seigneur a établis .' " 8( Our les

faim: , ils ſeront livrés entre es mains

juſqu'à un temps , deux temps , la

moitié d'un temps , cëeſl-à-dire , tro” an:

G' demi. "

16. Mais le jugement ſe tiendra en

fiiite , afin que la puiſſance ſoit Ôtée à

cet homme , qu'elle ſoit entiérement dé

truite, 8( qu'elle périlſe pour jamais;

27. 8( qu'en même-temps le royaume,

la puiſſance , 8( l'étendue de l'empire

de tout ce qui est ſous le ciel , ſhit

donné au peuple des ſaints du Très

Haut: car ſon v royaume est un ro

yaume éternel , auquel tous les Rois

ſeront aſſujéiis. avec une entiere ſou.

miffion. "

>28. Ce fut là la fin de ce qui me fut

dit. Moi Daniel , je ſus fort troublé en

ſuite dans mes penſées r mon viſage en

fttt. tout changé; 8( je conſervai ces pa

25. Et ſermones contra

Excelſum loquetur , 8c

ſanctos Altiffimi conte

ret : 8( putabit quôd poſ

fic mutare tempora 8c Ie

ges; 8( tradentur in ma

nu ejus uſque ad tempus ,

8( tempora , 8( di-midium

temporis.

26. Et judicium _ſede

bit, ut auferatur poten

tia , 8( conteratur, 8( dill

pereac uſque in finem..

. 2.7. Regnum autem ,

8( potestas , 8e magnitu

do regni, quæ est ſubter

omne cœlum , detur po

pulo. ſanctorum Altiſſimi:

cujus regnum- , regnum

ſcmpiternum_ est , 8( om

nes reges ſervicnt ei ,_ 8(

obedient..

28-. Hucuſque finis.

verbiſEgo Daniel mul

tùm cogitationibus meis

conturbab\ar , 8c facies.

ÿ. z 5. Le texte oriäinal peut ſe traduire .- l'Antechrist. Mais ces noi: temps 0 demi pout

il formera le dóſſxlfl

temps par le cours du ſoleil; ils le meſurent

e changer les temps ſoient auffi repréſenter les quarante -drux

8c la loi. »Les Mahométzins ont leurs années mais dont il est parlé dans l'Apocalypſe xi”. '

différentes des nôtres : nous meſurons le' 5-. 8(
é ſqui en prenant les. jours pour desau

n es embleroient pouvoir marquer la durée

par le cours de la lune. Mahomet leur a fait l de FEmpire Antichrétien. Voyez la Diſſer

ttansſérer Fobſervrince du ſi-piiemc jour de tation citée.

chaque ſemaine au Vendredi, au lieu que
1b. 2.6. 8c 27. La plupart. des Interpretes

les Juifs la mettent au Sante-ii , 8( les Chré- rapportent ceci â la ruine de l'Antechrist ,

tiens au Dimanche. Enfin au lieu- de la Loi dont Mahomet ſemble avoir été le précur

de Moyſe 8( de !Tvangile dc Jeſus-Christ , ſeur ;
8c ils croient que le jugement dont

Mahomet a- propoſe' pour loi ſon Alcoran. il est ici parlé , est le jugement dernier. Diem

Voyez la Diſſertation ci-deſſus citée.
régnera avec ſes ſaints dans l'éternité bien-z

Adia'. C'est ainſi que l'expliquer” _ceux ui heureuſe.

croient que cela regarde la perſécution e- îñ

\ x
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roles ' dans mon cœur.mea mutata est in me :

verbum autem in corde

meo conſervavi.

 

~ 

CHAPITRE V111.,

Viſion d'un bélier qui repreſente la Monarchie des Perſès ê*

des Medes , ê' d'un bouc qui repreſènte la Monarchie des

Grecs. Grande corne de ce bouc , à laque-lle quatre autres

ſùccederzt; autre corne qui /Ôrt de Pune de ces quatre, C(

qui repreſente un Prince cruel ê' impie.

r. Nno tertio regni

Baltaſſar regis, vi

ſio apparuit mihi. Ego

Daniel , post id quod vi

deram in principio ,

z. vidi in viſione mea ,

cùm eſſem in Suſis caſ

tro , quod est in Ælam

region-e : vidi autem in

viſione eſſe me ſuper por—

ram Ulai.

3. Et levavi oculos

meos , 6c vidi : 8c ecce

aries ante unus stabat pa

ludem, habens cornua ex

celſa, 8c unum excelſius

altero acque ſuccreſcens.

Posteä.

l A troiſieme année du regne du

Roi Baltaſſar, j'eus une viſion. Moi'

z. je vis , dans une viſion quefeus lorſ

que ïétois au château de Suſe qui est au

pays d'Elam , " 8( il me parut dans cette

viſion, que ïétois à la porte d’Ula'1~, G' '

fur le bord du fleuve de ce nom. 'f

z. Je Ievai les yeux ;Scie vi~s unbéo_

lier qui ſe-tenoit devant les marais que

forme ce fleuve: "il avoit les " cornes éle

vées , 8( l'une l‘étoit plus que l'autre , 86 ,

croiſſoit peu à peu. " ~

il. 3. Hébr. autr. qui ſe tenait devant ſe

fleuve.

1l'. t. Autrement 8l à [d lettre : j'eus une

viſion , moi Daniel , après celle que j'avais

eue au commencement de _ſim regne. ( Supr.

v”. r.) Je vis , dis-je , dans une viſion,

&Q 4

il. a. c. ii. d. dans PElymaïde.

Ióíd. C’est le ſens de l’l~lébreu: que j'é

xois ſur le bord du fleuve Ulaï.,..ou .Bulle ,

fleuve qui erre/bi: la Caſier/u.

lóid'. Hébr. autr..il avoir deux cornes; &r

ces cornes étoient élevées.

Ibid. Hébr. autrv. 8c celle qui étoit plus'

élevée , s'était. accrue la derniere. Ce bélier:

repréſente l'Empire des Perſes 8c des' Medes:

(bjr. 77. zo. ) Ces deux peu les ſont re—

__preſentéspar les deux cornes e ce bélier.

a

AV. LTRI:

r.

Daniel , après ce que ïavois vu aucom- CHR. vol.5,

mencement de jbn regne'. " 553
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4. Après cela , je vis que le bélier

donnoit des coups dc corne contre l'Oc

cident , contre l‘Aquilon , ô( contre le

Midi ; ô( toutes les bêtes ne pouvoient

lui réſister , ni ſe délivrer de ſa puiſſan

ce; enfbrte qu'il fit tout ce qu'il voulut;

8( il devint fort puiſſant. ”

5. Jîétois attentiſà ce que je voyois;

I( en même temps un bouc vint de l'oc

cident ſur la face de toute la terre,- 8(

il marchait avec tant de rapidité , qu'il

_ſemblait qu'il ne touchoit pas la terre: 8(

ce bouc avoit une corne fort grande en

tre les deux yeux. '

6. Il vint juſqu'à ce bélier qui avoit

des cornes , que j'avois vu qui ſe tenoit

devant la porte ,* " 8( s’élançant avec une

grande impétuoſité , il courut à lui de

toute ſa force.

4. vidi arietem cornibus

ventilantem contra Occi

dentem , ê( contra Aquila

nem , 8( contra Meridiem ,

8( omnes bestiæ non pote

rant reſistere ei, neque li
berari de manu ejus : fſiecit

que ſecundùmvoluntatem

ſuam , 8( magnificatus est.

5. Et ego intelligebam:

ecce autem hircus capta

rum veniebat ab Occi

dcnte ſuper faciem to

tius terræ , 6c non tange

bat terram : porto hircus

habcbat comu inſigne ing

ter oculos ſuos.

6. Et venir uſque ad

arietem illum cornutum,

quem videram stantem

ante portam , 8( cucurrit:

ad eum in impetu fortig

tudinis ſuæ.

7. Cùmque appropin

quaſſet propè arietem ,

7. Lorſqu'il fut venu près du bélier ,

i1 Pattaqua avec furie, ô( le perça de

Celle qui étoit plus élevée repréſentoic la des Grecs ; cette corne repréſente le premier

puiſſance des Perſes ſupérieure à celle des

Medes repréſentée par la corne moins éle

vée.

Y. 4. Les _rois de Perſe étendircnt de pro

che en proche leurs conquêtes ſans trouver

de réſistance 5 ils commencerent par les pouſ

ſer vers l'Occident , en ſubjuguant les Ly

diens ,les provinces de l'Aſie mineure 8c la

Thrace; ils tournerent enſuite leurs armes

;ets le Septenirion , pour ſoumettre une

‘ tie des Scythes Gt les nations voiſines de

Mer caſ ienne 3 ils chercherentâ s’a ggran

dit vers le Rlidi , en ſoumettant l'Egypte 8c

l'Arabie.

j. 5. Ce bone repréſente la Monarchie

de leurs rois, c. â. d. Alexandre le Grand;

(In r. Y.- zi.) la rapidité de la courſe de

ce bouc marque la rapidité des conquêtes

de ce prince.

V6. Hébr. autt. Il vint juſqu'à ce bélier

qui avoit deux cornes , que ſavois vu ſe !C1

nir devant le fleuve. n Alexandre le Grand,

roi des Grecs , étant parti cle la Macédoine;

qui étoit ſituée à‘l'Occident de la Perſe , s'a

vança contre Darius Codoman roi des Per

ſes 8.: des Medes; 8c après avoir défait lœ

Généraux de ce prince au paſſage du Gra

nique : il 'pourſuivit Darius même juſqu”,

dans le cœur de ſes états.
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eſſeratus est in eum , 8c

percuffit arietem: 8c com

minuit duo cornua ejus ,

8( non poterat aries refiſ
. \ .

tete el: cumque eum m1

fiſſec in terram , conculca

vic, 8c nemo quibat libera

re atietem de manu cjus.

8. Hircus autem capta

rum magnus factus est ni

mis : cùmque creviffet ,

fraâum est Cornu mag

num , 8c Orca ſunt quatuor

cornua ſubter illud per

quatuor ventos cœli.

9. De uno autem ex eis

egreſſum est Cornu unum

modicum : Gt factum est

grande contra meridiem ,

8( contra orientem , 8c

contra fortitudinem.

Io. Et magnificatum

est uſque ad fortitudinem

cœli : 6c dejecic de forti

tudine , 8l de stellis , 8(

conculcavit eas.

coups: il lui rompit les deux comes ,

ſans que. le bélier pût lui réſister ,* 81 l’a-Ê

Yam jetré par terre , ille foula aux

pieds , ê( perſonne ne pur délivrer le

bélier de ſa puiſſance. "

8. Le bouc enſuite devint extraor;

dinairement grand : 8( étant cru , ſa

grande corne' ſe rompit, 8( il ſe forma

quatre cornes 'au deſſous, " vers les

quatre vents du ciel. ~

9. Mais de l'une de ces quatre pornos,

il en ſorti umffletite ,_" qui Sbggran-dit_

fort vers le midi , _vers l'orient, 8c vers_

les peuples les plus forts. '

IO. Il éleva ſa grande corne” juſ- '

qu'aux armées du ciel; &ill-ir tomber

les plus forts , 8( ceux qui étoient comme

des étoiles , ” 8( il les foula aux pieds.

i. 7. Hébr. autr. 8c il ne ſe trouva per

ſonne qui délivrh le bélier de ſa puiſſdnce.

D Alexandre après avoir abattu Darius par

des victoires réitéré”, parvint à détruire la

double puiſſance des Perſes 8c des Medes ,

ſans qu'aucun Prince ſe mit en peine de ve

nir à leur ſecours.

f. 8 Ou plutôt: en ſa Place. v Ces qua

tre cornes lJui s'élevent a la place de la.

.premiere, ont les quatre rois qui s'éleve

rem &pa-ès Alexandre , 8c qui artagcrent

m'en! ſon Êmpire; ſavoir Ptolémée ,

Caſſandre , Lyſimaqne &t Séleucus. I/zfr. il.

2l. Voyez ?Abrfflgf .le FHF/laire Praflme ,

à ll WMI-Yves Prophétiqnes.

V. 9. Cette petite corne repréſente un'

r0i',(Iqfl'. 1?. 23.) 8c ce roi est Antiochus

Epiphane , toi de Syrie , ſorti de la race

des Scteircides.

Mid. Hébr. autr. qui s’éleva fort contre

le Midi, contre Potier”, 8c comte le pays

de gloire. n Antiochus porta ſes armes par

ticuliérement -comre l'Egypte , ſituée au

Midi de la Syrie,- comrc la Perſe , ſituée ä

?Orient 3 8c contre la Judéc, ſouvent zip

pclléc le prrys. de gloire. Jerem. -HI- r9.

Eïtzb. xx. 6. 15. Dan. xr. 16.”.

Y. :OLOU

leva juſquïnu armées du ciel.

[bid, Hébx. ann. ik elie fit tomber- me

plutôt 8c à la lettre: Elle ;"6
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11. Il séleva même juſqu'au Dieu

très-haut, qui eſt le Prince des forts; "

il lui ravit ſon iacrifice perpétuel ,- 8( il

déshonora le lieu de ſon ſanctuaire.

J.

I2.. La puiſſance lui fut donnée con

trele ſacrifice perpétuel du Dieu tout

puzſſant, à cauſe des _péchés des hom

mes : ” 8( la vérité ſera renverſée ſur la

terre , par la perſécution qu'ily exerce:

ra.- " il entreprendta tout , 8( tout. lui

réuſſira.

r3. Alors ïentendis un _des ſaints an

ges qui parloir, un ſaint (fentre ce:

mini/ire: du Dieu vtt/ant ,i dit a un autre

que je ne connoiſſois point , 8( qui lui

parloir: Juſqu'à quand durera ce qui eſt

marque' par cette viſion, touchant le vro

lement du ſacrifice perpétuel, 8( le pé

II. Et uſquc ad prinä

cipem fortirudinis mag

niſicarum est : 8( ab eo

tulit juge ſacrificium , 8(

dejecit locum ſanctifica

tionis ejus. ~'

I2.. Robur autem da

tum est ei contra juge ſa

crificium propter pecca

ta: 8c prosternetur veritas

in terra ; 8( faciet , 8(

proſpcrabitur.

13. Et audivi unum de

ſanctis loquentem : 8(

dixit unus ſanctus alteri

neſcio cui loquenti : uſſi

quequo viſio, 8( juge ſas
crificium , 8( peccarunſil

ché q

quîà

ſeront-ils foulés aux pieds?

partie de cette armée , ëest-ä-dirc , une

ui cauſera cette déſolation .7 juſ_

quand le ſanctuaire 8( le ſacrifice ,

ui font toute la force du peuple de Dieu, ,l

deſolationis , quæ factà

est; 8( ſanctuarium 8(

fortitudo conculcabitur ?

Ibid. Autr. Et la vérité ſera renverſée ſur

partie des étoiles. d L-armée du ciel atta- la terre; il nſy .rurdparmi le; /zommu m' ſg”

quée par cette corne repréſente le peuple d.”

Seigneur perſécuté par Annochusé les etoi

les abattues , repréſentent ceux dentro les

Juifs qui rcnoncerent à leur religion. l

~ ÿ. Il. Hébruautr. Il s’éleva meme zuſ_

qu'au prince de cette armée. v Antiochus

séleva contre Dieu même ~, il ptofana ſon

temple , ſouilla ſon-autel , interrompir ſes

ſacrifices , pilla ſes tréſors , perſéquta ſes

ſerviteurs , peryettit ſon 'penp e , s-efforça

d’abolir ſes loix , établit lïdolatrie dans

Jéruſalem &t dans tout le pays. i .

xr. u. Hébr. autr. Et l'armée du ciel_ lu]

fut livrée avec le ſacrifice perpétuel du

Très-Haut à cauſe du péché. O_n lit dans

PHébieu au féminin TNTN , d-Ztlll?) est, peut

être pour le maſculin INTN 5 car le mot SBA ,

rabur , ou plus communément eptercitus , est

maſculin dans PHébreut _ _ M151_

retire' dan; les parole: , m' infidélité.: dans les

promeſſes. l) C'est ce~_qui ſut particulièrement

vérifié tant de la part des Juifs prévarica

teurs , que de la part des Syriens perſécu

teurs des Juifs fideles.

7/. r3. L’Hébreu ourroit ſignifier : juſ

ques à quand cette viſion durera-t-elle ê com—

bien durera _ſon accompli :ment : juſques à

quand la peine du péclic ui canſera cette

éſolation expoſera-t-elle le anctuaire 8L l'ar

mée d” Très-Haut à être foulés aux pieds!

Le mot HTMlD , pris pour 'age fzcrtjfielam ,

pourroit être un verbe a l’in nitiflprſſí-veraræ ,

ſemblable au verbe TT , ddr: qui vient cn

ſuite; la conjonction G' dont il est_ ſuivi,

pourroit y être ſurvenu par mépriſe de Co

pistc, en ſorte que le ſens ſeroit: Uſquequï'

vistbperſêvembit ê G' premium dcſblans debit

fanctaarium exercítum in canatleariqmœ 2

I4. Et



CHAPITRE VIII.
2 2 S

I4. Et dixit ei : uſque

ad veſperam 8c mano ,

dies duo millia-trecenti :

8( mundabitur ſanctua

tium. \

15. Factum est autem

cùm viderem ego Daniel

viſionem , 6c quærcrem

intelligentiam : ecce ste

tit in conſpectu meo qua

ſi ſpecies viri.

I6. Et audivi vocem

viri inter Ulai : 8( Clama

v-it , 8c ait: Gabriel , ſac

intelligere istum .viſio

nem.

r7. Et venit , 6e stetit

juxta uhi ego stabam:

cùmque veniſſet , pavens

corrui in faciem meam ,

8c ait ad me: lntellige ,

fili hominis , quoniam in

tempore finis complebi

tur viſio.

, tbficùmqueloqucretur

ad _me , collapſus ſum

r4. Et il lui dit :juſqu'à deux mille

trois cents jours , compoſés du ſoir 8C

du matin r" 8( après cela , le perſécu

teur du peuple de Dieu ſera mis à mort ,

G' le ſanctuaire ſera purifié ” des abomi

nations qu'il _y avoit commiſes , ou fait

commettre.

1S. Moi Daniel , lorſque ſavois cette

viſion , 8( que j'en cherchois l’intelli

gence ,il ſe préſenta devant moi un

ange qui avoit comme une figure d'hom

me.

\

I6. Et ïentendis comme la voix d'un,

homme à la porte d'Ulaï , " qui cria , 8(

qui dit : Gabriel , faites-lui entendre cet

te viſion.

r7. En même temps Gabriel vint , 8C

ſe tint au lieu où ïétois; 8( lorſqu'il fut

venu à moi, je tombai le viſage contre

terre tout tremblant de crainte; 8( il

me dit : Comprenez bien ce que vous

ave-d,7 vu , fils de l'homme, parce que cet

te viſion s'accomplira à la ſin , en ſon

temps ,ſelon que le Seigneur l'a marque'. "

18. Et lorſqu'il me parloir encore , je

tombai 'î uneſecondefois le viſage contre

voit s’o rit ſoir 8c ntàtin.

ÿ. r4JLc mot dies n'est pas exprimé dans l avoir ra port au ſacrifice perpétuel, quidc

le texte original', mais c'est ce que marque

lîexprcſlionſbir E? matin-Ces 1300 jours ſont

6 ans 6c demi ſelon le calcul des années lunai

rcs de 354 ou 355 jours ,GL peuvent ſe comp

ter depuis l'an 143 des Grecs , auquel Antio

chus marcha contre Iſraël 8L ſe rendit nlaître

de Jéruſalem,(t. Marc. t. zi.) juſqu'en l'an.

née x49 ,' qui est celle de- la mort dc ce

Prince impie. g r. ſilice. Vl. r6.) Quelques

nns ne liſoieut que deux mille deux cents

jours', Symmaque liſoit deux mille quatre

cents, Cette expreſſion ſoir G' 111.111” peut

Tome X I.

Ibij. Hébr. litt. ſera ſanctifié. d) Le temñ

plc fut ſanctifié après la défaite de Lyſias

8c peu de temps avant la mort d'Antic:hus ,

le vingt-cinquieme jour du ncuvicme mois

de l'an 148 des Grecs. l. 111Mo. rv. 52,.

I6. Ou plutôt 8c ſelon Fl-Iébreu: au

milieu du-ſlcuve tl'Ul~.1ï. Supr, 1l'. 2.

V. r7. Hébr. autr. parce que la \in de

cette viſion arrivera au temps nzarzinzſ.

18. Hébr. litt. je tombai tout accablé

comme u” /tcmme JÎFrſ/:Ûflll: par [e fizmmeil.

Ff
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terre : alors il me toucha 5 8( m'ayant

fait tenir debout ,

I9. il me dit: Je vous ſerai voir ce

qui doit arriver au dernier jour dela

malédiction , parce que le temps de ce:

viſion: saccomplira enfin: ce: perſécu

tion.: cefferont , G' la paix leurſuccédera."

zo. Le bélier que vous avez vu , qui

avoit des cornes ,_ ” est le R01 des Perſes

6c des Medes. "

zr. Le bouc est le Roi des Grecs; 8(

la grande corne qu'il avoit entre les

deux yeux , est le premier de leurs

Rois. ”

zz. Les quatre cornes qui ſe ſont éle

vées après que la premiere a été rom

pue, ſont les quatre Rois "’ qui s'éleve

ront de ſa" nation, mais non avec ſa

force 5' ſa puiſſance. ~

23. Et après leur regne , lorſque' les

iniquités ſe ſeront accrues, " il sélevera

un Roi" qui aura ſimpudence ſur le

front , qui entendra les paraboles 6- les

énigmes, " ô' qui je ſervira de toute la

ſubtilité de ſbn eſprit pour exécuter ſe:

pronus in-v terram: Gt te

tigit me , 8c statuit me in

gradu meo ,

r 9. dixitque mihi z Ego

ostcndam tibi quæ futura

ſunt in noviffimo malo

dictionis : quoniam ha

bet tempus finem ſuum.

2.0. Aries , quem vidiſ

ti habcre cornua , rex

Medorum est , atque Per

ſarum.

2.1. Porto hircu-s capta

rum , rex Græcorum est;

8E cornu grande , quod

etat inter oculos ejus ,ip

ſe est rex primus.

zLQuod au-tem frac

to illo , ſurrexerunt qua

tuor pro eo , quatuor re

ges de gentccjus conſur

gent , ſed non in fortitu

dine ejus.

23. Et post regnum

eorum , cum creverint

iniquitates , conſurget

rex impudens facie , 8(

intelligens propoſitiones.

 

ÿ. 19. Hébr. autr. Je vous ferai voir ce

qui doit arriver dans les derniers temps de

mon indignation : car la fin de tou: ce.: maux

viendra au temps marque'.

7l'. zo. Hébr. autr. qui avoit deux cor

nes.

Ibid. Voyez la note ſur le ÿ. 3.

3l'. 2l. Voyez !a note ſur le fl. 5.

7l!, 22. Hébr. les quatre royaumes. n Vo

yez la note ſur le v. 8.

Ilid. Le pronom :ju: manque dans l'Hé

breu 5 ou le trouve dans la Verſion Grec

que.

ÿ. zz. Hébt. autr. Et dans la ſuitede leur

regne , lorſque les iniquités viendront à leur

comble, il S’é_levera, Re.

Il-id. Voyez la note ſur !e p. 9.

Ibid. (L'est le ſens de ſHébreu: qui en

tendrales énigmes. n Cette expreffion mar

que un eſprit ſubtil Antiochus donna des

marques de cette ſubtilité dans les artifices

qu'il envploya pour ſe rendu: maitre des

états de Philométor.
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2.4. Et roborabitur for

titudo ejus , ſed non in

viribus ſuis : 8( ſupra

quam credi potest , uni

\verſa vastabit, 8( proſpe

rabitur , 8( faciet : 8( in

terficier robustes , 8( po

pulum ſanctorum

2s. ſecundùm volun

tatem ſuam , 8( dirigetur

dolus in manu ejus : 8(

cor ſuum magnificabit ,

8( in copia return om

nium occidet plurimos :

8( contra principem prin

cipum conſurget, 8( ſine

manu conteretur.

26. Et viſio veſperè 8(

manè , quæ dicta est ,

vera est : tu ergo viſio

nem ſigna , quia post mul~

ros dies crit.27. E( ego Daniel lan-i

gui ,8( ægrotavi per dies :

cùmque ſurrexiſſem , fa

ciebam opera regis , 8(

stupebam ad vifionem , 8(

non etat qui interpreta

retur.

mauvais deflirins , ô- les faire réuflîr.

24. Sa puiſſance s’établira , mais non

pas ſes forces : il emploiera Pour cela les

tromperie: C1- ler artifices : 8( lorſqiiil au

ra affermi jim pouvoir, il fera' un ravage

étrange , 8( au-delà de toute croyance :

il réuſſira dan: tout ce qu'il entreprendra;

il fera mourir , ſelon qu'il lui plaira , les

plus forts , 8( le peuple des ſaints : '

25. il conduira avec ſuccès tous ſes

artifices 8( toutes_ ſes tromperies: ſon

cœur s'enflera de plus en plus; 8( ſc

voyant comblé de toutes ſortes de proſ

pérités, il en fera mourir pluſieurs : il

s'élevera contre Dieu même, qui est le

Prince des princes; 8( il ſera enfin ré*

duit en poudre, ſans que la main des

hommes_y ait aucune part. "

26. Cette viſion du ſoir 8( du matin "

qui vous a été repréſentée , est vérita

ble , G elle arrivera infailliblement : ſcel

lez donc cette Viſion , afin de la conſer

ver à la postérité , parce qu'elle n'arrive

ra qu'après beaucoup de jours. '

2.7. Après cela , moi Daniel , je tom

bai dans la langueur , 8( je fus malade

pendant quelques jours, à la vue 'des

maux qui m'avaient été repreſenté: : 8(

[n'étant levé , je travaillais aux affaires

du Roi , 8( j’étois dans ?étonnement , en

penſant à cette" viſion, ſans trouver per

ſonne qui pû: me Vinterpréter , nt' me

dire les noms' des Rois qui devaient faire

toutes ees choſes , ni le: temp: , ni le: lieux

9, 14. e. à. d. le ztriple conſacré au Sci-l ÿ. 16. e. à. d. cette viſion touchant un

gneur , les Juifs , qui oufftirem une perſécu

tion ſanglante (ous le regne de ce Prince.

certain nombre de jours compoſés du ſoit

Je du matin , oudela nuit a du jour. (fn/pr.

V. 25. On peut voir au ll. Livre des

chi-u.

Ÿ. r4.

Maccabécs , Chap. tx. la fin funeste d’Antio~ l ISM. Cœst-à-dire , plus de trois cents qu”

7 çrc-vingts _dns-v

Fſa
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où elles devoient Süzceomplir. "

fine: 8c il n'y avoit perſonne qui comprit le

 

ÿ. 27. Hébr. autr. ſelon la Verſion Grec- pitres V. 8L VI. dont les faits ſont postérieurs

à ceux qui précedeut , 8c antérieurs à ceux qui

ujet de m.: douleur. Si l'on veut ſuivre l’or~ vont ſuivre.

dre des temps , il Faut ici reprendre les Cha

 

CHAPITRE IX.

Daniel implore la miſéricorde du Seigneur- pour ſon peupler_

L’Ange Gabriel lui annonce le temps 'précis de la venue du

I. Nanno primo Darii

filii Aſſueri de ſemi.

\ Me e.

"'~"'l,—'" r. A premiere année de Darius fils

AV' LE” d’Aſſuérus , " de la race des Me

Çmäzÿſſhſi' des, qui régna dans Fempire des Chal

déens , dan! il s'emparer :

2. la premiere année, dísñje , de ſon

regne ſur cet. empire , moi Daniel , j'eus ,

par la lecture des livresſaintt , l'intelli

gence ” du. nombre des années que de;

voit durer la déſolation de Jéruſalem ,

dont le Seigneur a parlé au Prophete

Jérémie, qui étoit de ſoixante-dix ans.”

J”. xxv. u.

xxui. 1°.

3- Ayant donc eu cette connaiſſance, ê*

voyant que ce temps étoit Près dflexpirer ,

j’arrêtai me: _yeux G' mon viſage ſur le

Seigneur mon Dieu , "pour le prier 8( le

conjurer dans les jeûnes , le ſac 8( la

cendre. ,

 

ne Medornm , qui impe

ravit ſuper regnum-ChaL

dæorum :, ,

2. anno uno regni ejus,

ego Daniel íntellexi in li

bris numerum annorum.,

de quo factus est* ſermo

Dominiad lere-miam pro

phctam z ut complerentur

deſola-tion-is Ieruſalcm

ſeptuaginta anni.

3. Et poſui. ſaciem

meam ad Dominum

Deum meum rogare 8( de

precari in jejuniis , ſacco v

8( cinere.
4. Et oraviſiDoniiſinum

Deum mcum , 8( confeſ

4. Er je priai le Seigneur mon Dieu ,
2.Eſdſ'ï Il 5-_ .

je lui confeſſai mes fautes , 8( je, lui dis.:

ÿ. r. C’est.le même que Darius le Mede

dont il est parlé au Chap. v. v). zi.

Y. 1. Autr. ïappris par la lecture des li

vres Faim: le nombre , 8re.

Ióidr Voyez dans Jérémie, xxv. n. et I2.

8: xxix. IQ.

' Jb; 3. On lit dans ?Hébreu :-ddyuærendum

(per) oralionem Gr' dfpret-Zliûfll-ſ , p”jeju

niam, G-'ſióecrlm 6-' cí/zerem. C'est-à dire , que

la Prépoſition n ,. in ou yer manque avant

ardt-t'ont”.



CHAPITRE IX.

ſus ſum , 8( dixi :

cro , Domine Deus mag

ne 8( terribilis , Cuſio

diens pactum 8( miſeri

cordiam diligentibus ce;

8( custodientibus manda

ta tua.

S. Peccavimus , iniqui

tarem ſecimus , impiè

egimus , 8( receffimus ;

6( declinavimus à man

datis ſuis ac judiciis.

6. Non obedivimus ſervis

tuis prophetis , qui locuti

ſuntin nomine tuo regibus

nostris, principibus noſ

crís , parribus nostris,

omnique populo terræ.

7. Tibi, Do-min-e , juſ

titia : nobis aurem con

fuſio fdciei , ficut est ho

-die viro Juda , 8( habi

tacoribus Jerniàlem , 8(

Omni Iiraël , his qui pro

pè ſunt , 8c his qui pro

cul , in univerſis terris ad

quas ejecisti eos propret

miqulrates eorum , in qui

:bus peccaverunc in- ce.

8. Domine, nobis con

fuſio faciei , regibus noſ

tris , principibus nostri-s ,

8( patribus nofiris qui pec

caverunc.
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Obſc- Ecoutez ma priere , ô Seigneur Dieu ,

grand 8( terrible; qui gardez votre al

-liance 8( votre miſéricorde envers ceux

qui vous aiment , 8( qui obſervent vos

commandements.

5. Nous avons péché ;~ nous avons

commis Piniquité; nous avons fait des

actions impies ,' nous nous ſommes re

ti-rés de vous ; 8( nous nous ſommes

détournés de la voie de vos préceptes-ZS(

de vos ordonnances. "

6. Nous n'avons point obéi à vos

ſerviteurs l'es Prophetes qui ont parlé

en votre nom , à nos Rois, à nos prin

ces , à nos peres , 8( à tout le peuple

de la terre.

7. La justice est à vous, ô Seigneur :

elle éclate dans tonte: vos œuvres :
8(

pour nous , il ne nous reste que la con

fuſion de notre viſage , qui couvre au

jourd’huí les hommes de Juda ,ä les ha

bitants de Jéruſalem , 8( tous l'es enfants

d'Iſraël , 8( ceux qui ſont près ,' 8( ceux

qui ſont éloignés , dans tous les pays

où vous les avez chaſſés , à cauſe des

iniquités qu’iis ont commiſes contre

VOUS.

8. Il ne nous reste, dis-je , Seigneur,

que la confuſion de notre viſage , à

nous , à nos Rois , à nos princes, 8( à

nos peres qui ont péché.”

l

v

ÿ. 5. L’Hébrcu joint ſes deux

verbes par la conjonction 6': elle

auſſi avant le
peur-être pour LSUR _, dcclimmdo.

remicrs quatrieme. On lit enſiiire USUR , G' Juli/ml: ,s

C trouve

troiſieme ; mais les Rabbins
_ Y. 8.. L’Hébreu ajoute :contre vous.

la néghgent .' le troiſieme ſe join: avec le

Barut. I. r”.



DANIEL,

DCI'. V". X4;

2.3 O

9. Mais à vous , qui êtes le Seigneur

notre Dieu , appartient la miſéricorde

ô( la grace de la réconciliation ; G- nous

eſpérons les recevoir de vous : mai: ce ne

ſera que par un Pur effet de votre bonté,

car pour nour , nourſommer indignes de

toute grace , puiſque nous nous ſommes

retirés de vous ,

Io. 8( que nous n'avons point écouté

la voix du Seigneur notre Dieu , pour

marcher dans la loi qu'il nous avoit

preſcrite par ſes ſerviteurs les Prophe

tes.

1 I. En effet , Seigneur , tout Iſraël a

violé votre loi: ils ſe ſont détournés

pour ne point écouter votre voix: 8(

ainfl cette malédiction 8( cette exécra- .

tion qui est écrite dans la loi de Moyſe

ſerviteur de Dieu , " est tombée ſur

nous , parce que nous avons péché con

tre Dieu.

12. Le Seigneur , en nous livrant entre

les mains de nos ennemis , a accompli ſes

oracles , qu'il a prononcés contre nous ,

ê( contre nos princes qui nous ont ju

gés , pour faire fondre ſur nous ces

grands maux qui ont accablé Iéruſalem:

maux auxquels ont n'a jamais rien vu de

ſemblable ſous le ciel.

r3. Tous ces maux ſont tombés ſur

phetas.

9. Tibi autem Domino

Deo nostro miſericordia ,

8c propitiacio , quia reccſg

ſimus à ce:

IO. 5c non audivimus

vocem Domini Dei noſ

tri, ut ambularemus in le

ge ejus , quam poſuic no

bis per ſervos ſuos pro

”. Et omnis Iſraël

prævaricati ſunt legem

cuam , 8c declinaverunc

ne audirent vocem tuam ,

8( stillavit ſuper nos ma.

ledictio 6c detestatio ,

quæ ſcripta est in libro

Moyſi ſervi Dei, quia

peccavimus ei.

i2. Et statuit ſermones

ſuos quos locutus est ſu

per nos , 8( ſuper princi

pes nostros , qui judica

verunt nos , uc ſuperindw_

cerec in nos magnum ma

lum, quale nunquam fuit

ſub Omni cœlo , ſecun-__.

dùm quod factum est in

Jeruſalem. -

13. Sicut ſeriptum est

nous , ſelon qu'il est écrit dans la loi de ' 1 M ſMoyſe :a m leiſouſſrant ’ nous” "m" igrrîgheoc vîäziiiläſîîekierig:

ÿ. u. Hein. lin. 8c ce ſerment. ï Voyez I, Léviiique j xxl”. a II Herrera-one;

XXV”. xxvut. R xxix.
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&non rogavimus faciem ſommes point préſentés devant votre

tuam , Domine Deus noſ- face [Pour VOUS pri?? . ô Seigneur. no_

ter uc reverreremur ab "e DW** de “W5 ſenſe! de nos imqui
ï

_ _ _ _b ſi i 8( tés qui en avaient c'te' cauſe , ê( de nous
mlqulſatl us no r. 5 í appliquer à la connoiſſance de votre vé

cogltaremus veritarem rité, dont l'oubli nous les avoit attíréer. '.

tuam.

[4, E: vigilavit Domi. 14. Ainſi l’œil du Seigneur a été ou

nus ſuper nmſhíam , ô( vert 8( attentif aux maux que nous méri

adduxit cam ſuper nos _ 110m: ô( il les a fait fondre ſur nous de

_ , plu; en plus: le ” Seigneur notre Dieu
Past” Dommus Deus nor' est juste dans toutes les œuvres qu'il a

ter in Omnibus OPCTÎbUS faites à notre égard, G- dans les maux

ſuis , quæ feclt : non enim qu'il nous a envoyés , parce que nous n'a

audivimus Voccm ejus. Vons point écouté ſa voix.

1S. Et nunc , Domine I5. .ſe confeſſe donc maintenant , ÔBzzruc. lhſilx:

Deus “oſier ’ qui eduxiſ_ Seigneur notre Dieu , qui avez tiré vo- EW*- xl"

ti Populum tuum de ter_ tre peuple de l'Egypte avec une mainu'

, _ f. puiſſante , 8( qui vous êtes acquis alors
ra Ægyp” m manu or* un nom qui dure encore aujourd'hui,

ſi , 8( fCCÎÃÎ \Ïbí 00men que nous avons péché, que nous avons

ſecundùm diem hanc : commis Piniquité.
peccavimus , iniquitzæremv

fecimus.

I 6- Domme, in Omnem t6. Mais je vous conjure, ſelon toute

juſiitíam tuam, averratur, votre justice , Seigneur, que votre co—

obſecro , ira ñtua & fur-or 1ere 5C votre fureur ſe détournent de

runs à civitate tua ſem_ votre cité de Jéruſalem, 8( de votre
ï

montagne ſainte : car Jéruſalem 8( vo
ſalçſn ’ 6C même ſancto tre peuple ſont aujourd'hui en oppro

tu? ² PTOPËÛP .PË-'ccfîta bre à toutes les nations qui nous envi

enim noſira , 8( intqulta- ſonnent; elle: nous inſulte-nt , parce que

tes patrum nostrorum , vous nou: avez abandonné: à cauſe de nos

Jeruſalem &7 Populus runs péchés , 8( des iniquités de n05 Peres

in opprobrium ſun: om

nibus per circuitum noſ

l

drum.

ir. 13. Autrement _Sc ſelon ?Hébreu : 8c 6 Seigneur notre Dieu , en revenant de nos

le nous faire reconnaître votre vérité, c. à iniquités , 6c en reconnaiſſant votre vérité ,

4'. L1 VIII!! de vos mer/das , dan! nou: .nm/U l votrefidelíté dan: ſſexícurío” de vos parolesz

[prouvé Ie: (fil-ts. Aurr. Et nous ne nous ſàiz pra/Heſſe.: ,ſàil menacer.

ſommes point préſentés devaævotre face, x'. 14. Hébr. Car le Seigneur , &c.

 



:zz DANIEL;

r7. Ecoutez donc maintenant , ô no- .

tre Dieu , les vœux ô( les prieres " de

votre ſerviteur: faites reluire votre face

ſur votre ſanctuaire qui est tout déſert ;

ê' faítes—le pour vous-même. "

I8. Abaiſſez , mon Dieu , votre oreille

juſqu'à nous , 8( nous écoutez : ouvrez

les yeux , 8( conſidérez notre déſola

tion , 8( la ruine de cette ville qui a eu

“la gloire de porter votre nom :car ce

_n’est point par confiance en notre pro

pre justice que nous vous offrons nos

prieres , en nous prosternant devant

vous ; mais c’est dans la vue de la mul

titude de vos miſéricordes.

r9. EXaucez-nous , Seigneur ; Sei

gneur, appniſez votre colere ; jertez

les yeux ſur nous , " 8( agiſſez en notre

faveur : ne différez plus , mon Dieu, de

nous délivrer , pour l'amour de vous-mê

me; parce que cette ville 8( ce peuple

_ſbm à vous, ô- ont la gloire de porter

votre nom.

zo. Lorſque je parlois encore, 8( que

je priois , 8( que je confeſſois mes pé

chés, 8( les péchés d'Iſraël mon peu—

ple ; 8( que , dans un profond abaiſſe

ment, ſoffrois mes prieres en la pré

ſence de mon Dieu , ” pour ſa monta

gne ſainte :

I7. Nunc ergo exaudí;

Deus noster , orationem

ſervi tui , 8( preces ejus z

8( Ostende faciem tuam

ſuper ſanctuaríum tuum ,

quod deſertum est, PPOPTÔ

ter temetipſum.

I 8.Inclina , Deus meus ,

autem tuam, ôraudi: ape

ri oculos tuos , 8( vide de

ſolationcm nostram ,‘&

civitatcm ſuper quam in

vocatum est nome” tuum:

nequc enim in justificatio

nibus nostris prosterni

mus preces ante faciem

tuum , ſed in miſerationi

bus tuis multis.

I9. Exaudi, Domino;

placare , Domine; atten

de 5( fac , nc morerís

propter temetipſum ,

Deus meus,- quia nomerí

tuum invocatun] est ſu

per civitatem 8c ſuper

populum tuum.

zo. Cùmque adhuc Io

querer,8t orarem ,à con

ficerer_ peccata mea , 8(

peccatn populi mei Iſraël ,

8c prosternerem proces

meas in conſpectu Dei

mei , pro monte ſancto

Dei mei :

!I317- l-lébr. autr. les pricres 8c les ſup

plicauons.

ÿ. 19. Hébr. Seigneur , exauccz-rzous ;

Seigneur , pardOnnez-nazzx ç Seigneur , ſoyez

Mid. Le pronom c , le , manque dans attentif ſur nous , 8C agiſlez en notre fr

l’Hébreu ,qui ajoute ADN! , Domine , ſou

verain hlaîrre. l

Veli"

7C'. zo. Hébr. du Seigneur mon Dieu.

z 1. adliuc
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21. adhuc me loquente

in oratione , ecce vir G3

briel quem videram in vi

ſione à principio , citÔ

volans tetigir me in tem

pore ſacrificii veſpertiní.

zz. Et docuit me, ô( lo

cutus est mihi , dixitque:

Daniel , nunc egreſſus

ſum uc docerem. te , 8(

intelligeres.

zz. Ab exordio precum

tuarum egreſſus eſi: ſer

mo :ego autemvenl ut 1n

dicarem tibi , quia vir

deſideriorum es: tu ergo

animadverte ſer-monem ,

8( intellíge viſionem.

2.4. Septuaginta hebdo

mades abbreviatæ ſunt ſu

per populum tuum , 8(

ſuper urbem ſanctam

tuam ,- ur conſummetur

prævaricatio, 6c finem ac

zI. lors , dis—je , que je n’avois pas

encore achevé les paroles de ma prie

re, Gabriel, que ïavois vu au commen

cement dans la viſion , ” vola tout d'un

coup à moi, 8( me toucha au temps du

ſacrifice " du ſoir.

zz. Il nfinstruiſit, " il me parla 8x( mE

dit : Daniel, je ſuis venu maintenant

pour vous enſeigner , 8( pour vous don

ner l’intelligence du temps de votre déli

vrance. -

2.3. Dès le commencement de votre

priere , j'ai reçu cet Ordre, ” 8( je ſuis

venu pour vous découvrir toutes le:

choſes dont le Seigneur m'a chargé de

vous instruire , parce que vous êtes un
homme " de deſirs qui nrérlſiteï de connai

tre le: ſecret.: de Dieu : ſoyez donc atten

tiſ à ce que je vais vous dire ; 8( com

prenez ce qui vous est repreſ/ëntépar cette

viſion.

24. Vous deſire-ï lcidélivrance des .ſuffi Joan. r. 4;;

de: mains des Chaldéenr : ê- 'e viens vou:
. l, ,

apprendre queDleu a abrége 6- fixe " le

temps de la délivrance de tous les homme:

de Z’e clava e du démon à ſoixante ô( dix

ſemaines dannee: , qui font quatre cents

quatre-vingz-díx ans , ” en faveur" de vo

ÿ. u. Autrementôc àla lettre: ccthom- [Hébreu : mais on le trouve dans le Cha

me nomme' Gabriel que j’avois vu dans une pitre ſuivant aux 1H'. 1 i. 6( 19. L’expreſſion’

viſion au commencement , e. à. d. l'Ange virdffideriorum , dans le ſtyle des Hébreux ,

nammécaóriel qui m'avait apparu ſbu: l.: pourroit ſignifier , homme digne d’être dé

figure ſu” homme dan: [.1 vi ;on que j'eus ſité, d’être aimé. On trouve de même au

M14 troiſieme année de Bella ar. Juphvnt. Chap. ſuiv. ÿ. 3. dans l’Hébreu p-mem deſi

15. G' i6.

Ióid. Hébr. litt. de Foffrande.

deríoram bien rendu dans la Vulgate par

panem dffideraLi/em. '

ÿ. zz. Le pronom me manque dans PI-Ié- 1/. 7.4.C'est le ſens de PHébtcu, à lalettte:

breu: peut-étre qu’au lieu de UIBN , G' in- le temps est ſixéà,&c. On y lit NKTC , defi

ulligereſêeil , il faudrait lire, uicN , C-'ſl-z- nimm est , peut-être pour NxTcU , defi/lite

re _fècir : il me ſit relever de terre oùfémi: ſun'. '

_pnylemeí Ibid. Voyez la Diſſertationfl” le: /êptdnle

7',, z 3. Ou ſimplement 8c à la lettre : l'or- serſmines de Daniel, à la tête de ce Livre.

Ire a été donné. lóid. Autr. à l'égard de votre peuple ,

Iiid. Le mot vir, Ars , manque dans 8re.

Tome X I. Gg
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DANIEL;

~ ſera donné par Andrei-xe:

tre peuple 8( de votre ville ſainte: Dieu, cipiac peccatum , R de?

dir-je, a marque' ce tem .t , afin que les leamſ iniquitas ’ 8( add…

prévaricarions de la loi oient abolies , ”

que le péché trouve ſa fin , " que l'ini

quité ſoit effacée , " que la justice éter

nelle vienne "ſur la terre , que les viſions

8( les prophéties ſoient accomplies , 8(

que le Christ, qui doit être le ſaint des

ſaints , ſoit oint de Phuile ſacrée, par

l'union Je la nature divine avec la nature

humaine dans ſa perſonne divine.

25. Sachez donc ceci , 8( graveZ-le

dans votre eſprit: " Depuis l'ordre qui

pour rebârir

Jéruſalem , " juſqu'au temps où le Christ ,

qui ſera le chef de monpeuple, commence

ra d'exercer publiquement le: _fonctions de

[bn ministere , il y au-ra ſept ſemaines 8(

ſoixante 8( deux ſemaines d'années. "

Sachez encore qu'après cet ordre donne' en

faveur de .Ïériſſalem, les places 8( les mu

railles ” de cette ville ſeront ,bâties de

nouveau parmi des temps fâcheux ô- dif

ficiles, pljuſíeurs rÛppofant de tout leur

pouvoir à on rétabliſſement. "

2.6. Et après ce: ſept _ſemaines G' ce:

À ſoixante 8C deux ſemaines d'années , le

catur juſiitia ſempiterna ,

6c impleatur vifio 8l pro

phetia , 8( ungacur Sanc

tus ſanctorum.

2s. Scîto ergo , 8c am'.

madverte : Ab exitu ſer

monis , ut iterùm ædifi

cetur Jeruſalem , uſque

ad (ſihriſium ducem , heb

domades ſeptem 8( heb

domades ſexaginca duæ

erunt : 8( rursùm ædifi

cabitur plarea ê( muri in

anguſiia temporum.

2.6. Et post hebdoma

des ſexaginta duas occi

rurràm cd/ficaóílur plated G' muri i” .ln-guſ

li.: tempomm : G* ( inde ) uſiſue ed Chri/fur.”

dueem âelvdamarlerſèx-igivtd (lue erunr. Quoi

qu'il en ſoit , tel est au moins le ſens du texte.

Voyez la Diſſertation ci drvdnt citée.

Ibid. On lit dans ?Hébreu LCLA , u: eafií

fledtur, our Leur, ut confummetur.

Ibid. (Sn lit dans ?Hébreu , [ KTM , ut 0L

ffignrntur-(Percætd, ) pour LHTM . ulfinetn at

cÿvíant: les Rabbins en conviennent.

1H1. Hébr- litt. expiée.

Ibid'. On lit dans ?Hébreu HIBIA , u: EJ

óm-n , pour LHUDA , m udduunlr.

v. ls. Autr 6c comprene7-lc bien.

Ibíd. c. à. d. depuis l'ordre donné :i Né

hémias par .Ârtarerxès-Longuemain en la

vingtieme année de ſon regne , a‘ compter de

puis ſon aſſociation au trône par ſon pere.Vo

,ezla Diſſertation citée.

Mid. c, :hd, 483 années. Il y a Iicu de ſoup

çonner que les Copines ont ici tranſpoſé ces

deux' nombres , 8c que la lecture primitive

auroit pu être: A6 exil” ,ſèrmonis u: íteràm

adlfleel” Jeruſalem , llebiiamade: jêptem ,, G'

Mid'. On lit encore ici dans l'Hébreu ;

[RTM , ut obſignetur , pour LHTM , utfinem

drei iahdeſi-:i-dirc , a1 inlpledtur. On y lil

au x NDM ,prop/leu , pont- NBDAB ,prop/u

ſu.

Ióid. Hébr. au”. les places 8c les foſſés.

On peut' auffi remarquer qtfondy trouve G!

in angle/Ii.: , ce qui donne lieu c ſoupçon

ner que le ſens pourroit être : la ville ſera

rebâtie dans route ſon étendue au milieu de

ſes inquiétudes 8c dans des temps difficiles.

c'est-ai dite , qu-’au lieu- de Uxnus , C# jùffr"

on auroit yu lire nxnus , injbllícíludíſze.
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detur Christus : 6e non

erit ejus , populus qui

eum negaturus est : 8( ci

vitatem &t ſanctuarium

diffipabit populus cum

duce "venturo ; 8( finis

ejus vastitas , 6c post fi

riem belli statuta deſola

tio.

27. Confirmabit autem

pactum multis hebdoma

dâ unâ ,' 6e in dimidio

hebdomadis deficiet hoſ

tia &c ſacrificium : 6c crit

in templo abominatio de

ſolacionis ,* 8c uſque acl

conſummationem 8( fi

Christ ſera mis à mort; 8( le peuple qui

doit le renoncer ô- le faire mourir, ne

ſera plus ſon peuple ; il le rejétera ê* l'a

bandonnera. ” C'est pourquoi un peuple,

avec ſon chef, qui doit venir " contre

lui, ſexterminera ;il détruira la ville de

.Ïéruſizlem, 8( le ſanctuaire, quifatſbit tou

te ſa force Ôſa gloire : ” ainſi elle finira ,~

cette ville* ínfidele , par une ruine entie

re ; 8( la déſolation à laquelle elle a été

condamnée , lui arrivera après la fin de

la guerre que lui fera ce peuple puiſſant.

2.7. Cependant le Christ ſe choiſira un

nouveau peuple: il confirmera ſon allian

ce avec pluſieurs d'entre ce peuple , dans

une ſemaine , qui ſera la derniere de:

ſbixante G- dix:" ô( à la moitie' de la méme

ſemaine , les hosties 8( les ſacrifices”

de la loi de Moyſe ſeront abolis par left

crifíce de la loi nouvelle: ſabomination

de la déſolation ſera dans le temple de

Jéruſalem ,' " 8( la déſolation de toute la

ÿ. 26. Hébt. autr. Le Christ ſera retran

elié , 8c iln'y aura perſonne qui ſè déclare

our lui , perſonne ne prendra ſi: defenſe. n

ais cette différence peut venir de la mépriſe

des Copistes ui ont omis dans l’Hébrcu les

mots dont la ulgare exprime le ſens. Voyez

la Diſſertation ci-deſſus citée.

Ibid. Autr. un peuple conduit par le chef

ui doit venir : ou ſelon l'Hébreu : le peuple

u chefqui doit venir. n c. à. d. l’armée Ro

maine dont Jeſus-Christ ſe ſervit pour punir

lêscjuiſs incrédules. Voyez la Diſſertation ci

. bia'. Hébr. autt. la fin de cette ville ſera

ſemblable à une ſubmerſion ; 6c la guerre

ne finira que par l’entiere déſolation. On lit

dans l’Hébreu ns” , inſùémer zone , peut

étre Kant csTr , quaſiſhbmer to. La uerre

des omains contre les Juifs finit par a rui

ne de Jéruſalem 8L du temple.

y7- 17. C'est au milieu de cette derniere ſe

maine d'années , que Jeſus-Christ a répandu

ſon ſang , qui est comme il le dit lui-mème :i

ſes Apôtres , leſt/ig de l.: nouvelle alliance qui

doit être rep-md” pourpluſieur-Spear l.: remiſ

ſion des plc/res. Mau. xxvr. 18. Voyez la

Diſſertation citée.

Ilíd. Hébr. autr. 8c dans le~rnilieu de cette

ſemaine , il ſera ceſſer le ſacrifice 8: l'ablation.

n Jeſus-Christ a mis fin aux ſacrifices 8l aux

oblations de la loi ſigutative par ſon immola

tion ſur la croix préciſément au milieude cette

derniere ſemaine d'années. Voyez la Diſſerta

tion ci-deſlus citée.

Ióid. Hébr. autr. les abominarions :de la

déſolation ſeront ſur ies ailes Cf aux environ.:

de l.: ville. On lit dans ?Hébreu , sQUsiM

MsMM abominatíone: dç/îzlan: , peut-être pour

Sous] MSMH , aéomindrianes dffil-ltiûſzis. L'a

bomination de la déſolation ſut ſur les ailes

dela ville ,lorſ ue Jéruſalem ſut aſlïégée par

les armées des omains , dont les enſeignes

roſanes repréſentaient les images des faux

ieux. C'était le ſigne de ſa déſolation prochai

ne , comme Pannonça Jaſus-Ch rist en rappel

lant cette prophétie. Mm. xviv. r5. Marc.

x” r. r4. Luc. xxx. zo. Voyez la Diſſete

tation ci-dcſſus citée.

*Ggz

Matt. xxivd

[5
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nation durera juſqu'à la conſommation

des ſiecle: , 8( iuſqtfà la fin du monde. ”

.Alors les reſZes de cette nation ſe converti

ront au Seigneur , G auront par( à ſes mi

ſëricordes éternelles. "

— Ióij. Hépbr. autr. 8( juſqu'à ?entiere ruine l

8( destruction , l’on ajoutera déſolation ſur il

nem perſeverabít deſolaä

tio.

Il”. Si l'on veut ſuivre l'ordre cles temps;

I ' paroît qu'il ſdudroit P-:ffil d'ici au Cha i~
déſolation. n La lin de cette déſolation ſut ç treXlV. ſi i”

qui …- ſe trouvant point dans

une"entiete ruine,commencée PJrTite en l’an- exemplaires Hébreux, a été renvoyé à la fil

née 70 dePEre Chtét. Vulg. 8( achevée par du Livre dans les exemplaires Grecs 8( La:

Adrien l'an 134. ~rms.

  

Viſion de Daniel ſur le Tigre. Le Prince du royaume des*

Perſes réſiste à l'Ange Gabriel. Saint Michel Prince d'Iſraël

vient au ſecours ,de .GabrieL Le Prince des Grecs vient ſe

joindre au Prince des Perſes contre Gabriel. '

I. LA troiſieme année du regne de

Cyrus Roi des Perſes/ur le royau

CHR- VULv-me de Babylone, ſur lequeli régner après

534 la mort de Dariusſon beau-pere ô- ſbn on

cle , une parole importante fut révélée à

Daniel ſurnommé Balraſſar : une parole
I * l ' I I I P

Veritaole lui fut rcvelee, 8( une armee

céleste ayant une grande force , lui fut

découverte: " il comprit ce qui lui fut dit

dans cette occaſion , par le ſecours dela

ſage-fle de Dieu qui étoit en' lui ; car on a,

beſoin d'intelligence dans les viſions ,

pour les comprendre. "

LANno tertio Cyri

regis Perſarum ,

verbum revelatum est Da

nieli cognomento Baltaſ

ſat, 8( verbum verum,

8( fortitudo magna : in

cellexitque

intelligentiâ enim est opus

in viſione.

2. In diebus illis', ego

Daniel lugebam rrium

hebdomadarum diebus.

2. Voici comme il raconte lui~mëme cette

viſion : En ces jours-là , moi Daniel,

voyant qu'on retenoit pluſieurs Juifs à Ba

bylone ſous divers prétextes', G qu'on em

pêchoit ceux de Jéruſalem de rebâtir cette

Ÿ. r. Autrement 8( ſelon ?Hebreu : Une verbum veríratís , hébraïſine pourG' verliuœ

Parole véritable lui ſu! rit-d'la? , 8( il vit une l vtrum. Voyez le Chapitre ſuivant, qui est la

grande milice , de grd/zic mottveïnenrs de guer

re. » On il( dans l’Hébreu \ AMT HDBR , f? ve

ſUite de celui-ci.

Iñizl. Hébr. autr. il comprit ce qu’il lui

.rit-rs wrói , peut être pour UDBR !LAMY , G" ſur dit ,Sc il eut l'intelligence de ſa viſion.

ſcrmonem :
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3. Panem deſiderabi

lem non comedi , ô( ca

ro 8( vinum non introie

runt in os meum : ſed ne

que unguento unctus

ſum , donec compleren

tur trium hebdomada-z

rum dies.

4. Die autem vígefimâ

8( quartâ me-níis primí ,

eram juxta fluvium mag—

num qui est Tigris.

s. Et levavi oculos

meos , 8( vidi : 6c ecce

vir unus veſiitus lineis,

8( renes ejus accincti au

ro ohrizo : ~

6. 8c corpus ejus quaſi

chryſolithus , 8( facies

ejus velut ſpcciesfulgu

ris, 6c oculiejus ut l'am

pas ardens : 8c bracbia

ejus , 8( quæ deorsùm ſunt

uſque ad pedes , quaſi

ſpecies aäris candentis : 6c

vox ſermonum ejus ut

vox multitudinis.

7. Vidi autem ego Da

niel ſolus viſionem : por

ro viri qui erant mecum ,

non viderunt: ſed terror

.ville , je fus dans les pleurs tous les jours

pendant trois ſemaines.

3. Je ne mangeai d'aucun pain agréa

ble au goût L8( ni chair, ,ni vin n‘entra

dans ma bouche: je ne me 'ſervis pas

même d'aucune huile, "juſqu'à ce que

ces trois ſemaines furent accomplies.

4. Or le vingt-quatrieme jour du pre

mier mois, lorſque ſétois près, du grand

fleuve du Tigre ,

5. 8( que je levai les yeux , je vis tout

d'un Coup un homme qui étoit vêtu de

lin , " dont les reins étoient ceints d'une

ceinture d'or très-pur :"

6. ſon corps étoit éclatant comme la

pierre dechryſolithe ; ſon viſage brilloit

comme les éclairs; 8( ſes yeux paroiſ—

ſoient une lampe ardente :ſes bras 8(

tout le refle du corps , juſqu'aux pieds,

étoit comme uti aitain étincelant ; ” 8(

le ſon de ſa voix étoit comme le bruit

d'une multitude d'hommes.

7. Moi Daniel, je vis ſeul» cette vi

ſion : ô( ceux qui étoient avec moi , ne

la, virent point; mais ayant entendu le

bruit de la voix de cet homme céleste , ils

furent ſaiſis d'horreur G- d’épouvante ,

ÿ. 3. c.

ſelon l'uſage de ce pays.
des deux derniers Livres des Rois.

i. d je ne me Frottai point d'huile l la Díflêrzdrían ſi” la pig-x IOP-fini la tête

. 177. 5. On croit que C’étoit L'Ange Gabriel,

ui lui avoit déïî a am
q l PP

.Hid- Hébr. litr. d'or d’Upha.z. »l Voyez

il. ‘6. Hébr. autr. ſes bras étoient comme

un ait-ain étincellant ’, 8c le même éclat _ſurtou

de ſes pieds.
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_viſage fut toute changée 8( toute abattue.

8( ils s'enfuit-ent dans des lieux obſcurs.

8. Etant donc demeuré tout ſeul,

j'eus cette grande viſion; la vigueur

de mon corps m’abandonna ; mon viſa~

ge fut tout changé; je tombai en foi

bleſſe , ' 8( il ne me demeura aucune

force.

9. Le bruit d'une voix éclatante re

tentiſſoit à mon oreille ; 8( l'entendant ,

j‘étois couché ſur le viſage , dans une

extrême frayeur , " 8( mon viſage étoit

collé à la terre.

IO. Alors une main me toucha , 8(

*me fit lever ſur mes genoux 8( ſur mes

mains.

1 I. Et la même voix me dit : Daniel ,

homme de deſirs , ” entendez~les paroles

que je viens vous dire , 8( levez-vous

debout : car je ſuis maintenant envoyé

vers vous pour vous parler. Après qu'il

eur dit cela , je me tins debout, tout

tremblant que j‘étois :

I2. 8( il me dit : Daniel, ne craignez

point ; car dès le premier jour qu’en

vous affligeant en la préſence de votre

Dieu , vous avez appliqué votre cœur

à l'intelligence , vos paroles ont été

exaucées , 8( vos prieres m'ont fait ve—

1v. 8. Hébr. autr. 8( la ſénérité de mon

nimíus ïrruit ſuper eos ÿ

8( fugerunc in abſcondi

rum.

8. Ego autem relictus

ſolus vidi viſionem gran

dem hanc, 8( non reman

fit in me fortitudo; ſed

8( ſpecies meaimmutata

est in me , 8( emarcui ,

nec habui quidquam vi

tium.

9. Et audiví vocem ſer

monum ejus : 8( audiens

jacebam conſiernatus ſu

per faciem meam , 8( vul-,

tus meus hærebat cerræ;

ro. Et ecce manus te

tigit me , 8( erexit me ſu

per genua mea , 8( ſuper

articulos manuum mea

rum. '

tr. Et dixit ad me:

'Daniel , vir deſideriorum,

intellige verba quæ 'ego

loquor ad te , 8( ſia in

gradu tuo : nunc enim

ſum miſſus ad te. Cùm

que dixiſſet mihi ſet-mo

nem istum , steti tremens :

r2. 8( ait ad me: no

li metuere , Daniel: quia

ex die primo , quo poſuiſ

ti cor tuum ad intelligen

dum uc te affligeres in

llſbmmeil.

il. u. Voyez ce qui a été dit ſur cette

f'. 9. Hébr. autr. 8( ?entendant j'étais abat- expreſſion au ÿ. 23. du Chay. yrécéd.

!u ſur lc viſage comme un homme accablé-dar



/
Z39CHAPITRE X.

donſpectu Dei tui , exau

dira ſunt verba tua.: 6c

ego veni propter ſermo

nes tuos.

r3. Princeps autem

regni Perſarum restitic

mihi viginti 8( uno die

bus z 8( ecce Michaël

unus de principibus pri

mis venit in adjutorium

meum , 8c ego remanſi

ibi juxta regem Perſa-ñ

rum.

I4. Veni autem ut do

cerem te quæ Ventura ſunt

Populo tuo in novifflmis

diebus, quoniam adhuc

viſio in dies.

t S . Cùmque loqueretur

mihi huiuſcemodi verbis:

dejeci vultum meum ad

terrain , 6c tacui.

I6. Et ecce quaſi ſi

militude filii hominis ce

tigit labia mea : 8( ape

riens os meum locutus

nir ici , pour vour a urer que Dieu vou:

accorde ce que vou: emandez.

I3. Il est vrai que le prince de: anges

de ténebrer , qui deſire la ruine du royau

me des Perſes , " m’a réſisté pendant les

. vingt un jours qu'a duré votre przerze :mais

Michel le premier d'entre les premiers

princes de: armées célestes est venu à mon

ſecours ; 8( nous l'avons vaincu : ainſi je

ſuis demeuré là pîès du Roi des Perſes ,

pour Paſſermir dans la réſolution qu'il a

priſe en votre faveur. "

r4. Et enſuite je ſuis venu pour vous

apprendre ce qui doit arriver à votre

peuple, non-ſeulement dan: peu de temps,

mai: aux derniers jours : car ce que vou:

apprendrez dans cette viſion , ne s'accom

plira qu'après bien du temps. "

IS. Lorſqu'il me diſoit ces paroles ,'

je baiſſois le viſage contre terre, 8( je

demeurois dans le ſilence. '

1 6. Et en même temps , celui qui avoit

la reſſemblance d'un homme , " me tou

cha les levres ; ê( ouvrant la bouche ,

je parlai , 8( je dis à celui qui ſe tenoit

ÿ. i3. La plupart des Interpretes penfènt

que ce prince du royaume des Perſes étoit

un Ange , de même que l'on voit ici ue S.Michel est appelle' le prince du peuple decbieu.

ÃI/zfi. p. u.) Mais les uns croient que cet

uge prince du royaume des Perſes étoit un

bon Ange qui sbppoſoit a' Gabriel, parce

qu'il voulait retenir les Juifs dans le royau

me des Perſes , afin u’ils y attirdſſent les

bénédictions de Dieu. es autres croient que

ëétoit un mauvais Ange ui , jaloux dubonheur des Iſraélites ,Boppocſoir de toutes ſes

forces â leur délivrance t ce qui paroi: pl-us

vraiſemblable. ~

Bid- Onlit dans fliébiïu vant Nus-arr ,

G' ego relictusfiam : la Verſion Grecque \dp-S

poſe U-\TU nUTnTl ,O eum reliqui : 8c je

l'ai laistë- auprès du Roi des Perſes pour Pdf:

firmir dartrſê: bon/zu diſpoſition: , tandis qu:

je viendrais à vous.

il. [4 Autrement 8c ſelon lfflébreu*: ce

qui doit arriver à votre peuple dans la ſuite;

car il ya encorepour vom' mind-run: une vr

ſion pour ce m' regarde les jours à venir.

ÿ. i6. c. a. d. l'Ange Gabriel. Infi'. Ÿ;

i8- C'est ce même Ange qui touche Daniel ,

8c c'est :i ce même Ange que Daniel parle.

On lit dans ?Hébreu rmi ,filienm , pour_

au , fiäi.
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debout devant moi : Mon ſeigneur ,

lorſque je vous ai vu , tout ce qu'il y a

en moi de nerfs 8( de jointures, s'est re

lâché , " 8( il ne m'est resté aucune

force.

I7. Et comment le ſerviteur de mon

ſeigneur pourra-t-il parler avec mon_

ſeigneur? Je ſuisdemeuré ſans aucune

force 3 8( je perds même la reſpiration.

18. Celui donc que je voyois ſous ~la

figure d'un homme, me toucha encore,

me fortifia ,

r9. 8( me dit : Ne craignez point ,

Daniel, ~homme de deſirs; la paix ſoit

avec vous: reprenez vigueur , 8( ſoyez

ferme. Ses paroles eurent lcur effet : car

lorſqu'il me parloir encore , je me trouvai

plein de force , 8( je lui dis : Parlez ,

mon ſeigneur , 6' je vous écouzerai ; par

ce que vous m'avez fortifié.

zo. Alors il me dit : Savez-vous pour

quoi je ſuis venu à vous ? Souvenep

vous-en bien: car je retourne maintenant

pour combattre contre le mauvais ange

qui est le tentateur du prince des Perſes.

Il est à préſent plus fort qu'il n'était ,* car ,

lorſque je ſortois , le prince des mauvais

anges, qui veille àlaPerte des Grecs , est

venu à paroître , pour fe joindre à lui

contre vous.

zi. Mais je vous annoncerai préſen

tement , avant de vous quitter, ce qui est

marqué dans l'écriture de la vérité , ê'

dans les décrets de Dieu, touchant ces deux

.Rois , ê' les avantages que je vous ferai

ſum, 8( dixi ad eum qui

stabac contra 'me : Do

mine mi, in viſione tua

diſſolutæ ſunt compagcs

meæ , 8c nihil in me re:

manſit virium.

17.' Et quomodô pote;

rit ſervus domini rnci Io

qui cum domino meo ?

nihil enim in me remanſit

virium ,* ſed 8( halitus

meus intercludit-ur.

18. Rursùm ergo ceri

git me quaſi viſio homi
nis; 6c confortaſivic me,

19. 6c dixit : Noli ti

mere , vir deſideriorum z

pax tibi : conſorrare , 8(

esto robustus. Cùmquc

loquet-crut mecum , con

valui , 8( dixi: Loquere ,

Domine mi ,- quia con

fortasti n1e.

20. Et ait: Numquid

ſcis quare vcnerim ad te?

8( nunc revertar ut præñ

lier adversùm Principem

Perſarum :cum ego egre

derer , apparuit princeps

Græcorum veniens.

2.1. Verumtamen ati-ï

nuntiabo tibi quod ex

preſſum est in ſcriptura.

veríratis 5 8c nemo- est

151d. Hébr. autr. de vives douleurs ſe ſont répandues ſur maſi

adjuror
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adjutor meus in Omnibus

his , niſi Michaël princeps

vester.

77. :LI-e P. Houbigant ſon çonne ue les

deux parties de ce verſet ont té :ran poſées

par les Copistes ;SL que la lecture primitive

!croit été : G' nemo ej! adjutor meu: in om

remporter ſur eux ,' 8( cependant nul ne

m’aſſiste dans toutes ces choſes , ſinon

Michel, qui est votre prince ô- votre

protecteur. "

níbur Air ( Hébr. autr. drivers-à: :o: ,) ſri/î

!Michaël pri/zap: Ire/Ier : wrumumen .moun

tidóo !iii quad expreſſion (ſi inſênprur.: ve

ſueur.

 

CHAPITRE XI.

Empire des Perſ/ês ruine' par lc Roi des Grecs. Succeſſeur de

ce Prince. Guerres entre les Rois du Midi ê' du Septem

trion. Roi impie .' ſès expéditions contre l'Egypte c5' contre

la .Iudée ; ſa fin malheureuſe.

I. Go autem ab anno

primo Darii Medi,

stabam ut conforcaretur

6c roboraretur.

2. Et nunc veritatem

annunciabo tibi. Ecce

adhuc tres reges stabunt

in Perſide , 8c quartus

ditabitur opibus nimiis

ſuper omnes : 6c cùm in

valueric divitiís ſuis , con

cicabil: omnes adversùm

regnum Græciæ.

3. Surget vero rex for

I. Our moi, continua l'Ange Gabriel,

dès la premiere année de Darius

dela race des Medes , j'ai travaillé pour

l'aider à s'établir 8( à ſe fortifier dans

_ſon royaume , parce que Dieu vouloir ſe

ſervir de lui pour exécuter le: deſſeins de

miſéricorde qu'il avoit ſur vous.

2.. Mais maintenant je vous annon

cerai dan: la vérité le: chaſſes qui doivent

arriver. Il y aura encore trois Rois en

Perſe : le quatrieme S'élevera par la

grandeur de ſes richeſſes ô- deja puiſſan

ce, au deſſus de tous ceux qui ſauront

précédé: 8( lorſqu'il ſera devenu fi puiſ

_flmt ê- ſl riche, il animera tous les peu

ples de ſon empire à prendre les armes con

tre le royaume des Grecs. "

3. Mais enfin il S’élev'era chez les Grec:

ÿ. z. Selon cette lecture , ce quatrieme Xerxès dont il est ici parlé, ſont, r. Camd'

prince est Xerxès dont les richeſſes 8c la l b? , z. Smerdis le Mage , 3. Darius , fils

l'
puiſſance ſont connues dans l'Histoire , 8c

qui shvança contre les Grecs avec une ar

mée formidable. Les trois rois qui ſe ſuc

céder-ent entre Cyrus qui régnoit au temps

ou Daniel eut cette viſion , ( Sapr. x. r.) 8c

Tome XI.

H 'fiaſpe. Voyez ſur ce même texte une

autre vue préſentée dans la Préface qui est à

la tête de ce Livre. Vers la fin de ce verſet ,

on lit dans ?Hébreu AT , (par alcp/i ,) eum,

pour Al. , ( par ain ) adversàm.

Hh
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un Roi vaillant ” qui dominera avec une

grande_ .puiſſance , 8( qui ſera ce qu'il

lui plaira.

4. Et après qu'il ſera le plus affermi ,

ſon royaume ſera détruit ; 8( il ſe par

tagera emre quatre prince: , qui régneront

vers les quatre vents du ciel :” Ainſi il

ne paſſera point à ſa postérité, 8( ne

conſervera point la même puiſſance

qu'il avoit eue jbus ce premier Roi :

car ſon royaume ſera déchiré , 8( il paſ

ſera à des princes étrangers , qui .c'en em

pareront d'abord , G' quiy régneront , ſans

compter ces quatre plus grands princes

qui lui auront ſuccédé. "

5. Et celui qui fera le Roi du Midi ſe

fortifiera : ” mais l'un des princes qui

auront partage' avec lui l'empire d'Alexan

dre , " ſera plus puiſſant que lui : il do

minera ſur beaucoup de pays: il lui en

levera même une partie des ſiens ,- car ſon

pouvoir ſera grand.

_ 6. Quelques années après , ils feront

alliance enſemble ,~ 8( la fille du Roi du

Midi viendra épouſer le Roi de l'Aqui
lon ,ct pour faire amitié enſemble: " mais

tis , 8( domínabitur po;

\estate multâ : 8( faciet

quod placuerit ei.

4. Et cùm steterit , con

teretur regnum ejus , 8(

dividetur in quatuor verr

tos cœli : ſed non in poſ

teros ejus, neque ſecun

dùm potentiam illius ,

quâ dominatus est : lace

rabitur enim regnum ejus

etiam in externes , excep

tis his. _

S. Et confortabitur rex

Auſiri ': 8( de principi~

bus ejus prævalebit ſuper

eum , 8( dominabitur di

tione : multa enim domi

na tio ejus. -

6. Et post finem anno

rum ſœderabuntur : filia

que regis Auſiri veniet

ad regem Aquilonis face

ÿ. 3. Ce Roi est Alexandre le Grand.

fi'. 4. Ce partage est celui du Royaume

däfllexandre , dont il est déjà parlé au Chap.

v…. ÿ. 8. 8( zz.

Ibíd- Autr. car ſon royaume ſera déchiré,

a: il ?nfl-Iſa encore à des princes étran ets

ſans compter ces quatre plu.: grands. v ê)

démembrements de l'Empire d'Alexandre ,

non-ſeulement ſr' ſormerent les quatre grands

es de l’A

dont il eſt parlé dans la ſuite de ce verſet 8c

au verſet ſuivant.

Ióid. Litt. l'un de ſes princes” c. à. d.

l'un des princes de ce remier roi, dont il

est parlé au verſet précé ent, c. à. d. l'un des

princes d'Alexandre; 8( ce prince est le roi

quilon , dont il est parlé au verſet ſui

vant; c'est Séleucus Nicator , roi de Syrie ,

qui est ſituée au Nord par rapport à la Ju

royaumes de l'Egypte , de [a Syrie , 8re. l déc 8( par rapport â l'Egypte. On lit dans

(Ju/rr. Vfli. 8. G 22.) mais encore pluñ ?Hébreu UXKZQ , Gpravalebír, pour 1x20,

ſieurs étrangers ou barbares en uſurperent

des provinces pour en compoſer des états ,

dans la Cappadoce, dans lArménie, dans

la Bithynie, ſur le Bdſphore , 8m.

7/. 5 Ce roi du Midi est le roi (l'E ypte,

qui fut dkbord Ptolémée , fils de agus.

L’Egypte est ſituée au Midi par rapport :i la

Judée , 8( par rapport au royaume de Syrie ,

prev-debit.

il. 6. Ptolémée Phíladclphfl , roi d'Egypte,

fils 8( ſucceſſeur de Ptolémée fils de Lagos,

8( Antiochus Théus, roi des rie , petit-fils

de Séleucus Nicator, ayant té en uerre

pendant quelques années, la paix ſe t en

tr’eux aux conditions quK-\ntiochus répudic

toit Laodice , dont il avoit déjà eu deux,
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re amicitiam, 8c non ob

tinebit fortitudincm bra

chii , nec stabit ~ ſemen

ejus : 8( tradctur ipſa ;

6c qui adduxerunt cam ,

adoleſcentes ejus, 8c qui

conſortaba nt eam in tem

poribus.

7. Et stnbit de gcrmine

radicum ejus plantatio:

8c veniet cum exercitu ,

8( ingredietur provin

ciam regis Aquilonis :

8c abutctur eis , 6c obtine

bit.

8. Inſuper 8c deos eo

rum, 8c ſculptilia , vaſa

quoque precioſa argenti

cette princeſſe ne Ëétablira point par un

bras fort : elle rflacquerra par une grande

autorité ,' 8( ſa race" ne ſubſistera point: "

elle ſera livrée elle-même , avec les jeu—

nes hommes qui Favoient amenée, ô(

qui l’avoient ſoutenue en divers temps ,

entre les main: de e: ennemis, qui 'la fe

ront mourir , elle _Ibn fils.

7. Mais il ſortira un rejetton de la

même tige que cette malheureuſe prin

ceſſe, qui , pour vengerſa mort, viendra

avec une grande armée, entrera dans

les provinces du Roi de [Aquilon , y

fera de grands ravages , 8c s'en rendra

maitre. "

8. Il emmènera en Egypte leurs dieux

captifs, leurs statues , 5( leurs vaſes d'ar

gent 8( d'or les plus précieux: ê( il rem

portera toutes ſortes d'avantages ſur le

6c auri , Captiva ducet in

fils; qu'il óponſeroir Bérénice , fille de Pto

lémée, 8c qu'il aſſureroit la couronne aux

enfants qui naitroient de ce dernier mariage.

Après la ratification du traité , Antiochus

tépudia Laodice; 8c Ptolémée lui :mena ſa

fille Bérénice à Séleucie, on le mariage ſe

.fit avec magnificence.

Ibid. On lit dans PHébreu DZRAU , GUE

me” ejur , pour znAu , ſème” e v”.

lóid. Hébr. Autr. Elle ſera \stvrée , elle,

6( ceux qui Pont amenée, 8c ſon fils, .Gt

celui qui l'avait ſoutenue en divers temps.»

Après la mort 'de Ptolémée Philadelphe,

Antioclxus Théns répudia Bérénice,, dont

il avoit eu un fils , 8c reprit Laodice 6c ſes

enfants. Laodice craignant qifAnniOohus ne

recourt-à: à .Bérénice , Et empoiſonnercc

Prince; puis après avoir Edit monter ſin' le

trône Séleucus Callinicus , \ſon fils-aîné , elle

penſa .i ſe défaire de Blzrénicc , 8c du fils de

cette princeſſe. Bérénice ſe ſanva avec ſon

fils dans Faſylc de Daphné , près d'Anno

che. Mais trompée par ceux qui l'y aſlié e

renrſuivant les ordres de Laodicc , ſon ls,

elle 8c tous les Egyptiens qui l'avaient ſui

vie , furent égotgés de la maniere la plus

indigne.

il. 7. Ptolémée Evergetcs , r-oi d'Egypte ,

fils 8c ſucceſſeur de Ptolémée 'Phiiaulclphea

8c ſrctc de Bérénice, s'avance pour ſecourir

Bérénice; 8e ayant appris ſa mort , il ne ſon

gea plus qu'à en tirer vengeance. Les rrou- '
' I

Pes qui y ctoient venues de l'Aſie Mineure

pour délivrer Bérénice ſe joignirent .i celles

de l'Egypte. IJ entra en Syrie , ſut reçu par

toutes les villes de cette province qui s’é

toienr ſoulevées, fit mourir Laodice,, pouſſa

juſqu'à Babylone, ſc ſaiſit de Sélcucie , ſe

rendit maître de la Célé-Sytie , de la Cilicie,

6c iles provinces ſupérieures , en un mot,

de preſque toute l'Aſie , depuis le mont

Taurus .juſqu'aux Indes. On lit dans l’Hé~

bren AL, da' , pour AT , cum ,avant exerci

la. On y ,lit enſuite -RMAUZ , 1'” munitíœ

nem, pour BMAUZI, in munitiane: , dans

les places fortes. Le pronom ſuivant ſup:

poſe ce .plurieL

Hhz
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Roi de l'Aquilon. “

9. Car le Roi du Midi entrera dans

ſon royaume , _y fera le dégât , enleve-ra

de riche: dépouille: ,- 8( reviendra enſuite

dans ſon pays , y étant rappelle' par les

troubles qui_y ſeront excités. "

ro. Les enfants du Roi du Septentrion

animés par tant de pertes , leveront de

puiſſantes armées; 8( l'un d'eux mar

chera contre [Egypte avec une grande

viteſſe , comme un torrent qui ſe dé

borde : il reprendra les pays que ſon pere

avoit perdu: : G- non coment de cer avan

tages , il reviendra enſuite ; 8( étant

plein d’ardeur , il combattra contre les

forces de l'Egypte. "

11. Mais le Roi du Midi étant aínfi

attaqué , ſe mettra en campagne, ô(

combattra contre le Roi de PAquilon :

il levera pour cela une grande armée ,

avec laquelle il le vaincre: ; 8( les forces

nombreuſes de jbn ennemi lui ſeront li—

Ægyptum: ipſe prævai

valebit adversùs regem

Aquilonis.

9. Et intrabít in reg

num rex Austri , 8e re

vertetur ad terram ſuam.

ro. Filii autem ejus

provocabuntur , 8c con

gregabunt multitudinem

exercituum plurimorum :

8c veniet properans , 8(

inundans r8( reverretur ,

8s concitabitur , ét. con

gredietur cum roborc

elus.

II. Et provocatus rex

Auſiri egredietur , 8( png

nabit adversùs regem A

quilonis ; &præparabit

multitudinem nimiam ,

ÿ. 8. Ptolémée retourna en Egypte chat- il ortera la guerre juſqu'à ſes fortereſſes;

gé du butin qu'il avoit fait dans les pays

conquis. Il empotta juſqu'à 40000 talents

d'argent , 8( une quantité prodigieuſe de

vaſes d’or 8c d’argent , 8L des \lames juſqu'au

nombre de 2500 , dont une partie étoient

les idoles d'Egypte que Cambyſe, quand íl

en fit la con uête , avoit emportées en

Perſe. Ce fut a cette occaſion que les Egyp

riens ravis de ce

j” qu'aux place: _flirter de FED/ple. )) Se'

leucus Callinicus laiſſa en mourant , deux

fils, Séleucus Céraunus , 8c Antiochus ſur

nommé~ depuis le Grand. Le premier ne

régna ue trois ans *.

lui ſucc da. Après avoir pacifié les troubles

de ſon royaume , il fit la guerre à Proléſi

méc Philopator , fils 8c ſucceſſeur d’Ever

qu'il leur ramenoit leurs l getes , reprit Séleucie , enleva la Célé-Szêiî,

l s

Antiochus ſon frere

dieux , Fappellerent Evergetes, c. à. d. bien- l battit les généraux de ce Prince aux d

faíteur. L’Hébreu peut ſignifier : 8e il de

Y-Àquilon.

Y. 9. Ptolémée Evergetes fut rappelle en

Egypte par les troubles qui s’y éleverent.

xr'. lO. Hébr. autr. L’un des fils du roi du

Septentrion, entreprendra la guerre , levera

des troupes nombreuſes; il s'avancera :on

tre le roi d'Egypte , il inondera le p.375, il

paſſerelle Liban , il ïarxetcra guelgue temps, T

près de Béryte , ſe rendit maître d'une ar

meureta deux fois plus fort que le Roi de tie de la Phénicie , s'arrêta tandis que]g

lemée lui faiſait des propoſitions de paix ,

8c pénétta enſuite juſ u aux frontieres de
l'Egypte. On lit dans [fl-I

MAUzH , O' zongredienzur uſque ad muni1ia~

nem , pour vrrcnu AD MAUZU , 9 t0”

redielur uſque ad "tuniſia/tem ejus : l”

abbins cn conviennent.

t0

ébreu VITGRU Ao
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à dabitur multitudo in vrées entre les mains."

manu ejus.

I2. Et capíec multitu- I2.. Car il en prendra un très-grand

dinem , 8( exaltabitur cor nombre , 8( ſon cœur s‘élevera de ce:

ejus . à deiiciet multa avantage: c'est pourquoi il en fera paſſer

.ff . ſ d l pluſieurs milliers au fil de l'épée ; mais

ml la ï e non Præva e' il laiſſera ſa victoire imparfaite, en [alf

blt- . ſam échapper ſon ennemz : "

1 3. Convertetur enim 13. de ſorte que le Roi de PAquilon

rex Aquilonis ; 8( præpa- viendra de nouveau: il aſſemblera err

rabiſ mukitudinem mol_ core plus de troupes qu'auparavant; 8(

_ \ - -\ , après un certain nombre d'années, " il
to malorem quàm Pnus ' s'avancera en grande hâte contre ÇEgyPH

8( m fine temPorum an' te, avec une armée nombreuſe 8( une

n0rumque Venlet PIOPC' grande Puiſſance.

rans , cum exercitu mag

no 8( opibus nirniis.

14. Et in temporibus r4. En ce temps-là pluſieurs s'éleve

fllis multi couſin-gent ad. ront contre le Roi du Midi : " les en

Versùs regem Austri z fi_ fants de ceux de votre peuple , qui au

l.. o ue rævaricato ront violé la loi du Seigneur , G- qu'il

u qu q P aura abandonnés à leur ſens réprouve', S'é.

ſum PPPËH mi Fxtonen' leveront auſſi pour defendre le Roi JE

tur ut impleant viſionem , Flute, G- pour obtenir de lui lapermzffion

8( corruent. _y bâtir un temple , croyant Par-là ac

complir une prophétie ÆIſaië : mai: il:

lfin'. xxx. I6.

ÿ. n. Ptolémée Pliilopator étoit un prin- guerre , voyant que Ptolémée Epiphane,

ce mou 8c efféminé : mais excité par la pré- qui n’avoit alors que quatre ou cinq ans ,

ſence de l'ennemi , qui étoit ſur le point venoit de ſuccéder à Pliilopator ſim pere ,.

d'entrer dans ſon pays , il ſe mit enfin à la il ſe joignit à Philippe , roi de Macédoine ,

téte de ſes troupes; 8c par la valeur 8c la pour dépouiller le roi pupille. Philippe at

bonne conduite de ſes généraux , il rem- taqua la Catie 8c l'Egy e ,~ &t Antiochus ,

Rom] ſur Antiochus la célcbre victoire de la, Célé-Syrie 8c la hénicie. Epiphane

aphia. ayant envoyé Scopas contre Antiochus ,

F. u. Antiochus perdit plus de loooo Scopas fut vaincu , 8c Antiochus ſe rendit

hommes dïnfanterie, 8c 300 de cavalerie, I mître de tout le pays que Philoparor avoit:

8c l'on fit ſur lui 4000 priſonniers. Mais conquis par la victoire remportée .i Rapliia.

Ptolémée ne ſut pas rofiter de cette vic- Ou lit dans l’Hébreu SNIM , annorum , pour:

toire; il ſe contenta de recouvrer la Célé- UsNiM ,, 6-' .óz/narum.

Syrie 8c la Pliénicie , 8c ſe replongea dans il. r4. Cette prophétie ſe vérifia par la

ſes débauches. ' ligue &Antiochus 8c de Philippe contre le

Xl. 13. Antiochus ayant-terminé :Æuerre jeunei roi d'Egypte 3 par la conſpiratiom

qu'il_ avoit au delà de ?Euphcate , embla EPAgIthOd-,e 8L dïAgathoclée pour la régea..

ans ces provinces une armée prodigieuſe. ce , 8c par celle de Scopas qui voulait lui-î

_Quatorze ans après la fin de la premiere ôter La couronne &la vic.
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je tromperont ; 8( ils tomberont avec ceux

qu'ils voulaient ſoutenir. ”

r5. Car le Roi de I’Aquilon viendra

contre l'Egypte ;il y feta des terraſſes ô(

des remparts; il en prendra les villes les

plus ſortes : les bras des «peuples du Roi

du Midi n'en pourront ſoutenir l'effort ;

plus vaillants d'entre eux séleveronr

Pour lui réſister , 8( ils ſe trouveront ſans

les

force : "

Is. Et veniet rex Aqui

louis , 8c comportabit ag

gerem , 6c capiec urbes

munitiffimas: 8( brachia.

Auſiri non ſuſiinebunt ,

8c conſurgent electi ejus

ad reſistendum , 8l non

erit fortitudo.

t6. Et faciet veniens

ſuper eum juxta placi

tu-m ſuum , ô( non eric

qui ſiet contra faciem

ejus : 8c ſiabit in-terra in

clyta , 8( conſumetut in

manu ejus.

I6. de ſorte

ſera abattue ſous ſa puiſſance. "

Ibíd'. c’est ainſi que communrltnent~ on

rapporte l'accompliſſement de cette

tie au temps ou Onias , -filsdu Grand Prêtre

Ovins IH. #étant retiré en Fgypte , s’ltta—

cha au ſervice de Ptolémée Philopator , fils

8c ſucceſſeur d’Epiphanc , 8c obtint dc lui

la *permiſſion de bâtir dans ſon royaume un

temple ſemblable à celui de Jéruſalem, ré

lendant accomplir ainſi la prophétie d'1 aïe,

xxx. 18. 8c 19. Mais Dom Calmet préfere

le ſentiment de ceux qui_ \teronnoiſſent Pac

compliſſcmcnt de cette prophétie de Daniel

ſons le regne même [FI-Spiphane , dont il

est ici question, 6( ui étoit fils &t ſucceſñ

ſent de Phiîopztot. ..Hébreu-peut ſe tra

duire : Les Enfants inſideles de votre peu

ple ſeront claltés , ali-n que la viſion que
vou: «veſſel/e ſ Jſiupr. VH1.) ſoit accom-ñ

plie , 8c enfaite il: tomberont. n Après la

défaite de Scopas , pluſieurs d'entre les Juifs

abandohnercm le parti de Ptolémée Epi

phane , ſous la puiſſance duquel étoit la Ju

dée , ſe rangercnt du côté d’Antiochus , 'Gt

le favoriſetent contre ſon ennemi, ce qui

leur attira les ſaveurs de ce 'princ-e. Mais

en ſe rangeant ainſi ſousPobéiſſ-ance du roi

de Syrie , ils préparoient eux-mêmes , l'an;
le ſavoir ,' läçcolfiplviëlſiement (le-la lvlſion que

Daniel avoit eue ,ÆLÏ-q”. V111. 9'18: ?qui lui

qu'il fera contre le Roi du

Midi tout ce qu'il lui plaira; "ñôl i1 ne ſe

trouvera perſonne qui puiſſe ſubſister

devant lui :il entrera dans la .Iudée ,terre

_ſi célebre par les merveilles que Dieu y

a opérées en faveur (le ſon peuple : 8( elle

prophé-‘

marquait les maux ne devoit faire à ce

peuple Antiochus ane lils d’Antiochus

le Grand , 8c qui en rent tomber un grand

nombre dans lapoſlaſie.

zi'. 15. Hébr. autr. 8c même avec les plus

vaillants d'entre les ſiens , il ſe trouvera

ſans force pour lui réſister. 1) Antiochus

après avoir battu ?armée d’Egypte comman

dée par Scopas , affiégea 8c prit premiere

ment Sidon , enſuite Gaza , 8c après cela

toutes les autres villes de ces provinces,

ſans que 'les troupes choiſies qu'en-toys. con—

tre lui Île toi dlEgypte , paſſent l'en cm—

pêcher.

ÿ. 16. On lit 'dans YHébrm !HH , vr

M-'cnt ,- ou 9m' renier , vtdiſcndvbalzlcnvcnt

pour :mwa , -vmicnäo : *cat le Prince qui

vient ici, n'eſt pas tlifférent de celui-dom 'il

efi parle' au if. précéd. En venant contre. le

l Roi dcr-Midi, il ſera tout 'ce qu'il lui plaira.

ISM. *IM-Ruth Il entrera dans la 'terre

de 'gloire , <3( elle ſera #claire toute entiere

ſous ſa puiſſance. t» En faiſant la conquête

de la Palelline , Antiochus entra dans -la

Judée, déſignée ſous le nom de ren-e de

glolk ‘: Suprtvr”. <9.] fly établit ſonfau

write ,R Py-affeumÿt enïchoflànt d-ueliâtcau

de Jéruſalem l-R/'ſigäfillſofl que 'Scopus y* avoir

miſe_ J. t >—-.… mdf
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I7. Il saffermira dans le' deſſein de

venir s'emparer de tout le royaume du

Roi du Midi : il feindra de vouloir agir

de bonne foi avec lui ; 8( il lui donnera

en mariage ſa fille d'une excellente beau

té , afin de ?attacher à elle, ê' de s'en

ſervir pour le perdre: mais ſon deſſein

ne lui réuffira pas : elle embraflëra les in

térêts de jbn mari contre jim pere, 8( elle

I7. Et- pouet faciem

ſuam ut veniat ad teneu

dum univerſum regnum

ejus; 8( recta faciet cum

eo: 8( filiam feminarum

dabit ei , uc evertac il

lud ,- 8( non stabic , nec il

lius erit.
ne ſera point pour lui. "

18. Et converter faciem

ſuam ad inſulas , 8( capiet

multas : 8( ceſſare ſaciet

principem opprobrii ſui,

8( opprobrium ejus con

vertetur in eum.

I 8. Il ſe tournera donc contre les ifles ,

ô* contre lesplaces maritimes ,~ 8( il en pren

dra pluſieurs: " 8( il arrêtera d’abord par

ſe: artifice: le prince qui doit le couvrir

d’opprobre : mais ce neſêra que pour trér~

Peu de temps,- 8( la honte dont il couvroit

les autres , retombera bientôt ſur lui : il

ſera vaincu comme eux , oblige' à payer

tribut à cet ennemi. "

I9. Et converter fa

ciem ſuam ad imper1um

tcrræ ſuæ , 8( impmger ,

19. ll reviendra de nouveau dans les

terres de ſon empire, " où il trouvera un

piege que lui rendra ſa propre avarice :

ÿ. r7. Hébr. autr. Il formera le deſſein

'de venir en Egypt: avec toutes les forces de

ſon royaume. Enſuite il fcindra de vouloir

agir de bonne-ſoi avec lui z il lui donnera

ſa fille en mariage dans le deſſein de la cor

rompre. Mais ſon deſſein ne lui réuffira

pas , Sac. n Antiochus voyant ue _les Ro

mains prenoienr la défenſe ’Epiphane ,

crut ne pouvoir mieux faire que d’endormir

ce jeune roi, en lui donnant ſa fille en ma

riage dans le deſſein de la porter à trahir

ſon mari. Mais quand elle ſe vit femme de

Ptolémée , elle abandonna les intérêts de

ſon pere , 8( embraſſa ceux de ſon mari. On

lit dans ?Hébreu B1' uNsIM , filidmfimíru

mm, peut-être pour BT rrT uNsiM ,filiam

;ale/Gram fimílurum , deſi-à-dire , pale/ier

rímam , ſa filie distinguée entre les femmes

par ſa beauté.

ÿ. r8. Andochus ayant mis fin i la guer

re de Célé-Syrie 8( de Palestine , envoya

ſes deux fils avec l'armée de terre â Sardes,

il ſe mit lui-même ſur la flore , 8( alla dam

côté-là. On lit dans PHébrcu UlSB , Et can

vertet , les Rabbins voudraient qu’on lûr

UrsM , E: pan” , comme au xr. précédent.

Mais cette expreſſion miſe au V. préeéden

autoriſe dans celui-ci , E: converter. '

1,514'. Hébr. autr. Un prince fera ceſſer

?outrage qu’il lui avoit fait , 8( l'empêche”

de lui faire une ſeconde fois outrage.» Le

prince du peuple à qui Antiocbus avoir fait

inſulte par cette invaſion , c. à. d. L. Sci

pion le Conſul Romain , fit retomber Faffronr

ſur lui en le battant au mont Sipyle , 8( le

chaſſant entiérement de l'Aſie mineure , ce

qui le mit hors d'état dc récidiver.

1/. r9. Hébr. autr. Il reviendra dans les

forces de ſon Empire; après' quai il ſe

lieurtera , il tombera , 8( il diſparoirra.»

Antioclius , après ſa défaite , retourna à

Antiocbe , la capitale 8( la fortereſſe de

ſon royaume. Il alla bientôt après dans les

provinces de l'Orient amaſſer de Par ent

pour payer les Romains. Ayant pill le

temple de ?Elymaide , il y périr miſérable

la mer Egée , od il rit pluſieurs iſles , 8( ment.

étendit extrêmement domination de ce
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car , en voulant piller un temple , il tom

bera _ſims les coups de ceux qui S'y oppoſe

ront; ô( il diſparoitra pour jamais.

zo. Un homme très-mépriſable 8( in

digne du nom de Roi, prendra ſa pla

ce ; ” 8( il périra en peu de jours, ” non

par une mort violente, ni dans un com

bat , mais par une maladie extraordinaire

que le Seigneur lui enverra. "

zi. Un prince ſort mépriſé pour ſés

mauvaiſes qualité: lui ſuccédera : on ne

lui donnera point le titre de Roi, " ê* on

ne Pélevera point à cette dignité ,' mais il

viendra en ſecret , 8( il 'ſe rendra maitre

du royaume par ſa diflimulation ê' par

ſes artifices.

zz. Un prince combattant contre lui ,

pour s'oppoſer à ſon uſurpation , ſuira de

vant lui ; ê( ſes grandes forces ſeront dé

ôe cox-tuer,v 8è non inveâ

nietur.

zo. Et stabit in loco

ejus viliffimus , 8L indig

nus decore regio: 8c in

paucis diebus conteretur ,

non in furore , nec in præ

lio. '

zr. Et stabit in loco

ejus deſpectus , 8( non tri

buetur ei honor regius:

8( veniet clàm, 6c obti

nebit regnum in fraudu

lentia.

22. Et brachia pugnan~

tis expugnabuntur a facie

ejus , 6c contercntur: in

. il. zo. Hébr. autr. ll s’élevera à ſa place

un homme qui en qualité d’cxacteur ſera paſ

ſer Opt-Tir la gloire du royaume. n Après la

mort d'AntiochuS, le grand , Séleucus Pliilopa

tor , l'aîné de ſes fils ,lui ſuccéda. Toute l'oc

cupation de ſon regne ſur de recueillir tous les

ans mille talents ( environ 1400000 livres de

notre monnoie) our les Romains , en vertu

du traité de paix läit entre ſon pere 8c eux. On

lit dans ?Hébreu ;i la lettre, trdnsfiren: exac

rorem , gland à regal' , ou glori-z regal'. Quel

ques-uns entendent par cet exacteur Héliodo

re, qui ſut envoyé par Séleucus Pliilopator

pour enlever du temple du Seigneur les ri

cheſſes qui y éroient dépoſées. Mais il ſem

ble qu'on auroit pu lire dans une construc

tion plus naturelle , exdctor transfert-ns gl0~

ridm regni : alors cet exacteur ſeroit Séleucus

même comme on vient de l'expliquer : ce

ne ſeroit qu'une ſimple tranſpoſition de Co

piste MABÎR NUGS , rrdnsfirenr ex-zctorrm ,

pour NUGS MABIR , exactor tr-mrferens.

lbia'. (Îfest-à-dire en peu d'années. Séleu

cus Philopator ne régna que onze ou douze

ans.

lóid. Il ſemble que l'Auteur de la Para

hrale ait confondu ici la ſin de Séleucus

hilopator & la fin d'Antiochus Epiphanie.

Ce ſut Antiochus Epiphane qui mourut par

une maladie extraordinaire que le Sci neut

lui envoya. [ l. Mare. ix.] Séleucus hilo

pator mourut empoiſonné par l-léliodore ,

qui vouloir uſurper ſa couronne.

il. 2 t. Hébr. autr. Un homme mépriſable

lui ſuccédera , à qui l'on ne donnera point les

honneurs de la royauté: il viendra douce

ment G' à petit-bruit : 8c il ſe rendra maître

du royaume par ſes artifices. n Antiochus

Fpípliane qui ſuccéda âSéleucus Philopator,

étoit en effet un prince très-mépriſable par ſes

mauvaiſes qualités. Il ne monta ſur le trône ,

ni par le droit de ſa naiſſance , puiſque Séleu

cus ſon frere avoit laiſſe' un fils qui étoit ſon

héritier légitirue; ni par le choix volontaire

des peuples : mais ayant ap ris la mort de

Séleucus , lorſqu'il revenoit e Rome , où il

avoit été en ôtage , il eut recours à Eumeue ,

roi de Pergame , 8c :i ſon frere Attale , qui

le placerent ſur le trône de Syrie , après avoir

chaſſé Fuſurpateur Héliodore; 8c il ſut par

ſes artifices 8c par les dehors d'une clémence

étudiée , ramener â lui ceux qui ſavoriſoient

le parti de Ptolémée Philométor , qui préten

doit auſſi au royaume de Syrie. supr. vitt.

9

ſuper
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ſuper 8( duX fœderís.

2.3. Et post amicitias ,

cum eo faciet dolum :

8c aſcendet , ô: ſupera

bic in modico populo.

2.4. Et abondantes 8( u

beres urbes ingredietttrzôc

faciec quæ non ſecerunt pa

cres ejus , &paſſes part-um

ejus : rapinas , 8( prædam ,

8( divitias eorurn diſſipa

bit , à contra firmiffimas

cogitariones ínibit : 6c hoc

uſque ad tempus.

2.5. Et concitabitur for

titudo ejusôc cor ejus ad

versùm regem Austri in

exercitu magno : 8( rex

Austri provocabitur ad

bellum multis auxiliis , 8L

ſortibus nimis : 6c non

stabunt , quía inibunt ad

versùs eum conſilia.

truites ;comme auſſi le chef de Pallianñ

Ce , qu'il ſurprendra par 12-: artifices. "

zz. Car après avoir fait amitié avec

lui, il le trompera : il s'avancera enſuite

dans l'Egypte, 8( ſe Paſſujétira "avec

peu de troupes.

24. Il entrera dans les villes les plus

grandes 8( les plus riches : ê( il leur

fera ce que ne firent jamais ſes peres ,

ni les peres de ſes peres ; car il amaſſera

un grand butin de leurs dépouilles , 8(

il pillera toutes leurs richeſſes: il for

mera des entrepriſes contre leurs villes

les plus fortes , ô- tâchera de s'en rendre

maître par adreſſe ,- mais cela ne durera

qu'un certain temps.

2.5. Car ſa force ſe réveillera , 8( ſon

cœur S'animera contre le Roi du Midi,

qu'il attaquera ouvertement avec une gran

de armée : 8( le Roi du Midi étant atta—

qué de la ſorte , lui fera la guerre avec

de grandes 8c de ſortes troupes , qui ne

demeureront pas fermes dans ſon parti ,

parce que leurs chefs étant gagnés par jim

ennemi , le trahiront : ô- ils feront même

des entrepriſes contre lui. "

ÿ. u.. Hébnautr. Les forces qui [ulfſoflt

oppa/Ïes ſeront entiérement renverſées vant

lui; elles ſeront détruites , comme auſſi le

chefdeſalliance ou duparriùdl-Iéliodore 8c ſes

partiſan” furent vaincus par les forces d'At

tale 8c d’Enmenc,' les partiſants de Philomè

ror furent diſſipés par l'arrivée d'Antiochus.

Par le chefdy parti on peut entendre , ou Hé

liodore chef du complot qui avoit ôté la vic

;i Séleucus ,ou Ptolémée Epiphane , roi d’E~

gypte , qui périr par une conſpiration de ſes

propres ſujets , dans le temps même u'il

ſongeoit :l porter la guerre en Syrie ous

lc regne de Séleucus : cette mort' préparait

les voies à Antiochus.

77. 23. Autr. 8c prévaudrz. o Antiochus

Epiphane étant monte' ſur le trône de Sy

rie, conſerva d'abord les dehors d'amitié avec

Tome X I.

Ptolémée Pliilométor , roi d'Egypte, ſon ne

veu. Il envoya même Appollonius à Memñ'

phis , à la fete du couronnement de ce jeune

Mince , pour marquer la part qu'il y prenait.

ais bientôt après ſon! prétexte de défendre

ſon neveu , il marcha contre l'Egypte avec

une armée encore médiocre en com araiſon

de celle qu'il y mena dans la ſuite. e com

bat ſe donna près de Péluſe. Antiochus pré

valut , 8c remporta la victoire , après laquelle

il retourna ;l T r.

1l'. 24-26. llébr. autr. Il entrera dansles

riches provinces de [Egypte dans le temps

qu'elles jouiront d'une paix profonde; &L il

leur fera , 8re. Il partagera à ſi: troupes le

butin , les dépouilles , 8c les richeſſes de ce

royaume. Il formera , 6re. Sa force ſe ré

veillera , 8K. contre le roi du Midi, e. à. l.

I i
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16. Et étant à table avec lui , ils le

ruineront par les mam-Tri: conſeils qu'il:

lui donneront : ſon armée ſera accablée,

8( un grand nombre des ſiens ſera mis à

mort.

27. Ces deux Rois auront le cœur at

~ tentifà ſe faire du mal l'un à l'autre:

affis à la même table , ils diront des

paroles de [menſonge , en ſe faiſant

des protestations d'amitié , 8( cherchant

mutuellement à ſe perdre : mais ils ne

réuffiront pas dans leurs deſſeins , par

Ce que le temps de leur ruine , rnarquépar

le Seigneur, n'est pas encore venu. "

28. Antiochus retournera en ſon pays

avec de grande richeſſes :ſon cœur ſe

déclarera contre Falliance ſainte : il fera

beaucoup de maux au Peuple de Dieu,

z6.Et comedentes pa

nem cum eo , conterent

illum , exercituſque ejus

opprimetur , 8( cadent iu

terfecti plurimi.

27. Duorum quoque re

gum cor erit ut malcfa
ciant,8< ad menlſiam unam

mendacium loquentur ,

ô( non proficient : quil.

adhuc finis in aliud tern

pus.

2.8. Er revertetur in ter

ram ſuam cum oprbus

multiS : 8( cor ejus ad

versùm testamentum ſanc
8( retournera en ſon pays. "

turn , d( faciet , 8( rever

tetur in terram ſuam.

le ?Egypte , qu'il attaquent , 6re. Et le roi

du Midi ſe préparent au combat avec des

fortes 8c nombreuſes troupes; mais il ne ſe

ſoutiendra pds , parce qu’on formera des deſ

ſeins contre lui. Ceux qui mangeront de ſon

pain ,le ruineront; ſon armée ſerd accablée,

&c- n Antiochus après avoir employé tout

l'hiver à faire de nouveaux préparatifs de

guerre pour une ſeconde expédition en Egyp

te , l'attaque. par terre 8c par mer dès que

'la ſaiſon le permit. Ptolémée ſe vit obligé de

prendre la Fuite devant lui avec perte de beau

coup des ſiens. [ l. Marc. 1 I7.-lo.] Toutes

les ville», ;i l'exception &Alexandrit-,ouvrirent

'leurs portes au vainqueur; A ntiochus s'enri

chit des dépouilles de l'Egypte , 8c exécute ain

fi ſur elle ce que ſes peresôz ſes aïcux n'a

voient jamais pu faire. Au il. 24. on lit

dans [Hébreu ^1. MBSRlM , contra munitio

nes [cogiml-ir :g il formera des deſſeins con

tre les places Orres : la Verſion Grecque

ſupp-oſe Ar. MSRIM , contra Æſíyptum , con

tre l Egypte.

W- 27. Litt. parce que ld fin est différée

à un autre temps, ou ſelon PHébteu , juſ

gu'au temps marqué. n Philométor après la

défaite de ſon armée , s’étoit remis , ou étoit

tombé entre les mains d’Antioclu~s , qui le

traitd d'abord avec bonté, man ea avec lui
ſamiliérement , parut embraſſer (ges intérêts,

8( lui laiſſer la poſſeſſion de ſon royaume.

Alors les hdbitants d'Alexandrie irrités que

Philométor eût ſdi! alliance avec Antiochus ,

mirent ſur le trône en ſd place Evergeres ,

ſon cadet. Antiochus en prit occaſion de te

venir en Egypte , ſous prétexte de rétablit

le roi dépoſe', mais en effet pour ſe tendre

maître .tbſolu du royaume. Antiochus 8c Phi*

loméror ſe virent pout .lots .i Memphis ; ils

mdngeoient enſemble; ils ſe parloient avec tou

tes l"s apparences d'une amitie' ſincere', mais

de part 8c d’autte c’étoit pure grimace: l’en—

cle ſongeoit à opprimet ſon neveu , 8c le

neveu qui sïtppetçut bien des deſſeins de ſon

oncle , (Ongea dès-lors &î s'accommodet avec

ſon frere. Ainſi ils ne réuffirent point à ſe

tromper. Il n'y eur encore rie-n de décidé,

8( Antiochus retourna en Syrie.

xl. 28. Dans ſit derniere expédition con

tre ?Egypt-e , Antiochus après avoir vdincu

les Alexandrinsâ Péluſe dans nti-combat m

Yal , mit le ſiege dev-mt Alexandrie. Mai:
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29. Il y retournera au temps preſcrit29. Statuco tempore re

vertetung( vcniet ad Auſ_ par le Seigneur : 8( il reviendra enſuite

trum , 8( non eric priori

firnile noviſſlmum.

vers le Midi , pour ravager l'Egypte: "

mais ce dernier voyage ne ſera pas ſem

blable au premier ,- il ne lui fera pasfi

heureux :

30. Er venient ſuper ~

eum trieres 8( Romani :

8( percutietur, 8( rever

tetur , 8( indignabitur

contra testamentum ſanc

cuarii, 8( faciet : rever

teturque , 8( cogitabit

adversùm eos qui de

reliquerunt testamentum

ſanctuarií.

31. Et brachia ex eo

ſiabunt , 8( polluent ſanc

à

zo. car les Romains viendront contre

lui ſur des vaiſſeaux ; il ſera abattu par

eux ,

il retournera en ſon pays ; 8( ne pouvant

s'emparer de l'E,, pre, ni ſe venger des

Romains , il concevra une grande in~

dignation contre l'alliance du ſanctuai

re: il retournera encore contre Jéruſalem;

8( il entreprendra même contre ceux qui,

ſa ſbllícitation , avoient abandonné

l'alliance du ſanctuaire. ”

zr. Des hommes puiſſants ſoutien-J

dront ſon parti , 8( ils violeront le ſanc-ñ

comme ce ſiege ttaînoit en longueur, il ſe

contenta de ſe rendre de nouveau maître du

reste de l'Egypte au nom de ſon neveu. Pen~

dant le ſiege d'Alexandrie, il avoit couru un

bruit qu’Antiochus étoit mort , 6( on avoit

accuſé les Juifs d'en avoit témoigné beau

coup de joie; d’ailleurs Jaſon , faux-Pontiſe ,

nommé au Pontiſicat par Antiochus , s'étant

réſenté devant Jéruſalem avec environ [ooo

ïiommes avoit été repouſſé par le peuple. An

tiochus craignant donc que les Juifs n’aban

donnaſſent l'alliance qu’ils avoient faire avec

lui , marcha contre leur ville , la prit de for

ce , 8( y commit toutes les violences que lui

inſpira ſa fureur. Il monta au temple, le ſouilñ"

la, 6( en tira tous les vaſes, les tréſors 6(

les ornements précieux , dont la valeur mon

toit à i800 talents, après quoi il ſe retira :l

Antioche. r. Alan. t. 21.444? z. 111cc.

v. 5.-”. '

ÿ. 29. Ou plutôt : Au temps preſcrit par

le Seigneur ,il retournera 8( reviendra vers

le Midi 3 mais ce dernier voyage , ôcc. d) An

tiochus , ſur la nouvelle que les deux freres

ſétoient reconciliés , déclara alors ouverte

ment qu'il prétendait à l'Egypte pour lui

méme Et pour ſoutenir ſes prétentions,il

retourna vers lc Midi , crst-ârdire, vers l'E:

Ô' contraint de quitter l'Egypte : ainſi

gypte ; mais il n'y réuſſit pas comme &UPÂT

ravant. Voyez la note ſuivante.

Z'. 30. Hébr. autr. Des vaiſſeaux de Cé

tbim , c. à. a'. de Jlzcídoine , viendront con

tre lui; il ſera briſé de douleur; il s'en re

tournera , 8( répandra ſon indignation con

tre l’alliance ſainte; il s'en retournera , dis

je , 8( penſera à ceux qui auront abandonné

l'alliance ſainte. » Lor qu'Antiocltus s'avan

çoit pour former le ſiege d'Alexandrie , Po

pilius ô( les autres Ambaſſadeurs Romains

qui étoient arrivés ſur une flotte compoſée

e vaiſſeaux Macédoniens ou Grecs , qu'ils

avoient trouvés â l'iſle de Délos , l’obli erent

de mettre bas les armes, 8( de ſortir e FE

äypte. Il obéit, mais plein de douleur 8( de

épit. Alors il fit tomber ſa colere ſur les

Juifs. Il envoya contr'eux Apolloníus avec or

dre de faire n1ourir tous les hommes e]

âge de porter les armes , 8( de vendre les

femmes 6( les enfants. Apollonius fit main-_

baſſe ſur tout ce qu'il trouva à Jéruſalem ,

brûla la ville, abattit les murailles, 8( em-g

mena captifs les femmes 8( les enfants. En

même-temps Antiochus ſe déclara ouverte

ment pour tous ceux qui renonccrent :i la.

loi du Seigneur. t. 171.2”. t. 3o.-34. O z.

.Mm- lv. 7. G' ſe”. MILA-zo.
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tuaire du Diet( Fort .- ils feront ceſſer

le ſacrifice perpétuel; 8( ils mettront

dans le temple Fabominarion de la dé

ſolation , en yplaçant l'idole de .Ïupizen ”

zz. Et les impies prévaricareurs de la

_ſainte alliance uſeront de déguiſement

ô( de -fictions pour Porter leurs frere: à les

imiter dans leur idolatrie : " mais le peu

ple qui connoîtra ſon Dieu , s'attachera

fermement à ſ21 loi , 8( fera ce qu'elle or

donne , ſans ſe laiſſer ſurprendre par ces

artifices. "

zz. Ceux auſii qui ſeront ſavants "

parmi le peuple , en inſiruiront plu—

ſieurs : 6C' ils ſeront tourmentés par l'é

pée , par la flamme , par la captivité,

&par des brigandages qui dureront plu

ſieurs jours.

34. Pendant ces ruines G- ce: mom ,

ils ſeront un peu ſoulagés par le moyen

d'un petit ſecours que le Seigneur leur en

verra ,- " 8( pluſieurs ſe joindront à eux

par une alliance feinre. "

tuarium fortitudinís , 8c

auferent juge ſactificium :

ôtdabuntabominationem

in deſolationem.

32. Et impii in testa

mentum fimulabunt frau

dulenter .~ populus autem

ſciens Deum ſuum , ob

tinebit , 8c faciet.

33. Et docti in popu-ñ

lo , docebunt plurímos :

8( ruent in gladio , 8(

in flan1ma , & in capti

vitace , 6c in rapina die

rum.

34. Cùmque _corrue~

rint , ſublevabuntur auxi

lio parvulo : 8( applica

buntur cis plurimi frau

dulcntcr.

p.31. Ou Plutôt: Des hommes puiſſants

viendront de ſa art , & ſouilleront le ſanc—
maire du Dieu lſi-Pott , ôte. n Antiochus ayant

donné une ordonnance , qui obligeoit tous

les Juifs de changer de religion ſous peine

de la vie ,il envoya à Jéruſalem des officiers

avec ordre de fouiller le temple , 8c d'y faire

ceſſer le culte du Seigneur. (ls dédierent ce

temple à Jupiter Olympien , 8c y placetent

r, fa statue. r. Mau. i. 43. Oſègç. ê' 2. Muc.

v1. r. G* ſèqq,

ÿ. 3:. Hébr. autr. Les prévaricateurs de

la ſſzinte alliance uſeront de careſſes pour

engager lfllrxfreres à faire ſemblant d'em

brdflèr fidolarried) (L'est ainſi que l'on en uſa

, réſifierent courageuſement aux ordres impies

du roi 8c aux ſollicitations criminelles de leurs

Freres.

ir. 33. Hébr. litt. Ceux auffi qui ſeront

éclairés parmi le peuple , Bic. n Ceci regarde

principalement Mathatliias &t ſes fils. A la fin

de ce verſet Yl-iébreu lit Airbus , Gt quelques

exemplaires ajoutent multir.

ÿ. 34. Marlxatltias 8c Judas Maccabée

ſoutinrent la nation opptimée, 8c la religion

preſque généralement abandonnée , avec de

ſi petites forces , qu'on ne peut conſidérer

que comme un miracle le ſuccès que Dieu

donna à leurs armes 8c àleurs travaux.

Ibid. Hébr. autr. 8c pluſieurs ſe joindront

â l'égard du vieillard Eléazar. z. Mare. v1. à eux en ſe gliſſant instn/îzslemenr dan: [eur

1x.

lëíd. Tels furent le vieillard Eléazard ,

les ſept freres Maccabées avec leur mere,

8c beaucoup d'autres d'entre les Juifs qui]

paru'. n La troupe de Judas Maccabée ſe

;Êroffit peu-â-peu , 8c devint enſuite aſſez con

idérable. z. Marc. v…. I. Gfjàggÿ
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35. Et de ernditis tuent,

m: confientur , 8c eligan

ſur , & dealbentur uſque

ad tempus præfinitunt;

quia adhuc aliud tempus

crlt. -

36. Et faciet juxta vo

luntatem ſuam rex ; 8c

elevabitur , 8( magnifica

bitur adversùs omneni

deum : 8( adversùs Deum

deorum loquecur magni

fica , 8( dirigecur , do

nec complearur iracun

dia : perpetrata quippe

est definitio. .

37. Et Deum patrum

ſuorum non reputabit :

8c crit in concupiſcentiis

feminarum , nec quem-

quam dcorum curabit:

quia adversùtn univerſa
ſiconſurger.

35. Il y'en aura d'entre ceux qui ſe

ront ſavants , qui tomberont en de grands

maux , afin qu'ils paſſent par le feu ,

8( qu'ils deviennent purs 8( blancs de

plus en plus: ô' cette déſblation dure

ra ſeulement juſqu'au temps preſcrit ,

parce qu'il y aura encore un autre temps

où ils recevront la récompenſe de leurs

travaux. "

‘ 36. Le Roi Antiochus agira ſelon qu'il

lui plaira contre le peuple du Seigneur:

auflî il s'éleve” , ê( il portera' le faste

de ſon orgueil contre tour Dieu : ” il

parlera inſolemmem " contre le Dieu

des dieux : 8( il rèuffira , juſqu'à ce

que la colere derDieu contre ſon peuple

ſoit accomplie, parce qu'il a été ainſi

arrêté. '

37. Il n'aura aucun égard au Dieu de

ſes peres ; il ſera dans la paſſion des

femmes: il ne ſe ſouciera de quelque

Dieu que ce ſoit , parce qu'il STéleVera

contre toutes choſes. "

j. 35. Hébr. autr. Entre ces hommes

éclairés il y en aura qui tomberont./bu: la

puiſſance de l'ennemi , afin qu'ils ſoienncom

me puriſiés par le feu de la tri-Damian , 8e

qu'ils deviennent ainſi purs 8: blancsv , O

cel-x durer.: juſqu'au temps preſcrit,- car la

fin de ce: maux ſera différée juſqu'au temps

marqué. n Pluſieurs ſouffrirent alors divers

tourments 6c la mort même; 8e cette perſe'

cution dura juſqu'au terme qui avoit été

preſcrit par le ~ neur, 8c qui ſut annon

cé à Daniel. Sup. Vlll. i4. On lit dans l'Hé

breu fini: qui.: ddl/me dd temples flructum ,

peut-être pour quia adñuc finis ad temple:

flarurum.

ÿ. 36. Antiochus traduiſoit toutes les

religions en ridicule. ll pill; les temples de

la Grece , 8c voulut encore dépouiller celui'

dffiîlymaïde.

Ibid. Hébr. autr. ll parlera avec une in

ſolence étonnante, contre le Dieu des dieux;

8c il réuſſira , 6re. v Antiochus cxerça prim

cipalement ſa Fureur impie contre Jéruſalem

8e les juifs , ſans preſque trouver de ré

ſistance. Dieu ſembla diiſimuler pour un

temps toutes les abominations qui' ſe com

mettoient dans ſon temple , juſqu'à ce que

ſa colere contre ſon peuple fût ſatisfaite.

ÿ. 37. Hébr. autr. Il n'aura aucun égard

aux dieux de ſes peres; mais il sflzbandonneru

à la paffion des Femmes: 8e il ne ſe ſouciera

de quelque Dieu que ce ſoit z cat il s'éle

vera au eſſus de tout. n Antiochusjoignoit

à Vimpiété la diſſolution. On rapporte qu'il
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38. Il révérerale Dieu Maozim " dans

le lieu qu’il lui aura choiſi; 8( il l'ho

notera avec l'or, l'argent , les pierres

précieuſes , 8C tout ce qu'il y a de plus

beau , qu’il emploiera pourparer ce Dieu

que ſes Peres ont ignore'.

39. Et il fortifiera les citadelle: de fbn

royaume , en _y plaçant Maozim , G' y

faiſant adorer ce Dieu étranger qu’il a

connu le premier: "il en élevera les ado

rateurs à une grande gloire ; il leur don

nera beaucoup de puiſſance; ô( il leur

partagera la terre gratuitement , G' ſans

38. Deum autem Mao-l

zim in loco ſuo venera

bitur : 6c Deum quem ig

noraverunt patres ejus ,

colec auro , 8( argento ,

6c lapide prctioſo , rebuſ~

que precioſis.

39. Et faciet ut mu

nias Maozim cum .Deo

alieno, quem cognovit ,

6c multiplicabit gloriam ,

8( dabit cis potestatem in

multis , 8( terram dividet

qu'ils l’aíent mérite' , autrement que par

leur zſidolatrie. ”

40. Le Roi du Midi combattra encore

contre lui au temps qui a été marqué par

" ê( le Roi de l'Aquilonle Seigneur :

étoit d'une impudence extrême. On parle

d'une marche pompeuſe , oû il y avoit 80

femmes d'Antiochus portées dans des chaiſes

à pieds d'or , 8c 500 autres femmes portées

dans des chaiſes ;i pieds d'argent. Il donna

à une de ſes concubines deux villes de Cili

cie 3 ce qui fut pour ces villes un outrage

qui donna lieu à la révolte de leurs habi

30.tants. 2. Muc. rv.

Y. 38. Pluſieurs croient que l'on doit

entendre ſous le nom de c: Dieu .ctldoſím,

l'idole de Jupiter Olympien qu’Antiochus

ſit placer dans le temple de Jéruſalem. r

114cc. r. 57. c? z. Mm. v1. r. z.Ils ſup

poſent que ce Dieu pouvoir être étranger

aux S tiens , comme n’ayant point été ]Uſ

ques-la reconnu ni honore' ſpécialement par
eux. Leſi Dieu \Maozim peut ſignifier le Dieu

très-jb”.

 

l

l

gratuité).

40. Et in tempore ptæñ'

finito præliabitur adver

sùs eum rex Austri , 8c

ſion G' fief” pourroit appartenir au ÿ, préd

cèdent , comme elle ſe trouve à la fin du

7/. 37.. Il a ira ainſi. Après quoi peut-ètre

qu'au lieu e LMBSR] ,munilienib/:X, il fau

roit lire LMSRTI , mini/Id.: ; il comblera

de gloire les ministres de ſon Dieu Mao

zim , 8L le peuple de ce Dieu étranger qu'il

a reconnu le premier ,ï il leur donnera beaud

coup de puiſſance , acc. L'expreſſion tI-zbil ei:

poteſlalem , touvc que ce qui ptécede déſi

gne des per onnes à qui ce pronom ei: puiſ

ſe être rapporté. Le mot AM 'pris pour

cum, peut ſignifier populas : on auroit pl:

lire UAM , Cv' populo Dei client' , l’Hébreu ne

met pas la conjonction G* avant multiple!

ſubit.

Ibid. Hébt. autt. 8c il leur partagera [a

terre pour rix de leur íſzfidflite'.

if. 40. (Bu plutôt c'est ici une récapitula

tiont. Voici donc ce qui arriver.: :Au temps

marqué p” le Seigneur , le roi du Midi s'é

levera contre lui, c. à. d. contre le Roi de

ffAguilan , 8L le roi de l’Aquilon marchera

contre lui , c. a'. d. rentre le rai du Midi,

comme une tempête avec une multitude de

xl. 39. Hébr. "autiz Et il fera des lieux

forts pour ce Dieu Maozim ;il Mdr.: une

citadelle auprès de ce Dieu étran er qu’il a

reconnu le premier. n Antiochus \bâtir une

citadelle auprès du temple du Seigneur où

il avoit fait dreſſer la (laitue de ſon Dieu.

La construction du texte Hébreu paroît avoir chariots , Bic. v Ul-lébreu peut ſignifier :

ſouffert de la main des Copistes : L'expteſ~ Au temps marqué pour la fin 6* lïzcconzſ/îf
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quaſi tempeſias venict

contra illum rex Aquilo

nis in curribus , 8( equi

tibus, 6c in claſſe mag

na , 8l ingredietur terras ,

6c conteret &c pertranſiet.

4l. Et introibit in ter

'ram glorioſam , & multæ

corruent : hæ autem ſo

læ ſalvabuntur de manu

ejus , Edom , &c Moab, 6c

principium filiorum Am

mon.

42. Et mittet manum

ſuam in terras : 8( terra

Egypti non effugiet.

' 43. Ltdominabiturthc

ſaurorum anti &c argen

ti, 8( in Omnibus pre

tioſis Ægypti : per Ly

biam quoque St Æthio

piam tranſibit.

44. Et ſama turbabic

'eum ab Oriente 6c ab A

quilrone : ô( veniet in mul

titudinc magna, ut con

marchera auflî contre lui comme une

tempête , avec une_ multitude de cha

riots 8( des gens de cheval , 8( avec une

groſſe flotte : il entrera dans ſes terres ;

il ravagera tout ; 8( il paſſera au travers

de flan pays.

41. Il entrera enſuite dans le pays de

Judd , où _Dieu a fait éclater ſa gloire ; "

ô( pluſieurs provinces ſeront ruinées :

ceux-là ſeuls ſeront ſauvés de ſes mains ,

Edom , Moab , 8( les premieres terres
des enfants d’Ammon , parce quïſilsjè fe

rontjoints à lui contre le peuple de Judd. "

42.. Il étendra ſa main contre les autre:

provinces dela Palestine: 8( le pays d‘E—

gypte n‘échappera point àfa fin-eur. "

43. Il ſe rendra maître des tréſors

d'or 8( d'argent z ô( de tout ce qu'il y a

de plus précieux dans l'Egypte: il paſ

ſera nux travers de la Lybie 8( de l'E

thiopie. '

44. Mais il ſera troublé dans ces vie

toirds par des nouvelles qui lui vien

dront de l'Orient ô( de l'Aquilon , par

leſquelles il apprendra la defaite de ſes

ÿ. 42. C'est toujours une ſuite de la ré_Eine/rl de routes tes' eñoſês. L'Ange qui parle

a Daniel , reprend ici les demêlés de Ptolé- capitulation: Il étendra ſa main ſur diverſes

mée Philoiuétor ,roi d’Eg pte , 8c d'Anti0- provinces; 8c le pays d'Egypte n'échappe

du” Epiphane , roi de yric , dr particu- rd point à ſa fureur. n On a vu quels ra.

liércment l'expédition d’Antiochus ſur l'E

gypte , dont il a parlé au! 1/1'. 24.46.

il. 4l. c’est la ſuite de la récapitulation:

Antiochus après avoir d'abord porte' la guer

' re dans l'Egypte ,( WV. 23-30. ) ſe jctta. en

ſuite ſur la Judée , ( Wil. 28. déjà nom

mée rer” de gloire. supr. f'. l .

Ióid. D’autr‘cs croient que ce ſut pour ne

pas parta er ſes forces , 8c pour ne pas trop

affoiblir on armée par cette diverſion.

l vagesóAutiochus fit dans ce pays. supr. YY.

14.-). .

xr. 43. Hébr. autr. Les Lubims 8c les

Cuſchitns ſeront :i ſa ſuite. n Les Call/rim:

déſignent ſouvent les Arabes qui ſont vers

l'extrémité ſe tcnttiondle de la mer rouge.;

~ces peuples ſi: tendirent :l A ntiochus. Quant

aux Luóims , on en trouve dans ?Albanie

8( dans l'Arménie 3 ces provinces étoient

alors ſous la 'domination d’Antiochus.
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troupes par ler Mdccabées : " 8( ainſi cel-ac 8( interficiar Plurí.

il viendra dans la Judée avec de gran- mas.

des troupes , " pour perdre tout , 8( pour

faire un grand carnage.

45. Il dreſſer-a les tentes de ſon palais 4$. Et figer tabernacu

dans cepays ſitué entre les mers Morte 6- lum ſuum Apàdno intel.

Medtterranee : ll les place-ra ſur la mon- maria , ſuper monœm in_

ta ne célebre 8( ſainte ar le tem le du _
Diizu Très-Haut : 8( il rlriontera jiiſqdau clywm 6C ſanctum ‘ Brive'

haut de cette montagne , 8( il ne ſe …et uſque ad ſummlîaſ

trouvera perſonne our la ſecourir , G- tfîm. Clus _, 8( nemo aux”

pour empêcher qu? e ne ſoir livrée à ce liabltur el.

prince impie. "

12/. 44. Ou plutôt : Antiochus fut troublé Ÿ.45. Ou Plutôt 5c ſelon [Hébreu : il dreſ_

pardes nouvelles qui lui vinrent de l'Orient ſera ſes tentes dans Apadno des deux mers ,

8( de PAquilon , lorſqu'il apprit que dans près la montagne ſainte de Sabi ; i] arrive"

la Perle , qui étoit à l’Orient , on ne lui :t ſa fin , 8( il n'y aura perſonne pouxle ſe...

ayoit plus réguliérement les tribute; 8( qu'au courir. 'n La plu art des Interpretes croient

ffford , Artaxias , roi d'Arménie, s'était ré- que cela regar e l'expédition diAntiochus

volté contre lui. _ au delà de L-Euphratc ’ 8c ſa nu… arrivée
I Ióidnébſ' un' E' il ſmſiîira de fi” P2775 dans ce voyage. Apadna des d'eux mer: ,

"ec "ne gnndc com” G' d°”"""‘ ſ85 °" Peur ſignifier le PIÂFPRYS qui étoit entre la

il” Pour perdre tout 8( pour' faire un grand mer Caſpienne 8( le Golfe Perſiquc. La mon

carnage. v Antiochns avant que de partir tagne de Sabi ou Jahr', est ap arcmmuz

pour les provinces de delà ?Eupbrate , la même que Taóœ ou Tabac' , ans la P3.

‘ rétacenc , où Antiochits mourut. Voyez cedonna a Lyſias qu'il laiſſoit pour gouver

ner le royaume en ſon abſence , la moitié qui est dit ſur cela dans la Préface, On Voir

de ſon armée avec ordre (Yexterminer la au II. Livre des Maccabées, Chap. xx. quel

nation Juive , 8( de donner leur pays à le fut la fin d’Antiochus. On li: dans [’Hé

d'autres eu les. l. Mac:- I”. 31-39. On breu ARLhte/uorlſid, pour AHLU , ltflſoriufl

lit dans lHé reu BKMA pour BKMK, in fil- fimm.

rare :les Rabbint en conviennent.

*Lew

»WW-ë -

CHAPITRE



Z57

W 

 

CHAPITRE XII.

Délivrance du peuple de Dieu. RË/Îzrrection. Gloire des Saints.

-Terme de la durée de .la grande déſolation.

I. N rempore autem il- I.

lo conſurget Michaël

princeps magnus , qui stat

pro filiis populi cui: 8( Ve- fr

niet tempus quale non

fuit ab eo ex quo genres

eſſe cœperunt uſque ad

tempus illud : 8c in tem

pore illo ſalvabitur popu

lus tuus omnis qui inven

tus fuerit ſcriptus in li

bro.

z. Et multi de his qui

-dormiunt in terræ pulve

re , evigilabunt: alii in

viram ærernam , &alii in

Ai: en ce temps-là , Michel le

grand prince s’élevera pour votre

defenſe , ô Daniel , lui qui est le protec

teur des enfants de votre peuple ; 8( il

ap era d'une plaie mortelle leur injuſie

Per écuteur. ” Il viendra enfixize un temps "

tel qu'on n'en aura point vu de ſembla

ble , depuis que les peuples-ſont éta

blis , juſqu'alors : en ce temps-là donc ,

qui ſera la fin des temp: , tous ceux

de votre peuple ,

ront trouvés écrits dans le livre de vie

ſeront ſauvés. "

” ô Daniel , qui ſe

z. Et route cette multitude "de ceux Mm, num-.-v

qui dorment dans la pouffiere de la ter- 45

re ſe réveilleronr alors , les uns pour la

vic éternelle , 8( les autres pour un op

_ V. r. Ou plutôt , pendant qu’Antiochus

&toit dans les provinces de delà PEUphrate ,

Pñrchange S. Michel, protecteur de la na

tion Juive , s’élev_a'. pour la. défendre enſecou

rant Judas Maccabée contre les forces de

Ptolémée , de Nicanor 8: de Gorgias , qui

étaient entrés dans la Judée avec divers corps

de troupes nombreuſes. La plupart des Peres

Gt des Interpretes expliquent tout ce Chae

pitre du temps de l’Antechrist 8c de la fin du

monde. L’Auteur de la pnraphraſe paſſe à

ce dernier ſens dans la ſuite même de ce

verſet: on Y pourroit auſſi rapporter la pre

miere partie z En ce temps-là , à la fin des

ſiecle: , Michel le grand prince , qui eſt le

protecteur des enfants de votre peuple , s'é

cvera _pour leur defln/E. Alors il viendra un

temps , ôcc. Dans le ſiyle des Prophetes,

cette expreſſion , en ee ten/prie' , ne ſe rappor

te pas tou jours au temps des événements dont

Tome X I.

íls viennent de parler , mais ſimplement au

temps à venir que l'Eſprit de Dieu leur dén

couvre , 8c dans lequel les divers événements

qu'ils annoncent, ſont quelquefois ſéparés par

une longue ſuite de ſiecles.

Ibis'. Hébr. un temps de tribulation , tel,

&C

Ióíd. On lit dansrHébrelt AMC , popular

ma: :l'Inter-prete Syrien liſoit Mimi AMC ,

de fi/Æis populi lui : d'entre les enfants de

votre peuple , tous ceux qui , 8re.

Ibid. Cest qu’en effet le temps viendra ,

ou commele dit S. Paul, tout lfraël ſera ſauvé:

Rom. x1. 1.6.) ce ui marque la converſion

ture de ce peuple a la fin des ſiecles.

ÿ. z. C'est le ſens de Pl-lébreu; 8c la ſiiite

de ce verſet montre bien clairement qu'il re

arde la réſurrection générale des bons 8c

Ïes méchants , au dernier jour.

Kk
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Sap. m. 7.

probre éternel, qu'ils auront toujours

devant le yeux , G- qtffils ne Pourrontjaa

mais Oublier. ”

3. Or ceux qui auront été instruits ”

dan; la loi de Dieu, G- qui [auront obſer

vée fidèlement, brilleront comme les feux

du firmament; ô( ceux qui auront enſei

gné à pluſieurs la voie de la justice ,

luiront comme des étoiles dans toute

l'éternité. ”

4. Mais pour vous , Daniel , tenez ces

paroles fermées , 8( mettez le ſceau ſur

ce livre , pour le conſerver juſqu'au temps

marqué pour leur accomplzfivrzent: car alors

pluſieurs le parcourront , " ê* le compren

dront ; 8( la ſcience des vérité: quíy _ſbnt

rcnfèrméeſ, ſe multipliera , &ſe communi

quent à pluſieurs. to

5. Alors moi Daniel , je vis comme

deux autres hommes qui étoient de

bout: l’un étoit en deçà , ſur le bord du

fleuve ; ê( l'autre au delà , ſur le bord du

même fleuve',l

opprobrium , ut videant

ſemper.

3. Quiautem docti fue

rint , ' fulgebunt quaſi

ſplendor firmamenti : 8c

qui ad juſiitiam erudiunt

multos , quaſi stellæ in

perpetuas æternitates.

4. Tu autem , Daniel,

claude ſermones , ê( ſigna.

librum , uſque ad tempus

fiatutum : plurimi per

tranſibunc , ô( multiplex

eric ſcientia.

5. Et vidi ego Daniel ,î

8( ecce quaſi duo alii ſia

banc: unus hinc ſuper ri

pam fluminis , 8( alius in

"de ex alcera ripa flumi—

nis.

6. Et dixi viro qui erac

indutus lineis , qui \tabac

ſuper aquas fluminis : Uſ

quequô finis horum ini

rabilium?

7. Et audivi virum qui

indutus erat lineis , qui

stabar ſuper aquas Humi

nis , cùm elevaſſet dexteq

Apoc. x. s.

6. Et je dis ” à l'homme vêtu de lin ,

qui ſe tenoit debout ſur les eaux du fleu

ve : Quand ſera-ce que l'accompliſſe

ment de ce prodige arrivera? "

7. Et j’entendis cet homme qui étoit

vêtu de lin , 8( qui ſe tenoit ſur les eaux

du fleuve , qui élevant au ciel la main

droite 8( la main gauche , jura par ce

Ill-id. Hébr. pour un opprobre 8c une igno

minie éternelle.

il. 3. Hébr. aurr. intelligents.

Mid. Jeſus-Chriſlsc S. Paul annoncent ſous

de ſemblables ſymboles la gloire ſuture des

élus dans l'éternité. A14”. 24111.43. G* r. Cor.

xv. 41. 42.

il. 4. Hébr. autr. pluſieur; le liront avec ſoin.

X'. 5. -Ce fleuve étoit le Tigre. (Sup.

x. 4.)

il. 6. Hébr. Et il dir , c. à. d. l'un de

ce.: deux homme; dit , à l'homme vêtu de

lin , Bic. c. à. d. à celui qui avait zfqóordpd

ru à Dunſt-l. Sup. x. 5. Peut-étre qu'au lieu

de U !AMR , E! dixit , il faudrait lite UAMR ,

Et díxi.

Mid. Ou plutôt : juſqu'à quand ſera diff

rl: la fin de ces _tnaux étonnants.
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ram 6c finistram ſuam in

cœlum , 6c juraſſet per vi

ventem in æternum, quia

in tempus, 8( tempora ’,

6c dimidlum temporis z

8c cùm completa fuerit

diſperſio manûs populi

ſancti , complebuntur uni

verſa hæc.

8. Er ego audivi , 8c

non intellexi : 8( dixi :

Domine mi , quid erit

post hæc ?

9. Et ait :Vade , Da

niel ', quia clauſi ſunt ,

ſignarique ſermones , uſ

que ad præfinitum tem

pus.

IO. Eligentur, & deal

babuntur , 8( quaſi ignis

probabuntur multi: 8( im

pie agent impii , neque

intelligent omnes impii :

Potro docti intelligent.

II. Et à tempore cùm

ablatum fuerir juge ſa

crificium , 6c poſita fue

rit abominatio in deſola

lui qui vir dans l'éternité, que ce ſeroit

dans un temps, deux temps , ô( la moi

tié d'un temps,- " ô( que toute ces choſes

ſeroient accomplies lorſque la diſper

ſion de l'aſſemblée du peuple ſaint ſeroit

achevée. 'f

8. .Pentendis ce qu'il diſoit , 5( je ne

le compris pas: 8( je lui dis : Mon ſei

gneur, qdarrivera-t-il après cela?

9. Et il me dit :Allez, Daniel, ne de

mandez point ce qui arrivera aprés cela ,~

car ces paroles ſont fermées, 8( ſont

ſcellées juſqu'au temps qui a été mar

que. "

IO. CependantjePuis vou; dire que plu

ſieurs ſeront élus , ſeront rendus blancs

6- Purs , ô( ſeront éprouvés comme par

le ſeu ;" les impies agiront avec irnpiété;

ô( tous les impies n'auront point l'in

telligence de ce: choſe: : mais ceux qui

ſont instruits de la loi du Seigneur ô- qui

la pratiquent , le: comprendront , ê- au

ront _ſoin d'en Profiter.

I I. .I'ajouterai encore que depuis le

temps que le ſacrifice perpétuel ſera aboñ

li , ô( que Pabomination de la déſolation

aura été établiedans le lieu ſaint, il ſe

²î9

il. 7. Autr. aptès un temps , deux temps,

8c la moitie' d'un temps z n äest-â-dire , que

ces maux extrêmes dureroient pendant trois

ans 8c demi. Ce ſera auſſi le terme de la

durée de la perſécution de l'Antechrist. Apec.

xr. z.On a déjà vu au Chap. IV. 77. r3. 8c

zojêpr temp: pris pour ſept années.

Ióid. Ceſt-à-dite , ue tous ces maux ne fiñ

nironr qu’aptès la déſolation la plus extrême.

Quand le peuple du Seigneur ſera entiére-Î, ~

ment dépourvu de tout ſecours humain ,

alorsDieu ſera éclater ſon ſouverain pouvoir,

8L le délivrera de ſes ennemis.

ÿ. 9. Hébr. juſqu'au temps marque' pour

la fin oa ffdcconrpllffi-mtnr.

V. to. Hébr. autr Pluſieurs ſeront tendus

puts 8c blancs , 8c ſeront comme purifiés Pa;

le feu de l.: rribalarion. supr. xt. 35.

Kkz
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paſſera mille deux cents quatre-vingt-dix

jours, après quoi le temple fera purifié. ”

I2.. Heureux celui qui attend ce ter

me , en demeurant ferme dans ſa foi , 8(

qui arrive juſqu'à milie trois cents trente

cinq jours! il verra la paix rendue au peu

ple du Seigneur. ”

i3. Mais pour vous , allez juſqu'au

temps qui a été marqué pour votre de

nleure _ſur la terre ,' ô( _ſoyez aſſitré que

vous ſerez en repos , "SC que vous de

meurerez dans l'état paiſible où vous

étes, juſqu'à la ſin de vos jours. ~

tionem , dies mille ducen:

ti nonaginta.

I2.. Bcatus qui expec

tat , 8( pervenit uſque ad

dies mille trecentos tri

ginta quinque.

13. Tu autem vade ad

præfiniturn : 8( rcquieſ

ces , 6c stabis in ſorte tua

in finem dierum.

Nous avons la dan.: le texte HEY-re” de .Daniel

ſe qui 4 c'te' misjuſqriíci. Ce quiſaz~t,juſÿu'.i l.:

fi” de ce livre , .1 lle' :reduit de l'édition de T/iéa

datiaa. "

Hucaſgae Daniela” i” Heóræa 110-'

lamine legimus. Que ſêquunmr uſÿae

adfirzem libri , de Tâeadoliolzi: edirias

ne "Just-Ita ſim!

Ÿ. n. Ces 1290 jours ſont trois ans 8c “par le dernier :Evénement de Jeſus-Christ.

environ ſept mois , cfest-.ët-dire , environ

trois ans 8c demi , qui ſont le terme déjà

marqué au Y. 7. Peut-être fiiudroit-il lire

douze cents ſoixante jours , qui donnent pré

ciſément les trois ans 8c demi de la perſécu

lion de lflfintechriſr. Ãpot. \l- z.

il. r2. Ces i335 jours ajoutent 45 jours

aux [290 marqués au verſet précédent, ou

5 jours au terme de trois ans 8c demi. S.

íérôme penſe que le terme heureux de ces

1335 jours ſera Fenticre délivrance des élus

ram ,

rum

*WW*

il. 13. Hébr. autr. Pour vous allez juſ

qu'à la fin , 3c ſoyez en repos ; demeurez

tranquille dans votre état juſqu'à la fin de

vos jours. Ces mo” #arriveront Paint de

votre temps; vous mourrez en paix. On lit

dans Pfiébreu irréguliéremettt …Mm , lib

peut-être pour mime, dierum tuo~

" Cette note a été miſe par S. Jérôme..

Voyez la Préface ſur ce Livre.
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CHAPITRE XIII.

Histoire de Suſlznrze injustement accuſée ê' condamnée. Daniel
la çleſilivre.

,...~—__——— —W..

I. T erat vir habitans

in Babylone; 8( no

men ejus Joakim:

2. 8( accepit uxorem no

mine Suſannam , filiam

Helciæ , pulcliram nímis,,

…à timenrem Deum :

3. patentes enim illius,

cùm eſſenr justi, erudie

ſunt filiam ſuam ſecun

dùm lcgem Moyſi.

4. Etat autem Ioa

kim dives valdè , 8( erac

ei pomarium vicinum do

mui ſuæ: 8( ad ipſum

confluebant Iudæi , eo

quod eſſet honorabilior

Omnium.

5. Et confiituti ſunt

de populo duo ſenes ju

dices in illo anno t de

quibus locurus est Domi

nus : Quia egreſſa est ini

quitas de Babylone à ſe

I. L y avoit [Im-ant la captivité" uſſn

* hommeluif qui demeurOitàBaby

loue ; ô( ſon nom étoit Joakim.

z. Il épouſa 'une femme nommé-e

Suſanne , fille d‘Helcias , qui étoit par

faitement belle , ô( qui craignoir Dieu.

ſſ

3. Car comme ſon pere 8( ſa mere

étoient justes , ils avoient instru-ir leur

fille ſelon la loi de Moyſe.

4. Or Joakim étoit fort riche.; ê( il

avoit un jardin fruitier près de ſa mai

ſon; ô( les Juifs alloienr ſouvent chez

lui , parce qu'il étoit le plus conſidéra

ble de tous , 5- quefiz maiſon étoit le lieu

où il; …Gaflembloîent pour rendre lanee.

5. On avoit établi pour juges cette

année-là deux vieillards " d'entre le peu

ple , dont le Seigneur a parlé ,~' lorſqu’íl

a dit Z Que Finiquité est ſortie de Ba

bylone par des vieillards qui étoient ju

ges, 8( qui ſenïbloienît conduire le peu

ple" dans la justice ,. mais_ qui dans la véri

ÿ. r. L'Histoire de Suſanne contenue dans

ce Chapitre , eſl- placée dans le Grec au com

mencementdu Livre. On- y voit que le fait

arriva au temps de la captivité des Juifs ;i

Babylone t Daniel étoit encore jeune 5 8c

ce fut alors qu’i.l commença de paroître avec

éclat devant le peuple : d’ot\ l’on conclut que

cela ſe rapporte à l'intervalle des trois pre

ſelon l'ordre des temps la place de cette Hiſ

toire ſeroit après le Chapitre I.

1/. 4. Voyez le Y. 6.8: le il. 1.8.

if. 5. Autr. deux anciens.

Ibíd. Cette parole ne ſe trouve point dans

les Livres ſaints : ou elle ne fut point écri

te? ou l'on a perdu ?Ecrit quilla conte-z

noir. a . .. . ' "

micrcs années de ſa captivité; en ſorte que
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ze' ne cherchaient qu'à ſatisfaire leurs Paf

fions.

6. Ces vieillards alloient d'ordinaire

à la maiſon de Joakim ;Zac tous ceux qui

avoient des affaires à juger , venoicnr les

y trouver.

7. Sur le midi , lorſque le peuple s'en
vétoit allé , Suſanne entroir , 8( le pro

.menoir dans le jardin de ſon lnari.

8. Ces vieillards l'y voyoient entrer,

8( s'y promener tous les jours; 8( llS con

çurent une ardente paffion pour elle :

_ 9. leur ſens en ſut perverti ; 8( ils dé

rournerent leurs yeux, pour ne point

Voir le ciel , 8( pour ne ſe point ſouve

nir des justes jugements de Dieu.

10. Ils étoient donc tous deux bleſſés

de l'amour de Suſanne ; 8( néanmoins

ils ne s’entredirent point le ſujet de leurs

peines :

1 I. car ils rougiſſoient de ſe décou

vrir l'un à l'autre leur paſiion criminelle ,
chacun Æeuxſiayant deſſein de corrompre

cette femme , film que l'autre leſüz :

I2.. 8( ainſi ils Obſervoient tous les

jours avec grand ſoin Ie temps où ils

pourroient la Voir en particulier. Un jour

donc l'un dit à l'autre , pour s'en défaire:

zzſAllons-nous-en chez nous, parce

nioribus judicihus; qui

videbantur regerc popu

lurn. ' '

6. Iſii frequentabant

domum Joakim ,* 8( ve

nicbant ad eos omnes qui

habebant judicia.

7. Cùm autem populus

revertiſſet per meridiem ,

ingrediebacur Suſanna ,

6c deambulabat in poma.

-rio viri ſui.

8. Et videbant eam »ſe

nes quotidie ingredien

tem 8( deambulantem :

8( exarſerunt in concupiſi

centiam ejus :

9. 6c everterunt ſenſum

ſuum , 8( declinaverunt

oculos ſuos ut non vide

renc cœlum , neque recor- '

darentur judiciorum juſs

torum.

IO. Erant ergo ambo

vulnerati amore ejus ;nec

indicaverunt ſibi viciſſlm

dolorem ſuum:

I I. erubeſcebant enim

indicate ſibi concupiſcen

tiam ſuam , vOlentes-con

cumbere cum ea:

12.6( Obſervabant quo

tidie ſolicitiùs videre eam.

Dixitque alter ad alte

rum:

13. Eamus domum ,
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quia hora Prandijest_ En qu’il est temps de dîner» "Et étantſortis ,

'ls ſe ſéparerent Futtde, l'autre* commeeſſerunt à ſe. l , n — i
egreffl rec Pour .r en aller.

14. Cùmquemevertiſ

ſenc , venerunt ln unum ,

8( ſciſcitantes ab invicem

cauſamfflonfeffi ſunt con

cupiſccntiam ſuam : 8c

tunc in communi statue

runt tempus , quando

cam poſſent invenire ſo

lam'.

I 5. Factum est autem ,

cùm obſervarenc diem

aptum , ingreſſa est ali

quando ſicut heri 8( nu

diustertius , cum duabus

ſolis puellis , voluitque

lavari in pomario : æstus

quippe etat :

16. —8( non erac ibi

quiſquam , præter duos

ſenes abſcondicos , 8c con

templantes cam.

17. Dixit ergo pueÛiS :

Afferte mihi- Oleum 8(

ſmigmara ;& oſiia poma

rii claudite , uc laver.

I8. Et: fecerunt ſicut

præceperar : clauſerunc—

que oſiia pomarii , 8c

egreſſæ ſunt per posti

I4. Mais revenant auſſi-tôt , ils ſe ren

contrerentſſíe nouveau chez Joakim ,- 8c

après s'en être demandé la raiſon l'un à

l'autre, ils s’entr’avouerent leur paſfion ,

8( alors ils convinrent de prendre. le

temps où ils pourroient trouver Suſanne

ſeule.

I 5. Lorſqu'ils obſervoient un temps

propre pour leur deſſein, il arriva que

Suſanne entra dans le jardin , ſelon ſa

coutume , étant accompagnée de deux

filles ſeulement, 8( qu'elle voulut ſe

baigner, parce qu’il faiſoit Chaud :

16. 8( il n'y avoit perſonne alors que

les deux vieillards , qui étoient cachés ,

8( qui la regardoient.

17. Alors Suſanne dit à ſes filles: Ap

portez-moi de l'huile de parfum 8( des

pommades ; 8( fermez les portes du jar

din , afin que je me baigne. "

i8. Ses filles firent ce qu’elle leur

avoit commandé : elles fermerent les

portes du jardin , 8( elles ſortirent par

une porte de derriere , "pour apporter

Ÿ. r3. (Ïétoit â Fheure de midi, (Supr.

ÿ. 7.) qui étoit parmi les Juifs Yheure du

diner.

Ÿ. r7. Doſage du bain , des huiles de ſen

teurs , des pommades , étoit ſort connu , 8c

ſcſi encore à préſent , dans les pays chauds :

on ne manquait pas de ſe frotter d'huile ou

de parfumkau ſortir du bain.

'jen 18. Le Grec ;i la lettre: par les por

tes obliques. u) Ces portes étoient celles dela

maiſon de Joakim , qui étoient ſur le côté

de la maiſon , 8c donnaient ſur ſon jardin,

(hifi. ÿ. 26. ) différentes d'autres portes du

jardin qui donnoient ſur la rue. [Irffh x'. 2.5.

9 39-]
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ce que Suſanne leur avoit dit ; 8c elles

ne ſavoient point que les vieillards fuſ

ſent cachés au-dedans du jardin.

I9. Auſii-tôt que les filles furent ſor

ties, les deux vieillards accoururent à

Suſanne , 8( lui dirent :

\

zo. Les portes du jardin ſont fermées;

perſonne ne nous voir , 8( nous brûlons

de paffion pour vous : rendez—vous donc

à notre deſir, ê( faites ce ue nous vou
1 . 'FI

ons.

zI. Si vous ne voulez pas , nous

porterons témoignage contre vous , 8(

nous dirons qu'il y avoir un jeune hom

me avec vous , 8( que c'est pour cela

que vous avez renvoyé vos filles.

22. Suſanne entendant ce; vieillards lui

parler de laforte , jerta un profond ſou

pit' , 8( leur dit : Je ne vois que péril ê'

dangoiſſe de routes parts : car ſi je

is ce ue vous defirez , je ſuis morte

devant ieu que jbffenfè ,* 8( ſi je ne le

fais point, je ſſéchapperai pas de vos

mains.

23. Mais il est meilleur pour moi de

tomber entre vos mains, G' d'étre con

damnée par vous , ſans avoir commis le

mal , que de pécher en la préſence du

Seigneur.

24. Suſanne auſſi-tôt jetta un grand

cri ; 8( les vieillards crierenr auſſi contre

elle.

cum ',‘ ut afferrenc quæ'

juſſerat : neſciebanrque

ſenes incùs eſſe abſcondi

cos.
\

r 9. Cum autem egreſſæ

effenr puellæ , ſurrexerunc

duo ſeries , 8( accurrerunt

ad cam , 6c dixerunc:

2.0. Ecce oſiia pomarii

clauſa ſunt , ô( nemo nos

vider , 8c nos in concu

piſcentia ruî ſumus :

quam ob rem aſſencire

- nobis , ,Sc commiſcere no

biſcum.

2l. Quèd ſi nolueris ,

dicemus contra te testi

monium , quod fuerit tee

cum juvenis , 6c ob banc

cauſam emiſeris puellas à.

re.

zz. Ingemuít Suſanna ,

6c air : Anguſiiæ ſunt mi

hi undique: ſi enim hoc

egero , mors mihi est; ſi

autem non egero , non

effugiam manus vestras.

23. Sed meliùs est mi

hi abſque opere inçjdere

in marius vestras , quäm

peccare in conſpectu Do

mini.

24. Et exclamavic vo

ce magnâ 'Suſanna : cx—

clamaverunt autem 6c ſe

nes adversùs cam.

2.5. Et
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25. Et cucurric unus

ad oſiia pomarii , 8c ape

ruit.

2.6. Cùm ergo audiſſent

clamorem famuli domûs

in pomario , irruerunc

' per posticum , ur vide

renr quidnam effet.

27. Poſiquam autem

ſenes locuri ſunt , eru

buerunt ſervi vehemen

ter: quia nunquam dic

rus fuerar ſermo hujuſce

modi de Suſanna. Et fac

ta est dies craſiina.

28'. Cûmque veniſſec

populus ad Joakim virum

ejus , venerunt 8( duo

preſbyteri pleni iniquâ

cogitarione adversùs Su

ſannam, uc interficerenc

eam.

29. Er dixerunt coram

populo : Mittire ad Su

ſannam , ſiliam Helciæ ,

uxorem Joakim. Erſiarim

miſerunt.

30. Et venir cum pa

renribus , & filiis , 8( uni

verfis cognarisſuis.

3l. Porto Suſanna erat

delicara nimis , 8( pul

chra ſpecie.

32. Ac iniqui illi juſſe

runt uc diſcooperirerur ,

25. Et l'un d'eux courut à la porte du

jardin , ô( l'ouvrir.

26. Les ſerviteurs de la maiſon ayant

entendu crier dans le jardin , y couru

rent par la porte de derriere , pour voir

ce que déroit.

27. Er les vieillards 'le leur ayant dir ,‘

_fè-lon qu'ils l'avaient projette', ces ſerviñ

teurs en furent extrêmement ſurpris ,

parce qu'on n’avoit jamais rien dir de

ſemblable de Suſanne.

N

28. Le lendemain le peuple étant ve

nu en la maiſon de Joakim ſon mari,

les deux vieillards y vinrent auffi , pleins

de la réſolution criminel-le qu'ils avoient

formée contre Suſanne , pour lui faire

perdre la vie.

29. Er ils dirent devant le peuple :

Envoyez querir Suſanne fille d'Helcias ,

femme de Joakim.

zo. On y envoya auſiî-tôt ; 8( elle

vint accompagnée de ſon pere 8( de ſa

mere , de ſes enfants ô( de toute ſa fa

mille.

31. Suſanne avoit une extrême délica

teſſe dans le teint , 8( une beauté coute

extraordinaire.

32. Et comme elle avoir alors le viſa

e couvert d’un voile, ” ces méchants
g

ÿ. 32. Les femmes en ce Pays-là ne vont hors de leurs maiſons , que voilées.

Tome XI. Ll
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commander-ent qu'on le lui ôtât , afin

qu'ils ſe ſatisfiſſent au moins en cette

maniere par la vue de ſa beauté.

33. Tous ſes parents répandoient des

larmes , 8( tous ceux qui Pavoient con~

nue auparavant. ‘

34. Alors ces deux vieillards ſe levant

au milieu du peuple, mirent leurs mains

ſur la tête de Suſanne, "

35. qui leva , en pleurant, les yeux au

ciel; parce que ſon cœur avoir une fer

me confiance au Seigneur.

36. Et ces vieillards dirent : Lorſque

nous nous promenions ſeuls dans le jar

din de .Ïoabím, cette femme y est venue

avec deux filles ; 8( ayant fait fermer

les portes du jardin , elle a renvoyé ſes

filles :

37. 8( un jeune homme qui étoit

caché., est venu , 8( a commis le crime

avec elle.

38. Nous étions alors dans un coin

du jardin ; 8( voyant cette méchante

action , nous ſommes courus à eux , 8(

nous les avons vus dans cette infamie.

39. Nous n'avons pu prendre Ie jeu

ne homme, parce qu'il étoit plus fort

que nous , 8( qu'ayant ouvert la porte ,

j. 34. _Ùétoir une formalité uſitée par

mi les Juifs lorſqu'on accuſoit quelqu'un , I4.

(erat enim cooperta ,)

ut vel fic ſatiarentur de

core ejus.

zz. Flebant igitur ſui ,

8( omnes_ qui noverant

eam.

34. Conſurgcntcs au

tem duo preibyteri in me

dio populiffloluerunt ma

nus ſuas ſuper capur

ejus ,*

35. quæ flens ſuſpexic

ad cœlum : erar enim cor

ejus fiduciam habens in

Domino.

36. Et dixerunc Preſl

byteri : Cùm deambula

remus in pomario ſoli , in

greſſa est hæc cum dua

bus puellis: 8( clauſit oſ

tia pomarii, 6c dimifit à

ſe puellas:

37. venitque ad eam

adoleſcens qui erac abſ

conditus , 8( concubuit

cum ea.

38. Porto nos cum eſ~_

fcmus in angulo pomarii,

videntes iniquitatem , cu

currimus ad eos , 8( vidi

mus eos pariter commiſ

ceri.

39. Et illum quidem

non quivimus compte;

hendere , quia fortior no

ſur-rout dans les cas de mort. Levi-r. xxiv.
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bis etat, 8: apertis ostiis

exilivit :

40. banc autem cùm

apprehendiſſemus , inter

rogavimus , quiſnam eſ

ſet adoleſcens , 8( noluit

indicate nobis : hujus rei

testes ſumus.

4t.Credidit eis multi

cudo , quaſi ſenibus 8(

judicibus populi , 6c con

demnaverunt eam ad

mortem.

42. Exclamavit autem

voce magnâ Suſanna ,

8( dixit : Deus æterne ,

quîabſconditorum es cogñ

nitor , qui nosti omnia an

tequam fiant ,

43. tu ſcis quoniam fal

ſum testimonium tulerunt

contra me : 8c ecce mo

rior, cùm nihil horum fe

cerim , quæ isti malitiosè

compoſuetunt adversùm

me.

44. Exaudivit( autem

Dominus vocem ejus:

45. cùmque duceretur

ad mortem , ſuſcitavit Do

minus ſpiritum ſanctum

pueri junioris , cujus no

men Daniel:

46. 8( exclamavit vo

Ÿ. 4x. c. à. d. comme coupable dîadulte- j

re. La peine de ce crime étoit la lapidatlon. l guere plus de douze ans.

.Levin xx. io

il s'est ſauve', flzn: que nous ayonspu l'ar

rêter. '

40. Mais pour elle, l'ayant priſe, nous

lui avons demande' quel étoit ce jeune

homme , 8( elle n'a point voulu nous le

dire : c'est de quoi nous ſommes te'

moins.

41. Toute l'aſſemblée les crut , com

me étant anciens ô( juges du peuple; 8(

ils condamnerent Suſanne à la mort. "

42. Alors Suſanne jetta un grand' cri ,

ô( elle dit : Dieu éternel, qui pénétrez

ce qui est de plus caché , 8( qui connoiſ

ſez toutes choſes avant même qu'elles

ſoient faites ,

43. vous ſavez qu'ils ont porté con~

tre moi un faux témoignage ; 8( cepen

dant je meurs, ſans avoir rien fait de

tout ce qu'ils ont inventé ſi malicieuſe—

ment contre moi.

44. Le Seigneur exauça ſa priere:

45. 8( lorſqu'on la conduiſoit à la

mort , il ſuſcita l'eſprit ſaint d'un jeune

enfant nommé Daniel , "

46. qui cria à haute voix :‘ .Te ſuis in

ÿ'. 4;. On croit que Daniel n'avait alan

L12
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nocent du ſang de cette femme.

. Tout le )eu le ſe tourna vers lui ,
47_ _ l P .

ô( lui dn: : Que veut dire cette parole

que vous venez de proférer?

48. Daniel ſe tenant debout au milieu

d'eux , leur dit : Etes-vous ſi inſenſés ,

enfants d'Iſraël , que d'avoir ainſi , ſans

juger , ſans examiner , 8( ſans connoitre

la vérité , "condamné une fille d'Iſraël ?

49. Retournez pour Ia juger de nou

veau, parce qu'ils ont porté un faux té

mo1gnage contre elle.

50. Le peuple retourna donc en gran

de hâte ; 8( les vieillards dirent à Da

niel : Venez, 8( prenez votre place au

milieu de nous , 8( instruiſez-nous ; par

ce que Dieu , en vous rempliſſant de flz

geſſë , vous a donne' l'honneur de la vieil

leſſe. "

Sr. Daniel dit au peuple : Separez-Ies

l'un de l'autre 5 ô( je les jugerai.

52. Ayant donc été ſéparés l'un de

l'autre , Daniel appella l'un d'eux , 8(

lui dit :Homme qui avez vieilli dans

le mal, les péchés que vous avez corn

mis autrefois ſont retombés maintenant

ÿ'. 48. Le Grec : ſans diſcerner , 8c ſans

reconnoltte ce qui est évident 6' manífiſle.

il. 50. Autr. vous a élevé au rang des an

ce magnâ : Mundus ego

ſum à ſanguine lmjus.

47. Et converſus om

nis populus ad eum, di

xit : Quis est iste ſermo ,

quem tu locutus es?

48. Qui cùm ſiaret in

medio eorum , ait : Sic faq

tui , filii Iſraël, non ſudi

cantes , nequc quod ve

rum est cognoſcentes ,

condemnaſiis filiam lſ-_

raël ?

49. Revertimini ad ju

dicium , quia falſum teſ

timoníum locuti ſunt ad.

versùs eam.

50. Reverſus est ergo

populus cum feſiinatione,

8( dixerunt ei ſenes : Ve

ni , 6c ſede in medio noſ

trûm , &c indica nobis ;

quia tibi Deus dedit ho

norem ſenectutis.

51. Et dixit ad eos Da~

nic] : Separate illos ab in

vicem procul , &t dijudi—

cabo eos.

52.. Cùm ergo diviſi eſ

ſent alter ab altero , vo

cavit unum de eis , 8( di

xit ad eum : Inveterate

dierum malorum , nunc

ciens deſàn peuple. t) Il y a lieu de croire que

K

les anciens du peu le qui diſent ceci à Da

niel ſont différents es deux coupables qui ont

accuſé Suſanne.
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venerunt peccata tua ,

quæíoperabaris priùs ,

sz. judicans judicia in

justa , innocentes oppri

mens , 8( dimittens no

xios , dicente Domino :

Innocenretn 8( juſtum non

interficies.

S4. Nunc ergo ſi vi

disti eam , dic ſub quâ ar

bore videris eos collo

quentes ſibi. Qui ait: Sub

ſchino.

Ss. Dixit autem Da

niel: Rectè mentitus es in

caput tuum : ecce enim

Angelus Dei, acceptâ ſen

tentiâ ab eo , ſcindec ce

medium.

56. Et amoto eo , juſ

ſit venire alium , &t dixit

ei : Semen Chanaan , 6c

non Iuda, ſpecies dece

pic ce , 8c concupiſcentia

ſubvertit cor tuum.

57. Sic faciebatis filia

bus Iſraël, 8c illæ timen

tes loquebantur vobis .

ſed filia Juda non ſuffi

nuit iniquitatem vestram.

5g. Nunc ergo dic mi

hi, ſub quâ arbore com

ptehenderis eos loquentes

ſibi. Qui ait : Sub prino.

_ ÿ. 55. c. à. d. qui vous exterminermlly

a lieu de croire que ces deux vieillards ſu

rent lapidés , ſuivant la loi du talion , qui

ſur vous ;

I

5 3. vous qui rendiez des jugements in

justes , qui opprimiez les innocents, 8C

qui ſauviez les coupables , quoique le

Seigneur air dit : Vous ne ferez point

mourir Pinnocent 8( le juste.

54. Maintenant donc , ſi vous avez

ſurpris cette femme, dites-moi ſous quel

arbre vous les avez vu parler enſemble.

Il lui répondit : Sous un lentiſque.

55. Daniel lui dit : C'est justement

que votre menſonge va retomber ſur vo

tre tête: car voilà l'ange qui ſera l‘exe’~

cuteur de l'arrêt que le Seigneur a pro

noncé contre vous , 8( qui vous coupeta

en deux. ”

56. Après l'avoir fait retirer , il com

manda qu'on ſît venir l'autre, ô( lui dit :

Vous qui par votre malígníte' Paroiſſe-ï être

de la race de (Îhanaan , 8( non de celle

de Juda , la beauté vous a ſéduit , ô( la

paſſion où vous vous étes abandonné, vous

a perverti le cœur.

57. C'est ainſi que vous traitiez les

filles d'Iſraël ~; 8( elles , ayant peur de

vous , vous parloient ſelon vo.: deſir; , G'

y conſënzoient : mais la fille de Juda n'a

pu ſouffrir votre iniquité.

58. Maintenant donc , dites-moi ſous

quel arbre vous les avez ſurpris lorſ

qu'ils ſe parloientÿfl lui répondit : Sous

un chêne. "

peine qu'il a voulu ſaire ſouffrir à l’inno—~‘

cent. Irzfr. 6l. G' 61.. Deut. xix. 19.

1l'. 58. (Ïefi-à-dire chêne vet-d , ou yeuſe.

veut que fgccuſatcur àfaux ſouffre la même
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Dent. XIX.

18. à' t9.

59. Daniel lui dir : C'est justement

que votre menſonge va retomber main

tenant ſur votre tête : car l'Ange du Sei

gneur est tout prêt, ô( tient l'épée pour

vous couper par le milieu du corps , 8C

pour vous faire mourir tous deux."

60. Auſſi-tôt tout le peuple jetta

un grand cri ; 8( ils bénirent Dieu,

qui ſauve ceux qui eſperent en lui.

6l. Et ils s‘éleverent contre les deux

vieillards , parce que Daniel les avoit

convaincus par leur propre bouche d'a

voir porté un faux témoignage ; 8( ils

leur firent ſouffrir le même mal tluïls

avoient voulu faire à leur prochain ,

62.. pour exécuter la loi de Moyſe:

ainſi ils les firent mourir ; 8( le ſang in

nocent fut ſauvé en ce jour-là.

63. Helcias 8( ſa femme rendirent

graces à Dieu pour Suſanne leur fille ,

avec Joakim ſon mari , 8( tous ſes pa

rents, de ce qu'il ne s‘étoit trouvé en

elle rien qui bleſſât l'honnêteté.

59. Dixit autem ei Da

niel: Rectè mentitus es 8c

tu in caput tuum: manet

enim Angelus Domini ,

gladium habens , ut ſecec

te medium , 6c interficiac

vos.

GO. Exclamavit itaque

omnis cœtus voce magnâ ,

8c benedixerunt Deum ,

qui ſalvat ſperantes in ſc.

61. Et conſurrexerunz

adversùs duos preſbyte

ros , ( convicerac enim

eos Daniel cx ore ſuo fal

ſum dixiſſe testimonium ,)

feccruntque eis ſicut ma

le egerant adversùs pro

ximum ,

62. uc facerent ſecun

dùm legem Moyſi: 8( in

terfecerunt eos; 6c ſalva

tus est ſanguis innoxius ifi

die illa.

63. Helcias autem 8c

uxor ejus laudaverunc

Deum pro filia ſua Suſan

na , cum Joakim marito

ejus , 6c cognatis omni

bus , quia non eſſet in

venta in ca res turpis.

ÿ. 59. Il y a dans le Grec une alluſion en- ?alluſion a pu ſe trouver dans laverſion ſans

tre les mots 9d": ,jè/iirum , ou lemíſàus , 8c avoir été dans le texte 5 8c que le texte peut

,cim ,fiz;nz1et, des 1H'. 54 8c 55.8; entre les auſſi avoir eu une alluſion ſemblable à celle

mots wpmgprinus , ou ílex , 6c órpím ,ſécu :

des X/Ÿ. 58 8c 59. On a prétendu en con

clure que le Grec est le texte original. Mais

au fond cela ne le prouve point, parce que

qui \è trouve dans la Verſion. On ne con

noit pas aſſez les noms Hébreux des arbres ,

pour être en état de déterminer quelles pour

volent être les expreſſions du texte.
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- v'64. Daniel autem fac

tus est magnus in conſ

pectu populi, à die illa,

ô: deinceps.

j. 65. Et rex Aſiyages ap

pofitus est ad patres ſuos ,

6c ſuſcepit Cyrus Perſes

regnum ejus.

64. Quant à Daniel , depuis ce jour

là , 8( dans la ſuite du temps , il devint

grand devant le peuple ê' devant le: Roi:

de Baby/Zone , qui Péleverent aux premiere:
dtſigniter de leur royaume.

65. Et le Roi Astyages ayant été joint

à ſes peres par la mort, Cyrus qui luiſuc

céda au royaume de Perſe , ayant avec

Darius conquis celui de Babylone , gouver

na aprêrlui ſon royaume, ê' honora Da—

niel comme avoient fait ſes prédéceſſeur:

Nabuchodonoſbr G' Evilmérodach ſon fils ,

ſbus le regne deſquels il eut un grand cré

dit. ”

ir. 65. Ce verſet eſt plutôt le commence- 8e qu'il est dit que Cyrus gouverna après

ment du Chap. ſuivant. L'histoire de Su

ſanne qui vient d'être rapportée , est du com

mcncemcnttlu regne de Ndbuchodonoſor;

?histoire de Bel rapportée au Chalp. ſuivant

eest du commencement du regne Cyrus.

L'Auteur de la para-phraſe ſuit ici l'opinion

lui ſon royaume , parce que pendant le

regne même de Darius , oncle 8e beau-pere

de Cyrus, il portoit ſous lui la meilleure

partie du poids de ce grand Etnpite. Dom

Calmet croit qu’Astyages est ici le même

?ne Dalius le Mede , à qui Cyrus ſuccéda

ans partage.de ceux qui croient qu’Astyages , dont il est

ici parlé , est le pere de Darius le Mede,
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Daniel découvre [imposture des Prêtres de Bel , fait mourir un

dragon adore' par les Babylolzieſts , estjetté dans la fbſſê

aux lions , G' en est délivre'. v

r. N effet, " Daniel mangeoit à laI. Rat autem Daniel

conviva regis, 6e

honoratus ſuper omnes

amicos ejus. .

z. Erar quoque idolum

apud Babylonios nomine

table du Roi, ” 8( le Roi l'avoir

élevé en honneur au-deſſus de tous ceux

qui étoient aimés de lui.

z. Or lesBabyloniens avoient alors

une idole nommée Bel , " pour laquelle

1/. 1. Selon ce qui vient d'être obſervé

ſur le dernier verſet du Chapitre précédent,

il paroît qu'en ſuivant l'ordre des temps la

place de celui-ci ſeroit ;i la ſuite du Cha- il. 1.. Le Dien Bel est un ancien roi de

pitre IX. Babylone , qui ſur mis au rang des Dieux

Ibid. Ou bien , il vivoit à la Cour , 8c par ſes ſujets après ſa mort.

étoit nourri des viandes qu'on avoit ſervies

à la table du Roi, de même que [es autres

Officiers; car tel étoit Poſage dans la Cour

de Perſe.
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on ſacrifioir tous les jours douze meſu

res " de farine du plus pur froment ,

quarante brebis , 8( ſix grands vaſes " de

vin.

z. Le Roi ſſhonoroit auſſi cette idole ,

8( il alloit tous les jours l’adorer : mais

Daniel adoroit ſon Dieu ; 8( le Roi lui

dit : Pourquoi n’adorez~,vous point Bel?

p

4. Daniel répondit au Roi :Parce que

je n’adore point les idoles qui ſont ſai

tes de la main des hommes; mais j'adore

le Dieu vivant, qui' a créé le ciel 8( la

terre , 8( qui tient en ſa puiſſance tout

ce qui a vie.

5. Le Roi dit a Daniel : Croyez—vous

que Bel ne ſoit pas un Dieu vivant? ne

voyez-vous pas combien il mange, 8(

combien il boit chaque jour?

6. Daniel lui répondit en ſouriant:

O Roi , ne vous y trompez pas : ce Bel

est de boue au-dedans , 8( d'airain au

dehors; 8( il ne mangea jamais.

7. Alors le Roi entrant en colere, ap

pella les prêtres de Bel, 8( leur dit : Si

vous ne me dites qui est celui qui mange

tout ce qui semploie pour Bel , vous

moutrez.

Bel 58E impendebantur in'

eo per dies fingulos ſimi~

læ artabæ duodecim , 8c

oves quadraginta , vini

que amphoræ ſex.

3. Rex quoque colebac

eum , 8c ibat per ſingulos

dies adorarc eum : porro

Daniel adorabar Deum

ſuum. Dixitque ei rex :

Quare non adoras Bel?

4. Qui reſpondens ait

ei : Quia non colo idola.

manu facta, ſed viventem

Deum , qui creavit cœ

lum 8( terram , 8( haben

potestatem omnis carnis.

5. Er dixit rex ad eum:

Non videtur tibi eſſe Bel

vivens Deus ? an non ví

des quanta comedar 8c bi-v

bat quotidie ?

6. Et ait Daniel arri

dens: Ne erres , rex; iste

enim intrinſecùs luteus

est , 8( forinſecùs æreus ;

neque comedit aliquang

do.

7. Etirarus rex , voca

vit ſacerdotes ejus , 8( ait

eis : Niſi dixeritis mihi,

quis est qui comedat im~,

penſas has , moriemini.

c’est apparemment de

Ibid. A la lettre z douze artabas. n L’ar~

terroir, ſelon quelques-uns, 71. ſcptters.

phare Romaine étoit de deux urnes ou 48

ſeptiers; Pamphore Athénienne , de trois

nba étoit une meſure des Perſes , qui con- urnes ou 72 ſeptiers :

cette derniere dont il est ici parlé: le Grec

Ióid. Ala lettre: ſix amphores. n L'am- l lit: ſi: méttetes , c. a'. d-ſix mefixrts.

8. Si



CHAPITRE XIVJ 173

8. Si autem ostenderitis ,

quoniam Bel comedat

hæc, morierur Daniel,

quia blaſphemavit in Bel.

Et dixit Daniel regi :Fiat

juxta verbum tuum.

9. Erant autem ſacer

dotes Bel ſeptuaginta, ex

ceptis uxoribus , 6c par

_ vulis, 8( filiis. Et venit rex

cum Daniele in tcmplum

Bel.

IO. Et dixerunt ſacer

dotes Bel .* Ecce nos cgrc

dimur foràs : 8( tu , rex ,

pone eſcas , 6c vinum miſ

ce, 6c claude oſiium , 8(

ſigna annulo tuo :

n. Et cùm ingreſſus

fueris manè , niſi invene

ris omnia comesta à Bel,

morte moriemur , vel Da

niel qui mentitus est ad

versùm nos.

r2. Contemnebant au

tem , quia fecerant ſub

menſa abſconditum in

troitum , 8( per illum in

grediebantur ſemper , 6c
devorabant ea.ſi

13. Factum est igitur

poſiqtlam egreffi ſunt illi ,

rex poſuit eibos ante Bel:

præcepit Daniel pueris

ſuis , 8( attulerunc cine

rem , «Sc cribravit per to

tum. cemplum coram re

Tomc XI.

8. Mais ſi vous me faires voir que

c'est Bel qui mange toutes ces viandes.

Daniel mourra , parce qu'il a blaſpliémé

contre Bel. Et Daniel dit au Roi: Qu'il

ſoit fait ſelon votre parole.

9. Or il y avoit ſoixante 8( dix prê

tres de Bel, ſans leurs femmes, leurs en

fants 8( leurs petits enfants. Le Roi alla

donc avec Daniel au temple de Bel.

ro. Et les prêtres de Bel lui dirent:

Nous allons ſortir dehors ; 8( vous , ô

Roi , faites mettre les viandes, 8( ſervir

le vin; fermez la porte du temple, 8( la

cachetez de votre anneau :

. ~\

I r. 8( demain au matin , lorſque vous

entrerez , ſi vous ne trouvez que Bel au

ra tout mangé , nous mourrons tous;

ou bien Daniel mourra , pour avoir ren

du un faux témoignage contre nous.

I2. Ils parloient ainſi de lui avec mé

pris , &ſe tenoient aſſurés de ſa perte ,

parce qu’ils avoient fait ſous la table' de

l'autel une entrée ſecrete, par laquelle

ils venoient toujours , ô( mangcoient ce

qu'on avoit ſervi pour Bel.

I3. Après donc que les prêtres furent

ſortis , le Roi mit les viandes devant

Bel : 8( Daniel commanda à ſes gens

d'apporter de la cendre ; 8( il la répan

dit par tout le temple devant le Roi,

la faiſant paſſer par un crible : ils ſorti

rent enſuite , 8( fermerent la porte du

temple 5 8( l'ayant ſcellée du cachet du

Mm
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Roi, ils s'en allerent.

I4. Les prêtres , qui ne ſavaient rien

de la cendre que Daniel avoit fait répan

dre, entrerent durant la nuit, ſelon leur

coutume , avec leurs femmes 8( leurs

enfants ; 8( ils mangerenr 8( burent tout

ce qui avoit été ſervi devant leur idole.

I5. Le Roi ſe leva dès la pointe du

jour z 8( Daniel vint au temple avec Iui.

16. Y étant arrivés , le Roi lui dit :

Daniel , le ſceau eſt-il en ſon entier?

Daniel répondit: O Roi, le ſceau est

tout entier.

I7. Auſſi-tôt le Roi ayant ,ouvert la

porte , 8( voyant la table de l'autel ſans

les viandes qu'on _y avoit ſervies, jetta un

grand cri , en diſant: Vous êtes grand ,

ô Bel ; 8(“il n'y a point en ce qu'on dit

de vous de tromperie , ni dïmpoſiure.

18. Daniel commença de rire; 8( re

tenant le Roi , afin qu'il n’avançât pas

plus avant , il lui dit : Voyez ce pavé ,

conſidérez de qui ſont ces traces de

pieds.

r9. Je vois , dit l~e Roi, des traces de

pieds d’hommes , de femmes 8( de pe

tits enfants: 8( il entra dans une grande

colere.

zo. Il fit alors arrê~ter les prêtres, leurs

femmes 8( leurs enfants ; 8( ils lui mon

trerenr les petites portes ſecretes par où

iis-entroienr , 8( venoient manger tout

ge : 8c egrefii clauſerunt

ostium L8( ſignantes an

nulo regis abierunt. 1 '

14. Sacerdotes autem

ingreſſl ſunt nocte juxta

conſuetudinem ſuam , 8:

uxores , 8( filii eorum :

8( cornederunt omnia , 8(

biberunt.

1$. Surrexit autem rex

primo diluculo , 8c Da.

niel curn eo.

16. EE ait rex: Salvane

ſunt ſignacula , Daniel P

Qui reſpondit : Salva ,

rex.

I7. Statiſtique cùm ape

ruiſſet oflium , intuirus

rex menſam , exclamavit

voce magnâ: Magnus es ,

Bel ; 8( non est apud te

dolus quiſquam.

18. Et rifit Daniel : 8c

tenuit regem ne ingre

deretnr intro , 8( dixit:

Ecce pavimentum ,* ani

madverte cujus veſiigia.

finc hæc.

19. Et dixit rexzVideo

veſiigia vitorum , 8( mu

lierum , 8( inſantium: R.

iratus eſi rex.

zo. Tunc apprehendit

ſacerdotes , 8( uxores , 8(
filio eorum : &ſioſiende

runt ei abſcondita oſiiola
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per qïiæ ingrediebantur ,

8( conſumebant quæ etant

ſu er menſam.
P

2l. Occidit ergo illos

rex , &c tradidit Bel in

potestatem Danielis , qui

ſubvertic eum 8c templum

ejus.

zz. Et erat draco mag

nus in loco illo , 8( cole

bant eum Babylonii.

zz. Er dixit rex Danie

li: Ecce nunc non potes

dicere , quia iste non ſit

Deus vivens: adora ergo

cum.

24. Dixitque Daniel:

Dominum' Deum meum

adoro , quia ipſe ,est Deus

vivens ,~ iste autem non

efl Deus vivons.

2s. Tu autem , rex ,

da mihi potestatem , 6c

interficiam draconem abſ

que gladio 6e fuste. Et ait

rex : Do tibi.

2.6. Tulic ergo Daniel

picem , 8c adipem , 8c pi

os , 6c coxit pariter :ſe

círque maſſas , 8( dedit in

0s draconis ; 6e diruptus

estdraco. Et dixit: Ecco

quem colebatis.

2.7. Quod cùm 'audiſ

ſenc Babylonii , indignati

ſunt vehementer: 6c con

ce qui étoit ſur la table.

zr. le Roi les fit donc mourir , ô( il

livra l'idole de Bel en la puiſſance de

Daniel , qui la renverſa , ô( ſon temple

auſſi.

n. Il y avoit aufli en ce lieu-là un

grand dragon, que les Babyloniens ado

roient comme un Dieu.

2.3. Et le Roi dit à Daniel : Vous ne

pouvez pas dire préſentement que ce

lui-ci ne ſoit un Dieu vivant: adorez

le donc.

24. Daniel lui répondit : J'adore le

Seigneur mon Dieu, parce que c'est lui

qui est le Dieu vivant : mais celui-ci

n'est point un Dieu vivant 6- immor

tel. '

25. S'il vous plaît , ô Roi, de me

le permettre , je vou: montrerai la véri

te' de ce que je dis ; car je tuerai ce dra

gon , ſans me ſervir , ni d'épée, ni de

bâton. Le Roi lui dit : Je vous le per—

mets.

26. Daniel prit donc de la poix , de

la graiſſe 8( du poil ; ô( ayant fait cuire

tout cela enſemble , il en fit des maſſes ,

qu'il jetta dans la gueule du dragon ;_8(

le dragon creva: ô( Daniel dir: Yoilà

celui que vous adoriez comme un Dieu.

17. Les Babyloniens ayant appris ce

ci, en conçurent une extrême colere;

8( s'étant aſſemblés contre le Roi, ils

Mmz
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dirent z Le Roi est devenu Juif. " Il a

renverſé Bel, il a tué le dragon, 8( il a

.fait mourir les prêtres.

28. Etant donc venus trouver le Roi,

,ils lui dirent: Abandonnez-nous Daniel;

ou autrement nous vous ferons mourir

avec toute votre maiſon.

29. Le Roi voyant qu'ils le preſſoient'

avec tant de violence , 8( étant con

traint par la néceſiité, leur abandonna

_DanieL q

zo. Ils le jetterent auſſi-tôt dans la

foſſe des lions ; 8( il y demeura ſix

jours.

z r. Il y avoit dans la foſſe ſept lions ,

ê( on leur donnoit chaque jour deux

corps avec deux brebis: mais on ne leur

en donna point alors ,. afin qu'ils dé—

voraffent Daniel.

32. En ce même temps le Prophete

Habacuc ” étoit en Judée; ô( ayant ap

prêté du potage , il le mit avec du pain

trempé dans un vaſe , 8( alloit le porter

dans le champ à ſes moiſſonneurs.

gregati adversùm regem ,'

dixerunt: Iudæus factus

est rex : Bel deſiruxic,

draconem interfecit , 6c

ſacerdotes occîdit.

2d'. Et dixerunt cùm ve

niſſent ad regem : Trade

hobís Danielem ,- alioquin

interficiemus te , 6c do

m-um tuam.

29. Vidit ergo rex quód

írruerent in eum vehe

menter : 8c neceffitate

compulſus ,v tradidit eis

Danielem(

30. Qui miſerunt eum

in lacum leonum ,ôc etat

ibi diebus ſex. ,

31. Potro in lacu etant

leoncs ſeptem , 8c daban

tur eis duo corpora quo

tidie , 8( duæ oves ;

8( tunc non data ſunt

eis , ut devorarent Danie:

lem.

zz. Etat autem Haba.

cuc propheta in Judæa ,.

8c ipſc coxcrat pulmen

turn , 8c intriverat

in alveolo : 8( ibac in

campum uc fertet meſſe

ribus.,

ÿ. a7. Quelques- uns ont ſuppoſé que le

texte pouvoir ſignifier : ce Juif est devenu

Roi. Il peut y avoit de Féquivoque dans les

expreſſions Latines', mais il n'y en a point

dans le Grec, où le mot qui ſignifie Rex

est accompagné de l'article qui' prouve que

c’est bien le nominatif de la phraſe.

!ſ- 32. Pluſieursñcroient que c'est le mêi

me que celui dont nous avons les prophé~~

tics. Voyez la Préface ſur ce Prophete.

panes ’
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33L Dixitque Angelus

Domini ad Habacuc: Fer

prandium quod babes ,

in Babylonem Danieli ,

qui est in lacu leonum.

34. Ec dixit Habacuc:

Domine , Babylonem

non vidi',& lacum neſcío.

zyEtapprehendiceum
vAngelus Domini in ver

tice ejus , 8( portavic eum

capillo capitis ſui, poſuíc

que eum in Babylone ſu

prä lacum in impetu ſpi

ritù\s ſui.

36. Et clamavit Haba

cuc , dicens : Daniel ſerve

Dei , colle prandium

quod miſic tibi Deus.

37. Er ait Daniel: Re

cordatus es meî , Deus;

8c non dereliquísti dili

gences re.

38. Surgenſque Daniel

comedie : porró Angelus

Domini reſiituit Haba

cuc confeflim in loco ſuo.

39. Venic ergo …rex die

ſeptimo ut lugeret Da

nielem : St venir ad la

cum , 8( introſpexic , 6c

ecce Daniel ſedens in me

dio leonum.

40. Et exclamavit vo

ce magnâ rex , dicens :

Magnus es , Domine Deus

zz. L'Ange du Seigneur dit à Haba

cuc : Portez à Babylone le dîner que

vous avez , pour le donner à Daniel ,

v qui est dans la foſſe des lions.

34. Habacuc répondit : Seigneur , je

n'ai jamais été à Babylone , 8( je ne ſai

où est la foſſe.

35. Alors l'Ange du Seigneur le prit Ezecluvllr"

par le haut de la tête , 8( le tenant par *

les cheveux, il le porta avec la viteſſe

ê' l'activité d'un eſprit céleste juſqu'à Bañ

bylone , où il le mit au deſſus de la

foſſe des lion: où étoit Daniel.

36. Et 'Habacuc dit avec un grand”

cri :Daniel, ſerviteur de Dieu, recevez

le dîner que Dieu vous a envoyé.

37. Daniel répondit : O Dieu , vous

vous êtes ſouvenu de moi; 8( vous n'a-

vez point abandonné ceux qui vous

aiment. -'

38. Et ſe levant , i1 mangea : mais

l'Ange du Seigneur remit auſſi-tôt Hañ

bacuc dans le même lieu où il l'avoir

pris. ’

3-9. Le ſeptieme jour , le Roi vint

pour pleurer Daniel; ô( s'étant appro

ché de la foſſe , il regarda dedans , 8( iL

vir Daniel qui étoit aſſis au milieu des

lions , ſan: qu'ils lui fiſſent aucun mal.

40. II jetta auffi-tôt un grand cri , 8E

il dit : Vous êtes grand , ô Seigneur,

Dieu de Daniel : " 8( il le fit tirer de la

ÿ. 40. Le Grec ajoute: &il n'y a point d'autre Dieu que vous.
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foſſe des lions;

41. En même temps il y fit jetter ceux

qui avoient voulu perdre Daniel : 8( les

lions les dévorerent devant lui en un

moment.

42.. Alors le Roi dit :Que tous ceux

qui ſont dans toute la terre , réverent

avec frayeur le Dieu de Daniel ; parce

que c'est lui qui est le Sauveur , qui fait

des prodiges 8( des merveilles ſur la ter—

.re , 8( qui a délivré Daniel de la foſſe des

Îlions- n

Danielis : 8( extraxic eum

de lacu leonum.

* 41. Potro illos qui perd

ditionis ejus cauſa fue

rant , intromiſit in la

cum , 8( devorati ſunt in

momento coram eo.

42.. Tunc rex ait: Pa

veant Omnes habitantes

in univerſa terra Deum

Danielis : quia ipſe est

ſalvator, faciens ſigna 8(

mirabilia in terra qui li

beravit Danielem de lacu

leonum.

»in 4:. Ce verſet n'est pas dans le Grec , ni dans les plus anciens MSS. de S- Jérôme.



 
 

PREFACE GÉNÉRALE

S U R

LE S XII. PETITS PROPHETES.

Ous ne nous étendrons pas beaucoup ici ſur les douze petits Pro- pb' I. .l,

ourquol e
. phetes en général , parce que nous donnerons une Préface ſur(louze peu”

chacun d'eux en particulier. On les a réunis dans un ſeul Livre , quoi~ Prophetesſont

qu'ils aient vécu 8( prophétiſé dans des temps ſort différents , parce que conſidérés, _

chacun d'eux en particulier ne pouvoir faire un juste volume. (a) On

les appelle Petits Prophetes. , non qu'ils ſoient inférieurs en mérite , en _vre. Pourquoi

_ ils ſont appel.
lumiere , en autorité , a ceux qu'on appelle grqndr Prophetes; ce n'est léspniupra

pas non plus qu'ils ſoient plus recents. Le meme Eſprit a egalement Phares. E”

animé ê( inſpiré tous les Prophetes : 8( quelques-uns de ces derniers que] Ëcmdîsle

. , .. . , . . , , , \recueil

ſont plus anciens qu lſaie. Mais cette denomrnarion leur a ete donnee 1m… Livre"

parce qu'ils ont moins écrit. été fait

On ne ſait pas préciſément par qui ni en quel temps le Recueil des

douze petits Prophetes a été fait. On croit communément que ce ſur

Eſdras , ou la grande Synagogue , qui les recueillir. Jeſus , fils de Sirach ,

Auteur de Hîccléiiastique , fait l'éloge des douze petits Prophetes en

ces termes : (b) Que les Os des douze petits Prophetes refleurzflênt dans leurs

tombeaux; car il: ont affermi Jacob , G' l'om racheté (c) par la fermeté de

leur foi. L’Auteur du 1V. Livre d’EſdraS en parle auſii , (d) 8( rapporte

leurs noms , mais ſuivant l'ordre qu'ils tiennent dans les Bibles Grec

ques. On añ montré ailleurs que cet Auteur n'étoit nullement le grand

Eſdras , mais un imposteur qui a vécu depuis Jeſus-Christ. (e)

L'ordre que les douze petits Prophetes tiennent entre eux dans les n_

Exemplaires Grecs est différent de celui qu'ils tiennent dans les Exem- \Year-artwo

plaires Hébreux. Saint Jérôme a conſervé l'ordre des Exemplaires Hé- ſïçlâgſlïëeq“ë

breux dans ſa Verſion qui est notre Vulgate : avant lui l'ancienne Vul- petits Prophe

gate faire ſur la Verſion des Septante , conſervoit l'ordre de cette Ver- s ïîlecçnent

Exemplaires

Grecs ê( dans

(d) Iſieran. Prolog. in X”. Prop/ret- T/ieodor”. in Proæm. Aug. de Ci”. l. xvrir. cap. 27. les Exçuiprai

= (b) Etch'. xLÎx. u.: (c) Vulg. red/amenant Gt. alit. reabmerunt zum. = 4. r" “Vbſïu-'ï

If”. r. 39. 40. : (e) Voxczda V. Diſſertation ſur Efira: , dans ?Appendíxc qui [era

placée après les Livres des Maccabécs.
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fion. Il ſeroit peut-être aſſez difficile de rendre raiſon de l'ordre que les

douze petits Prophetes tiennent dans les Exemplaires Hébreux : il y a

quelque lieu de ſoupçonner qu'il ne vient que de quelque dérangement

dans les cahiers ou rouleaux qui conrenoient chacun de Ces douze Li

vres. L'ordre qu'ils tiennent dans la Verſion des Septante paroît fondé

ſur l'objet des prophétiîs contenues dans ces Livres ; 8( 1l y a quelque

lieu de, croire que c'est à l'ordre dans lequel ces douze Livres avoient

été d'abord rangés : c'est ce que nous ferons voir en examinant dans les

Préſaces parriculieres le temps de la miſſion de chacun des douze petits

Prophetes.

Nous expoſerons ſeulement ici en deux Tables l'ordre de ces douze

Prophetes ſelon les Exemplaires Hébreux , 8( ſelon les Exemplaires des

Septante. Nous y joindrons une troiſieme Table qui expoſera l'ordre_

chronologique des grands 8( des petits Prophetes ,Scie ſujet de leurs

prophéties. Entre les douze petits Prophetes , il y en a pluſieurs dont

l'époque ne peut être connue que par conjecture ; nous ſuivrons ſur cela

ce qui nous paroîtra plus vraiſemblable , 8( nous expoſerons dans les

Préfaces particulieres , les motifs qui nous déterminent.
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TABLES DES DOUZE PETITS PROPHETES,

ſelon l'ordre qu’ils tiennent:

I. Dans le: Exemplaire: Hébreux G- ] II. Dansler Exemplaires de: Septante

dans la Verſion de S. Jérôme qui Cr dans l'Ancienne Vulgate uſitée

est notre Vulgate. avant S. Jérôme.

I-OSÉE. LOSÉF.

LJOEL. LAMOS.,

3.AMOS. 3.MICHEE

4.ABDIAS. 4.JOEL.

5.JONAS,. 5.ABDIAS.

6.MICHEE. 6.JONAS.

7.NAHUM. 7.NAHUM.

8.HABACUG. &HABACUC

9.SOPH,ONIE. 9.SOPH,ONIE.

IQAGGEE. IO.AGGEE.

ILZACHARIE. ILZACHARIE.

ILMALACHIE- ILMALACHIE.

  

TABLE DES GRANDS ET PETITS PROPHETES,

ſèlon Fordre chronologique.

'IONAS a commencé de prophériſer dans le royaume d'Iſraël ſous Joas

ou ſous Jéroboam II. ſon fils. Sa prophétie regarde Ninive.

OSÉE a prophétiſé ſous Jéroboam II. Roi d'Iſraël 8( ſous Ozias Roi de

Juda. Sa prophétie regarde Iſraël 8( Juda. —

'AMOS deux ans avant le tremblement de terre arrivé ſous Ozias , c. à d.

vers la 23e. année de ce Prince. Sa prophétie regarde Iſraël 8( Juda.

ISME a commencé en l'année de la mort d’Ozias , 8( il a continué ſous

Joarhan , Achaz 8( Ezéchias. Sa prophétie regarde principalement

Iſraël 8( Juda.

MICHÉE a prophériſé ſous Joarhan , Achaz 8( Ezéchias. Sa prophétie

regarde Iſraël 8( Juda. ‘

NAHUM peut être placé ſous Manaſſé. Sa prophétie regarde Ninive.

SOPHONIE a prophétiſé ſous le regne de Joſias. Sa prophétie regarde le

royaume de J uda.

JÉRÉMIE a commencé de prophériſer en la treizieme année du regne de

Joſias , 8( il a continué juſqtfaprès la ruine de Jéruſalem par Nabuchoó

,Tome XI. Na
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donoſor. Sa prophétie regarde principalement le royaume de Jude'.

JOEL paroît avoir prophétiſé vers le commencement du regne de .load

, kim. Sa prophétie-regarde. le royaume de Juda.

HABACUC paroît avoir prophétiſé ſous le regne de Joakim , peu de

temps avant l'arrivée de Nabuchodonoſor. Sa prophétie regarde les

enfants de Juda 8( les Chaldéens.

DANlr-:L a commencé de- prophétiſer dès les premieres années de ſa Capa

tivité , tandis que Joakim régnoit en Judée ; 8( il a continué juſques

ſous Cyrus. Sa prophétie- regarde la ſucceffion des Empires , ô( l'éta

bliſſement du regne éternel de Jeſus-Christ'.

EZÉCHIEI. acommencé de prophétiſer en l'a cinquieme année de la tranſ

migration de Jéchonias , cinquieme du regne de Sédécias; ô( il a con

tinué juſqu'en la vingt-ſeptieme de la tranſmigration de Jéchonias ,

trente-quatrieme de la captivité des enfants de Juda à Babylone. Sa

prophétie regarde principalement les enfants de Juda.

ABDlAS paroît avoir prophétiſé après la ruine de Jéruſalem par Nabu

chodonoſor. Sa prophétie regarde Pldumée.

BARUCH a écrit en la cinquieme année depuis la ruine de Jéruſalem par

Nabuchodonoſor. Sa prophétie regarde les enfants d'Iſraël 8( de Judä.

AGGÉE a commencé de prophétiſer en la ſeconde année du regne de

Darius fils dff-Iystaſpe , au. fixiememois de l'année ſainte. Sa prophétie

regarde Iſraël 8( Juda.

ZACHARIE a commencé de prophétiſer deux mois après Agg ée. Sa pro

phétie regarde Iſraël 8( Juda.

MALACHlE paroît avoir prophétiſé au temps de Néhémie. Sa prophétie

regarde Iſraël ô( J uda..
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~ O S E E.
' SÉE fient le 'premier rang entre les douze petits Prophetes dans l

tous les Exemplaires Hébreux , Grecs ou Latins. L'inſcription qui Rang "Forza

ſe trouve à la tête du Livre de ce Prophete ,~ porte qu'Oſée éroitfils de “U813” Z0"

Béeri: (a) les Rabbins croient que Béerz' pourroit être le même que Béera, ;ÎŒÏZÃÈËSdont il est parlé dans les Paralipomenes , (b) 8( qui étoit chef de la tribu "Ëïïcc à ori

de Ruben , lorſque cette tribu ſut emmenée captive par Théglathphala- Ëïfæîgîëîffiïc"

ſat. Ainſi le Prophete Oſée auroit été originaire du Royaume des dlxädurèeldeqſl

tribus : mais ce. qu'il y a ſeulement de certain , c'est que ce Royaume est …WU

l'objet de la plus grande partie de ſes prophéties.

L'inſcription ajoute que ce Livre contient les parole: que le Seigneur
adreſſez à Offle au temps d’Ozíds , de .Ïoathan , (l'AC/luz G' ETE-zéchias , Roisv

de .ſulla , ê* au temps de Jéroboam , fils de .Ïoar , R01' (Plfi-aël. Jéroboam,

fils de Joas , Roi d’Iſraël , est léroboam Il. qui étoit contemporain d'O

zias Roi de Juda , 8( qui mourut même avant ce Prince. Ainſi Oſée

ayant prophétiſé ſous lc regne de Jéroboam Il. il est antérieur même à

Iſaïe , qui ne commença de prophétiſer qu'en l'année de la mort d'O

zias. Si ce Prophete a continué de prophétiſer ſous Joathan , Achaz

8( Ezéchias , il faut qu'il ait vécu longñremps. Jéroboam II. mourut vers

l'an 784 avant l'Ere Chr. Vulg. Ezéchias ne monta ſur le trône que

vers l'an 77.6 , c'est-à—dire , 58 ans après la mort de Jéroboam II. ainſi

Oſée auroit prophétiſé pendant environ 60 ans au moins ; 8( il devoit

avoir au moins environ zo ans , lorſqu'il commença de prophétiſer , puiſ—

que dès-lors le Seigneur lui ordonne de ſe marier : ainſi ce Prophete

auroit vécu environ 80 ans au moins. Cel-a ne ſeroit pas impoſiible:

mais on ne voit rien dans ſes prophéties , qui ſuppoſe qu'elles aient

été partagées 8( distribuées ſous ces différents regnes. D'ailleurs ſi Oſée
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avoit prophétiſé ſous quatre Rois de Juda , pourquoi ne les mettroit-Î

on en parallele qu'avec un ſeul Roi d'Iſraël , qui toutefois n'a été con

temporain que d'un ſeul de ces quatre Princes ? On a déjà vu dans

le Livre de Pſaumes pluſieurs inſcriptions qui ſont fort ſuſpectes , 8(

quelques-unes où il paroit que l'on a ajouté des noms , qui vraiſembla

blement n'y éroient pas dans l'origine. Quelques Interpretes doutent

qu'Oſée ait ſrophétiſé ſous les quatre Rois de Juda qui ſont ici nom

més. L'époque du regne d'Ozias s'accorde avec celle de Jéroboam lI.

mais les noms de Joathan , d'Achaz 8( d‘Ezéchias , pourroient avoir

été ajoutés par une autre main. Il est certain qu'Oſée a prophétiſé ſous

les regne: d'OziaS 8( de Jéroboam II. la ſuite même de ſa prophétie s'y

accorde , puiſque le Seigneur lui annonce que bientôt il va venger ſur

la maiſon de Jéhu le ſang répandu à Jezrahel: (a) ce qui fut vérifié en

la perſonne de Zacharie fils 8( ſucceſſeur de Jéroboam Il. Maisil n'est

pas également certain qu'il ait continué de prophétiſer ſous les regnes

de Joarhan , Çd‘Achaz ô( d'Ezéchias , qui ſont tous postérieurs à Jé~

roboam II. , -

Le Seigneur ordonne à Oſée d’épouſer une prostituée , ( Chap. I.)

Analyſe de dest-à-dire , une femme qui par ſes déſordres précédents puiſſe être la

la Prophétie

d’Oſée ſelon

figure de Finfidele maiſon d'Iſraël. Oſée a de cette femme un fils que

1.48,,, ſind… le Seigneur nomme Jezrahel , pour marquer que dans peu il vengera

3è immédíaï- ſur lu maiſon de Jéhu le ſang de Jezrahel , c'est-à~dire , le ſang verſé par

.léhu dans la vallée (le Jezrahel ;après quoi il fera ceſſer entiérement le

royaume d'Iſraël. Oſée a de cette même femme une fille , que le Sei

gneur nomme Lœruchamah , dest-à-dire , ſans miſéricorde , pour mar

quer qu'il va bientôt ceſſer de répandre ſes miſéricordes ſur la maiſon

d'Iſraël :mais en même-temps il promet de les répandre ſur la maiſon

de Juda , qu'il délivrera d'une maniere miraculeuſe par la défaite de

Sennachérib. Oſée a encore de cette même femme un fils que le Sei

gneur nommé LO-ammi , dest-à-dire , celui qui n'est, point mon peuple ;

pour marquer qu'il va ceſſer de regarder les enfants d'Iſraël comme ſon

peuple. Enſuite il annonce l'accompliſſement de la promeſſe que le Sei

gneur a faire à Abraham , de rendre ſa postérité innombrable ; b( ceci re

garde , ſelon le témoignage même de S. Paul ,la vocation des Gentils à la

foi , par laquelle ils ſont eux-mêmes devenus enfants dſſfiaël. Il prédit la

réunion des deux maiſons d'Iſraël 8c de Juda ſous un ſeul 8( même chef :

mais cette réunion jointe avec le jour de Jeïrahel est évidemment différen

te de celle qui arriva au temps de Cyrus , 8( qui d'ailleurs ne réunit pas l'u

niverſalité des deux maiſons. Selon la remarque de S. Jérôme , le nom de

.Ïezrahel qui ſignifie la race de Dieu, le fils de Dieu , déſigne ici Jeſus

Christ même z en ſorte que cette réunion peut repréſenter ce qui arrivera

 
———

(d) Oſer, r. 4.
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àla fin desîtemps , lorſque les Juifs tléſignés ſous le nomſſ d'enfants d'Iſraël

viendront ſe réunir aux Chrétiens déſignés ſous le nom d'enfants de Jada.

Après avoir annoncé la réunion des enfants d'Iſraël ô( des enfants de

Juda , le Seigneur ordonne aux enfants de Juda ( Chap. Il.) de rece

voir alors les enfants d'Iſraël comme leurs freres , ô( de leur dire de ſa

part : Vous êtes mon peuple; 8( de recevoir (le même Samarie cont

me leur ſoeur , en lui diſant de ſa part: vous avez reçu miſéricorde.

Enſuite le Seigneur revient contre l'infidélité de Samarie : il exhorte les

enfants d'Iſraël à s'élever contre Samarie leur mere , ô( à l’avertir de

quitter ſes fornications , 8c de prévenir les jugements qu'il est près d'exer

cer ſur elle. Il menace de la rejetter , elle ê( ſes enfants , ê( de faire tom

ber ſur elle le poids de ſes vengeances. Mais enſuite il promet qu'après

l'avoir ainſi traitée dans ſd justice , il la rappellera dans ſa miſéricorde ,

la reprendra pour épouſe , la comblera de ſes biens. Et ici les promeſſes

qui , ſelon la lettre , peuvent avoir rapport au temps de Cyrus , ſont

intimement liées avec celles qui ont rapport au temps de Jeſus-Christ;

en ſorte que , ſelon le témoignage même de S. Paul, la vocation des Gen

tils à la foi s'y trouve expreſſément annoncée.

Le Seigneur ordonne encore à Oſée d'aimer une autre femme ,‘

( Chap. III. ) une femme adultere , qui par ſon infidélité puiſſe être la l

figure de' l'infidele maiſon d'Iſraël. Le Prophete recommande à cette

femme de Fattendre long-temps ſans s'abandonner à un autre , 8( lui

promet de Partendre de même. En même temps il déclare que tel eſl:

l'état où les enfants d'Iſraël ſeront pendant long-temps , ſans roi 8( ſans

prince , ſans ſacrifice 8( ſans autel; 8( qu'après cela~ils reviendront;

8( rechercheront le Seigneur leur Dieu , ê( David leur roi , dest-à-dire,

qu'à la fin des temps la nation entiere repréſentée par la maiſon d'Iſ

raël, ſe convertira au Seigneur , ô( ſe ſoumettra au vrai David , dont j

le nom ſignifie en Hébreu le bien-aimé , eest-à-dire , à Jeſus-Christ même î

qui est leur Roi. ' . r:

Le Seigneur reproche à la maiſon d'Iſraël ſon infidélité; ( Chap. IV. )'

il lui annonce les vengeances qu'il va exercer ſur elle. Les Prophetes

8( les Prêtres périront avec le peuple : Samarie ſera détruite; ſes enfants'

ſeront couverts d'ignominie. Le Seigneur exhorte la maiſon de Juda à

ne pas imiter l'infidélité de la maiſon d'Iſraël. Il annonce la diſperſion

des enfants d'Iſraël. Il adreſſe Ta parole aux Prêtres, ( Chap. V. ) au peuñ'

ple , 8C à la maiſon royale d'Iſraël. Il leur reproche leur infidélité , 8(

leur annonce ſes vengeances. Il déclare qu'une déſolation ſemblable

menace la maiſon de Juda. ll ſe plaint des Princes de Juda. Il déclare

qu'il exercera ſes vengeances ſur Ephraïm 8( ſur .luda ; qu'en vain au

ront—ils recours à des princes étrangers;que perſonne ne pourra les .4

délivrer de ſes mains ; qu'il exetcera ſur eux ſes vengeances ,SC qu'en) _z

ſuite il s'éloigner-l d'eux juſqu'à ce qu'ils viennent le chercher. Il and** -'

nonce qu'en effet les enfants d'Iſraël ô( les enfants de Juda , ( Chap. VI. )
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dans l'excès de leur affliction , s'invitent-nt mutuellement à retourner

à lui dans l'attente de leur délivrance ô( de leur rétabliſſement. Mais

bientôt le Seigneur renouvelle ſes reproches contre Iſraël ô( contre

Juda , 8( principalement contre Iſraël. ll ſe plaint de l'infidélité de la

maiſon d'Iſraël. Il annonce les maux qui doivent tomber ſur Juda , im

médiatement avant le rappel d'Iſraël.

4 Le Seigneur continue de reprocher à la maiſon d'Iſraël ſes infidélités ,

( Chap. VII. ) 8( de lui annoncer les vengeances qu'il exercera con

tr'elle. Les enfants d'Iſraël ont attiré ſur eux la colere du Seigneur en ſe

rendant agréables à leurs Rois ë( _à leurs Princes par l'arde_ur avec la

quelle ils ſe ſont livrés au culte des idoles. Ils ont appellé les Egyp.

tiens à leur ſecours ; ils ſeront livrés aux Aſſyriens. Ils n'ont point eu

recours auSeigneur ; ils en ſeront abandonnés. Le Seigneur ordonne

à ſon Prophete ( Chap. VIII. ) d'élever ſa voix contre l‘infidele

maiſon d'Iſraël; Il continue de reprocher aux enfants d'Iſraël leurs in-ñ

fidélités , ê( de leur annoncer ſes vengeances. Le veau que Samarie a

adoré, ſera- jetté par terre. Iſraël achete en vain le ſecours des nations :

il ſera emmené captif, ô( recevra ainſi le fruit de ſes infidélités. Juda

multipliera ſes villes, fortes: mais un feu envoyé par le Seigneur les con

ſumera. - '

vLe Seigneur continue d'annoncer aux enfants d'Iſraël, (Chap. IX. )

les vengeances qu'il exercera ſur eux , ê( de leur reprocher leurs infidé

Iités. Ils ont abandonné le Seigneur ; ils ſeront chaſſés de la terre qu'il

leur avoit donnée… Leurs Prophetes les ont trompés. Dieu les a aimés;

mais ils ſe ſont éloignés de lui : il les abandonnera , 8( ceſſera de les

aimer ; 8c ils ſeront errants parmi les peuples. Ils multiplient leurs idoles

à proportion de l'abondance de leurs biens. ( Chap. X. ) Dieu pour les

punir déſolera leur terre , renverſera leurs idoles , 8( les réduira à une

telle extrémité , ,qu'ils diront aux montagnes : Couvrez—nous ; 8( aux

collines : Tombez ſur nous. Le Seigneur ajoute qu'il mettra un joug ſur

«le col d'Ephraïm’; que Juda labourera à ſon tour ,* 8.( que toute la

maiſon de Jacob fendra les mortes des fillons : expreſſion figuréé pour

ſignifier que les deux maiſons qui compoſoient toute la postérité de .la

cob ſubiroient l'une après l'autre les maux qu'elles ſe ſeroient attirées ,

&qu'un jour elles porteroient l'une 8( l'autre le poids des vengeances

du Seigneur.

Le Seigneur rappelle l'amour tendre' qu'il a eu pour Iſraël, f Chap. XI. )

lorſque ce peuple commençoit de ſe former , 8( les ſoins paternels dont

il a uſé à leur égard. Il leur reproche leur ingratitude 8( leur infidélité.

Il leur annonce ſes vengeances. Il leur témoigne encore ſa tendreſſe. Il

annonce leur retour vers lui. Il prédit leur délivrance ê( leur rétabliſ

ſement. l] compare enſuite Ephraïm ô( Juda ; Ephraïm n'a eu pour le

Seigneur qu'un attachement- &hypocriſie : Juda est resté en poſſeſſion

de la puiſſance qui lui a été confiée 3 il est demeuré attaché au vrai culte
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'tlu Seigneur. Le Seigneur ſe plaint de l'infidélité díîtdhraïm: ( Chap. XIII)

mais en même temps il déclare que ſe temps viendra où il entrera auſii

en jugement avec .luda , 8( où les deux maiſons de Jacob porteront

enſemble la peine de leurs iniquités. xIl rappelle aux enfants d'Iſraël

?histoire de Jacob leur pere z il les exhorte à ſe convertir; il ~leur re

proche leur infidélité. Il leur déclare qu'il est leur Dieu ; 8( il leur pro

met leur rétabliſſement. Il leur repréſente que c'est lui qui leur a parlé

par ſes Prophetes. Il les exhorte à profiter des 'premieres vengeances

exercées ſur eux. Il revient à l'histoire de Jacob 8( de ſes deſcendants.
v-Il ſe ſlaint de l'infidélité dî‘Ephra~im , 8( lui annonce ſes vengeances.

'Il reproche aux enfants d'Iſraël leur idolatrie. ( Chap. XIII. ) Il leur rap

pelle ce qu'il a fait pour eux: il leur reproche leur ingratitude ; il leur

annonce ſes vengeances. Les enfants d'Iſraël ſont eux-mêmes les auteurs

de leur propre perte : ils n'ont de ſecours à attendre quede Dieu. Le

Seigneur tient tous leurs péchés en réſerve pour les punir. Un jour vien

dra où iliïles délivrera de la puiſſa-nce de la mort 8( de l‘enfet~": mais

auparavant il exercera ſur eux ſes vengeance-S. Le Prophete prédit

la ruine de Samarie. ( Chap. XIV. ) Il adreſſe ſa Voix à Iſraël réduit en

captivité , 8( lîexhorte à ſe convertir au Seigneur. Le Seigneur annonce

aux enfants &Iſraël les biens dont il les comblera , lorſqu'ils reviendront

à lui. Si quelqu'un est ſage , il comprendra ces choſes: S’il est intel

ligent , il les connaîtra. Les voies du Seigneur ſont droites , 8( les juſ

tes y marcheront ;mais les prévaricateurs y périront. Ainſi finit le Li

vre doſée.. --zèi

Les prophéties d’Oſée concernent donc principalement l'a maiſon d’Iſ~ m.

raël ; mais elles regardent auſſi la maiſon de .luda ,. 8( elles s'étendent ſoblſïffllgífflïï

juſqu'au Meſſie , juſqu'à Jeſus-Christ , qui s'y trouve annoncé non ſeule- Piſe-tige: (V3:

ment en termes propres qui ne conviennent qu'à lui ,. mais encore en ſée- Instrnc

termes figures , qui au premier aſpect ſemblent n'avoir nul rapportÎeîŸIÎÎà lui , 8( ſous leſquels néanmoins le ſaint Evangile nous le dé- renfeimïsläe

couvre. .Mu v marflqnes de S.

Oſée reproche aux enfants d'Iſraël leurs infidélités : il leur annonce 'lzérrooäîtîlÿcïs

les vengeances que le Seigneur exercera ſur eux; la longue durée duñ général, ;nr

châtiment qu-'ils doivent ſubir ; enfin , leur rappel , leur retour , leur ré- 'jëäfjlîhëäës

tabliſſement. En même temps il annonce les miſéricordes que le Seigneur' ſpécialement

répandra :ſur la maiſon de Juda z il marque les prérogatives qui di‘stin-;\1rr°;;é‘c.:1eprœ

l ll.

-guent cette maiſon; il exhorte les enfants de' .ludaà ne point imiter ſinfidé- Ch_ …_ tou_

Ilté des enfants d'Iſraël : il annonce les vengeances que Dieu exercera ſur chant l'état

la maiſon de Juda pour punir ſes infidélités : il voit les deux maiſons d’Iſ— FSÊÇMR dîâ…

raël 8( de Judaabattues 8( humiliées .ſous la main de leurs ennemis .* il tappe] ſum,

marque même Pépoque du dernier châtiment que Dieu exercera ſur la

maiſon de Juda!, en diſant que ce ſera lorſqu'il \era près de faire ceſſer

l'a captivité de ſon peuple , 8( de guérir les bleſſures d'Iſraël : il voit'

après cela les enfants d'Iſraël 8(~les enfants 'de .luda 'revenir 'enſemblie vers
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[
le Seigneur , ô( ſe~réunir ſous un chef: il exhorte les enfants de Jui

daà recevoir alors les enfants d'Iſraël comme leurs freres , comme des

hommes qui ont eux-mêmes reçu miſéricorde de la part du Seigneur , ê(

qui ne formeront plus avec eux qu'un ſeul peuple , dont le Seigneur ſera

lui-même le Dieu.

Ce Chef unique prédit par Oſée , (a) est le même que le Pasteur unique

prédit par Ezéchiel , (b) c'est le Meſiie , Jeſus-Christ notre Sauveur ,

déſigné par l'un 8( l'autre Prophete ſous le nom de David qui ſignifie

le bien-aime'. C'est ainſi qu'Oſée l'annonce ouvertement ê( ſans figure.

Mais il le déſigne figurément , lorſque par la bouche de ce Prophete , le

Seigneur dit: (c) Iſraël n'était encore qu'un enfant lorſque je l'ai aime' , ô

j'ai rappelle' mon fil: de l'Egypte. Car le ſaint enfant Jeſus ayant été

emmené en Egypte avec ſa mere par S; Joſeph , qui en avoit reçu

l'ordre du ciel; il y resta juſqu'à la mort d'Hérodes , )) afin , dit S.

)) Matthieu , (d) que fût accompli ce que dit le Seigneur par la bouche

» du Prophete : J'ai rappelle mon fil: de l'Egypte. a Qui de nous eût

penſé que Jeſus-Christ eût été marqué dans cette parole , ſi le ſaint

Evangéliste , inſpiré par le ſaint Eſprit , ne nous en eût ſi expreſſé

ment averti ? Comprenons donc que le langage le plus ſimple des

Prophetesv renferme quelquefois de profonds mysteres.

S. Paul nous fait remarquer dans Oſée deux prophéties de la voca

tion des Gentils à la foi, lorſqu'il dit : (e) n Dieu nous a appelles ,

>) non ſeulement d'entre les Juifs , mais encore d’entre les Gentils ,

)) ſelon ce qu'il dit dans Oſée: (f) J'ai appelle' mon peuple celui qui n'é

z) toit Pa: mon peuple , Ô* la bien-aimée celle qui n'était pa: la bien-aimée ,

n ô- l'objet cle ma miſëricorde celle qui n'était pa: l'objet (le ma miſéri

)) corde. Et il arrivera que ceux à qui il avoit été dit , vou: n'êtes Point

z) mon Peuple ,feront appellé: le: enfant: du Dieu vivant. (c

Jeſus-Christ même nous découvre dans les vengeances qui avoient été

annoncées à Iſraël , celle qui devoir tomber ſur les Juifs incrédules. Oſée

annonçant les coups éclatants de la colere de Dieu ſur les enfants Ëdſſſraël ,

avoit dir de ceux-ci : (g) Il: diront alor: aux montagne: , Couvrez-nozr: ,- ô

aux collines , Tombezſur nous. Jeſus-Christ rappelle cette parole lorſqu'an

nonçant les malheurs qui devoient tomber ſur les Juifs incrédules , il

dit : (h) Alors il: commenceront de dire aux montagnes, Tombe-zz ſur nous z

ô' aux colline: , couvrez-nous.

Toute la Tradition a reconnu la longue réprobation des Juifs incré
vdules , ô( la prédiction de leur futur rappel dans ces paroles d’Oſe'e (i) :

Le: enfant: d'Iſraël demeureront long-temp: ſan: roi Có- ſan: prince , ſan:

ſacrifice G' ſan: autel, ſan: éphod ô- fan: théraphim. Et apre: cela le: en

'nu-ç

(d) Oſée, l. 11.6' m. 5. :(177) Eïttfi. xxxrv. 23. 0 xxxvir. 14. = (c) Oſée,

xr. 1- = (d) Mu. u. 15. ._.—— (e) Rom. ix. 15. 7.6. = (f) Oſée, u. 23. 14. G' 1.10.

= (g) Oſez, x. 8. = (lx) Luc. xxl”. 30. =d (i) Oſee, r”. 4 G' 5.
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ſant: d’Ifi'aël reviendront ê' ils chercheront le Seigneur leur Dieu , G' Da
vid leur Roi , ê* ils ſeront ſtÿſſ/Ïs de frayeur devant le Seigneur en recevant les

biens dont il les comblera ans les derniers jours.

Lorſque nous avons parlé des *prophéties de Jérémie 8( d'Ezéchiel,

nous avons montré que ſelon la penſée des Saints Peres , 8( ſpéciale

ment de S. Jérôme , dans le langage mystérieux des Prophetes , la maifim

d'Iſraël peut repréſenter 8( les Juiſs incrédules , 8( les Chrétiens pervertis

par ſhéréſie; 8( que la maiſon de .Ïttda repréſente l'Egliſe de Jeſus-Christ ,

(Fest-à-dire , toute la multitude qu'elle renſermedans ſon ſein , mul

titude dans laquelle ſe trouvent mêlés les justes qui ſont l'objet des com

plaiſances du Seigneur , ô( les pêcheurs qui ſont l'objet de ſes repro

ches 8( de ſes menaces. Ce que ce ſaint Docteur a ainſi établi dans ſes

Commentaires ſur Jérémie 8( ſur Ezéchiel , il rétablit auſſi dans ſon

Commentaire ſur Oſée. » Dans tous les Prophetes, dit-il , (a) mais

d) principalement: dans Oſée , les dix tribus repréſentent les Hérétiques

)) dont la multitude est très-grande ,z les deux autres qui étoient déſi

» gnées ſous le nom de Juda , 8( au milieu deſquelles ſe trouvoit la puiſ

)) ſance royale confiée à David ê( à ſa race , repréſentent l'Egliſe de Je

» ſus-Christ : (c In Omnibus quidem Prophetis , ſedprwcíptzè in Oſee , decent

tribus referuntur ad Hœreticos , quorum multitude maxima est: duo: autem tri

bus qua: appellantur Judd , Ecclefiæ perſbnampoffidertt , quæſub flirpe Da

vid regnabant. Et plus loin expliquant cette parole du Prophete: (b)

Ils diront aux montagnes , Couvrez-nous ,~ Cz- aux collines , Tombez ſur nous.

D) C'est , dit-il , (c) ce que Notre-Seigneur dit devoir S'accomplir au

D) dernier temps de la captivité des Juifs. (d) Ainſi tout ce qui est dit

» maintenant contre les dix tribus , ou contre toute la maiſon d'Iſraël ,

D) ſachons que cela peut être appliqué figurativentent , même à tout

D) le peuple Juif : c( Quidquid ergo nunc contra decem tribus , five contra

omnem dicitur Iſraël , ſëianzzzs Tvfflät etiam ad totum Populum Poſſe tranſ

ferrí.

C'est ce qui réſulte auffi de la célebre prophétie du Chap. III.

ſur laquelle les Peres 8( les Interpretes s'accordent à reconnoître que

ce que le Prophete dit alors de la maiſon d'Iſraël , ſelon le ſens lit

téral , regarde dans le ſens figuré l'état préſent du peuple Juif ê( ſon

rappel futur. Voici les expreſſions du Prophete: (e) Le Seivneur mc dit :

.Allez , Ô' aimez encore une flemme adultere , qui eſl aimée (Fun autre que

dfſbſl mari, comme le Seigneur aime les enfants d'Iſraël , pendant qu'ils met

tent leur confiance en des' Dieux étrangers , G' qu'ils aiment le marc du vin.

.Te donrtai donc pour prix à cette femme quinze pieces d'argent, G un core

Ô' demi d'orge ,' G- je lui dis : Vous trfattendrez pendant long-temps , ſans

vous abandonner à petflmne , G ſans épouſer un autre ntari ; ê* je vous at

tendrai auſſi moi-méme. Car les enfants dïfraëlſeront long- emps ſans roi ê*

 

(a) Hiero”. in Oſêe , r. Tom. III. col. I141.= (b) Oſëe , x. 8. = (c) Hier. inOſ-e ,

x. col. 1305. :(41) Lucdtxttr. 30. = (e) Oſer, ut. t. Ùvſeqq. .

Tome XI. Oo'
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ſans prince , flans _fitcrzÿice G- ſanrautel , ſan: éphocl 6- fam' theïupliím. En

après cela les enfants d'1ſraël reviendront, ils cherche-ront le Seigneur leur"

.Dieu , Ô- Dnvíd leur roi ,- G- dans les derniers jours, ils recevront avec une

frayeur reſpectueuſe le Seigneur ê* le bien qui vient de lui. Dr Il est à remar

D: quer , dit ſaint Jérôme, (n) que cette femme adultere ſignifie l'état

l) préſent des Juifs , leſquels ſans Dieu , ſans la connoiſſance des Ecri

D) tures, ſans la grace du Saint-Eſprit , ſont aimés par le Seigneur, qui

» attend le ſalut de tous , 8( ouvre la porte aux pénitents , tandis que

D) néanmoins ce peuple aveugle 8( inſenſé aime des choſes inutiles , 8(

ñ »s'attache à des traditions humaines, 8( à des ſonges tels que ce qu'ils

)) appellent leurs Dettterôfl: , n'ayant plus ni raiſins , ni vin , ni preſſoirs

z) remplis d'une liqueur enivrante, mais un marc vieux qui est rejette*

» comme inutile. Notandum quid hæc adultera preſent rempli: ſignífîcet fuñ

:o: dæorum, qui abfque Deo G' notititî Scripturarum ê' gratiâ Spiritfi: Sanc

» ti, díliguntur à Domino , qui Omnium ex eädt falutem , ê' aperít januam
d: pœnitentlſibuuê- nihilominùs illi rer inutile): amant, tradition” hominum , G'

» æëulëpaeémjbmnia diligentes; G' nequaquam-uvas haben!, Cr vinum, G ple

» na muſic rorcularia , fed vetera vinacía qua: projeâaſunr . . . . . Les pre-

» miers-nés de l'Egypte furent frappés de mort lorſque le quinzieme

D) jour du mois de Niſan commençoit ; 8( dans ce même jour, lc peu

» ple d'Iſraël ſur tiré de l'Egypte ,.8( acheté pour entrer dans le ſervi

n: ce du Seigneur . . . . Quarante-cinq jours après , ils arrivent au mont

D) Sina; dès le lendemain, il leur est ordonné de ſe ſanctifier 8( de ſe

» purifier en' ſe ſéparant de leurs femmes pendant trois jours pour ſe

)) préparer à recevoir la loi de Dieu: 8( ces trois jours étant paſſés

D) Moyſe monte ſur la montagne au cinquantieme jour , 8( il reçoit le'

n Décalogue. Ainſi le peuple .luif repréſenté par cette femme qui re

D) çoit d’Oſée quinze pieces d'argent 8( un core 8( demi, dest-à-direr

)) quarante-cinq meſures d'orge : [ car le chomer ou core contenoitñ

» trente meſures nommées ſeah : ] le peuple, Juif, dis—je ,.depuis le pre

» mier avé-nement de Jeſus-Christ notre Sauveur , demeure comme une

)) femme qui attend l'arrivée de ſon époux. Quinta' decinuî die illueeſZ

» cente menſis Nijèzn', pere-uſa ſunt Ægyptiorum rimogenita , 6- Ifi-aelis de.

>- Ægypta eduffus eſl popular, ac in _ſer-virutcm ei mercerie-Conducta: . . . .

n Quadragefinto quínto die ad montem Sina Pervenitpopulus ,* statimque 4l-

tero die, ur ſanñificeruur à coitu feminarum Per triduum, G ſe præprzt

rent ad aceipiendam legem Dei , edicitur : tranſaâir tribus diebus , quin~

quagefimo die , Moyſe: aſbendit in momem, G- decalogzlm ſit/eclair. Seder

itaque popular Juda.-Drum qui quon-dam quindecim argenteí: ê* quadragin

ta quinque hordei modiis est eonduäus , Poſt' adventum Domini _ſalvmoris

6- viri ſia' expeâar adventum . . . . L’époux de cette épouſe infidele

d: demeure auſſi lui-même dans 'l'attente du retour 8( de la pénitence de

~—--~—ï——ñ———~———-ñ~ñ——ñ—-—ñ

(d) melo”. in Ofic, m. cal. n54. '
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»cette adultere; il attend que la plénitude des nations étant entrée,

d) Iſraël vienne enfin le dernier , 8( embraſſe auſſi lui-méme la foi, en

n ſorte que ce peuple, qui étoit autrefois la tête , deviennèalors la

n queue, tandis que ceux qui étoient autrefois la queue , ſeront de

” venus la tête :_ qu'alors il n'y ait .plus qu'un troupeau , ê( qu'un

>- pasteur. Vir quoque ſèdet , imà expeâaz adulteræ partire-miam , ut post

» quam plenirudo gentium fitbintmverít, ê' navzflímur ctediderit Iſrael, ira

z) ut quifuer-at caput , vertarur in Caudan!, &cal-Ida vertatur in caput : G- tune

»fiat um” grex &unus Pastor . . . . Depuis la Paſiion de Jeſus-Christ no

» tre Sauveur juſqu'à ce jour, il s'est déjà paſſé un peu moins de quatre

n cents ans ; 8( perſonne ne ſait combien il reste encore de temps juſ~

I) qu'au jour du jugement: les Anges mêmes ne le ſavent pas; le Fils

n même l'ignore. ll dit qu'il Pignore , parce qu'il ne nous est pas utile

:o de le‘ſavoir. C'est donc là ce long-temps , cette longue ſuite de

dd jours , pendant leſquels la malheureuſe Synagogue , ſemblable à une

d) femme adu~ltere , ſe nourrit d'orge , 8( demeure dans l'état d'une fem

” me affligée , parce qu'elle ne peut pas encore s'unir au Christ qui est

n ſon époux. Poſl affionem Dominifalvarari: , uſque in præfentem diem ,

:d Paulô minus qua ringenteſimus annur expletztr : G- quantum temporis re

n fidear uſque ad diem judicii , nec Angeli nouer-un! , nec Filiur. Qui ideà

zz ignorare _ſe dícir, quia nobís non expedit diſbere. Hi film ergo multi

d: dies, quíbur infelix Synagoga G mulier adult-era hot-dee paſàitur, G- ſèdez

D) contraäa , quia cum Chri/rasta” non pote/L. . . . C'est donc ici cet aveu

» glement qui est tombé ſur une partie d'Iſraël , afin què la plénitude des

» nations entrât , ô( qu'alors tout Iſraël fût ſauvé. Hæc est cacitas quæ e:

» parte canligzt Iſraeli , ut ſubímrarez Plenitudo gentíum , G- turtc Omni:

n Iſrael ſalt/u: fierer. .. . . Et lorſque les enfants d'Iſraël verront celui qui

D) a été renoncé par ſes freres , lors, dis-je, qu'ils le verront régnant dans

J) ſa majesté , 8( dans la majesté de ſon Pere , ils ſeront ſaiſis de frayeur

» 8( d'admiration devant le Seigneur, 8( devant le bien qu’ils doivent

n recevoir de lui , ſoit que par ce bien l'on entende ſon propre Fils',

n qui est le bien ſouverain engendré du ſein du Pere, qui est audi lui

» même le bien ſouverain ; ſoit qu'on l'entende des biens dont parle le

dz Pſalmiste, lorſqu'il dit : Je crois 8( j'eſpere que je verrai les biens du

:a Seigneur dans la terre des vivants , bien différente de cette terre que

>- nous .habitons , nous pêcheurs, 8( qui est bien plutôt la terre des

» morts. Cùmque eum 'vider-int _filií Iſrael , qui à ſidi: fratribur denegarus

n efl , in Patris ê' ſud majeflate regnamem , Pavebunr &flupebunr ad Domi

» num G ad bonum ejus : qui bonus Fílíur de bono nains est Paire : _five acl

v bona Domini , de quibur Sanaa: loquitur: Credo videre bona Domini in

)) terra viventium : hæc enim quam incolímus peccarores , terra eſt "tomto

» mm. r( Ainſi s'exprime ſaint Jérôme.

L'infidélité de la maiſon d'Iſraël repréſente donc l'infidélité des Juifs

incrédules :les vengeances du Seigneur ſur la maiſon d’Iſraël repré

O02.
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ſentent donc les vengeances du Seigneur ſur les Juifs incréduleszles

promeſſes du rappel 8( du retour de la maiſon d'Iſraël renferment donc

lc_s promeſſes du rappel 8( du retour des Juifs incrédules : enfin les pré

dictions des biens/que le Seigneur doit répandre ſur la maiſon d'Iſraël

n'auront donc leur entier accompliſſement que lorſque le Seigneur ré- ‘

pandra l'abondance de ſes biens ſur les Juifs auparavant incrédules -,

mais alors convertis à lui dans toute la ſincérité de leur cœur.

suîtlÿdes ’ Ephraim s'est approché de moi avec des paroles trompeuflss, dit le Seigneur

Obſervations par la bouche d'Oſée , (a) ô- la maiſbn d'Iſraël avec hypocriſie : mais Juda

ſïeîsleègïſzflïé' s'est conduit avec Dieu G- avec ſes Saints comme _un témoin fidele : c'est le

Pafflïffle Je, ſens de la Vulgate; ?Hébreu pourroit ſe traduire : mais Juda continue

deux maiſons de dominer , G- demeitre fidèlement attaché à Dieu 6- à ſes ſaints. Le re

Ïläſíaëäoädêî proche que le Seigneur fait ici à la maiſon d'Iſraël est préciſément celui

ſées comme fi. que Jeſus-Christ même faiſoit aux Juifs de ſon temps, lorſqu'il leur di- ~

ËËLÏAÊÎ” ſoit: (b) Lſſpocrites que vous êtes , Ij'aie a bien prophétiſb' de vous, lorſqu'il

.mrc , ,ſſaël a dit : Ce peuple est proche de moi en paroles , G- il m’hon0re de: levres ,'

físuſe du !uîf maisfiín cœur est bien éloigné de moi. Voilà donc le caractere du Juif in

'ſſlïiïégjrè j: crédule: c'est un peuple qui ſemblable à Finfidele maiſon d'Iſraël, 8(

peuple cine'. aux perfides enfants d’Ephra~in1 , ne s'approche de Dieu qu'avec hypo

“e” criſie 8( avec des paroles trompeuſes : Circumdedit me in neoatione ,

( ou in mendacio, (c) ſelon la verſion des Septante , ) Ephraim, in dolo

.domûs Iſraël. Mais les Diſciples de Jeſus-Christ ont formé un peu

ple de témoins fideles; un peuple au milieu duquel a été conſervée 8(

perpétuée la puiſſance du vrai David; un peuple qui est demeuré fidé— '

lement attaché à Dieu 8( à ſes Saints; un peuple en qui ſe ſont renouvel—

'lées 8( perpétuées les prérogatives qui distinguoient autrefois la maiſon

de Juda : Judas autem testis deſcendit, cum Deo G cumflinctis fidelis , ſelon

Fexpreſiiorrde la Vulgare; ou ſelon que l’He’breu pourroit auſſi ſe tra

duite ifudas autem adhuc dominatur , cum Deo Ô' cum _ſanëiis fidelís. (d)

.ſe ne ſerai plus touche' de mſſéricorde pour la maiſon d'Iſraël, dit encore

le Seign -ur par lzi bouche du même Prophete ; (e)je les oublierai d'un

profond 0ubli:( c'est le ſens de la Vulgare; les Septanre traduiſent : je

' m’éleverai ouvertement c0mr’eux : )mais j’exercerai ma miſéricorde ſi” la

maiſon de Juda, G- je les ſauverai par le Seigneur leur Dieu , G' non par

 

(a) Oſze, xt. i1.:::(ó) Ma”. xv. 7. 8- .-:- (c) wma: Sept. ?.- \l-uiæët. = (J) L’Hé.

-brcuŸ-ffï *ty est défectueux : 8c peut venir de 1T* -ty , trfli! deſcendit , comme ſdi -r Jérôme le

ſuppoſe , ou de :H1 ny , .rd/ſuc damindrur , comme le ſuppoſe la Verſion &Aquila , frangin-M.

,La Verſion des Septante ſuppoſe encore une autre lecture toute différente. ils traduiſent:

Mii-ſvn aJlëJiJUE-ic: ce qui ſuppoſe qu'au lieu de 5R ny' T11 ny 411m4: dominarur , eum

Deo, 8re. ils liſoient :HN nya' Tiny , \vu-M eognovit eos .Deus- Cela montre que ce texte a

certainement ſouffert quelque altération. 'La lecture d’Aquila paroît la plus naturelle :

.Ad/tue domiruiur: elle ſe vérifie à la lettre dans la maiſon même de Juda, qui demeura

toujours dépoſitaire 'de l'autorité que Dieu lui avoit confiée. = (e) Ofie, 1 .6. 7. '
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l'arc , ni par l'épée, ni par les combats , ni par les chevaux , ni par le: ca

valiers. Les Juifs incrédules ayant excité contre eux la colere du Seigneur;

ils ontéré retranchés à cauſe de leur incrédulité : le Seigneur a ceſſé d'être

touché de miſéricorde pour ce peuple : Non addam ultrà miſèreri domui

_Ifi-ael. Il les a abandonnés comme S'il les eût oubliés , non pas toutefois

d'un oubli éternel, mais cependant d'un profond oubli, dans lequel il

les a déjà laiſſés pendant près de dix-ſept liecles : Sed oblivione obliviſcar

e0rum,-ſelon l'expreſſion de la Vulgate. Il s'est élevé hautement con

tr'eux,~ il s'est déclaré ouvertement leur adverſaire; il leur a fait ſen

tir le poids de ſa colere 8( de ſon indignation : Sed adverſariê adverſabor

cis, ſelon ſexpreſlîon des Septante. (a) Mais en même temps il a fait_

éclater ſa miſéricorde ſur le jieuple Chrétien , ſur l'Egliſe de Jeſus

Christ repréſentée par la maiſon de Juda : .Et domui Juda mi/Fzrebor. Il

l'a ſauvée des mains de ſes ennemis par ſa propre force , 8( en faiſant

connoitre à tout l'univers qu'il est l'Etre ſuprême , le Dieu puiſſant qui

protege 8( qui ſauve par ſon ſouverain pouvoir ceux qui le ſervent 8C

?adorent : Etſalvabo eos in Domino Deo ſilo. Ce n'est point par leur épée'

que les Apôtres , qui ſont nos peres , ont conquis l'univers; 8( ce n'est

pas leur bras qui les a ſauvés : (b) mais ç'a été la droite 8( le bras du

Trèsñhaur; ç'a~été la lumiere de ſon viſage 8( Fcfficacitéde ſes regards

ſalutaires; parce u’il a mis ſon affection en eux : il les a ſauvés , non

par l'arc ni parlépée , non par les combats , non par les chevaux ni
par les cavaliers ;~ mais par le Seigneur leur Dieuſi: Et ſalt/abo eos in D0

mino Deo fuo ,' ô' non ſalvabo eos in arcu G' gladio , G in bella , ê' ir:

equís , Ô' in equitibus.

Si vou: vou: zzbandorzne-ir àlafornication, ô Iji-aël , dit encore le même .

Prophete , (c) qu'au moins .Ïuda ne tombe a: dans le même éché. Les bruns

ches naturelles ont été retrnnchées à cau e de leur incrédulite' , dit l'Apo

tre; (d) 6- vous , ô Gentil , c'est par votre foi , que vous demeure-z ferme:

ne vous élevé-ï point ,- mais craignez :car ſi Dieu n'a par épargne' les bran

cher naturelles, vous devez craindre qu'il ne vous épargne par auſſ. Les

Juifs incrédules ne reconnaiſſant point la justice qui vient de Dieu , dit en

core le même Apôrre , (e) G' .Fe-fforçant d'établir leur propre juſlice , ne _ſe

ſont point ſoumis à la justice qui vient ale Dieu, ils n'ont point attendu de

 

(d) L’Hébreu, !:715 NWN RT!, peut être pris du verbe nw: , 8c alors il ſignifiera;

olóliviorze oóliviſcar eorum, comme ?exprime ſaint Jérôme; ou du verbe NW), 8c alors

il ſignifiera , adverſizriè ddverſàbor ei.: , comme ?expriment les Septante , aZvT-«raariyine

tiflnujïojua] ddl-Ts. Cette Verſion répodJnieux a'. l'expreſſion 8c ;i la construction de l'Hé.'

hrcu. = (L) Pſabn. xLIlI. 4. Nec enim i” gladio ſida poſſède-rune Ierram, G' órachium

eorum non _ſàlvabit eo.: : _ſid dexter.: ſu.: , G' brac/till!" tuum , G' illuminalía vulnls tm' ,

quantum eomplJeuË/Zí ia air. = (d) Oſêe , rv. r5. = (d) Rom. ui. zo. 1.1. Propter 1H.

creduliurem fl-actiſilnt: lu autem ſide flu; noli altumfxpere ,ſed time. Si enim .Deus m:

:ur-:lióus fJmÎS nan pepe-ſeit , neflmè nec lili parc-xt. = (e) Rom. x. z. Ignoranler CHI/IR

justiriam .Dei , G' _ſim/n qua-renier fldtuere , ſuſiíriæ Dei floſlfllnlfilbjçcti, . x

4 1



2'94 P R É F A C E

Dieu cette justice qui vient de lui par la foi. (a) Car .ſeſils-Cltriſl , qu'ils'

ont rejetré, eſI la fin de la loi pour justifier tous ceux qui croiront en lui. (b)

Leur propre justice qu'ils sefforçoient d'établir , est l'idole à laquelle ils

fe ſont prostitués. Nous donc qui avons eu le bonheur de recevoir 8C

d'embraſſer la justice , cette justice qui vient de Dieu par la foi, nous

qui ne demeurons fermes que par cette foi que nous avons reçue , gar

donS-nous bien d‘imiter leur incrédulité ; gardons-trous bien de mécon

noître comme eux la justice qui vient de Dieu , de nous ſoustraire

Comme eux à cette justice qui vient de Dieu par la foi , de prétendre
établir comme eux notre propre justice , 8( de nous prostitîuer comme

eux à cette idole : Si fornicaris tu , Iſrael, non delinquatfaltem Judd.

Dorgueil G' la fierté d'Iſraël eſt' peinte ſur ſon vlflzge , G P013; témoigna

ge contre lui,dit le Seigneur par la bouche du même Prophete; (c)

Iſraël 6- Ephraïm tomberont ê' ſeront renverjés à cauſe de leur iniquite' : G'

Judd même tombera G' ſera renverſé avec eux . . . . .ſe _ſerai à l'égard d'E

phraïm comme le Ver qui ronge les vêtements ,- ê' à l'égard de la maiſon

de ludo , comme la pourriture qui conſume les chairs . . . . Je ferai com

me un lion féroce à l'égard d’Ephraïm , G comme un jeune lion à l'égard de

la maiſon de Judd : je me jetter-ai moi-méme ſur eux comme fitr ma proie ,

j'irai la prendre , G- il 7111)' aura perſonne qui puiſſe me Pdrracher. Ecou~

tons ce que dit ſur cela aint Jérôme: (d) » Les Hérétiques compris ſous

» le nom d'Epl1ra'i~m ayant été punis , Juda même, dest-à-dire, ceux

D qui demeurant avec l'Egliſe , ſont toutefois engagés dans les erreurs

,ï ou dans les vices des Hététiques, auront à ſubir avec eux uneſembla~

:d ble ſentence. (( Punitis Hæreticis qui intelliguntur Ephraim ,etiam Judas,

fiilicet , hi qui cum Eccle ia permanent, G- Hæreticnrum vel erroribus Vel

ritiis continentur , ſimili jË/ntentiæ filbjacebllnt. De même les Juifs ſu

perbes 8( incrédules , qui ſont auſſi compris ſous le nom d’Ephra'i~m ,

"ayant été punis ; Juda même , dest-à-dire , ceux qui demeurant avec l'E

gliſe, ſe laiſſeront engager dans l'orgueil des Juifs, ou dans leur incréduñ

lité, auront à ſubir avec eux une ſemblable ſentence : Simili jêntentia

fitbjdcebunt. Et combien de pertes en effet l'Egliſe n'a-telle pas déjà

éprouvées 2 Combien n'a-delle pas déjà vu de peuples retranchés à

cauſe de leurs infidélités ? Que ſont devenues les Egliſes d'Aſie ê(

d'Afrique autrefois ſi célebres .7 Dans l'Europe même, combien de peu

ples engagés dans le ſchiſme ou dans l'héréſie, 8( qui périſſent ainſi

dans leur iniquité? Ces peuples avoienr été entés ſur l'olivier à la pla

ce des juifs; mais n'ayant pas profité de l'exemple des Juifs , 8( ayant

dégéhéré comme eux de l'état où la bonté de Dieu les avoit mis, ils

ont été retrancliés Comme eux , ils ont été renverſés avec eux. Les

UM….
 

-_ (.1) Rom. ix. 30. Center que nan eäaidnrurjnſlítiam , appreñenderunljuflíriam. justi

:iam autem qu” ex ſide est. ~—~: (b) om. x. 4. Finis' enim legi: Chri/lu.: adjuflitiam ma'

Nadeau'. ~_—. (c) Ojèe, v. 5. i2. 14. :(1) Hier. in Oſêe , v. col. i172.

/



 

Juiſs incrédules ſemblables aux rebelles enfants d'Iſraël ſont tombésä

cauſe de leur iniquité ,~ 8( avec eux ſont tombés ces (Zhrétiens préva—

-ricateurs ſemblables aux perfides enfants de Juda : Iſrael G Ephmízn

ruent in iníqztitate _ſi1a:ruet etiam Judas cum eis. Autrefois le Seigneur

ſuſcita lœ Aſſyriens pour exercer ſes vengeances ſur les rebelles enfants

d'Iſraël : ô( enſuite il envoya les Chaldéens pour exécuter ſes jugements

-ſur les perfides enfants de Juda. De même le Seigneur a ſuſcite' d'abord

les Romains pour exercer ſes vengeances ſur les Juifs incrédules; 8c

quels jugements terribles n'a-t-il- pas enſuite exécutés ſur les Egliſes

d'Aſie ô( d'Afrique , en les réduiſant ſous la dure oppreffion des impíes

-Mahométansi Il est devenu à l'égard des Juifs incrédules comme le ver

qui ronge le vêtement , 8( à l'égard des Chrétiens prévaticateurs com

me la pourriture qui conſume les chairs : ſa colere dévore , ronge 8(

conſume les uns ê( les autres : Ego quaſi tinea Eplzraím , ê* quaſi pau-Edo

domui Juda. Il est devenu comme un lion féroce à l'égard des Juifs

incrédules , ô( comme un jeune lion à l'égard des Chrétiens prévaricañ

teurs : il s'est jetté ſur eux comme le lion ſur ſa Rroie, ô( il les a enle-e

vés ſans que perſonne pût les tirer de ſes mains. Ni les Juifs n'ont pu

éviter de ſubir le joug des Romains , ni les Orientaux celui des Maho

métans. Quels efforts n'a-von pas faits pour ſoustraire aux ennemis du

nom Chrétien au moins cette terre qui a été ſanctifiée par la préſence de'

Jeſus-Christ , ê( par les grands mysteres qu'il y a opérés ? a-t-on pu y

réuſſir? Ego quaſi leo flrrox (a) Ephraim , ê* quaſi catulur leonir donna' .ſu

da : ego rapid-m , (b) G' varient (c) tallam , G' non erit qui eruar.

Ephraiÿn efl une genzfl: instruire , quiſè plaît àfouler le grain , dit en

core le Seigneur par la bouche du même Prophcte : (d) mais ſe paſſëraict

ſur la beauté de ſbn cou; je mettrai un* joug. ſur Ephraiin ,' Juda labourera ,à

Jacob rompra les matter de p; ſillons. Le Juif, ſelon la remarque même

de ſaint Paul , (e) ſe glorifioit des faveurs de Dieu ,~ 8C étant instruit par

la loi , il ſe perſuadoit d'être le conducteur des aveugles , la lumiere de

ceux qui ſont dans les ténebres, le docteur des ignorants , le maître des

enfants 8( des ſimples: c'étoit une geniſſe instruire , qui ſe plaiſoit à fouler'

le grain: Eſhi-aim vítula doña , diligen: (f) trituram. Mais le Seigneur a:

  

(a) La Vulgate porte 1mn.: : mais c'est parce ue' les latins n'ont pas aſſez de mots

pour exprimer les différentes ſortes de lions que les ébreux distin nent : on en trouve deux

&mes dans ec verſet, un lion féroce 8c cruel, c'est celui-que les ébreux nomment 511w r

8c un jeune lion , c'est celui' ue les Hébreux nomment 1'53. .—_~ (b) La Vulgate porte'

rapid-M; ?Hébreu PDU”, figni e proprement rdpidm , ſelon que la Vulgatc des Pſaumes…

“exprime dans le Pſ. v”. il. 3. \Vegan/rdc 'rapide rule-o .mimdm mum. = (c) On lit;

dans la Vulgarc , 6-' vadam , rolldm. L’Hébreu lit : NWN 15m , Üest-âz-dire , E: :-gde-nx

1011.71”. De même qu'au verſet ſuivant , ?unum 15H , que la Vulgare exprime par , Vadazs

m-erzar. = (d) Oſêe, x. n. = (a) Ram. u. i7. 0ſt”. = (f) La Vulgate porte,,

àligerez mais PI-lébreu lit-r 'mfm , diligew.
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étendu ſa 'main ſur cette geniſſe qui ſe glorifioit dans la beauté de ſon

cou; ila mis un joug ſur Ephraiin ; il a aſſujéti les Juifs aux nations :

Et ego tranſíbo (b) filper Pulchritudinem cnllz ejus : aſcendere faciam (a) fit

per Ephraim. Les Juifs incrédules ont été mis les premiers ſous le joug ,

mais les Chrétiens prévaricareurs y ont été mis comme eux 8( après

eux :le Seigneur a mis un joug ſur Ephraïm , 8( Juda même s‘est vu

réduit à labourer , 8( à tracer de pénibles ſillons ſous la main de l'enne

_mi : Aſcendere faciam ſizper Ephraim , arabit Judas. Tranſportons-nous

'en eſprit dans [Orient ,- 8c nous y verrons une grande partie de la Gen

tilité Chrétienne figurée par la maiſon de Jacob , porter un joug péni

ble 8( fendre en gémiſſant les mortes de ſes lillons : Confringet fibi ſulcos

Jacob.

.J'ai vu une choſe horrible dans la maiſi/'lt cPIſraël , Continue le Seigneur
par la bouche iſolée ,' (c) là eſt la fornicatiorz d’Ephrni'rrt ,' Ifi-aël estſbzltſillé:

mais vou: auſſi , Juda, attendez-vous à être moiflbnne' , lorſque jeſerai près

de retirer mon peuple de ſa captivité , lorſque je ſerai près de guérir Iſraël.

C'est ce qui arriva à la lettre au temps de ſirruption de Nabuchodono

ſor ſur la Judée. La maiſon d'Iſraël avoit été emmenée en captivité dès

le temps deTliéglathphalaſar 8( de Salmanaſar; dès-lors le Seigneur

avoit frappé d'un coup mortel cette maiſon infidele: dès-lors il avoit

exécuté ſur elle les vengeances qu'il lui avoit annoncées par la bouche

même d’Oſée. Mais par la bouche du même Prophete il avoit auſii

promis d’exetcer ſes miſéricordes 'ſur les enfants d'Iſraël : Je guérir-ai

leurs bleſſures , dit-il , (d) G' je les aimerai par' une pure bonté; parce que

j'aurai détourné d'eux ma fureur. C’étOit au temps de Cyrus , qu'il devoit

ainſi guérir leurs bleſſures , 8( faire ceſſer leur captivité. Mais aupara

vant Juda devoit ſouffrir une terrible moiſſon au temps de Nabuchodo

.noſorg cette moiſſon terrible devoit être le commencement de ſoixan

-te 8( dix ans de déſolation , que la maiſon de Juda devoit éprouver , 8(

après laquelle le Seigneur devoit exercer ſes miſéricordes ſur les deux

maiſons d'Iſraël 8( de Juda , en les guériíſant , les réuniſſant 8( les déli

vrant : Sed G- .Ïuda, porte meſſkm tibi, cùm converfurus ero (e) captivitatem

populi mèi , cùm fanaturu; era Ifi-ael. Qf) Le Seigneur a de même exercé ſes

 
v* 

(a) La Vulgate porte , tranſit-z'. L’Hébreu lit auſſi au prétcrit : tnfizÿ , mais le V”

qui le précede peut le changer en futur ,~ 8c les Septante l'ont pris en cc ſens , ënÀujeepei.

= (b) La Vulgate porte , aſcendum. Mais lîilëbteu .lit : rr… , eſte/m'as fluid-n; 8c les

Septante l'ont pris en ce ſens, Ëzifiifiâ, u (r) Oſee , vr. to. ll. :1 (d) Oſêe, xiv. 5.

= (e) La Vulgate porte , (Lim couverte-ro. Ul-lébreu lit, *mwa 3 ce que l'es Septante ex

priment à la lettre par , f" Têt' Ëzirpéouv ,uí- I-'accompliſſemcnt de la prophétie dillipc l'équi

voque qui pourroit être dans Pexpreſſionde l’Hébreu : il prouve ue ce n'est proprement

ni cilm cam-entra , ni ci/m convertam , mais rùm tonvrrſurll: cro. Îluda fut moiſſonné non_

après la délivrance d’lſraël, ni au temps de cette délivrance , mais lorſque cette délivrance

étoit prochaine: Cim) contrer/Elſa: cro.. = (f) La Vulgate traduit: Clim ſlt/rare velltrñ

Ifiarl; Gt elle rapporte cela au ÿ. ſuivant qui a un autre objet. ~L’Hc'breu le joint de

vengeances
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vengeances ſur les Juifs incrédules : 8( ſa justice irritée les a frappés d'un

coup mortel .- il les a livrés- en captivité , non-ſeulement en les diſper

ſant parmi les nations , mais en les laiſſant ſous le joug du démon qui

les tient dans une captivité bien plus terrible encore que celle dans la

quelle les tiennent les Princes de la terre. Mais enfin il a promis de

' les rappeller un jour, de les retirer alors de cette funeste captivité ,

de guérir leurs bleſſures , de détourner d'eux ſa colere , 8( de leur fai

re ſentir les effets de ſon amour : Sanabo contritione: eorum,- diligam eo:

ſpontaneê: quia averſu: erit furor meu: ab ei:. (a) Et ſelon la remarque de

M. de la Chétardie , (b) S. Jean dans ſon Apocalypſe , place la million

des deux témoins , 8( la converſion des Juifs , à la ſuite d'un fléau qui

éclateta dans le ſixieme âge. Ce fléau est annoncé à l'ouverture du ſixieme

ſceau , (c) au ſon de la ſixieme trompette , (d) 8( à Feffuſion de la

ſixieme coupe. (e) S. Jean nous marque que les peuples ſur qui tombera

ce fléau, diront alors aux montagnes 8( aux rochers: (f) Tombe-z _ſio

nour ,‘ 6' cachez-nou: de devant la face de celui qui est aſſis ſur le trône ,

ô- de la colere de [Agneau : ces peuples connoiſſcnt donc l’Agneau ; ils

ſont donc Chrétiens: ils ſont donc de la maiſon de Juda. Saint Jean

ajoute que ce fléau (g) fera périr la troiſieme partie de: homme: : quelle

terrible moiſſon l Et c'est à la ſuite de ce fléau que S. Jean place la miſ

ſion des deux témoins, ( h) 8( la converſion des Juifs qui ſera le fruit de

cette million: (i) Sed ê' Judd, Porte meflëm tibi , cùm converſiirtr: ero

captivitdtem populi mei, cùm ſanarurir: ero Iſrael. Selon S. Jean trois grands

malheurs doivent terminer l'étendue des ſept âges de l'Egliſe. (k) Le

premier malheur est repréſente' ſous le ſymbole de la plaie des ſaute

relles : (l) le ſecond commence par un fléau repréſenté ſous l'idée d'une

cavalerie nombreuſe qui vient de l'Euplirate, ô( il ſe termine par la

 

même au verſet ſuivant, 3c ſi: z ma”. Les Septante ont lu, 'REM ; 8C l'ont exprimé

par , 3- T; t'a-Lodel: p.: : enſotte que ce dernier membre étoit tout ſemblable au premier , 8c

quelques anciens exemplaires de leur verſion les réuniſſoient : , e" 'ff Zórrryítp… ,ue Tn'.

UÎILuMG-"fflv 'ri-AEF ,ux , EI T; idea-Tdi ,ue -rà-i l'a-wir… Or 'mwa ſignifiant ici ràm renverſante

"a v il e" léſllltc que 'N513 doit auſſi ſignifier cum fóndraru: era. Au reste , il est aiſé de

comprendre que quand on ne réuniroit pas ces deux membres , le premier_ ſuffit pour

montrer que Juda devoir être moiſſomié vers le temps ou Dieu devoir délivrer Iſraël î

*ſed 5" I'd-l l porte meſſêm tilt' , trim converſírru: era captivirdrem populi mer'. C'est ce qui

est arrivé ſelon la letire. = (d) 0p,, xrv. 5. La Vulgate lit , avrrfir: est. L’Hébreu

lit auſſi au prétéritaw. Mais le ſens même-de la phraſe ſuppoſe le futur , 8c le Manuſ

crit Alerandrin de la Verſion des Septante Fexptime, alzorſnxl-MT: (6) Explication de

l'Apocalypſe, par M. de la Chétardic, Chap. vir. 8c xr. :a (c) Apoc- V1- l²-— G JP99

:U) A1706- "<- l3~ Ùſèqq. = (e) Apor. xvr. r2. = (f) Apec. vt. 16- .Er dí- i

tant moriribu: G* pelrir : Cid-lire ſuper 170:, O ab/Zondire no.: à finie _ſedentís ſilpçr

z/rrarium G' ab ir.: Agar'. :z (g) Apoc. ix. i5. Ut occiderent renie/n partem liornínum...

18- Et ab hi: tribu: p/Jgi: amfz est rerri.: par: liominurn. = (li) Apec. x1- I. Ùſêqq;

= (i) Apec. vii. r. Er' fi”. = (l) Apec. v…. r3. rx. n. xt. r4. =: (l) Apac- rx.

l. ad i2.

Tome XI. PP
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grande perſécution que doit exciter cette bête qui doit monter de Fabi

me, b( qui doit faire mourir les deux témoins:(a) le troiſieme 8C der

nier malheur est l'avènement du ſouverain Juge , lorſque le temps ſera

arrivé de juger les morts , de donner la récompenſe aux Saints , 8( d'ex

terminer ceux qui ont corrompu la terre. (b) Le premier malheur est

annoncé au ſon de la cinquieme trompette , comme devant tomber

dans le cinquieme âge : le ſecond malheur est annoncé au ſon de la

-ſtxieme trompette, comme devant éclater dans le ſixieme âge : le troi

ſieme 8( dernier malheur est annoncé au ſon de la ſeptieme ê( dernie

re trompette , comme devant être l'époque du ſeptieme 8( dernier âge ,

qui est l'âge de l'éternité. Selon la remarque de M. de la Chétardie , le

cinquieme âge paroît avoir pour époque le Luthéraniſme même , qui

paroît annoncé à l'ouverture du cinquieme ſceau : 8( M. de la Ché

tardie penſe que le Luthéraniſme même pourroit être austi repréſenté

par la plaie des ſauterelles , qui est le premier malheur. Le ſecond

malheur qui éclate dans le ſixieme âge , est entiérement futur: c'est encore

la remarque de M. de la Chétardie. Or la miſſion des deux témoins ſe

trouve placée entre le fléau qui est l'époque du ſecond malheur , 8c

la grande perſécution qui en est le terme. La converſion des Juifs , qui

ſera le fruit de cette million , ſera donc précédée de ce fléau , qui ſera

l'époque du ſecond malheur :ainſi juſqu'à ce que ce fléau ait éclaté , il

ſera vrai de dire que nous ne touchons point encore au temps de'la,

converſion des Juifs .- (c) Sed G- Juda, porte ,nem-m tibi , cùm converſions

ero captivitatem populi mei , cum fanaturus cro Iſrael.

Le Seigneur, après avoir dit par la bouche d‘Oſée-, qu'il ſera luiñ

même comme un lion féroce à l'égard dffîphraïm , 8L comme un jeune

'-—~—

 

(a) Apec. rx. t3. dd xr. r4. =(b) Apec. xt. 15. adfinem. :z (c) Je ſerais obli<

5è de mfiétendre trop , s'il ſdi-loic rapporter ici tout ce que dit M. de la Cliétardie Ear le

point dont je parle; je rapporterai ſeulement l'idée ſommaire qu'il donne de ces grands

événements dans l’Avant—propos qu'il a ;and la tête de ſon Ouvrage. » La ſixieme trom

n perte retentit; Bt voilà , ditM. de la Chét-ardie, une armée infinie d'ennemis terribles

» 6c épouvantables qui déſolent l'univers , 8c qui ſont mourir la troiſieme partie des-hom

dd mes : comme c'est un mystere futur , on ne l'explique pas ;ñ on s'abstient même de faire

n des conjectures ſur la proximité ou ſéloignemettt de cette ſixieme plaie qu'on peut voir

a at' lire , mais qu'il ſeroit téméraire de vouloir approfondir. Après ln deſcription du ſixie

» me âge de l'Egliſe , 8c avant le ſeptieme , dest-à-dire, entre la ſixieme 8e la ſeptieme

n perſécution , ſaint Jean voit arriver des choſes extrêmement conſidérables : la couver

)) ſion des Juifs, (Chap. VII.) un Ange qui annonce la. fin du monde , (Chap. X.) la

n venue 8c la prédication d'Hénoch 8c d'Elie , â qui ?Anrechriſi ſait ka guerre, 8c qu'il

H fait mourir ,- mais ils reſſuſcitent , 6e montent au ciel. (Chap. XI. t. 8e ſu—iv. ) Enfin la

v ſeptieme trompette ſonne , 6c voilà le jugement dernier , 8e Jeſus-Christ qui deſcend dl

v ciel accompagné des Anges 8c des Saints. ( Chap. Xl. I5. 8c ſuiv. ) c( Exp/je. de fdp”.

par [Ht/I, Ecckſ: Avant-propox. Voyez auſſi tout ce que dit M. dela Çhécardie dans

l'explication même du texte , lorſqu'il parle du cinquieme , du ſixieme 8c du ſeptieme âge

.le l'Egliſe.
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!ion ä l'égard de la maiſon de Juda , 8( qu'il ſe jetter: ſur eux comme

ſur ſa proie , ſans que perſonne puiſſe la lui arracher , ajoute : pl) .ſe re

rournerai enſuite au lieu où j'habite , juſqu'à ce qu'ils tombent dan: une ej:

Pece d'épuiſement , G- qiffilr cherchent mon viſage ; juſqu'à ce que dan; leur

tribulation , ils s’empreſſent de venir à moi , en difiznt : Venez , 5- retour.
non.: au Seigneur: car lili-même _c'est jette' ſur nous comme ſur fl: proie ,ſi

ê* lui-même nous guérira ,* lili-même nou: a frappés , G' lui-méme bande

ra no: plaies. Après que le Seigneur eut porté ſes derniers coups ſur

la maiſon de Juda par les mains de Nabuchodonoſor ; il rentra en quel

que ſorte dans ſon ſilence , dans le ſecret de ſa demeure céleste: Vañ

den: reverrar ad locum meum. Il attendit que les deux maiſons d'Iſraël

8( de Juda épuiſées toutes deux par une longue captivité , par une lon

gue déſolation , reclierciiaſſent ſon viſage , 8( ſe levaſſent pour retour~

ner à lui : Vade-ns revertar ad locum meum , donec deficiant 6- quærani (b)

fnciem meam ,* in tribulations ſua marie' confurgant (c) ad me. Ou plutôt ce

retour qui n'eut qu'un accompliſſement très-imparfait au temps de Cy—

rus , ſe vérifiera pleinement lorſque le Seigneur ayant porté ſes dcr

niers coups ſur la maiſon de Juda , dest-à-dire , ſur les Chrétiens pre'

varicateurs , alors les deux maiſons d'Iſraël 8( de Juda , dest-à-dire ,
les Juifs inicrédules 8( les Chrétiens prévaricateurs , épuiſés les uns 8(

les autres par une longue déſolation , ſe leveront dans leur affliction

pour retourner au Seigneur. Les Juifs auparavant incrédules reconnaî

tront la main qui les a frappés , 8( s'entr'exhorteront à retourner au

Seigneur , qui ſeul peut guérir par ſa miſéricorde les plaies qu'il leur

a faites par les coups de ſa justice : Veniſe , G revertamur ad Dominant :

quid ipſë dilaceravít, (d) &ſailabit no: ,' percuflit , (e) G- alligabit (f nor.

Les Chrétiens prévaricateurs reconnoîtront auſſi eux-mêmes la justice

du châtiment dont Dieu les aura frappés, 8( s’entr‘exhorteront à re

tourner au Seigneur , à qui-ſeul il appartient de guérir les bleſſures que

lui-même a faites : Venite , ô- reverramur ad Dominum : quía ipje dilacera*

vit , ô' fanabir nos ,- percujſit , G alligabiz nos.

Ailleurs le Seigneur dit auſſi par la bouche du même Prophete: (g)

Alors les enfants de .Iuda G' les enfants d'Iſraël _le raſſembleront G' ſe réuni

ront: il: fétabliront un même chef, Cr il: s'éleverant de la terre. Les en

fants d'1ſraël viendront ſe joindre aux enfants de Juda ; les enfants de

Juda recevront avec eux les enfants d'Iſraël :les Juifs viendront ſe
 

(d) Oſêe , v. i5. vt. i. z. = (b)_ La. Vulgate cporte, donec dçficídrir O quamris.

lfl-lébreu lit : iwpaimwu' win-ty, donec dtficidfll yuærdnt- ':ñ (e) La Vul atejoint

ïes mots au verſet ſuivant 8c porte , conjidrgent. L’Hébreu joint ces mots au vet et précé

dent , comme étant une ſuite du donec , qui ſuppoſe eonſurg-Mt. z: (d) La Vulgare porte,

cal-t_ Lflébreu h; , :Tau , qui ſignifie uelquefois repair , 8c quelquefois dÎI-ICZFJVÎIK.

c: (e) 'La Vulgate porte , percazier : 8c l' ébreu little même 1'. Mais dans l’Hébreu le

futur après un prététit vaut ſouvent un prétérit : a ici le ſens même de la phraſe le ſup

poſe. :z (f) La Vulgaie porte , (urfibit. L’Hébteu lit , uwnnn, G* alligaóir nos. Le

mor Hébreu s'entend du bandage des plaies. .~.—_- (g) Ofia, l. ii. P

p z
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joindre aux Chrétiens , 8( les Chrétiens recevront avec eux les Juifs .

les deux peuples ſe réuniront , ô( ne formeront plus qu'un peuple : Con

gregabuntur filii Judd G' filii Iſrael Pariter. Ils S'établiront un même

chef: les J-uifs reconnoîtront pour leur pasteur 8( leur chef Jeſus-Christ

même , qui est le chef 8( le pasteur du peuple Chrétien : les Juifs 8(

les Chrétiens ne formeront plus qu'un ſeul peuple ſous la Conduite

d'un même chef: il n'y aura plus qu'un ſeul troupeau 8( un ſeul paſ

teur : Et ponent ſibimet caput unum. Ils s'éléveront de la terre. Depuis

long-temps les Juifs ſont diſperſés ſur la face de la terre ſemblables à

ces os ſecs 8( arides qu'Ezéchiel vit diſperſés au milieu d'une campa

gne. (a) Mais alors le Seigneur enverra en eux ſon eſprit, 8( ils vi

vront : ils ſortiront de leurs ſépulchres , 8( ils s'éleveront ſur la terre

comme une armée nombreuſe : ( b ) Et aſàendent de terra. La multitude

même des Chrétiens auparavant abattus 8( humiliés ſous la main des

ennemis du nom Chrétien , réduits même à un état de langueur 8(

de foibleſſe dans ces jours où l'iniquité étant abondante ſur la terre ,

la charité de pluſieurs ſera refroidie;les Chrétiens , dis-je, ſe releve

ront alors pleins de vie 8C de force : car, ſelon l'expreſſion même de

l'Apôtre , (c)ſí la chtite des Juifl' a c'te' la richeſſe du monde , ô' ſi leur

abaiſſer-nent a été la richeſſe des Gentils , combien plus leur plénitude .7 ffi

leur réprobation est devenue la réconciliation du monde , que ſera leur rap

pel, ſinon un retour de la mort à la vie i Ainſi on verra alors s'élever

ſur la terre une multitude innombrable de Chrétiens fervents 8( pleins

de zele : les uns appellés d'entre les Juifs , les autres appellés d'entre les

Gentils, tous réunis par -les liens d'une même foi, d'une même eſpé

rance , d'un même amour , tous reconnoiſſant Jeſus-Christ pour chef,

tous s'élevant avec courage contre le vice 8( contre l'erreur , tous re—

nonçant aux deſirs terrestres pour ne plus deſirer ô( rechercher que les

choſes célestes : Et ajcendent (le terra. Mb”

Car le jour de .Iezrahel ſëra grand , ajoute le Seigneur. (d) Jezrahel en

Hébreu ſignifie le germe ou la ſemence de Dieu :Semen Dei. C'est ce qui

donne lieu à S. Jérôme de dire que le jour de Jezrahel, ou le jour de

la ſemence de Dieu , c’est le jour de Jeſus-Christ , qui est lui-même le

germe 8( la ſemence de Dieu. n Toutes ces choſes arriveront , dit ce

» Pere, (e) parce que le jour de la ſemence de Dieu est grand , c'est-à

» dire , le jour de Jeſus-Christ : c( Et hæc omniafient, quia magnus eſl dies

ſeminis Dei , qui interpretatur Christi”. C'est alors que les deux peuples

étant réunis , s’écrieront enſemble dans les tranſports de leur joie: (f)

C'eſt' ici le jour que le Seigneur a fait : ſbyons-y dans la joie ê* dans' l'alé
 

(a) Ezec/t. xxxv”. 1. G' fi”. z (L) Ióid. x'. to. Ingreſſu: eſl i” e.: (oſſi) Ëíriras',

G' yíxerunt , /Ieterunrque ſuper pe-Ïesſaor , extra-im: grandis air/ris Halde. r (c) Rom.

xi. ll. G' r5. Quôdfidelicîum illorum drſſvíliæ ſim! mundi , G' diminurio earum , divi

(ia gen-titan : 714.1Mo magix plcnitudo earum? . .ſi enim amd/io earum , ſeconcili-ttio est

mumli; 91m .zſſrzmplio , mſi vita ex mortuí: 7 = (d) Oſêe , r. u.= (e) Hier. in Oſêe!

x. Tom. III. col. 12.44. = Iſſ: cxvu. 24. "

‘—-——
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greflë. Car ce jourñlà ſera grand où Jeſus-Christ déſigné ſous le nom mê

me de Jezrahel , réunira les deux peuples , 8( répandra ſur eux une

abondante effuſion des richeſſes de ſa grace : Quid magna: dies jezrahel.

Vous donc , enfants de Juda , continue le Seigneur , (a) dites à vos

freres , Vous êtes mon peuple ,' ê* à votre ſœur , Vous avez reçu miſéricorde.

Le Seigneur en rejettant les Juifs incrédules leur a dit:(b) Vous n'êtes

plus mon peuple ,' &je ne _ſuis plus votre Dieu, Mais lorſqu'il les aura rap

pellés , lorſqu'ils ſeront revenus à lui , il les reconnoîtra pour ſon peuple.

Les Chrétiens fideles les reconnoîtront pour leurs freres, 8( comme

incorporés avec eux pour être avec eux le peuple du Seigneur: Dicíte

frarríbus veflrí: , Popular mel”. Le Seigneur en reprouvant la nation Juive

àcauſe de ſon incrédulité , a dit dellez-(c) Je ne ſerai plus touche' de

nuſérícorde pour la maíſbn d'Iſraël. Mais le temps viendra où cette na

tion, qui est tombée dans ſincrédulité, recevra auſſi elleñmême miſéri

corde : (d) 8( alors les nations qui croient en Jeſus-Christ , reconnoî

tront la nation Juive pour leur ſoeur, 8( comme ayant auffi elle—même

reçu miſéricorde : Er ſbrori Wflræ , Miſitrícordiam canſëcutd. ‘

Ainſi l'histoire des deux maiſons d'Iſraël 8( de Juda , nous repréſente

toute l'histoire des deux peuples. La maiſon de Juda qui demeure fidele

au Seigneur, tandis que la maiſon d'Iſraël n'a plus pour lui qu'un at

tachement (l'hypocriſie , c'est le peuple Chrétien qui s'attache au vrai

Dieu en reconnoiſſant ſon Christ , tandis que le Juif incrédulc rejette

le Christ du Seigneur, 8( n'a plus pour le Seigneur qu'un attachement

d’hypocriſie. La maiſon de Juda qui devient l'unique objet des miſéri

cordes du Seigneur , tandis que le Seigneur retire ſes miſéricordes de

deſſus la maiſon d'Iſraël , destole peuple Chrétien qui devient l'unique

objet des miſéricordes du Seigneur , tandis que le Seigneur retire ſes

miſéricordes de deſſus le Juif incrédule. La maiſon de Juda exhortée à

ne pas imiter ?infidélité de la maiſon d'Iſraël , c'eſt le peuple Chrétien

exhorté à ne pas imiter l’orgueil 8( Fincrédulité du peuple Juif. Les deux

maiſons d'Iſraël 8( de Juda châtiées l’une 8( l'autre à cauſe de leurs infi

délités : ce ſont les Juifs incrédules 8( les Chrétiens ptévaricateurs châ~

tiés les uns 8( les autres à cauſe de leurs infidélité-s. La maiſon de Juda

moiſſonnée par Nabuchodonoſor vers le temps où le Seigneur avoit ré

ſolu de délivrer 8( de guérir la maiſon d'Iſraël , c'est , ce ſemble, le

peuple Chrétien frappé de ce fléau qui éclatera dans le lixieme âge , 8(

qui précédera la converſion du peuple Juif. La maiſon d'Iſraël rappellée

8( réunie à la maiſon de Juda pour ne plus former enſemble qu'un ſeul

peuple ſous un même chef, c'est le peuple Juif rappelle 8( réuni au
 

(a) Oſée , rr. l. = (b) Oſée, I. 9. Vo: no” popular meus , G' Ego no” era lag/Ier.

I-'édition Romaine dela Verſion des Scptanrc lit : Ku) Z70; \ix iſſu' 1754:7”. .Ez ego mM ſum

veſler. L'édition d'Aide, @de JFG', _Deus vç/Ier. Le mot, Deux, n'eſt pas dans FHébreu;

mais il est au moins ſous-entendu. = (c) Ofi-e, 1. 6. Vac.: name” 47'115 , Abſſzue miſéri

cardi.: , qui.: mm addam ullrà miſerm' domui 11m1. = (d) Rom. xl. 31. E( :ſli mme a”

ëſcdídcſlifil . . . u: G ipſí miſericordiam ronſegaanmr. , ‘
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peuple Chrétien , pour ne plus former enſemble qu'un ſeul peuple , une

ſeule famille , un ſeul troupeau ſous la conduire d'un ſeul chef ô( d'un

ſeul pasteur qui est Jeſus-Christ. ' ‘ .

On a ſans doute remarqué que ſelon S. Jérôme, la mdijbn dïfl-aël

peut repréſenter non-ſeulement les Juiſsincrédules , mais encore les
4

Suite de!

Obſervations ſociétés hérétiques; &que ce principe qui peut avoir ſon application dans.

“ſéries gg' tous les Prophetes , a lieu principalement dans Oſée : (a) In Omnibus

1 1 - . - 1 . H - .194e, eË-rmdc-qllldem Prophet” , ſed præclpue ln Oſée , dccem tribus refërunrur ad Harc

des deux mai-"tícosu Et en ester dans toute la ſuite de ſon Commentaire ſur 'ce Prophete,

"Ï-S. jérôme explique relativement aux Hérétiques preſque tout ce qui est

paré” avec les dit de la maiſon d'Iſraël. Ce que ce ſaint Docteur applique aux Héré-l

du”, srmde- tiques est également applicable aux ſchiſmatiques ; les uns 8( les autres

ËZLËËËJÎCÊÏM_ étant également ſéparés de l'Egliſe repréſentée par la 'maiſbn de Judd ,

tim; c'eſt-L les uns par leur attachement opiniâtre à l'erreur , ô( les autres par leur

Ëäïſgfäflläwël attachement perſévérant au ſchiſme. Dans la parabole d’Ezéchiel ſur

oompzzëezvſſec les deux ſœurs Oolla 8( Oolíba , ê( ſur les trois ſoeurs , Jéruſalem;

l" ſchîſmaïï' Samaríe 8( Sodome , on a vu que Samar-ie repréſentée par Oolla peut

ZËÏ, Ërïsfl' déſigner particulièrement l'Egliſe Grecque qui par ſon ſchiſme a malheu

ſonde .iuda reuſement imite le ſchiſme des dix tribus. Les deux maiſbns d'Iſraël 6

Îſivftïnenîglíſ” de Judd peuvent donc , dans Oſée comme dans Ezéchiel , repréſenter les

on est . , . , .

le centre d, deux grandes portions du peuple Chrétien , lEglrſe Grecque malheu

:Îfflmë 51'110- reuſement engagée dans le ſchiſme , ê( l'Egliſe Latine au milieu de

me' laquelle ſe trouve dans le ſiege de S. Pierre le centre de la Communion

Catholique.

Sous ce point de vue reprenons l'histoire des deux maiſons d'Iſraël b(

de Juda , ô( nous y découvrirons l'histoire de ces deux grandes portions

du peuple Chrétien. La maiſon de Juda qui demeure fidele au Seigneur,

tandis que la maiſon d'Iſraël s'en éloigne ;ce ſont tous les peuples qui

demeurent attachés au ſiege de S. Pierre comme au centre de l'unité

catholique , tandis que les Orientaux , 8( ſpécialement les Grecs , S'en

éloignent , les Orientaux par leurs erreurs , 8( les Grecs par leur ſchiſ

me. La maiſon de Juda qui devient l’uni ue objet des miſéricordes duSeigneur , tandis que le Seigneur retire c(les miſéricordes de deſſus la

vmaiſon d'Iſraël ; c'est l'Egliſe Catholique qui demeure ſeule l'unique

objet des miſéricordes du Seigneur , tandis que le Seigneur retire ſes

miſéricordes de deſſus les Orientaux engagés dans l'erreur , ô( de deſſus

les Grecs entraînés dans le ſchiſme. La maiſon de Juda exhortée à ne

pas imiter l'infidélité de la maiſon d'Iſraël; ce ſont tous les peuples

Catholiques exhortés à ne pas imiter l'infidélité des Orientaux pervertis

par l'erreur, ni des Grecs engagés dans le ſchiſme. Les deux maiſons

d'Iſraël 8( de Juda châtiées l'une après l'autre à cauſe de leurs infidélités;

ce ſont d'un côté les Orientaux ê( les Grecs punis, les uns à cauſe de

 

leurs erreurs, 8c les autres à cauſe de leur ſchiſme, 8( de l'autre les

(a) (fier. ù- Oſée, z. Tam. m. cel- n41. ~ \
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Catholiques mêmes fauſſement frappés de divers châtiments à cauſe des

prévaricareurs qui ſe trouvent répandus au milieu d'eux. La maiſon de

.luda rnoiſſonnée par Nabuchodonoſor vers le temps où le Seigneur a ré

ſolu de rappeller ô( de guérir la maiſon d'Iſraël, c'est , comme nous

l'avons déjà vu, l'annonce du fléau qui éclatera dans le lixieme âge ,

ëest-à-dire , vers la fin des temps , ſur les Catholiques prévaricziteurs ,

avant que Dieu ramene à l'Egliſe non-ſeulement les Juifs incrédules ,

mais encore au moins une partie des peuples qui ſe ſont ſéparés de l'E

gliſe par l'erreur ou par le ſchiſme. La maiſon d'Iſraël rappellée 8(

réunie à la maiſon de Juda pour ne plus former avec elle qu'un ſeul

peuple ſous un même chef, c'est non-ſeulement la nation Juive qui ſera

ramenée à Jeſus-Christ vers la fin des temps , mais encore les hététiques

5( les ſchiſmariques qu'il plaira à Dieu de ramener alors à PEgliſe.

Ce parallele que S. Jérômea pouſſé auſſi loin qu'il le pouvoir de ſon

temps, peut beaucoup contribuer à l'intelligence du ſens mystérieux des

prophéties d'Oſe'e. S. Jérôme , qui a vécu long-temps avant le ſchiſme

funeste des Grecs, étoit plus occupé des ravages que ſhéréſie cauſoit

ſous ſes yeux, principalement dans l'Orient ou l'Arianiſme avoit pris

naiſſance : mais il y a tout lieu de préſumer que s'il avoit vu le grand

ſcandale du ſchiſme des Grecs , il auroit également appliqué aux malheurs

du ſchiſme ce qu'il avoit dit des malheurs de Fhéréſie : 8( l'on verra que

les difficultés qui peuvent ſe rencontrer dans l'application des Prophéties

d'Oſée aux Juifs incrédules , ô( aux Hérétiques , ſe diſiipent lorſqu'on

applique ces Prophéties au ſchiſme des Grecs. Quelques exemples vont

rendre cela ſenſible.

Ecoutez ceci, Prétres, dit Oſée; (a) ſin/ez attentive , maiſon d'Iſraël ,

maiſon du roi , prête-z l'oreille , ceci ſelon la lettre s'adreſſe au royaume

des dix tribus ; 8( le Prophete y diſtingue les Prétres , le peuple 8( la

maiſon du Roi. Si l'on cherche le ſens mystérieux que ces paroles peu

vent renfermer , on trouvera que chez les Juifs incrédules ;au temps de

Jeſus-Christ , ce furent principalement les Prêtres G- le peuple qui furent

coupables : ils diſoient eux-mérites qu'ils n'avoient alors d'autre Roi que

Céſar; 8( la maiſon de Céſar n'eut aucune part à leur ſoulevement contre

Jeſus-Christ 5 Pilate ne fit que céder à leurs instances. En y cédant , il

commit une injustice ; :mais du moins il ne fut pas l'auteur de leur inſiñ

délire' , comme les Rois d'Iſraël Favoient été a l'égard des dix tribus.

Lorſque S. Jérôme veut appliquer cela aux Hérétiques , i-l ſe trouve

obligé de dire que leursRo-is ſont leurs chefs : (b) Hœreticorum principes

inrelligimus. Mais ſi nous conſidérons ce qui ſe paſſa chez les Grecs , nous

verrons que du moins quelques—uns de leurs Empereurs favoriſetent en

effet le ſchiſme: la maiſon de l'Empereur favoriſa Photius , qui fut le

premier auteur de ce ſchiſme funeste ; ô( ſi quelques Empereurs vou

lui-ent contribuer à la réunion , d'autres s'y oppoſerent. Andronic H.

_ïñ-…ñ
 

(d) Oſëe , V. i. : (L) Hier, in Oſec, v. Tam. III. col. i265.
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rompit l'union qui avoit été faire ſous Michel Paléologue, 8( perſécuta

ceux qui demeuroient attachés à l'Egliſe Catholique.

Le Prophete continuant d'annoncer le châtiment terrible qui menace

les enfants d'Iſraël , prononce cette parole qui embarraſſe fort les Inter

pretes : (a) Det/arabic eos menſis eum Parlibus ſidi: : la difficulté d'expliquer

ce mot menſîr, relativement au royaume des dix tribus ,a donné lieu

de ſoupçonner que ce pouvoir être dans ?Hébreu une ſaute de Copiste :

on a prétendu même le prouver par la verſion des Septante , qui en effet

au lieu de menſir ont mis ici rubigo , comme s'ils euſſent lu dans l'Hébreu

KASIL, rubigo, au lieu de KODES , menſîs. Mais il faut avouer que ces

deux mots ne ſe reſſemblent pas plus en lettres Hébraïques qu'en lettres

Romaines, leur unique reſſemblance conſiste en ce qu'ils commencent

tous deux par la même lettre. D'ailleurs ſelon la remarque de S. Jérôme,

Aquila , Symmaque ô( Théodotion ont lu dans l'Hébreu KODES menſir.

S. Jérôme y liſoit ainſi; nous le liſons encore de même; 8( l'accompliſ

ſement de cette parole prouve que ce n'est point une faute , mais une ex

preſſion mystérieuſe qui ſe trouve exactement vérifiée. Nous avons appris

de Dieu même dans Ezéchiel que dans le style prophétique quelquefois les

jours ſont pris pour des années : (b) diem pro anno dedi zíbi. Nous avons

eu une ſeconde preuve de cela dans Daniel où les _ſèptante ſemaines mysté

rieuſes ſont priſes pour des ſemaines d'années. (c) Il en réſulte donc qu'un

mois qui est une période d'environ trente jours, peut déſigner une période

d'environ trente années ; 8( ſi l'on a encore quelque peine à les trouver

dans le premier ſens qui regarde le royaume d'Iſraël , 8( dans le ſecond

qui regarde les Juifs incrédules depuis Jeſus-Christ; du moins dans le

troiſieme qui regarde les Schiſmatiques Çrecs, on en trouvera Fexact

accompliſſement. Dans le premier ſens , on trouvera que depuis la pre

miere expédition des Aſſyriens ſur les dix tribus au temps de Théglath

phalaſar juſqu'à la ruine de Samarie par Salmanaſar , il s’écoula moins

de trente ans. Chez les Juifs incrédules on trouvera que les malheurs

qui conſommerent la ruine de leur république, durerent environ trente

ans ; ſi l'on veut les compter depuis l'an 40 de l'Eté Vulgaire , lorſque

l'Empereur Caligula donna l'ordre de dreſſer une statue dans le temple de

Jéruſalem , juſqu'à Fentiere ruine de Jéruſalem 8( du temple en l'année

70. Mais chez les Schiſmatiques Grecs , nous trouverons un accom

pliſſement beaucoup plus ſenſible 8( plus exact. C'est qu'en effet lorſque

le temps fut arrivé où Dieu voulut faire éclater ſes vengeances ſur ces

peuples coupables en faiſant tomber leur empire ſous la puiſſance de

leurs ennemis , il permit qu'Amurat II. Empereur des Turcs commen

çât par leur enlever en I431 la ville de Theſſalonique, une des plus

conſidérables de leur Empire; 8( ce Prince pouſſant ſes conquêtes avec

une rapidité extraordinaire , ſe rendit [naitre de toutes les places juſqu'au

Golphe"de Corinthe. Mahomet ll. ſon fils qui lui ſuccede , ſe rend
 

(.2) Oſèe , v. 7. ..—_: (6) Ezerlz. rv. 6. :n: (c) Drm. rx. 24.

maitre
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maitre de Constantinople en 1453 , 8( ſubjugue tout le Péloponneſe ; il

restoit encore aux Grecs Trébiſonde, où régnoit David Comnene ;le

même Mahomet s'en empare en 1461 ; 8( tout est ainſi ſubjugué dans

l'intervalle de trente années Conformément à cette parole mystérieuſe :

Devorabit e05 menſí; cum partíbus ſuis. .

Le nom mystérieux de Jacob acheve de montrer l'utilité , ( ou même,

-ſi je puis le dire , la néceffité) de cette allégorie pour développer le

ſens profond couvert ſous le voile de la lettre. En effet revenons à cette

.parole mystérieuſe : (a) Aſcendant ( ou comme Fexpriment les Septante ,

Aſccndcre faciam) fizper Ephraim , arabit Judas , confringet flbi fulcos

Jacob. Selon la lettre, le Seigneur annonce les châriments qu'il fera

tomber ſucceſſivement ſur Ephraïrn 8( ſur Juda , en ſorte que les deux

maiſons de Jacob ſe verront enſemble ſous le joug de leurs ennemis. Sous

ce point de vue , Ephraün 8( Juda ſont renfermés ſous le nom de Jacob

qui est le pere des douze tribus. Mais S. Jérôme nous rappelle ſouvent

que le nom mystérieux de Jacob ſignifie fitpplantatur ,* 8( que par cette

raiſon il _déſigne particulièrement les Gentils , qui ont en quelque ma

niere ſupplanté les Juifs , lorſque par leur foi ils ont mérité d'être ſubsti

tués aux Juifs ſur la tige de l'olivier franc., dont les Juifs, par leur

incrédulité , avoient mérité d'être retranchés. Si donc nous conſidérons

dans Eplzraün l'image des Juifs incrédules , il ſe trouvera que Juda re

préſentera le peuple Chrétien , 8( Jacob plus particulièrement encore la

.Gentilité Chrétienne. Mais alors Ephraím ne ſe trouvera plus compris

avec Juda ſous le nom de Jacob : Ephraün ſera également ſéparé de

Juda 8( de Jacob. Tournons-nous du côté des Grecs , 8( nous trouverons

l’allégorie mieux ſoutenue. En effet ſi nous conſidérons dans Ephraïm

l'image des Scbiſmatiques Grecs , nous trouverons dans Juda l'emblème

des peuples Catholiques: 8( dans Jacob le ſymbole de toute la Gentilité

Chrétienne , dont une portion conſidérable ſemblable à Ephraiin , s'est

ſéparée d'avec ſes freres , qui ſemblables à Juda ſont demeurés attachés

au centre de l'unité. Ainſi dans ce troiſieme ſens comme dans le premier ,

Ephraihz 8( Juda ſe trouvent également compris ſous le nom mystérieux

de Jacob qui embraſſe les deuxfamilleë.

Mais il est 'très-important de remarquer que ſoit que l'on conſidere

dans Ephraürz 8( dans Ifi-aël l'image des Juifs incrédules , des Héréti

ques ou des Schiſmatiques, 8( ſpécialement des Schiſmatiques Grecs;

Juda repréſentera toujours le peuple Chrétien , l'Egliſe Catholique , qui

'est ſeule l'objet des miſéricordes du Seigneur , 8( à laquelle ſeront un

jour ramenés tous ceux que Dieu rappellera à Jeſus-Christ , mais au mi

liéu de laquelle les justes ſur la terre ſe trouvent mêlés avec des pêcheurs,

qui*ſont l'objet des reproches 8( des menaces que le Seigneur adreſſe aux

*m*

 

(a) Oſëe, x. n.
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enfants de Juda , ſelon cette remarque importante de S. Jérôme , que

dans tous les Prophetes , ô( principalement dans Oſée , les deux tribus

déſignées ſous le nom de Juda repréſentent l'Egliſe : (a) In omnibu:

quidem Propheti: ,jE-d præcipuè in Ofite , .. .. . duc tribu: qua appellantur

Juda , Ecclefia: Ferſbnam poſſident.

vt. Les Prophéties d'Oſée ſont regardées en général comme très-obſcu

Rïmaîqä" res. )) Si dans l'explication de tous les Prophetes , dit S. Jérôme , (b)

ſi: ſactgſä: )) nous avons beſoin que le Saint-Eſprit vienne en nous , afin que le ſens

phétie (roſée, )) de leurs paroles nous ſoit découvert par la lumiere de celui par l'inſ

äíïîlÿqfifelî » piration duquel ils les ont écrites , combien plus devons-nous prier

ee. » le Seigneur, lorſqu'il s'agit d'expliquer la prophétie d'Oſée l com

» bien plus devons-nous lui dire alors avec S. Pierre : Seigneur , expli

» quez-nou: cette_ parabole ! ſur-tout après que celui qui a écrit ce Livre ,

» nous en a lui-même marqué à la fin l'obſcurité, en diſant: Qui eſt l'hom

n me ſizge , qui comprendra ce: choſe: .7 qui efl l'homme intelligent qui le: con

» noítra .7 c( Cette obſcurité vient non-ſeulement des mysteres qui y

ſont couverts ſous le voile de la lettre :elle vient encore ſoit du peu

\le connoiſſance que nous avons des événements mêmes qui font l'ob

jet de la lettre, ſoit auſſi de la qualité du style de ce Prophete. L'hiſ

toire des derniers Rois d'Iſraël est fort abrégée dans les Livres des Rois z

8( il n'en est pas même fait mention dans les Livres des Paralipomenes :

de ſorte que ces temps-là nous ſont très-peu connus. Le style de ce Pro

phete est très-ſerré 8( très-concis: il change ſouvent de perſonnes; 8( il

paſſe précipitamment d'un temps ê( d'une matiere à une autre , ſans liai

ſon ô( ſans tranſition. Saint Jérôme dit que le style d'Oſée est coupé

8( ſententieux : (e) Oſee commaticu: est , 6' qua/i Per ſententias loquet”.

Souvent il parle , pour ainſi dire, à demi-mot , 8( laiſſe beaucoup à ſup

pléer à ſes paroles. Il laiſſe quelquefois le ſens ſuſpendu , 8( des périodes

qui paroiſſent impatfaires. On y remarque des traits vifs 8( hardis, 8(

des comparaiſons très-belles: mais il en abandonne quelquefois l'appli

cation 8( la ſuite , ce qui empêche qu'on n'en voie toute la beauté , 8(

le rapport qu'elles ont avec la matiere qu'il traite. Les principes que

nous venons d'établir pourront contribuer à éclaircir l'obſcurité qui vien!

des mysteres :enfermés ſous le voile de la lettre.

 

(J) Hierort. in Oſee , I. Tom. III. col. I241. = (6) Hino”. Praf: in .EA-Plan, Oſée;

Tam. III. col. i233. .fi in expldndrionibu: Omnium Prepherdrum , Sancti Spb-kif: indi

gemu: adwnw , ur Mju: ínflirzäa fiſipli [i011 , illias revcldrionc paridanntr , planta magix

in explmatione Ofie Prop/url ora/ida: eſl Dominu: , Cr' :mn Perro :filed-dam : .Ednjêre

nobí.: pdr-zbolam iſlam : pre-ſertir” aim obſcaritarem volumini: i” fine njlelur i qui

firipſil .' Qui: fltpim: , GP ùzrelliger [sta .> irmlligen: , G' tag/roſier ea? L: (c) :ſont,

Prof. in ſſerſ: x”. Prapóet.



 
 

CHAPITRE PREMIER.

Infidélité de Samarie G' de ſés cnſhncs. Sang de ſeïrahel ven

ge' ſi” la matſbn de .Ié/zu. Reprobatiorz de la mazſbn d'y;

raéY. Protection ſi” la maiſàn de Judd. Multiplication des

enflmts d'Iſraël. Réunion des enfànts d’Iſr-aé~1 avec les en

fiznts de ſuda.

Lxct-“îïbîx Erbum Do

  gg!, ËÎËÏLÔ-Êiiſiïd

xngfipÿäzx Oſee filium

Beeri , in diebus (hiæ,

Ioathan , Achaz , Eze

chiæ , regum Juda ,~ 8c in

diebus Jeroboamfilii Joas

regis Iſrael.

2. Princípium loquen

di Domino in Oſee: 8E

dixit Dominos ad Oſee:

Vade , fume tibi uxorem

ÿ. l . Jírobamfils de ſé.” est Jéroboam

Il. qui ſu: contemporain &Oz-id; , 8c qui

: ce qui don

I - Aroles du Seigneur, adreſ

ſées à Oſée fils de Béeri,

ſous le regne d‘Ozias , dc

diaz-ENR* Juarlian , d'Ac_has 8( d'E

xqäzgaux zechias , R015 de Juda ,

8( ſous le regne de Jéroboam fils de .loasï

Rois d’Iſraël. "

.z, Lorſque le Seigneur commença de

parler à Oſéc , il lui dit : Allez prendre

pour votre femme une prostituée , 8C

ayez d'elle des enfants nés d'une prosti

tuée , Pour marquer ce qui arrivera à If:

mourut même avant ce Prince

t/un , Adia: 8c Ezz-'E/:ids , ont été ajoutés içi

par quelque mépriſe de Copine z ces trois

Princes étant ainſi postérieurs à Jésoboam

ue lieu de ſoupçonner que les noms de ſ9.:- fils de Jeu. Voyez la Préfllce.

QqZ
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raël : "car Iſraël ” quittera " le Seigneur ,

en Ëabandonnant à la Prostitutiffll 5' à bi filios fornicationum *

Pidolätrie , G' ſes enfant: deviendront les

enfants d’une prostituée qui aurez quitté le

vrai Dieu Pour ſuivre de vaine: idoles.

z. Oſée prit donc pour la femme

Gomer fille de Débélaïm , qui conçut ,

8( lui enfanta un fils.

4. Et le Seigneur dit à Oſée : Appel

lez l'enfant qui vous est né, Jezrahel,

Beſl-à-dire , le bras de Dieu ,Z parce que

dans peu de temps , j’e'rendrai mon bras ,

8( je vengerai le ſang de Jezrahel , cſeji

à-dire, des enfants de Dieu, ſur la maiſon

de Jéhu, qui les a engagés de nouveau dan:

le culte des idoles: ” 8( je ferai ceſſer le

regne de .ſé/tu ſur la maiſon d'Iſraël. "

fornicationum , 8( fac tíñ'

quia fornicans fornicabi

tur terra à Domino.

3. Et abiit , 8( accepíc

Gomer filiam Debelaim :.

8( concepic , ô( peperit eî

filium.

4. Et dixit Dominus ad

eum : Voca nomen eius,

Iezrahel : quoniam adhuc

modicum, 8( viſitabo ſan

guinem .Ïezrahel ſuper do

mum Jehu; 8( quieſccre

faciam regnum domûs Iſz

raëL

ÿ. z. Ces motsfze !ibi ne ſont pas dans

l’Hébreu , ni même dans le Commentaire

de S. Jérôme , qui avoit ſimplement dit, ac

filter: il y a lieu de préſumer, que delà

est venu par mépriſe de Copiste, fdefilios,

8( delà &fee ríbrfilior. Quoi qu’il en ſoit,

l’Hébreu peut ſignifier : Allez , prenez pour

votre femme une perſonne qui a c'te' prosti

tuée, 8( avec elle les enfants de ſa prosti

tution ,pour marquer [e que _ſont devenu: ler

enfants d'Iſraël. llllais en admettant même

l'expreſſion fac riói , le Seigneur ne com—

mande ici aucun déſordre; il ordonne une

alliance légitime avec une perſonne qui avoit

vécu dans le crime , 8( dont Popprobre de

voit réjaillit ſur les enfants qui devoient

naître d’elle.

Ibid. Litt. la terre d'Iſraël. Le nom d'Iſ

raël ne s'y trouve pas , peut-être parce que

dans nn ſens plus profond, 1.1 [erre est con

ſidérée ici ſous un point de vue plus éten

du.

_ Ibid'. Autr. a uitté le Seigneur. n L'in

fidélité de la maiſon d'Iſraël étoit alors ac

tuellement ſubſistance , 8( pouvoir ici repré

ſenter celle de toutes les nations de la

terre.

il. 4. Amr. Appellez l'enfant qui vous

est nédezrahel; parce que dans eu de temps

je vengerai ſur la maiſon de .iéhu lc ſang

qu'il .1 ver/è' dam- [4 vdllíe de Jezrahel; 8c

je ferai ceſſer enſuite le regne de la maiſon

d'Iſraël. 1) Jéhu s'étant révolté contre Joram

roi d'Iſraël ſon maître, mit à mort ce Prin

ce dans la vallée de Jezrahel , y ſir répan

dre le ſang d’Ochozias roi de Juda , 8( ex

rermina toute la .maiſon d’Achab. 4. Reg.

1x. G' x. Dieu , dont il avoir par-là exercé

les ven eances, lui promir la royaute' pour
ſa lg

qu'a la quatriemc génération. 4. Reg-X. 30.

La promeſſe fut accomplie , 8c Jéroboam,

ſous lequel Oſée ptophétiſoit , étoit ?arriere

petit-fils de .iéhu. Maintenant le Seigneur

déclare qu’il va exercer ſur la maiſon même

de Jéhu ſes justes vengeances. Jéhu avoit

;i la vérité ſervi d'instrument :î la justice du

Seigneur contre la maiſon &Achab : mais

ni ſa révolte , ni les autres crimes qu’il y

ajouta , n'étoient pas pout cela justifiés. Les

menaces du Seigneur contre la maiſon de

.iéliu furent exécutées par la mort de Za

charie, fils 8c ſucceſſeur de Jéroboam ll.

Ce Prince fut tué par Sellum , qui ſe ré

volta contre [ui, 8L régua en ſa place. 4;

Reg. Xv. to. tr. Environ 50. ans après la

mort de Zacharie , le royaume d'Iſraël;

dont les inſidélirés ſe erpóruoient , ſut éteint.

Sur le nom de Jezr el, voyez le x'. nr.

er onne 8( pour ſes deſcendants , juſñ.
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q, E: in illâ die conce- 5. En ce jour-là , je briſerai l'arc G

ram aréùm Iſrael in Valle les forces d'Iſraël dans la vallée de Jez

Jezra 'el 'ahel' fl

6. 'c concepit adhuc , 6. Gomer ayant conçu encore , en

g( Péperit filiam z 5c di_ fanta une fille ; 8( le Seigneur dit à Oſée:

xit ei . Voca nomen ejus , Appellez-la , Sans-miſéricorde ; ” parce

. . . . qu'à l'avenir je ne ſerai plus touché de

Abſque mlſerlcordla ‘ miſéricorde pour la maiſon d'Iſraël, 8C

quia “on ſſaddam ultſä ml' je les effacerai de ma mémoire pour ja-ñ

ſereri domui Iſraël , ſed mais ; de forte qu'après les avoir difizerjës

oblivione obliviſcar eo- -panni les nations, je ne penſerai plus à les

ſum. _ ramener dans leur payr. ”

7, Ez domui Juda miſe. 7. Mais j'aurai compaſſion de la maiñ

rebor ï 8( ſalvabo eos in ſon de Juda , 8( je les ſauverai par moi

Domino Deo ſuc: 8( non même qui _luis le Seigneur leur Dieu ; 8(

_ non par l'arc , ni par l'épée , ni par les

ſalvabo e05 m arcu 8( gla' combats , ni par les chevaux , ni par les

dlO , 8( in bell() , & in cavaliers. "

equis , 8( in equitibus.

77. 5. L'an :Plſiail rompu marque la 5. G* ſé”. Voyez la Díſſèrtatíonſî” [e-rg

ruine de la puiſſance exercée par les Rois ſaur des dix Tribus , à la tête du Livre

d’lſra~e'l : l'histoire ne montre point comment d’Ezéchiel. On lit dans l'Hébreu cl NSA ASA.

ce coup éclata dan: la y4115- de Jezrahel, LHM , à la lettre , ſed (allen: tollam eis :

Comme la ſuite du texte prouve que ce je n'aurai plus com aflion d'eux, mais je

Chapitre couvre un ſens mystérieux , il y ferai ſur eux un enl vement, j'en enléverai

a lieu de penſer que la ruine du royaume une partie queje diſ er etat' parmi les' na

tſlſraël peut ici marquer la ruine de la Ré— tions. Les Septante (fm

publique des Juifs après la mort de Jeſus- ANSA , zjfèrzmía efferar, mais je m’éleverai

Christ : alors la vallee de Jezrahel, pour- hautement contre eux. La Vulgate ſuppoſe

roit ici repréſenter ce que ſignifie dans Iſaïe Ns” ASH , oblivion: oóliviſêar , je ferai pa—

la #allie de viſion , (Iſizie. xx”. 1. ) Jéru- 1 roitre ſur eux un profond oubli. Cc profond

ſalem même qui fut le lieu des humilia- oubli oil devoit tomber la maiſon d'Iſraël ,

tions 8c des ſouffrances des Prophetes 8c de

Jeſus-Christ, déſigné ſous le nom mystérieux le peuple Juif, ſur qui Dieu , depuis dix

de .ſezra/Xel. ſept ſiecles fait éclater ſa colere. Cet oubli.

> ÿ. 6. Hébr. Lo-ruchamah; quíſignrfle, est profond; il est long; mais il ne ſera pas

fans-miſéricorde. - éternel.

Ióid. Ou plutôt : parce que jc ne ſerai il. 7. Tandis que le Seigneur exerçoit

plus touché de miſéricorde ,je reſſenti d'6- ſes vengeances ſiir la maiſon d’lſi~a‘c‘l; il ſi:

tre tourne' de miſéricorde , pour la maiſon éclater ſes miſéricordes ſur la maiſon de Ju

d'Iſra‘e'l , 8c je les effacerai de ma mémoire da , en la délivrant miraculeuſement des

par” un temps. n Car les menaces du Sei- mains de sCnnÆlléſlb-,4- Rcg. xrx. 35.

gneur contre les enfants d'Iſraël , ne ſont Cette rotection du Seigneur ſur ſa maiſon

point oppoſées aux promeſſes de leur re- de Ju a , peut repréſenter celle que Dieu

tour 8c de leur réconciliation. Infr. 7/. to. a fait éclater ſur ſon Egliſe , en la ſauvant

G' 1l- u. r. x4. _G ſègq. r”. 5. v1. 1-3. par ſa ſeule puiſſance d'entre les mains de

u. x1. to. G' u . x11. 9. x1”. 14. xtv. tons ceux qui ſe ſont élevés contre eue,

lent avoir lu: HNSNÏ

peut repréſenter celui oti paroît être tombé
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8. Gomer ſévra ſa fille appellée Sans

miſéricorde. Elle conçut de notùreau , 8(

elle enfanta un fils.

9. Et le Seigneur dit à Oſée :Appel

_lez cet enfant, Non~mon~ eu le ; " zar
l

ce ue vous n'êtes lus mon eu le 8(q. . . P ï

que jene ſerai plus votre Dieu. "

Io. Les vrais enfanís d'Iſraël ſeront

néanmoins un jour comme le ſable de la

mer , qui ne peut , ni ſe meſurer , ni ſe

Rom- tx. 26- compter : " 8( au lieu où on leur a dit :

Vous n'êtes plus mon peuple; on leur

dira: Vous êtes les enfants du Dieu vi

vant.

1 t. En ce temps-là, les enfants de Juda

8( les enfants d’lſraël ſe raffembleront ,

8( ſe réuniront enſemble: ils s’e'tabliront

un même chef; " 8( ils séleveront de

la terre juſqu'au ciel, parce que le jour

auquel les enfants de Jeztahel ſerontjbus la

protection de ce chef, qui est en même temps

le germe ô- le bras du Seigneur, ſera pour

aux un grand G' favorable jour ,~ G que ce

8. Et ablactavít eam ;

quæ erat Abſque miſeri

cordia. Et concepic , 8(

peperit filium.

9. Et dixit: Voca no

men ejus , Non populus'

meus: quia vos non po

pulus meus , 8( ego non'

ero veſier.

to. ,Et erit numerus fi

liorum Iſrael quaſi arena

maris , quæ fine menſura

est , 8c non numerabitur.

Et erit in loco Ubi dice

tur eis : Non populus

meus vos z dicetur eis :

Filii Dei viventis.

I r. Er congregabuntur

filii Juda 8( filii lſrael pa

riter ; 8( ponent ſibimec

Caput unum , 8( aſcen

denc de terra.: quia mag

nus dies Iezrahel.

Ÿ. 9. Hébr. Lo-ammi, quiſigntfie Na”

mon-peuple.

Ibid. Le mor Deus ſous-entendu dans la

Vulgate est exprimé dans la Verſion des

Septante , au moins ſelon l'édition d'Aide;

à il y a lieu de préſumer que dans ?Hé

breu , au lieu de LA Amir LCM, non era

l'E/Ier, on aura lu oſiginairemenr , LA AL

HrcM , no” Deus vester, cn ſous-entendant

era, dans cette phraſe, comme dans la ré

cédente. La maiſon d’lſra‘c~l fut dans la uite

tellement accablée de maux, que Dieu pa

rut l'avoir abſolument- abandonnée. Cette

réprobation de la maiſon rl’lſra'e'l peut re

préſenter celle qui est tombée ſur les. Juifs

incrédules depuis Jeſus-Christ.

Y. r-o. S. Paul nous découvre dans ce

verſet la converſion des Gentils à la foi au

temps de FEM-m ile: Ram. 1x. 15. 26. de

c'est pourquoi Auteur de la ?amphi-aſia

rapporte ce texte aux vrais enfants d'lſra'e‘l,

c. à. d. au peuple nouveau ui est ?Iſraël

de Dieu ſelon Peſprit. Dans l' 'breu ce ver

ſet commence le Chapitre II.

ÿ. n. Selonv la lettre, ceux ui revin

rent de la captivité au temps de yrus , de

quelqun tribu qu'ils fuſſent , ſe réunirenr

tous ſous Zorobabel , qui devint en cela la

figure de Jeſus-Christ. Corte réunion des

deux maiſons d'Iſraël 8( de Juda ne ſera

pleinement accord lie que par la réunion fu—

turc du peuple 'uif avec le peu le Chré

l tion ſans un même chef qui est Je i-Christ.
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.1 l .I

Ilid. Le mot de !Ezra/ul ,peut ſignifier ,

ſelon les uns , ſérum .Dci, 8c ſelon les aul

tres, brac/dam Dei. La paraphraſe réunit

ici les deux ſens, en diſant : le germe G' le

—

CHAPITRE

Peuple, qui avoir c'te' rejette' du Seigneur , _y

ſera comble' d'un ſouverain bonheur. "

bras du Seigneur. Ces deux expreſſions de'

ſignent également Jeſus-Christ. .Semen Dei

ſignifie encore plus littéralement l.: race de

Dima le fils de Dieu.

 

II.

Réunion EPI/Pari] ê' de ſudo. Réprobarion de Samarie 6' dc ſés

enflmrs. Rétablljèment d'Iſraël. '

r. Icite fratribus veſ

tris , Populus

meus ; 8c ſorori vestræ ,

Miſericordiam conſecura.

z. Iudicare matrem veſ

tram , indicate: quoniam

ipſa non uxor mea , 6c

ego non vir ejus : auferat

fornicationes ſnas à facie

ſua , 8l adulteria ſua de

medio uberum ſuorum ;

3. ne forte expoliem .

nudam , Îôt statuam cam

eam ſecundùm diem nati

vitatis ſuæ: 8c ponam eam

quaſi ſolitudinem , ô: sta

tuam cam velut ter-tarn in

r. Vous donc , vrai: Ifraélites , que

j'ai choiſis pour mes enfant: , dites

de ma Part à vos freres : Vous êtes mon

peuple; ô( à votre ſoeur : Vous avez re~

çu miſéricorde. ” _

z. Mai: élevez — vous contre votre"

mere :” condamnez ſes excès , comme
elle le mſſérite , parce ,qu'elle n'est plus

mon épouſe fidele , ô( ue je ne ,ſuis

plus, ê' ne veux plus être ?on époux. Di

tes-lui u’elle Jétruife ſe: idoles, G- qu'elle

renverſz leurs autel: , afin que ſes ſornica

'tions ne paroiſſent plus ſur ſon viſage ,

ni ſes adulteres au milieu de ſon ſein ; t

3. de peur que je ne la dépouille , que

je ne l'expoſé toute nue , " 8( que je ne la

mette au même état où elle étoit au jour

de ſa naiſſance , lorſque je la fi: ſortir de

l'Egypte,- que je ne la réduiſe en un dé

ſert, que je ne la change en une terre

ſans chemin , _" 8( que je ne la faſſe mou;

ſelon la penſée de S. jérôme, les ſociétés ſépa

rées de l'Egliſe , dest-:i-dire , les Hérétiques ,

les Schiſmatiques , les Juiſs incrédules.

ÿ. 3. Le mot nuddm paroît avoir été

tranſpoſé par les Copistes : le ſens est aſſez

viſiblement : ne fimè expolicm Mm , G jla_

tuum cam nut/am ſêcundàm , GE.

Ibid. Hébr. ſeche &jim; n”.

il. r. Selon l'a lettre , c'est ce que les en- ! de la maiſon de Juda peuvent repréſenter ,

fants de Juda pouvoient dire aux enfants

d'Iſraël au temps du retour de la captivité

de Babylone. C’est ce que les Chrétiens

pourront dire aux juifs lorſque ceux-ci re

viendront à Jeſus-Christ. Ce verſet est la

ſuite de la Pr o hétie précédente.

*Il* z.. c. à. . contre Samarie. Ceci s’a—

dreſſe aux enfants d'Iſraël, e. à. d. au royan

me des dix tribus. Les dix tribus ſéparées
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/

rit de ſoif.

4. Alors je n'aurai point pitié de ſes

fils: &j'aurai raiſbn, puiſque ce ſont des

enfants adulteres &des fruit: de prosti

tution ;

5. parce que leur mere s'est prosti

tuée , en adorant de vaine: idoles , que

celle qui \les a conçus, a été déshono

rée par ce culte impie, 8( qu'elle a dit ,

en mïnfiiltant : J'irai après ceux que j'ai

me , ê' dont je ſidi: aimée; aprés ces dieux

qui me donnent mon pain , mon eau ,

.ma laine , mon lin , mon huile, ô( tout

ce que je bois. "

6. C'est pourquoi je vais lui " ſer

mer le chemin avec une haie d'épi

nes; je le fermerai avec des monceaux

de pierres , 8c elle ne pourra trouver de

ſentier par où elle paſſe pour aller vers

ſes idoles.

7. De ſbrte qu'elle pourſuivra avec ar

'deur ceux qu'elle aime ;" ê( elle ne pour

ra les atteindre : elle les cherchera , 8C

elle ne les trouvera point: elle ſèra Prí

vée de tout ce qu'elle deſire, juſqu'à ce

qu'elle ſoit réduite à dire : II faut que

j'aille retrouver mon premier époux;

parce que j'étois alors plus heureuſe que

le ne la ſuis maintenant.

8. Il est vrai qu'elle étoit plus heureuſe:

mais dans le temps de ce bonheur, elle n'a

par connu d'où il luz' venait , 8( elle n'a pas

ſu que c'étoit moi qui Iui avois donné

le bled, le vin, l'huile , l'argent 8( l'or, "

viam , 6c ínterficiam cam

ſiti.

4.Et filiorum illius non

miſerebor , quoníam filii

fornicarionum ſunt ,

5. quia fornicara est

mater eorum , confuſe est

quæ concepit eos : quia

dixit: Vadam post ama

tores meos , qui dant pa

nes mihi , ô: aquas meas ,

lanam meam 6c linum

meum, oleum meum 8c

potum meum.

6. Propter hoc ecce ego

ſepiam viam tuam ſpinis ,

&z ſepiam eam maceriâ ;

6c ſem-iras ſuas non inves

niet. -

7. Et ſequetur amatores

ſuos , 8( non apprehendec

eos; 8( quæret eos , 6c

non inveniet , 6c dicer :

Vadam , 8c revcrtar ad

vírum meum priorem :

quia benè mihi erat tunc

magis quam nunc.

8. Et hæc neſcívir ,

quia ego dedi ei frumen

tum , 8( vinum , 8:

oleum 3 6c argencum mul

ÿ. 5. Peut-être qu'au lieu de Usouir, G' Ÿ. 7. Lin. ceux qui l'aiment. L'Hébreu

pomrioſzesnunnnilſaudroitlire,UslTl, G-'orna- divctſement lu peu: ſignifier l'un 8c l'autre.

tus meas, mon huile de Parfum 8c mes

Parures.

il. 6. On lit dans ?Hébreu DRCC , viam la

lil-rm, pour Dncu , viam (ju: z les Septame

ont lu 411:, 8c la (hire le ſuppoſe.

Samarie aimait les faux dieux

roi: , &- les Aſſyriens donc clle recherchoir

protection.

il. 8. Ces mots G' dllſllm , paraiſſent avoit

été tranſpoſés par les Copiſies: le ſens Pa- —

qu'cll e ado

tiplicavi
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tiplicavi ei , 8c aurum ,

~.qua-e fecerunt Baal.

l

9. ldcirco convertar ,

8( ſumam frumentum

meum in tempore ſuo ,

6c vinum meum in tempo

re ſuo ,- 8( liberabo la

nam meum 8c linum

meum , quæ operiebant

lgnomimam ejus.

ro. Et nunc revelabo

fiultitiam ejus in oculis

amatorum ejus; 6c vir

non eruet eam de manu

mea. k

" Il'. Et ceſſare faciam

omne gaudium ejus , ſo

lemnitatem ejus , neome

niam ejus , ſabbatum ejus,

8( omnia festa tempora

ejus.

12. Et corrumpam vi

neam ejus , 8c ficumcjus ,

de quibus dixit : Merce

des hæ meæ ſunt , quas

dederunt mihi amatores

mei : 8( ponam eam in

ſaltum , 6c comedet eam

bcstia agri.

I3. Et viſitabo ſuper

toit être GP argentin” G' aurum multiplica

w' ei. Le mot que n'est pas exprimé dans

IYHébreu.

ÿ. 9. Litt. dans [cut temps , dans le tempr

d: la réſolu.

Mid'. On lit dans PHébreu LcsUT , ad

Tome X I.

i-…i , 1 ſi;

en cette abondance qui faíſbit ſa félicité.

Ainſi , au lieu de m'en marquer ſa recon

naiſſance, elle en a fait des ſacrifices à

Baal , commefi elle les avoit reçut de cette

idole.

' 9. C'est pourquoi je changerai main

tenant de conduite à ſon égard :je re

prendrai mon bled 8( mon vin, quand

le temps en ſera venu ; " 8( je délivrerai

ma laine 8( mon lin, qui ſervoient à

couvrir ſon ignominie, "de l'eſclavage où

ſa corruption les tient aſſujétis.

ro. Je découvrirai maintenant ſa fo

lie aux yeux de ceux qui l'aimoient: "

ô( il n'y aura point d'homme qui puiſſe

la tirer de ma main.

II. Je ferai ceſſer tous ſes cantiques

de joie , ſes jours ſolemnels , ſes nou—

velles lunes , ſon ſabbar , ô( toutes ſes

fêtes.

rz. Je gâterai toutes les vignes 8( les

figuiers dont elle a dit: C'est là ma ré

compenſe , que m'ont donnée ceux qui

m'aimoient : " je la réduitai en un bois

abandonné aux bêtes ſauvages, qui la

dévoreront.

r 3. Je me vengcrai ſur elle des jours

operiendum; les Septante ont lu Mcsor , ne

opcrirenr , afin qu'ils ne ſervent point â cou

vrir ſou ignominie.

il. IO. Autr. qu'elle aimoit : comme au

i/ñ 7- _ .

il. n. Autr. ceux que j'aime.

Rr
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qu'elle a conſacrés à Baal , lorſqu'elle

brûloit de l‘encens en ſon honneur,

qu'elle ſe paroit de ſes pendants d'o

reilles; " 8( de ſon collier précieuxpour

lui plaire, qu'elle,alloit après ceux qu'elle

aimoit , 8( qu'elle m'oublioit entiére

ment , dit leseigneur.

14. Après cela néanmoins , je l'atti

rerai doucement "à moi ; je la menerai

dans la ſolitude , ” 8( je lui parlerai au

cœur.

I5. Je lui donnerai des vignerons du

même lieu , qui la cultiveranr: " 8( com—

me je lui donnai autrefois la vallée d'A

chor , pour lui ouvrir une entrée à l'eſ

pérance de poflëder la terre que je lui avais

promiſe, je lui donnerai aufli dans cette

jblítude un gage des bien: dont je veux la

combler : 8( elle chantera l'a des can

tiques, comme elle fit au jour de ſa jeu

neſſe , 8( comme elle en chanra au temps

où elle ſortit de l'Egypte.

t6. Ce ſera alors , dit le Seigneur ,

où elle m'appellera Ijchi , " ë-'efl-à-dire ,

mon époux ; 8( qu'elle ne m'appellera

plus Baali , defl-à-dire , mon mari ,

17. parce que j’ôterai de ſa bouche le

eam dies Baalím , quibus

accendebat incenſum , 8(

ornabatur inaure ſuâ 8(

monili ſuo , 8( ibat post

amatores ſuos , 8( meî

oblivíſcebatur , dicit Do

minus.

t4. Propter hoc, ecce

ego lactabo eam 5 8( du

cam eam in ſolitudinent ,

8( loquar ad cor ejus.

\(5, E( dabo ei vinitoe

resv ejus ex eodem loco,

8( vallem Achor ad ape

riendam ſpem: 8( cane(

ibi juxta dies juvenrutis

ſuæ, 8( juxta dies aſcen

fionis ſua: de terra Ægypë

ſl.

t6. Et erit in die illâ ,

ait Dominuswocabit me,

Vir meus: 8( non voca

bir me ulträ , Baali.v

x 7. Et auferam nomina

nom de Baal, G tou: nomqui en appro- Baalim de oſe eíus , a

ÿ. 13. Le terme Hébreu fentend da… firt. .Eſetſi- xx. 35.

ornement qui ſe mettoit , ſoit aux oreilles ,

Cm. Xxxv. 4. ſoit au ncz, Eſet/r. xvr. n..

xl. 154 Hébr. autr. .le lui donnerai Olas'

rendra' ſes vignes qui ſim; dans ce míme

ÿ. 14. Hébr. autr. je Fattirerai par un

appât Batteur. L’Hébreu pourroit même

ſignifier, par un appât ſéducteur : par l'ap

pâr d'un avantage conforme à \Es deſirs

pour lui en procurer un beaucoup plus grand;

je lui offrirai des proſpérités temporelles

pour lui donner enſuite les biens ſpirituels

que je lui réſerve. Les Septante l'ont pris

en ce ſens : Seducam um.

lieu , 8( la vallée d'Achat out lui ouvrir

d: nouveau une entrée a' l’e péranee de rm

Ir” dans-jb” héritage. 1) La vallée d'Achat

étoit près de Jérícho ;ce fut une des re

mieres poſſeffions du peuple Hébreu ns

la terre promiſe au rem s de Joſue'. Joj:

v”. 24. 26. Le nom d-Ac/rar en Hébreu

ſignifie trouble, déſordre.

il. r6. C'est le mo( Hébreu employé dans

Ióid. Hébr. litt. dans le déſert, c. a. d. le texte.

dan: jb” Prop” pa): réduit alors m un de'
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non recordabitur ultrà no

minis eorum.

18. Et percutiam cum

cis fœdus in die illâ l, cum

beſiia agri , 6c cum volu

cre cœli , 8( cum rep

tili terræ : ô( arcum , 8c

gladium , 8( bellum con

teram de terra f8( dormi

re eos faciam fiducialiter.

19. Et ſponſabo ce mi

hi in ſempirernum : 8c

ſponſabo ce mihi in justi

tia 6c judicio , ô( in mi

ſericordia , 5( in miſere

tionibus.

zo. Et ſponſabo tc mi-ñ

hi in fide: 8( ſcies quia

ego Dominus.

2l. Et eric in die illâ:

Exaudiam , dicic Do

minus , exaudiam cœlos ,

8( illi exaudient terrain.

»Jf-ii

22. Et terra exaudiet

triticum , 8( vinum , 8(

oleum: 6c hæc exaudient

Iezrahel.

che : ô( ainfl elle ne ſe ſouviendra plus

de ce nom que j'ai en horreur. Telle ſera

v à mon égard la conduite de mon peuple ,

lorſque je l'aurai converti.

18. Je ferai auſſi en ce temps-là que

les bêtes ſauvages , les Oiſeaux du ciel,

ô( les animaux qui rampent ſur la terre ,

auront alliance avec eux, " G ne leur

feront aucun mal .' je briſerai l'arc 8( l'é

pée de leurs ennemis; je ferai ceſſer les

combats qu: les zraublolent ,~ 8( je les ferai

dormir" dans une entiere aſſurance.

19. Alors je vous rendrai mon épouſe

pour jamais 3 je vous rendrai mon épou

ſe par une alliance de justice 8( de juge

ment , de compaſſion ô( de miſéricorde(

L

2.0. Je vous rendrai mon épouſe éter

nelle , par une inviolable fidélité: " ô(

vous ſaurez que c'est moi qui ſuis le

Seigneur , en qui ſàul Vous devez eſpérer. ”

21. En ce temps-là, ſexaucerai les

cieux , dit le Seigneur; je les exaucerai

dans le deſir qu'il: ont de répandre leurs

influences ſur la terre,'8( ils exauceront_

la terre , qui est altérée de leurs eaux

féconde.”

  

22.; Et la terre exaucera le bled , le vin

8( l'huile :elle leur accorde-ra la nourriture

G' l'accroiſſement qu'ils deſîrent : 8( le

bled , le vin 8( l'huile exauceronr Iez

tahel z ce Peuple que j'avai: rejetté , Ô*

lui feront faire une récolte abondante com
me il la ſouhaite. " ct'

77. 18. Hébr. lin. Je leur ferai une allian- neroir. C'était l'époux qui donnait la dor.

œ. en ce jour-là , avec les bêtes ſauva- 17. 1-0. Amr. par une alliance ferme G' in

ges, ïcc. variable. ..,

Ióid. Hébr. au”. je les ferai repoſer. Ibid. Hébr. litt. vous connoïrrez le Sci#

j. 19. (Test-à-dire , que la justice 8c le ju- gneur.

gement, la compaſſion 8c la miſéricorde de- 111. u. Les Septante de l'édition de Com

voient. être la dot que lc Seigneur lui don- pluie liſent : iſrael. Mais Pédiiiqo Romaine

d..—-- .7 -- m

Rrz
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23. Car je ferai germer pour moi la ñ zz, Ec ſeminabo eam

ſemence dans la terre : " 8( je ſerai tou- mihi in ten-a ’ 5( miſere_

chñ dfflfflngiſéricoiſſîericläîäſe cÎue qui 5,3l” ‘ bor ejus quæ fuit Abſque

Pc ou' ans-m ' ‘ miſericordia.

xml… u, r 24. Je dirai à celui que Ÿappellois z4, E; dicam Non Po.

'* Pctrï “n lo* I :

1131:5; ô( il me dira : Vous êtes mon es cu : 8( ipſe dicetzneus

' . meus es tu.

lir comme ?Hébreu 8c la Vul ate, Jezfdfiel , attend. l

vallée fertile de la terre d’I a~el , 8c dont le Y. 23. Autr. Elle ſera , cet” !pauſê ,comJ

nom peut être pris ici pour tou! le pays me une ſemence que je répandrai pour moi
d’lſraël. Ou plutôt on a vu au Chapitre ſur la terre, 'G' elle] fiuctifierapour auſi!

précédent que le nom de !eſta/ul peut dé- l gloire.

ſigner Jeſus-Christ même dont les deſirs ÿ. 2.3. 8c 24. S. Paul nous découvre dans

ſont exaucés , lorſque les grace: qu’il répand ces deux verſets la promeſſe de la vocation

dans nos cœurs, y portent le Eruir qu’il en des Genrils à la foi , Ram. 1x. 15.

~————

 

CHAPITRE' III.

Infidélité des erzfizrzts d’Iſiaè~l : leur longue captivité : leur

retour au Seigneur.

J

I. E Seigneur me/ dit : Allez , 8( I. T dixit Dominos

aimez encore" une femme adul- ad me z Adhuc Va.

rere, qui est aimée "d'un autre que de de 8( dilige mulierem di

,
-

ſon mari, comme le Seigneur aime les l ct . à d-l

, enfants d'Iſraël, pendant qu'ils mettent e am amlco a u ce?

leur confiance en des dieux étrangers; ſam :ficuſ diligit Domi

8( qu’az~n l ils aiment le marc du vin, au nus filxos lſrael , 6c lpſi

lieu d" "in même- reſpiciunt ad deos alie

nos , 8c diligunr vinacia

uvarum. '

z. Je donnai " donc à cette femme :UE1: fodi eam mihi

adulzere quinze pieces d'argent, " 8( une quindecim argenœis ’ 3g

1/. 1. L’Hébreu pourroit ſignifier : Le autre alliance; '

Seigneur me dit encore : Allez , 8c aimez, il. z. Fodi pour em' 2 le mot Hébreu ſi '

8re. niſie l'un 8L l'autre : les Sepranre our plz

Ibíd. Hébr. autr. qui a aimé un autre que ſeré le dernier.

jb” mm'. n La ſuite aroít ſuppoſer qu'alors lóíd. c. a'. d. environ huit écus de notre

cette femme éroir li re par la mort de ſon monnaie.

mari , puiſque le Prophete lui interdit route
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coro hordci , 8( dimidio

coro hordei.

3. Et: dixi ad cam : Dies

multos expectabis me :

non fornicaberis , 8( non

cris viro : ſed 8( ego ex

pectabo te.

4. Quia dies multos ſe

debunc filii Iſrael ſine re

ge 8( ſine principe , 8( ſ1

nc ſacriſicio 8( ſine altari ,

meſure 8( demie " d'orge!

z. Alors je lui dis : Vous m'entendre:

pendant pluſieurs jours, pendant leſquels

vous ne vous abandonnerez à perſon

ne , vous n’épouſerez point un autre

mari: 8( je vous attendrai auſſi moi

même. "

4. C'est l'état où les enfants d'Iſraël

ſeront pendant long-temps , ſans Roi ,

ſansprince , ſans ſacrifice , ſans autel , "

ſans éphod , _ſans aucune de: marquer du

Peuple de Dieu, 8( même ſans théraphins,

  

8( ſine ephod 8( ſine che

raphim.

H5. Et post hæc rever

centur filii Iſrael; 8( quæ

rent Dominum Deum

ſuum , 8( David regem

ſuum : 8( pavcbunt ad

Dominum', 8( ad bonum

ejus , in nzoviſſimodicrutn.

le

(ëeſl-à-dire, ſan: idoles."

5. Et "après cela , les enfants d'Iſraël EWh-xxxlv

reviendront de leurs égaremenzr ; 8( ils î"

chercheront le Seigneur leur Dieu , 8(

fils de David leur Roi :

derniers jours , ils recevront , avec une

frayeur reſpectueuſe, le Seigneur , 8(

les graces qu’il doit leur faire. ”

Ióid. Hébr. litt. un chomer 8( un léthec.»

Le chomer contenait environ trois cents

Pinces; le léthec , environ cent cinquante.

7.3. Ióid. Au lieu de cette répétition du mot

border' , SARI”, les Septante ontlu ici TIRUS,

Fini; 8( un léthec de vin.

Y. 3. Hébr. litt. /èdeóis mini . . .ſêd G' ego

IJ te. ALlC. Les Septante ont lu LC , :ibi,

I-a vulgaire ſemble ſuppoſer Asn LC ,ſéde

Ba !ibi : ckst-â-dire, expect-abo le. Et c'est

bien le ſens de l’Hébreu 8( du 'Grec , qui

laiſſent a' ſous-entendre dans le ſecond mem

bre le verbe exprimé dans le premier. Le

_ſedeóis de ce verſet répond au ſèdeiurie du

ÿ. ſuiv. WW

ÿ. 4. On lit dans l’Hébreu MSBH , ſle

znä, pour MZBK , altari.

161d. Autrement ſans ephod 8( ſans théra

'Ërinu Zgfi-di-dire , ſim.: exercice puólie de

vraie Religion. J) Uéphod étoit l'habit de

?cérémonie du Grand-Prêtre , avec les pier

res du rational 8( Furim G' z/iummim , par

8( dans les

oracles à ceux qui le conſultoient; 8( c'est

cet urim G' r/rummim que les Septante ont

entendu ici ſous le nom de tlieraplzíns. Cette

prophétie s'explique d'abord de l'état où fu

rent réduits les lſraélitcs chez les Aſſyriens

8( les Chaldéens; mais encore de l'état od.

ſe trouvent actuellement réduits les Juifs

depuis dix-ſept ſiecles au milieu des nations.

ÿ. 5. La conjonction E: est omiſe dans

l’Hébreu. .

(bid. Ceux des lſraélites qui ſe converti-ë.

nent au Seigneur , 8( qui revinrent de leur

captivité , le réunirent à ceux de Juda , 8( ſe

ſoumirent à Zorobabel , qui étoit de la ra

ce de David. Mais ce retour , cette conver*

ſion, cette ſoumiſſion â la maiſon de David

ſont ſiguratifs d'un retour d'une plus longue

captivité, 8( d'une converſion plus parfaire;

qui doit arriver lorſque les Juifs retourne

ront à Jeſus-Christ , vrai fils 8( ſucceſſeur de

David , 8( bien caractériſé

.le moyen deſquels le Seigneur rendait ſes Ram. xi. a6.

par le nom de'

David, qui en Hébreu ſignifie bien-dial,,
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CHAPITRE IV.

I/zſëidélite' reproché-e aux Istaélites. Vengeances dont ils ſont

menacés. Juda exhorté à ne pas imiter [infidélité dJ/iaéî.

1. Ependant écoutez la parole du

Seigneur , enfants d'Iſraël : car

le Seigneur va entrer en jugement avec

les habitants de la terre où vou: demain-ez,

Pour le: faire 101." périr ,' parce qu'il n'y a

point de vérité , qu’il n'y a point de

miſéricorde , qu'il n'y a point de con

noiſſance de Dieu ſur la terre que vou:

habitez.

z. Les outrages, " le menſonge , Pho

'micide , le larcin 8( Fadultere , s'y ſont

répandus comme un déluge ; ô( l'on y a

commis meurtres ſur meurtres.

z. C'est pourquoi la terre d'Iſraël ſera

déſolée; 8( tous ceux qui y habitent,

tomberont dans la langueur , juſqu'aux

bêtes de la campagne ô( aux oiſeaux du

ciel : 8( les poiſſons mêmes de la mer

ſeront enveloppés dan: cette ruine."

4. En vain on s'éleveroit contre

vous , 8( on vous reprocheroit vos cri

mes , pour vou: corriger: cela ne ſervirait

de rien ;parce que vous êtes tous com

me un peuple endurci, qui ſe révolte

contre les prêtres , G' qui méprifi- leurs

avis. "

5. C'est pourquoi vous périrez au

I. Udite verbum D0

mini , filii Iſrael ,

quia judicium Domino

cum habicatoribus terra: :

non est enim veritas , 6c

non est miſericordia , &c

non est ſcientia Dei in

terra.

z. Maledictum , 8c men

dacium , ô( homicidium ,

6c furtum , 6c adulterium

inundaverunt; 8c ſanguis

ſanguinem tetigit.

3. Propter hoc lugebit

terra , 8( infirmabitur om

nis qui habitat in ea , in

bestia agri , 8( in volucre

cœli : ſed 8l piſces maris

congregabuntur.

4. Verumtamen unuſ

quiſque non judícet , 6c

non arguatur vir: popu

lus enim tuus , ficut hi

qui contradicunt ſacer

doti.

5. Et corrues hodie , 6c

lions.

77. 3. Les Septante ajoutent, juſqu'aux

Ibíd. On lit dans ?Hébreu IASFU , con.

gregaóuniur : les Seprmto ont lu IAFSU ,

ritont.

l ſr. 4. Hébt. autr. car votre peuple imite

reptiles de la terre. lies révoltes du

jr. z. Litt. les malédictions ou imprícd- l Jeficient, les poiſſons memes de h mer pé

prêtre , qui m ſàcrifianr à

vo: vaine: idole: , ſcncraſnc dan: fin crini
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corruet etiam propheta te

cum: nocte tacere feci ma

trem tuam.

6. Conticuit populus

meus , eo quod non ha

buerit ſcientiatn : quia tu

ſcientiarn repulisti , repel

lam te, ne ſacerdotio fun

garis mihi : 8( oblita es le

gis Dei tui , obliviſcar fi

liorum tuorum 8c ego.

7. Secundùm multitudi

nem eorum , ſic peccave

runt mihi: gloriam eorum

in ignominiam commuta

bo.

8. Peccata populi mei

comedent, 8( ad iniquita

tem eorum ſublevabunt

animas eorum.

jourdîhui tous enſemble ,'8( vos Prophe

res périront avec vous: j'ai déjà réduit

votre mere au ſilence, en faiſant tomber

votre monarchie dans une nuit ſombre , G

lui ôtant tout ſon éclat G ſa ſplendeur. "

6. Mon peuple ſe trouvera auſſi bien

tôt ſans parole , c5' couvert de confuſion ,

parce qu'il a été destirué de ſcience , ê'

qu'il a néglige' de .Kinſlruire de ma loi:

c'est pourquoi il fera retranché ale Ia terre

des vivants. Et vous , prêtres infialelcs,

comme vous avez rejetté la ſcience , je

vous rejetterai auſſi , Ô- je ne ſbuflrirai í

point que vous exerciez les fonctions de

mon ſacerdoce: 8( comme vous avez

oublié la loi de votre Dieu , ſoublierai

auſſi vos enfants, &je ne les mettraipoint

au nombre de mes prêtres. ”

7. Ils ont multiplié leurs péchés , ce:

prêtres , "à proportion qu'ils ſe ſont mul

tipliés eux-mêmes : mais je changerai

leur gloire en ignominie, en les rédui

ſant à une honteuſe captivité", comme ils le

méritent.

  

9. Et erit ſicut populus,

ſic ſacerdos ; 8( viſitabo

ſuper eum vias ejus , 8(

8. Car ils ſe nourriſſent des victimes

qui ſont aflertes pour les péchés de mon

peuple : 8( afin de multiplier ces victimes',

ils flattent leurs ames criminelles, 8( les

entretiennent dans leurs iniquités. "

9. Auſſi le prêtre ſera traite' comme le zſzflzxx… ,ï

peuple qui a péché : je me vengerai ſur

lui ' du dérèglement de ſes œuvres; 8(

ÿ. 5. Hébr. aurr. C'est pourquoi vous pé- [ j'oublicrai auffi vos enfants, o* ville infidèle.

me: en plein jour tou: en/Èmble , 8( vos Pro- On lit dans ?Hébreu irrégulierement UA

phetes même périront avec vous : vous Iam- MASAC , pour UAMASC , G' repelldm le.

5ere( dans Fobſcurité de la nuit, 8( je ré

duirai votre mere au ſilence de l.: mon;

Canari: ſèr.: dítruite.

ÿ. 6. On plutôt, ce reproche s'adreſſe à

Samarie , à Hlébreu peut ſe traduire:

Comme vous avez rejetté la ſcience , ville

irfidele , je vous rejetterai enſorte que vous

rſayez .zz/cun de vos enfimts qui ail part

aux fonctions de mon ſacerdoce ; 8: com

me vous ave: oublié la loi de votre Dieu ,

il'. 7. La ſuite prouve que le mot prêtre: ,

manque dans ce verſet. l y a lieu de pré

ſumer qu'au lieu de canM, ſéeurzdàm mu[

tirant/rem eorum , on a pu lire cRnU cHmM ,

ſieur multipliant'ſuntſucer-dote.: :Cest le ſe”

que la paraphraſe exprime.

ÿ. 8. Hébr. autr. 8c ils portent ſon ame à

imiter leurs iniquités.

1/. 9. c. â. d. ſur ce peuple.
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je lui rendrai ce que ſes penſées ont mé

' rite'.

IO. Ils mangeront , 8( ils ne ſeront

point raſſaſiés : ils ſont tombés dans la

fornicarion , 8( ils ne ſe ſont point mis

en peine de S'en retirer. Auffi n'auront

ils point d'enfants , ” parce qu'ils ont aban

donné le Seigneur, 8( qu'ils n'ont pas

gardé ſa loi.

1]. La fornication , le vin 8( l‘eni—

vrement "leur ont fait perdre le ſens. ”

1?.. De _ſorte que mon peuple a con

ſulté un morceau de bois ; ô( il a c'te'

aſſez inſènjè' pour croire que des verges de

bois lui ont prédit l'avenir: "car l'eſ

prit de ſornicarion G (Tidolarríe les a

trompés juſqu'à ce point ; ê( dans cet_ aveu

glement , ils ſe ſont prostitués aux idoles,

\en quittant leur Dieu.

I3. Ils ſacrifioient à ces vaines idoles

ſur le ſommet des montagnes ; 8( ils

brûloient , en leur honneur , de l'encens

ſur les collines, auſſi bien que ſous les

chênes , ſous les Peupliers, ſous les té

rébinthes , lorſque l'ombre leur en étoit

agréable: c'est pourquoi, en punition de

cetteinfidélite' que vous avez commiſe à l'é

gard de Dieu, qui eſi en même temps Ô'

votre pere G votre époux, vos filles ſe

prostitueront, 8( vos femmes ſeront

adulteres.

14. Er je ne punirai point vos filles

de leur prostitution , ni vos femmes de

leurs adulteres ; je ne vous vengerai point

des injures qu'elles vous feront , parce que

,vous vivez vous~mêmes avec des cour

 

cogitationes ejus reddam

et.

IO. Et comedent , 8C

non ſaturabuntur: forni

cati ſunt , &t non ceſſave

runt: quoniam Domínum

dereliquerunt in non cuſ

todiendo. .

I I. Fornícatio , 6c vi

num 8( cbrietas auferunc

cor.

12. Populus meus in

ligno ſuo interrogavit , 8c

baculus ejus annuntiavic

ei: ſpiritus enim fornica

tíonum decepit eos , é(

fornicari ſunt à Deo ſuo.

13. Super capita mon

tium ſacrificabant , 8( ſu

per colles accendcbanc

thymiama; ſubtus quer

cum , 8( populum , 8c te

rebinthum , quia bona

erac umbra ejus : ideo for

nicabuntur filiæ Vcstræ,

8c ſponſæ vestræ adulte

ræ erunt.

I4. Non vifitabo ſuper

filias vestras cùm fuerint

fornicatæ , 6c ſuper ſpon

ſas vestras cùm adultera

Ÿ. 10. C’est le ſens de PHébreu: ils tom

beront dans la ſornication , 8c ils ne ſe

multiplieront pas.

71/. Il. Hébr. autt. le vin 8c le moût, le

vin doux.

lbid. Les Septante joignent à ce verſet le

premier mot du ir. ſuiv. cor populi mn' : ont

fait perdre à mon peuple le ſens.

1l!, r z. Il

ſes mauiercs de conſulter les Dieux par des

verges ou baguettes.

y avoit chez les anciens diver

verint :
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ver-int E quoníam ipſi cum

meretricibus converſa

bantur , 8c cum effemina

tis ſacrificabant ; 6c po

pulus non intelligens va

pulabic.

15. Si ſornicarís tu , Iſ

rael , non delínquat ſal

tem Iuda : 8L nolite ingre

di in Galgala , 8( ne aſ

cenderitis in Bethaven z

neque juravericis : Vivic

Dominus.

t 6. Quoniam ſicut vac

ca laſciviens declinavir Iſ

rael : nunc paſcet eos Do

minus , quaſi agnum in la

titudine.

I7. Particeps idolorum

Ephraim : dímitte eum.

x8. Separacum est con

vivium eorum; fornica

tione fornicati ſunt : di

lexerunt afferre ignomi

niam protectores ejus.

tiſanes, ô( que vous ſacrifiez avec des

efféminés : " c'est ainſi que ce peuple qui

est ſans intelligence , ſera châtié.

l
r5. Mais ſi vous vous abandonnez a

la fornication Ô- à Pidolâtrie , ô Iſraël ,

que Juda au moins ne tombe pas dans

le même péché. Peuple de Judd , n'allez

point adorer les idoles quiſonr àGalgala z "

ne montez point à Béthaven , "poury

rendre vos hommages au veau d'or quiy eſi

révére' ,~ 8( ne dites point , en parlant de

cette idole : Vive le Seigneur. En un mot,

n’imitez point Iſraël.

i6. Car Iſraël s'est détourné du Sei

gneur, comme une geniſſc qui ne peut

ſouffrir le joug ; ” le Seigneur auſſi le

fera paître comme un agneau dans une

large campagne, où il ſera abandonne'

dejà-s proches , G* livre' en proie à ſes eri

nem”.

17. Ephraïm a pris ſes idoles pour

ſon partage : " abandonnez-le donc , ô

Juda.

I 8. Ses festins de viandes immolées àjZ-s

fauſſes divinités ſont ſéparés des vôtres , ó

Judd, qui ſacrifie-z au vrai Dieu :il s'est

plongé dans la fornication 6- dans lc

culte des idoles , pour s'attirer leur protec

tion: mais y'a c'te' en vain; car ceux qui

devoient le protéger ont pris plaiſir à le

couvrir dïgnomiiffi. "

ÿ. r4. Hébr. litr. avec des femmes conſa- l de Dim, en celui de .Bcthaven , qui ſignifie;

crées à ſſímpudicite'. \Mafia rfi/n'aurez' , ou de vanité; ou .Maiſon

ÿ. r5. Galgala étoitfrontíete de la tribu d'in/Ole.

d'Ephrdïan. Il paroît par Oſée 8c par Amos

qu'on y avoit place' des idoles. OſI Ix. 15.

Yſ- t6. C'est le ſens de l’Hébren.

V. 17. Litr. Ephraïm s'est lié G' qflêzeíe'
aux idoles.» Ephrazſim est mis ici pour les

Yl. I8. Autr. il s'est plongé dans la ſorni

  

Ss

  

x”. r r. Am. [v, 4. v. 5

151d'. Béthaven est la même que Béthel. dix tribus, donc celle d’Ephra~i~m étoit le

Jéroboam y avoit placé l'un des veaux d'or , centre.

3. Reg. x11. 29. ce qui donna lieu de chan

ger le nom de Bcthel, qui ſignifie, \Mafia cation G' dans le mlle des idoles; ceux qui

Tome XI.

,_ J-\H

 



'Z223' O S É E, **Î-'ÔÎr9. Ainſi clemeuréfiznsforce &ſans ap- 19. Ligavit eum ſpirÎ-i i

P111, un vent zmpétueux remportera, com- tus in aus ſuis 5 8( con_

melié ſur ſes ailes , en une terre étrangers , ſundemur à ſacrificüs

où ilſera captif: ê( les ſacrifices qu'ils ont x ſuis

offert: aux idole: , les couvriront de con

  

fuſion , lorſqu'il: en verront Pinutilité. ~

devoicnt le protéger ,ſés princes Grſè.: c/tefïr ,

ont pris plaiſir a le couvrir dïgnominic en

le plongeant dans re: deſſu-ares. On lit dans

FHébreu AHBU HIU , dilexeru/zt, offerte :

les Septante ont ln ſimplement AHBU , di'

 
HDU a pu former le mot aſſer” , qui pour-d'

toit être une ſaute de Copiste : le ſens ſeroit:

ceux qui devoient le protéger , ont aimé

Pignominie qu'il: Olll attirée ſur lut' GP ſu!

eux.

 

lexerunt: La répétition de ces trois lettres

 

CHAPITRE V.

Vengeance.; que le Seigneur exercer-a contre Iſraël 5' contre

’ Juda.

I. Rêtres , écoutez ceci; maiſon d’Iſ- I. Udiſſte hoc , ſacer_v

raël , ſoyez attentive; maiſon du doſes,- ôc attendí_

Roi, pretez l-oretlle :car Dieu va exer- œ ’ donqus Iſrael 5 8( da_

ces ſes jugements ſur vous tout, parce mus e is ſ lt .
que vous êtes tou: devenus , à ceux ſur r g ’ au Cu ate *

qui vous étiez obligés de veiller , ce que quia Yobis ludicium est.;

flmt les pieges aux Oiſeaux , 8c les filets quoniam laqueus factis

que l'on tend ſur le Thabor, pour le: eflis ſpeculationi' , 8( l'ete

Prendre-- ct expanſum ſuper Thabor.

z. Vous avez détourné adroítement les z, EE victimas declinaſ.

Ëiosties deDieu pour le: transferer aux ufo- tis in Profundum z ê:

es , ô- les jetter dans labíme. 8( je n ai

point ceſſe' de vous instruire , 8( de vous

reprendre de ce: crime: que vou: commet- rum

zieï, ê' qui ne pouvoient m'être cachér. "

\

ego eruditor Omnium co;

ÿ. t. Hébt. autr. parce que vous êtes de- ] leur: fiere: par une malice profonde pour

venus comme un piege prepare' ſur Maſpha

aæñdelà du .Iourdtzi/z , 8c comme un filet ten

du ſur le Thabor arr-deçà de ce jle/eve: vou.:

ave( engagé dans [Idol-aſie le: tribu: qui'

habitent cru-deçà C? ail-delà. » On prétend

que ces deux montagnes, Maſpha 8c Tha

bor, étoient fameuſes pour la' chaſſe , 8c

que delà est priſe ici la ſimilitude.

1,7. z. Hébt. autt. Et ils ont détourné

le.: égorget G' le: perdre, en leur inſpirent

Fidolatrie: mais je ſuis celui qui les punirai

tous. On lit dans ?Hébreu .i la lettre : E: iu

guldtionem declimrnte: prafundaverunt. Peut

être qu'au lieu de Usc-rn , (par ter/t , ) (f

jugularionem , il faudroit lire uscTH , (par

l/llll,) G' five.: f, 8c au lieu de STH-r,

(par :hin) les Septante ſemblent avoir lu

Som ou SXDIM, ( par fxdfi) vert-noter:
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3, Ego ſcio Ephraim , 3. Carje connois ce que fait Ephraim:

'a Iſrael non est abſcon_ 8( la conduite d'Iſraël n'a pu échapper à

. _ - mes yeux :jeſai que ntaintenaxit Ephraim
dltuÿ à me - qu… \Ëunc ſe prostituc aux idoles , " 8( qu'Iſra'e'l s'est

fornicarus est Ephralm ,
. fouillé du même crime.

contammatus est Iſrael.

4_ Non dabunz cogira- 4. Je vois même qu'ils nhppliqueront

floues ſuas uc revermmur point leurs penſées à revenir à leur Dieu;

_ ~ ~ -_ parce qu'ils ſont poſſédés de l'eſprit de
ad Deum ſuum ~ quia [p1 fornication ô' de l'amour de leurs idoles ,

ntus, formcauonum l." 8( qu'ils ne connoilſcnt point le Sei

medio eorum ; 5( Doml' neur, ni le mal u’ils e Omen l'aban
I g 'l

num non cognoverunt. donnant.

5. Et reſpondebit arro- 5. De jbrtc que l'impudence d'Iſraël

antia lſraelin ſacie eius : est peinte ſur ſon viſage :il aperdu toute

. honte. " Ainſi Iſraël 8( Ephraïm périront
a Iſrael 6( Ephralm tuent par leur iniquité , qui dépoſe contre eux:

ln_ lnlqultate ſua _5 “Jet 8( Juda , qui l'a imitée, périra auſſi avec

etiam Judas cum eis. eux. "

6. In gregibus ſuis , 8c 6. Alors ils recherclteront le Seigneur,

in armentjs ſuis vadent ad par lefacrzflce de leurs brebis 8( de leurs

quærendum Dominum boeufs , 8( ils ne le trouveront point:

à non invenient ‘ ablam; 1l s'est retiré ” d'eux , comme ils l'avaient

_ mérite'.

est ab els.

7. In Dominum præva- 7. En effet , ils ont violé la loi du Sci

rícaſj ſunt 5 quia filios gneur, parce qu'ils ont engendré des

:menos genuerunt: nunc enfants qlfftlregarde comme bâtardffléram

devorabit eos menſis cum ne" de femme' éſſangfflîî ' qîfílî 0'" 5170"*
, _ _ſcſi-rs contre ſa volontel , Ô malgréſa deſert

Paîîlbus ſms* ſi: : " 8( maintenant ils ſeront conſumés

en un mois , eux 8( tout ce qu'ils poſſé

dent, par la nzultitudd des ennemis qui

marchent contre eux. ”

'alors ce pourroit être la ſuite du x'. précéd. Ibid. Autr. tomberont O ſeront renver

en ce ſens [aqueusflíli eſlis. . . . O rare. . . . ſés. . .. tombera Cv' ſera renverſé.

G* j'ai/ea ( quam ) venatare: prqfllndaverunt : f'. 6. c'est le ſens de Pl-Iébreu.

Vous êtes devenu comme une foſſe profonde jl. 7. Autr. Parce qu'ils ont été infideles

que les chaſſeurs ont creuſée. Le pronom au Scigncuuô( arce qu'ils ont engendré

 

Iélatif est ainſi quelquefois ſous-entendu. des enfants bâtar S G' inſide/ds comme eux.

3L1. 3. On lit dans l'Hébreu HZNIT ,jbr- Supr. H. 4. Les Septante ont luâ la @ère de

nie-nu: es , pour uzNH , flzmimtu: est. ce verſet le mot Quid. ~

V. 5. Autrement 8( ſelon ?Hébreu : La Ibid. Au lieu de KDS , (par .r/ii”, ) mer.,

fiette' G' ſſimpudcncc d'Iſraël peinte ſur ſon ſis , les Septante ſemblent avoir lu xsrr, ,

,viſage , dépoſent com” lui. rubigo ou brac/ru.; , la nielle , ou une eſpece:

l: Ssz
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8. Les voici qui approchent, ces ennemis.

Sonnez du cor à Gabaa ;faites retentit'

la trompette à Rama : pouſſez des cris

G (les hurlements à Béthaven : " 8( vous

Benjamin , faire: entendre ler vôtres (ler

riere vous juſqu'à Jérqſalem. ”

9. Ephraïm ſera dé Ole' au jour que j'ai

marque' pour ſon châtiment. On ne (loir

par en douter: car j'ai dejà fait Voir dans

les maux dont j'ai afflige' les tribus d'iſ

raël , la fidélité de me: paroles , G' la

vérité de me: menaces. ”

Io. Et apré: cela néanmoins , les prin

ces de Juda , au lieu_ de penſer à ſ2' corri

ger , ont agi comme des gens qui ne

penſent qu'à étendre leurs terres , en

prenant celle: de leurs freres , ſans' ſe met

tre en peine de la juſlice de Dieu : ” mais

je répandrai ſur eux ma colere comme

un torrent.

I I. Ephraiin ſera opprimé"ô( accable'

par desfiugements injuste: que ſes ennemis

prononceront contre lui, parce qu'il s'est

laiſſé aller à labomination ê' au culte in

fime de: idoles, auquel ſes princes l'ont

porté. "

8. Clangite buccinâ in

Gabaa , tubâ in Rama :

ululate in Bethaven ; post

cergum tuum, Benjamin.

9. Ephraim in deſola—

tionc erit in die correp

tionis: in tribubus Iſrael

ostendi fidem.

IO. Facti ſunt princi

pes Juda quaſi aſſumen

tes terminum :ſuper eos

effundam quaſi aquam

:ram meam.

l t. Calumniam patiens

est Ephraim , fractus ju

dicio: quoniam cœpit abi

re post ſordes.

  

trompette à Rama; on pouſſe des cris 8c des

hurlements :i Bétltavcn, derriere V0115 , Beh

jamin. L'ennemi menace vos _frontieres : crai

roieut les vengeanccs du cigneur ſur la gneï pour vaus-mâmhſi Pour imite? l'in

maiſon d'Iſraël depuis le premier coup porté _fidélizëzfEpltraiiruLes mots TQAU &t HRIAU ,

par Tltéglatliphalaſar , juſqu'à la ruine de peuvent également ſignifier: rlangite 6-' clan

Sdmatie par Salmanaſar : ce qui embraſſe un gun! ,- voqfiramini 8c voclfiranlur. La pre'—

de ſauterelle. Mais ce mot menſi: , pourroit

être ici mystérieux , eu marquant énigmati

quement l'intervalle dans lequel ſe ſuccéde

intervdlle d'environ vingt ou trente années :

8c ſi l'on compte avec Ezéchiel 8c avec Daniel

un jour pour une année , un mais déſignera

une période d'environ trente années dans l'in—

tetvalle de laquelle tout ſera ſubjugué. Voyez

la Préface.

V. 8. Les Septantèont pris Caban 8c Ra

ma dans un ſens générique pour des hau

|eurs;il ſemble que ccs lieux doivent être

du royaume d'Iſraël. Bétliaven est la même

que Béthel frontiere d’Ephrat~m. Supr. 1v.

15.

Ióid. L’Hébreu pourroit ſignifier : On

ſonne du cor à Gabaa; on fait retentit' la

poſition in manque dans ?Hébreu avant

Bet/LIVE”.

fl'. 9. Autr. E! alors je ferai voir dans le:

maux donz/'dffligerai les tribus d'Iſraël, 8re.

il. IO. Autr. E: après cela néanmoins les

Princes de Juda ſont devenus ſemblables â

ceux qui arrachent les bornes 5 ils ont arg-ſſi"

eux-même.: lrdnſgrtzſſe' le: prlceptes du Sei

gneur.

x7'. r1. C'est le ſens de PHC-bre”.

112M. Hébr. autr. parce qu'il a obéi vo

lontairement au commandement que jE:

Princes lui ont fin; d'acier” de: idoles. Au

lieu de SU, ( par fade', ) praceptam a les
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12. Et ego quaſi tinea 12-- C'est pourquoi je ſuis devenu a

~ z ſ t _ Ephraïm comme le ver qui ronge le vëtej
1 Pu re mem; 5( à la maiſon de Juda, qui afizù/z

ſon exemple ,rcomme la pourriture d'un

ulcere qui con_ ume les chairs.

713' Et vidit Ephraim 13,. Ephraihz Ô- .Ïuda le ſavent bien:

languorem ſuum , d( Ju_ car: Ephrzſim a ſenti ſon ma] , Juda le

d . l ſuum . à Pozdr de ſes chaines. " Ma” au lzeu de re

a” "Pc" "Tn-li ' cour”- à moz, Ephraim a eu recours à

abut bphralfl' ad Aſſur ï Aſſur , 8( Judd a cherché dans le même

8( miſic ad regem UlIO- Pay: un Roi pour le dófendrer” mais

rem: 8( ipſe non pote-rit ils ne pourront rien pour votre guéri

ſanare vos ’ nec ſolvere ſon, ni pour rompre vos liens, "peuple

poterit à vobis vinculum. "ïfidäle

14_ Quoniam ego quaſi r4. Car je ſerai comme une lionne "

leæna Ephraim , 5( quaſi a Ephrzum, ô( comme_ un jeune lion a la

cawlus leonis donmi ju- mailon deJuda : Jirai moi-thème pren

r, . dre ma proie : " je Fenlcverai , 8( per

da 7 ego 2 ego capfflm &- ſonne ne ſarrachera de mes mains.

vadam ; tollam j* 8c non

- est qui eruac.

  

  

v r ad 1 . Je retournerai a rès au lieu OùI5. a ens re erta 5 P e

locum meum : donec de- Ïllzîabiîâzſaffl "F" PMU?? M ÊZPÏ'

' * * C er; 1C FBI/le" raz Voustourmenrer e d

ficlaus ’ 6c quæraus fa ſorte, "juſqu'à ce que vous tombiez dans

Clem meam* l'extrémité de la miſere, 8( que vous

ſoyez réduits à me rechercher. C'est ce

aiëïi" qu'ils feront enfin. " ÎÇÎ A"

À x-'Lnqî-ÏI- Ég

Septante ont lu SUA , (par :hin , ) varzi- Ibid. Autr. Je me jetterai moi-même ſur

num: alors le ſens est : parce qu'il a volon— ma proie , j'irai la prendre , 8c il'l n'y aura

raitement ſuivi de vaines idoles. La Vulgate perſonne qui puiſſe me Farracherſt" _

ſuppoſe SUA , (parſzdë) flzrdzr. W. x5. Autr. Je me retirerax , 8c )e re

Ÿ. I3. Hébr. ſa plaie.

Ióid. Nlanahem roi d'Iſraël appella à ſon

ſecours Phul roi d’Aſſyrie :, Achaz roi de

Juda appella ThéÏl-ærhphalaſar roi du même

pays. …Sédécias, ernier roi de Juda , eur

recours au roi d'Egypte.

Ibid. Hébr. autr. 8c vous ne ſerez point

délivrés de votre plaie.

Xl. r4. Hébr. autr. comme un lion féroce.

ir_ .,._

ſ-Jſä !Lfiäï Gili; :-i

'ſi *zz-..í .fm ‘

tournerai au lieu oui j'habite, demeu

remi juſqu'à ce que , &C- l

Ibid. Hébr. autr. juſqu'à ce qu'ils rom

bent dans une eſpece d'épuiſement, 8c qu'ils

cherchent mon viſage ', juſqu'à ce que dans

leur tribularion ils rfempreſſent de venir à

moi, en diſait , 8Ce. )) (Fest ainſi que l'Hé

breu joint à ce verſet les premiers mots du

verſet ſuivant.

r-.vr
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CHAPITRE VI.—

Retour d'Iſraël ê' [le ſuda. Reproclzes du Seigneur contre

Iſrael ê' contre Juda.

1. Ar, dans l'excès de leur affliction, 1'? N rribularione ſua

ils ſe hâteront d'avoir recours à manè conſul-gent ad

moi. Venez,ſè diront-ils” les un: aux au- me z Venice ’ 8( reverta_

tres * retournons au Seiflneur: .
’ ë mur ad Dominum:

z.. parce que c'eſt lili-même nous 2. quia ipſe ccpit , 8(

a faits captifs , 8( qui nous delivrera; ſanabit nos .
' . _ , , , percuriet ,

gígrilrllll "qui nous a bleſſes , 8( qui nous 8( curabit nos.

z. Il nous rendra la Vie dans deux 3. Vivificabic nos post

jours , "en nous rendant la liberté; G' le duos dies . in die tertiâ

r. Cor. xv.4. troiſieme jour, il nous reſſuſcitera , en — . . .

nature-mettant enpqſſeſſion de notre terre,-" íuſclœjblt n°5 z 8( VIYC'

8( nous vivrons en ſa préſence tous les mPS m COnl-Pebctll CJUS

jours de notre vie : nous entrerons dans sciemus,ſequemurque ut:

la ſcience du Seigneur, 8c nous le ſui- cognoſcamus Dominum:

vrons , afin de le connoître de plus en quaſi diluculum Præpa_

plus. ” Son lever ſera pour nous comme t ſi ~
celui de l'aurore ; 8( il deſcendra ſur ſa us e egreſſus elus ’ 8(

nous , comme les, pluies dc l'automne Vernet quaſi lmber npbls

8( du printemps viennent ſur la terre , temporaneus 5( ſerotmus

Pour la rendre _féconde , G lui faire pro- terræ.

duireſbn fruit. ‘ ë

4. Il est vrai,diile Seigneur, queje dé- 4. Quid faciam tibi ,

il. i. Le mot dieenres, ſons-entendu ou XV. 4. l Car ce troiſieme jour n'est point

peut-être omis dans l’Hébreu 8( dans la ailleurs marque' auſſi expreſſément qu'ici: 8(

Vulëäte , ſe trouve exprimé dans la Verſion l ſelon les expreſſions de cet Apôtre , comme

des cptante. nousſam/ner mom GP enfer/elie avec jeſus

V. 2. Hebr. auii-.'C’est lui qui s'est jetté Clin/l, nou: ſbmmex auſſi reſſuſàilís avec Zur'.
ſur nous comme million .filrſïzproiez- (Jſiupr. Llo/Mſi I l. 5:8( 6.

v. r4. 8( c'est ui qui nous u-rira n'es 15111. On lit dans l’Hébreu UNDAH E(
ëleſſuredquïl nous efiziur; c'est [gui qui nous _flic-mus , peut-étre pour NUADH , C0riv;”ie—

a frappélî, 8( c'est [gi qui bandera nospldies. mu: : Nous nous raſſemblcrons , &c nous

1'. z. itt. après euxjours. ſuivrons le Sei neur Our le connoître. La

Ibid. Ces paroles mystérieuſes couvrent un conjonction qlñ' la Viilgate joint au ſecond

ſens que S. Paul paroît avoir en en vue lorſ— verbe , est miſe avant le premier dans L1H5'.

quil tilt que Jeſus-Christ est reſſuſcité le breu, peut-être par mépriſe de Copiste.

croi 1eme ſour ſelon les Eerilures. ( l. Cor.
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Epliraim P

cibi , Juda? miſericordia

Vestra quaſi nubes nlatuti

na , 8( quaſi ros manè per

cranſicns.

S. Propter hoc dolavi

în prophetis , occidi eos

in vcrbis oris mei: 8( ju

dicia tua quaſi lux cgre

dientur.

6. Quia miſcricordiam

volui , &non ſacrificium;

ê( ſcientiam Dei , pluſ

quam holocausta.

-Pïï 7. Ipſi autem ſicut A

dam tranſgreffl ſunt pac

rum ; ibi prævaricati ſunt

in me: i…

iurxl'.

,mi ,

8. Galaad civitas ope

rantium idolum , ſupplan

quid faciam ſirerois vous combler ainſi de biens, &- ape'

rer toutes ces merveilles en votre faveur :

mais que Puis-je vous faire , ô Ephrzſim?

que puis—je vous faire , ô Juda .7 La mi

ſéricorde que vous avez faite à ros freres

n'a pas eu plus de durée que les nuages

(lu matin , 8( que la roſée qui ſe ſeche

aux Premiers rayons du ſoleil.

5. C'est pourquoi j'ai c'te' obligé de retirer

la mienne de defliis vous , G' de deſſus vos

enfants, ô Ifl-aël: c'est pourquoi je les ai

traités (lutement par mes Prophet-es ', ” je

les ai tués par les paroles de ma bou

che : G afin qu'on ne croie pas que j’aie

agi en cela avec trop de rigueur, je rendrai

claire comme le jour l'équité des juge

ments que j'ai exercés ſur vous ;je ferai

Voir que votre dureté Pour vos freres m'a

oblige' de vous traiter avec cette dureté. "

6. Car c'est la miſéricorde que je

veux, 8( non lc ſacrifice ;" ô( j'aime

mieux la connoiſlànce de Dieu, ê' Id z

7. Mais pour eux , au lieu de m’obe'ir,
ils ont rompu, comlneſiAdam , l'alliance

qu’ils avoienr faire avec moi : ê' lorſqu'ils

m’ont offert des ſacrifice: , dans ce culte

même, ils ont violé mes ordres, ne les

offrant Point _ſelon les regles que je leur

avois preſcrites. Ils ont de plus fouillé par

leurs crimes la terre que je leur avais daſh_

née.

S. En effet Galaad est une retraite dc

fabricateurs d'idoles : " tout y regorge

  

' Ÿ. 5. On lit dans ?Hébreu à la lettre , [ de quoi les Seprante ont lu UMnrTI CAUR ;

dal-wi in Prophete: , 8c lc Grec des Septante O jndicium mmm , quaſi lux : 8c mon

ajoute veflra: : peut-être qu'au lieu de xsBTr ,

dalaï-i, il faudroit lire QSFTI, iſdllll: ſum;

8c qu'au lieu de BNBIAIM , in prop/mds , ll

fiudroit lire nNBxMcM , i” prop/raids veflros:

je ſujs entré en colere contre vos prophetes.

Ibíd. On lit dans ?Hébreu : E? juzíícia tua

(Yest-.î-dire qu'on y litlux egrzdinur :

UMSrTlc AUR , G' judicía m.: lux , au lieu

,,
_

AJ

jugement éclatera comme la lumiere du

10(1)'.

f'. 6. c. à. d. plutôt que le ſacrifice, en

ſorte que je ne veux point le ſacrifice ſans la

miſéricorde , mais la miſéricorde avec le

ſacrifice.

1l'. 8. Hébr. autr. d'hommes livrés à Pini

quité. n Galaad étoit un pays de montagne!,

l. Reg. XV.

2.

_fidélité à lui obéir, que les holocaustes. Eîîl- W- 17

Md”. 1x. 1;.

XII. 1.
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de ſang G- ale mettrtres. ”

9. Elle conſpire avec les prêtres " de

ces idoles , qui ſe liguent enſemble pour

faire le mal, comme les voleurs qui

dreſſent des etnbûches ſur le chemin de

Sichem , pour égorger les paſſants : 8(

toute leur vie n'est qu'une ſuite de cri

tata ſanguine.

9. Et quaſi ſauces vi

rorum latronum , parti

ceps ſacerdotum ,' in via

interſicientium pergentes

de Sichem : quia ſcelus

operati ſunt.

r0. In domo Iſrael vi

di horrendum: ibi forni

cationes Ephraim : con

taminatus est Iſrael.

rr. Sed 8( Juda , po

ne meſſem tibi , cùm con

vertero captivitatem po

puli mei.

  

  

mes.

ro. J'ai donc vu une choſe horrible

dans la maiſon d’Iſraël:j'y ai vu Ephraïm

prostitué aux idoles, 8( tout Iſraël ſouillé

de la même ſorte.

II. Mais vous auſſi, Juda qui avez
' ' I I I ’ .u I

:mue les riereglements el Ephrazm, prepa

rez-vous à être moiſſonné vous-même,

ê' à être châue' , juſqu'à ce que ” je ra

mene dans ma terre mon peuple, qui

avoit été captif dans une terre étrangere.

'o

ſitué dans le partage des tribus

au- delà du Jourdain.

Ibia'. L’Hébreu peut ſignifier , marquetée l

de ſang , ſbuilleè de meurtres.

f'. 9. Hébr. autr. Les prêtres ſe liguent

enſemble pour corrompu le peuple , comme

les voleurs , Etc. Aurr. Leurs prêtres ſe li

uent enſemble comme une troupe de vo

eurs qui attendent [espaſſanls , G' ilsſèſàrzr

etrroupísF.” intírêr G' parjalouſie pour met

tre âmort ſur le chemin ceux qui vouloient

aller offrir leurs ſhcrifices â Sichem de l'autre

rate' du Jourdain. Autrement 8c ſelon le

Chaldéen : qui attendent les paſſants , 8c qui

s'uniſſent pour les tuer ſur le chemin. C'est.

qui étaient I â-dirc que le mot scMn , in Sichem , a été

pris pour /iumero , en ſous-entendant uno,

ce qui dans ?Hébreu pourroit ſignifier , uno

niſi( , (m0 tenrdmífle.

ÿ. tr. Hébr. autr. avant ue je ramene,

8re. ou lorſque je ſerai près e retirer mon

peuple de ſa captivité, lorſque je ſerai près

de guérir Iſraël.» C’est ainſi que l'on peut

réunir â la fin de ce verſet les premiers mots

du verſet ſuivant. Juda fut moiſſonné par

les armes de Nabuchodonoſor , avant le

regne de Cyrus , ſous lequel Dieu fit ceſſer

la captivité de ſon peuple , 8c commença de

äuérir Iſraël. Voyez ce qui est dit ſur cell

ans la Préface. '

CHAPITRE
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CHAPITRE VII.

Reprac/zes menaces du Seigneur contre Iſi-aél.

L Um ſanare vellem r. l Orſque je voulois guérir Iſraël de

Iſrael,revelata est , _ ſ5? 'dolafîlëï 5' 7…" POW_ “la le

íniquitas Ephraim 8( ma- fllf/bts briſer-ſes idoles, G extermlner leurs
S A Il " ’ ' ' ' " .

. . . . preſſes , liniquite d Ephraim ô( la ma
Zlüfi samarlæ a (PIM OP?? lice de Samarie, ont. éclaté , par les

rat] 'ſunt mendaclum Ë &I œuvresde menſonge qu'ils ont Faites, ô'
ſur ſiingreſſus est. ſpblians , par les nouvelles idoles qu'ils ſe ſont fabri

lacſunculus ſol-Eux… :(13 quéesi: c'est pourquoi les voleurs les ont
' T V” ‘ *-. " ‘ pilles ati-dedans , ê( les brigands les ont

'Ïï-'l-"Sffiffln-B' Y WP ravages au-dehors. .

z. Et ne fortè dicant in z. Et qu'ils ne diſent point dans leurs

cordibus ſuis , omnem cœurszſerzſcæuffranr ces maux ;x que _je ra

maſhiam eorum nœrecor_ maffel toutes leurs anciennes iniquirés',

dawn] , nunc circumdc_ pour-les faire retomberſur-.ñeux : car celles

dem… 'eos adinvemioncs qu'ils commettent! tous lesïjours , . 8(

_ qu'ils commettent en ma préſence , ſuf
ſuæ, coram fame mea fac- fiſent pour les accabler. '

tæ ſunt. :zu ;x3

3. In Tnalítía ſua læti- 3. En effet, ils ſe ſont rendus agréa—

ficaveſunt regem z 8( in bles au Roi " par leurs méchancetés, 8(

ínendaciis ſuis Principes' aux princes parleurs menſqngesqè' _

4.Omnes adulterantes, 4. Ils ſont tous des adulteres, qui

quaſi clibanus ſuccenſus m'ont abandonné pour ſuivre des dieu.:

à coquenœ _. quievir Pau_ Îîtrangers.: G-_ſemblables a un four 'ou

lulùm civitas à Commiſ_ on a dejà mis le feu, la ville ne sest

. f . point repoſée depuis que le levain a été
“one crmen” ï donec mêlé avec la pâte , juſqu'à ce que la

fermentarentur totum. pâte ait été toute levée ; dest-à-dire, que

depuis qu'on leur a propoſe' le culte des ido~

les, leur ardeur pour ces faufles divinités

n'a pu être ſatisfaite, que lor/qu'ils ont tous

...y

‘ ,li Lu.

ŸI. r..Voyez au IV. Livre des Rois , x. víronncront : e” elles ſont preſentes devant

15. 6e ſuiv. ,. :ſi moi'. 7H3" '7 h

r ÿ. z. Hébr. autr. Ils‘ ne penſent point 771.3. Quelques—uns l'expliquer” de Jéliu.

dans leur cœur que je me ſouviens de tou- On peut l'entendre de Jéroboam, fils de

tes leurs iniqnités 5 mais maintenant leurs Nabat , premier Roi d'Iſraël , 8c qui le pſc!

œuvres viendra/ll fbndre ſur eux G les en- mier entraîna Iſraël dans Pidolatrie.

Tome X I. T t
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5. Et lorſqu'ils ont vu que ce culte étoit

embraſſe' des grands_ ê' duſpeuple ,S 'ils on(

été pleins de joie. C'est ici, ont-ils dit alors ,

c'est ici, le jour de la gloire de notre Roi;

les Princes, pour le célébrer, ſe ſont eni

viés ~ juſqu'à la fureur : ê- le Roi leur a

tendu la main , 8( a pris part à leurs em

portements ô- à leurs déboucher. "

6. Lorſqu'il leur tendoit un piege, en

leur propoſant ce culte impie , ils lui ont

expoſé leur cœur , comme un four prêt

à recevoir l'ardeur qu'il voulait leur. inſpi

rer. Il y a mis le feu ,' ê( pendant qu'ils

brûloient d'ardeur pour les idoles , comme

un pain qui cuit dans un four chaud , le

prince ravi de les voir dans cette diſpoſi

tion, qu'il-regardait comme' "un ferme appui

de ſa couronne , a dormi tranquillement

toute la nuit; 8( le matin il a paru lui

même embraſé , comme un feu 8( com

meune flamme , pour ce culte des faux

dieux qu'il leur avoit inſpiré. " ,

.7. Ainſi ils ont tous conçu pour ces

en' engagés dans ce culte abomiællzle. "—

5. Dies regis nostri :
cctœperuntñ' principes ſure

re 'a vino : cxtendit ma

num ſuam cum illuſori

bus. . , .

 

… l' -Ï

6. Quia applicuerunr

quaſi clibanum cor ſuum ,

cùm inſidiaretur eis : totâ

nocte dormivit coquens

eos,- manè ipſeſuccenſus

quaſi ignis flammæ.

\d

7. Omnes calefactí ſunt

il. 4. Autrement 8c à la lettre: la ville est

'demeuréeipeu en repos , Ùfiulement depuis

que le levain a été mêlé avec la pâte , juſqu'à

ce que la. pâte ait été toute levée: la ville

n'a pas longtemps' tarde' à fhire lclater _ſon

infidllitl G' à ſe dlclarer ouvertement pour

les idoles. Hébr. autr. lls ſont ſemblables à

un fout ou un homme a mis le ſeu , 8c cet

homme a rès avoir mêlé le levain avec la

Rte a lai é repoſer la ville , juſqu'à ce que

a pâte ait été levée. Autr. Et cet homme

après avoir mêlé le levain s'est un peu repoſe

juſqu'à ce que la pâte ait été levée. Leur

prince leur a propoſ? le culte de: idole: , G'

bientôt ils s'y _ſont eux-mêmes Fortis avec

ardeur. Il a mis lefin dans lefour, G* bientôt

le four a tte' embraffl; ( Infr. jr. 6.-) ila mis

le levain dans la ptite , G' bientôt

(il lolllïvlflllï- Il.: n'ont penſé qu'a plaire à

leur Roi : C'est ici le jour de notre roi ,

'MAT , paulitltlm : Ia Vulgate réunit le vestige

des deux lectures en diſant : pattlulùm civic”.

Y. 5. Litt. 8l le roi a tendu la main à

ceux qui ſe moquoient du culte du vrai Dieu.

On lit dans Yflébreu itréguliétement Lssm,

pour Ls… , dertſbribtts. 7

ÿ. 6. Autt. Lorſqu'on leur rendait uts

piege en leur propofmt ee culte impie , il!~

ont expoſé leur cœur comme un ſont pri]

à recevoir l'ardeur îqtffon vouloir leur iÿí

rer : le maitre du four)- a mis lefiu , I'

dormi enſuite toute la nuit; 8c au matin le

ſour s'eſt trouvé embraſé comme un feu que'

jette de tous c_ó‘lt'.r les' flammes ; ils jé ſon]

abandonnís au culte eritninel qu'on leur pro

pcflit. On lit dans ?Hébreu qu” , appro

pinquaverttnt' ou Wlifllcflmz : ,lesseptante

la pâte a ſemblent avoir lu ABRU , ſuccenjà ſan]

f cord-z comm, onſierra-datant (cor ſum: J

xls ont ettx- mr Iliuniéleur cœut- comme

diſent-ils , 8re. (Ycstñà-dite, qu'on lit dans un ſour.

!Hébreu num! , à rivire”, peut-être pour
..'1' 5
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Fur-WE

quaſi clibanus , 8( devo

raverunt judices ſuos :

omnes reges eorum ceci

/derunr ;non est qui cla

mer in eis ad me.

', \.(Ô-~

8. Ephraim in populis

îpſe commiſcebarur: E

phraim factus est ſ_ubci

nenclus panls , qu] non

reverſatur.

~ 9. Comcderunc alieni

robur ejus , ô( ipſe neſci~

vit: ſed 6c canieffuſi ſunt

in eo , 8c ipſe ignora

vir.

*A4 IO. Et humiliabitur ſu

perbia Iſrael in facic ejus:

nec reverſi ſunt ad Domi

num Deum ſuum , 6c non

quæſierunt eum in omni

bus his. r

Ir; Et ſactus est E

phraim quaſi columba ſe

ducta non habens cor :

Ægyptum invocabant ;

ad Aſſyrios abierunt.

7;.
. Dans les Livres des Rois , il est dir

Inccefgvemenr de preſque tous les Rois d'iſ

nël , qu'il.: firent le mal devant le Seigneur ,

O qu'ils ne fi rerirerent pou” de: plc/It's de

.Tíroboam qui avoilflitpíeâer Iſraíl. Il est di:

qui ſur le dernier , qu'il fic auſſi l.

ml dei/ant le Seigneur, mais no” pa: aut-mr

fauſſe: divinité: une chaleur brûlante com

me un ſour enflamme', ô( leur ardeur pour

les idole: a conſumé leurs juges avec eux:

cous leurs Rois ſont tombés dans le mé'

me crime ,' ô( quoique je les aie clzrîtiès, dit

le Seigneur, il ne s'en est pas trouvé un

ſeul qui eût recours à moi dans le: maux
dontje l'avoir aflilſigé. "

8. Au contraire , Ephraïm même s'est

mêlé avec les nations , par des alliance:

que je leur avois défendue: : auſſi Ephraim ~

est devenu comme un pain qu'on fait

cuire ſous la cendre , qu'on ne retourne

point de l'autre côte' , mais qlflonfle hâte de

manger.

9. Car des étrangers ont dévore' de

même route ſa force avec empreffémenr, 8c

il n'a point ſenti que c'était en punition de

ſe: péchés: ſes cheveux ſont devenus tout

blancs , à cauſe de; chagrins que je lui di

envoyér, ” 8( il nc s'est pas appcrçu que

c'était pour le punir defi-s infidéiités.

Io. C'est pourquoi Iſraël verra de ſes

yeux ſon orgueil humilié : " 8( cependant

il ne reviendra point au Seigneur ſon

Dieu; ê( il ne le recherchera point dans

tous ces maux dont il jêraaceable'. "

n. Car Ephraïm est devenu comme

une colombe facile à ſéduire , ” 8( ſans

intelligence :au lieu de recourir au Sei~

gneur, ils ont appellé l'Egypte à leur fi:

cours ,- ils ſont allés chercher les Aſſy

riens dans le même deſſein.

7'/- io. Hébr. aurr. La fierté 0 l'impa

dence d'Iſraël peinte ſur ſon viſage dépoſer:

contre lai. n C'est la même expreſſion qu'au

Chap. v. xr. 5.

 

 

&Oſec ,

guests prldíceſſeurs. 43 Rois: , xv” . 2.

t. 9. Ou, comme \l arriveà_ un vieillard

qui approche de ſa fin.

Ióid. Liu. Ils ne ſont point revenus au

Seigneur leur Dieu , &r ils ne l'ont poin:

recherché dans tous ces maux dan: ik ont

ílllrcalïlís.

j' ,
. 7 4
‘ i

.Iſi'—‘

Ttl” ~

F. r r. C'est le ſens de l'E-hébreu.
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n.. Mais après qu'ils s'en ſeront allés

vers ces Peuples étrangers, Cs' qu'ils auront

fait tout ce qu'ils auront voulu ê* tout ce

qu'ils auront pu , pour ſe ſauver dc mes

ntains , ïétendrai mes filets ſur eux ; je

les ferai tomber comme des oiſeaux;

G je leur ferai ſouffrir tous les maux

dont je les ai menacés , G' qui fimt écrits

dans les livres qu'on lit encore tous lesjours

dans leurs aſſemblées. "

I3. Malheur donc à eux , parce qu'ils

fe ſont retirés de moi :ils ſeront la proie

de leurs ennemis , parce qu'ils m'ont

offenſé par leur perfidie : je les ai ra

chetés ; 8( ils ont publié des menſonges

contre moi, en attribuant à d'autres le

_ſecours que je leur avais donné. "

r4. Ils n'ont point crié vers moi du

fond de leurs cœurs ; mais ils pouſ

ſoicnt vers leurs irloles des cris 8( des hur

lements, lorſqu'ils étoient accablé: demaux

dans leurs lits : ils ne méditoient ” alors

que ſur les moyens d'avoir en abondance le

bled 8( le vin ; 8( ils ſe ſont écartés de

moi , ſans ſonger à s'en rapprocher.”

' I5. Soir que je les aie châtiés, ou que

j'aie fortifié leurs bras , ils n’ont eu pour

moi que des penſées de malice.

16. Ils ont vortltrdttt~ nouveau ſecouer

le joug (le ma loi; " ils ſont devenus à mon

r2.. Et cùm profecti fued'

rint , expandam ſuper eos

rete meum .- quaſi volu

crem cœli detraham eos ,

cædam eos ſecundùm aus

ditionem cœtûs eorum.

13. Væ eis , quoniam

receſſerurtt à me ,* vasta~

buntur, quia prævaricati

ſunt in me : 8( ego rede

mieos ,* 8( ipſi locuti ſunt

contra me mendacia.

r4. Et non clamaverunt

ad me in corde ſuo , ſed

ululabant in cubilibus

ſuis : ſuper triticum 8(

vinum ruminabant; réceſ

ſerunt à me.

r 5. Et ego erudivi eos ,'

8( confortavi brachia eo

rum : 8( in me cogitave

runt malitiam.

r6. Reverfi ſunt ut eſ

ſent abſque jugo ; facti

1/. 12. Ces menaces ſe peuvent entendre

ainſi de celles qui ſe trouvent dans la loi,

6( ſur-tout au Deuréronome , xxvrr. 8(

xxvr”. mis encore de celles que le Sei

gneur lenr Faiſoit par ſes Pr hotes. 4. Reg.

xv”. r3. On lit dans l’Hé reu LADTM,

:ami eorum : les Septante ſemblent avoir lu

LKSTM , opprſhanis eorllm : peut-être fau

droit-il lire LÀSTM , conſilio ſido : je les

châtierai ſelon Pempreſſément avec lequel ils

ont ſuivi leurs propres conſeils.

j. r3. Voyez au III. Livre des Rois ,

x”. 28.

xſ. r4. Hébr. autr. ils ſe ſont aſſemblés

ſur , &c.

lóid. On lit dans PI-Iébreu à la lettre re

eeflêrun( in me, dest-à-dire, ISURU , rec: e

runr, eut-être pour IMRU , reëelles' ſigle'

jim: :i ſe ſont révoltés contre moi.

il. r6. On lit dans l’Hébreu à la lettre

reverſiflenr nor/ſuper , LA AL , pour Lux

AUL , ad non jugum , bien rendu par , ne

4km aljÿuejago.
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ſu… quaſi arcus doloſus z égard comme un' arc trompeur : au lieu

cadent in gladio Princi_ (le jrorêerluers mol leurs vœlilxÇ-dlletlrs ale

Pes eorum , à ſurore lin- ſirs , z s. les qntportes Vers ê! z 0 esqC est

. l — pourquoi eu.s princes, qui es ont ſéduits
guæ ſuæ l 'ſta ſcuîíaníä' par leurs diſcours , ſeront punis de la

U0 Corum ln e ra ï*

fureur de leurs langues , par l'épée de

leurs ennemis ,' 8( alors l'Egypte , au lieu

de les ſecourir, comme ils je Pétoient pro

mis, leur inſultera dans leur malheur.

_~—*—-—-—~—————-—————____—J—…___________——_—

CHAPITRE VIII.

ReprOc/zes ô' menaces du Seigneur contre Iſrael. Menaces

contre Juda.

1. N gutture tuo ſir tu

ba quaſi aquila ſuper

domum Domini : pro eo

quod tranſgrefli ſunt ſce

dus meum , 8c legem

meant prævaricati ſunt.

2. Me invocabunt :

Deus mens, cognovimus

te Iſrael.

r. See , que votre voix s’éleve com

me le fon de la trompette ; dites

à ce peuple: Voici l'ennemi qui vient fon

dre comme un aigle ſur la maiſon &ſur

le peuple du Seigneur , "parce qu'ils ont

rompu "mon alliance, 8( qu'ils ont violé

ma loi.

2.. Alors ils mïnvoqueront, "en diſant:

Nous vous reconnoiſſons pour notre

Dieu , " nous qui ſommes Iſraël votre

peuple.

3. liſais je ne les écouterai point, parce

qu'lſraël a rejette' celui qui étoit ſon ſou

verain bien : ainfi ſon ennemi le perſe

cutcta , ſans queje m'y oppoſe; G' il aura

3. Projecic Iſrael bo

num; inimicus perſeque

tur eum.

-\-

  

Ibis!, Litt. tranſgreſſé.

xt. 2. Hébr. litt. ils crieront vers moi.

Ibis'. A la lettre, mon Dieu. Le même

mot ALHl , peut. également ſignifier Deus

meu: , 8c ſimplement, Deus en le joignant

fi'. I. Hébr. autr. Que votre voix s’éleve

comme l: ſon de la trompette, comme [a l

voix de l'aigle, contre la maiſon du Sei

gneur, contreſon peuple , contre Iſraël. Peut

être qu'au lieu de CNSR , quaſi aqui/a ,il

faudrait lire Msc , Proſt-nde : 8c au líeu'de

JEHovA, peut-être IEHUUDA , en ce ſens:

.Appliquez â votre bouche la trompette , G'

ſonne: a' longs traits ſur la maiſon de Juda ,

pour l'avertir des maux qui l.: menacent, en

lui montrant reux qui von: tomber ſur l.:

maiſon ílſraíl. Le mot Msc , prorenrlere, est

employé en ce ſens dans ?Exode , xix. r3.

à dans Joſué , vi. 5.

avec Istaéí , qui paroît avoir été ici tranſpoſé

par les Copistes , en ſorte que le ſens ſeroit:

O Dieu d'Iſraël , nous vous connaiſſons;

nous reconnaiſſons que vous êtes vraimen:

Diemsi le verſet précédent regarde la maiſon

de Juda, celui-ci pourroit avoir le même

objet, de maniere que le verſet ſuivant ſeroit

le commencement du diſcours qui regarde la

maiſon d'Iſraël.
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l'avantage ſur luz' , ê'ſur ſes prince: , que

je ne connai: point.

4. Car ils Ont régné par eux-mêmes ,

d( non par moi ; ils ont été princes , 8(

je ne l'ai point ſu , cäzfl-à-dire, queje ne

l'ai point approuvé: ils ſe ſont fait des

idoles de leur argent 8( de leur or, Pour

s'attacher ler Peuples , ê' pour .t'a-filtrer la

couronne; 8( c'est: ce qui les a perdus. ”

1 5. Car le veau que ru adorois, ô Sa

marie, a été jetté par terre ; " ma fureur"

"s'est allumée contre ce peuple : juſqu'à

quand ne pourronr—ils ſe purifier , ” en

quittant ce culte abominable qu'ils ont ima

gine' .7

6. Car c'est Iſraël qui a inventé cette

idole ; " ce n'est point un Dieu , puiſque

c'est l'ouvrage de la main d’un homme :

c'est pourquoi le veau de Samarie de

viendra auſſi fi-agile G' auffi méprzſable

que des toiles d'araigne’es. "

7. Quand il: on: élevé cette idole, G

qtfíls y ont mir leur confiance , ils ont ſe

mé du vent ; 8( auflî ils en moiſſonne

ront des tempêtes, qui ravageront tout

leur pays :il n'y demeurera pas un épi

debout ; s'il en demeure quelqu'un , ſon

grain ne rendra point de farine ; ô(

s'il en rend, les étrangers la mange

ront.

. 8. Ce: maux dont mon peuple doit être

accablé , ſont ſi certains , que je pui: dire

par avance : Iſraël a été dévoré par ſe:

ennemi: ,- il est traité maintenant parmi les

~ Cerit ,

- 4. Ipſiregnavcrunr, &ſi

non ex me; principes ex

rirerunc , 8( non cognovi:

argentum ſuum 8( aut-um

ſuum fêcerunr ſibi ídola ,

ur interirenc.

5. Projectus est virulus

tuus , Samaria z iratus est

furor meus in eos : uſque

quo non poterunc emun

dati?

6. Quia ex Iſrael 8l ip

ſe est ,- artifex fecit illum,

8c non est Deus : quoniam

in arancarum telas eric vi

tulus Samariæ.

7. Quia ventum ſemina

bunt , 6c turbinem mc

tent : culmus stans non est'

in eo germen non faciet

farinam : quod 6c fi fe

alieni comedent

eam.

8. Devoratus est Iſrael:

nunc factus est in natio

nibus quaſi vas immun

dum.

Y. 4. Hébr. autr. Il: ſe ſont eux-mêmes mencemenr.

donné des rois , 8c il: m les 0m point reçus

de moi; ils ſe ſont donné des princes , que je

n'ai point reconnus ; ils ſc ſont fait des idoles

de leur ar ent 8c de leur or;G’ ce ſe” pour

leur perte. nlit dans l'Hébreu [CRT ,exſêin

darur, pour lcRTU , exſcindarrtur.

Y. 5. Si on lit avec attention les i/jl- 4. 5.

Ç. on verra que cette phraſe: Project” :ſi

!inclus tua-r, Sam-tri.: ,~ paroît convenir beau

coup mieux à-la fin de ce verſet qu'au com—

Ióid. Hébr. nm colere.

Ióid. Litt. être purifiés.

ÿ. 6. La conjonction O miſe avant ipjê

dans Pl-lébreu comme dans la Vulgate , pa

-roîtroit convenir mieux a res.

Ibid. La ſignification ci

fort inconnue. La plupart des nouveaux ln

rerpretes traduiſent: Le veau de Samatic ſera

rfduit en piece: D_ en morceaux.

u terme Hébreu est
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9. Quia ipſi aſcende

Funk ad Aſſur,- onager ſo

licarius ſibi : Ephraim mu

nera dederuntx amatori

bus. '

IO. Sed 8c cùm merce

de conduxerim nationes ,

nunc congregabo eos: 8c

quieſcenc pauliſper ab

onere regis 8c princi

pum.

u. Quia multiplícavic

Ephraim altaria ad pec

candum: factæ ſunt ei

aræ in delictum.

Il. Scribam ei multi

plices leges meas , quæ

Yeluc alicnæ computatæ

ſunt.

L13.- Hoſiias offerent ,

immolabum: carnes , 8c

nations quFPónFenlevë , 'comme un vaiſñ

-ſeau fouillé par des uſages honteux : '

on l'emploie aux ſervices les plu: ba: ô' le:

plus vilx.

9. Ils ont eu recours aux Aſſyriens;

mais Aſſur ” est un âne ſauvage, qui ne

travaille que pour lui ſeul , ê* qui ?refait

rien pour eux: Ephraïm a payé ceux à

qui il ſe prostituoir , G- dont il avoit

embraſſe' la religion impie, pour en obtenir

du ſecours.

Io. Mais après qu'ils auront acheté

chérement le ſecours des nations , je les

ménerai tous enſemble captzfx en Aflÿríe:

ê( defi ainſi qu'ils ſeront décharges pour

quelque temps des tributs qu'ils payoient

avec tam de répugnance aux Rois 8( aux

princes queje leur avais donnés. " ,

II. Voilà le fruit qu'il: retireront de

ces aurels ſhcrileges qu’Ephra'1~m a mul

tipliés, de ces autels qui ont été autant

de péchés , " autant de jburcex funeste: de

crimes ê' de malheurs.

12. Pour moi, je leur avois preſcrit un

grand nombre dbrdonnance: G de loix,

dont l'obſervation leur auroit c'te' trek-avan

tageuſe : mais ils les ont regardées com

me n’étant point pour eux, 6- ils ne je

flmt pas mix en Peine de les obfirver :je me

mettrai auſſi Peu en peine de le: écouter. "

13. Ainſi ils mbffrironr des hosties;

ils mïmmoleront des victimes, ô( ils en

W. .ï

  

  

ÿ. 8. Hébr. comme un vaſe dont on ne ſe avant prirzcipum.

ſoucie point. 1'. u. L'Hébrcu me: également dans les

ÿ. 9. OnſouS-emcnd UASUR , _ſàddffurr deux membres dd peecarjdum : [a Vulgate

comme c’est la répétition du mo: ui précedc , ſuppoſe dans lc ſecond LAÔM , ad delinguen

elle a pu être omiſc par les Copi es. dam.

2 Ÿ. x0. Hébr. au”. je les nſſcmblerai GP I. xLHébnauu. Voiciletitreſàu: lequel

le: livrera' entr; les main: de: nations ,- 8: je Pinſcrirai : Les maîtres qui devoient en

ils porteront un peu' la douleur des char es ſaigner mn** loi , ſeront réputés comme un

G' de: ſervitudes qui leur ſeront impo es peuple étranger. On [ic dans l’Hébreu RBU ,

par le toi qui les aura rfdaíl: M cqplivile', pour m” ; les Rabbins en conviennent :6:

8c pa: les princes à qui il: _liront a j'ais. alors lc ſens peutèuc , mtgejlrilegis m. -L

La conjonction G' est omiſc dans lflébreu

1;: ,,3

?î
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mangeront la chair; " 8( le Seigneur ne

les aura point agréables : il ne ſe ſou

viendra que de leur iniquité , 8( il ſe

vengera de leurs crimes ſans en avoir

pitié : ils ont tourné leurs penſées vers

l'Egypte , poury trouver du ſecours. ”

I4, Er Iſraël a oublié celui qui l'avoir

* créé ; il n‘a point eu recours à lui :mais il

a bâti de nouveaux temples , pour .Fat

tirer la protection (le ſes nouveaux dieux.

Juda auſſi , au lieu cle mettre ſa confiance

darts le Seigneur, a fortifié pluſieurs de

ſes villes, _poury être en ſûreté : mais j'en

verrai un feu, qui brûlera les villes dc

Juda ô( les temples d'Iſraël. "

I

comedent ,* 8E Domínus

non ſuſcipict cas : nunc

recordabitur iniquítatís

eotum, 6c viſitabit pec

_cata eorum : ipſi in Æ~

gyptum CODVCÏECDIUF.

14.15: Oblitus est Iſrael

factoris ſui, &t ædificavit

delubra : 6c Judas multi

plicavit urbes munitas ;

6c mittam ignem in' civi

tates ejus , St devorabit

ædes illius:

il. r3. La conjonction O omiſe après c-Iſ- 1 on auroit lu , znxm INBU, victim.” aïlómrl;

ne: dans l’Hébreu comme dans la Vulgate ,

paroît convenir mieux avant, ou du moins le

Ou aflírent.

Ibid. Autr. ils retourneront en Egyptepaur

mo: urnes paroît ſe lier mieux avec come- _fè [Izuver des mains les Atp/near. Irſfi'. \xt

dent ,' 8c en effet la Verſion des Septanre dit :

f? comedent cames. On lir dans l'Hébreu â la

lettre Victime donorum meant/n immoldóunt:

ils immoleront les victimes qu'ils m’offritonr.

Quelques anciens manuſcrits Latins porteur

afférent ,' ce qui ſuppoſeroit qu'au lieu de

28K! HBHB! , Victimes dom-ſum meorum ,

3. G* 6. _

il. 14. Autr. mais j’enverrai un ſeu dans ſet

villes , 8c il dévotera ſes palais.» Ou ſelon
?Hébreu à la lettre :Tes châteaux. Onctlit dans

l'Hébreu le pronom féminin u , ejus, pour le

pronom maſculin u , ejus.

 

CHAPITRE IX.

Vengeance-t que le Seigneur exercera ſur Istaël. Infidélité:

de ce peuple(

r. Sraël, ne ſoyez clone point dans la

b_ joie à la vue de vos idoles : ne faites

point retentit des cris d’alégreſſe com

me les nations, parce que vous avez

abandonné votre Dieu, dans l'eſpéran

ce que votre prostitution aux idolesſe

roit récompenſée d'une abondance de

bled. .

I. ' Oli lætari, Iſrael;

noli exultare ſicuc

populi : quia fornicatus

es à Deo tuo ,~ dilexisti

mercedem ſuper omnes

areas tritici.

a. Area 8( torcular non

paſcec eos, 6c vinum men

2.. Car, au lieu de cette abondance pre'

zendue, Iſraël ne trouvera, ni dans ſes

tietur
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tietur eis.

3. Non] liäbîſſtlabunc in

terra Domini: reverſus est
Ephraimſiin Ægyptum ,

8c in Affyriis pollutum

coumedit.

k

4. Non libabunt Domi

no vinum , 8c non place

bunt ei: ſacriſicia eorum ,

quaſi panis lugentium ,'

omnes quicomcdenteum,

contaminabuntur t quia

partis eorum animæ ipſo

rum , non intrabit in do

mum Domini.

s. Quid facietis în die

ſolemni , in die festivi

taris Domini? Ji! ,_

6. Ecce enim profecti

ſunt à vaſiitate: Ægyp

tus congregabit eos ;

Memphis ſepeliet eos: dc

fiderabile argentum e0

rum urtica hereditabit ,

lappa in tabernacſiulis eo~

granges , ni dans ſes preſſoirs , de quoi

ſe nourrir ; ê( ſes vignes trompetont ſon

attente. "

3. Ils ſeront même chaſſés de la terre

du Seigneur : ” une partie d'Epl1raîm re

tournera en Egypte , pourfie ſauver de la

fizrezlr Æſlſſur; le reste ſera prix par cet en

nemi qui ?emmènera captzf; 8( il mangera

des viandes impures parmi les Aſſyriens ,

lorſqu'il _y ſie-ra Preſſe' de lizfaím.

4. Alors ils n’offriront point de vin au

Seigneur; ô( fils lut' en oflient, leurs obla

tions ne lui ſeront 'point agréables , "
étant faites hors du lieu qzfíl leur a prefirlſitt

ainſi leurs ſacrifices ſeront comme les

banquets des funérailles , qui rendent

impurs tous ceux qui y participent : il:

feront même peu en état d'en Offrir ,' car ils

n'auront du pain que pour ſoutenir leur

vie , ô( non pour être Offert dans la

maiſon du Seigneur , dont ilsſè trouve

ront alor: fort éloígnér.

5. En cet état que ferez-vous au jour

ſolemnel, au jour de la fête de Pâque ,

qni eſl la grande fête du Seigneur ? com

ment la célébrerez-voux .7 Vous neſërez plus

où vous devez être pour cela.

6. Car je les vois déjà qui fuient , à

cauſe de la déſolation de leur pays : ils

iront en Egypte , Pour :ty ſhui/er ,' mais ce

ne ſera véritablement que Pour _y mourir ,

Memphis , " où il: croyaient trouver la vie,

leur ſervira de ſépulcre : leur argent,

qu'ils aimoient' avec tant de paflion ,

ſera caché ſous les orties ; "Sc l'on verra

f'. 2. On lit dans ?Hébreu mr , in um ,

Pour EM , in cox.

ÿ. z. Litt. ils dhabiterolít point dans la

terre du Seigneur.

77. 4. Au”. 8L ils ne pourront ſe rendre

agréables au Seigneur par leurs ablation: ,.

&ant dan: un: [erre où tout :ſl irrrpar.

ÿ. 6. Memphis était une des principales

Tome XI.

villes d'Egypte. "JÏ-“ſſ

Ióid. On lit dans ?Hébreu MxMd Lcsr-M;

deſideríum .órgenta eorum , pour HcsFM , Jf

gentí eorum , bien rendu dans la Vulgare par

dffidcrdóileargmtum. Cest-â-drtc , l'argent

u'ils avoient caché ſous terre pendant les

ernicrs troubles du pays Paddle dérober :I la.

connaiſſance de l'ennemi. l.

Ï-Ê V Il:
h

_dn-ſii
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ele-ſerres.

croître les épines ” dans leurs maiſons

7. Enfin le jour de la viſite du Seigneur

est venu ; le jour de ſa vengeance est

arrivé: ſachez donc maintenant , Iſraël,

que vos prophetes , qui vous ont promis la

Paix , ſont des fous; 8( que vos ſpiri

tuels , ” qui vous ont flatte' d'une constante

proſjóérite', ſont des inſenſés: maisſachez

en même temps que c'est à cauſe de la mul

titude de vos iniquités 8( de l'excès de

votre folie , que Dieu a permis que vous

ayez c'te' ſéduits par ceux qui devoient vous

instruire G- vous corriger. "

8. Car le Prophete devoit être dans

' Ephraïm une ſentinelle , pour le retenir

dans la fidélité qu’il devoit à mon Dieu ;

mais il est devenu un filet tendu ſur tous

les chemins , pour faire tomber les hom

mes dans Pidolarrie: de jbrte que la mai

ſon de ſon Dieu est maintenant une mai

ſon de folie , où il prie une idole qui ne

_ſaurait , ni l'entendre , ni lui Parler. ”

Judinxrxdg. 9. Ils ont péché de la forte , non par

ignorance , ou Parfbibleſſe, mais par une

proſonde corruption ele leur cœur : " ils

ſeſbnt abandonnés aux crimes les plus énorſi

mes , G les ont fitutenus avec opiniâtreté ,

comme il arriva autrefois à Gabaa , lorſ

que les Benjaminites outragerent ſi cruelle

ment la femme d'un Lévíte. " Aufli le Sei

gneur ſe ſouviendra de leur iniquité, 8( il

ſe vengera de leurs péchés avec d'autant

plus de rigueur , qzffilvles a plus aimés.

lo. Car voici ce que dit le Seigneur: J'ai

Ilid. C’est le ſens de ?Hebrew

. ÿ. 7. Autr. vos hommes qui ſe :li/ent inſ

Plſés.

rum.

7. Venerunt dies vifiñ'

tationis ; venerunt dies

retributionis : ſcitote , lſ

rael , stulrum propheram ,

inſanum virum ſpiritua

lem , propter multitudiñ'

nem iniquitatis tuæ , ô:

multitudinem amentiæ.

8. Speculator Ephraim

cum Deo meo : propheta

laqueus ruinæ filctus est

ſuper omnes vias ejus ,

inſania in domo Dei ejus.

9, Profundè peccave

-runt , ſicut in diebus Gai

baa: recordabirur íníqui~

tatis eorum , 6c viſicabie

peccara eorum. ~ .

IO. Quaſi uvas , in de-v

[tonte ,* il a attiré ſur elle la haine du Set'

gneur. On li: dans ?Hébreu MSTMH , odium;

les Septante 8c la Vulgate ſemblent ſuppoſer

MSTH , inſinue. un' .xtIóia'. Hébr. autr. La haine du Seigneur

contre vous est grande ſelon la grandeur de

votre iniquiré.

il. 8. Amr. il ell

lon ?Hébreu

maiſon de ſon Dieu : il en eſt devenu La

devenu une folie (ſe

: un ſujet de haine ) dans la

Y. 9. Hébr. aurr. Ils ſont tombés dans

une profonde corruption.

Ibid. Voyez] au Livre des Juge

'xuhçie- l a m n.; ~

'gp-În-:tnſſ W

âzt-.Clnëa
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ſerto , inveni Iſrael ,- qua

fi prima poma ficulneæ in

cacumine ejus , vidi pa

cres eorum: ipſi autem in~

traverunt ad Beelphegor ,

8( abalienati ſunt in con

fuſionem ; 6c facti ſunt

abominabiles , ficuc ea

quæ dilexerunt.

II. Ephraim quaſi avis

avolavit , gloria eorum à

partu , 8( ab utero , 6c à

conceptu.

12.. Quèd 8: fi enutrie

rinc filios ſuos , abſque

liberis eos faciam in ho

minibus : ſed 8( væ eis ,

cùm receſſero ab eis. '

I3. Ephraim , uc vidi,

:Tyrus etat fundata in

pulchritudine : 8( E

phraim. educet ad inter

fectorem filios ſuos.

r4. Da eis , Domine.

Quid dabis eis .P Da eis

aimé " Iſraël , comme cles grappes de

raiſin que le voyageur altéré rencontre dans

le déſert ,~ j'ai vu leurs pcres avec plaiſir ,

comme les premieres figues qui paroiſ

ſent au haut du figuier , ô- qu'on cueille

avec grand ſoin : je le: aide même choiſis

d'entre toute: les nations Pour être mon peu

ple Particulier: 8( apré: avoir reçu ce: mar

ques de mon amour G- de ma bonté, ils ont

adoré l'idole de Béelphégor; "Sc ils ſe

ſont éloignés de moi , " pour ſe couvrir de

confuſion ; 8( ils ſont devenus abomi

nables , comme les choſes qu'ils ont

aimées.

I 1. 4150i pour le; punir , la gloire G la

proſpérité cPEphraïm s'est envolée com

me un oiſeau; elle a dijÿaru en un írtſlant:

ſes enfants ſont morts dès leur naiſſan

ce , ou dans le ſein de leurs meres , ou

au moment où ils ont été conçus.

u. Mais quand ils auroient élevé

quelques enfants , je les réduirai dans le

monde au même état que s'ils n'en

avoienr jamais eu-: malheur à eux , lorſ—

que je les aurai abandonnés. ”

I3. .l'ai vu Ephraïm comme une aus

tre Tyr fe glorífiant de ſa force 8( de ſa

beauté: ” 8( bientôt je verrai ce même

Ephraïm humilie', ê* contraint de livrer

ſes enfants à celui qui leur ôtera la vie.

I4; O mon Dieu ,— ne les lívrez pa: à de:

maux ſi terribles. Donnez-leur, Seigneur.

ÿ. lo. Litt. J'ai trouvé Iſraël , G' je l'ai [ Rabbins en conviennent.

pri.: ave: pldlſlr.

Ióid. Voyez la Diſſertation ſi” Biel-alle'

gar, à la tête du Lévitique.

Ibid. On lit dans H-lébreu ulNzlw

fipdflui flan: , ils ſe ſont ſéparés de moi:

les Scptaute 8c la. Vulgate ſuppoſent UNZRU ,

G' abdlíenazifldnt , ils ſe ſont éloignés.

ÿ. n. On lit dans ?Hébreu ISURI , par

:Iii/z , au lieu de ſame/z , tùm receffero : les

V. 13. Hébr. autr. J'ai vu Ephraïm

comme une autre Tyr , plantée dans un

beau lieu. n La ville de Tyr étoit alors une

des plus belles , des plus fioriſſantes , 8c des

lus puiſſantes villes de l'Aſie. On lit dans
lîHébreu RAITI LSUR , vidi , in Drum,

peut-être 'Pour RAÎT… SUR , vidi cum .

Tyra: , au ſens de la Vulgate;

, G*

VV.:
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Et que leur donnerez-vous ? Donnez

q leur des entrailles qui ne portent point

:.Reg.vrx1.5.

d'enfants , 8c des mammelles qui ſoient

toujours ſeches , plutôt que de leur donner

des enfants qui aient un _ſort ſi flmeſle.

I 5. Mais ils méritent depuis long-temps

que je les traite de la ſorte ,' car toute leur

malice a paru, dès le temps de Samuel,

dans Galgal : c'est la que, dégouté: de

moi, G' ennuyé: d'être [bus ma conduite ,

ils ont attiré ma haine , en demandant un

Roi comme les autres nations. ” Auſſi je les

cbaſſerai de ma maiſon , parce que tou

tes leurs actions ſont pleines de la mali

gnité de "leur cœur;ie n'aurai plus d'a

mour pour eux : tous leurs princes ſont

des rebelles qui ſe retirent de moi, G* qui

méritent que je les faſſe périr.

I6. C'est pourquoi Ephraïrn a été frap

pé à mort : ils ſont devenus ſecs juſqu'à

la racine , ils ne porteront plus de fruit: "

s'ils ont des enfants , je ſerai mourir

ceux pour qui ils auront plus de ten

dreſſe.

I7. Enfin mon Dieu les rejettera loin

de lui, parce qu'ils ne l'ont point écouté:

ê( ils ſeront errants parmi les peuples.

vulvam ſine 'liberis ~, Gi

ubera arentia.

r 5. Omnes nequitiæ e04

rum in Galgal , quia ibi
exolctos habui eos : prop

ter malitiam adinventio
num eorum , de'v domo

mea ejiciam eos :non ad

dam ut diligarn eos , 0m

nes principes eorum reco:

dentes.

I6. Percuſſus est E;

phraim ,~ radix eorum exe

ſiccata est ; fructum ne

quaquam facient : quod

8( ſi genucrint , interfi

'cíam amantiſſlma ureri

eorum.

I7. Abjiciet eos 'Deus

meus , quia non audie

runt eum' ; 8( eruntx vagi

în nationibus.. '

 

ÿ. 15. Voyez au I. Livre cles Rois, Hu. vſul-pen: des idoles à Calg-l. supr. tv. 1S;

5. 8c ſuiv. xi. 14. 8: 1S. Autr. Toute leur

malice a par” dans Galgal 5 c'est là qu'ils

ont attire' ma haine. Ils ont mis le comble à

leur iniguile', en Edge-mt des ~autel; G' en

I/zfl'. x11. r r.

ÿ. r6. On lit irréguliérement dans l'Hé~’

breu nti pour m. , nequeqadm : les Rabbi”

en conviennent.

*W34*
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CHAPITRE X.

Vengeances .du Seigneur _ſur Iſi'ae’~l. Infidélírës de cc peuple;

Les deux mazstms de Jacob , cſſabord celle EFI/Pelé] ,puis celle

de Juda , porteront chacune ln peine de leurs iniquités.

1. Icis frondoſa Il'

rael , ſructus adæ

quacus est ei : ſecundùm

multitudinem ſructùs ſui

multiplicavit altaria ;jux

ta uberracem terræ ſuæ

exuberavít ſimulachris.

z. Diviſum est cor e0

rum , nunc interibunt : ip

ſe confringet ſimulachra

eorum , de populabicur

aras eorum.

3. Quia nunc dicent:

Non est rex nobis :non

enim timemusDominum:

8c rex quid ſaciec nobis ?

4. Loquiminí verba ví

ſionis inutilis , 8( fenetis

i. Sraël étoifautrefczis une vigne " qui

pouſſoir de grandes branches, 8( ne

portoir pas moins de raiſin : mais elle

a multiplié ſes autels , à proportion de

l'abondance dc ſes fruits; 8( elle a été

féconde en idoles , autant queſa terre a

été fertile.

2. Ainſi leur cœur s'est ſéparé n'a

Dieu,- ” mais le temps de leur déſolation

est venu : le Seigneur va briſer "leurs

idoles, 8( renverſer leurs aurels ſêzcrile

ges , par les mains des ennemis qu'il filflíí*

tera contfeux..

z. Ils diront alors : Nous n'avons

point de Roi qui nou: defende : Cz' quand

nous en atrrions un , il nous _lE-rait inutile ,

car comme nous ne craignons point le

Seigneur , nous ne devons pas compter ſur

ſa protection : 8( prive' de ce ſècourr , que

pourroit faire un Roi pour nous contre

de ſi puiſſants ennemi; .7 "

  

4. Entretenez — vous maintenant des

fauſſes viſions de vos Praphetes ,* faites al:

jſ. 1. Hébr. autr. Iſraël eſt‘mdiflleflant

une vi ne vuide G* dtſpauillée, 8c ſon fruit

lui est emblablc 3 il ne 5:)- [rouveplus , il .z

ln' enleve' p.” le: Afflriznx. Elle a multi

Plié , Sec.

il. 2. Autr. Ils ont partagé leu: cœur

entre le culte d'a .ſeigneur G' le cul” de: ido.

la.

Ióid. On lit dans ?Hébreu nuA , ipſè,

peut-être pour mo”, c'est-inline JEHovAH ,.

Dominica'. On y lit u”, dccolldóiz , peut

étrc pour mns , dim-u ,, ſi on le joint avec

4rd: param , comme le conſirult H-lébreu ,î

qui renvoie au ſecond membre ſimuldc/irc

comm : mais ſi l'on ſuppoſe que les Copiſies

ont tranſpoſé dans Fl-Iébreu les mots ſin-ral.”

:lira :ora/n , 8c nr.” (Drum , le mot decoll-b

bit conviendra avecſimulachra.

V. 3. Hébr. autr. Ils diront bientôt :Nous

\favoris plus de roi, parce que noils n’a—

vous point craint le Seigneur. Et d'ailleurs

que pourroit faire un roi pour nous? n [ſ2

raël étant réduit en captivité n’eut plus de

roi de ſa nanou 511p.…. 4.
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!lance avec qui vous voudrez :” vous n'em

pêcherez pas que les jugements de Dieu ne

vous accablent, comme les herbe: ame

res " étouffent le bled dans les champs.

— 5. Les habitants de Samarie ont adoré

la vache de la ville qu'ils appellentBétlzel,

c’eſZ-à—dire , maiſon de Dieu , mais qu'ils

doivent véritablement appeller Béthaven ,

eëefl-à-dire , maiſon de vanité G- de confu

fion ,~ "car ce peuple qui adorait cette idole,

ô( les Prêrres qui gardoient ſon temple ,

avoient fait leur joie de la gloire de

cette idole ,- " mais elle leur est devenue

un ſujet de larmes , lorſqu'elle a été

transférée hors de leur pays.

6. Car leur Dieu même a été porté

.en Aſſyrie; il _y a été emmené captifpar les

AÆ/ríens: 8( ils en ont fait un préſent

à leur Roi , que Dieu avoit choiſi pour être

le vengeur de Pinjure quŒphraïm lui ~avoit

fœdus: 8c germinabit qua

fi amaritudojudicium ſu~

per ſulcos agri.

5. Vaccas Bethaven co

luerunt habitatores Sama

riæ :quia luxit ſuper cum

populus ejus , 8( æditui

ejus ſuper cum exultave

runt in gloria ejus, quia

migravit ab eo.

6. Siquidem 8( ipſe in

Aſſur delatus est; munus

regi ultori .' confufio E

phraím capiet , 6: confunz

1b. 4. Hébr. autr. ils ont tenu un langage

accompagné de ëſerments 3 ils ont fait de

vaines alliances : les jugements de Dieu , 8Ce.

Ou lit dans YHébreu DBRlM ALOT, verb.:

jur-lment.: , pour DBR! HALOT , verb.: ſur.:

mentorum. On lit enſuite dans ?Hébreu CRT ,

Pangendo, peut-être pour CRTU, pepigerunt.

Ibid. L’Hébreu peut ſignifier, comme la

\aiguë e. à. d. comme le: mauvaiſe.: lier-Ses.

ll patort que cette expreſſion quaſi' cíclltd',

ou .zmarimdo , a été tranſpoſée par les C0piſ—

tes, en ſorte que la lecture primitive auroit

pu être , G' germinabít judieium quaſi riema

fidper flelco: dgri : telle est du moins la conſ

truction que le ſens exige.

x'. 5. Hébr. autr. Les habitants de Sama

tie ont tremble devant la vache de Béthaven ,

en la voyant tomber entre les main.: de l'en

nemi : car ſon peuple, Ste. n La vache de

Béthaven est le veau d'or adoré à Béthel,

autrement appellée Béthaven. Jul”. 1v. t5.

Le Prophete lui donne le nom de vac/re par

mépris ~, 8e il l'appelle le: Weber ſelon la cou

tume des Hébreux qui exprime ſouvent par

le Pluriel les noms des divinités.

zî lbid. Autrement 8L ſelon l'Hébreu : Mais

ſon peuple , le peuple qui adorait ;eue idole,

8c ſes prêtres qui ont fait leur joie de ſa

?loire , ſont maintenant dans les larmes à

on ſujet , parce qu'elle a été transférée hors

de leur pays. ll n'est pas aiſé de déterminer

dans Fl-lébreu , ni dans la Vul ate, à quoi

ſe rapporteur les pronoms maſîulins de ce

verſet. Le ſens paroît aſſez inſinuer qu'ils ſc

rapportent à ?idée que l'on ſuppoſe renfer

mée dans ces deux termes , vaeeu Bet/rave”.

Dans la Vulgate on ſuppoſe que c'est l'idée

d'un Dieu , Deus , on y rapporte le pronom

ejux. Dans ?Hébreu cette idée ourroît être

renſcrmée dans le ſeul nom de Ãetfiñzve”, qui

peutflgnifier domus idali: le nom qui ſignifie

idolum dans PHébreu , est maſculin ; 8c le

pronom maſculin eju: peut s’y rapporter. On

lit dans PHébteu comme dans la Vulgate la

répétition du mot AZlU , ſuper eum , peut

être pour ASR , gui :car ?Hébreu repete

enſuite la menu: Prépoſition en diſantſàper

gloriam !ju-f- Autrement , au lieu de IcrLu ,

exultdverune , peut-être faudrait-il lire ,

!uw , ulalaóunr : 8c ſes prêtres pouſſent des

gémiſſemenrs ſur la gloire de cette idole,

parce qu'elle lui est enlevée. Le mot Al-[U ,

ſlip” eum , ourroit être alors une ſimple

répétition de ëopifie.
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dcr…- Iſrael in voluncace faire. "Ainſi Ephraïm ſera couvert de

ſua.

7. Tranſit-e ſecit Sama

ria regem ſuum quaſi ſpu

mam ſuper faciem aquæ.

8. Et diſperdentur excel

ſa idoli , peccatum Iſrael ;

lappa à tribulus aſcendec

ſuper aras eorum : 8( di

cenc montibus : Operice

nos; 8: collibus : Cadite

ſuper nos.

9. Ex diebus Gabaa ,

peccavit Iſrael, Libi stere

runc : non comprehcndec

eos in Gabaa prælium ſu

per filios iniquitacis.

confuſion , ê( Iſraël rougira de honte ,

en voyant le _ſort de ſes idoles où il avoit

mis ſon affection , G- qui, au lieu d’av0ir

été pour lui une ſource de bonheur , auront

été la cauſe de ſa ruine.

7. Car Samarie , en embraſſhnt ce culte

ſèzcrilege , a fait diſparoître ſon Roi , "

comme une écume , qui s'éleve ſur la

ſurface de l'eau , G- dijjóaroîe en un m0

ment.

8. C'est pour cela auſſi que les hauteurs

conflzcrées à l'idole qui fait le péché d’Iſ

raël , ſeront déſolées : il croitra des ron

ces 8( des chardons ſur leurs autels : 8C

le: enfants d'1jraël _ſeront accablé! de maux

ſi preſſant: , qu'ils diront aux monta

gnes :Couvrez-nous ; 8( aux collines :

Tombez ſur nous. " Mais ceſera en vain:

rien ne pourra le: dérober à' la vengeance

divine ,* G' ils ſbuffriront la peine qu’il:

méritent.

9. Car Iſraël n'a ſait que pécher depuis

ce qui _ſe paſſa à Gabaa, où il: outragerent

ſi cruellement la femme d'un Lévíte: ils ceſ- Judiexixdss

ſei-ent dès-lors de m’0be'ír ,' G- il: ont per

fiflé dans leur deſ/bbéſſance. c'eſt' pourquoi;

ils ne ſeront pas traités , dans la guerre'

querje leur ſuſciterai , comme lorſqu'ils

combattirent à Gabaa contre les Benjd

minizes , qui étoient des enfants d‘iniquite';

car alor: après avoir été repouſſé*: deuxfai! ,

il: demeurerent victorieux à la trolſienle. "

ÿ. 6. Autrement 8c ſelon PHébreuzElle Ephraim a été pris dans le filer.

l été portée avec lui en Aſſ rie , G' il en a

(tif-riz un préſent au roi dé cnſeur , e. à. d.

a” rai dïíjbrrie , que le: crs/Ión” dYſrJéZ

avoient ap elle' à leur ſecours. Jllffir. v. r 3.

Epliraïm era couvert de confuſion , &Iſraël

xougira de home du pe” de ſitué-s de ſes

deſſeins: il a cru trouver un protecteur dan.:

le roi JAÜrie , G' il nf)- rlnconlrera plu”

ennemi , qui après [avoir opprímépar ſex Iri

óut: , rem-er era entiérement la monarchie.

On lit dans lHébreu irréguliéremenr BSNH ,

eorffidſia , peut-ètre Pou: nnsT , ia rm:

To. 7. Hébr. autr. Samarie a été retran

chée CI extermínée ,~ ſon roi :ſi devenu com

me l'écume qui s'éleve ſur la ſurface dev

l'eau.

ÿ. 8. Jeſus-Christ rappelle cette parole en

annonçant aux Juifs incrédules le châtiment

ue Dieu devoir exercer ſur eux par les armes

Ëcs Romains. ( Luc. xxl”. 30.) Ce coup'

terrible étoit repréſenté dans celui dont Iſraël

ſur frappé par les armes des Aſſyriens.

Ÿ. 9. Hébr. autr. Iſraël eſt devenu plus

coupable qu'au temps de ce qui ſe paſſa à

Ifzz'. n, 19_

Luaxx….

Z0.

Apec. v1. 16,
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Io. Mais maintenant je les punirai ſe

lon toute l'étendue de mes deſirs : " ô( lorſ

que je les punirai ainſi pour leur double

iniquité , t3' pour les deux veaux d'or qu'il:

adorent à Dan ô'. à Bëthel, " les peuples

qui les baiſſent, sîxſſembleront conrr'_eux ,

G' les perdront entiérement , comme lls le

méritent.

I r. Car Ephraïm est u” peuple inſblent

qui aime à dominer les autres, ê' à ſenour

rir de leurs travaux , ſemblable à une ge

niſſe qui s'est accoutumée, x" G' qui ſe

plaît , non à label/rer la terre , ce qu'elle

trouve pénible, mais à ſouler , ê' à man—

ger le grain que les autres ont cultive' : mais

je mettrai un' joug ſur ſon cou ſuperbe ,

pour me Paffujétir; ” je monrerai ſur

Ephràïm , comme on monte fitr un cheval

que l'on veut dompter : G après cela, Juda

labourera en paix , 8( Jacob fendra les

mortes de ſes ſillons, ſans qu’Epltraim

vienne le troubler. "

Izisemez pour vous dans la justice ,

to. Juxta defiderium

meum corripiam eos:

congregabunturſupereos

populi, cùmcorripientur

propter duas iniquitates

luas.

1 r. Ephraim vitula doc

ta diligere trituram ;

ego tranſivi ſuper pulchri

rudinem colli ejus : aſcen

dam ſuper Ephraim , ara

bít Judas , cOnfi-inget ſibi

ſulcos Jacob.

12. Seminate vobis indtr. lv. z.

Gäbaa , ou l.: fi/nme l'un Lëvite fill ſi true[

lement outrage? ,~ Mr alors on s'arrêta 3 le

deſàrdre fut reprime' : mais maintenant leur.:

iniçuitísfi multiplient. C'est pourquoi la

guerre qui tombera ſur eux ne ſera pas

comme celle de Gabaa contre les enfants

(Yiniquité de l.: tribu de .Benjamin :car alor.:

ceux qui rejierent après la dgflzite, demeure

rent en poſſlgfflon de let/rr terres fr' 3:7 rtf”

ólirent. Jud. XUL-XXI. On lit dans l’Hébreu

irréguliérement ALUH , pour AULH, intuiti

tarix: les Rabbins en conviennent. Peut-étre

auſſi u'au lieu de IGBAH , in 6.16.1.: , il fau~

droit ire CGBAH , stem Cub.” , Cesta-dire,

ſitu: in Cab-ta.

il. lo. On lit dansTHébreu àla lettre , E#

earripiam eos :ce qui donne lieu de ſoupçon

ner qu'au lieu de BAUT! , juxt.: tie/Mariam

mem” , on auroit pu lire BAT] , Vtniem ,~ jc

vais venirſur eux , 8c je les punirai.

Ibid. Autr. pour leur double ini uité : n

c. à. d. pour le mépris qu’ils ont ?ait des

loi! du Seigneur , 8c pour le culte qu'ils ont

rendu aux idoles. Voyez dans Jérémie , n.

,

13. On lit dans l’Hébreu MNT-M pour

AUNUTM , iniguitutes ſu” :les Rabbins en

conviennent.

V. rr. Hébr. autr. une geniſſe inſiruite ,

5* qui ſe plaît, zic. 1) Les Hébreux ſe ſcr

voient de boeufs pour traîner ſur les gerbes

de groſſes pieces de bois armées de ſer , afin

de ſéparer le grain de Yépi 3 ou bien ils

faiſaient marcher ſur les gerbes des bœufs ,

afin que par leur poids 3: par leur mouvement

ils détacliaſſcnt le bled de ſon tuyau.

Ióid. On litdans l’Hébreu AL TUE SUARH,

_ſuper óonitatet” cert/ici.: eju: , peut-être pour

MUT AL 8U^RH,]Ilgum up” cervicem (ju:

Car le mot ABRTI, tſ-lflſivl', pourroit auffi

avoir été mis pour HABKTI , trunſircflti: je

mettrai un joug ſur ſon col.

Ióid. Ou plutôt: .le monterai ſur Epliraïm:

(l’Hébreu pourroit ſe traduire : jïmpoſerai

un joug ſur Ephrai~m 5) Juda labourera è

ſbrrtaur; G' toute la mai/bn de Jacob ſen

dra les mortes des ſillons 5 toute l.: d… de:

Híflreux ſera choiſit? &fin rMgG' ſèlón _ſn

mlritts.

\ justitia
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justitia , 8c merite in ore

miſericordiæ , ínnovate

vobis novale : tempus au

tem requirendi Domi

num, cùm venerit qui do

cebit vos justitiam.

I3. Arastis impietatem,

iniquitatcm meſſuistis ,

comedistis frugem men

dacii: quia confiſus es in

viis tuis , in multitudine

fortium tuorum.

I4. Conſurget tumultus

in populo tuo: 8( omnes

munitiones tua: vastabun

tut , ſicut vastatus est Sal

mana à domo ejus qui ju

dicavit Baal in die præ

Iii, matte ſuper filios al

lisâ.

I5. Síc ſecit vobis Be

thel , à facie malitiæ ne

quitiarum vestrarum.

7)'. 12. Autr. Semez dans lajustice, n'en

fmts Ælfidäl , afin que vous moiſſonniez Madianites qui furent défaits par Gédeon',

ô Ephraim , vous a—t~on dit de la art du

Seigneur,- moiſſonnez dans la miiîíricor

de; " travaillez à déſricher votre terre ,

ê* àla diſpoſer pour le temps où il faudra

rechercher le Seigneur , lorſque celui

qui doit vous enſeigner la justice , ſera

venu. ” '

I3. Mais , au lieu deſitii-re un conſeil

ſi ſage, Ô- qui vous auroit étéſi utile , vous

avez cultivé ſimpiété , ê' vous avez

moiſſonné l'iniquité : vous vous êtes

nourris du fruit du menſonge , "parce

que vous avez mis votre confiance dans

votre propre conduite , 8( dans le nom

bre ô( la valeur de vos ſoldats.

I4. Mais ils ne pourront réſister aux en

nemis nombreux qui marcheront contre vous.

Le bruit qſſilsferont s'élevera parmi vo

tre peuple , G- le remplira rlefrayeur: tou

tes vos fornicarions ſeront détruites :

vouspérireï , " comme Salmana fut exter

miné par l'armée de celui qui lui fit la

guerre , après avoir détruit l'autel de

Baal ; ” 8( la mere parmi vous ſera écra

ſée ſur ſes enfants. ſi

I5. C'est là le malheur que Béthel

attirera ſur vous , ô Ephraiin, ” à cauſe

de l'excès de votre méchanceté que vous

y avez fait paroitre , ô' des idoles que vous

y avez adorées. "

du combat. 1) Salmana est un (les princes

autrement nommé Jérobaal. ſudic. vl.-vul.dans la miſéricorde : pratiquez l.:justice , G'

_Dieu vou: comblera :le _ſi-s mtſÿricordes. On lit dans l’Hébreu SLMN , Sal/IH” , par

Ibid. Hébr. autr. Il est temps de chercher .s/iin ,Sent-être pour sLMNA , Salman.: , par

l]le Seigneur , juſqu'à ce qu'il vienne , 8( qu'il

vous enſeigne la justice. n Ce texte s'explique

ordinairement de Jeſus-Christ, vrai maître

de la justice.

Xſ- 13. Ou, d'un fruit de menſonge , c. à. d.

d'un fruit qui ne nourrit point.

ÿ. 14. On lit dans Yflébreu irrégulière

ment UQAM, pour UQM , E: conſurget.

Ióíd. Hébr. autr. comme Salmana ſut ex

:erminé par la maiſon de Jérobaal au jour

Tome XI.

'— “J4~L:— l Ac.

ſuie'. y lit AREA[- , Arbel , par deux

Http/z , vraiſemblablement pour !REAL , le'

robadl , par ain , comme le ſuppoſe la Verſion

des Septante , 8c même la Vulgate.

1E1. r5. On lit dans l’Hébreu, an' AL,

.Bel/ill ,- la Verſion des Septante ſuppoſe

n11' mur., domus Iſiaél: &au lieu de ASH,

fia*: , ils ont lu AASH , fluid": :C'est ainſi

que je vous traiterai, maiſon d'Iſraël.

Xx

Judíc, vin:

u.
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CHAPITRE XI;

Anzour &ſo-ins paternels du Seigneur pour Iſraël. Ingratitude

ê' infidélité de ce peuple. Vengeances qui tomberontſùr eux.

.Tendreſſe du Seigneur' à leur égard. Promeſſe de leur retour

. G' de leur rétabliſſement. Faux attachement d'Iſraël : fidé

lité de ſudo.

1. E regne d’0fe'e Roi d'Iſraël , paſ

ſera comme paſſent les heures

d'une matinée , "parce qu'il m'a aban

donne' , lui Ô' tout ſon peuple, quoique

j-'aie toujours été plein d'amour Pour lui ;

car j'ai aime' le peuple d'Iſraël , lorſqu'il

t. Icut mane rranſiit;

pertranfiit rex 1ſ

rael quia puer Iſrael, 8c

dilexi eum ', 8( ex Ægyp

to vocavi filium meum.

n'éroit encore qu'un enfant , Ô- qu’il était

renferme' dans la famille de Jacob. Je l'ai

Nan. u. ts. conduit en Egypte , pour l'y nourrir durant

la famine : ô( j'ai rappellé de l'Egypte ce

peuple que j'aimais comme mon fils , lorſï

que je l'y ai vu opprime' parles Et, Ptiens.”

z. Mais les enfants d'Iſraël n'ont point

répondu à cet effet [le ma bonté: au contrai

re , plus j'ai eu d'amour pour eux, plus ils

ont eu de mépris pour moi ,' G' plus mes

Prophetes les ont appelles , plus ils ſe

z. Vocaverunt eos , fic

abierunt ä facic eorum :

Baalim imñmolabant , ô(

ſunulachris ſacrificabant.

ſont éloignés d'eux: "ils ont immolé à

Baal; ils ont ſacrifié " aux idoles, mal

gré tout ce qu'on leur a dit pour les en de'

101177151'.

71/. 1. Hébr. autr. Le Roi d'Iſraël ſera*

enlevé 8e retranché dès l'aurore: le retran

ehement du Roi dſilstaíl ſera le commenreñ

ment de mes vengeances ſi” les deux mdiflms

d'Iſraël G' de Judd. I-'Hébreu joint ces mots

'auîlÎhapitre précédent: mais ils tiennent a'

celui-ci par l'expreſſion qui.: , qui les ſuit.

Ióid. S. Matthieu nous découvre le ſens

myſiérieuu de cette Prophétie ,, en nous aver

'tiſſant que cette parole , J’.'u' rappel/e' mon

'fils ?Je [EV-pre , ‘ fut accomplie -lorſ ucl'enfant: 'Jeſus fut rappelle dePEgypte , oeil il

avoit été mené peu de temps après ſa naiſñ '

ſance,, Pat :l'aube de Dieu ſon Pete. Ce

divin Enfant efi lui-même ce Roi d'Iſraël qui

fut enlevé aux enfants d'Iſraël dès l'aurore;

c'est—â—dire,^ ,dès les premiers temps de (a

vie. ll est cet !ſi-ail que :Dima arme' lorſèuäl

n'ira” qu'un erfznz. 211d”. lt. 15.

Ÿ. l. Autrement ſelon les Septante : Autant

je les aiappellés , autant ils ſe ſont éloignés

de moi: ils ,_8cc. Cest-â-dire , qu'au lieu de

QRAU ,, vou-Want ,ils ont lu cQRM , .ſieur

vac-wi : 8c au lieu de \MFNIHM , à flcie

eorum , ils ont lu MF… ñHM , àfacieîmed :

ipf: , en joignant ce pronom à l'a plu-aſc

ſuivante. — ñ .

[bid, Iiébr. litt.~ ils oatbñttilé (le ſencens

--ld
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3. Et ego quaſi nutri

tius Ephraitn; portabam

-eos in brachiis meis : 8(

neſcierunt quod curarem

cos.

4. In funiculis Adam

traham eos , in vinculis

chariratís : 8( cro eis qua

ſi exaltans jugum ſuper

maxillas eorum ; &c de

clinavi ad eum uc vcſcc

Ietur.

5. Non rcvertetur in ter

:rarn Ægypti, ô( Aſſur ip

ſe rex ejus : quoniam no

luerunt converti.

6. Cœpít gladius in ci

vitatibus ejus ; 8( conſu

met electos ejus , 6c co

medet capita eorum.

7. Et populus meus pen

debir ad reditum meum:

jugum autem imponetur

eis ſimul, quod non au

feretur.

3. Cependant je m'étois tendu comme

le pere nourricier dîEphraim z je les por

tois entre mes bras: 8( avec tout cela ,

ils n'ont point compris que détoit moi

qui avois ſoin d'eux. ”

4. Cette ínſènſibilité ne m’a point rebute'.

Je les ai attirés à moi, par tous les attraits

qui gagnent les hommes , " par tous les

attraits de la charité la plus tendre : j'ai

Ôté moi-même le joug qui leur ſerroit

la bouche; 8( je leur ai préſenté de quoi

manger. Mais ces effets de ma bonte' ne les

ont point touchés.

5. Auſſi, comme ils n’ont pas voulu

ſe convertir au Seigneur, ils porteront la

peine de leur impénitence :ils ne retourne

rnnt pas en Egypte , poury trouver leur

flirete' ; mais les Aſſyriens les emméneront

captifs, G deviendront leurs maîtres.

6. Avant même cette dure captivité , la

guerre s'allument ” dans leurs villes : elle

conſumera les plus braves d’entr‘eux 5 "

elle dévorera leurs principaux cheſs. "

7. Au milieu de ces maux , mon peu

ple attendra que je revienne le ſecourir :

mais ce ſera en vain; on leur impoſeta

un joug dont perſonne ne les délivrera. "

Ÿ. 3. Autrement 8e ſelon Pl-Iébreu : qui villes.

étois leur médecin , qui les guctiſſois. On lit

dans ?Hébreu irréguliérement TKGLTI ,pour

MEGLTI , ~t~needere fiez' , ſelon les Rabbins z

.ou plutôt pour NGDLT] , creſèereflci, ſelon

la Vulgate : enſuite QKM, eepít eos , pour

8c delà ZRUATlU ,

Pour ZRUAT! , brec/ziis meis.

ÿ. 4.v C’est le ſens de PHébreu , oil le nom

d'Adam , conſervé dans la Vulgate ,

pas ſeulement le nom du premier homme;

mais déſigne auſſi ?homme en général.

Y. 6. On lit dans l’Hébreu uxLH pour

.vxurt , Et vulnerabit : ?épée frappe” leurs

UAQKM , G* cepi eo: :

ñbraeÀii-r ſidi: ,

  

Ibid. Hébr. litt. leurs barres, ceux gui

étaient leurſorce

Ibid. Hébr. litt. [me partie de ceux qui

campe-ſoient leurs conſeils. Au lieu de UACLH ,

G' eomedet, les Septante ont lu UACLU , G'

comedent , 8( ils mangeront le finit de leurs

conſeils; iL: porteront lapeine de leurs crimes.

il. 7. Hébr. autr. Mon peu le ſera dans

l'attente, depuis que je me ſgrai retiré de

lui ,- ils crieront tous enſemble à cauſe du

joug dan! ils _ſeront accablís, 8c perſonne ne

les en délivrera. P' r

n'est

.zgnëg

  

Xxz



3+8 OSÉE,

ce”, xix. t4

8. En effet, comment vous traiterai-je,

ô Ephraïnr : puis-je prendre votre pro

tection , ô Iſraël? mais auſſi Vous aban

donnerai-je entiérement cctnme Adama?

8( vous exterminerai -je comme Sé

boïm , " que j'ai tellement confumées par

le feu (lu ciel , avec Sodome ô' Gomorrhe,

qu'il n'en eſtl pas reſte' un ſeul homme .7 Mon

cœur est ému en moi-même; il est agité

de trouble ê( de repentir." Partagé entre

l'obligation où je ſuis ale punir vos crimes ,

ê' le deſir que j'ai de vous épargner , quel

parti prendrai-je .7 Vou: flraz-je flurffrir

les maux que Vous méritez , G' dont j'avais

deſſein de vous accabler .7

9. Non .~ je ne laiſſerai point agir ma

colere contre vou: dans toute ſon éten

due ; je ne me réſoudrai point à exter

miner entiérement Ephraïm , ” parce que

je ſuis Dieu , 8( non pas un homme;

j’agis avec justice , G non par paflîon : G'

de plus, je ſuis le ſaint qui a été adore' au

milieu de vous ; ô( c'est pour cela que je

n’entrerai point dans vos villes , pour

vous exterminer tous , mais _ſeulement pour

Vous punir ê' pour vous corriger. "

~ IO. Auflí ſraël touche' de ce; effets de

ma patience ê* de ma bonte' , je convertira

enfin. Ils iront après le Seigneur; ô- le

Seigneur prenant leur défenſe , rugira

comme un lion contre leurs ennemis: il

rugira lui-même: 8( les enfants de la mer,

qui s'étaient élevés contre ſon peuple , "

8. Quomodo dabo re;

Ephraim ,* protegam tc,

Iſrael? quomodo dabo re

ficut Adama , ponam tc

ut Seboim ? Converſurn

est in me cor meum; pa

rirer conturbara est pœniz

tudo mea.

9. Non faciam furorem

iræ meæ ; non convertar

ut diſperdam Ephraim :

quoniam Deus ego , 8(

non homo; in medio tuî

ſapctus , 8( non ingredia-r

civitatem. r

ro. Post Dominum am

bulabunt , quaſi leo ru

giet : quia ipſe rugiet , 8K

formidabunt filii maris.

77. 8. Hébr. autr. Comment vous aban

donnerois-je , ô Epbraïm? 8l comment vous

laiſſerois-je , ô Iſraël ê comment pourrois

je vous abandonner comme Adama Z 8c

comment pourrois-jc vous traiter comme

Seboïm, 8re.

lbid. Hébr. aurr. mes entrailles ſont agi

tées de trouble. On lit dans ?Hébreu NxUMr ,

pænizudínex mec ,* Hnterprete Syrien liſoit

RKM! , vífierd m”.

77. 9. Autrement 8c à la lettre :je ne re

cournerai point à la charge pour achever de

perdre Epbraïm.

[bid, Hébr. autr. 8c je ne marcherai point

contre la ville. Peur-être qu'au lieu de lAlR ,

in civítatem , il faudroir lire , BAR , _finem

dens : Je ne viendrai point pour vous conſu

mer, ou peut-être “ABR , tra” ten: : Je ne

viendrai point comme un paſſager ;mais je

fixer-u' au milieu de vous ma demeure .

ÿ. ro. Autr. les enfants de la mer, c. d. d.

le: peuples maritimes , les peuples qui ſtabi

tent att-dela' de la mer, le: peuple: le: plus

éloignés. Hébr. autr. 8c alors les enfants FIJI,



CHAPITRE XI.
349

  

u. Er avolabunt quaſi

avis ex Ægypto , 8( qua

ſi columba de terra Aſſy

riorum : 8c collocabo eos

in domibus ſuis, dicit Do

minus.

I2. Circumdedit me in

negatione Ephraim , 8( in

dolo domus Iſrael: Judas

autem testis deſcendit

cum Deo , 8( cum ſanctis

fidelis.

trembleront d‘effroi.

ll. Alors les enfants tlIflaè-'l , qui

avoient été diſperſer hors de leur pays ,

senvoleront de l'Egypte comme un

oiſeau, ô( de l‘Aſſyrie comme une co—

lombe: 8( je les établirai de nouveau dans

leurs maiſons , dit le Seigneur. ”

I z. Voilà ce que je _ferai pour Ephraiin ,

quoiqu'il en ſoit très-indigne. Car Ephraïm

m'a trompé par ſes fauſſes promeſſes ,

8( la maiſon d'Iſraël par ſon hypocriſiez"

mais pour Juda, il s'est conduit avec

Dieu , ô( avec ſes ſaints Prophetes, com

me un témoin fidele defa divinité , qu'il

a toujours reconnue G confieſſëc par un

culte publie ê' jblemnel , tel que je lui

avois preſizrit. ”

  

  

raeſil viendront avec empreſſément de la mer , leur rétabliſſement dans l'Egliſe.

des i/Ies G' de: p.37; maritimes où ils ont ét! il. n.. Litt. Ephraïm m'a environné dans

dí/brr/?s ,- ils viendront avec empreſſément le menſonge, 8L la maiſon d'Iſraël dans la.

de l'E ypte , Bec. »'C’est la n1êmc expreſ

fion fans ?Hébreu de ces deux membres.

Peut-être qu'au lieu de INlM MlM , filit' è

mari, il faudrait lire IN! MlMiM ,filii met'

db attaque mari , mes enfants viendront

avec empreſſément des deux mers , des deux

extrëmileîr du monde , de l'Orient C1' de l'Occi

dent. ‘

ÿ. rt. Cette promeſſe qui n'a jamais eu

(l'accompliſſement littéral ſur le corps entier

des dix tribus , est un ſymbole qui renferme

tromperie : leur attachement à mot' :fe/l

qaVp/poeri/íe. » Dans l'Hébreu ce verſer est

joint au Chapitre ſuivant, dont il est le

commencement.

Ióía'. Hébr. autr. Mais pour Juda , il do*

mine encore 8c il demeure fidèlement attaché

:l Dieu 8c aux ſaints zc. à. d. il conſerve la

puiſſance que le Sei neur a donnée à la mai

ſon de David , 8c i est demeuré fidèlement

attaché au Seigneur 8c à ſes fidele: adore-z

teurs.

le gage de la converſion future des Juifs 8c de

25h41]
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CHAPITRE XII.

;Infidélité d’Eplzraim. Jugement du Seigneur contre Juda.

Toute la mai/on de Jacob chzïtiée. Bienfaits du Seigneur

envers ce Patrzarclze. Ingratttude deſés dtzſcendants. Exhor

tations , promeſſes , reproches , menaces adreſſées à Ep/zraïm.

l. Our Ephraïm , au lieu de profiter de

cet exemple de Juda, il ſe repaît de

Vent, fl: confiant en de vaine: idoles; il

ſuit une chaleur mortelle, en S’aband0n

nant avec fureur à ce culte abominable ,* il

ajoute tous les jours menſonge ſur men

ſonge , 8( violences ſur violences : " il a

fait alliance avec les Aſſyriens ; il s'eſt'

oblige' de leitr payer tribut ,' 8( en même

temps , il a porté ſon huile ô- es dons en

Egypte , afintfen_ obtenir du ecours pour

_ſecouer le' jdug 'aziquel il s'était ſoumis.

_t '_z. 'Çlestîourquoi le Seigneur irrité

;le cegèſiniauvgifle foi d'Iſraël , va le punir

flvërement : il entrera auſſi un jour en ju

gement avec Juda , pour punirſes crimes;

;ce jour est encore éloigné ,' mais il va tout

preffènteznentvifizer Jacolÿdans fa colere :”

_il lui rendra ſelon ſes voies , 8( ſelon le

mérite de ſes œuvres pleines de fizlíe ê'

(Pingratitttde.

3. En effet, parce que le Seigneur aimait

Jacob leur pere, ilfit qu’il ſupplanta dans

le ſein de ſa mere ſon frere Eſaü : 8( ou

tre ce bienfait, Dieu le rendit aſſez fort

h pour luter contre un ange qu'il lui avoit

I. Phraim paſcit ven
tum ,8c \ſiequituræſ

tum: totâ die mendacium

8( vastitatem multiplicat:

8( fœdus cum Aſſyriis

iniit , 8( oleum in Ægyp

tum ferebar.

2. Judicium ergo Do

mini cum Juda , 8( viſita

tio ſuper Jacob : juxta

vias ejus , 8c juxta adin

ventiones ejus reddet ei.

3. In utero ſupplanta

vit fratrem ſuum: 8( in

fortitudine ſua directus

est cum angelo.

Gen, xxv, ts.

Gen. xxx!

.'4'
envoyé.” _ .

'ï

ir. 1. Autt. 8( il s'unir: malheur ſur mal- O viſit-aria.

beur.

il. z. Autrement 8c ſelon ?Hébreu : Mais

le Seigneur entrera auſſi un jour en juge

ment avec Juda 5 8( il viſitera ainſi dansfz

caler: toute ldfirmille de Jacob. Jupr. x. t r.

On lit dans ?Hébreu uLrQD , 6-' ad viſitan

dum : les Septante ont lu ſimplement LFQD ,

ad viſitandum : la Vulgate ſuppoſe, UMFQD ,

ÿ. z. Hébr. autt. 8c par ſa force en lut-ml

contre l'Ange , il prévalut contre Dieu , que

l'Ange repreffènloit. 11 Delâ vient qu'il ſur

appellé Iſraël, defl-à-dire , _faſt contre Dim;

cat t vous ave( étífort contre .Dieu , lui

dit [Ange , combien &ſerez-vous davantage

contre les hommes! Getz. xxxu. 28.
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4. Et invaluit ad ange

lum , 8( confortatus est ,

flevit , 6c rogavic cum :

in Bethcl invenit cum , 6c

ibi locurus nobiſcum.

"l

—:i\ i "m Xàſſ 2U- Mt

535. Et ‘Doniinus Deus
exercituurriïllſ-J Dominus

mïicttiiorlale eius.

.Îïfidït il??? Dfflæm tus-m»
conÿerterrs_ :Shrnzſelrieor-_ñç

diam &Îüdlciurn cuſiogr;
&ſſ ſperäin Deo 'tuo ſem

per. ~

7.«C~hanaan Din manu

ejns ſiatera dololſa z ca

lumniam dilexitwh_

8. Er dixit Ephraim :

'Verumtamen dives effec

tus ſum,- 1nveni idolum

4. Et après avoir prévalu contre cet
eſprit céleste, qui céda àſiſes forces , il le

conjura avec larmes ” de le bénir ,' ce que

l'ange lui accorda: il avoit déjà trouvé

Dieu, qui s'était montre' à lui à Béthel ; 8C.

Cest là que le Seigneur nous parla à tous,

en lui promettantſiz protection Pour lui ,

ô' pour nous qui ſbnzmes ſes enfants. "

5. Auſſi le Seigneur le Dieu des ar

mées devint dès-lors ſon Seigneur , 8(

llobjet perpétuel de ſon ſouvenir. Mais

à Frei/ent Ifiaël adore des veaux d'or, qu'il

a ini: à la Place de ſbn Dieu.

l 6. Reconnoiſſez au moin: maintenant vo

tre folie , Convertiſſez-vous à votre

Dieu , " ô Iſiaël , dan: Ieſbuverziz' de ce qu'a

fait Jacob votre pere, ê' des biens qu'il a

reçus du Seigneur: gardez comme lui la

miſéricorde 8( la justice ; 8( eſpérez tou—

jours comme lui en votre Dieu. _v

7q.~Maís Iflaël devenu _ſemblable à Cha

rjlaan., ” est inſenſible toutes me: remon

trances, G' tient en ſa_ main une balance

trompeuſe : il n'aime que l'injustice " ô

le menſbnge ,' G il .Vapplaudit même dans

ſi” crimes.

8. Car Fphraim a dit : Je n’ai pas laiſſé

de devenir riche, quoique j'aie abandonné

le Seigneur ,' j'ai éprouvé que l'idole m’és

  

f'. 4. Dans la Geneſi: , il n'est point dit

que Jacob ait verſé des larmes ; 8c peut-être

qu'ici au lieu de ncu , flevit , il faudrait

lire ncrt , firtiiudine, en le joi nant au

verbe précédent : en ſorte que le (Ëns ſeroit

G' _filperdvir fbrliludine;il prévalut contre

l'Ange ;il eut l'avantage par ſa force , 8c il

le pria de le Hair.

lóid. Hébr. autt. 8c c'est u que Dieu lui

parla. On lit dans PHébteu AMNU , nobiſ

cum 3 ?Interprete S rien liſoit AMU , eum eo.

On le lit de même ans quelques exemplaires

des Septante. ' .

il. 5. Au lieu de)la. répétition du mot

mon , JEHOVA , DQÜIÏIHHJCS Septante ont
lu* mtuſſ; *m2. Le Seigneur lc Dieu des ar

mées ſera l'objet de ſon ſouvenir.

ir. 6. On litdans ?Hébreu , narmc , in

Deum mum ,- ſlntcrpretc Syrien liſoit ,

LALHÎC , dd Deum tuum. "

ÿ. 7. Le nom 'de C/tanaan déſigne ici'

Iſraël auſſi corrompu que les Chananéens.

Souvent les Prophetes donnent' aux choſes

ou aux perſonnes dont ils parlent , des noms

figures qui marquent leurs bonnes ou mau

VrllſCS qualités. Eſeeñ. xvl. 3. Le nom de

Char-Mn déſignait auſſi un marchand : deſk

ce qui! donne lieu à la métaphore qui ſuit,

in "ra/zu e/'Iarflatera dolafl.

lbía'. C'est le ſens de PHébrcu: Popptcſé

ſioní, ſign/lice.
.MW
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toit favorable : 8( l'on ne trouvera point ,

dans toute ma conduite, que j'aie com

mis aucune iniquité qui me rende cri—

minel, ni qui ait attire' ſur moi aucun de:

maux dont le: prophete: m'avaient menace'. ”

9. C'est ainſi que vou: raiſonne? , ô p

Ephraim , C,- que vou: tâchez de justifier le

culte que vou: rendez aux idole-L Cepen

dant c'est moi qui ſuis le Seigneur votre

Dieu, qui vou: ai tiré: dc l'Egypte , " 8(

qui vous ai fait goûter dans vos maiſons

le repos G- la joie des joursde fêtes. "

IO. C'est moi qui ai parlé aux Pro

phetes qui vou: ont exhorté: de ma part :

je les ai instruit: par un grand nombre

de viſions : 8( ils m'ont repréſenté à vou:

ſous des images différentes ; " afin de.

vou: inſpirer le: riiversflzntiment: d'amour ,

de crainte , de confiance G- ale reſpect que

vou: devez avoir pour moi ſeul.

-1 l. Car ſi l'idole' de Galaad a c'te' trop

foible~poltr ſauver ceux qui Padoroient, de:

main: de leur: ennemi: , c'est bien en vain

que vous allez offrir tant de ſacrifices

aux bœufs de Galgal , " qui ne ſont pa:

mihi .' ornnes labores mei

non invenicnt mlhl mi

quitatem , quam peccavi.

9. Et ego Dominus

Deus cuus ex terra Æ

gypci , adhuc ſederc te

faciam in tabernaculis ,

ſicuc in diebus feſiivita

tis.

_ IO. Et locutus ſum ſu

per prophetas ,- 8c ego vi

ſionem multiplicavi , 6c

in manu prophetarum aſ

fimilatus ſum.

1 r. Si 'Galaad idolum ,

ergo frufirä erant in Gal

gal bobus immolantes :

nam 6c altaria eorum qua

ir. 8. Autrement 8c ſelon l~Hébreu : E- euni ramení: du milieu de: peuple: elie( que'

phraïm a dit : Certes je ſuis devenu riche ,

8c j'ai trouvé G' acquis du bien : mai: tous

mes travaux ne trouveront point en moi

Æiniquité dont je ſois coupable :on ne peut

rien me reprocherſi” les moyen.: que j'ai em

plqyeî: pour nfenriefiir ,- me: rie/reflex ne :Tle

verone point contre moi. Cependant , 48cc. On

lit dans ?Hébreu , RTA , peccavie , pour

AKTA , peccavi.

7/. 9. Les Septante ont lu dans ce texte

le mot qui patou y manquer ^^t.c , eduxi

ze :on a pu facilement le confondre avec

Auuc , Deus mu: , après lequel il ſe trou

ve : l'un a pu faire omettre l'autre. S. Jérôme

dans ſon Commentaire a mis : Er ego Do

mínu.: Deus :au: , qui eduxi le de letra

Ægypzi.

151d. Autrement 8c à la lettre : 8e 'e vous
ſerai goûter encore dans vos maillons le

repos G* l.: joie des jours de fêtes , lorſque

vou: ſerez revenu: à mai' , G' que je vou.:

vou: aurez c'te' affiner/ZS. Autr. Bt je vous ſerai

encore demeurer ſous des tentes comme' au

jour de la fête de: tuóernaclex. Le Seigneur

promet de renouveller dans l'établiſſement dc

l'E liſe les merveilles de la ſortie d'Egypte ,

8e ans le rappel futur des Juifs les merveilles

de l'établiſſement de l'Egliſe , où les fidele:

vivoient dans un détachement auſſi grand que

s'ils euſſent habité ſous des tentes.

1v. lo. Hébt. autr. 8c je vous ai propoſé

par eux des ſimilitudes 6' de: parabole.: pour

vous instruire.

1/; i r. Au lieu de GLAD , Cal-md, l'In

terptete Syrien liſoit BGLAD , in Culñud , de

même qu'on voit enſuite in Culgll : St le mot

AUN , pris (pour ídolum , peut auſſi ſignifier

vdnim: ; e même que SUA , pris pour

fluſlra , peut auſſi ſignifier mendaeium ,' en

ſorte que ces dem' mots peuvent former un

parallele en ce ſens : S'il n'y a eu que vanité

dans Galaad , il n'y aura auſſi que menſonge

ſi

Id.n3
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ſi accrvi ſuper ſUICOS Plus Puíflànzs. Or: Plſintpuíſſance de: idoles

agri. de Galaad est évzdente, puiſque leurs au

tels ne ſont plus aujourd'hui que des mon

ceaux de Pierres , comme ceux que l'on

z x', _ . trouve dans les champs , fans que ces foi
ct bles dieux puiſſent les relever. Mais le Sei

gneur est tout-puiſſant,- Ô- il ſame toujours

( _ñ c . ceux qui eſjterent en lui.

I2.. Fugtt Jacob ln re- I2.. En effet, Jacob votrepere a été ré- Gcrdxxv….

gionem Syriæ , ô( ſervi_ duit Êi fuir en Syrie , 'î ô( Iſraël "a été 5*

\zic Iſrael in uxorem ’ 5c in oblige de ſervir 8( de garder les troupeaux

ſ . de Laban , afin d'avoir ſes filles pour
uxorem Crvavlc' femmes : mais enfin le Seigneur le déli

Wa de toutes ſes peines , G- récompenſa

abondamment tous ſes travaux.

I3. In prophete. autem I 3. Ses enfants enfizite ayant été oblige-'s Ejod KN"

eduxic Dominus Iſrael de deſc retirer e" Egypte-ny furent maltraz- î"

_ - tés :mais le Seigneur fit ſortir Iſraël de
Ægypto 'sta ln Prophera l'Egypte, par un Prophete qu’il lui en

ſervatus e ' -3 voya , ” 8': il l'a toujours conſervé par un

Prophete, ” lui en ayant toujours donne', \

pour ?instruire G' pour veiller ſur lui. i

I4. Ad iracundiam me i r4. Cependant apres 'ta-nt de bzelnfazts , ’ - ‘

provocavit Ephraim in ſ11” leusezgneur ,‘ 1e n a1 trouve dlans

-mdinibus ſuis _ 6C Lphraimque de l amertume 8( des ſujet?
aman. . ' de mfirrirer contre lu1:c‘est pourquoi

ſanguls Clas ſuper ?um je ferai retomber ” ſur lui le ſang qu’il a \

venlet 5 8( Opprobrlum répandu ; 8( ſon Seigneur le couvrira de

ejus reſtituer ci Dominus l’opprobre qu’il a mérité.

ſuus. ,

dans Galgal : les dieux qu'ils /lofloroítnl n'ont potamie plate , par oppoſition aux montagnes

pa _ſecourir les un: , Cv' ne pourront ſecourir du même pays.

les autres. lls ont immolé des bœuſs à leurs Ióid. Jacob fut auſſi nommé Iſraël. Gen.

idoles : mais leurs autel: mêmes ne ſeront xxx1i.z8.

[dins , acc. La captivité des dix tribus com- xſ. r3. c. à. d. par Moyſe.

mcnça par celle des habitants dc Galaad Ióid'. On lit dans l’Hébreu NSMR , ſêrva

qui furent emmenés par Théglathphalaſar. m: :ſi, feut-êtrc pour :MR , _ſerval/incom

4. Reg. xv. 29. me dans c xr. précédent.

ÿ. i2. Hébr. litt. dans les campagnes ÿ. t4. On lit dans l’Hébreu ÎTUs , diſſua

cYAram 3 n c. à. d. dans la Méſopotamie, de!, pour INTUS , diſſuader”.

nommée autrement Pddfiſl Amm , la Méſo

  

v**

Tome XI. ~ Yy
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CHAPITRE XIII.

Reproches ê' menaces du Seigneur contre les enfants dëſstaël.

Promeſſe de leur délivrance.

1. Ar à la parole de Jéroboam, qui

étoit de la tribu d'Ephra~un , la

~ frayeur a ſaiſi Iſraël: il a eu ſi peur (le

deſbbéir à ce prince , qu'il a péché juſqu'à'

adorer Baal ; 8( ainſi il s'est donné la

mort,en voulantſizuverſes biens &ſa vie.”

z. Ils ont ajouté enſuite péché ſur

péché; ils ont employé leur argent à ſe

forger des statues ſemblables aux idoles

des nations, ” qui ne ſon-r que l'ouvrage

d'un artiſan : 8( après cela , ils diſent : O

hommes , qui adorez " les veaux d'or

érigés Par .Ïéroboam , venez auſſi ſacrifier

'à nos nouveaux dieux. Voilà ce quefont

les enfants d'1flaël.

3. C'est pourquoi ils ſeront diſſtpés

comme les nuages du point du jour ,

comme la roſée qui ſe ſeche au matin ,

comme, la pouſſiere "qu'un tourbillon

emporte de l'aire , 8( comme la fumée

guiſe perd en fbrtant d'une cheminée, "

parce qu'ils ont adoré ce; idoles qui ne ſont

I. Oquente Ephraim;

horror invaſit Iſ

rael; 8( deliquic Baal ,'

8c mortuus est'.

2. Et nunc addiderunc

ad peccandum : fecerunté

que ſibi conflatile de ar

gento ſuo quaſi ſimilitu

dinem idolorum , facturer

artificum totum est : his

ipſi dicunt : lmmolate ,

homincs , vitulos adoran

tCS.

3. Idcircó e-runt quaſi

nubes matutina , ê( ſicul:

ros ma tutinus præteriens;

ſicut pulvis turbine rap

tus ex area , 8( ſicut ſue

mus de fumario.

V. I. Hébt. autr. A la parole d'Ephraïm pour znxu, ſacrifice” ,' 8c enſiiite ISQUN;

la frayeur ſe répand/oit ,~ il étoit élevé dans Ofillllſllllf en ſens actif , peut-être pour

Iſraël: mais il a péché en adorait: Baal , 8c il INSQUN . oflulentur en ſens paſſif. Hommes ,.

s'est donné la mort.» Cela ſe peut entendre ſacriſiez , 8c que les veaux ſoient baiſés,

de la tribu même d'Ephra~i~m. Le mot Hébreu j Ër/I-à-dirg adoré-s. Le texte Hébreu emploie

RTT pris ici pour /iorror , ne ſe trouve point ici le mot bdiſêr au lieu de celui dîmorer",

ailleurs: il est écrit ici par deux l/Iall , &les parce qifanciennement on baiſoît les idoles

Rdbbins lui attribuent le même ſens qu'au pour les adorer ;Bt lorſque leurs statues

mot RTT, écrit par deux [du , :error: c'est étoient trop éloignée: , on leur préſentoir id

auſſi le ſens de KTT' , par deux Uiau. On peut main , puis on ſe la baiſoit.

avoir corfondu ces !ſols mots.

ÿ. z. Hébr. autr. Ils ont employé leur

ÿ. 3. Hébr. litr. la menue paille.

Ibid. Hébr. utr. de la fenêtre z n ou du

argent à ſe ſaire des statues , & leur industrie trou.- pratiqué dans le mur pour le paſſage de

;i ſe faire des idoles ui ne ſont ,t ôtc. la fumée ; car les Iſraélites n'avaient point de

ISU. Onlitdans l" ébxeu zur ,fier-fidd, cheminées à notre mode.

»aLJu---sñ
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4. Ego autem Dominus

Deus cuus ex terra Æ—

gyptí: 8( Deum abſque

me neſcies , 8( ſalvator

non est præter me.

s. Ego cognovi ce in

deſerto , in terra ſolitu

dinis.

G. Iuxta paſcua ſua

adimpleti ſunt , 8( ſatu

rati ſunt: 8( levaverunt

cor ſuum , 6c obliti ſunt

mei.

7. Et ego ero eis quaſi

leæna , ſicut pardus in

via Aſſyriorum.

8. Occurram eis quaſi

urſa raptis catulís z 8( di

rumpam ínteriora jecoris

eorum z 8( conſumam eos

ibi quaſi leo ; beſiia agri

certainement poinſſt leurs dieux;

4. Mais c'est moi qui ſuis le Seigneur tſiixtrtnrr;

votre Dieu , qui vous ai tirés de l'Egypte: ”

vous ne connoîtrez point d'autre Dieu

que moi qui vous ai aſſistés dans cette

occaſion ; ô( nul autre que moi n'a été

votre ſauveur.

5. J'ai eu ſoin de Vous dans le déſert ,

dans une terre ſeche G- stétile: " j'y ai

fait trouver l'abondance à ceux que j'avais

choiſis pour mon Peuple ; je les ai mis en

poſſeſſion d'une terre où couloient des

ruiſſeaux de lait G- dc miel.

6. Là , ils ſe ſont remplis 8( raſſaſiés

à proportion de la fertilité de leurs pâtu

rages : 8( après cela , au lieu de demeurer

constamment attachés à moi, ils ont élevé

leur cœur Vers les idoles des nations; 8(

ils m'ont oublié. "

7. Er moi je ſerai auſſi pour eux com

me une lionne :" je les attendrai comme

un léopard , ſur le chemin de I'Aſſyrie ,

où ils ſeront emmenés captifs.

8. Je viendrai à eux , comme une

ourſe à qui l'on a ravi ſes petits ; je

leur déchirerai les entrailles juſqu'au

cœur : ” je les dévorerai là , comme

~ un lion , dans leur exil même ; 8( les bê

17'. 4. On lit dans la Verſion des Septante: Peut-être faudroit-il lire 'RATÏM , p.101' eos ,

Je ſuis le Seigneur votre Dieu , qui affermir relativement à ce qui va ſuivre en tierce per

les cieux , 8c qui ſonde la terre , 8c dont les ſonne pluriele.

mains ont formé toute la milice du ciel : je

ne vous ai_ point montré 'tous cesafltes , p

x'. 6. Autrement 8c ſelon ?Hébreu : Ils

our ont été raſſaſiés âproportion de l.: fiflictt!

que vous les ſuiviez comme des dieux: c'est de leurs pâturages (ou, dans leurs pâtura

moi qui vous ai tirés cle l'Egypte. Les Sep ges 5) ils ont été raſſaſiés , 8c leur cœur s'est

tante ont lu ici, comme au Chap. précéd. élevé d'orgueil; 8c ils m'ont oublié. On lit

j. 9. le mot ^^Lc, :standard fèci le, ou dans ?Hébreu cMnAxTM ,ſi-tandem pqlèua

eduxi le , qui aroît tnanquet dans l'un 8c ſua, peut-être pour namur-nt , U1 FUN!"

dans l'autre. S. érôme a mis encore ici dans ſuis. On y lit enſuite G' ſ-'Itllſdlz ſil/Il , ſinu

ſon CornmentairgEgo-zuum Dominasbeus ran' ſan: , au lieu de ſàturaii ſim: , G'

:au: qui eduxi le de terra Ægypti.

' t. 5. C'est le ſens de Yflébreu. Au lieu de

xn^Ttc , eognovi re, les Septante ont lu

ſflturari unt.

jr. 7. Hébr. autr. comme un lion.

Yſ. 8. C'est le ſens de PHébteU. A la lettre;

RATIC , dvi n :j'ai pris ſoin de vous con- la cloiſon qui enferme leur cœur.

duire 8e e vous nourrir: j'ai ét( volrepasteur. ~

,Yÿ l….



tes farouches que je fitfëiterai contr’eux ,

les déchireront.

9. Votre perte , ô Iſraël , ne vient que 9. Perditio tua , Iſrael:

de vous : 8( vous ne pouvez attendre du ſancummodó in me auxi,

ſecours que de mot ſeul. " hum tuum;

IO. Ubi est rex tuus ?

maxime nunc ſalvet te in

Omnibus urbibus cuis; 8L

indices tui , de quibus

dixisti: Da mihi regem ,

8( principes. n

I I. Dabo tibi regem in

furore meo ; 8( auferam

in indignatione mea.

12. Colligata est iniqni~

tas Ephraim , abſcondi

tum peccarum ejus.

ſcinder cos.

Io.En effet, qu'est devenu votre Roi, ”

auquel vous craigniez ſi fort de déplaire .7

qu'il vous ſauve maintenant avec tou

tes vos villes : que vos gouverneurs ”

vous ſauvent aufli , eux dont vous avez

dit : Donnez-moi un Roi ô( des princes.

II. Je vous ai donné un Roi dans ma

fureur; 8( je vous Pôterai dans ma co

1ere.

I2.. Car je tiens toutes les iniquités

d'Ephraïm liées enſemble:” ſon péché

est reſervé dans mon ſecret : 6- il viendra

unjour où je le punirai.

I3. Alors Ephraïm ſera comme une

femme qui est ſurpriſe par les douleurs

de Fenfantementz" il est maintenant com

me un enfant ſans raiſon , " qui ne craint

pas les maux qu'il ne voit point ,~ mais un

jour il ſera exterminé dans le carnage de

tout ſon peuple.

I3.Dolores parturientis'

venient ei-: ipſe filius non

ſapiens : nunc enim non

stabit in contritione filio

rum.

r4. De manu mortis li

berabo eos; de morte rc

dimam eos : ero , mors

r. Cor. Xv.54- I4. Il eſZ vrai auſſi qu'un jour je les dé

fflb" ſh W livrerai de la puiſſance de la mort; ” je

les racheterai de la mort. Oui, ô mort ,

1v. 9. Autrement 8e ſelon ?Hébreu : Voilà exprimé dans l’Hébreu : mais après nunc, on

quelle _ſera votre perte , ô Iſraël; cat vous y trouve CJ.

n'aviez de ſecours à attendre que de moi.

Au lieu de sKTc , Perdirio m.: , Flnterprcte gouvernent.

Syrien alu nSitTlc , Perditli te. Le mot cr il. r2. c. à. d. comme ces petites barres

Ibid. Litc. vos juges , ceux qui veuf"

traduit ici par tantummodó , ſignifie ordi

nairement quiu ; 8c au lieu de n] , ia me ,

?Interprete Syrian 8c les Septante même ont

lu Mi , quis; en ſorte que le ſens ſeroit :

Je vais vous perdre , Iſraël : car qui pourra

vous ſecourir P

jſ- ro. On lit dans [Hébreu A… , Era ,

pour A… , Ubi : 8c le mot nunc ſe trouve

,olnt à ce premier membre : Où est main

tenant votre roi ! Le mo: maxímè n’efl pas

de métal, dont on ſe ſervoit autrefois au

lieu de monnoie , 8c que Fonconſervoit liées

en faiſceaux.

17. r3. Litt. ſans ſageſſe.

Ibid. Hébr. autr. car maintenant il ne ſe

.préſente point au briſement des enfants; il'.

‘ reſſemble à un eſfznr qui ne ſe preſente point

à l'ouverture duſei” dejà merepour enſènita

Ony lit AT pour ATH , nunc.

il'. r4. Hébr. litt. de Penſer.



CHAPITRE XIII.
3S7

tua , ô mors ', morſus tuus

ero , inferne: conſolatio

abſcondita est ab oculis

meis.

I5. Quia ipſe inter fra

tres divídet : adducer

urenrem ventum Domi

nus de deſerto aſcenden

tem : 8( ſiccabit venas

ejus , 8( deſolabit fontem

ejus ,' & ipſe diripiet the les

je ſerai unjour ra mort: " ô enfer , je ſe

rai ta ruine. ” Mais ce jour eſt encore elvis

gné; Có- maintenant je ne vois rien qui

me conſole dan: ma douleur .

15, parce que l'enfer , en dévorant ce

peuple , ſéparera les freres les uns d'avec

les autres: ” le Seigneur fera venir Aſſia',

comme un vent brûlant , qui s‘e’levera du

déſert, " qui ſéchera les ruiſſeaux :PE

phraïm , 8( qui en ſera tarir " la ſource:

il lui ravira ſon tréſor , 8( tous ſes vaſes

plus précieux; G' il ?emmènera lui

ſaurum omnis vaſis dc- même “Wiſe” Aſſÿîie

fiderabilis.

Ibíd. Hébr. litt. ra pelle. On lit dans l'Hé

breu DBRlc , verb.: tua ou peste: ſur: , peut

étte pour DnaNm/límulur tua: , comme

?expriment les Septante, qui au lieu de .un,

ero, ont lu deux ſois ici Am, uóLOû est

!on ai uillon, ô mort P oû est, ô enfer ,

la puiſſance ue tu avois de nuire? S. Paul

cite ce texteëelon la verſion des Septante : 8c

il y voit le triomphe des élus ſur la mort au

jour dela réſurrection générale par la vertu

du triomphe que Jeſus-Christ a remporté

lui-même ſur la mort dans ſa réſurrection.

1. Car. xv. 5-5.

Ióid. C'est le ſens de PHébreu.

jr. r5. Aurr. Parce qu'Epâraz~m a mis la

diviſion entre freres , qu'il .1 fïxít un ſc/xzj/'me

dan.: l.: maiſon de Jacob , le Seigneur , 8Ce.

On lit dans Fl-Iébreu ll-'IUA , jruIZlflCJÜl-t,

pour !Fluo , divin/er.

Ióid. Hébr. autr. un vent brûlant vien

dra, un vent excité ar le Sci neur, s'éle

vera du côté du dé crt, il ſécîera, &cdd

Ce vent brûlant repréſente l'armée des Aſz

ſyriens.

Ibid. C'est le ſens de Pflébreu.

Eſet/I, xix.

l l.
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CHAPITRE XIV.

Ruine de Samarie. Iſrael exhorté à ſe convertir au Seigneurs'

~ Biens dont le Seigneur comblera les enfants d'Iſrael au

temps de leur retour.

I. Ue Samarie périſſc de la ſbrte ,

’ puiſqu'elle a quitte' le Seigneur

pour ſuivre de vaines idoles , Ô* qu'elle a

ainſi changé en amertume la douceur

'qu'elle gotîtoit _ſous la protection de ſon

Dieu :"~ que ſes habitants paſſent parle

tranchant de l'épée ; que ſes petits enfants

ſoient écraſés contre terre,- ô( qu'on ſonde

le ventre aux femmes groſſes. " C'est ce

qui doit lui arriver.

z. Mais , ô Iſraël, Convertiſſez-vous

au Seigneur votre Dieu , _puiſque c'est

votre iniqttité qui vous a fait tomber

en de ſi grands maux ; ô- vous les évi

tere . "

;È Imprimez dans votre cœur les pa

roles de Dieu , " 8( Convertiſſez-vous à

lui : dites-lui : Otez-nous toutes nos ini

quités ; recevez le bien que nous vous

offrons: " 8( nous vous rendrons nos actions

de graces, qui _ſont comme les ſacrifices "

I. Ereat Samaria, quo

niam ad amaritudi

nem concítavit Deum

ſuum z in gladio pereant ;

parvuli eorum elidantur ,

8( fœræ ejus diſcindan

tur.

2.. Convertere , Iſrael ,‘

ad Dominum Deum

tuum : quoniam corruiſ1

t1 m lntqultare tua.

3. Tollite vobiſcum ver

ba , 8( converrimini ad.

Dominum : 8( dicite ei :

Omnem auſer' iniquita

tem ; accipe bonum : 8c

ir. l. Hébr. autr. Samarie (périra , parce victimes pour les lai offrir, prenez avec vous

n'elle s'est révoltée contre

;lira/trs paſſeront par , Bec.

on Dieu ;ſes des paroles 3 retournez au Seigneur , 8c dites

lui , 8re. Le mot Hébreu Datum pris !c1 au.

Ibid. On lit dans Pſiébreu, UHMUTXU , ſens de verbe, pourroit également ſignifier

G' pra-gueules eſus , vraiſemblablement pour :lactoſe: : Prenez avec vous des guides cap-l

UnarcTtuM , G' prægnanres eorum. Car le &les de vous conduire.

pronom ejus maſculin ne peut ſe rapporter Ibid. On lit dans l'Hébreu , von , G'

au nom de Samarie qui est réputé féminin , accipe , peut-être pour NQK , aectpíamus ,

comme on le voit dans ?Hébreu de ce verſet faites nous recevoir , ateordeſ-naus les biens

même. Ce verſet patoît être la concluſion que nous eſpérons de vous.

dela Prophétie contenue au Chapitre pré Ilid. On lit dans ?Hébreu FRIM SFTtNU;

cèdent. vitales laóiorum nq/lrorum : les Septante

il. z. Ou plutôt: vous en ſorurez. n Il ſemblent avoir lu rm HsFTlNU ,fractum

paroît que ceci s'adreſſe aux Iſraélites con- l-zbiorum nq/lrorum , le fruit de nos levres ,

lidérés comme déjà réduits en captivité.
rms action: de grues. S. Paul emploie la

V. 3. Autrement 8c :i la lettre : .ſi dans même expreflion , Heër. xt”. t5.

votre captivité , vous ne pouvez prendre des

L(

D.
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reddemus vítulos labio

rum nosttorum.

' 4. Aſſur non ſalvabit

nos; ſuper equum non

aſcendemusjnec dicemus

ultra : Dii nostri opera

manuum nostrarum : quia

ejus , qui in ce est , miſe

rcberis pupilli.

5. Sanabo contritiones

eorum : diligam eos ſpon

taneè ,~ quia averſus est

furor meus ab eis.

6. Ero quaſi ros :Iſrael

germinabit ſicut liliumjôc

erumpet radíx ejus ut Li.

bani.

7. Ibunt rzíní eíus; 8(

erit quaſi Oliva gloria

ejus , 8( odor eius ut Li

bam'.

8. Convertentur ſeden

tes in umbra ejus :vivent

tritico , 8( germinabunt

quaſi vinea : memoriale

Ÿ. 4. C'est le ſens de ?Hébreu

de nos levres.

4. Nous n’attendrons plus notre ſa

lut , ni de la puiflance de l’Aſſyrie, ni

de la viteſſe de nos chevaux : nous ne

dirons plus aux œuvres de nos mains:

Vous êtes nos dieux ; "parce que nous

verrons que c'est.” vain qlffon eſpere dans

ces idoles, ô- qiffau contraire vous aurez

véritablement compaſiion d-u pupille qui

ſe repoſe ſur vous.”

5. Si les enfants dTflaël reviennent ainſi

à moi, dit le Seigneur , je guérirai leurs

bleſſures profondes : je les aimerai par

une pure bonté ; ” parce que j'aurai déſi

tourné ma fureur de deſſus eux. "

6. Je ſerai à l'égard d'Iſraël , ” com

me une roſée: il germera comme le lys ;.

8( ſa racine pouſſera avec force, " com—

me les plantes du Liban.

7. Ses branches s’étendront Je toutes

parts:" ſa gloire ſera ſemblable à ?Olivier

charge' de fruits ,' 8( elle répandra une

odeur comme Pencens du Liban. "

8.'On viendra ſe repoſer ſous ſon onu:

brezils renaîtront comme le bled quíſbre

de la terre où on Paſeme' ,' "ils germeront

comme la vigne : ſon nom répandra una

bonne odeur comme les vins du Liban.".'

Ióid'. On lit dans ?Hébreu VIC , G' pers

I

peut-être pour iLxu , vireſeem : ſes branq

  

Ióid. Hébr.- autr. car c'est en vous u’I- eutiet our v” &extender radius 11.1s.
> P )

nil devenu comme uu pupille trouvera de ÿ. 7. On lit dans FI-Iébreu rLcU , ibm”,

la compaſſion.

v. 5. Autr. avec une pleine volonté, avec Cl1cS ſeront verdoyantes.

(flilſion de cœur. Ibid. Hébr. autr. comme Vencens. Le nomñ

lóiel. On lit dans ?Hébreu MMNU , a6 eo , du Liban dans FHébreu peut aiſément ſe.

pour MNHM , a6 eis. confondre avec celui qui ſignifie Ferzeens:

ÿ. 6. C'est le ſens de PHébreu. Cest-.î- ÿ. 8. On lit dans l’Hébreu IKlU D0167]

dire que le mot [ſi-tél y est récédé de la Vivent tritieuoupeut-êtrelpour Uuiu cGN,

particule qui eu marquant le atiſ, le joint G' era/n ſieur bonus ,e ils cron: comme um

a la hraſe précédente. Les promeſſes :i jardin bien cultive'.

Véçznr d'Iſraël n'auront leur entier accom- Ibid. Peut-être que Pl-Iébreu pourroit ſe

Slistêmen: que dans la converſion future clos traduire :comme les vins odorants , où l'on:

uifs.

. :-I

a mêle' des drogues aromatííues G' advances.
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Voilà les bien: dont je promets-de vou:

combler , ô Iſraël.

9. Après cela , Ephraïm , penſera-vou:

encore à vos idoles Z " c'est moi qui

vou: exaucerai ; " c'est moi qui vous ſerai

pouſſer en haut ” comme un ſapin dans

(ſa force ; c'est moi qui vous -ferai por

ter votre fruit , ô'- qui vou: combleraí de

biens. .

Io. Si quelqu'un est ſage , il com

prendra ces merveilles; s’il est intelli

gent , il les connoîtra : ” car les voies

du Seigneur ſont droites , 8( les justes y

marchez-ont ; mais les violateurs de la

loi y périront."

ejus ſieur vinum Libani.

9. Ephraim , quid mi

hi ulträ idola? ego exau

diam , 8c dirigam eum

ego ut abietem virencem:

ex me fructus cuus inven

tus est.

IO. Quis ſapiens , 8( in

celliget iſia ? intelligens ,

8c ſciet hæc ? quia rectæ

viæ Domini, 8c juſiiam

bulabunc in eis ; prævari

cacores verb corruenr in

eis.

l ÿ. 9. Les Interpretes Syrien 8c Chaldéen reſhíci-xm cum , pour UASRNU, G' diriger”

ont lu â la tête le mo: Ditet , qui paroît y cum.

~ ÿ. To. Lire. Qui est ſage pour comprenmanquer : -Ephraïnl dira : Qu’aÎ-)e encore

de commun avec les idolesëje ne veux plus dre ceci! 8c qui est intelligent pour le con<

en ſôuffrir aucune. noîrre P

1H4'. On lit dans PI-Iébreu ANTI, excu

lóid. On lit dans Pflébrcu UASURNU , G*

1H4'. Aurr. y trouveront des ſujets de

diam , pour ANlTlU , exdudiam zum. chûle.

Fin de .la prophétie d'O/Ze.

.MM

PRÉFACE



36:

E-.ÆmWW-?ŸM - '_ z ï ?r

away** WAV/LV#HH **ËHÆÜŸ MTMŸÉ--H—H~~FTŸ-—H- #xs

4H? v** P**

— ne* oe- "MŒ -Sc-WMNM-\Y-s; *Îl'ŸŒ M MŒŒWŒŒÆM

PREFACE

S U R

Oël qui est le ſecond des douze petits Prophetes dans les exemplai- ſ

res Hébreux 8( dans ceux de la Vulgate , est le quatrieme dans les Rang (le Joël

Exemplaires de la Verſion des Septante. Il est nomméfils de Phatuel. (a) glgîeàîîciçëîîî*

Quelques-uns ont cru qu'il étoit de la Tribu de Ruben , qu'il avoit sonpoſigùſ,,

prophériſé dans le Royaume des dix Tribus, ô( qu'il étoit contempo- TFmPS de l

rain d'Oſée. Mais ces trois derniers points ſont fort incertains.La famine dont Joël parle, est la ſeule choſe d'où l'on puiſſe tirer dont il parle_

quelque lumiere pour fixer le temps de ſa prophétie. Les divines Ecritu- QÏËMÎ" ul;

res font mention de trois famines différentes arrivées au temps des Rois :inonce qu…

d'Iſraël 8( de Juda. La premiere arriva ſous Joram Roi d'Iſraël,- il en enfant* de h'.

est parlé dans le IV. Livre des Rois. (b) La ſeconde est celle dont parle le d"

Prophete Amos qui prophétiſoit ſous le regne d'Ozias , ê( qui fait men

tion de cette famine comme d'un événement paſſé. (c) La troiſieme est

celle dont parle Jérémie , principalement dans le Chapitre XIV. de ſes

prophéties , (d) 8( qui paroît être arrivée ſous le regne de Joakim.

La famine arrivée ſous le regne de Joram fut de ſept années : il ne

paroît pas que celle de Joël ait duré ſi long-temps; ainſi il y a lieu de

croire que ce n'est pas la même. La famine dont parle Amos afflígea

le royaume d'Iſraël ; 8( ce Prophete ne dit point qu'elle ait auffi affligé

le Royaume de Juda :au contraire celle dont parle Joël affligea. le

Royaume de Juda , 8( ce Prophete ne dit point qu'elle ait auſſi affligé

le Royaume d'Iſraël. Cette famine dont parle Amos , fut cauſée par le

défaut de pluie , par le ſouffle d’un vent brûlant, 8( par une ſeule eſñ

pece dïnfecte, que notre Vulgate appelle chenille. Joël parle auſſi du

défaut de pluie, 8( du ſouffle d’un vent brûlant; mais il inſiste prin

1

.1
 

(d) 10e!, r. x..-= (b) 4. Reg. v…. r. Gfiqq. = (c) Amor ,tŸſi 6. Gjêèg. —.'_—. (:1) J”.

It”. l. Gſêçç.

Tome XI. Z z
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cipalemettt ſur quatre cſpecesdünſectes qui ſe_ ſuccéderent , 8( entre leſ

uelles celle dont parle Amos ,n'est que la premiere. Amos prophétiſoit

fous le regne d‘Ozia-s , 8c le royaume d'Iſraël ſubſistoit: Joël n'en parle

non plus que s'il ne ſubſistoit pas. Il y a ,donc lieu de croire que la fa

mine dont parle Amos n’est pas celle dont parle Joël. La famine décrite

par Jérémie fut cauſée par le défaut de pluie,- mais ce Prophete ne par'

le point d'inſectes: Joël parle du défaut de pluie; mais il inſiste principa~

lement ſur les inſectes. Cette différence pourroit encore donner lieu

de douter ue la famine d'écrire par Joël , fût celle qui est décrite par

Jérémie. lâais celle qui est décrite par Jérémie affligea le Royaume de

Juda ; 8( le royaume d'Iſraël ne ſubſistoit plus: ce ſont deux caracteres

qui conviennent à la famine décrite par Joël. Le Chapitre XIII. de

Jérémie, 8( les ſept Chapitre ſuivants paroiſſent être du commence

ment du regne de Joakim, dest-à-dire , avant que Nabuchodonoſor

vint dans la Judée ,' 8( on peut auſſi rapporter à ce temps-là la famine

dont il parle : ainſi la famine dont parle Jérémie aura précédé la cap

tivité de Babylone. La prophétie de Joël a deux objets principaux , une

famine dont la maiſon de Juda fut afflígée avant ſa captivité , 8(

l'irruption d'un peuple nombreux 8( formidable par qui la maiſon

de Juda devoit être réduite en captivité. Cela pourroit encore don

ner lieu de croi-re que ia famine décrite par Joël ſetoit la même que

~ ,celle qui est décrite par Jérémie , ou que du moins elle arriva vers ce

temps-l'a, dest-à-dire, dans un temps où la maiſon d'Iſraël étoit déjà

réduite en captivité , 8( diſperſée parmi les nations , 8( où la maiſon de

Juda étoit auſſi elle-même menacée d'une captivité prochaine.

Le P. de Carr-ieres penſe que Joël prophétñiſa avant Amos , 8( que la

famine dont il parle est celle dont Amos fait mention. D. Calmet penſe

que -Joël ne prophétiſa que depuis la ruine du royaume d'Iſraël , 8( que

la famine dont -il parle , est plutôt celle que décrit Jérémie : mais il pré

tend que cette ,famine , décrit-e par Jérémie , arriva ou ſous Joſias , ou

plutôt fous Sédécias. La liaiſon du chap. XlV. de Jérémie avec le chapi

tre ;précédent 8( avec les chapitres ſuivants , nous donne lieu de croire

que cefut au commencement du regne de Joakim : car , comme nous

l'avons fait remarquer ailleurs , (a) quoiqu'il y ait du dérangement dans

quelquetxuns des chapitres de Jérémie , cependant rien n'oblige de

changer l'ordre des vingt premiers chapitres; 8( le il. I8. du chapitre

XIII. prouve que ce chapitre est du regne de Joakim; ce qui nous

donne lieu d'y rapporter les chapitres ſuivants. Le P. de Carrieres pré

tend que Joël prédit cette famine: D. Calmet prétend qu'il ne la pre'.

cl-it pas ; mais qtſilñen parle comme d'un mal préſent : 8( en effet , pour

le prouver il ſuffiroir preſque de citer cette parole du chap. I. ÿ. 16.

——-—-—-————————~——~—-——-—---—~*-~——-~ï—'-~—ñ

(a) Préface ſur Jérémie.
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(4) Navara-nour pas vu périr DEVANT NOS YEUX tout ce qui devoit être le

ſoutien de nou-e vie Z Il est vrai que ſi le chapitre II. devoit ſe :apporter

à la même déſolation , comme D. Calmet le penſe, il ſeroit difficile

de n'y pas reconnoître la prédiction d'un malheur futur : _mais le P.

de carrieres penſe que le malheur dont Joël parle dans le chapitre II.

_est différent de la famine, dont il parle dans le chap. I. ô( que ce mal

heur est l'irruption que devoit faire dans la Judée un peuple nombreux

8( terrible. Il remarque ſur cela trois opinions différentes : les uns

croient que ce ſont les Aſſyriens ; d'autres , que ce ſont les Chaldéens;

ê( ſelon le P. Pezron , ce ſont les Scythes.

L’irruption des Scythes est celle dont nous avons parlé dans la Diſ

ſertation ſur le temps de l'Histoire de Judith. Hérodote nous apprend

(b) que les Scythes s'étant rendus maîtres de la haute Aſie ſous le regne

de Cyaxare fils de Phraortes roiï des Medes , s’avancerent enſuite juſ

ques vers les frontieres d'Egypte : 8( on penſe que ce fut alors qu’ils

ſe rendirent maîtres de Bethſan , ville de la demi-Tribu de Manaſſé à

l'occident du Jourdain , où ils établirent apparemment une colonie ,

ce qui donna lieu d'appeller dans la ſuite cette ville Scythopolí: ou ville

des Scythes. Ce ſut vers la fin du regne de Manaſſé que les Scythes ſe

rendirent maîtres de la haute Aſie; 8( ſelon la chronique d'Euſebe , (c)

ce fut ſous le regne de Joſias qu’ils pénétrerent dans la Palestine , 6( ſe

rendirent maîtres de Bethſan. Pſammiti ue régnoit alors en Egypte ;
il alla auëdevant d'eux, leur fit des préllents, 8( de grandes inflances

pour les détourner d'entrer dans ſon royaume, 8( obtint d'eux ce qu'il

leur demandoit. Mais Bethſan étoit dans le partage des dix tribus ,

occupé alors par les peuples étrangers que les Aſſyriensy avoient tranſñ'

férés : 8( il y a lieu de croire qu'il n'y eut que ces peuples qui ſouffri

rent de l'irruption des Scythes dans la Palestine , 8L que c'est pour cela

même que les Historiens Sacrés nc nous parlent point de cette irrup

tion. Si les Scythes euſſent pénétré dans le royaume de Juda , 8( qu'ils

y euſſent cauſé le ravage que Joël décrit au chap. II. il est vraiſemblable

que les Historiens Sacrés tÿauroient pas manqué de parler de cet évé

nement. Or ils n'en parlent point. Ainſi il y a tout lieu de croire que

les Scyrhes \fentrerent point dans vla Judée ; ê( que ce ne ſont point eux

que Joël a déſignés.

Ceux qui prétendent que l'irruption dont parle Joël est celle des

Aſſyriens conduits par Sennachérib , ſuppoſent que la famine décrite par

Joël est celle qui arriva ſous le regne d'Ozias; mais nous avons fait

remarquer que la famine que Joël décrit est plutôt celle qui arriva au

temps de Jérémie , 8( alors l'irruption dont parle Joël pourra être cel

  

_ (a) Joel, r. x6. Numguid m” coram omlí: vejlri.: (Hebt. Host/ir) aliment-r penſera”

P_ (b) Herodot. l. r. c. x05. :T: (c) Euſêb. Cfiron. p. 40.
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I1

Analyſe de la

prophétie de

le des Chaldéens conduits par Nabuchodonoſor. D. Calmet même

'reconnoîr que le jour malheureux que Joël annonce dès le 1'. 15. du

chap. I. paroît être celui de l'irruption de Nabuchodonoſor : Oiour

malheureux ! car le jour du Seigneur est proche ,* car une deſolatíou afreufl:

va tomber ſi” nous de la part du Tout-puiſſant. (a) Or il est aſſez évident

que les dix-ſept premiers verſets du chap. II. renferment la prédiction

8( la deſcription de ce jour malheureux; d'où nous concluons que

cette partie de la prophétie regarde en effetlirruption de Nabucho

donoſor. Joël annonce ce jour comme proche: ſa prophétie eſt donc

antérieure l'irruption de Nabuchodonoſor : elle peut donc être du

commencement du 'regne de Joakim : ainſi la famine dont il parle

au chap. I. pourra être celle dont Jérémie parloir au commencement

du regne de Joakim.

Joël adreſſe la parole à tous les habitants de la terre de Juda , (Ch. I. )

pour les rendre attentifs à la grandeur de la déſolation qu'ils éprouvent,

Joël 11-10" le ê( qui n'a point encore eu d'exemple: quatre ſortes d'inſectes ſe ſont

ſens limëffll R ſuccédées , 8( ont déſolé tout le pays. Le Prophete exhorte les enfants

' Immédiat.

de Juda à ſortir de leur ivreſſe 8( de leur aſſoupiſſement à la vue de

ces maux. Il décrit les ravages que ce peuple d'inſectes a cauſés ſur la

terre du Seigneur. La vigne est toute déſolée,- les figuiers ſont tout dé

pouillés : une ardeur brûlante ſe joint au ravage des inſectes; le bled est*

brûlé, la vigne est deſſéchée , les oliviers ont perdu toute leur force ,

tous les arbres des champs ſont devenus ſecs; on ne trouve preſque

plus ni de bled ni de vin que l'on puiſſe offrir au Seigneur. Le Prophete

exhorte les Prêtres à ſaire pénitence , 8( à inviter tous les habitants du

pays à s’humilier avec eux pour fléchir la colere du Seigneur, parce

qu'une déſolation plus grande encore les menace. Il continue de leur

repréſenter la grandeur des maux qu'ils éprouvent: les animaux mêmes

périſſent, parce qu'ils ne trouvent ni pâturages , ni eau qui puiſſe déſ

altérer leur ſoif: une chaleur' extrême conſume tout, deſſéche tout.

Le Prophete avertit tous les habitants du pays du nouveau malheur qui

les menace.( Chap. II.) Le jour du Seigneur est proche. Un peuple

nombreux ê( puiſſant va venir fondre ſur eux. Un feu dévorant le pré

cede ê( le ſuit :il porte par-tout Ia déſolation , 8( nul n'échappe à ſa

violence : il s'élance avec impétuoſité comme une cavalerie formi

dable : il répand par-tout la terreur : il 'pénetre dans les villes , il entre

dans les maiſons : à ſon aſpect la terre tremble , les cieux ſemblent être

ébranlés , les astres s’obſcurciſſent.( Tout cela paroít regarder, ſelon

la lettre, l'irruption de Nabuchodonoſor.) Le Seigneur. a fait enten

dre ſa voix par la bouche de ſes Prophetes , avant d'envoyer cette

 

(al Joel, pr. r5. A , a, a, did' , qui.: prop: est die: Domini, G' quaſi vtr/lira: à parente

Vlr/tirer. Au lieu de *Mm G' gueſt' vaſlieas, on auroit Pu lire originaircmcnt ?IW 'a \ſti-z

w u”.
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armée terrible. Tous les habitants de Juda ſont invités à prévenir ſa

colere par de dignes fruits de pénitence : les Prêtres du Seigneur ſont

exhortés à ſe prosterner entre le vestibule ô( l'autel pour le conjurer

de pardonner à ſon peuple , 8( de ne pas expoſer ſon héritage aux in

~ſultes des nations infideles. Aux menaces ſuccedent les promeſſes. Le

Seigneur ſera touché de zele pour ſa terre , 8( il pardonnera à ſon peu

ple: il leur rendra l'abondance, 8( ne les laiſſera plus expoſés aux

*inſultes des nations. Il écartera de deſſus eux leurs ennemis qui habi

tent du côté de l‘Aquilon z( dest-à-dire , les Chaldéens ; ) il les chaſſera

dans une terre ſeche 8c déſerte: il fera périr les uns du côté de la mer

Orientale, 8( les autres du côté de la mer Occidentale,- 8( l'air ſera

infecté par leurs cadavres. ( Nérigliſſor , roi de Babylone , marcha con

tre Cyrus du côté de l'Orient où ſe trouve le golfe Perſique : 8( ayant

rangé ſon armée en raſe campagne , elle fut miſe en déroute; il en fut

fait un carnage affreux; Nérigliiſor même y perdit la vie. Balthaſar ,

dernier roi de Babylone , étant allé trouver Créſus roi de Lydie, qui

habitoit à l'Occident du côté de la mer Effée, leurs troupes ſe joigni

rent , 8( furent défaites dans la célebre bataille de Thymbrée près de

Sardes. Balthaſar , obligé de ſe retirer à Babylone , y fut bientôt après

affiègé par Cyrus , 8( y perdit l'Empire 8( la vie. ) Le Seigneur con—

tinue de conſoler ſon peuple : il leur donnera un maître qui leur en

ſeignera la justice; il répandra ſur eux ſes pluies ordinaires; il rendra

a leur terre ſa fécondité; il réparera abondamment les pertes cauſées

à ſon peuple par les quatre eſpeces d'inſectes , 8( par cette armée puiſ~

ſante ê( formidable qu'il aura envoyée ſur eux. Le peuple du Seigneur

ſſéprouvera plus ni diſette ni oppreſſion: il ſera raſſaſié ; il ne ſera

plus confondu. Le Seigneur répandra ſon eſprit ſur toute chair. Il fera

paroitre des prodiges dans le ciel; 8( on verra ſur la terre le ſang ,

le feu , 8( la fumée. Le ſoleil ſera changé en ténebres, 8( la lune en

vſang , avant que le grand 8c terrible jour du Seigneur arrive: 8( alors

*tous ceux qui invoqueront le nom du Seigneur ſeront ſauvés. Cc grand

&terrible jour du Seigneur est celui de ſon )ugement contre les enne

mis de ſon peuple, que le Prophete annonce auſii-tôt. ( Chap. III. 1

Lorſque le Seigneur aura fait revenir les captifs de Juda ô( de Jéruſa

lem, il aſſemblera toutes les nations ennemies de ſon peuple , ô( les

amènera dans la vallée de Joſaphat , dest-à-dire, dans la vallée du Ju

gement ; ( c'est ce que ſignifie en Hébreu , le nom de Jofirphaz : ) ô( il
ſſentrera en jugement avec toutes ces nations touchant ſon peuple, 8c

touchant la terre qu'il a lui-même donnée à ſon peuple. Le Seigneur

ſe plaint particulièrement des Phéniciens 8( des Philistins; 8( il leur

annonce qu'il fera retomber alors ſur eux le mal qu'ils auront fait aux

enfants de .luda 8( de Jéruſalem. Tous les peuples ennemis d’lſaël

Ëempreſſeront de ſe mettre en campagne , 8( de ſe rendre dans la vallée

de Joſaphat , qui est auſſi appellée la vallée du. carnage: ê( là le Sei
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gneur aſſis ſur ſon trône les jugera; ſa juſtice les moiſſonneta 8( les

foulera comme on moiſſonne le bled ô( comme on ſoule le raiſin. ( Selon

la lettre , cela paroît regarder la défaite de Cambyſes 8( de ſon armée (a)

dans les terres d'Iſraël. ) Le Seigneur rugira alors de Sion ; il ébranlera

le ciel ô( la terre; 8( au milieu de cet ébranlement terrible , il ſera l'eſ

pérance 8( la force de ſon peuple. Alors Jéruſalem ſera ſainte; les

étrangers ne paſſeront plus au milieu d'elle : ô( elle jouira de toutes

les douceurs de la paix. L'Egypte 8( l‘ldumée ſeront déſolées , parce

qu'elles ont répandu le ſang des enfants de Juda; 8( au contraire la .lu

dée ſera éternellement habitée, ô( le Seigneur fixera ſa demeure dans

Sion.

m La Prophétie de joël ſe réduit donc à quatre objets principaux : la

nóficxioſi, nil-plaie des inſectes, l'irruption d'un peuple nombreux 8( formidable,

la Erophétíede les miſéricordes du Seigneur ſur ſon peuple, le jugement terrible du

Z1121; Seigneur ſur les ennemis de ſon peuple. Ces quatre points peuvent

ſes qui y ſont avoir été en partie vérifiés ſur les enfants de Juda même , affligés d'a

mfëîÿëîzff-î bord par une plaie ſenſible d'inſectes réels ſous l'un des derniers rois

d: de Juda , livrés entre les mains des Chaldéens au temps de Nabucho

l'ljl'i>ſi=,‘!° donoſor, rétablis dans leur patrie 'au temps de Cyrus, vengés par la

gflſilîeelîſralê; défaite de leurs ennemis , peut-être au temps de Cambyſes. Mais l'Eſprit

diſciples de J.Saint, par la bouche de S. Pierre , nous découvre un nouvel accom

C- ‘Pî²‘““î'pliſſement des promeſſes que le Seigneur avoit faites à ſon peuple

:ËTJÏÎEÊËQ par la bouche de Joël. A peine l'Eſprit de Dieu fut-il deſcendu ſur

-ïnffoncé P" les A ôtres ê( ſur les diſci les ui ſe trouverent aſſemblés avec eux au
P

m" jour de la Pentecôte, lorſque le bruit de cette merveille s'étant ré

pandu dans Jéruſalem , les uns frappés d'étonnement s'entrediſoient :

Que veut dire ceci? les autres s'en moquoient , 8( diſoient : Ce ſont

des gens ivres , 8( pleins de vin nouveau. Alors (b) Pierre _ſe préſentant

avec les onze apôtres , éleva ſa voix , G- leur: dit .: O Juifs , Ô' vous tous qui

demeure-dz dans Jéruſalem , conſidérez ce que je vais vous dire , ê' ſoyez attenñ

tifs à tries paroles. Ces perfimnes ne ſbnt pas ivres , comme ,vous le penſez,,

puiſqu'il n'est encore que la troiſieme heure du jour. Mais c eſl ce qui a !le

dit par le Pro hete Joël : (c) Dans les derniers temps, dit le :ſeigneur , 1ere'.

pandrai mon ſprit ſii-r toute chair. esfils ô- vosfilles prophetzfironr; vosjeu

nes gens auront des viſions , G vos vieillards auront des ſbnges. En ces jours

là , je répantIrai mon Eſprit fitr mesſerviteurs &ſur mes ſers/antes , G ils pro

phéiiſeront. _ſe ferai paroître des prodige: dans le ciel ê* des ſignes ſur la ter

re, du ſang , du feu , G- une vapeur de fumée. Leſbleil ſera change' en !éne

bres , 6- la lune 'en ſang ,u avant que le grand G- .terrible jour du Sci eur ar.

rive. .Et alors quiconque invoquera le nom du Seigneur , ſera fauve. n effet ,

jamais la prophétie de Joèl touchant Peffufion de l'Eſprit de Dieu , n'a

 

(a) C'est la penſée de D. Calmer. Voyez la Diſſertationſi” Gag 0 Magog, à la téte

Je la prophétie d’Eze'chiel. = (6) Act. H. r4. G' fin.: (c) Joel, n. 2.8. &flu
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voit-eu un accompliſſement, auf-li ſenſible, auſſi entier : jamais on n'avoir

vu une eſſuſiort de l'Eſprit de Dieu , ni ſi abondante, ni fi prodigieuſe.

Mais S. Pierre ne s'arrête pas là : il rappelle même ce que Joël avoit

prédit des ſignes 8( des prodiges qui devoient paroitre dans le ciel 8(

ſur la terre , avant le grand ô( terrible jour du Seigneur. Et en effet,

ceux-mêmes à qui il parloir , ſavoient quels ſignes ô( quels prodiges

avoient éclaté cinquante-deux jours auparavant , lorſque J. C. étant

en croix , les ténebres ſe répandirent ſur la face de la terre , 8( la cou

vrirent pendant trois heures ,- ô( au moment de ſa mort , le voile du

Temple ſe déchira, la terre tremble, les pierres ſe fendirent, les ſé

pulcres S’Ouvrirent. Déjà les Juifs avoient répandu le ſang du juste

ê( de l‘innocent en la perſonne de J. C. 8( bientôt après_ ils alloient

répandre celui de ſes diſciples. Le feu de la colere du Seigneur devoit

enſuite s'allumer contre eux , 8( les conſumer. Une vapeur de fumée

devoit s'élever du milieu des ruines de Jéruſalem 8( du Temple réduit

en cendres. Uobfcurciſſement des astres à la mort de J. C. reprochoit

aux Juifs incrédules Fénormité de leur crime, ô( leur annonçoir le grand

8( terrible jour où le Seigneur devoit exercer ſur eux ſes vengeances ,

par les armes des Romains. Enfin S. Pierre inſiste encore ſur ce que

Joël avoit dit qu'alors quiconque invoqueroit le nom du Seigneur, ſe

roit ſauvé,- parce qu'en effet, ſelon la remarque de S. Paul, le temps

étoit venu où toute distinction entre le Juif 8( le Gentil devoit être

abolie. .Jeſus-Christ est la fin de la loi pourjustifier tou: ceux qu! croírom en

lui, dit S. Paul écrivant aux Romains. (a)... Si donc vou: confeſſe-zz de bou

che que Jeſus est le Seigneur, ê' ſi vou: croyez de cœur que Dieu l'a restîif

cire' d'entre le: mort: , vou: ferez ſauvés... Car ?Ecriture dit : (b) Quiconque

croit-a en lui , nefera point confondu. Il n'y @point de distinction de Juif) ni

de Gentilr: tous n'ont qu'un même Seigneur , qui répandſe: richeſſes ſur tous

ceux qui Pinvoquenz : car quiconque (c) invoquera le nom du Seigneur , ſera

jizuvé. Il n'y aura plus de distinction entre le circoncis 8( Pincirconcis : la

Circonciſion charnelle ne ſera plus néceſſaire , 8( les autres Obſervances

légales ſeront abolies : 8( le ſalut éternel ſera accordé à quiconque in

voquera avec foi 8( avec amour le nom du Seigneur.

Il est évident que J. C. est auſii lui—même le Doäeur de justice annoncé

par Joël. (d) Il est vrai que ce texte ſouffre quelque difficulté. Les Sep

tante n'y ont point vu ce docteur de justice : mais leur verſion en

cet endroit est très-obſcure ; 8( la lecture de l’Hébreu est différente.

Leur verſion porte : (e) Enfant: de Sion ,ſoyez dan: 'Palÿreſſe , 6' réjouiſ

fez-voue dan: le Seigneur votre Dieu ,Parce qu'il vous a anné la nourriture

avec justice , à la lettre , EscAs AD IUSTITIAM. Cette verſion donne lieu de

 

(d) Rom. x. 4. 9.- ”. u. r3.=(b) lſàí. xxvm. x6.: (c) .Toel, n. 3z.= (d) Joel,

31. 23. = (e) Kai ni ?i'm Suiv zaiſflt , R, \JQUJUBE ;ſi T.; Kopiç 612-) tip-Ê' , &d'la th”.

1'347: Tai MME. de Ian-uni”.
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croire qu'au lieu du mot qui ſe trouve aujourd'hui clans Pflébreu, ils li

ſoient un mot qui en diſſere peu,8( qui ſignifie les vii/regles aliments. (a) Mais

il est aſſez difficile de donner à cette lecture un ſens naturel 8( convena

ble. S. Jérôme liſoit le texte Hébreu comme nous le liſons encore aujour

d’hui; 6c c'est ce qui lui a donné lieu de traduire_ : (b) Enfants de Sion ,
_ſoyez dans Palëgreflë , G réjouijſiez-vour dan: le Seigneur votre Dieu ; par

ce qu'il vous a donne' un Docteur de justice : DOCTÔREM JUSTITIÆ, ou mê

me , le Docteur de la justice; car c'est Yexpreflion du texte original.

(c) Quelques-uns cependant penſent que l’exprestion'de l’Hébreu ne

ſignifie pas ici un Docteur , mais ſimplement de la pluie : ce qu'ils pré

tendent confirmer par la ſuite même du verſet , où il est dir que le Sei

gneur répandra ſur ſon peuple comme autrefois les Pluie: de Pautomne

ô' du printemps. Et il faut avouer que le terme Hébreu pris en lui-mê

me, pourroit être équivoque: il peut ſignifier Docteur; il peut figniñ

fier pluie : mais le mot de justice qui lui est joint ici , ſemble le détermi

ner au premier ſens. Car que ſignifieroit cette phraſe: Réjorzzffez-vozz:

au Seigneur, parce qu'il vour a donne' de la Pluie avec justice , ou même

pour la justice: IMBREM AD JUSTITIAMÏ Au lieu que rien n'est plus

naturel que de dire : Réjouiſſeï-uous au Seigneur , parce qu'il vou: a donné

le Docteur pour la justice; DOCTOREM AD JUSTITMM , dest-à-dire, le

Docteur de justice , DOCTOREM JUSTITIÆ , comme S. Jérôme l'exprime.

Il est vrai _qtflaufli-tôt le Seigneur promet de répandre ſur ſon peuple ,

comme au commencement , les pluie: de l'automne G- du printemps. Mais

il est aiſé de comprendre que ce n'est ici qu'une expreffion figurée , qui

marque les pluies ſeluraires de la grace , que Dieu a réſolu de répandre

ſur les hommes, en leur envoyant ce Docteur de Justice. Et en effet ,

remarquez que cette pluie n'est pas une pluie destinée à arroſer la terre ,

c'est ſur les hommes mêmes qu'elle doit tomber: Et defi-entiere faciet

AD Vos imbrem marutinum G jërotirzum ficuz in principio. Les pluies de

Pàutomne ſont celles qui ſont prendre racine au grain-après qu'il a été

ſemé; 8( les pluies du printemps ſont celles qui le ſont croître juſqu'à

la parfaite maturité: ce qui marque très-bien le caractere de la grace

de J. C. qui fait germer dans nos cœurs la doctrine du ſalut, 8L qui

nous en fait produire les fruits, 8( les conduit juſqu'à leur maturité :

Imbrem mdtuzinttm G-_fërorinurm Le Seigneur promet de faire deſcendre

ſur nous cette pluie ſalutaire comme au commencement : cette grace

vivifiante que nous avions perdue dans Adam, nous est rendue par

J. C. Et deſèendere faciet ad vo: imbrem marutinum &fe-rotinum ſieur in

principio.

 

d) Il. a lieu de croire n'en lieu de :mon , ils liſoient nwxn. 5.-: L) Filii Sion ,
Y q .

exulzdte , G' lærdmini in Domino Deo Île/ira , qui.: deuil vobís Doctorem juſiizíæ.

—-—- c Joël ne dit as (im lement :nm m: u” Docteur , mais :mon nx le Docteur.
P P q

Mais
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W Mais il est aiſé dappercevoir que 'les paroles même iappellées par "r,

S. Pierre, n'ont point eu un accompliſſement entier, ni dans les pro- Suite des Ré

diges qui accompagnerent la mort de J. C. ni dans les vengeances "Î:',‘1’]"-Î~ſ“'d"

que Dieu exerça ſur les Juifs par les armes des Romains. Le grand 6- ioëi ÊËÈEMÏI

terrible jour du Seigneur est proprement le jour du dernier avénement de aîffllbœlw'

J. C. 8( J. C. même nous apprend qu'aux approches de ce grand :i-'noszÏ-:égmjfir

8( terrible jour, (a) il] aura' des ſignes dans le ſbleil , dans la lune , 6- loël est pro

dans les étoiles ; le ſoleil .S-'obſcztrcira , la lune ne donnera plus ſi: lumiere, Ëſefflïml "ï

'les étoiles tomberont du ciel, les vertus des cieux ſeront ébranlées : ê' fur la lailéueilrlhiircmä:

terre les nations ſeront dans l'abattement ê' la conflernation , la mer faiflznt l* C- P²'²“²{‘

- l ~ ~ , entre les tro”

un bruit effroyable par [agitation de ſes flots ; G les hommes ſecheront de malheur, dan,

frayeur dans l'attente des maux dont tout le monde ſera menace'. Le ſigne Pfflle _hël k

du Fils de l'homme paraîtra alors dans le ciel , G- tous les peuples de la jlſiesuſtfolínſîÿf:

terre déploreront leur miſère ,' ê' ils verront le Fils de l'homme qui viendra cés par Saint

fiir les nuées du ciel avec une rande puiſſance G' une grande' majesté. Il 'can'
viendra accompagné de tous ſegs, jizints Anges: (b) il süzfleoirafllr le trône

def: gloire ,- G- toutes .les nations de la terre étant aſſemblées devant lui , il

_fëparera les uns d'avec les autres : les uns iront dans le ſitpplice éternel , G*

les autres dans la vie éternelle. Et le Seigneur ſeul ſera grand dans ce jour

là ,que les Apôtres appellent ſpécialement le jour du Seigneur. (c) Ceci

nous donne lieu de remarquer le rapport qui ſe trouve entre les trois

grands malheurs dont parle Joël ,‘ 8( les trois grands malheurs annoncés

par S. Jean. (d) La plaie des inſectes , (e) l'irruption d'un peuple nom

breux ô( formidable , (f) le jugement du Seigneur: (g) ce ſont les trois

grands malheurs dont parle Joël. La plaie des ſauterelles , (h) l'irruption

d'une cavalerie nombreuſe 8( formidable , (i) le jugement du Seigneur:

(b) ce ſont les trois grands malheurs annoncés par S. Jean. @I

QS. Jean, après avoir rapporté les ſymboles qui accompagnerent le

ſon des quatre premieres trompettes , ajoute: .ſe vis 6- j'entendis (l) la Premier "1"

voix d'un Ange (m) qui volait ar le milieu du ciel, 6- qui (liſoit à haute jjîsſij-aàrefäïî.,

voix :Malheurl Malheur l Mall/hein' aux habitants de la terre , à cauſë du

_ſim des trois dernieres trompettes dont les trois autres Anges doivent ſbnner l'

Le cinquieme Angeſonna donc de la trompette ,~ G' je vis une étoile qui étoit

tombée du ciel en terre, G' la clef du puits de Fabîme lui fut donnée. Et

ayant ouvert le puits de Pabîme, il s'éleva du puits une fumée ſemblable à

celle d'une grande fournaiſë , ê' le jbleil G l'air furent obſcure-is par la fu

mée de 'ce puits. Il jbrtit de cette fumée des ſêzuterelles qui vinrent ſur la ter

du en?

 

(a) Matt. xxtv. 29. Oſêqq. Marc. X111.. 14. Ofiçq. Lue. Xxx.- 25. Gſêqq.= (b) Matt.”

xxv._3Î.C-'ſèqq. = (c) z. T/tgſſ n. 1. O z. Pein…= to. t2. ~_~._~(d) Apec. v…. 13. 6'…

_ſêqq.=(e) joel , l. x. G ſèçg. : Joel, ll. Il. Oſègq. :(57) Joel, l”. l. G" ſe”.

.—__-- (/1) Apc:- 1X. r-n.. = (i) Apoc. 1x.’r3. G jêqg. = (le) Apec. x1. r5. 6-' ſêgÿ_

= (l) Apec. vm. 13. G* ſi”. = (m) La Vulgate lit , d'un aigle,- mais le Grec lit, '

d'un Ange z &i plus loin , xlv. 6. un voit de même un Ange qui vole par le milieu du ‘

Tome XI. Aaa
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re , ô* à qui il fur rlonné le même' pouvoir qu’onr les fiorpians de la terre. Il

leur fut commande' de ne point faire de tort à l'herbe de la terre , ni à tout ce

qui étoit verd , ni à tous les arbres , mai: ſeulement aux hommes qui n'au

roiem point la marque ale Dieu ſur le front : 6- on leur donna le pouvoir ,

non de les tuer, mais de les rourmenrer durant cinq mois ,- G- le mal qu'elles

font eſlſemblable à celui que fait le ſàorpíon quand il a bleſſe' l'homme. En

ce _tem :-là les hommes chercheront la mort ; G il: ne porn-ront la trouver ,

ilsſou aiteronr de mourir, ê' la mort s'enfuira d'eux. Or ces eſpeces de ſau

terelles étoient ſêmblables à des' chevaux préparés pour le combat : elle:

avoient ſi” la tête comme des couronnes qui paraiſſaient d'or : leur viſage étoit

comme des viſàger d'hommes: elles avoient des cheveux comme des cheveux'

de femmes , Ô' des dents comme des dents de lions. Elles avoient des cuirajſi

ſes connue de fer, ô- le bruit de leurs ailes étoit comme un bruit de chariots

G- d’un grand nombre de chevaux courants au combat. Leur queue étoit _ſem

blable à celle des _ſcarpionr , y ayant un aiguillort; G- elles avoient le Pou

voir de nuire aux hommes durant cinq mois. Elles avoient pour roi l'Ange de

Pabîme appelle' en Hébreu Abaddon , G- en Grec Apollyon , deſl-à-dire ,

PExrerminateur. Ce premier malheur étant paſſe' , il en viendra enſuite en

eore deux autres.

S. Jérôme reconnoît que Joël parle au moins de deux eſpeces de

ſauterelles, locusta G- bruchus. La plupart des Interpretes penſent que

le terme Hébreu que S. Jérôme a entendu de la nielle , rubigo , est en

core une troiſieme eſpece de ſauterelle : S. Jérôme même ê( les Sep

tante Fexpriment ainſi dans Iſaïe, (a) 8C dans le II. Livre des Paralipo

menes. (b) Enfin Bocharr 8C quelques autres prétendent que ce que les

Septante 8( S. Jérôme ont pris pour Ia chenille , eruea , est encore une

eſpece de ſauterelle', 8( qu'ainſi les quatre eſpeces d'inſectes dont parle

Joël, ſont quatre eſpeces de ſauterelles. S. Jean ne parle auſſi que de

flzuterelles. Les inſectes dont parle JoëLavoient des dents ſemblables ä

celles du lion : 8( c'est auffi le caractere des ſauterelles dont parle S. Jean.

(e) ll est vrai que les inſectes dont parle Joël nuiſent principalement àla

vigne 8( au fiauier ; (d) au lieu que les ſauterelles dont parle S. .lean , ont
ordre de ne fâire aucun tort m' à l'herbe de la terre , ni à rien' de ce qui eſlſſ

verd, m' à aucun arbre. (e) Mais il est aiſé de concilier ſur cela les deux

Prophetes: 8( il ne faut que conſidérer la maniere même dont S. Jean

s’exprime en parlant des ſauterelles qui lui furent montrées. Il leur fut

commandé, dit-il , (f) de ne Point faire de !on à l'herbe dela terre , ni à tout_

ee qui étoit verd', ni à tous les arbres , MAIS SEULEMENT AUX HOMMES

QUI N’AUxo1E'NT Hs LA MARQUE DE Drso SUR LE FRONT. Cela peut

ſimplement ſignifier que les ſauterelles qui lui furent montrées ,. ſont très

 

(a) Ubi. Xxxr”. 4. 'Tm Sept. Réagir. Vulg. Braehus. = (b) z. Par. vt. 18. :Tam

5mm. Sept. Abqzls ?g Bſ-Ÿxns. Vulg. Locufla Cv' Bruchus'. = (e) Joel , l. 6. AP”. xx.

8.: (d) Joel, r. 7. = (e) Aſſoc-JK. 4. = (f) Ibíd.

HL'uñ.fl-.~…:<-r.-.LJH-s.-l.]ll'~!ll;Ln..ll-In'a'.
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différentes de celles qui déſolent quelquefois nos campagnes. Celles dont

il parle ne bleſſeront ni les herbe: , ni le: arbres , ni rien de ce qui eſi ver-d;

mais ce ſont les hommes-mêmes qu'elles blefferont ; 8( elles ne les bleſſe

ront pas tous , mais ceuxñlà ſeulement qui n'ont pas la marque de Dieu:

(fest-à-dire , ceux qui ne ſont pas marqués du ſceau de l'Eſprit de Dieu:

ceux qui ne ſont pas animés de ſa grace vivifiante ; ceux qui ne portent

pas le caractere de vrais Chrétiens , qui conſiste principalement dans une

foi vive en J. C. dans une eſpérance ferme des biens célestes , 'dans un

amour perſévérant des ſaintes maximes de l'Evangile. Mais dans le lan

gage des divines Ecritures , tous les hommes ſont eux-mêmes ſemblables

à des arbres bons ou mauvais , féconds ou stériles ; ils ſont tous ſembla

bles à des herbes ſalutaires ou pernicieuſes , utiles ou inutiles : ils ſont tous

ſemblables à des vignes qui produiſent de bons ou de mauvais raiſins :

à des figuiers qui portent de bonnes figues ou qui n'en portent point:

ils ſont tous ſemblables ou à des Plants que la main de Dieu a plantés

8( qu'elle conſerve , ou à de ſii/raie que ſon _ennemi a ſemée , 8( qu’il

fait croître. Enfin, ſelon Pexpreſiion même de J. C. il y a des juſles

temporels; il y a des arbres qui pendant un temps portent de bons fruits ,

mais qui n'en porteront pas toujours. Il y a donc une verdure, il y a

donc des herbes 8( des arbres , des vignes 8( des zguiers , auxquels les ſau—

terelles mêmes dont parle S. Jean , ont le pouvoir de nuire , parce que

ce ſont des arbres 8( des plantes qui n’ont point la marque de Dieu. Ces

arbres 8( ces plantes peuvent être dans le champ même du pere de fa—

mille ; ces vignes 8( ces figuiers peuvent être dans la terre même du Sei

gneur : ils peuvent y être même en grand nombre; 8( ſi les inſectes y

ſurviennent, ils peuvent alors y cauſer un grand ravage. Ils ne feront

cependant périr aucun des élus : ils ne nuiront point indistiuctement

à toute ſorte d'herbes , à toute ſorte de verdures , à toute ſorte d'ar—

bres , mais ſeulement aux hommes qui n'auront pas la marque de Dieu

ſur le front : voilà ce que dit S. Jean : (a) Et præeeptum est íllis ne læde

rent fœnum terra: , neque omne viride , neque omnem arborem , niſi tantùm ho

mines qui non habent ſignum Dei in frontibus fitís. Mais ſans faire périr

aucun des élus , ils feront périr bien des hommes : 8( il y aura dans la

terre du Seigneur bien des ſeps de vignes ruinés, bien des figuiers déñ

pouillés : voilà de quoile Seigneur ſe plaint par la bouche de Joël:

Gens afI-:endit fitper terram metzm ,'. . . . poſait vineam meum in deſblationem ,

&ficum meant in decortictztionerrz.1 (b) Tout le reste de la déſolation dé

crite par Joël, est moins l'effet des ravages de ces inſectes , que celui

de cette ardeur brûlante que Joël même exprime , (c) 8( dont S. Jean

roſſi; 'LŸZÏËQZÊÏ 1.1l!)- ù. L …ï

 

...ñ _ . - - .MM-…ñ

(a) Apec. 1x. . = (SL .ſoil, u. 6. 7. La Vulgate porte,,in de ertum : mais l’Hébreu

iít noob in deſblnlionem. a Vulgate porte , decorticavit : mais l' ébreu lit HBÏPÔ inde-i
eorlie-ótianem. z (c) Joel, u. 19. zo. ‘ ‘ ‘ ~ ' ſi ~ ~ ' ſi

Aaaz
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ne parle pas-z mais qui n'est pas incompatible avec la plaie des ſaute~

.relies dont parle S. Jean. . l'E-TULLE :r -

Second n…- Le premier malheur étant paſſe', dit S. Jean , (a) en voici encore deux au

ljcur :’ iffl-P- tres qui ſuivent. Le fixieme Ange ſonna 'de la trompette , G' j'entendis une

"::';Î~ voix qui ſortait des quatre coins de l'autel d'or qui est devant Dieu , elle

brenſe &t for- dit au fixieme Ange qui avoit la trompette : Déliez les quatre Anges qui ſont

'Whble' liés ſur' le grand fleuve d’Euphrate; Ô' il délia ces quatre-Anges qui étoient

prêts pour l'heure , le jour ,le mois G- Pannée où ils devoient tuer la troifie

me partie des hommes; G le nombre de cette armée de cavalerie étoit de

deux cents millions ,' car j'en entendis dire le nombre. .le vis auſſi des chevaux

dans la viſion ; G ceux qui étoient montés deſſus avaient des cuirafles comme

de feu &de ſoufre G- de couleur Æhyacinthe ; ô' les têtes des chevaux étoient

comme des têtes de lions , 6- il ſortait de leur bouche du feu, de la fumée G

du ſoufre. Et par ces trois choſes , äefl-à-dire , par le feu , par la fumée ô

par le ſoufre , quiſortaient de leur bouche , la troiſieme partie des hommes fut

tuée. Carlapuiſſance de ces chevaux est dans leur bouche G' dans leur queue.~

parce que leurs queuesſont ſemblables à celles des ſerpents , G qu'elles ont des'

têtes dont elles ble-ſſent. Et les autres hommes qui ne furent point tués par ces

plaies , ne je re entirent point des œuvres de leurs mains, pour ceſſer d'adorer

les démons, Jles idoles d'or , d'argent , d’airain , de pierre G- de bois ,

qui ne peuvent ni voir , ni entendre , ni ntarcher. Et ils ne firent oint péni

tence de leurs meurtres , de leurs empoiſbnnements , de leurs imputlicités G' de

leurs voleríes. Enſuite paroît un Ange (b) qui annonce que dans peu il n'y

aura plus de temps ,- 8( qu'au ſon de la ſeptieme trompette , le mystere de

Dieu.ſera conſommé , ainſi qu'il l'a annoncé par les Prophetes ſes ſervi

teurs. Après cela (c) paroiſſent les deux témoins qui prophétiſent pen

dant mille deux cents ſoixante jours ; la bête qui monte de l'abîme , s‘é—
leve contre eux 8( les tue; la ville ſainte est fouléſſe aux pieds pendant

quarante-deux mois. Et c'est où ſe termine le ſecond malheur.

Les ſignes qui accompagnent -le ſon de la fixieme trompette , ſont

relatifs à ceux qui avoient accompagné l'ouverture du fixieme ſceau :

Je vis , dit S. Jean , (d) que lorſque ?Agneau eut ouvert le fixieme ſceau , il

je fit un grand tremblement de terre; le ſoleil devint noir comme un ſac dc

poil, la lune devint rouge comme du ſang , G' les étoiles du ciel tomberent

ſur la terre , comme lorſque le figuíer étant agité par un grand vent laiſſe

tomber ſes figues vertes. Le ciel ſe retira comme un livre que l'on roule , G'

toutes les montagnes G- les iſles furent ôtées de leur place. Les rois de la terre ,

' les grands du monde , les officiers de guerre , les riches , les puiſſants , G' tous

les hommes eſclaves ou libres ſe cacherent dans les cavernes G- dans les roches

des montagnes ; 6- ils dirent aux montagnes G' aux rochers :Tombezfitr nous ,

 

“Mfflîîfflk-u-G' -= ó Ao-x-.xqſio .== 43044.6- .
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G cachez-notts de devant la face de celui qui est affir fi/r le trône , &de la co

lere de ?Agneau z ear le grand jour de ſa colere eſZ arrive' ,- Ô- qui pourra

fubfifler? Après cela un Ange sîéleve du côté de l'orient , (a) ayant à lai,

main le ſceau du Dieu vivant : 8( il en imprime la marque ſur le front de

cent quarante-quatre mille hommes , pris d'entre les douze tribus d'Iſ

raël. Enſuite paroît devant le trône du Seigneur une multitude innombra

ble :aſſemblée de toute nation : 8( il est dir que toute cette multitude est
formée de ceuxvqui ont paſſé par la grande tribulation.

Ce nombre de cent quarante-quatre mille hommes pris d'entre les

douze tribus d'Iſraël, 8( marqués du ſceau de Dieu après l'ouverture

du ſixieme ſceau , que ſignifie-t—il , ſinon , comme le remarque M. de la

Chétardie , la multitude des Juifs qui ſeront ramenés à J. C. par Elie ,

l'un des deux témoins qui paroiſſent après le ſon de la ſixieme trom

pette? Quelle est cette grande tribulation par laquelle doit paſſer cette'

multitude innombrable raſſemblée de toute nation , qui paroît à la

ſuite des cent quarante—quatre mille Iſraélites , ſinon celle-là même qui

doit durer pendant quarante-deux mois , 8( dans laquelle les deux té

moins ſeront mis à mort par la bête qui doit monter de l'abÎme .7 En

fin quel est ce grand jour de la colere! de l‘Agneau , après lequel les

cent quarante—quatre mille Iſraélites doivent être marqués du ſceau de

Dieu , ſinon celui-là même où cette cavalerie nombreuſe 8( formidable

doit ſaire’ périr la troiſieme partie des hommes , après quoi doivent pa

roître les deux témoins , dont l'un ſera le ministre du rappel 8( de la ré

conciliation des cent quarante-quatre mille Iſraélites .7 Il est donc vrai

qu'il y a un rapport ſenſible entre les ſignes qui accompagnent l'ouvertu

re du ſixieme ſceau , 8( ceux qui accompagnent le ſon de la ſixieme

trompette. Le jour de la colere de l’Agneau annoncé à l'ouverture du

ſixieme ſceau est donc le jour où doit éclater le ſecond malheur annon

ce' au ſon de la ſixieme trompette. Or le ſecond malheur doit ſuccéder à la

plaie des ſauterelles qui est le premier malheur : 8( voilà auſſi préciſé-_

..z ment ce que dit Joël.

En effet occupé à décrire la déſolation qui accompagne la plaie des

quatre inſectes, Joël s’interrompt pour annoncer un autre malheur: O

jour malheureux , S'e'crie-t—il ; —(b) car le jour-du Seigneur est proche ; car

une cleffblation affreufl: va tomber. _ſur nous dela part du Tout-puiſſant. Il

acheve de décrire la déſolation qui accompagne la plaie des inſectes;

puis il revient à ce malheur qui doit y ſuccéder. Que tou: le: habitants

de la terre ſoient dans Fépouvante , dit-il : (c) car le jour du Seigneur va

venir; car il eſtl proche. Et plus loin il ajoute : (d) Le jour du Seigneur eſl

grand G' bien terrible : G' quipourra le ſoutenir .7 Quel est ce jour du Sei

gneur qui ſuccede à la plaie des inſectes, ſinon ce jour de la colere de

\L-ÃÆ) ...Pr . et. T…
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Grands évé

lÏAgneau , qui doit ſuccéder à la plaie des ſauterelles , jour dont on,

dira : (a) Le grandjour de la colere de ?Agneau est arrive' ,- G- qui pourra

ſubſister? Joël voit le malheur affreux qui doit éclater dans ce jour grand

8( terrible : C’est un peuple nombreux G puiſſant (b) qui doit venir; il le

répete; c'est une armée puiſſante 6- três-nombreujè : (c) 8( toute cette ar

mée reſſemble à une cavalerie : A le: voir, dit-il , (d) on le.: prendrait

pour des chevaux ,* G- il: .ſavanceront avec rapidité comme une troupe de ca

valerie. Voilà donc pourquoi S, Jean nous annonçant le ſecond malheur,

ne nous parle que d'une cavalerie , (e) mais d’une cavalerie nombreuſe;

elle étoit de deux cent: ntillíons. A l'aſpect de cette année formidable les

peupler , dit Joël , (f) ſeront tourmente: ô- agités de frayeur ,* ê* on ne ver

rapar-rout que .des viſages remis C:- plombér : la terre rremblera , les cieux

ſeront ébranlé: , le ſoleil G' la lune ſeront obfcurcir , ô- les étoiles retireront

Leur lumiere. C’est auſii ce que vit S. Jean lorſqu‘à l'ouverture du ſixieme

ſceau , le grand jour de la colere de l’Agneau fut annoncé: (g) Ilje _fit un

grand tremblement de terre , le ſoleil devint noir comme unfile de poil , la lu

miere devint rouge comme du 12mg , les étoiles tomberent, le ciel ſe retira , Ô

tou: les hommes ſe cacherem dans les cavernes en diſant aux montagnes : tom

Inc-Mur nous.

ais aux menaces ſuccedent les promeſſes: (h) le Seigneur ſe mon*

nement: 'iuiſï trera plein de zele pour ſa terre , 8( il pardonnera à ſon peuple .' il ren~

trouvent pla
cés après ccm dra à ſa terre ſa premiere fécondité ; ô( il délivrera ſon peuple de Pop*

irruption. preſſion.. I_l enverra aux enfants de Sion un Docteur de justice , 8( il

fera tomber ſur eux les pluies de l'automne 8( du printemps comme au

commencement. Il réparera abondamment les pertes cauſées à ſon

peuple par les inſectes qui avoient déſolé leur terre , ê( par cette gran*

de armée qu'il avoit envoyée contre eux. Enfin il répandra ſon eſprit

ſur toute chair ; 8( toute chair prophétiſera. N’est~ce pas là la peinture

la plus naturelle des grands biens que S. Jean nous annonce, lorſqu’a
près cette irruption formidable qui ſeractlépoque du ſecond malheur,

le Seigneur enverra ſes deux témoins , (i) dont l'un ſera ce Prophete

qu'il a promis aux enfants d'Iſraël 8( de Juda par la bouche de Mala

ehie, (k) ce Docteur de justice qui viendra pour reprendre les prévariï

cateurs d'entre les enfants de .luda, 8( pour rappeller ies incrédules

d'entre les enfants dïſraël? (l) Alors , à la priere de ce Prophete , il

tombera ſur la terre une grande pluie' , (m) une pluie de graoes 8( de .béa

nédictions , qui lui rendra ſa premiere fécondité ; alors à la voix de ce

Prophete , '(n) PEſprit de Dieu ſe répandra ſur les os ſecs ô( arides des
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enfants d'Iſraël ; ils ſortiront de leurs tombeaux, 8( ils vivront ;alors ſe

formera ce peuple de cent quarante-quatre mille Iſraélites , marqués

du ſceau du Dieu vivant; (a) alors l'Evangile éternel ſera annoncé dans

toute la terre(b) par ce Prophete qui est tlestiné pour prêcher la pé

-nitence aux nations , (c) 8( qui ſera lui-même le ſecond des deux té

moins; (d)- alorslſe formera cette multitude innombrable d'élus de

toute nation qui doit paſſer par la grande tribulation. (e) Car après que

les deux témoins auront achevé de rendre leur témoignage, la bête

qui monte de l'abime leur fera la guerre , les vaincra 8( les tuera : (f)

cette bête aura le pouvoir de faire la guerre aux ſaints pendant qua

rante-deux mois ; (g) ô( pen-dant quarante-deux mois les gentils infi

deles ſouleroînt aux pieds la ville ſainte. (h) Le ſouffle des quatre vents

étoit ſuſpendu juſqu'à ce que les cent quarante-quatre mille Iſraélites

euſſent été marqués du ſceau de Dieu; (i) mais cela étant fait , les

quatre vents ſouffleront : c'est ce que S. Jean explique ailleurs , en par

lant des ſignes qui accompagnerent Peffuſion de 1d ſixieme coupe , 8C

qui ont un rapport ſenſible avec ceux qui accompagnerent le ſon de la

ſixieme trompette.

Le ſixieme Ange répandu ſa coupe fiir le grand fleuve d’Euphrate, dit

S. Jean : ( l:)(il nous a fait remarquer que c'est delà que doit venir cette

nombreuſe cavalerie : ) il ajoute : ê- l'eaii de ce fleuve fut deſſëchée pour

préparer le chemin aux rois qui doivent venir de l'Orient. .le vis alors

fbrtir de la gueule du dragon , de la gueule de lrübête , ô- de la bouche du

faux prophete , trois eſprits impurs ſemblables à des grenouilles. Ce ſbnt des

eſprits de démons qui font des prodiges , ô- qui vont vers les rois de toute la

terre pour les aſſembler au combat du grand jour du Dieu Toubpuiſſant. .ſe

viendrai bientôt comme un larron , dit le Seigneur. . . Et ces eſprits aſſem

blerent ces rois au lieu qui est appelle' en Hébreu Armagédon , -dest-à-dire , ñ

le lieu de l’anathême 8( de la défaite de ceux qui ont ravagé la terre. (l)

Et plus loin S. Jean s'explique encore plus clairement lorſqu'il dit , (m)

que le temps viendra où Satan ſe… délie' &ſhi-tira de ſapriſbn pour ſéduire

les nations qui ſbnt aux quatre coins du monde, Gag G' Magogſiî-Àpour les

aſſembler au combat ;leur nombre égaler-a celui du ſable de la Amer. _Ixelles

vis , dir S. Jean, ſe répandre ſur la terre, G,- ënvironneiële camp des Saints,

G' la ville chérie de Dieu. Mais il deſbendit ciel un 'RedHat-Oyé de Dieu

, _,ne .zizi :-Mp3 ?aux _zi ;i ;zi ~ ' .Tr-l
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qui les dei/ora ; ô- le diable qui les ſëduiſíóir fut jette' dans l'étang de feu

G- de ſoufre , où la bête 6' le faux Prop/tete _ſeront tourmentés jour G- nuit

dans les stecles des ſiecles. Alors je vis un grand trône blanc , G- la majesté

de celui qui étoit aſſis deſſus , devant la face duquel la terre C' lc ciel s'en
i fuircnt' G' dtJparurent. Je vis enſuite les morts grands G* petits qui com

parurent devant Dieu , CT' des livres furent ouverts ,' G- un autre livre fut

ouvert qui étoit le livre de vie: G' les morts furent jugés ſur ce qui étoit écrit

dans ces livres _ſelon leurs œuvres. Ceci nous ramene au troiſieme ê( dernier

malheur. v

Troificme 8c Le. ſecond malheur étant paſſe' , (lit S. Jean , (a) le troiſieme viendra bien

tôt. Le jL-ptieme Ange ſbnna de la trompette , 6' on entendit de grandes voix

ment du ſou- dans le ciel qui diſoient ;Les royaumes de ce monde ſont devenus les royaumes

‘~²"²‘î" -ffläc- de Notre-Seigneur Ô' de _ſon Christ ,' G il régnera dans les stecles des stecles .

Amen. 'Alors _les vingt-quatre vieillards qui ſont aſſis ſur leurs trônes de

vant Dieu , ſl* prosternerent ê* adorerent , en diſant : Nous vous rendons ara

ces , Seigneur, Dieu tout-puiſſant ,' qui êtes , qui étiez G- quiſerez , je ce

que vous êtes entre' en poſſàjſíon de votre grande puiſſance G- de votre regne.

Les nationsje ſont irritées , G le temps de votre colere est arrive' ,' le temps de

juger les morts , 6- de donner la récompenſe à vos ſerviteurs , aux Prophetes
ſi ô- aux Saints , ê' à tous ceux qui craignent votre nom , aux petits 6- aux

grands , G- dïexterminer ceux qui ont corrompu la terre. Alors le temple de

Dieu fut ouvert dans le ciel, G' on y vit l'arche de ſon alliance ,' G' il ſe

fit des éclairs , de orands bruits , des tonnerres , un tremblement de terre , ô*

"' une grêle effroyab e.

Le troiiiemeÿ( dernier malheur ſera donc Pavénelnenr du ſouverain

Juge. qui viendra exterminer ceux qui ont corrompu la terre : les na*

tions s'étant irritées , la colere du Seigneur éclater-a contre elles dans

ce dernier jouri, qui ſera plus que tout autre le grand 8( terrible jour

du Seigneur. Et voilà austi préciſément ce que le Seigneur nous annonce

par la bouche de Joël. En ces jours-là ê* en ce temps-là où je fizrai ceſſer

la captivité de Juda 6- de Jéruſalem, dit le Seigneur, (b) jhflèmblerai

tous les peuples , 6- je les aménerai dans la vallée de Joſaphat ,' G' j'entre

railen Ïrtaement avec_ eux touchant Iſraël mon peuple G mon héritage ,

qu'ils ont dlfióelſé parmi' les. nations ,' G' touchant ma terre qu'ils ont diviſée

_ entrïzugc.; . . Publier»,t ceci parmi les peuples ,* qu'ils ſe liguent entfleux par les'

ſerment: les plus ſaints ;que leurs braves s'animent ,' que tout ce qu'il y a

Ælzammesdleguerre marche G' ſe mette en campagne.. .. . . Peuples , venez

tous en foule ,* accourez G aflemblcz-vous de toutes parts en un même lieu.
C'est là 'que-'leltïei 'neur fera périr tous vos braves. Que les peuples viennent

ſe _rendre la ſivallgée dfflïfifoſaphaz : car je m'y aſſeoiraiſur mon trône pour ju

;vqu _~ . ;i ,. Y :zz, ,'.\ 'I5 t, TP. t
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ger route: les nations qui y feront raſſemblées de toutes" pam. . .’.’. Accourez ,

peuples , accourez dans la vallée du carnage ,' car lejour du Seigneur eſil pro

che : accourez dans la vallée du carnage. A ces traits qui pourroit ne pas

reconnoître ce combat dont ſaint Jean nous parle, ce combat du grand

jour du Dieu tout-puiſſant. Mais ſelon la parole de Jeſus-Christ ', ce grand

jour doit être précédé par des ſignes dans le ciel 8( ſur la terre : 8( voi—

là auffi préciſément ce que dit le Seigneur par la bouche de Joël : (a)

Je ferai paraitre des prodige: dans le ciel ô- ſur la terre , du ſizng, du

feu , G des tourbillon: de fumée ,' le ſoleil ſëra change' en ténebrer , 6

1a lune en ſang , avant que le grand G' terrible jour du Seigneur arrive.

Déjà ſaint Jean nous a fait remarquer Pépaiſſe fumée qui s'éleve du

Puits de Fabîme dès le commencement du premier malheur, (b) 8(

par laquelle le ſoleil 8( l'air ſont obſcurcis. Il nous parle auffi de la fu

mée 8( du feu qui ſortoient de la bouche des chevaux de cette nom

breuſe cavalerie , dont l'irruption formera le commencement du ſecond

malheur; (c) il nous dit que ce feu 8( cette fumée contribueront à

faire périr la troiſieme partie des hommes; 8( il est vraiſemblable que

dans cette révolution qui jettera par-tout la terreur 8( lſeffroi , le ſang

ne ſera pas épargné : d'ailleurs cette ſeule perſécution qui doit termi

ner. le ſecond malheur, (d) 8( dans laquelle les deux témoins ſeront mis

à mort , ſuffit pour vérifier ce que Joël dit de Peffuſion du ſang , qui ſera

l'un des ſignes de l'approche du grand 8( terrible jour du Seigneur. Le

ſoleil ſera changé en ténebres , 8( la lune en ſang : c'est ce que ſaint

Jean nous a fait voir dès le commencement du ſecond malheur. (e)

’ Mais il ſemble que Joël nous annonce encore un ſecond obſcurciſſe

ment de ces deux astres, lorſqu'une ſeconde fois il ajoute: (f) Alors

le ſbleil ê' la lune ſe couvriront de ténebrer , ê' les étoiles retireront leur lu

. miere. C'est auſiî ce que Jeſus-Christ dit des ſignes prochains de ſon

dernier avénement :Ag) Le jbleil fobſcurcira , G* la lune ne donnera plus

ſa lumiere , 6- les étoiles tomberont.

n' Enfin , le Seigneur ajoute par la bouche de Joël :ſh ) Alors vou: fau

rez que j'habite ſur Sion ma monta ne ſainte , moi qui ſui: le Seigneur votre

Dieu : Jéruſalem ſera ſainte , G' e: étranger: ne paſſeront plus- au milieu

d'elle... .‘(i) Et le Seigneur habitera dan: Sion. C'est austi ce que S. Jean

annonce, lorſqu'après avoir dit qu'il vit un ciel nouveau 8( une terre

nouvelle , il ajoute : Et moi .ſean , je vir la ville ſainte , la nouvelle Jéru

falem , qui venant de Dieu deſcendait du ciel, étant purée comme une épouſe

qui ſe pare pour flan époux. Et fentendis une grande voix qui venait du trô

ne , ô- qui dijbit : Voici le tabernacle de Dieu avec les hommes ,- G- il deï.
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meurera avec eux , G- ils ſeront jbn peuple , ô' Dieu demeurant avec euxfëra

leur Dieu. Dieu eſſuyera toutes les larmes de leurs yeux , G- la mort ne ſem

plus : les pleurs , les cris ê' les travaux ceſſer-ont, parce que le premier état dc

l'univers ſera paſſe'.

suitevàes re_ On peut donc distinguer trois accompliſſements différents de la pro

flexions ſu, zz. phétie de Joël , fondés tous les trois ſur la lettre même du texte ; mais

gäzïhéäiîiíî: cependant de telle ſorte , que chacun de ces trois accompliſſemenrs ne

,ion de noi', rempliſſant pas ſeul toutes les parties de la prophétie , la prophétie en

ſens différents tiere ne ſe trouve pleinement accomplie que par le dernier qui achevé

::l‘ê:i‘ef";alſ’;f_' de remplir ce qui manquoit aux deux autres. Je m'explique. La Judée

le); de ces ſut ravagée par quatre ſortes d'inſectes ; les Chaldéens vinrent exercer

äîîeïlsſffllts- les vengeances du Seigneur ſur ſon peuple ; le Seigneur ſe réconcilia

e… MP, avec ſon peuple, 8( le rétablit dans ſon pays ; 1l exerça peut-étre auſſi

malheurs an- quelque vengeance éclatante ſur les ennemis ’de ſon peuple. Voilà tout

PTS au plus à quoi ſe réduit le premier accompliſſement. Mais dans ce pre

Jean. 'mier accompliſſement , ſi on peut reconnoîrre un Docteur de justice

dans la perſonne d'Eſdras, ce n'est pas toutefois le Docteur de justice

par excellence z on ne voit point alors cette abondante effuſion de l'Eſ

prit de Dien annoncée par loëlzDieu n'exerce point alors ſon juge

ment ſur toutes les nations :Jéruſalem n'est point alors aſſranchie pour

toujours de tous maux. Tout cela reclame un nouvel accompliſſement.

En effet , le Docteur de justice par excellence paroît en la perſonne de

J. C. l'Eſprit de Dieu ſe répand avec abondance ſur les Diſciples de ce

divin Sauveur. Voila donc un ſecond accompliſſement , accompliſſe

ment très-certain , accompliſſement fondé ſur la lettre même du tex

te , qui ſe trouve alors exactement vérifiée dans ces deux points eſſen

tiels. Mais, ſelon la remarque même de ſaint Jérôme, (a) il est fort

difficile de découvrir comment cette partie de la prophétie alors ſi

exactement vérifiée , pourroit être liée avec ce qui la précede 8( avec

ce qui la ſuit. Quand on accorderoit que les deux premieres parties de

la prophétie qui regardent les deux premiers malheurs , ne devoient

avoir qu'un ſeul accompliſſement qui regarde le temps du Prophete , il

ſeroit au moins toujours évident que la quatrieme 8( derniere qui re

garde le troiſieme 8c dernier malheur, reclame un troiſieme 8( der

nier accompliſſement , qui ne peut ſe trouver que dans le dernier juge

ment que Dieu prononcera ſur toutes les nations à la fin des ſiecles.

Ce dernier accompliſſement ſemble réunir mieux toutes les parties de

la prophétie ; mais cependant il laiſſe aux deux premiers l'avantage

de remplir plus exactement certaines parties qui leur conviennent mieux.

 

(a) Hino”. in Joel , Il. col. I 359. Laboris est maxi/ni , guomodo que* ſêguuntur his que

nunc dlfirimus coaplanda ſint. Et i/ffià , col. I361. Lotus /tíc dſfficillimtts eſl , G' llllllli

plicern reeipiens explanationem , ut ſub tropologia omnia que dicte _ſunt , ad ill-t tempo/u

refiramus, ad qua .Petrus G* Paulus Apo/loli retulerunt.
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Dans ce dernier accompliſſement ſe trouve une ſuite de trois grands

malheurs , qui ſemblent réunir les quatre parties principales de la pro

phétie. Le premier malheur est une plaie d'inſectes : mais ces inſectes

ne ſont pas des inſectes réels ; 8( à cet égard le premier ſens de cette

prophétie a l'avantage ſur le dernier. Le ſecond malheur est l'irruption

d'un peuple d'ennemis ſemblables à une cavalerie formidable : mais ce

n'est point à la lettre , ni la maiſon de Juda , ni Jéruſalem qui est mena

cée de cette irruption ; 8( ces ennemis ne viendront peut-être pas à

la lettre de l'Aquilon , comme le dit Joël: ainſi à cet égard le pre

mier accompliſſement de _cette ſeconde partie de la prophétie , peut

encore avoir l'avantage ſur le dernier. Ce ſecond malheur ſera ſuivi

d'un renouvellement ; ô( il y a bien lieu d'eſpérer qu'on verra alors une

nouvelle effuſion de l'Eſprit de Dieu , qui , ſelon l'expreſſion de l'Ecri~

ture , renouvellera alors la face de la terre. Mais ſi l'on peut dire que

Dieu donnera alors à ſon peuple un Docteur de justice dans la per

ſonne du Prophete qu'il a promis d'envoyer ; il faut cependant conve

nir que ce ne ſera pas le Docteur de justice par excellence ; 8( qu'ainſi à

cet égard le ſecond accompliſſement de cette troiſieme partie de la

prophétie , a l'avantage 8( ſur le premier ô( ſur le dernier. Enfin , le

troiſieme 8( dernier malheur est le jugement de Dieu ſur toutes les na

tions; ô( à cet égard le troiſieme accompliſſement de cette derniere par

tie, aura l'avantage ſur les deux premiers , dans leſquels on ne trou

ve rien qui puiſſe remplir auſſi parfaitement toutes les expreſſions du

Prophete.

' Les prophéties peuvent donc avoir pluſieurs ſens 8( pluſieurs accom

pliſſements :la ſeule prophétie de .loël le prouve,- puiſque la lettre mê

me de cette prophétie ſuppoſe néceſſairement trois ſens 8( trois accom

pliſſements différents. Mais chacun des ſens dont une prophétie peut

être ſuſceptible doit-il s'étendre également ſur toutes les parties de

cette même prophétie ? Ce ſeroit ſans doute un avantage ſingulier , 8(

'qu'il ne faudroit pas négliger. C'est ce que ſaint Jérôme cherchoir dans

le ſecond accompliſſement de la prophétie de Joël. Il s'en explique

ainſi : (a) "v Saint Pierre ayant rappellé la prophétie de Joël , ô( en

» ayant montré l'accompliſſement au temps où Notre-Seigneur a ſouſ

D) fert , _il ne nous reste plus que de chercher comment tout le com

» mencement de cette prophétie peut être lié avec le milieu , 8( com

D) ment le milieu peut être lié avec tout ce qui ſuit juſqu'à la ſin ; de

» peur qu'il ne paroiſſe de la variété ê( de la diſſonance dans l'interpré

n tation que l'on donne à un même texte 8( à une même ſuite de diſ

1) cours. « Il reconnoît que l'entrepriſe est difficile; 8( pour trouver la

liaiſon qu'il cherche , il est obligé de prendre dans un ſens moral

 
———

ſa) Hirſon. comm. in Joel, u. col. I358.
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tout ce -qui prócede le texte ciré par ſaint Pierre .' 8( quant â ce

qui ſuit ce texte , il est obligé de reconnoitre que c'est ce qu’il y a

de plus difficile, parce que le jugement dernier y est ſi évidem

ment marqué , que ſi l'on veut joindre cette derniere partie avec

le texte que ſaint Pierre cire, il ſaut y distinguer deux ſens figures ,

dont l'un puiſſe être lié avec le ſens que ſaint Pierre découvre dans le

texte qu'il cite , 8( l'autre forme un ſens ſéparé qui ne trouve ſon ac~

compliſſemenr qu'au jugement dernier. Il ſeroit peut-étre plus ſimple

8( plus naturel de reconnoître que le ſens moral ne ſuffit point encore

pour vmontrer la liaiſon des quatre parties de cette prophétie; que ſ1

Fallógorie peut bien , dans un ſecond ſens , montrer la liaiſon intime des

deux premieres avec la troiſieme , dest-à-dire , avec le premier avéne-ñ

ment de Jeſus-Christ , 8( Peffuſion de l'Eſprit de Dieu ſur ſes diſciples;

ce n’est que dans un troiſieme ſens que ?allégorie peut montrer la liaiſon

des trois premieres parties avec la quatrieme, dest-à-dire, avec le

dernier jugement qui y est aſſez viſiblement annoncé. Les deux premieres

parties 8( la derniere , ſont preſque les ſeules qui puiſſent appartenir au

premier accompliſſement : la troiſieme qui renferme la promeſſe du Doc

teur de justice , 8( le texte ciré par ſaint Pierre , est la ſeule qui

puiſſe , ſelon la lettre , appartenir au ſecond accompliſſement :les

quatre enſemble peuvent appartenir , ou même appartiennent en effet

au ſecond 8( au troiſieme ; mais avec cette différence , que les deux

premieres ſont mieux vérifiées dans le premier , la troiſieme dans le

ſecond , 8( la derniere dans le dernier. v

Le dernier malheur annoncé par Joël 8( par ſaint Jean est donc pro

prement le jugement univerſel : mais quels ſont les deux autres mal

heurs qui doivent le précéder? 8( en quoi conſistent-ils ?Joël 8( S. Jean

n'en parlent que ſous un langage figuré; 8( il reste à connoîrre quel.

pourroit être le ſens de ce langage mystérieux. Les trois malheurs

dont parle ſaint Jean ſont annoncés au ſon des trois dernieres trom

pettes : delà M. de la. Chétardie conclut que ces trois malheurs re

gardent les trois derniers des ſept âges, qui ſemblent partager toute

l'Histoire de ?Egliſe , particulièrement dans les ſymboles qui accom

pagnent l’ouverture des ſept ſceaux &(1e don des ſept trompettes. Nous

avons expoſé ſommairemen-t ailleurs (a) le ſentiment de M.. de la Ché

tardie touchant les quatre premiers âges. Nous avons auffl fait re

marquer , (b) que ſelon la penſée de cet Interprete , le cinquieme âge

ſemble avoir pour époque la naiſſance du Luthéraniſme , qui paroît

annoncé à l'ouverture du cinquieme ſceau ; 8( le même Interprete

penſe que la plaie des ſauterelles, annoncée au ſon de la cinquieme trom

 

(a) Díflênation ſur les quam Empires , à la tête de la prophétie de Daniel. == (6) Pré

face ſur Oiëc.
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perte, pourroit être auſſi le Luthéraniſme. Mais lui-même reconnoît

qu'au quatrieme âge deux événements différents ſont annoncés , l'un-à

l'ouverture du quatrieme ſceau , c'est , ſelon lui , le Mahométiſme ;

l'autre au ſon de la quatrieme trompette , c'est, ſelon lui , le ſchiſme

des Grecs : il pourroit donc en être de même au cinquieme âge ; 8(

la plaie des ſauterelles pourroit être différente du Luthéraniſme : la

:ſuite des temps nous en instruira mieux. Quant au ſecond malheur ,

M. de la Chétardie reconnoît que c'est une choſe future; 8( en effet,

il paroît que l'on n'a encore rien vu de ſemblable. Mais quel ſera ce

fleuve dont parle ſaint Jean , ô( d'où viendront ces Anges extermina—

teurs? A cela nous ne répondrons que deux mots avec M. de la Ché

tardiez» Ce ſont des mysteres de l'avenir. a Mais que pourroit ſigni

fier la figure extraordinaire des ces chevaux , l'armure de ces cavaliers ,

ce feu, cette fumée , ce ſoufre ? A cela M. de la Chétatdie répond

encore : )) Comme tout ceci est une choſe future , on aime mieux

n écouter les conjectures des autres que de dire les ſiennes , 8( on n'a

» rien non plus à déterminer ſur la proximité ou ſur l'éloignement

)) de ce fléau. (c A une réponſe ſi ſage 8( ſi prudente , nous n'e pouvons

rien ajouter.

Ainſi ſe terminoit notre Préface dans la premiere édition de cette Bi

ble. Mais commeqdepuis on a-vu paroitre un Commentaire ſur les douze

petits Prophetes , (a) dans lequel ſe trouvent propoſées des vues qui

ſont aſſez différentes de celles que je viens de préſenter , je vais ajouter r ?ÏŒWÀZÏËH

à cette Préface une Diſſertation ſur les Prophéties de Joël, dans laquelle Ïcpjïëiî”

ſexaminerai ce que l'on peut~penſer de ces nouvelles vues. -
r

 

(a) Ce Commentaire dont l'Auteur est M. l'Abbé Joubert, a été imprimé à Paris;

ſous 'titre d'Avignon, en cinq volumes t'a-u. dont les trois premiers ſont datés de 1754 ,

dt les~deux derniers de 1759.

I
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-DISSERTATION

SUR

    

LES PROPHÉTIES DE JOËL

Importance Es Prophéties de .Îoël méritent une attention particuliere , non—ſeule

des prophéties ment pour les grands objets' qu'elles renferment, mais encore à cauſe

gzulrffî: du grand jour qu'elles peuvent répandre ſur toutes les autres, lorſque

Obi… qÏ-eue, l'on a l'avantage d'en bien ſaiſir l'enchaînement 8( les rapports ; c'est un

œlÿfïnneluâ miroir , qui expoſé aux traits lumineux que lui envoient les divines

Ëïflfzäcaäíeur " Ecritures du Nouveau Testament , les réfléchit ſur le corps entier des

qu'elles peu- Prophéties de l'Ancien Testament , 8( y répand la plus grande lumiere.

"m “ëpîndre La magnificcnce des promeſſes contenues dans les dix derniers verſets

ſur toutes les

and…. du ſecond Chapitre , nous conduit manifestement à Jeſus-Christ ; 8( les

témoignages formels de S. Pierre 8( de S. Paul nous aſſurent que c'est

véritablement ſous le regne de ce divin Sauveur , que nous devons cher

cher Faccompliſſement de ces promeſſes. Mais ces promeſſes ſont ſi

intimementliées avec les malheurs décrits 8( annoncés, ſoit dans ce

qui précede , ſoit dans ce qui ſuit, qu'on ſe trouve obligé de reconnoître

qu'il doit y avoir dans les différentes parties de cette prophétie un ſens

mystérieux ſeul capable de vérifier 8( d'expliquer cette liaiſon. C'est

ce qui a donné lieu de dire que le Livre ſeul de Joël pourroit ſuffire

pour prouver la néceſſité de reconnoître dans les prophéties un ſens

mystérieux couvert ſous le voile de la lettre. Quiconque refuſe d'ad

mettre ce ſens profond, ſe met lui—même volontairement hors d'état

d'entendre le Livre de Joël : 8( quiconque refuſe la clef néceſſaire pour

entendre celui-là, #entendra jamais les autres :ou du moins , s'il en

entend le ſens littéral, il n'en pénétrera jamais les mysteres. Au con

traire quiconque reconnoît la néceſſité d'admettre ce ſens profond 8(

mystérieux , ſe met par-là en état de découvrir les mysteres couverts

ſous le voile de la lettre , non-ſeulement dans le Livre de .loël, mais

encore dans les Livres de tous les autres Prophetes.

Les témoignages des Apôtres S. Pierre 8( S. Paul nous donnent lieu

de découvrir dans les deux premieres parties de la Prophétie de Joël

8( mêmes juſques dans la derniere , un ſecond ſens qui lie les deux Pre:
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mieres parties 8( la derniere , avec la troiſieme ou ſont renfermées les

promeſſes , dont ils nous découvrent l'accompliſſement : mais de ma

niere que ce ſecond ſens en laiſſe néanmoins encore attendre un troi

ſieme , qui achevant de donner à ces magnifiques promeſſes leur dernier

8( parfait accompliſſement , acheve auſſi d'en montrer la liaiſon , avec

les deux premieres parties 8( avec la derniere. L'Apocalypſe de S. Jean

nous découvre ce troiſieme ſens par un parallele de trois malheurs com- '

parables à ceux qui ſontdécrits 8( annoncés par Joël , ô( d'une effuſion

de graces 8L de bénédictions, qui placée comme dans Joël entre le

ſecond 8( le troiſieme malheur, acheve de nous montrer la liaiſon intime

de toutes les parties de ce divin Livre. Ce parallele important nous vdé

couvre que la captivité de Babylone qui est le ſecond malheur annoncé

par Joël , est l'image du ſecond malheur annoncé par S. Jean: 8c per

ſonne n'ignore que la captivité de Babylone , est le grand objet dont

retentiſſent tous les Prophetes ;ainſi ce parallele important nous donne
la clef néceſſaire pour entendre tout ce que les Prophetes oſint dit de ce

grand événement. C'est ain-ſi que la Prophétie de Joël expliquée par les

témoignages de Ces trois Apôtresſ S. Pierre , S. Paul ô( S. Jean , ſert â

expliquer toutes les autres. C’est ainſi qu'elle réfléchit ſur les autres , le

grand éclat de la lumiere qu'elle a reçue des divins Livres du Nouveau

Testament.

C'est ce que j'ai eſſayé de montrer dans la Préface que j'ai miſe à la

tête de ce Livre , 8( que je donnai dès la premiere édition de cette ſu

Il.

Occaſion 8l

jet de cette

Bible. Depuis le Public a vu paroitre un Commentaire ſur les douze petit: Diſſertation

Prophetes , commencé en I754. 8( achevé en I759. ſous un titre d'Avi

gnon , en cinq volumes in-Iz. Le ſavant 8( pieux Auteur de ce Com

mentaire ( M. l'Abbé Joubert) étoit bien convaincu de la néceſiité de

reconnoitre dans les Prophetes un ſens profond 8c mystérieux couvert

ſous le voile de la lettre: 8( tout ſon ſoin étoit d'étudier ces mysteres

ſelon la méthode des ſaints Docteurs. Mais parce que les ſaints Docteurs

n'avoient pu prévoir de leur temps tout ce qui devoit arriver après

eux , ê( qu'aujourd'hui nous voyons en effet depuis eux juſqu'à nous

beaucoup d'événements 8( de révolutions qu'ils n'avoient pas prévues;

M. l'Abbé Joubert croyoir pouvoir ſur certains points ſuivre des vues

aſſez différentes de celles des Peres , 8( ſur-tout de celles de S. Jérôme.

.Pavois l'avantage de connoître particulierement ce laborieux Interprete:

ô( j'ai ſouvent converſé avec lui ſur les principes ue je tiens de Srlérôme,

8( qu'il n'admettoit pas. Il est donc arrivé que-Pur la Prophétiede Joël ,

il a ſuivi certaines vues différentes de celles que j'ai cru devoir ſuivre;

il n'ignoroit pas ce que j'en penſois ni ce que j'en avois dit ; 8( il a

pris ſoin d'expoſer dans ſon Ouvrage les motifs qui le déterminoient à

ſuivre les vues qu'il avoit adoptées. Toutes les vues qui ſont conformes

à celles des ſaints Docteurs , 8( que par cette raiſon j'avois ſuivies , me

paraiſſent en effet très-vraies : mais je crois devoir expoſer les motifs
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qui m'ont empêché de ſuivre celles qui s'en écartent 8C que je~n'ai pas

adoptées. Je ſupplie mes Lecteurs d'obſerver que ſi je n'ai pas adopté

ſur ces points toutes les vues de M. l'Abbé Joubert , ce n'étoit pas

que je les ignoraſſe : non ſeulement j'en avois ſouvent conféré avec lui;

mais ſon Commentaire ſur ce Prophete avoit paru ſéparément ſous
titre &Obſèrvatlſionr générale: ſur Joël, avec l'explication du Texte , im

primées à Avignon , en un volume in-tz. dès 173; : 8( j'en avois eu

connoiſſance avant de compoſer la Préface que j'ai donnée ſur Joël.

D'ailleurs je connoiſſois les principes qu'il y a ſuivis; je les avois ſoi

gneuſement diſcutés ; 8( ce ne fut qu'après un mûr examen , que je

me déterminai à ne les ſuivre qu‘autant qu'ils étoient conformes à ceux

que ïavois reçus des ſaints Docteurs , 8( ſpécialement de S. Jérôme.

' C'est en ſuivant les principes de S. Jérôme , que j'ai découvert toute

la justeſſe du parallele qui ſe trouve entre les trois malheurs marqués

par Joël ê( les trois malheurs annoncés par S. Jean. C'est en s'écartant

des principes de S. Jérôme , que M. l'Abbé Joubert a méconnu ce

parallele , ou du moins n'en a ſaiſi qu'une partie , 8( s'est lui-même

privé des avantages que préſente l'enſemble de toutes les parties qui

forment ce parallele : avantages nonñſeulement pour l'intelligence du

ſens profond couvert ſous le voile de la lettre , mais pour l'intelligence

de la lettre même ;car dans les Prophéties ona ſouvent lieu de remar

quer que l'intelligence des mysteres qui y ſont couverts ſous le ſens

littéral , ſert à diſcerner le vrai ſens de la lettre même. Delà il est arrivé

que M. l'Abbé Joubert , non-ſeulement pour l'explication des ſens pro

fonds renfermés dans les prophéties de' Joël, mais pour le développement

du ſens littéral même , a ſuivi des vues différentes de celles que j'ai cru

devoir ſuivre. Mon deſſein est donc d'expoſer ici les motifs qui m'ont

déterminé à ne le pas ſuivre ſur certains points , ſoit dans le ſens littéral

&immédiat , ſoit dans les ſens mystérieux couverts ſous le voile dela

lettre. -

m, M. l'Abbé Joubert reconnoît que la lettre du texte offre un premier

Quel est l'ob~ flen: qui regarde l'état des Juifs avant Jeſus-Christ, 8( le premier avé

ËÉÛÊÎÏIQËLË; nement de ce divin Sauveur. Mais il ſuppoſe que ce qui concerne l'état
conſidérées des Juifs avant Jeſus-Christ , ſe borne au temps dhdchaz ô( d'Eze'cltiaS. ſſ

(iL-içi jsmpäîè Il penſe que les quatre ſortes d'inſectes qui dans le premier Chapitre

Préſentehlez- déſolent la terre de Juda , peuvent repréſenter les divers ennemis qui

E: dqetetrtï. ſe répandirent_ alors ſur _la Judée , tels que pourroient être d'abord les

Fami; I_ſi-délires des dix tribus joints avec les Syrtens, les Iduméerzs, les Phíltflinr,

t-elle lc Eemps 8( enfin les Aſſyriens : il ſuppoſe que les Aſſyriens ſont la nation dont le

ËJÊÎËËPÏÎ-îou Prophete décrit les ravages dans ce Chapitre même , 8( que les dix-huit

le temps de premiers verſets du Chapitre II. ſont une répétition plus étendue de la

ſlzîlzucll-Ïdäno- deſcription qui 'ſe trouve au Chapitre I. que c'est primcipalement l'in

e" vaſion des Aflÿrtens au temps de Sennachérib ; que le Docteur de justice

“me regarde- annoncé par Joël , est, dans ce premier ſens , le ſaint Roi Ezéchia: ,

que

(TV1:E!&LILIji'111,114/
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que la défaite des ennemis marqués au V. zo. est celle de l'armée de ..eue le temp,

Sennachérib ; que les proſpérirés qui doivent accompagner cette défaite *le Ssnnncÿé

ſont celles du regne d'EzéchiaS ; 8C qu'enfin la ruine des ennemis des ËÈÂËYËLŒË:

enfants de Juda marquée au Chapitre III. est encore une ſois 8( dans un docteur de juſ

plus grand détail la défaite de l'armée de Sennachérib. ll prétend que le “ce FW ſecs;

temps de la captivité de Babylone , n'est pas celui que Joël a en vue -, fſÏÏſÏzÏe-chia,,

au moins dans les deux premiers Chapitres , parce qu'il parle du Temple ou Eſdras., ou

comme étant toujours ſubſistant, lors même que les malheurs étoient '°ſ”'~C""Ã'

les plus grands , ô( qu'il invite les Prêtres àſe prosterner entre le vesti

bule ô' l'autel; 8( que dans les temps postérieurs à la captivité de Baby

lone , on ne voit aucun événement auquel l'on puiſſe rapporter le Cha

pitre lll.

Il est cependant certain que la captivité des enfants de Juda ô' de

Jéruſalem est expreſſément marquée au premier verſet de ce Chapitre

_même ; 8( il y est dit expreſſément que ce qui va être annoncé , regarde

les temps qui ſuivront cette captivité : Ecce in diebus illis , G- in tempore

illo , cum convertero captivitatem Juda G* Jeruſalem , congregabo omnes

gcntes , &c- Voilà un trait de lumiere qui frappe tous les yeux, 8( qui

ſeul ſuffiroit pour répandre le jour ſur toute lajprophétie de Joël, du

moins quant au ſens littéral. Car~ delà il ſuit naturellement que les

malheurs qui, ſelon le Prophete , ont dû précéder la délivrance 8( le

retour des captifs de Juda 8( de Jéruſalem , ſont les malheurs de cette

captivité même qu'ils ont ſubie ſous le joug des Chaldéens ; qu'ainſi

l'armée formidable annoncée au Chapitre Il. est celle des Chaldéens

même conduite par Nabuchodonoſor ; que les ravages de cette armée

puiſſante 8( nombreuſe distingués des ravages cauſés par les ſauterelles

dont il est parlé au Chapitre I. n'ont tien de commun avec les ravages

que la Judée avoit ſoufferts ſous les regnes d’Achaz 8( d'Ezéchias ; 8(

qu'enfin le Doíleur de justice annoncé par Joël, ne peut aucunement

être Ezéchias , qui non-ſeulement parut avant la captivité de Babylone ,

mais qui monta même ſur le trône avant que Sennachérib vînt en Judée;

que ce Doäeur de justice n'a dû paroitre que depuis la captivité de Baby

lone ; qu'alors ce ne pourroit être qu'Eſdras ; ou que , dans un ſens plus

parfait dont M. l'Abbé Joubert convient , ce doit être Jeſus-Christ

même , qui parut comme Eſdras après la captivité de Babylone , 8( ſous

le regne duquel les promeſſes furent accomplies d'une maniere bien plus

parfaite que ſous Eſdras.

M. l'Abbé Joubert nous objecte qu'au temps des malheurs annoncés

par Joël le Temple ſubſistoit , 8( que les Prêtres étoient invités à s'y

prosterner entre le veſlibule ô- l'autel. Je ſupplie mes Lecteurs d'obſerver

que dans le premier Chapitre , il s'agit d'un malheur antérieur à la cap

tivité ; qu'ainſi il n'est pas étonnant que le Temple y ſoit marqué vcomme

ſubſistant , puiſque bien certainement il ſubſistoir. Quant au ſecond Cha

pitre , je les ſupplie de ſe rappeller que Nabuchodonoſor est venu trois

Tome XI. C c c
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fois dans la Judée; qu'il y vint dès la premiere année de ſan rogne ; que

dès-lors il y répandit la déſolation ;que dès-lors il emmena des captifs ,

du nombre deſquels ſut Daniel ; que lorſqu'il y revint pour la ſeconde

fois dans la httitieme année de jbn regne , il emmena encore des captifs

entre leſquels furent le roi Jéchonias 8( le Prophete Ezéchiel ; qu'enfin

il étoit dans la dix-neuviemeannée [le ſim regne, lotſqtflétant revenu

pour la troiſieme ſois dans la Judée , il emmena Sédécias , 8( acheva

de ruiner Jéruſalem 8( ſon temple : ce temple ſaint avoit donc ſubſisté

environ dix-neuf ans au milieu de ces affreuſes calamités : en faut-il

_ davantage pouf vérifier la' parole de Joël, qui ordonne aux Ptêtres de

s'y prosterner entre le veflibule G- l'autel au milieu de ces malheurs .7

M. l'Abbé Joubert nous objecte que dans les temps postérieurs à la

captivité de Babylone , on ne voit aucun événement auquel on puiſſe

rapporter le Chapitre III. Mais lui-même avoue qu'il y a un rap ortf e'

cial entre le Chapitre III. de Joël 8( les Chapitres XXXVIIL 8( XX X.

d'Ezéchiel, Où la vengeance divine exercée ſur Gag est dépeinre avec

des couleurs ſi vives. Il avoue que le: Commentateur: ont remarqué avant

lui cette liaijbn. Or de quelque maniere qu'on veuille entendre cette

mystérieuſe prophétie d'Ezéchiel , il est du moins constant qu'elle re

garde un temps postérieur à la captivité de Babylone ; 8( quel que puiſſe

être l'événement qui s'y trouve prédit, il ſera auſſi l'objet de la pro

phétie du Chapitre III. de Joël, puiſque ces deux Prophéties ont un

rapport ſi frappant , 8( qu'elles regardent ſi viſiblement le même temps.

M. l'Abbé Joubert nous renvoie à ce qu'il a dit ſur la prophétie d'Ezé

chie] : mais aſſurément il ne nous y a pas montré Sennachérib ; 8( dès

lors nous ſommes pleinement diſpenſés de reconnoître Sennachérib dans

le Chapitre III. de Joël. Ce docte Interprete croit avoir du moins mon

tré que le Gag d'Ezéchiel ne peut repréſenter Cambyſe ; d'où il conclut

que Cambyſe ne peut être l'objet du Chapitre III. de Joël. Je ſupplie

mes Lecteurs de ſe rappeller ce que j'ai dit du Gag d'Ezéchiel ; 8( je

prends acte de l'aveu de M. Joubert que le même ennemi nous est

montre' dans le troiſieme Chapitre de Joël. Si l'on objecte que ce ſens

ne rend pas raiſon de tous les traits de la Prophétie ; nous répondrons

que M. l'Abbé Joubert est lui-même obligé d'en dire autant de l'inter

prétation relative à Sennachérib. Mais du moins, ajoute-t-il , ce ſens

en explique pluſieurs traits d'une maniere ſatisfaiſante. Nous pouvons

en dire autant de l'interprétation relative à Cambyſe : 8( entre ces traits

qui nous ſont favorables nous en avons un qui échappe totalement à

M. Joubert, c'est que l'événement annonce' doit être postérieur à la

captivité des enfants de Juda 8( de Jéruſalem : ce caractere appartient à

l'invaſion de Cambyſe 8( nullement à celle de Sennachérib. Si du reste

,il y a des traits qui ne peuvent convenir ni à l'un ni à l'autre , c'est qu'en

effet, cette Prophétie renferme un ſens mystérieux qui nous conduit

plus loin. Paſſons à un jëcondjën: , dont Jeſus-Christ ſoit l'objet; 8( là
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nous trouverons le dénouement de pluſieurs difficultés qui nous arrêtoient

dans le premier. Mais avant d'y venir , il y a encore dans ce premier ſens

quelques points à diſcuter. —

M. l'Abbé Joubert ſuppoſe que même dans ce premier ſens ,' les

quatre fortes d'inſectes dont parle Joël ſont des hommes ,* ô( il ſuppoſe

que la nation dont il est parlé au Chap. I. 8( qui paroît être la qua

trieme 8( derniere ſorte de ces inſectes , est la même que la grande

armée dont il est fait mention au II. Chapitre ; que de part 8( d'autre ,

"ce ſont les Aſſyriens. Il en conclut que la premiere partie du ſecond

Chapitre de Joël n'est qu'une répétition de la deſcription contenue au

premier Chapitre. Il paroît confondre deux malheurs que le Prophete

distingue : cette remarque est très-importante , pour l'intelligence du

texte de Joël ; je ſupplie mes Lecteurs d'obſerver que dans le Chapitre I.

Joël décrit un malheur préſent , les quatre fortes d'inſectes ſe ſont ſuccédés:

la quattieme est cette nation qui vient mettre le comble à la déſolation

1V,

Les ravage!

cauſés par les

inſectes , ſont

ils les même!

que ceux que

cauſe la grande

armée! ſont

ils différents I

La premiere

partie du ſe

cond Chapitre

de loël n'est

elle qu'une ré.

pétition de ll

«leſcliption

contenue dans

cauſée par les trois autres :la ſéchereſſe est encore venue s'y joindre: le premier

tout cela est un malheur actuel ; tout cela ſe paſſe ſous les yeux du Pro
Chapitre .7

Sonr- ce deux

phete 8( ſous les yeux de ceux à qui il parle : Numquid non coram oculi: malheurs ou

veſtris , ( ou ſelon l'Hébreu , noſlris ) alimenta perierunt .P au contraire

dans le Chapitre II. Joël annonce un malheur futur. Le jour du Seigneur ,

ce jour terrible dont parle le Prophete dans ce Chapitre , n'est

encore venu , mais il vient ô( il est proche ; Quid venir dies Domini ,

quia propê est. Dès le premier Chapitre , il l'avoir ainli annoncé. Il avoit

interrompu la deſcription du premier malheur , pour en annoncer un

ſecond; déjà il l'avoir déſigné ſous' le nom de jour du Seigneur; déjà il

l'avoir annoncé comme proche: (a) A , a , a , diei , quia prope' eſt dies

Domini , G- quaſi vaflítas à parente veniet. Ces deux malheurs ſont même

encore plus expreſſément distingués dans la Verſion des Septante ; 8( leur

interprétation est fondée en effet ſur l'Hébreu , qui paroît avoir ſouffert

de la main des Copistes; mais où il est aiſé de reconnoître les vestiges

de ce qu'ils y ont vu , ô- calamitas ê calamitate veniet : un malheur ſuc- *

cédera à un autre. Quoi qu'il _en ſoit , 8( de quelque maniere qu'on

veuille lire le texte , il est du moins bien-certain 8c bien évident, qu'au

milieu du malheur que le Prophete décrit comme préſent dans le Cha

pitre premier; il S’interrompt pour en annoncer un ſecond qui est pro

che: A , a , a, diei , quia propè est dies Domini. Il est évident que 'ce

jour du Seigneur annoncé comme proche dès le Chapitre I. est celui-là

même qui est une ſeconde fois annoncé comme proche au commen

cement du Chapitre Il. quia venir dies Domini , quia prope' eſt. Il est

évident que ce jour terrible est celui-là même qui est décrit au Cha—

pitre II. Il est donc évident que le malheur 'annoncé 8( décrit au Chapitre
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I . est tout différent de celui qui est , non pas annoncé , mais ſimñ'

'plement décrit au Chapitre I. Ce n'est donc pas une répétition de la

même deſcription ; un ſecond tableau du même malheur: mais ce ſont

bien certainement deux malheurs différents, dont l'un est paſſé 8( par

venu à ſon comble , tandis que l'autre est encore futur , mais prochain:

quia propê est.

Cela poſé , les inſectes dont il est parlé au Chapitre I. n'ont plus rien

de commun avec la grande armée dont les ravages ſont décrits au Cha

pitre II. Dès-lors rien n'oblige de dire que ces inſectes ſont des hommes.

On nous oppoſe que la quatrieme 8( derniere eſpece de ces inſectes est

aufli-rôt déſignée ſous le nom de peuple dans ces paroles du même

Chapitre I. (a) Gens afcendit ſuper terram meam: 8( on en conclut que ce

peuple est celui-là même dont il est parlé au Chap. II. Nous répétons que

ces deux peuples n'ont rien de commun ; parce que l'un est déjà venu ,

8( que l'autre ne paroît point encore. Il est proche ,- il vient; mais il n'est

pas encore venu: au lieu que celui du Chapitre I. est venu 8( a répandu
la déſolation ſur la terre du Seigneur. Gens afiendzſit ſuper terram meam.

Nous ajoutons que celui—ci est formidable par ſes dents : (b) Dentes ejus,

ut dentes leonis , ô- molares ejus ut catuli leonis : 8( l'objet de ſes ravages ,

c'est principalement la vigne 8( le figuier. (c) Pofuit vineam meam in

deferrum , ô- ficum meam decorticavit. Tout cela reſſemble aſſez aux

ravages cauſés par les inſectes : 8( cette nation qui vient mettre le comble

aux maux précédents , est la quatrieme ſorte d'inſectes qui ſuccede aux
ſſ trois autres. Mais des inſectes forment-ils un peuple? Oui, dans le lan'

gage des Hébreux : les fourmis forment un peuple ; les lapins forment

un peuple : (d ) Formicæ , populus infirmus. . . . . lepuſeulus , plebs invalida.

Après cela faut-il être ſurpris que des inſectes ſoient appelles un peuple?

Au reste nous ne diſconviendrons pas que ces inſectes ne puiſſent dans

unſecond ſe… repréſenter des hommes qui auront porté la déſolation

dans la terre du Seigneur. Mais il s'agit ici du premier ſens , du ſens

littéral 8( immédiat; 8( dans ce premier ſens rien n'oblige de dire que

ces inſectes ſoient des hommes. Du moins il demeure constant que ces

inſectes dont il est parlé au Chap. I. ſont très-différents de la grande

armée dont les ravages ſont décrits au Chapitre II. Ce Chapitre II. nous

en offre encore une nouvelle preuve. Car au milieu des promeſſes que

Dieu fait à ſon peuple dans ce ſecond Chapitre , il lui promet de lui

rendre les années qui ont été dévorées par les quatre inſectes ô( par la

grande armée qu'il a lui-même envoyée : (e) Et reddam vobis annos quo:

ſamedi: locuſla , bruchus , G' rubigo , 6- eruca , fortitudo mea magna quam

miſí in vos. En vain objecteroit-on que cette grande armée n'est point‘

 

(a) Jul, 1. 6. :.1 (b) Ibid. = (c) Ióia'. ÿ. 7. =.~. (d) Prov. xxx. 25. 26.

:= (e) Joel, 11. 2.5.
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ici distinguée des quatre injèâes , parce qu'on n'y trouve pas la con

jonction Ô' qui ſembleroit devoir les ſéparer. Nous répondrons que cette

conjonction qui ſemble n'y pas être , y est Cependant bien réellement

dans l’Hébreu 8( dans la Vulgate même , mais obſcurcie par une

tranſpoſition aſſez viſible. Si l'on compare ce texte avec celui du

Chap. I. où ces quatre inſectes ſont nommés , on verra que le mot

eruca, qui est ici le dernier , devoit être le premier , 8( que la con

jonction ô- quiy tient , est préciſément celle qui devoit tenir àforti

rude z dest-à-dite , qu'au lieu de locuſla , [n'ira/zur, ô* rubigo , ô- cru

ca,f0rritud0 mea magna ,ï vraiſemblablement on a lu originairement ,

eruca , locufla , bruchur, G- rubigo, ô- fortitttdo mea magna. D'ailleurs

indépendamment de cette conjonction , il est certain que les deux

plaies ont été précédemment bien distinguées, 8( qu'ici elles ſont ex

preſſément déſignées l'une 8( l’autre. Si le Seigneur n'avoir ici parlé

que des infèñer , on pourroit ſoupçonner qu'ils n'étoient pas différents

de la grande armée ; s'il n'avoir parlé que dc la grande année, on pour

roit ſoupçonner tjtfclle n’étoit pas différente des inſectes ; mais en parlant

des quatre injecter 8( de la grande armée , il achevé de montrer que ce ſont

véritablement deux ſortes d'ennemis qui ſe ſont ſuccédés. Mais cette pro

meſſe ſe trouve entre celle qui annonce l'avènement du Docteur cle justice ,

8( celle qui marque Peflilfion de l'Eſprit de Dieu : ces trois promeſſes nous

conduiſent donc à Jeſus-Christ , ſous le regne duquel elles devoient rece

voir un accompliſſement plus parfait , qui est l'objet d'un ſbccncl ſèns.
Enfants de Sion , ſoyez dan: Palégreſſè 6- reÿſiouzflez-vottr dant le Sei- Qùelïíkrob_

grzeur votre Dieu , dit le Prophete ; parce qu’il vous a donné le Doc- jet des P…

teur de la justice , G qu'il fera deſcendre ſur vou: la pluie du matin G Phétieldeloël

du ſózſir comme au commencement : lcr granges ſèront pleines de bled, G- ;Eiſrïgſſé

les preffibirr regorgeront de vin G d'huile. Alors je vous rendrai les fruits-ie le [ireſnler

des années qu'ont dévorées le: quatre ſàrtes de _ſauterelles , ê' cette ur

mée puiſſante que j'ai envoyée 'contre vous. Ainſi l'avènement du Dac- Férabliſſcmexi:

teur de justice répandra ſur les enfants de Sion une abondance de biens de Œtäliïè 1- -

qui réparei-ont tous les maux qu'ils avoient auparavant éprouvés. M.l'Abbé Joubert ſaiſit parfaitement cette idée ,~ 8( il prend ſoin de ti- ſus- Christ a

rer les conſéquences naturelles qui en dérivcnt. Le vrai Docteur de au"

juſtice est ſans doute Jeſus-Christ même :’ nul autre que lui n'a mieux- qu… ſon'r 1e,

mérité ce titre. Mais est-il venu répandre la 'pluie ſur la terre , donner maux ?Wil est

une abondance de bled, de vin 8( d'huile ; réparer des campagnes dé- "m" "Pëfflul

ſolées par des inſàñes., rélever des villes renverſées par une armée en

nemie Z Les biens que Jeſus~Christ est venu rapporter aux hommes

ſont des biens ſpirituelsſ dont ces biens temporels étoient limage.

La Pluie qu’il est venu répandre ſur la terre , .c'est ſa grace qu’il ré

pand dans les cœurs : l'abondance du froment repréſente la multitude

des fideles; le vin 8( l'huile qui coule des preſſoirs , repréſentent le

ſang des Martyrs; 8(.-.quelle abondance de grace n‘a-t-on pas vue ré
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pandue ſur~ la terre , depuis que Jeſus-Christ est venu y multiplier'

les enfants de Sion , les vrais adorareurs de Dieu ſon Pere l quelle mul

titude de fideles n'a-Don pas vu naitre de cette abondante effuſion de

grace répandue , non-ſeulement un certainnombre de Juifs qui crurent

en Jeſus-Christ , mais ſur un nombre prodigieux de Gentils qui furent

alors appellés à la foi l quelle multitude dc Martyrs ne vit-on pas ré

pandre leur ſang pour Jeſus-Christ dans toutes les régions de la terre!

Tous ces biens réparoient les maux qui avoient précédé ; ces maux

étoient donc du même genre que ces biens. Clétoient des maux ſpi

rituels repréſentés par les maux temporels dont parle le Prophete. M.

l'Abbé Joubert l'a parfaitement compris.

vt. Mais alors que fignifieront_ ces ín/èâes qui ont cauſé tant de rava

ſigääcfcîläíz; ges ï cette grande armée qui a .mis le comble à la déſolation ? M. l'Ab

cckcond ſe… bé Joubert qui dans le premier ſens a confondu les ravages de la

les inſectes 8c grande armée avec les ravages des inſecte: , les confond également dans

ÏÃÉËÏËÏËJ²Ê‘ le ſecond ſens. Il convient bien que le: quatre fortes d'in/è&es peu

est venu répa: vent marquer diverſes ſortes d'ennemis ſpirituels qui ſe ſuccedent ;

"î “s “Vi- il paroit auſiî reconnoître que la quatrieme est cette nation dont parle'

5H' enſuite le Prophete; mais il penſe que la grande armée est elle-méme

repréſentée par des inſectes , 8( que c’est cette nation dont il est parlé

dès le Chapitre I. en ſorte qu'il rapporte à cette nation ô( à cette ar

mée tous les ravages décrits aux Chapitres I. 8( II. Mais encore quels

ſeront ces quatre injecte: ? quelle ſera cette nation , cette grande armée?

M. l'Abbé Joubert penſe que les quatre ſortes dinſèäer , ou du moins

les trois premieres peuvent repréſenter les faux Prophetes qui ſe ſont

ſuccédés dans les royaumes d'Iſraël 8( de Juda , ſur—tout depuis l'épo

que de la diviſion des dix tribus , juſqu'à la ruine de ces deux royau—

mes , c’est-à—dire , juſqu'à la captivité des enfants d'Iſraël ſous les

Aſſyriens 8( des enfants de Juda ſous les Chaldéens. D) Mais on n'a

» voit pas encore vu paroitre , dit-il , les inſectes les plus dangereux.

n Il en devoit venir une armée entiere quelque temps avant la venue

D) du Meffie . . .. . Quelles ſectes dangereuſes que celles des Sadducéenst

t . n ô( des Phariſiensl…. C’étoit à ces mauvais guides , qu'il étoit ré

» ſervé de mettre le comble à la déſolation ſpirituelle. S. Jean parut

)) alors pour prêcher la pénitenceun~ Le libertinage-du Sadducéïſme

» S'emparoit des uns ,- le levain des Pharifiens infectoit les autres. . . . .

» La voix de Jean-Baptiste retentit comme une trompette éclatante"...

z) Le jour grand ê' terrible du jugement de Dieu ſut annoncé par le

» ſaint précurſeur , qui parla ouvertement de la coignée miſe à la ra

» cine de l'arbre , 8( du feu destiné aux méchants dans l'autre vic.....

» Le Meſſie parut . . . . . comme _le Doñeur de la justice , uniquement

:a occupéà former les adorateurs en eſprit 8( en vérité..." La pluie de

I) la grace ſut abondamment répandue , ê( l'Eſprit du Seigneur venant

d) ſur les hommes , en forma non- ſeulement des justes , mais des
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» ptophetes. Les viſions , les ſonges 8( les divers dons ſurnatutels fu

» rent répandus ſûr toute chair. C'est ainſi que l'on vit Jéruſalem déli

» vré: 8( recevant de tous côtés dans ſon ſein ſes enfants auparavant

)) captifir. Les perſécuteurs furent exterminés..... Ils s'armetent pour

>) être vaincus. Mais Jéruſalem , dest-à-dire , l'Egliſe parut dans le

D) monde comme le lieu de la demeure charnelle du Seigneur. a Voilà ,

ſelon M. l'Abbé Joubert, le précis du ſecond ſens renfermé dans la Pro—

phétie de Joël.

Mais quoique cette interprétation paroiſſe offrir une ſuite d'événe

ments qui ſemble en effet montrer aſſez bien la liaiſon des' différentes

parties de la Prophétie : il y a cependant une difficulté fondée ſur ce

que ce docte Interprete y confond les deux premiers malheurs , dont

l'un est décrit au Chapitre I. 8c l'autre annoncé au Chapitre lI. L'un est le

ravage des inſectes, l'autre est le ravage de la grande armée. Suppoſons

avec M. l'Abbé Joubert que l'on puiſſe appliquer aux Phariſiens ces

paroles~du Seigneur au Chapitre I. de Joël : (a) Un peuple fort G

nombreux est venu fondre ſùr ma terre ; il a réduit ma vigne en un de'

_ſèrt ; il a arraché l'écorce de mes figuierr ,~ il le: a depouillër de leur:

figues. Triste peinture de la déſolation ſpirituelle que cette dange

reuſe ſecte avoit cauſée parmi les Juifs lorſque S. Jean-Baptiste com

mença de s'élever contr'eux. Le ſaint précurſeur annonça donc alors

comme Joël que le jour du Seigneur étoit proche ; 8( qu'une affreuſe

calamité alloit tomber ſur ce peuple : (b) A , a, a , diei ; quia propè

est dies Domini , G quaſi vaflitas à parente veniez. Mais ſelon la pro

phétie de Ioël ce jour terrible étoit celui où la grande armée dont il

est parlé au Chap. Il. alloit venir exercer ſur ce peuple les vengeances

du Seigneur. Cette armée ne repréſente donc pas celle des Phariſiens,

qui inondoit alors la Judée , mais bien plutôt celle des? Romains ,

qui bientôt alloit venir exercer ſur ce peuple les vengeances du Sei

gneur. Selon la lettre cette armée étoit celle des Chaldéens i; 8( en par

lant des autres Prophetes, nous avons fait remarquer combien en ef

fet les Chaldéens qui détruiſirent Jéruſalem 8( ſon temple , .Bt ré

duiſirent en captivité les enfants de Juda , reſſemblent aux Romains

qui de même ont détruit Jéruſalem 8( ſon temple, 8( ont réduit les

Juifs en captivité. Il demeure donc aſſez vraiſemblable que cette gran—

de armée dont parle_ Joël au Chapitre Il.~ repréſente en effet celle des

Romains.

Quels pourroient être alors ces ennemis ſpirituels repréſentés par

les quatre ſbrtes ;Pinſeâer dont les ravages ſucceſſifs ont été décrits au

Chapitre I. Suppoſons avec M. l'Abbé Joubert que les Phariſiens aient

justement mérité d'être comparés à ces inſectes destructeurs des carn
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pagnes: ce ſera la quatrieme 8( derniere eſpece de ces inſectes , puiſ~.

que ce fut en effet au milieu d'eux que S. Jean-Baptiste parut :quels

furent ceux qui les précéderent .7 M. l'Abbé Joubert l'a parfaitement

compris; ce furent les faux Prophetes qui tromperent 8L ſéduiſirent

ce peuple principalement ſous le regne des Rois d'Iſraël 8( de Juda,

dest-à-dire , depuis le ſchiſme des dix tribus juſqu'à la captivité de

Babylone. Voilà donc deux ſortes d'ennemis ſpirituels de ce peuple:

les Phariſiens depuis le retour des Juifs dans la Judée ; les faux Pro

phetes avant la captivité , 8( à remonter juſqu'au ſchiſme des dix

tribus. Mais ſelon les expreſſions mystérieuſes de Joël , il ne ſuffit

»pas d'en avoir trouvé deux ,~ il en faut quatre qui ont dû ſe ſuccéder :

8C en effet les maux ſpirituels de ce peuple ne remontent-ils que juſ

qu'au ſchiſme des dix tribus? Remontons juſqu'à l'origine de ce peuz

ple , juſqu'à l'alliance que Dieu fit avec ce peuple ſur le mont Sinaï ,

ê( nous verrons que les premiers ,ennemis ſpirituels de ce peuple ,

furent les murmurateurs qui s'éleverent dans le déſert, 8( qui mérite

rent d'y errer pendant quarante ans ,~ 8( d'y périr. Suivons leurs

enfants dans la terre promiſe , 8( nous verrons- qu'après la mort

de Joſué , une autre ſorte d'ennemis s'éleve parmi ce peuple. Ceux-là

ne ſe bornent plus à murmurer contre le Seigneur ; ils l'abandonnent

pour ſe livrer au culte des idoles , 8( s'efforcent d'y entraîner avec

eux leurs freres. Ce ſecond malheur ſe renouvelle pluſieurs fois depuis

la mort de Joſué juſqu'au temps des Rois. Sous, les Rois 8( principa-æ

lement depuis le ſchiſme des dix tribus , un troiſieme malheur s'éleve;

les fauxv Prophetes favoriſent les déſordres de ce peuple , 8( s'oppo

ſent aux -vrais Prophetes qui étoient ſuſcités par le Seigneur pour

réprimer ces déſordres. Enfin après le retour de la captivité , c0m~

mence de paroitre un quatrieme malheur qui met le comble aux trois

autres: les Phariſiens ſous prétexte d'un faux zele pour le Seigneur ,

alterent fa loi par leurs fauſſes interprétations , 8( en favoriſant les

paſſions des hommesz, ils-deviennent les ennemis de Jeſus-Christ, 8(

rendent le peuple complice du crime dont ils ſe rendent coupables en

ſollicitant ſa mort 8( refuſant de reconnoître ſa réſurrection. Voilà les

quatres ſortes d'ennemis ſpirituels , qui avoient ſucceſſivement ravagé

ce peuple , lorſque S. Jean-Baptiste élevant ſa ,voix- au milieu de

cette quatrieme plaie , qui mettoir le comble aupremier malheur ,

annonça le jour des vengeances du Seigneur ſur ce peuple; jour terri

ble qui commença d'éclater'lorſqu,e les armées Romaines vinrent exé

ÇuterE-les jugements de Dieu ſur cette nat-ion perfide.

On objectera peut-être que les Romains ne vinrent exercer ſur les

Juifs les justes jugements du Seigneur qu'après que le Docteur de juſ

tice eut paru dans la perſonne de Jeſus-Christ , 8( qu'il eut commencé

de répandre par le ministere de ſes Apôtres cette pluie de grace 8( de

bénédiction prédite par le Prophete ;lpël : au lieu que l'enchaînement

‘ *î — des



SUR LES PROPHÉTIES DE JOEL 393

des différentes parties de la Prophétie , paroît annoncer que le Doc

teur de justice ne paroîtra qu'après la grande armée , 8( que l'effet de

ſon avénement ſera de réparer les maux cauſés non-ſeulement par le:

quatre jbrtes d'inſectes , mais encore par la grande armée. Je pour

rois répondre que , quoique Jeſus-Christ ait paru avant ce malheur

qui est tombé ſur les Juifs , quoiqu'il ait dès-lors commencé de ré

pandre ſur la terre la pluie de ſa grace; il est cependant très-vrai de

dire qu'en continuant de répandre ſur les hommes cette pluie ſalutaire,

il a bien réellement réparé les maux cauſés par cette armée même.

L'armée Romaine a fait périr une multitude innombrable de Juifs;

mais la grace de Jeſus-Christ a continué de faire naître une multi

tude innombrable de Chrétiens qui ſont venus occuper ſur ?olivier

franc la place des branches qui en avoienr été rétranchées. L'armée

Romaine a réduit en captivité les restes de ce peuple incrédule ,' la

grace de Jeſus-Christ a procuré à tous les enfants de la foi la vraie

liberté de l'ame , en les délivrant de l'eſclavage du péché 8( de l'em

pire du démon , auquel ils avoienr été auparavant aſſujétis. L'armée

Romaine a ravagé les villes de la Judée ; elle a détruit Jéruſalem ,

ô( brûlé le Temple du Seigneur : la grace de Jeſus-Christ en multi

pliant les enfants de l'Egliſe , a formé autant de villes de Judd , qu'il y a

de peuples qui ont embraſſé la foi ; elle a formé de tous ces peuples

une nouvelle Jéruſalem qui ſe construit dans le ciel , un temple ſaint

que Dieu remplit non-ſeulement de ſon ombre comme le temple Ju

daïque , mais de ſa préſence même. D'ailleurs S'il reste encore ſur cela

quelque difficulté, on verra qu'elle diſparoîtra -dans un troiſieme ſens ,

auquel la ſuite du texte va nous conduire.

Apr-ê: cela , (après que le Docteur de justice ſera venu , ) apré: cela , v”.

( dit le Seigneur , ) (a) je répandrai mon Eſprit ſur toute chair : vos fil: prîſiîtlläenilia

G' vos filles prophétiſerant ,- vo: vieillard: auront des ſbnges , 6' vos jeunes Feffuſion dc
gens auront des viſiſionr. .ſe répandrai auſſi mon Eſprit en ce: jours-là , ſur td”

me: ſerviteurs G' me; ſervanter. .ſe ferai enſuite paroître des prodige: dans liée aveecrlîiitiî

'le ciel 1S' ſur la terre , du ſang, du feu ê' des tourbillon: de filmée. Le "eau d'un .

ſoleil ſera change' en_ ténebrer , 6- la lune en ſang, avant que le grand Ëſînäoîſteäſi"

G- terrible jour du Seigneur arrive. Et alors quiconque invoquera le nom SeigneunQuel

du Seigneur ſera ſauve'. Car le ſalut ſe trouvera, comme le Seigneur l'a Ëeſicoſidfflîg' (je

dit , ſur lav montagne de Sion , ô- dans Jéruſalem , ê' dant le: rester 1a propfléîjcî

que le Seigneur aura appelles. Le témoignage de S. Pierre (b) nous Ëloulffgſflſïld

aſſure que cette Prophétie regarde le temps où Jeſus-Christ remonté quflïſgzlfſc.

au ciel après ſa réſurrection a répandu ſur les hommes ſon Eſprit. Jamais ennemis !br

juſques-là on n'avoir vu une effuſion de l'Eſprit de Dieu auffi abon- 's²nſg:r²"ll':=r$°î'

 

dante , auſii admirable, que celle que l'on vit en la perſonne des az… fair.,
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Apôtres 8( de leurs diſciples: » Voilà, dit S. Pierre, ce qui avoit été prédit

n par le Prophete Joël: « Hoc eſl quod diäum est per Prophetam Joel. ll

rapporte à cette circonstance fi étonnante , n'on-ſeulement la Prophétie

qui marquoit Feffuſion de l'Eſprit de Dieu; mais encore celle qui an

nonce les ſignes effrayants dont le jour du Seigneur doit être précédé.

Et remarquez comment cette partie de Ia Prophétie de Joël est inti

mement liée avec celle qui la ſui-t : Car en ces jours-là , G' en ce temp.:

là , ( dit le Seigneur , ) (a) lorſque j'aurai fait revenir les captifs de Juda

G' de .Ïérufalem- , faflemblerai *toutes les nation: , G- jc les ferai deſcendre

dan: la vallée de J0fizphat. C'est-là que j'entrerai en jugement avec eux

touchant Iſraël , mon peuple Ô- mon héritage , qu’ils ont ſli/perſe' Parmi

les nations , 6- touchant ma terre qu'ils ont diviſée entfleux, ê( le reste;

car cette Prophétie continue juſqu'à la fin du Chapitre 8( du Livre. Ces

menaces terribles contre les nations ſont terminées par ces promeſſes

conſolantes pour Jéruſalem : (c) Vous _ſaurez que je ſuis le Seigneur votre

Dieu, qui habite ſur' Sion ma montagne ſainte ,~ G' Jéruſalem ſera ſainte,

G' ler étrangers ne paſſeront plus au milieu dlelle. . . . . La Judée ſera habi

tée éternellement, G- .Ïérufalem de race en race. Je les Purifierai de leur*

_ſang dont je ne les avois par purifier ,- G- le Seigneur habitent dans Sion.

Tour cela , comme on vient de le voir, est intimement lié avec la

promeſſe de Peflitſîon de l'Eſprit de Dieu; tout cela couvre donc ſous'

le voile du ſens littétul' qui regarde Juda 8C Jéruſalem , un ſecond ſens

qui ſe rapporte à l'Egliſe même de Jeſus-Christ. L'e_fl~'ufon- :le l'Eſprit de

Dieu ſur les Apôtres ô( ſur les diſciples de Jeſus-Christ a donc dû être

ſuivie d’un jour terrible pour les nations ; mais ceujour a du être en

mÿême temps un jour de triomphe pour PEgl-iſe. M. l'Abbé Joubert l'a

parfaitement bien compris. Mais il ſemble confondre ce jour avec celui

dont il a été parlé aux Chapitres l. ô( II. C'est lorſqu'il dit que le jour

grand ê' terrible du jugement de Dieu fut annoncé par le ſaint Précur

ſeur : ſur quoi il cite le Chap. I. il. r5. le Chap. II. ir. I. 8( Ie Chap. IIL

ÿ. I2. (ou r4. ) êfuiv. Mais le jour du Seigneur annoncé au Chapitre I.

8C au commencement du Chapitre Il. est tout différent de celui qui eœ

annoncé à lafinv du Chapitre II. ê( au Chapitre III. Celui dont il eſk

parlé au Chapitre l. 8( au- commencement du Chapitre II. menace le

peuple même du Seigneur , le peuple Juif, comme ce docte Interprete

l'a très-bien compris en expliquant ces deux Chapitres ,, au lieu que le

jour du Seigneur annoncé à la fin du Chapitre II'. ê( décrit dans le

Chapitre III. 'est Celui qui menace l'es nations , gente: , les peuples infi

deles ennemis du peuple du Seigneur , ennemis de l'Egliſe , comme l’e

même Interprete l'explique très-bien , lorſquîaprès avoir parlé de l'eſſai

fion de l'Eſprit de Dieu ſur les Apôtres 8( les diſciples de Jeſus-Christ ,'
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il ajoute; » C'est ainſi que l'on vit Jéruſalem délivrée, 8( recevantdc

»tous côtés dans ſon ſein ſes enfants auparavant captifs. Les perſé

n cuteurs 'furent exterminés , jugés , couverts de honte và la face de

» l'univers. Leurs injustices 8( leur tyrannie à l'égard des Saints furent

» dévoilées. On inſulta aux vains efforts des ennemis du Christianiſmet

D) lls S'armerent pour être vaincus.Mais Jéruſalem , dest-à-dire, l'Egliſe

n parut dans le monde comme le lieu de la demeure éternelle du Seigneur:

)) Judæa in æternum habitabitur, &Jeruſizlem in generationem ê' generatio

» nem. cc Ainſi ce jour du Seigneur embraſſe pluſieurs ſiecles 8( diverſes

révolutions. Ce jour embraſſe tous les châtiments que Dieu exetça ſucceſó

ſivement ſur les ennemis de ſon Egliſe, 8( ſur ceux qui entreprirent

de troubler la paix qu'il lui avoit rendue. Car durant les trois premiers

ſlecles , Dieu fit ſucceſſivement éclater ſes justes vengeances ſur les

peuples idolâtres qui ſe ſoulevoient contre ſon Egliſe , 8( ſur les Em

pereurs Païens qui la perſécutoient. Elle triompha de tous leurs efforts

ſous le régné de'Constantin premier Empereur Chrétien , qui lui rendit

la paix. Cette paix fut bientôt troublée par une guerre intestine au

temps de l'Arianiſme ; l'Empereur Théodoſe , à la fin du même ſiecle ,

calma cet orage ; 8( l'Egliſe ſembloit alors n'avoir plus d'ennemis à

craindre ni au dedans ni au dehors. Mais les Barbares furent ſuſcités

de Dieu pour achever d'exterminer les derniers restes des Romains ido

lâtres, 8( ils cauſerent à l'Egliſe de nouveaux troubles. Ce fut alors

que l'on vit , comme nous l'avons fait remarquer en parlant de la Pro

phétie d'Ezéchiel , Gag ô- Magog, venir troubler la paix dont jouiſſoit

Iſraël. Les Goths R' les Lombards cauſe-rent de très-grands maux dans

l'Italie. Mais ils furent eux-mêmes frappés deDieu ; la puiſſance dont

ils abuſoient leur fut ôtée ; 8( l'Egliſe triompha de nouveau ſous le

regne de Charlemagne. Si toutes ces révolutions n'ont point encore

rempli toutes les promeſſes , c'est qu'en effet la magnificence de ces pro

meſſes nous conduit à un troiſieme ſe…. rs??- ,

Ce troiſieme ſen: nous est inſrnué dèsle ſecond Chapitre , où au mi- RÆÜXÏLL; ſur

lieu même des traits qui paroiſſent mieux convenir au temps du pre- qudquêî, ex

mier avénement de Jeſus-Christ, il y a un mot qui nous avertit que Prcfljojï* qui

les mêmes promeſſes recevront à la fin des temps un nouvel accom

pliſſement où ce mot trouvera ſa juste application : )) Enfants de Sion , lènsoùles me.

» réjouiſſez-vous dans le Seigneur votre Dieu , parce qu'il vous a donné "Zgîäeſſî E:

n le Docteur de la justice , 8( qu'il fera deſcendre ſur vous la pluie de Ëzzgneu, me

D) l'automne , 8( celle du printemps , comme au commencement :ſîcutvmnt _un lc

» in principia. a Lorſque Jeſus-Christ, le vrai Docteur de justice annonc ;ŸÆËKÎÆÎM

par Joël, a répandu ſur les hommes cette pluie de grace 8( de béné—

diction , il l'a fait avec une telle abondance que jamais on n'avoir rien

vu de ſemblable , ni du temps des Prophetes , ni du temps de Moyſe ,

ni du temps des Patriarches ; que ſignifie donc ici cette parole mysté~

-rieuſe ;ſicuz in principio. On a voulu éluder' cette difficulté en diſant

-Dddz ~
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que l‘Hébreu ne porte pas ainſi , mais ſeulement , in princípía , comme

ſi cela ſignifioit ſerorinum in principle , la derniere pluie qui tombe au

commencement de l'année , au printemps , pour faire mûrir le grain:

mais il est bien évident que la Premiere luíe étant celle de l'automne

qui fait germer le grain qu'on a ſemé, a derniere est celle du prin

temps qui le ſait croître &mûrir dans l’épi. Ainſi cette expreſſion in
princípzſio , priſe en ce ſens ſeroit un pléonaſme inutile. Les Septante ont

traduit dans le même ſens que la Vulgate :ſieur anrê , c‘estñà—dire , _ſieur

in prítrcípío : le mot eſſentiel de la comparaiſon s'y trouve ſieur, ê(

dans l’Hébreu il est viſible que l'expreſſion n’est devenue différente que

par une mépriſe des Copistes z leſquels ont confondu la lettre C , qui

ſignifie ſieur, avec la lettre B , qui ſignifie in : ces deux lettres dans

l‘Hébrcu ſe reſſemblent beaucoup ; 8( l'uſage des Hébreux est de ſous

entendre la ſeconde particule après la premiere : velur abyflîs, pour

velut in abyffis ou abyſſo, comme l‘exprime la Vulgate : (a) _ſecundùm

diem , ou fleur die, pour fleur in die , tenraríonír in dejërro :(17) 8C

ailleurs, in abyflï: ſieur dejà-rw , pour _ſieur in de/êrro , comme l'ex

prime la Vulgate : (c) De même ici les Septante ô( S. Jérôme ont lu

ſieur príncípío , 8( l'ont très-bien rendu par _ſieur anrê , ſieur in Princípio.

D'ailleurs cette expreſſion qui paroît ſouffrir difficulté dans le _ſecond

ſien: que nous venons d'examiner , n'en ſouffrira aucune dans le troi

ſieme, auquel nous allons paſſer :en ſorte que ce verſet ſeul pourroit

ſuffire pour montrer la néceſſité des trois ſens : car ſi dans le premier-ſens

Eſdras ſur un Docteur de justice , il ne ſut point le .Docteur de justice

par excellence, tel que le fut Jeſus-Christ ;ainſi co* expreſſion nous

conduiſoit au ſecond ſens. Mais l'œuvre de Jeſus-Christ ſut ſi admirable

que rien de ſemblable n'avoir paru ſur la terre auparavant : l'expreſſion

ſicur in prineípío nous oblige donc de paſſer à un troiſieme ſens où elle

puiſſe être pleinement vérifiée. D'ailleurs quoique S. Pierre air appliqué

aux premiers temps de la prédication de l'Evangile , non-ſeulement la

promeſſe de Peſſufion de l'Eſprit' de Dieu , mais encore l'annonce même

des ſignes qui _doivent précéder le grand G- terrible jour du Seigneur;

quoique le temps des vengeances du Seigneur ſur la nation Juive ait

bien' pu être appellé le grand ô- rerríbIe jour du .Seigneur, 8( que ce

jour grand 8( terrible ait pu être précédé , ô( même l'ait été de pluſieurs

ſignes étonnants :cependant l'Evangile même nous avertit aſſez que le
grand ô- terrrſible jour du Seigneur précédé de ſignes ſi étonnants 8( ſi

eëſrayants , ſera bien plus particulièrement le dernier jour du monde,

le jour où jeſus-Christ viendra une ſeconde fois dans ſa gloire pour

juger les vivants 8( les morts. Er írerùm venrurus est cum gloría judíeare

vivo: G' mortuos. Lorſque S. Pierre ô( S. Paul dans leurs Epîtres , parlent
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de ce dernier jour , ils l'appelle… le jour du Seigneur , 8( nous l'an—

noncent comme véritablement grand ê' terrible. Et ſelon les expreſſions

de l'Ange qui parle dans l'Apocalypſe : (a) c'est alors que le mystere de

Dieu fera conſommé, ſelon qu'il l'a annonce' par les Prophetes ſes ſervi

teurs. C'est donc alors que toutes les promeſſes des Prophetes recevront

leur dernier 8( entier accompliſſement. fAinſi les menaces 8( les pro

meſſes contenues tant à la fin du Chapitre II. que dans le Chap. III.

nous conduiſent néceſſairement à un troiflenze ſens. M. l'Abbé Joubert

a bien vu tout cela ; mais il a diviſé l'accompliſſement de ces promeſſes

de maniere qu'il prétend nous conduire au-delà même du troiſieme ſens,

dest-à-dire , juſqu'à ce quatrieme ſens : tâchons ici de diſcerner le vrai,

ê( de ne pas ſéparer ce que l'Eſprit de Dieu paroît avoir réuni.

C'est ici que S. Jean nous offre tout l'éclat des lumieres qu'il a re

çues de Jeſus-Christ , 8( que Jeſus-Christ lui a ordonné de dépoſer

dans le divin Livre de l'Apocalypſe pour y être comme un flambeau

dont les rayons ſe répandent ſur les Livres des Prophetes 8( nous ex

citent à en découvrir les ſens mystérieux. C'est ici que S. Jean nous

montre au ſon des trois dernieres trompettes trois grands malheurs ,

Væ , m, va: , qui doivent ſucceſſivement accompagner le ſon de ces trois

*trompettes : ô( ces trois malheurs répondent parfaitement aux trois

malheurs marqués par Joël: de part 8( d'autre , le premier malheur est

un ravage cauſé par des inſectes mystérieux; de part 8( d'autre , le ſe

cond malheur est l'irruption d'une armée puiſſante &Lnombreuſe; de

part 8( d'autre ,le troiſieme 8( dernier malheur est Panathême terrible ,

Panarhême éternel qui doit tomber ſur les méchants dans 'ce grand 6

zerriblejour , où Jeſus-Christ viendra juger les morts , récompenſer les

ſhints G exzerminer les méchants. Voilà ce que M. l'Abbé .loubert n'a

point apperçu; ô( dans le point de vue où il S’étoit placé , il étoit

impoſſible qu'il decouvrir ce parallele. Car comme il avoit confondu

les deux premiers malheurs ſi bien distingués par Joël, il étoit im~

poſſible qu'il reconnût la reſſemblance de ces malheurs avec les deux

premiers marqués par S. Jean ; il a bien apperçu la reſſemblance du

premier malheur de loël avec le premier malheur annoncé par S.

Jean: de part 8( d'autre on voit paroître des ſauterelles qui cauſent

un ravage énorme :il n'y a perſonne qui en étudiant le ſens mystérieux

des prophéties , ne ſoit frappé de cette reſſemblance. Mais M. l'Abbé:

Joubert qui confondoit les ſauterelles de Joël avec la grande armée

dont parle_ ce Prophete , ne voyoit point 8( ne pouvoir point voir

la reſſemblance qu'il y a entre cette grande armée qui caractériſe le

ſecond malheur de .loël , 8( la grande armée qui caractériſe le ſecond

malheur de S. Jean : dès-lors il étoit impoſſible qu'il reconnût la ref
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ſemblance qui ſe trouve entre le troiſieme 8( dernier malheur de Joël;

8( le' troiſieme 8( dernier malheur de S. Jean. Mais ne prévenons point

ici le jugement de nos Lecteurs.

Voici l'idée que M. l'Abbé Joubert ſe forme du troiſieme ſens de

la prophétie de Joël. )) L’Egliſe est le vrai jardin de Dieu , le para

» dis de délice:..... .. Les distërentes portions de l'Egliſe Catholique

zz ſont des parties de 'ce jardin :. . . . . ce ſont des campagne: où la ſe

» mence de la divine parole est jettée. Ce ſont des vigne: qui appar

» tiennent au Dieu des armées , 8( qu’il a plantées d'un plant rare 8(

zz excellent. Les fideles ſont des olivier: remplis de la ſeve des Patriar

» ches 8( des Propheres, 8( des _figuiers qui portent leurs fruits pour

zz les délices de l'Epoux , 8( la conſolation de l’Epouſe. (c

zz Si tous les temps ſe reſſembloient, ſi l'Egliſe ne faiſoit point de

n pertes , le champ du Seigneur ſetoit toujours également fertile. Mais

zz les inſectes paroiſſent 8( rongeur les~arbres 8( les moiſſons. De faux

zz freres , de faux Docteurs ſe gliſſent parmi les fideles. Ils s'attachent

zz aux peuplesſous prétexte de leur rendre ſervice..... Leurs mauvais

zz exemples ſont contagieux. Leur pernicieuſe doctrine ſe répand 8(

zz s’accrédite. Ce qui a échappé aux malheurs d'un ſiecle est emporté

zz dans le ſiecle ſuivant…. Faut~il beaucoup chercher dans l'Histoire

z) Eccléſiastique pour y reconnoîtré cet enchaînement de pertes 8( de

zz calamités. a

z) A ces ſiecles ſi tristes , 8( qui ont cauſé tant de larmes aux ſaints ,

zz ſuccedenr des derniers temps , des temps proches du jour du Sci*

» gneur, où l'enfer redouble ſes efforts : une étonnante conſpiration

zz pour le mal ſe répand ſur la terre. Un peuple nombreux G- puiſſant

» s'avance comme une flamme qui dévore tout. La face de FEgliſe

zz est déſolée. Ceux qui enviſagent ces maux avec des yeux vraiment

z) éclairés , reconnoiſſent qu’il n'y a rien eu de ſemblable dans lesv

zz 1ecles précédents. cc

zz A de grands maux , il faut_ de grands remedes. Puiſque l'héritage

)) du Seigneur est livré à une foule d'ennemis , la pénitence la plus'

z) générale est néceſſaire"... Cette ſincere pénirence à laquelle tout le

zz monde prend part, doit avoir ſes progrès. Il paroît que le temps où

zz elle ſera ſolemnellement prêchée , 8( très-fidèlement pratiquée, ſera

D) celui où le prophete Elie paraîtra. Ce nouveau Jean-Baptiste élève
zz ra ſa îvoix. Il fera rerentir ſa prédication comme une _trompette

zi dan: Sion….- C’est ce grand Prophete qui est' destiné à adoucir la

» colere du Seigneur , 8( à détourner Panarhëtne dont la terre mérite'

» d'être frappée. cc

» La prédication d'Elie ne ſera pas vaine. Il rétablira toutes choſe: ,

zz dit Jeſus-Christ ,- 8( par conſéquent le: fruits des années que la _ſhu

» terellc G* les attire: inſectes ont enlevés , ſeront rendus. On ſe nour

y_ rira de ces biens ; on en ſera raſſaſié. Les pluies de l'automne G' du
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npríntemps ſeront répanduesu…. Les infe-&es ſeront jettés dans de

a vastes mers. Ils y pourriront; ô( leur mauvaiſe odeur s'élever-a de

» toute parts , parce que ces ſuperbes ennemis ſeront humiliés 8( con

» nus pour ce qu’ils ſont. . . . . .

)) Le Docteur de la justice , Jeſus-Christ notre Seigneur , ſe rappro—

chera des hommes , les enſeignera , leur communiquera la Vérité 8(

la Grace, dont il est la plénitude… Ce que nous venons de dire du

rétabliſſement de la terre pour laquelle le Seigneur a un amour de

jalouſie, est encore futur ; mais nous ne ſaiſons que ſuivre les Pro

phéties , 8( marcher à leur lumiere. Continuous de ſuivre ce flambeau

allumé pour nous guider au milieu des ténebres du ſiecle préſent. a

)) Lorſque le temps du renouvellement est venu , Joël nous montre

n Jéruſalem délivrée de _ſa captivité. Mais à cet objet conſolant, il en

n joint un autre qui est terrible. C'est la p/unition des ſtations qui ont

D) livre' la guerre à Dieu, à ſon culte 8( à un Iſraël qu'il chérit. Ces

)) nations Ïaſſemblent; elles réuniſſent leurs armes ,- elles ne reſpirent

» que la guerre. A quoi ſervent ces terribles mouvements? à les con~

ds duire au jugement du Seigneur. La lumiere de la vérité confond ces

» peuples; elle publie leurs injustices 8( leurs vexations. Ces nations

n ſont enfin moiffannées; elles ſont foulée: dans le preffoir de la colere

D) de Dieu. L'Egliſe voit donc punir certains peuples , lorſqu'elle en

» acquiert de nouveaux qui deviennent ſa gloire. c( Mſg;
Voilà ſelon M. l'Abbé Joubert à quoi ſe borne ce troiſieme ſens ſſ

qu'il réduit à ces trois grands objets : n Siecles d'abondance 8( de di

z) ſette dans l'Egliſe : ſon renouvellement par la converſion des Juifs

~» humiliation de ſes ennemis. r( Revenons ſur ces objets , 8( tâchons

de diſcerner quels rapports ils peuvent avoir avec la Prophétie de

 

SSE-ZZ!

Joël_ d'il” *L

H M. l'Abbé Joubert ſuppoſe que le peuple qui ravæe la vigne du Sei- x

gneur dans le premier Chapitre de Joël, est le meme que la grande Exattien de

armée dont l'invaſion est décrite au Chapitre Il. 8( il applique à cette

grande année tout ce qui est dit de ce peuple. Il paroît convenir que peuvent défi.

ce euple du Chapitre II. est en effet la quatrieme 8( derniere eſpece des 8"?? dans ce

inſfctes mystérieux dont parle Joël ,- mais il penſe que cette quatriemeſorte d'inſectes n'est point différente de la grande armée dont il est parlé tcs de ſaute.

au Chap. II. Je crois avoir montré que la grande armée du Chap. II. ſíuſſäfflîzfäîj

est fort différente de ce peuple qui dans le Chapitre I. met le com- pax-ée: …c

ble aux malheurs cauſés par les inſectes. Mais quel est ce Peuple? lïïllsesîzäpat:

C I \Pourren bien juger , il faut conſidérer que S. Jean ne distingue point

quatre ſortes de ſàuterelles; mais une ſeule , qui cauſe de grands ra

vages ,~ 8( après laquelle éclate le _ſecond malheur. Elle paroît au ſon

de La cinquíeme trompette, au cinquierne âge de l'Egliſe; ô( elle pré

cede la grande armée qui ne doit paroitre qu'au ſonde la fixieme trom

pette , dans le fixieme âge. Elle porte donc les caracteres de la quatriez

*ML*- ..GFI
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me eſpece d'inſectes marqués par Joël , dest-à-dire , de celle qui pré

cede la grande armée marquée au Chapitre II. Ainſi elle ſuccede aux

trois autres , 8( elle met le comble aux maux que les trois autres avoient

déjà cauſés. Quelles peuvent donc être ces quatre flirter d'injecter ? que

peuvent-elles ſignifier? Ouvrons les annales de l'Egliſe ; arrêtons-nous aux

grands traits , à ceux qui ſont les plus ſaillants 8( les plus frappants:

8( bieiitôf nous verrons quatre grandes plaies ſe ſuccéder. En effet à

peine la paix eut-elle été rendue à l'Egliſe par Constantin , que l'on

vit naître les grands troubles de Phéréſie. _Les Ariens , 8( après eux ſuc

ceſſivement les Nestoriens , les Eutychiens , les Monothélites , cauſerent

de grands maux à l'Egliſe , 8( ſur—tout\ dans l'Orient : voilà déjà une

premiere plaie. Lorſque les troubles de Fhéréſie furent appaiſés , on

vit naître dans l'Orient un autre ſcandale , le ſchiſme des Grecs : ce

ſchiſme commencé par Photius , 8c conſommé par Michel Cérulaire ,

cauſa de grands ravages , 8( acheva de déſoler dans l'Orient tout ce

qui avoit échappé aux troubles de Fhéréſie: voilà donc deux grandes

plaies qui ont ſucceſſivement frappé l'Orient. Une troiſieme s'élevç en

ſuite dans l'Occident: le ſcandale de la Prétendue réforme: quels maux

n'ont pas cauſés Luther 8( Calvin , 8( tous ceux qui ont ſuivi leur faux

zele. Ces malheurs nés dans l'Allemagne , ont inondé tout le Nord;

8( ſi nous y avons échappé , c'est un effet de la grande miſéricorde de

Dieu. Voilà la troiſieme plaie. Quelle est la quatrieme? Celle-là même

qui a ſuccédé au ſcandale de la Prétendue réforme., 8( qui est deve

nue ſi frappante 8( ſi ſenſible , qu'aujourd'hui de toutes parts elle est

généralement reconnue. De tous côtés on avoue que jamais les maux

de l'Egliſe n'ont été auſſi grands. Les Pasteurs d'Iſraël font eux-mêmes

retentit leur voix comme une trompette dans Sion, pour nous exciter à

gémit ſur les maux qui nous inondent , 8( à prévenir par une ſincere

pénitence les châtiments qui nous menacent. Voilà donc , ce ſemble ,

la ſucceſſion des tfiiatre plaies auxquelles on peut appliquer dans ce

troifiemeſènr les ravages ſucceſſivement cauſés par les quatre ſortes d'in

ſectes dont parle Joël: voilà , ce ſemble , dans la derniere de ces

plaies la conſommation du premier malheur marqué par .Ioël 8( par S.

Jean: le ſoulevement contre les ſaines maximes de la morale, contre

la pureté des dogmes de la foi , 8( enfin Pirréligion 8( l’incrédulité.

Mais il ne faut pas confondre ce premier malheur , va: primum, avec

le ſecond malheur, Va! jecundum , qui doit venir enſuite ſelon S. Jean

Quczîdléiit fi- a( ſelon 'ſo-ell' , . . , . .

znfflerdznne M. l'Abbé Joubert sest bien vu oblige de distinguer ces deux mal

troiſieme ſe… lleurs dans ſon Commentaire fur l'A ocalypfe ; mais il les a totalement

Eégîäggfpzí: confondus dans ſon Commentaire ur Joël; parce qu'il a entiérement

le Joël,c0m- méconnu les rapports qui ſe trouvent entre ces deux. prophéties. Ce

Wrée “V” œ" pendant c'est au milieu de ce premier malheur ſi bien reconnu par M. l'Ab

Pa… hé Joubert , que le Prophete s'écrit? : » Hélas ! quel jour! car le jour du_

Seigneur
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Seigneur 'est' proche: car un grand malheur va venir : (a) A, a, a ,

rliei: quia prope' eſl die: Domini , G- qitaſi vaflíta: à parente veniez ,

ou ſelon 'les Septante , G- calamita: ê calamítare veniet. Ce jour dwSei

'gneur est celui dont l'approche est une ſeconde fois annoncée au Cha

pitre ſuivant , où ce malheur futur est décrit. Ce malheur futur décrit

au Chapitre II. est donc totalement différent de celui qui est décrit

au Chapitre I. Les deux malheur: de Joël ſont donc auſſi différents

que les deux malheur: de S. Jean. Le premier ſelon Joël 8( ſelon S.

'Jean , c'est la plaie des ſauterelles ; celle dont nous éprouvons les tristes

effets. Le ſecond ſelon ces deux prophetes, ce ſera le ravage que cau

ſera une grande armée mystérieuſement décrite par l'un 8( l'autre Pro

phete. Quelle ſera cette grande armée i' comme ce ſont ici , ſelon

l'expreſſion de M. de la Chétardie , des mysteres cachés dans l'obſ

curité de l'avenir , on ne peut en parler que par conjectures. Mais on

peut remarquer que ſelon S. Jean , cette armée viendra de ?Euphrate ,

dont les eaux coulent au milieu des nations infideles ; 8( que ce fut

auſſi delà que vint l'armée des Chaldéens conduite par Nabuchodono

ſor : enſorte que ces deux armées ont l'une 8( l'autre le même carac

tere; elles partent toutes deux de PEuphrate , toutes deux du milieu

des nations infideles. Mais on ' ſe méprendroit peut-être, ſi l'on en

concluoit- que ce ſera une' armée de_ Mahométans. S. Jean ailleurs nous

fait entendre qu'elle partira de plus loin. Car il y a' un rapport 'aſſez

marqué entre les ſymboles qui accompagnent le ſon de: ſept trompette: ,

ê( ceux qui accompagnent l'a-Fuſion de: ſept coupe: : 8( après avoir dit

qu'au ſon de la fixieme trompette il Vit cette armée partir de PEUP/zrate ,

il ajoute que la flxieme coupe fut répandue fill' l'Euphrate, 8( en ſécha

les eaux pour préparer le chemin aux Rois qui doivent venir de l'O

rient: (b) Et _ſiccavit aquam eju: , ut præpararetur via regibu: ab arm

joli: : ce qui donne lieu de penſer que cette armée partira du fond de

l'Orient , 8( qu'elle ne viendra point qu'auparavant les peuples infideles

au milieu deſquels coule PEHPhrate, n'aient ſouffert quelque révolution

fâcheuſe , qui les mettra hors d'état de former ſeuls une entrepriſe

auſſi hardie que celle des Chaldéens contre les enfants de Juda 8( con

tre Jéruſalem. D'ailleurs dans la Diſſertation ſur les Prophéties de Ba

laam , nous avons fait remarquer ce que l'Histoire a exactement vé

rifié , que les Aſſyriens qui avoient ſubjugué les dix tribus ſchiſmati

'ques , devoient être eux-mêmes aſſujétis par les' Chaldéens avant que

'les Chaldéens ſe portaſſent juſques ſur les Hébreux: (c) Superabunt A -

"fl/rim , vajiabunrque Hebrœo: : nous avons fait remarquer que Balaam en

"diſant cela parloir en parabole: (d) Affumptâ parabolâ , locutu: est; qu'en
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ſuivant l'enchaînement de toutes les parties ele-cette parabole: les Aſ

ſyriens qui ont ſubjugue' les dix tribus fchiſmatiques peuvent repré

ſenter les Mahométans qui ont ſubiugue' les ſchifmatiques Grecs ,

d'où il y a lieu de conclure que vraiſembl-ablement les Mahométans

tomberont eux-mêmes ſous la puiſſance d'un peuple qui viendra de

plus loin. 'On _riſque-toit encore de ſe méprendre , ſi l'on en conçluoit

que cette grande: armée viendra 'du Nord ,- car on vient de voir que

S. Jean, dit 'bien expreſſément qu'elle partira du fond de l'Orient :

ab ortu ſalir: nous avons vu que le texte Hébreu de la Prophétie de

. Balaam , s'accorde' parfaitement avec cette parole de S. Jean , en di

ſant que- cette armée qui ſubjuguera d'abord les Aſſyriens 8( enſuite

les Hébreux , viendra* de la région des Kithéens : de regione Kithœo

turn: ſur quoi nous avons fait remarquer que dans le premier ſens de

la parabole, ce nom ne peut convenir que très-imparfaitemen-t aux

Chaldéens , aux Grecs ou aux Romains', mais que dans le ſecond

ſens il peut déſigner par leur propre nom les peuples mêmes du Ki

thai , l'une des principales provinces de la Chine , celle-là même où est

le centre de l'Empire des Chinois , dont l'habi-tation est bien réellement

au ,fond de l'Orient. [l'y a donc lieu de préſumer que c'est delà que

partira cette grande armée , qui ſelon S. Jean doit un jour traverſer

lliîuphrate , äcſdont les ravagesſſeront l'époque du ſecond malheur

décrit par S. Jean &par Joël'. A, 'a , a , diei!

En äyzofl_ . Mais c'est,_aprés ces 'ravages terribles que S. Jean voit enfin paroi

tiite le nouvel tre le: deux témoin: que Dieu a promis d'envoyer un jour ſur la ter

“WŒPÜÏP re ,. Elie ,pour ramener les Juifs à la foi de leurs Peres , Hénoch pour

Ê:}:S"J:,,ÈT; prêcher lazpénitence aux Gentils. C'est donc véritablement alors que

troiſieme ſens- les !promeſſes contenues dans le ſecond Chapitre de Joël recevront un

dhevsfflïgíncté_ nouvel. accompliſſement dans la converſion des Juifs, qui _ſeront alors

moins dont ramenésà Jeſus-Christ 8( à ſon Egliſe , 8( dans celle d'une multi

de innombrable de Gentils de toutes nations , qui ſeront amenés à Je

mſ, a …je ſus-Christ ê( 'à ſon Egliſe , ſoit par la prédication d’Hénoch -, ſoit

multitude in- par celle des Juifs convertis. C'est ce que M. l'Abbé Joubert a par

'äçîflſçbîzudæîfaitement bien compris. Mais quel ſera alors le Docteur de justice que

ſera in… ce Dieu donnera aux enfants de,Sion~ .P M. l'Abbé Joubert penſe que

îmfflem” ſm* ce ſera Jeſus-Christ même , qui ſe rapprochera des hommes, les en:

-‘—°°ë'²""“ëſ' '~-"l ' i Vé~éô(l G dnil stl lé
iustice? eignera, eur communiquera a rit a race, o t e a p

nitude. Mais je doute- fort que cette interprétation ſoit parfaitement

juste. Lui-même en a ſenti le 'foible lorſque plus loin,, il dit 2 » La

» promeſſe du Doâeur de la justice est bien énergiquement rendue par

D) la venue de Jeſus-Christ paroiſſant lui-même en perſonne par ſon

)) incarnation. Ce trait a-t-il la même vivacité , quand on le réduit

n au ſeul avénementdelleſus-Christ paſſa grace? C’est*à‘quo~t néan

n. moins on est réduit dans_ letroiſieme ſens. que nous venons d'ex
»ñ poſer. (c C’est à quoi on est réduit ſi,' lorſque d'un côté on ſuppoſe

'l
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'en effet c'est Jeſus-Christ , 8( que néanmoins on ne veut pas ac

corder aux Judaïzans que ce ſera Jeſus-Christ paroiſſant lui-,même en

perſonne ſur la terre comme dans ſon premier avénemcnt. Maisdest

déjà trop accorder aux Judaïzans , que de convenir avec eux que ce

ſera Jeſus-Christ; car comme cet avénement de grace ne répond que

fort imparfaitement aux expreſſions de la promeſſe ,- tout autrement

vérifiée dans le premier avénementgde Jeſus-Christ; ils en concluront

qu'il s'agit ici d'un ſecond avénement tout ſemblableau premier..)

avec cette ſeule différence que Jeſus-Christ dans le premier Fest venu

pour ſouffrir ô( mourir; au lieu que -dans le ſecond il viendra pour

vaincre 8( régner: car voilà leur ſystéme. Mais nous leur répondons

avec M. l'Abbé Joubert , que Jeſus-Christ ne viendra d'une maniere

_ſenſible qu'à la fin des ſrecles .pour juger dans l'éclat de ſa gloire les

vivants ô( les morts : Et iterùm Venturi” eſl cum gloria judicare vivo:

G- mortuos. Nous leur diſons avec M. l'Abbé Joubert , que quiconque

avant ce jour-là oſe’ra dire, Le Christ eſi ici , ou , il eſt là; est un im—

posteur 2S( un ſéducteur , qui ne méritera pas d'être écouté; que qui

conque avant ce jour-là oſera dire .ſur la terre: Jeſllls le Chri/Z; ô(

je viens régner ici bas : est un Antechrist digne danathême. Nous

dirons avec M. l’Abbé Joubert , que ſi avant ce dernier jour .Jeſus

Christ doit venir 8( nous être donné, ce n’est que par Teffuſion

de ſa grace dans nos cœurs. Et parce qu'en ce ſens il ne ceſſe de nous

être donné 8( de demeurer au milieu de nous conformément à ſa pro

meſſe; nous penſons que ce n'est point à lui que l'on peut appliquer

dans ce troizerne ſens ce qui est dit du Doâezir de justice; que ſi dans

le premier en: ce Doâeur de justice a pu s'entendre d‘Eſdras qui fut

véritablement un Docteur de justice , pour les Juifs qui étoient revenus

de leur captivité , on peut bien dans le troiſieme ſiens l'entendre du Pro

phete Elie, qui ſera véritablement alors donné de Dieu aux enfants

de Sion , 8( qui ſera véritablement pour eux un Doñeur de justice,

repréſentant Jeſus-Christ le vrai Docteur de justice , dont il ſera l’en—

voyé. C'est donc vraiment alors que Dieu fera deſcendre ſur les en

fants de Sion , c'est-à-dire, ſur les enfants de l'Egliſe , une pluie de

grace 8( de bénédiction comme au commencement : ſícut in princípia.

C'est alors qu'il renouvellera les merveilles de l'établiſſement de l'Egliſe'

en lui donnant une prodigieuſe fécondité. Le froment ſe multipliera dans

la perſonne des fideles, dont le nombre augmentera prodigieuſement :'

le vin ô( Fhuile couleront des preſſoirs en abondance comme au comv

mencement ,* le nombre des martyrs ſe multiplier-a ſous la violente per;

ſécution qui alors deviendra univerſelle , 8( auffi .cruelle que celles

des premiers fiecles. Ce qui a pu donner lieu, à M. PAbbé Joubert'

de méconnoitre dans ce Docteur de justice , le Prophetelîlie ,-dont l'a—.

vénement ſera ſuivi de toutes ces merveilles z c'est qu~il avoit cru re

connoître la voix de ſa prédication dans le ſon de cette trompette qui
ſi E e c z
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retentit dan: Sion au milieu de la grande criſe du ſecond malheur. 'Mair

cette voix ſera celle des Pasteurs mêmes de l'Egliſe; voix qui déjà ſe

fait entendre au milieu de nous pour nous exhorter à prévenir ce

malheur; ce n'est point au milieu de cette criſe que S. Jean nous

montre l'avènement des deux témoins; c'est après que le jour terrible

de cette criſe est paſſé, 8( lorſque le moment approche où lie troi

ſieme 8( dernier malheur doit éclater. Elie ne viendra point avant le

ſecond malheur; 8( ceux qui de nos jours ont cru 8c croient encore

qu"El’ie va paraître, ſe méprennent totalement, puiſque S. Jean nous

montre claitementque ce Prophete ne paroittaqdaprès que ce ſecond

malheur aura éclaté, 8( lorſque les fuites fâcheuſes de ce malheur ſeb

ront près de leur fin. Alors Dieu tépandra de nouveau comme au cam

mencement ſort eſprit ſur toute chair, ſur les Juifs 8( ſur les Gentils.

Alors il feta éclater dans le ciel , 8( ſur la terre les prodiges étonnants

que leſusñChrist même nous alannoncés comme les préſages de ſon

dernier avénement. Le ſbleil ſii-ra change' en ténebres , ê' lalune en

ong , avant que le grand G- terrible jour du Seigneur arrive.

x…. Quel ſera ce jour grand' ô- terrible .7 Il est aſſez évident que ce ſerai

Qlffllſff~adîflî celui qui est décrit au Chapitre ſuivant , 8( conſéquemment celui ou

F" 'm'ſieme. D" *mbl r toute: ler nations our le 'u r * le ' ur du d ~
…s le 5…… ieu rajjë e a p s j ge , jo ernier

&terrible jour jugement. Les, Peres 8( les Interpretes l'entendent communément ainſi;

guelssëîäſîfàzſt' Mais M. l'Abbé Joubert ſe perſuade que ce grand G- terrible jour ſerav

alors… en…. encore bien éloigné ;. qu'il y aura un long intervalle entre la conver

flop des Juifs 8( le dernier jugement ; que c'est dans cet intervalle

m ſon juge- quil faut placer la longue paix du regne de mille an: dont parle S.

ment. Jean , que néanmoins entre la converſion des Juifs 8( cette heureuſe

paix il y aura un jugement que Dieu exercera contre les ennemis de'

fon Egliſe* , à peu- près tel que celui qu'il a 'déjà exercé au temps

de Constantin ; il exterminera les perfécuteurs , 8( l'Egliſe jouira

de la paix ; mais d'une paix plus parfaite 8( plus longue que celle

dont. elle a joui depuis Constantin. Jeſus-Christ cependant ne vien

dra. point alors régner viſiblement ſur la terre :~ les Apôtres ni les

Martyrs ne reſſuſciteront point pour y régner avec lui ; mais il y ré

gnera dans la' perſonne des Princes Chrétiens , 8( tous les Rois de la'

terre le ſeront; 8( cette heureuſe paix durera mille an: ; après quoi les'

maux recommenceronFô( améneront enfin la grande catastrophe qui'

terminera la durée des ſiecles. Voilà ce que M'. l'Abbé Joubertxcroyoit

voir dan-s les Prophéties , ce que quelques autres croient y voir comme'

lui , 8( ce qu'il deſiroit fort' que j'y viſſe avec lui. Mais j'avoue que

ſur tout cela je m'en tiens au ſentiment commun de nos Peres qui.

n'ont rien vu de tout cela, 8( qui ont vu le contraire de tout cela

Je n1'en tiens au ſentiment de S. Jérôme , qui avouoit que quelques

anciens avoient cru en- effet tout cela dans les Prophetes, mais qui;

néanmoins ſoutenoit constamment que tout cela n'était quïllufion ç
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que tout cela n'étoit qu'un tiſſu d'opinions , non- ſeulement fauſſes ,

mais dangereuſes , qui n'étoienr capables que de favoriſer les erreurs

encore plus dangereuſes des Juifs 8( des Judaïzans groſſiers ô( char

nels.

Je m'en tiens au ſentiment de la plupart des ſaints Docteurs 8( des

Interpretes les plus éclairés 8( les plus judicieux , qui n'ont vu d'autre

jour grand ê' terrible après la converſion des Juifs , que le jour du der

nier jugement : Je m'en tiens au témoignage de S. Jean , qui après

nous avoir montré la prédication , la mort , la réſurrection , 8( l'aſcen

ſion des deux témoins , dont l'un ſera certainement Elie , ajoute : » Le

n ſecond malheur est paſſé , 8( le troiſieme viendra bientôt:(a) Va:

ſeeundum abiít : G' eece va.- rerrium venier eírà. n Et quel est ce rrorfieme 8(

dernier malheur .7 S. Jean nous a averti que ce malheur éclateroit au

ſon de la jëprieme 8( derniere rronrperre. Cette trompette ſonne : ô( les

vingt-quatre vieillards qui environnent le trône de Dieu s’écrient:(b)‘

)) Nous vous rendons graces , Dieu tout-puiſſant , qui êtes , qui étiez

a) 8( qui ſerez , de ce que vous êtes entré en poſſeſſion de Votre grande

)) puiſſance 8( de votre regne: les nations ſe ſont irritées, 8c le temps

n de votre colere est arrivé : le temps de juger les morts: ET TEMPUS

'» MORTUORUM .IUDICARI .t de donner la récompenſe aux Prophetes vos

:n ſerviteurs , 8( aux ſaints , 8( à ceux qui craignent votre nom , aux

l) petits 8( aux grands , 8( d'extetminer ceux qui ont corrompu la

n terre .- E1' EXTERMINANDI Eos QUr CORRUPERUNT TERMM. (c Il est

donc bien certain que ce troiſieme 8( dernier mal/teur est l'anathême
qui doit exrernuſirter tous le: méchants au grand G' terrible jour où

les mort: doivent être jtrgés. Je m'en tiens - là ; ô( je regarde comme

certain que le troiſieme 8( dernier malheur annoncé par S. Jean ê( par

Joël, est ce jugement terrible. Je n'ignore pas tous les efforts que l'on

fait pour éluder la force de ce témoignage de S. Jean , juſqu'à chan

ger dans nos Verſions vulgaires les expreſſions du Texte : mais je dis

que tous ces efforts mêmes prouvent que le Texte-dit évidemment plus

que ce qu'on veut lui faire dire. _ ~

n S'il étoit vrai , dit M. l'Abbé Joubert , que la converſion des XIV."

za Juifs dût être le prélude prochain du jugement dernier , il fau

D) droit "abſolument retrancher le quatrieme ſens que nous apperce- ſuſceptible

)) vons dans la Prophétie de Joël. c( Voilà un aveu formel qui bien- fflînfifiîffleffl*

tôt nous difpenſera d'entrer dans l'examen de ce quatrieme ſens , lorſ- ,Ëïïſgsdîÿſiſä

queznous aurons répondu aux objections que nous oppoſent ceux qui Pl'etes Pſ0":

prétendent montrer qu'en effet il y aura un long intervalle entre laconverſion des Juifs ê( le jugement dernier. ſuite d: gêné

n D’habiles Interpretes, en médirant les Ecritures ſur le rappel des Wim” ?W913

converſion des

 

(e) Apec. x1. t4. = (6) Ióid. ÿ. r7. G' t8
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J) Juifs , ont cru, continue M. l'Abbé Joubert, qu'il n’étoit pas poſ-p

n ſible de borner à un petit nombre d'années les promeſſes qui leur

:z ſont faites , de poſſéder de race en race G- de génération en généra

d) tion (a) l'Eſprit du Seigneur; de connaître le Seigneur leur Dieu (b)

)) dans tous let temps; ô( d'être heureux , eux 6- leurs enfant: apré:

D) eux ,* (c) enſorte que le Tout-puiſſant ne ceſſera de leur faire du bien :

» Non DESINAM Els BENEFACERE. Ces promeſſes 8( une multitude d’au—

» tres qu'il ſeroit trop long d'inſérer ici, annoncent un cours non in

» terrompu de bénédictions , 8( ne s'accordent point avec le court. eſ~

» pace de temps auquel on restraint communément la réunion des Juifs

» à l'Egliſe. a Je ſupplie mes Lecteurs de bien remarquer ce commune'

ment : il est donc bien vrai que l'opinion que je ſoutiens ici est l'opi

nion commune: ce ſeroit donc bien injustement que l'on me taxeroit

ici d'opinion ſingulier-e. Je ne fais ici que ſoutenir ce que l'on croit

communément.

Qubppoſe-t-on à cette opinion commune? le ſentiment de quelques

habiles Interprete: qui ont médité les Ecritures ſur le rappel des .Îuifs.

On nomme en note au bas de la page , MM. Duguet ô" düísfield.

Un troiſieme qui n'est point nomme' , parce qu'il vivoit encore alors ,

est M. d’Ettemar-e. Je les estime , je les reſpecte: mais je ne les crois

pas infaillibles; ô( je penſe que ſur ce point ils ſe ſont mépris. Il est

fâcheux pour eux que le ſentiment qu'ils ont ſoutenu ne puiſſe pas

remonter plus haut qu'eux ſans avoiſiner le ſystème de ces Judaïzans

que S. Jérôme ne ceſſe de combattre. Il ſaut avouer que ces babi

leS Interpretes ne donnoient pas dans les excès de ces Judaïzans .

mais en rejetrant ce qu'il y avoit de plus groſſier 8( de plus charnelv

dans' les idées des anciens v.Millénaires , ils en ont retenu ce qui leur

a paru plus compatible avec les dogmes de l'a ſoi 8( les maxime-s

de l'Evangile; ils ont ainſi favoriſé ceux que l'on appelle nouveaux

Millénaíres, dont les idées ſont plus ou moins fauſſes, plus ou moins

dangereuſes, ſelon qu'ils approchent plus ou moins de ces Millénaires

anciens , combattus par S. Jérôme , qui aſſurément ne favoriſe pas

plus les derniers que les premiers. Il faut opter: la mépriſe est‘ici

ou du côté de S. Jérôme 8( de la multitude des ſaints Docteurs 8L

des plus ſavants Interpretes qui ont penſé comme lui : ou elle est du

côté de ces _trois habiles Interpretes dont M. l'Abbé Joubert a cru

pouvoir ſuivre le ſentiment , quoiqtſen ce point ils sîécartaſſent viſi

blement de .l'opinion commune. On ſe raſſure en conſidérant que le

point dont il s'agit n'intéreſſe pas la foi;mais il est toujours fâcheux

de s'écarter du vrai même en ce qui ne concerne pas la ſoi.

On prétend que l'opinion nouvelle de ces Interpretes habiles est

—
 

(4) Iſſu'. Llx. 21. = (b) Ezeclz. xxxix. 21.. = (c) Jerem. xxx”. 39. Er' 4e.
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fondée ſur les promeſſes faite: aux Juifs pour eux ô- pour 'leurs enfants

ré: eux dans une longue ſuite de générations. Nous répondons avec

S. Jérôme que ces promeſſe: regardent moins les Juifs que les Chrétiens,

dest-à-dire , PEgIi/è même de .Iefizs-Chriſl: que ces promeſſes ont eu

un premier accompliſſement dans l'établiſſement de l'Egliſe ; 8( qu'en '
ce qui concerne cette _ſinſite de générations , ces promeſſes continuent

de s'accomplir dans l'Egliſe au milieu de laquelle Jeſus-Christ de—

meure 8( demeurera ſelon ſa promeſſe juſqu'à la fin des íiecles; que

ces promeſſes recevront un accompllflenzent plus parfait 8( plus étendu

à la fin des ſiecler, dans la converſion des Juifs 8( d'une multitude in

nombrable de Gentils; mais qu'en ce qui concerne une ſuite de généra~

tion: , il n’y a point de nouvel accompliſſement à attendre , parce qu'a

lors le monde venant à finir, les générations ne ſe ſuccéderont plus ,

mais ſubfisteronr éternellement telles qu'elles auront été trouvées dans

le dernier jour.

On nous objecte que Dieu promet aux Juifs de leur rendre les ef

fets de ſon amour 8( de ſa bienveillance, de maniere qu’il ne ceſſera

plus de leur faire du bien: ê- norr deſinam eir benefacere: ce qui an

nonce , dit-on , un cours non interrompu de bénédictions , 8( ne s'ac

corde nullement avec un court eſpace de temps. Nous répondons

que cette promeſſe comme les autres regarde les Chrétiens , l'Egliſe

même de 'Jefiu-Chriſl ,- que les Juifs n’auront part à cette promeſſe que

quand ils ſeront devenus Chrétiens; 8( qu'alors l'effet de cette pro

meſſe ne ſe trouvera ni à un court eſpace de temps , ni même à une

longue ſuite de ſiecles , mais s'étendra dans toute l'éternité , Où les

bienfaits de Dieu ſur les élus n'auront point de fin : Et non definam

ci: benefacere.

)) Il est ſans vraiſemblance , continue M. l'Abbé Joubert , que les XV.
. . . . ,A ſ d < ,~ Les Juifs réta

)) branches ſauvages ayant jou] du privilege d etre ur lolmer pendant b… r… le”

D) dix-ſept cents ans au moins , les naturelles n’y ſoient que trois ans 8( Propre tige

)) demi ou environ. Si cela étoit ,la condition des branches naturelles dont ils 013c

)) ſetoit fort inférieure à celles des branches ſauvages. a lvl-ais nous ne n.:prétentions nullement que les branches naturelles rétablies ſur leur ils que peu de

propre tige, ne doivent y rester que trois ans 8( demi ou environ:nous eſpérons 8c nous croyons qu'elles y resteront éternellement , f…- …zc tige,

conformément à cette promeſſe même que nous leur appliquons vo- ſíêntü prouve

lonriers en ce ſens : Et non definam eis benefacere. Lorſque les btan- 3:]ches ſauvages ont été miſes ſur Folivier franc, c‘étoit avec la menace ſa ſort éloi

d’en être retranchées , ſi elles dégénéroient de l'état où la bonté ânëëî

de Dieu les avoit miſes. (a) Plulieurs de ces branches ont en effet _ ' ,

dégénéré , 8U elles ont été en effet retranchéesMais lorſque les bran- . A..

(a) Iïom. x1. 22.
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-ches naturelles ſeront entées de nouveau ſur leur propre tige, ce ſera

-avec la promeſſe de n'en être plus rerranchées ; parce que Dieu bien

tôt après les introduira dans le ſéjour de l'éternelle félicité : Et non

deſinam ei: benefaccre.

LËVſL-i… D) Mais enfin , continue M. l'Abbé Joubert , PECriture promet la vo-ñ

mauvaiſe, (imp) cation des peuples infideles qui doivent tous venir adorer le Seiñ

doit avoir ſur” gneur , ê( être enrichie , comme le dit l’Apôtre , par le moyen des

)) Juifs. Comment cette converſion des nations que nous voyons plon

de; …ſh z» gées dans les ténebres de l’idolatrie, du Mahométiſme , ou des

Pffluvenbellïs n autres ſuperstitions, pourroit-elle être opérée en très-peu d'années ,

22:1: ?Iſſa I) &finir de même? Comment le monde reſſuſcité avec les Juifs (aſí

ſort éloignée? )) fumptío earum (a) vita ex mortuis) paſſeroir—il par une chûte rapide au

)) dépériſſement général de la foi, que le Fils de l'homme doit trou

)) ver à ſon dernier avénement? (( (b) Nous ne prétendons nullement

que ce dépériſſement général de la foi dans l'univers doive être l'ef

fet d'une chûte rapide de la part de ces nouveaux convertis; mais

nous penſons avec toute la Tradition que ce ſera l'effet de ce long

dépériſſement qui S'opere ſucceſſivement depuis rant de ſiecles , 8c qui

fait aujourd'hui même tant de progrès. Nous penſons que ce qui s'é

levera alors dans tout l'univers , 8( qui moiſſonnera ces néophytes en

—les envoyant au ciel pour y recevoir la récompenſe de leur foi qu'ils

auront ſcellée de leur propre ſang. Car lorſque l'épée des perſécuteurs

.aura ainſi moiſſonné la nombreuſe aſſemblée des fideles dans tout l'u

dnivers , où trouvera—t—on encore de la foi? Quant au temps néceſſaire

*pour former ſur la terre cette prodigieuſe multitude de fideles, nous

croyons que Dieu est aſſez puiſſant pour opérer cette merveille en

peu d'années. Si les douze Apôtres ont bien pu en moins de quaran

te années répandre la foi dans toutes les nations alors connues : ſi S.

-Pierre a bien pu en deux prédicarions convertir huit mille hommes 3

que ne pourront pas faire en peu d'années les cent quarante-quatre

mille Iſraélïtes de: douze tribus d'Iſraël qui auront alors embraſſé la

foi. Par-tout où ils ſe trouveront , par-tout où ils~ſe répandront , ils

rendront témoignage à Jeſus-Christ : 8( leur parole auſſi féconde que

celle des premiers diſciples de notre Sauveur enfantera une multitude

de fideles de toute nation 8( dans tout l'univers : faudra-t-il pour cela

beaucoup d'années? Jugeons de ce que Dieu pourra faire , par les

merveilles qu’il a déjà faites , 8( nous comprendrons que celle-ci n'ex

cede point les bornes de ſa puiſſance. Et d'ailleurs qui fortunes-nous

- pour oſer mettre des bornes à ſa puiſſance?

XVU- Ce qui est certain , c'est que S. Jean nous montre une liaiſon inti

L. .r . . .41:' ÏuſiÎÎ-"ſſ me entre la conſommation du fécond malheur , 8l l'éclat du troiſieme:

 

(a) Rom- xi. 15. = (b) Lue xvui. 8

ce
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ce qui est certain, c'est que S. Jean nous montre une liaiſon intime en- frſeïſgstre la perſécution qui met le comble au _ſecond malheur , 8( l'éclat v… (Zmzne,

terrible du troiſíente 8( dernier malheur dans Panathême éternel dont !a durée \l'es

Jeſus-Christ frappera les méchants au grand jour où il viendra juger

le: mort: , récompenſer les ſaints , ê' extermíner ceux qui auront corrompu converſienſu

la terre. Voilà ce que les ſaints Docteurs 8( les Interpretes les plusíï”éclairés ont" vu : 8( ils en ont conclu que cette perſécution est celle deHÀnzeczum,

de l'Antechrist que Jeſus-Christ exterminera par l'éclat de ſa préſence le deruieravé

dans ſon dernier avénement. Ils en ont conclu que les deux témoin: íäfsmÎghîſizïíſi

qui meurent dans cette perſécution , ſeront les précurſeurs de ſon der- Témoignage_

nier avénement: ils en ont conclu qu'il y aura une liaiſon intime en- fízskuffufx”

tre la miſſion d'Elie 8( d‘Hénoch marqués par ces deux témoin: 8( le Poinz,

dernier avénement de Jeſus-Christ. Ils en ont conclu qu'il y aura une

liaiſon intime entre la million d'Elie , par qui les Juifs doivent être

convertis, la converſion des Juif: par le ministere d'Elie, la Perſëcutíon

de l'Antechrist, par qui ces deux Prophetes Elie 8( Hénoch ſeront mis

à mort, 8( enfin le dernier avénement de Jeſus-Christ par qui les

morts ſeront jugés , les ſaints récompenſés 8( les méchants extermi—

nés avec l'Antechrist qui ſera devenu leur chef. Voilà , dit S. Augustin ,

ce que nous avons appris devoir arriver aux approches de ce dernier

jugement :'(a) Circa illud judícium ha: res didícimu: eſſe Ventura: :

Eliam Thesbítem , fidem .Iutlæorum , Antíchríflum perſecuturum , Chri/Z

tum venturum. Voilà l'opinion commune également fondée ſur le témoi

gnage. de PEcr-iture 8( de la Tradition : tenons-nous-en là: State , G'

renete tradítíoncr qua: didictflis. (b)

Cela poſé , le quatrieme ſens préſenté par M. ?Abbé Joubert , s’é- XVIH-i_

croule de ſoi-même. Car c'est ce que cet Interprete même reconnoît dfaäggilèïî

en diſant: n S'il étoit vrai que la converſion des Juifs dût être le pré- i”. s'étend

D) lude prochain du jugement dernier, il faudroit abſolument retran— Wſilfflaäî “.5”

D) cher le quatrieme ſens que nous appercevons dans la Prophétie de Ãſſïï-e-:ÏÎÏJJJË

)) Joël. c( Ou plutôt il ſaut réunir ce que M., l'Abbé Joubert a diviſé; félicite' d"

il faut rendre au troiſieme _ſem , ce qu'il avoit renvoyé au quatrieme. affoçſiî"

Car nous avons vu que dans le troiſieme jen: il ſuppoſoit que le ju- pliſſemencip

gement annoncé dans le Chapitre III. ſeroit un jugement particulier fëîzÿämçjfls

contre ceux qui auroient perſécuté les Juifs convertis, 8( cette multi- zçoſiàſiêïiſiz par:

rude de' nouveaux ſideles que la grace de Jeſus-Christ formera alors tie
dans toutes les nations de' l'univers; 8( qu'enſuite l'Egliſe jouiroit d'u— ſi

ne longue paix, marquée par les mille an; dont parle S. Jean. Dans

le quatríeme _ſens qu'il a-ttribuoit à la prophétie , il ſuppoſoit qu'après

cette longue paix , le mystere dïniquité recommenceroit; que de nou

veaux inſectes ravageroient la vigne du Seigneur; qu'une nouvelle ar

 
ï—-—

'(4) Aug. d; av. Dci. lib. Xx. c. ulr. = (d) 2. T-'zñ . n. x4.

Tome X I. F f f
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mée d'ennemis ſpirituels viendroit 'attaquer le peuple du Seigneur;

qu’al0rs Hénach viendroit prêcher la pénitence aux nations ; 8( que

tous ces événements ſe termineroient à la fin du monde , au jugement

dernier , la conſommation de l'Egliſe dans la gloire. Ainſi dans ce

quatrieme ſens il reconnoit que le jugement annoncé dans le Chapitre

III. est bien en _effet le jugement dernier r8( que les promeſſes qui y

ſont faites à Jéruſalem 8( à Juda , regardent la félicite' des élus dans l'é

ternité. n Alors , dit-il , finira entiérement ô( pour toujours la captivité

» de .Ïéruflzlenu cette ville ſera ſainte , 8( les étrangers ne paſſeront

d: plu: dé/brmais au milieu d'elle. Le peuple de Dieu ne ſera jamai: plus

d) confondu. Promeſſe excellente , dit-il , ô( qui ne peut être parfaire

» ment accomplie que dans la gloire de l'éternité. u ll est donc vrai

qu'il faut aller juſques-là pour avoir l'entier accompliſſement de la pro

phétie de Joël. Mais ceci appartient au troiſieme _ſens ; parce que ceci

est inſéparable de la miffion d'Elie 8( (le la converſion des Juifs recon

nues par M. l'Abbé Joubert dans le troiſieme ſens: 8( la perſécution

qu'il a lui-même auſſi reconnue dans ce troiſieme ſen; , n'est autre que

la perſécution même dc l‘Antechrist , par qui les deux témoins doi

vent être mis à mort , 8( qui ſera lui-même exterminé par l'éclat du

dernier avénentent de Jeſus-Christ; en ſorte qu‘Elie 8( Hénoeh ſéparés

par cet Interprete qui a placé l'un dans le troiſieme ſèns , 8( l'autre

dans le quatrieme, doivent être réunis dans le troiſieme, comme étant

les deux Prophetes que la Tradition -a reconnus dans la perſonne des

deux témoins marqués par S. Jean. Ou plutôt dans ce troiſieme jen: ,

on ne voit qu'un ſeul Docteur de justice, qui ſera particulièrement Elie

envoyé. pour rappeller les Juifs; mais S. Jean nous découvre que ce

Prophete ne ſera pas ſeul ; qu’avec lui il en paroîtra un ſecond qui ſera

Hénoch , envoyé pour prêcher la pénitence aux Gentils ; enſorte que

chacun de ces Prophetes ayant reçu de Dieu une million particu

liere ,l'un relativement aux Juifs , l'autre relativement aux Gentils , il

n'est pas étonnant qu'un ſeul ſe trouve marqué dans la prophétie de

Joël ,qui d'ailleurs renfermant pluſieurs ſens , ne pouvoir déſigner qu'un

ſeul Docteur de justice dans le dernier ſens comme dans les deux pre

miers.

Rxlx- Mais ne diflimulons point une objection qui peut s’élever du ir. zo.

cmarques . . .

ruſh V_ m, de ce dernier Chapitre. On y lit dans la Vulgate ces mots : Judœa

ludfflaíſſœœr- in ærerrlum habitabitur , G' Jeruſalem in generationem G- generatíonem :

"""’l”'~b""b‘~ L‘Hébreu lus littéralement Juda in æternum ſrl-debit : mais tou~ours ô

tur, tzleru- P l

ſalem in gent- .ſerti/blem in generationem G' generationem : ce qui paroîr ſignifier :

1? La Judée ſera habitée ( ou la maiſon de Juda ſubſistera ) éternelle

Que ſignifient» ment ; 8( Jéruſalem de race en race. » Quelle est cette Jérufizlem?

ici hludéeäï quelle est cette .Ïudée , cette maiſon de Juda ? Nous ſoutenons avec

?les S. Jérôme que C’est l'Egliſe même de Jeſus-Christ , laquelle dans l'éter

dcuxpromeſſcl nité ne ſera plus expoſée à aucune violence; il n'y aura plus là :feng



SUR LES PROPHÉTIES DE JOEL. 4”

nemis qui viennent lui enlever ſes enfants , pour les emmener captifs ſe muveffl…

8( les diſperſer au milieu des nations infideles. Tous ſes enfants ſe- e“es accom

ront réunis dans ſon ſein: ils y habiteront , ils y ſubſisteront éternel

lement: Judæa in æternum habztabltur : ou ſelon l'Hébreu , Juda in mier'

plies? Temoi

gnage de $

Jérôme ſur ce

num ſèdebit. Mais que ferons-nous de cette autre parole: Et Jeruſalem "m

m generationem G* generationem? Puiſque dans l'éternité il n'y aura

plus de génération ſucceſſive? Nous répondrons premierement que les

prophéties de Joël étant ſuſceptibles de trois ſens différents; cette pa

role n'est applicable qu'aux deux premiers ſens , de même que la phra

ſe précédente n'est applicable qu'aux deux derniers. Car il est aſſez vi

ſible que la Judée repeuplée par les Juifs au retour de la captivité ,

ne devoit pas être éternellement par eux habitée; que la maiſon de

Juda ne devoit pas y demeurer éternellement, puiſque cette région a

depuis été ravagée par les Romains , 8( tout ſon peuple chaſſé ô( diſ

perſé parmi les nations. Mais l'Egliſe de Jeſus-Christ ſera éternellement

habitée, elle ſubſistera éternellement : il y aura toujours ſur la terre

une ſociété viſible d'hommes fideles faiſant profeſſion dïippzytenit à

Jeſus-Christ ; 8( cette ſociété indéfectible ſur la terre paſſe ſucceſſive

ment au ciel , ê( habitera éternellement avec Jeſus-Christ dans la

terre des vivants , dans le_ ſéjour de l'immortalité : Judæa in æternum

habitabitur ,- Juda in æternum ſèdebit. La promeſſe qui ſuppoſe une ſuc

ceſſion de race en race, de génération en génération , n'est applicable

qu'aux deux premiers ſens , ô( ne peut convenir au troiſieme. Jéruſa

lem rebâtie par les Juifs au retour de la captivité devoit ſubſister ô(

être habitée de race en race juſqu'au temps du Meſſie , juſqu'à ce

que par le déïcide dont elle s'est rendue coupable en la perſonne de

Jeſus-Christ , elle eût mérité d'être détruite , 8( tous ſes enfants d'être

bannis ê( diſperſés. L'Egliſe de Jeſus -Christ qui est 'elle - même la

vraie Jéruſalem , toujours pure 8( toujours ſainte , ſera habitée G' ſub

jiſfera de race en race , 8( de génération en génération juſqu'à la con~

ſommation des ſiecles :elle ne ceſſera jamais d'être ſubſistante 8( vi
ſible dans une ſociété d'hommes fideles faiſant profeſſion d'appartenir ctà

Jeſus-Christ : Et Jeruſalem in generationem ê* generationem. Et 'après la

conſommation des ſiecles elle continuera de ſubſister , non pas de ge'

nération en génération ,puiſqu'il n'y aura plus de générations ſucceſſives ,

mais elle ſubſistera éternellement. Nous répondrons fécondement avec

S. Jérôme qu'au reste cette parole même ,in generationem G- genera

tionem , pourroit être ſuſceptible d'un ſens qui conviendroit à ce troi

ſieme accompliſſement; qu'elle pourroit marquer une double génération ,

ou deux races distinctives , qui habiteront éternellement la Jéruſalem

céleste , l'Egliſe de Jeſus-Christ: l'une est la race des Juif: , 8( l'autre

la race des Gentils : Car voici ſon Commentaire ſur ce texte: (a) Non

 

(a) Hier. in Joel. ui. 1'om. III. col. i369.

F ff 2
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mique have Judœa in æternum habitabitur , quam videmus eſſe defertam ,

non :sta Jeruſalem , cujus ruinas cernimus : _ſed illa Jurlæa , cujus filiæ

exultaverunt G lætata: ſunt in Omnibus judiciis Domini: G' de qua in fine

quinquagefinzi Pjalmi legimus: (a) Benignè fac Domine , in bona volun

tare tua, Sion, ut ædificentur muri Jeruſalem. In hac Provincia can

feffiorzis Ô' gloria.- , G- in hac urbe in qua pax Domini cernitur , erit œter

na habitatio: non in unam, vel in tres, aut plures generationes , yèd

in generationem 8( generationem , hoc est in duas generatione: eorum

qui de .ſud-ris ê' de Gentibus credíderunt. Ainſi il faut opter : en re

connoiſſant que voilà l'unique ſignification de cette parole relativement

au troiſieme ſens , ou que cette parole priſe dans la premiere ſignifi

cation n'est applicable qu'aux deux Premiers ſëns , ce qui ne doit point

étonner , puiſque dans le même verſet le mot in æternum ne peut

convenir au Premier ſens , 8( n'est applicable qu'aux deux derniers. Telle

est la nature de ces prophéties ſuſceptibles de pluſieurs ſens: certains

traits ne conviennent qu'aux premiers ſens, tandis que d'autres ne con

viennent qu'aux derniers. _

M. l'Abbé Joubert ſemble avoir négligé ou méconnu Fobjection

à laquelle nous venons de répondre ; il prend même dans un autre

ſens l'interpretation de S. Jérôme : 8( il faut_avouer qu'il- s'est appa

remment gliſſé ici dans le Commentaire de S. Jérôme quelques fautes

de Copistes qui en obſcurciſſent le ſens. On y lit un mélange d’abla

tifs 8( d'accuſatiſs , c’est-à-dire , d'abord dans ſa Verſion latine faite

ſur I’Hébreu :_ in generatione ê' generationem , 8( de même dans la

Verſion du Grec des Septante: in generatione ô- generatíonem. Enſuite

d~ans ſon Commentaire ſelon l'édition des Bénédictins: non in unam ,

vel in tres , aut plures generation”, ſèd in generatione 8( generationem ,

hoc est in duabus generationibus , eorum qui de .Ïudæis G de Gentibus

crediderunt. M. l'Abbé Joubert rend donc ainſi le Commentaire de

S. Jérôme: » Nous croyons une Judée déſerte, 8( une Jéruſalem ruinée.

» Mais il y a un pays de Juda , dont les filles ſe réjouiſſent à la vue

des jugements de Dieu. C'est dans cette terre de la louange du Sei

gneur 8( dans la ville où l'on goûte la paix , qu'il y aura des hañ

bitants dont la ſucceſlîon s'étendra d'une génération a' une autre , de

la génération des Juifs à celle des Gentils. c( Le même Interprete

ajoute : » Ce Commentaire de S. Jérôme, qui découvre ici les pré

» rogatives de l'Egliſe, est ſans doute. très-ſupérieur à celui de Gro

n tius , qui ſe contente de dire que la Judée era habitée éternellement ,

n c'est-à—dire , long-temps , 8( que Jéruſalem ubſistera de race en race ,,

» dest-à-dire , pendant quelques fiecles. a

M. l'Abbé Joubert s'éleve ici très-judicieuſement contre la. faible

'VVSUV-s.

 

(a) P/Ïll. l.. zot
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interprétation de Grotius , qui borne la Prophétie à un premier ſens

au delà duquel elle conduit aſſez viſiblement: mais il restraint encore

lui-même l'interprétation du Texte 8( le Commentaire de S. Jérôme ,

lorſqu'il réduit la promeſſe à étendre d'une génération à une autre la ſuc
cefîion des habitants de la Jéruſalem ſpirituelle , cîest-à-dire , de le

génération de: Juifs à celle de: Gentils. Si la promeſſe ſe bornoit là ,

ſon accompliſſement ſe termineroit au temps des Apôtres ô( de leurs

premiers diſciples , lorſque l'Evangile paſſa de la génération de: juif;

à celle des Gentils. Mais le texte parle ici de l'éternité : in œrernizm :

5( S. Jérôme l'entend bien ainſi : In hac Provincia confiffioni: &gla
riſiœ, G' in hac urbe in qua pax Domini cernitur , erit zcterna habimtio :

ce n'est donc point de deux générations ſucceſſives , mais de deux gé

nérations collatérales qu'il parle lorſqu'il dit : non in miam , Vel in tres ,

aut Phu-es generations-r , _ſl-d in generatione G* generazíanern , hoc est in

duabus generationibzzs , eorum qui de Judæis G' de Gentibur credíderunr ,

comme on le lit dans l'édition des Bénédictins. Ou plutôt notre Vul

gate qui n'est autre que la Verſion même de S. Jérôme, porte très

bien , in generationem 6- gencraríoizem , exprimés l'un 8( l'autre par

Faccuſatiſ; l‘Hébreu n'y met point de différence ; la Verſion des Sep

tante a ſouffert de la main des Copistes; mais on y trouve néanmoins

Paccuſatif, in generations: generarionum : 8( il y a grande apparence

que S. Jérôme liſoit également Faccuſatiſ in generatíonem ê' generatio

nem, puiſqu'il dit, non in unam, Velin tres aut plurer generations: ;

donc il continuoit ſans doute par Faccuſatif, ſèd in generazionem ê'
generatlſionem, hoc est in diras generation” , eorum qui de .Ïudæís G de

Gerznſibus credídertznr. En un mot de quelque maniere qu'on veuille li

re, puiſqu'il s'agit ici de l'éternité , il paroît bien que la penſée de

S. Jérôme n'est pas que l'habitation de Jéruſalem , même de la Jéru

ſalem ſpirituelle, paſſera des Juifs aux Gentils , ce qui est fait, mais

qu'elle ſera éternellement commune aux Juifs 8( aux Gentils:Ez Ju

dæa in œremum habitabítzlr , G* Jeruſalem in gcnerationem ê' genera

tronem.

Quoiqu'il en ſoit du Commentaire de S. Jérôme ſur ce texte , l'o

pinion commune est que le troiſieme Chapitre de Joël nous conduit

au jugement dernier ô( à l'éternelle félicité des élus; que les promeſ

ſes du Chapitre ſecond regardent le temps de Jeſus-Christ; mais de

maniere que de ſon premier avénement nous ſommes conduits au

dernier ſpécialement annonce' dans le Chapitre III; qu'enfin les deux

premiers malheurs décrits dans les deux premiers Chapitres peuvent

avoir eu un effet réel ô( ſenſible ſur les Juifs avant jeſus-Christ u;

de façon néanmoins que Jeſus-Christ est venu réparer les nFPm_

rituels dont ces maux ſenſibles étoient l'image. Voilà donaoäl jul;

paux fondements des trois ſèns que l'on peut remarq"

phétie de Joël. Le premier ſen: s'étend depuis les

 

XX.

Récapituiatien

8( concluſion.
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qu'aux temps qui ont ſuivi le retour de la captivité : mais dans ce

premier ſens l'accompliſſement des promeſſes est très-imparfait ; 8(

leur magnificcnce réclame viſiblement un ſecond ſens. Le ſecond ſens

beaucoup plus étendu peut remonter juſqu'aux temps qui ſuivirent

l'alliance que Dieu fit avec les Juifs dans le déſert: 8( delà il s'é

tendra juſqu'aux temps qui ont ſuivi la nouvelle alliance que Dieu a

faire avec les hommes par Jeſus-Christ. Ce ſecond ſens offre un ac—

compliſſement plus parfait à l'égard des promeſſes : mais l'étendue

des promeſſes 8( même des menaces réclame encore un troiſieme ſens.

Ce troiſieme ſens peut embraſſer les temps qui ſe ſont écoulés depuis

le triomphe de l'Egliſe ſous Constantin , juſqu'à nos jours , 8( delà

juſques à la conſommation des ſiecles , juſques dans l'éternité , dans la

quelle ſeule toutes les promeſſes trouveront leur dernier 8( entier ac~

compliſſement.

Telle est la fécondité du ſens prophétique : mais ce qu'il est ici bien

important de remarquer , c'est que du 'parallele des trois malheurs an

noncés par S. Jean , avec les rroís malheurs décrits par Joël, il ré

ſulte que la captivité de Babylone qui est le ſecond des trois malheurs

marqués par Joël, est ,l'image 8( le ſymbole du ſecond des trois mal

heurs annoncés par S. Jean. Car comme la captivité de Babylone est

le grand objet auquel retentiſſent la plupart des Prophéties des grands

8c petits Prophetes , ſi l'on ſait bien distinguer les divers ſens de la

Prophétie de Joël, on parviendra bien plus facilement à diſcerner les

divers ſens de toutes les Prophéties qui Y retentiſſent. Voilà ce qui

peut donner lieu de dire que la Prophétie de Joël est vraiment com

me un miroir qui expoſé aux 'traits lumineux que lui envoient les

divines Ecritures du Nouveau Testament, les réfléchit ſur le corps

entier des Prophéties de .l'Ancien Testament, ô( y répand de plus en

plus la lumiere. Qui legir znrelligar. (a) ‘

 

(.1) Alan. xxrv. r5. Mtrc. x…. r4.
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CHAPITRE PREMIER.

Déſblarion de la .Ïudée par Ie fléau des inſectes G' de Ia ſé'

c/zereſſe. Exhortation à la pénitence. ſaur terrible qui doit

ſuccéder à. ce premier fléau.

I. ŸÎŒËLLÏT ERBUM D0- I A R o L E du Seigneur

mini ’ quod adreſſée à Joël fils de Pha~

factum est ad ñ mel'

s, _ſir-n
i , . -- -ŸÛ-:MFL

Drum# Joel , filium lim-rx*

Phathuel.

2. Audite hoc , ſenes ,' 2. Ecoutez ceci, vieillards; 8( vous,

à auribus Percipite , om- habitants de la terre , prêtez tous l'o

nes habitatores terræ: ſi reille : s'est-il jamais rien fait de tel de

. . . r t d dfaaum est lstud m dle_ vo re empls', ou “u rempli.] exos peres,

bus veſirís aut in die que ce que 011 VON aujour llll.

,
_

bus parrum vestrorum ?

3. Super hoc filiis veſ- z. Entretenez-en vos enfants ; que vos

[ſis nazi-ace ,- 8( filii veſ_ enfants enſuite le diſent aux leurs;8( que

[ſi ffliis ſuis , 8( fi… co_ ceux—là le racontent aux races ſuivan

rum generationi alœræ. tes ,'}_90'ur en conſerver la mémoire à la

poſierrte la plus reculee.

4.Reſidunm erucæ co- 4. La ſauterelle a mangé les restes

medit locuſia , 6( ſefi- de la chenille ; ” le ver , " les restes de

ÿ. x. Voyez la Préface. l ſignifie une eſpece de ſauterelle.

zi'. 4. Bochart 8c quelques autres croient Ióid. Autrement 8c à la lettre: le bru

quc le mot Hébreu gazam , employé ici , I chus ,' n ſorte de ſauterelle qui a les ailes
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la ſauterelle.; 8( la nielle, ” les testes

du ver.

5. Réveillez~vous à la rue de ce: maux ,

hommes enivrés (le l'amour des plaiſirs :

pleurez , 8( criez , vous tous qui met

tez vos délices-àboire du vin , " parce

qu'il vous ſera ôté de la bouche.

6. Car un peuple fflfort 8( innombra

ble vient fondre ſur ma terre, que vous

avez prefartée : ” .ſes dents _ſont comme

les dents d'un lion z elles ſont comme les

dents les plus dures d'un fier' lionceau. ”

duum locustæ comedie

bruchus , reſiduum

bruchi comedic rubigo.

i. Expergiſcimini ,

ebrii, 8( fiere ,- 8( ulula

te , omnes qui bibitis vi

num in dulcedine : quo

niam periic ab ore vestro.

6. Gens enim aſcendit

ſuper terrain meam , for

tis 8( innumerabilis : den;

tes ejus ut dentes leonis ,'

8( molares ejus ut catuli

l 7. Azzflí il réduira “ma vigne en un

déſert; il arrachera l'écorce de mes fi

guiers; "il les dépouillera de toutes leurs

figues; il les jettera par terre ; 8( leurs

moins longues que les ſauterelles ordinaires.

112111. La plupart des lnteqpretes croient

que le terme Hébreu e/uſíl, tgnifie encore

une autre eſpece de ſauterelle ou (l'inſecte.

Il ſe trouve pris en ce ſens dans lſaïe,

xxxt”. 4. Les quatre termes employés

dans ce verſet paroiſſent donc ſignifier qua

tre eſpeces d'inſectes, ou même quatre eſ

peces de ſauterelles 3 en ſorte que comme

notre langue n'a point de termes propres

pour les distinguer , on ne peut preſque renñ

dre le ſens du texte original, qu'en conſer

vant les noms Hébreux de ces inſectes, 8(

diſant : Les restes de l'inſecte gazam, ont

été tnangés par l'inſecte arbë: les restes de

l'inſecte crée', par l'inſecte jette; Z( les restes

de l'inſecte jllee , par l'inſecte elidſíl.

jlr. 5. Hébr. au”. 8( criez , vous tous qui

êtes accoutumés à boire dn vin , parce que

le vin nouveau vous est ôté de la bouche.

Le mot que la Vul ate exprime ici par dul

eedo , est celui qu elle traduit ailleurs par

muſlum. Cane. v1”. z. Iſla'. xux. 26. C'est

le vin nouveau que nous appellons le vin

doux.

il. 6. Autr. est venu fondre ſur ma terre. n

leonis. . . '~

7. Poſuir vineam meam

in deſertum ,'8( ficum

meam decorticavit: nu

dans ſpoliavic eam , 8(

tion des Aſſyriens ou autres peuples; mais

par toute la ſuite du texte, il paroît ue ce

Peuple n'est autre que la multitude e ces

ſauterelles 8( de ces inſectes , dont il vient

d'être parlé. Supr. 1'. 4. Dans l'Orient les

ſauterelles ſont 8( plus groſſes 8( plus nom

breuſes 8( plus dangereuſes que dans nos

climats. Les Hébreux donnent ainſi le nom

de peuple aux animaux 8( aux inſectes mê

mes. Prey. xxx,, 15. Cd' 26. Ces inſectes re

préſentent les ennemis ſ irituels du peuple

de Dieu. Telles ſont les (iiuterelles dont par

le S. Jean dans l'Apocalypſe , 1X. 3. G-*fltiw

Voyez la Préface 8( la Diſſertation qui pré-_

cedent.

15121. Le mot que la Vulgare exprime ici

par CJIIIIIl-f .tennis , ſe trouve dans Job ,

lV. n. où il eſt parlé des petits de cet ani

mal; ce qui montre qu'il ne ſignifie pas pro

prement un petit lion , mais plutôt un lion

féroce qui a lui-même des petits.

xr. 7. Lirt. il a réduit ma vigne en un dé

ſert, ôtc. D) Selon la lettre , le Prophete ne

prédit pas; il décrit. I/ſr. ÿ. 16.. L’Hébreu

peut ſignifier un lieu déſolé , devenu déſert;

delà vient que la Vulgare ſexptimc par un

Quelques-uns ont entendu ceci d'une irrup- déſert.

projecit
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projecit; albi facti ſunt

ramiejus.

8. Plange quaſi Virgo

accincta ſacco ſuper ,vi

rum pubertatis ſuæ.

9. Periit ſacrificium 8(

libatio de domo Domini:

luxerunt ſacerdotes mi

nistri Domini.

IO. Depopulata est re

gio , luxit humus : quo

niam devastatum est tri

ticum, conſuſum est vi

num , elanguit oleum.

Il. Confuſi ſunt agri

colæ , ululaverunt vinito

res ſuper frumento &t hor

deo ,~ quia periit meſſis

agri.

I2. Vinea confuſa est,

8l ficus clanguit : malo

granatum , St palma , Gt

malum , 8c omnia ligna

Ióia'. Hébr. litt. inſpam-m. L'écorce étant

enlevée , la ſeve ſe diſſipe comme une écu

branches demeureront toutes ſeche: G

routes nues. "

8. Pleurez donc , " comme une jeune

femme qui ſe revêt d'un ſac pour pleurer

la mort de celui qu'elle avoit épouſé dans

ſa jeuneſſe."

9. Pleurez , dir-je , Parce que l'extrême

diſètte , où je vois par avance ma terre re'

duite , " eſl cauſe ue les oblations du bled "

8( du vin ſont lzannies de la maiſon du

Seigneur: les prêtres, les ministres du

Seigneur ſont dans les pleurs , " à la vue

de ce: maux.

io. Tout le pays est ravagé : la terre

est dans les larmes , parce que le bled est

gâté , *la vigne est perdue , " ô( les oli

viers ne font que languir.

II. Les laboureurs ſont confus , les

vignerons pouſſent de grands cris : par

ce qu'il n'y a ni bled , ni orge, ê( qu'on

ne recueille rien de la moiſſon ;

U.. que la vigne est perdue; 'que les

figuiers ſont gâtés ; que les grenadiers ,

les palmiers , les pommiers, ê( tous les

arbres des champs ſont devenus tout

ſecs; ô( qu'il ne reste plus ” rien de ce

Ióid. C'est lc ſens de FHébteu.

Ibid. Hébr. autr. Prêires , ministres du

Y. to. C'est le ſens de PHébreU , qui peut

ſe traduire à la lettre : la vigne est deſ

ſéchée. Le mot Hébreu irons , arefm*: ou

.nuit , ſe confond aiſément avec nous , con

ſuſítmÿ. u. C'est le ſens de Híébreu. Jul”.

. io.

Ibid'. C'est le ſens de PI-Iébreu , qui peu: ſc

me. Peut-être liſoit-on dans l’Hébren origi- Seigneur , ſoyez dans les larmes. C'est le

traitement quelqdautre mot qui ſigniſioit ſens des Septante.

encore mieux decorticdtianem.

77. 8. On lit dans YHébreu irréguliéte

ment AL] , peur-être pour Mii.] , luge ,Plan

llbíd. Hébr. autr. pour pleurer ſon jeune

époux. Com araiſon employée pour donner

l'idée de la ouleur la plus vive.

ir. 9. L'Autenr de la Parapliralè continue

de regarder comme une prophétie , ce que

Dom Calmet regarde comme une ſimple

deſcription. Voyez la Préface.

Tome X I.

traduire à la lettre z la joie des enfants des

hommes est carie par cem fleñereſſe.

Gsg
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qui faÿbít la joie des enfants des hom

mes.

~ r3. Prêtres , couvrez-vous Je pm, 8(

pleurez ,~"jettez de grands cris , miniſ

tres de l'autel ; allez au temple , 8( cou

chez ” dans le ſac ,' ministres dev mon

Dieu : parce que les ſacrifices 8( les obla

tions " du bled 8( du vin ont été retran

chécs de la maiſon de votre Dieu , n'y

en 'ayant plus dans tout le pays.

, r4. Ordonnez un jeûne ſaint ; ” con

voquez l'aſſemblée ; faites venir les an

ciens 8( tous les habitants du pays en la

maiſon du Seigneur" votre Dieu : 8( criez

au Scigneutz"

_ I5.-O jour malheureux l' ”l~e jour du

Seigneur est proche ; 8( le Tout—puiſſant

Ie ſera fondre ſur nous comme une tem—

pète. "'

-r 6. Il est arrivé , ce jour terrible. " En

effet , n'avons-nous pas vu périr devant

nos " yeux tout ce qui devoit être le

ſoutien (le notte vie? 8( n'avons-nous Pa:

agi-i arueruntctz. quia com"

fuſum est gaudium à fi~_'

liis hominum.

t3. Accingite vos , 8(

plangite , ſacerdotes; ulu-’

late , miniſtri. altaris ,- in

gredimini , cubate invſacd
co, ministri Dei meizquo-ſi

niam intcriit de domo
Dei vestri (ſiacrificium 8e lia

bacio.

r4. Sanctiſicare jeju

nium ,* vocate cœtum ,

congregate ſeries , 8c om

nes habitatores terra; in.
domum Dei vcſirizſi8( cla

rnate ad Dominum.,

I5. A , a, a,, dieíæ'

quia propè est dies Do

mini ; ô( quaſi vaſiitas à.

Potence vcniet.

-16, Numquid non co

ram oculis vestris alimen

ta- perierunt de domo

Dei nostri, lætitia 8( exul

i ÿ. 13. Hébr. autr. Ceignezwous, 8c ſoyez marion.

dans le deuil , revâlezwous' d'habita- de deuil.

JMJ. Hébr. litt. 8e paſſez la nuit cone/it's

(ſans le ſac.

Mid'. Hébr. autr. parce que les oblations

du bled 8( du vin , 8m.

Ÿ. r4. Litt. Conſdcrcz un jeûne , ordon

ne( 1m jeûne.

' Ióíd. Le mot Domini est ici exprimé dans

PHébreu.

Ióíd. Ou plutôt : 8c criez au Seigneur. O

jour malheureux , 8re. n Ceſta-dire , que le

ÿ. 15. est indépendant du V. 14. de même

que du ÿ. 16.

V. l 5. Autr. Hélas, quel jourLLa particule

Hébraïque exprimée ici par A , .1, .1 , eſt ren

due ailleurs par Heu E c'est une ſimple cxcld- ’

Ióíd. Ou ſelon les Se tante : Car un nouveau malheur va ſuccéclzer au malheur qu.

nou: ejorouvonr. Ce ſecond malheur est l’ir

ruption des Chaldéens, dont il ſera parlé au

Chap. ſuiv. Ainſi dans l'Apocalypſe ,. après

le flenu des ſäuterelles qui est appellé [e pre—

mier malheur, ſuccede un _ſecond mal/teur,

?ui est auſſi Firruption d'une armée nombreu

c8( Formidable. Apec. Ix. n. Gſùiv.

ÿ. i6. Ou plutôt, il paroi: que par ce

jour terrible , on doit einen-ire dc nouveaux

malheurs idevoient ſuccéder àla calamité

préſente. oyez la Préface.

lóíd. C'eſt lc ſens de ?Hébreu : on y li:

ſtg/Iris.
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'Èatio .5

r7. Compntruerunrjuſi

menta in stercorc ſuo ,'

demolita ſunt horrea , diſ

ſipatæ ſunt apothecæ z

quoniam confuſum est

tritrcum.

I8. Quid ingemuit ani

mal , mugierunt greges

armenti? quia non est

paſcua cis: ſed 8( greges.

pecorum diſperierunn_

I9. Ad te , Domine ,

clamabo; quia ignis c0

mcdit ſpecioſa deſcrri , 8(

flamma ſuccendir omnia

ligna regionís.

zo. Sed 8( bestiæ agri ,

quaſi area ſiticns imbrem,

ſuſpexerunt ad te : quo

niam exſiccati ſunt fon

tes aquarum , 8( ignis de

vu Palégreſſe ê( la joie bannie de la

maiſon de notre Dieu ?"

~ x7.- ~Les 'animaux 'abandonnés' ſont

pourris dans leurs ordures: "les greniers

ont été détruits , 8( les magaſins ruinés ;

parce que tout le froment est perdu , "

G que les lieux destiné: Pour le ſerrer ſont

devenus inutiles.

r8. Pourquoi les bêtes ſe plaignent

elles ? pourquoi les bœufs font-ils re

tentit leurs mugiſſementsiffinon parce

qu'ils ne trouvent plus rien à pnîrre , 8(

que les troupeaux même de brebis pé

riſſent comme eux.

r9. Seigneur , je pouſſerai auſſi moi

ménze mes cris vers vous; parce que le

feu a dévoré ce qu'il y avoit de plus

beau dans les prairies , " ô( que la flam

me a brûlé tous les arbres de la cam

pagne.

zo. Les bêtes mêmes des champs

levent la tête vers vous, pour r~mpl0rer

votre ſecours ,' comme la terre demande

de la pluie ; " parce que les ſources des

eaux " ont été ſéchées, ô( que le feu a

dévoré ce qu'il y a de plus agréable dans

Ibid. Au lieu de perierunr , on lit dans

?Hébreu exſàſſum ell : ?Interprete Chaldécn

paroîr avoir lu les deux verbes : ce qui don

ne lieu de ſou çouner qu'après ACL , ali

mmmm, on liſtbir AFS , periit: la reſſem

blance de ces deux mots a pu donner lieu de

les confondre 8c d’omettre le ſecond dont la

Vulgate conſerve le vestige.

7l. r7. Hébt. autr. Les grains ſont pour

peaux de bœufs verſent-ils des larmes? pour

quoi Pouſſent- ils des mugiſſemcnts P L'idé

breu pourroit ſignifier : Quels gémiſſetnents

pouſſeur les animaux. Les troupeaux de

bœuſs verſent des larmes , parce qu'ils n’ont .

plus de pâtura es; 8c les troupeaux même:

de brebis éri ent.

Xl. r9. Ëlébr. autr. parce que lc ſeu a dé

voré les prairies du déſert, e. à. a'. de [.1

ris ſous leurs mortes , ſim: pouvoirj germer plaine ; v les lieux destinés au pâturage , .Sc

ri muſe de ſextrímeſèk/rereffi.

Ióid. C’est le ſens de Pl-lébreu , qui peut ſe

traduire :i la lettre : le bled est dcſſéché.

— 37. r8. On lit dans ?Hébreu NBCU ,per

plexi ſia”, peut-être pour uscu , O fle”

ranr , comme ?expriment les Septante ; ou

!Eau , voeiferatíſunt , ou mugierunl , com

me ſuprimé la Vulgate : pourquoi les trou

ailles pasteurs ſi: retiroient avec leurs trou

peaux.

il. zo. Ces mots , quaſi area_ ſiuenr 1m

ärem , ne ſont ni dans Vl-iébreu, ni dans les

Septante : c'est une lparaphrziſe empruntée

d'une expreſſion qui e trouve dans la Ver

ſion d’Aquila.

Ióíd. Hébr. autr. les ruiſſeaux.

Gggz
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les prairies. " voravit ſpecioſa déſerti

Ibid. Hébr. litt. les prairies du déſert, nait de ſoi-même dans les campagnes déſer

c. à. d. de l.: plaine. Jupr. jlr. t9. Aux ra- tes 8c incultes. Ainſi tandis que les faux pro

vages cauſés ar les inſectes qui dévorent les phetes chez les Juifs ravageotent l'héritage

productions e la terre dans

cs campagnes du Seigneur , le feu des paſſions conſumoſſit

cultivées Bt habitées , ſe trouve jointe ici une l les nations infideles.

ardeur brûlante , qui confirme tout ce qui

 

CHAPITRE II.

Jour terrible quifi/ccede au premier fléau. Dcſolation de la .ſu

deſie par une armée nombreuſe ÛfbrmidabIe. Exhortation à

la pénitence. Réconciliation du Seigneur avec ſon peuple..

Doäeur de justice. Effuſion de l'Eſprit de Dieu. Signes qui

annonccront le jour des vengeances du Seigneur. Salut au

milieu des restes qu'il aura appelles.

i. Aires retentit la trompette en

Sion ; jettez des cris ſur ma mon

tagne ſainte ;que tous les habitants de

la terre ſoient *dans l'e’pouvante : car le

jour du Seigneur va venir; il est déjà

proche z"

z. ce jour de ténebres 8( d'obſcurité ,

ce jour de nuages 8( de tempêtes : com

me la lumiere du point du jour " luit en un

moment, G ſe répand ſur toutes les mon

tagnes , ainſi' un peuple nombreux 8(

puiſſant ſe répandre: ſur toute la terre d'1]1

raël ê' la ravagera entiérement ,~ il n'y en

a jamais eu , ô( il n'y en aura jamais de

ſemblable, dans tous les ſiecles, en pui]l

ſance ê' en cruauté.

3. Il est précédé d'un feu dévorant,

8( ſuivi d'une flamme qui brûle tout : la

I. Anitetubâ in Sion,

ululate in monte

ſancto meo , conturben

tur omnes liabitatores ter

ræ : vquia venit dies Do

mini, quia propè est .'

2.. dies tenebrarum 8c

caliginis , dies nubis 6c.

turbinis: quaſi marie cx

panſum ſuper montes, po

pulus multus 8( ſortis ;

ſimilis ei tion fuit à prin

cipio , 8( post eum non

crit uſque in annos gene

rationis 8( generationis.

3. Ante faciem ejus ig

nis vorans , 6( post eum

. W. i. Cejour du Seigneur est celui dont il l dable que S. Jean annonce dans l'Apocalyp

est déjà parlé au ïſ. i5. du Chap. précéd. ſe, rx. t3. Gfiziv. comme devant ſuccéder

celui de l'irruption des Chaldéens ſur la au ravage des ſauterelles. Voyez la Préface

Judée ,- celui de la ruine de Jéruſalem par 8c la. Diſſertation qui précédent.

les Romains , celui de cette irruption formi

ï

77. 1. Hébr. lin. comme l'aurore.
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exurens flamma z quaſi

hortus voluptatis terra

coram eo , 8( post eum ſo

litudo deſerti; nequc est

qui effugiat eum.

4. Quaſi aſpectus equo

rum , aſpectus eorum :.6:

quaſi equitcs ſic current.

s. Sicut ſonitus quadri

garum ſuper capita mon'

tium exilient , ſicuc ſoni

tus flammæ ignis devo

rantis ſiipulam , velut po—

pulus ſortis præparatus

ad prælium.

6. A facie ejus crucia

buntur populi : omnes

vultus redigcntur in ol

lam. '

7. Sicut fortes current;

quaſi viri bellatores aſcen

dent murum : viri in viis

ſuis gradientur , 6c non

declinabunt à ſemitis
ſiſuis.

8. Unuſquiſque fi-a

ttem ſuum non coarcta

bit ,* ſinguli in calle ſuo

ambulabunt : ſed 8( per

fenestras cadent , 6c non

demolientur.

campagne qu'il a trouvée, comme un

jardin de délices , ” n'est après lui qu’un

déſert affreux ; nul n'échappe à ſa vio

lence.

4. A les voir marcher- , on les pren

droit pour des chevaux de bataille , tant

ils ſont fort: G- puzſſantt : ô( quoiqifíls

ſoient à pied , ils s'élanceront comme une

troupe de cavalerie.

5. Ils ſauteront ſur le ſommet des

montagnes , avec un bruit ſemblable à

celui des chariots armés', 8( d'un feu qui

brûle de la paille ſeche : 8( il: s'avance

ront, comme une puiſſante armée qui

ſe prépare au combat.

6. Les peuples , à leur approche ,

trembleront d’effroi : ” on ne verra par

tout que des viſages que la faim Ô' la Peur

rendront remis 8( plombés.

7. Ils courront comme de vaillants

ſbldatx ,- ils monteront ſur les murs ,

comme des hommes de guerre account
I \ ï '

me: à monter a [aſſaut : ils marcheront

ſerrés dans leur rang , ſans~que jamais

ils quittent leur route. ”

8. IIS ne ſe preſſeront point l'un l'au

tre avec confuſion ,~ chacun gardera la

place qui lui a été marquée: ils ſe gliſ

ſeront par les moindres ouvertures, "

ſans avoit beſoin de perdre le tcmpr à

rien abattre. "

 

ÿ. 3. Hébr. autr. comme le jardin d'E

den , c. à. d. comme le paradù terre/Ire.

ÿ. 6. A la lettre 8c ſelon FHébreu: tout

mentés 0 Igitíx de douleur comm: uncfèm- l ſens.

m: qui est en travail.

y. 7. Autt. Ils marchcront chacun 'dans

leur rang; ils ne s’c’cartetont point de lent

ligne.

xr. 8. L’He'breu peut ſe traduite en ce

lóid. On lit dans FHébreu IBSAU pour

-IFSAU , Vlllſlcſaóllm ou demolienlur , comme
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9. Ils entreront dans 'les villes; " ils

courront ſur les remparts : ils monte

ronr juſqu'au haut des maiſons, 8( ils

entreront par les fenêtres comme un

voleur.

Ua,.- …Lm to. La terre tremblera devant eux;

Ezecſnxxxlhles cieux ſeront ébranlés par le bruit de

7' leur: cri: : le ſoleil 8( la lune ſeront obſ
1 . til- t3- _ _ ,;grrr/L xxit-_curcis par la pauflîere qui .Félevera ſim:

²‘>- leur: Fred: , 8( on ne verra plus l'éclat
Marc, xi”. d , . ,,

u. es etoiles.

Luc. xxï-lí- Il. Mais le Seigneur ſait entendre

ſa voix avant .d'envoyer ſon armée,

afin qu'on détourne ce fléau terrible par

une vérítabb Pénírence : il avertit que ſes

troupes ſont innombrables , qu'elles ſont
Ier. xxx

Ama,, v. IQ, fortes , 8( qu'elles exécuteront tourſes

301711.! x5- ordres, afin qu'on faflë tous ſes effort: ,

Pour prévenir le joiir où elles fondronr ſur

cette terre : car-le jour du Seigneur eſt

grand; il est terrible: 8( qui pourra en

ſoutenir l'éclat .7

I2.. Maintenant donc , dir le _Seigneur:

Convertiſſez~vous à moi de tout votre

cœur , dans les ieûnes , dans les larmes,

8( dans les gémiſſements.

' 9. Urbemingredientur;

in muro current : domos

conſcendent; per feneſ

_rras intrabunt quaſi ſur.

IO. A ſacic ejus contrer

muit terra , mori ſunt cœ

li: ſol 8c luna obtenebra

ri ſunt , 8( stcllæ retraite

runt ſplendorem ſuum.

Il. Er Dominus dedie

.vocem ſuamantc faciem

exercitûs ſui: quia mulra

ſunt nimis caſh-a ejus ,

quia fortia 8c facientia

verbum ejus : magnus

enim dies Domini, 8e tet:

ribilis valdè 58( quis ſuſ

tinebit eum?

12. Nunc ergo dicit

Dominus : Convertimini

ad me in toto corde veſ

tro, in jejunio , 8( in fle

tu, 8c in planctu.

r3. Et ſcindete corda

vestra , 8( non vestimen

ta vestra ; 8c convertimi

ni ad 'Dominum Deum

vestrum z quia benignus

13. Déchirez vos cœurs , 8( non vos

vêtements ; 8( Convertiſſez-vous au Sei

gneur votre Dieu , eſpérant qu'il vou:

pſnxxxv. 5 pdrdonnera vos péché: .' parce qu'il est

Jan- iv. z. bon 8( compatiſſant, qu'il est patient"

8( riche en miſéricorde, 8( qu'il peut ſe

?exprime la Vulgate. Autr. ils ſe íetteront l le déſastre que devoienr éprouver les Juifs

au milieu des dards , 8c ils n'en ſeront point

bleſſés. Le même mot peutfignifier Vulne

rdóunlur.

V. 9. Hébr. autr. ils ſe répandront dans

la ville. La ville peut ici marquer Jéruſa

Iem.

1/. to. Litt. les étoiles retireronr leur

éclat. Les expreſſions de ce verſet peuvent

marquer énigmatiquemcnt Fébranlement 8c

ſous la main de Nabuchodonoſor; la [erre

repréſente le peuple; le ciel 6L les astres ,

les princes 8c les grands. Le roi Jéchonias

8c la reine ſa mere 'furent faits captifs , 8c

tous les

eut auſſi e même ſort avec le reste des Prius

cipaux de ſa nation.

t z. Hébr. autr. lent à ſe mettre en C04,

lere.

rinces avec eux; le roi Séclécias



C HAP 14T R"Eſſ I I.

6c rniſcriéors en , patiens

ét multæ miſericordiæ ,

8( præstabilis ſuper mali

tiâ.
î I4. Quis ſcit ſi conver

cätur , 6c ignoſcat, 8( re

linquac post ſe benedic

tionem, ſacrificium 8( li

bamen Domino Deo veſ

tro ? '

t 5. Canite tubâ in Sion;

ſanctificate jejunium ,' vo

care cœtum. ‘

t6. Congregate popu

lum; ſanctificate eccle

ſiam : coadunate ſenes;

congregate parvulos' , 8(

ſugentes ubera : egredia

tut ſponſus de cubili ſuo ,

8c ſponſa de thalamo ſuo.

17. Inter vestibulum 8(

altare plorabunt ſacerdo-d

tes ministri Domini , 6C

dicent: Parce, Domino;

parce populo tuoæ; 8c ne

des hæreditarem tuam in

Ibis'. C'est le ſens de l’Hébrcu. S. Jérô

. . 413
repentir du mal " dont il vous avoir me

nacés. - ~*

r4. En effet qui ſait s'il ne ſeretourne

ra point vers nous, s'il ne nous pardonne-IW- …- 9.

ra point, ” 8( ſi , après nous' avoir afllígés,

il ne nous comblera point de ſes bénédic

tions , " afin que vous préſenríez au Sei

gneur votre Dieu vos ſacrifices ô( vos

offrandes , " comme vous faiſiez autrefois

lorſque Vous en aurez le moyen.

15L Faites donc retentit la trompette

en Sion ; ordonnez un jeûne ſaint ; "S"P""'4'

publiez une aſſemblée jblemnelle.

I6. Faites venir tout le peuple ; aver

tiſſez-le qu'il ſe purifie: aſſemblez les

vieillards ; amenez les enfants , 8( ceux

qui ſont encore à la mammelle : que

l'époux ſorte de ſa couche , 8( l'épouſe

de ſon lit nuptial ; qu'ils ſanctifient leur

jeûne par' leur contínence.

t7. Que les prêtres ô( les ministres du

Seigneur , proflernés entre le vestibule 8(

l'autel, ” fondent en larmes , 8( s'é

crient: "Pardonnez, Seigneur , pardon-ſi

nez à votre peuple ; " 8( ne laiſſez point

tomber votre héritage dans l'opprobre ,

en l'expoſant aux inſultes des nations : "

V. r7. c. â. d. entre Vauteldcs holocauſ

me dansqſon Commentaire avertit que m.:

[irid doit ici ſe prendre pour .zfflictim

il. r4. Hébr. autr. s’il ne ſe repentitapoinr

du mal dan! il nou: a mener-er. i) C'est la mê

me expreſſion qu'au verſet précédent.

Mid. Lirt. 8c s'il ne laiſſera point derriere

lui la bénédiction , fi tandis qu'il/traitait s'y?

ſoigner de nous , il ne nou: reſerve point enco

re pue/que óíneíffictio”. '

Ióid. Hébr. autr. vos oblations de bled Bt de

vin. sx-zpr. 1. 9. 13. ~

il. r5. Lits. conſacrer un jeûne.

‘ dans le ſens de la Vulgate

tes 8c le veſiibule du lieu ſaint.

Ióid. L'Hébreu peut également ſignifier

plorabunt , ou Florent; dirent , ou dirent.

Ióíd. Hébr. autr. Epargne: , Seigneur,

votre peu le. Le mot qui ſignifie parce n'est

pas répé dans fl-lébreu; 8c il est différent

;de celui qui est exprimé par ptptrtit au ir.

uiv.

Ióia'. C'est ainſi que quelques-uns tradui

ſent Yflébrcu. On pourroit auſſi traduire

: en ſouffrant

qu'il ſoit ſous la domination des nations. ‘
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ſouffrirez-vous que les étrangers diſent

de vous : Où est leur Dieu .7

18.51' vou: entrez dan: cer ſentiment: de

pénitence , le Seigneur aura pitié de vous ,

ê' vous aurez la conſolation de pouvoir dire:

Le Seigneur a été touché de zele pour

ſa terre: il a pardonnéîà ſon peuple pe'

nitene ô' humilie'. ” '

I9. Le Seigneur a parlé à ſon peu

ple , 8( il lui a dit : Je vous enverrai

du bled, du vin 8( de l'huile; 8( vous en

ſerez raſſaſiés : ” 8( je ne vous abandon

nerai plus aux inſultes des nations.

zo. .Pécarterai loin de vous ceux de

vos ennemi: qui ſont du côté de l'Aqui

lon; 8( je les chaſſerai dans une terre

déſerte où perſonne ne paſſe : ” je ferai

périr les premiers vers la mer d'Orient,

cëeſl-à-dire , vers la mer Morte ,* 8( les

derniers , vers la mer Méditerranée, qui

eſi la plus reculée: " ils pourriront ſur la

face de la terre,'8( l'air ſera inſecte' de

leur puanteur , parce qu'ils ont agi avec

inſolence , attribuant leur: avantage: ſur

mon peuple , à leurſagefle 6* à leurforce ,

G' non à ma justice , dont cependant il:

n'étaient que le: ministres. ”

opprobrium ; ut domi;

nentur eis nattones: qua

re dicunt in populis: Ubi

est Deus eorum?

18. Zelatus est Domi

nus terram ſuam , 8( pe

percic populo ſuo.

I9. Et reſpondit Domi

nus , 6e dixit populo ſuc:

Ecce ego mittam vobis

frumentum , 6e vinum ,

6e oleum ; 8( replebimini

eis: 6c non dabo vos ul

trä opprobrium in genti

bus.

zo. Et eum , qui ab A

quilone est , procul faciam

'a vobis; 8c expellameum

in terrarn inviam 8c de

ſertam : faciem ejus con

tra mare Orientale , 8c ex

cremum ejus ad mare no

vifflmum: &aſcendet ſœ

cor ejuS,8t aſcendet putre

do ejus, quia ſuperbe egit.

il. r8. Hébr. autr. il a uſé de clémence

envers ſon eu le.
fl. I9. Cfest lie ſens de ?Hébreu

zo. Autrement 8e ;ila lettre ſelon l'Hé

bren: .Yécarterai loin de vous ce peuple

ſeptentrional , 8c je le chaſſerai dans une

terre ſeche 8e déſolée; je ferai périr les Pre

miers, Bac. D Le P. de carrieres ſemble

entendre cela des Scythes : mais on l'en

tend plus communément des Chaldéens , que

les Prophetes déſignent communément ſous

ce titre. C'est qu'en effet quoique la Chai

clée fût plus à l'Orient qu'au Nord de la

Judée , cependant comme la route ordinaire

de l’une à ?autre s’ouvroir par ln Syrie qui

est au Nord, ces peuples qui vcnoient ainſi

,par le Nord , étoient réputés peuples du

Nord. Voyez ce qui est dit de ce verſer

dans la Préface.

16. Hébnlitt. vers la mer postérieurqc. à-J.

occidentale , qui :ſi la mer midi/ennuie.

Ióíd. Ou plutôt ſelon Fl-Iébteu : car le

2.1. Noli
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l 'LL Noli timereſterra; LI. O terre (Hfiaël , ceſſez de crain

cxulca 5( lætare 0. quoniam dre; rreſſaillez d’alégreſſe , 8( ſoyez dans

- - - la joie : parce que le Seigneur va faire
;nagmrficavit Dommus ut de grandes choſes en Votrefaveur.

accre .

zz, Noiice rimere l, ani. zz. Ne craignez plusl, anirnaux de la

mafia regionis: quia ger_ campagne : parce que es prairies vont

- _ - reprendre leur premiere beauté; " les
Ëlîiaÿâäntliêäîxcäîgîräfic arbres porteront leur fruit ; les figuiers

r
8L les vignes ouſſeront avec vigueur.

fructum ſuum -, ficus 6c 'P

vir-tea dederunt virtucem

fuam.

2.3. E; fflii Sion , exulñ 23. 'Et vous , enfants de Sion , ſoyez

tate a( lætamini in Do. dans des tranſports Œalégreſſe; réjoui-f.

mine Deo veſiro . quía \ez-vous au Seigneur votre Dieu;par

dedit vobîs doctoremjuſ; ce qu’il vous a donné un Maître qui

_ _ vous enſeignera la justice , " ê( qu'il ré
\fflæ z ê( deſceflderc fa' pandra ſur vous, comme autrefois, ”les

cíet ad vos imbrem matu- pluies de l'automne 8( du printemps.

tinum 8( ſerotinum, ſicuc

in principío.

24. En implebuntur 14. Vos granges ſeront pleines de

areæ frumento; à revdun_ bled; 8( vos preſſoirs regorgeront de vin

dabunr torcularia vino 8c R d'huile

oleo. \

25. Et reddam vobis an. 25. Je vous rendrai les fruit: de: an

d' 1 ſ_ nées que vous ont fait perdre la _ſaute:ÏÎ ËZÊÈUÊŒHÊ ;Ëbÿgïä re11e,le ver, la nielle, 8c la chenille, n.

., ,

Seigneur va faire de grandes choſes en votre Ibid. On lit dans l’Hébreu BRASUN , in

liver”. n c’est la même expreſſion qu'au principía, pour CRASUN, Mur i” priaczjpío,

verſet ſuivant. comme au commencement. Ces plaie: ſon:

il. u. c’est le ſens de l’Hébreu , ui le ſymbole des eaux ſaluraíres de ſa grace,

peut ſe traduire à la lettre: parce que (les donc ſabondanre effuſion a été le fruit de

prairies du déſert, c. a'. d. d: ldpldine, vont Pavénemeur de JeſuS-Chriſi le vrai Docteur

ſe couvrir d’hetbes; le: lieux destinés aux de l.: justice. -

pâturages ?ont reprendre leurflrtilite'. supr. ÿ. 2g. Hébr. autr. les inſectes , gaſam ,‘

I. 19. abc', jëlec 8c chti/ll. Voyez ſur ces termes

ÿ. 23. Hébr. autr. le Maître qui vous les notes du Chap. I. ÿ. 4. Le mor ga am

enſeigne” la juſlice , c. à. d. le Mſhe ſe trouve ici tranſpoſé dans l’Hébreu ,- est

même.» V0 ez ce qui est dir de ce verſet le dernier au lieu d'être le premier, 8c il

dans la Pré ace , 8c dans la précédente Diſ- porte la conjonction 6' qui paroît ici mam
(ſicttarion. quer après , cœst-â-dire , avant_finitude.

Tom: XI. Hhh
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ô- ce que vou: a ravi Parmée puiſſante 8( eruca: ſortitudo mea_

que j’ai envoyée contre vous. magna ’ quam mifi in vos.

2.6. Vous vous nourrirez (le tous ce: 26. Et comedetis veſ

bien: , ô( vous en ſerez raſſaſiés : vous genres , 5c ſaturabimini -’

bénirefzule nom du Seigneäſ votre Riez" 8( laudabitis nomen Do

qui a alt pour VOUS tant e mervei e .Z Dei vefiri ui ſe_

u le ne tombera lus amais _ . . _ ‘
a mon Pe P P 1 c1: mirabilia vobllcum 5

dans la confuſion où il a été.

- ô: non conſundetur po

pulus meus in ſempiter

num.

2.7. Et ſcietis quia in

medio Iſraël ego ſum ; 8l

ego Dominus Deus veſ

ter, 6c non e() ampliùs :

8c non conſundetur po

pulus meus in æternum.

28. Et eric post hæc :

Effundam ſpiritum meum

ſuper omnem carnem 5 8c

prophetabunt filii veſiri

&filiæ vestræ: ſeries veſ

tri ſomnia ſomniabunt ;a

6c juvenes veſiri viſiones

videbunr.

29. Sed 6c ſuper ſervos

meos &c ancillas in die

bus illis effundam ſpiri

tum meum.

30. Et dabo prodígia

in cœlo 6c in terra , ſan

27. Vous comprendrez alors que c'est

moi qui ſuis au milieu d'Iſraël _" pour le

protéger; que c'est moi qulſuis le Sei

gneur votre Dieu , 8( qu’il n'y en a

point d'autre que moi : 8( mon peuple

ne tombera plus jamais dans la confu

ſion où il a été.

28. Après cela , je répandrai mon

A5' "- l7' eſprit ſur toute chair : vos fils 8( vos

filles prophétiſeronr : vos vieillards ſc—

ront instruits par des ſonges ; ô( vos

jeunes gens auront des viſions.

Ifizi. xuv. ;

29. Je répandrai auſſi alors monleſprit

ſur mes ſerviteurs &ſur mes ſervantesj"

de quelque nation ê' de quelque condztzon

qu'elles ſoient.”

Je ferai enſuite paroitre des proñ

30. dudiges "dans le ciel ê( ſur la terre ,

77. 17. Ou ſimplement: que je ſuis au

milieu d'Iſraël. v

ÿ. 28. 8c 29. S. Pierre nous découvre

l'accompliſſement de cette prophétie dans

Feffuſion de l'Eſprit de Dieu ſur les Apôcres

8L les diſciples de Jeſus-Chrifipdct. u. 16.

G' ſidi-l.
~ 7/. 2.9. On lit dans ?Hébreu !IAHDÎM ,

ſervo-r , Pont xAnMJèn-o: mm; 8c HSFKUT,

dncillas , pour HSFKUT! , dncíllas mças. Le

pronom est exprimé dans la Verſion des

Sepranre comme dans la. Vulgate , du moins

après ſèrvos; quelques exemplaires Grecs

le joignent à dncillæ: : 8c dans le diſcours de

S. Pierre au Livre des Actes, u. x8. on

lit les deux pronoms.

1/. zo. Hébr. autr. des ſignes.
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guinem ,ôcignem 7 6( va- ſang, du ſeu 8( des tourbillons de fu

porem fumi. 'nee' 0

3l* Sol converter…. in 8U311. Le ſOlËll ſera change eq ténelzäeâZ

. ' ' supr. Tr. io.& l na m ſan_ a une en ang , avant que .e grdn
Ëçäbzs ânteäuam veniat terrible ” )Our du Seigneur arrive. " MM" “m”

u e , 29.

AZI. u. zo.

dies Domini magnus 8c

horribilis.

32. Et erit, omnis qui 32.. Et quoiquïjſemble que tout aille Pe'

invocaverit momen Do_ rtr en ce jour, ce era alors néanmoins que

mini, ſalvus erit: quia in

monte Sion 6c in Jeruſa

lem eric ſalvatio , ſicut

dixit Dominus , 8( in re

ſiduis quos Dominus vo

caverit.

quiconque invoquera le nom du Sei

gneur, ſera ſauvé:" car , dans ce ren- Rom. x. r;

verſement général de toutes les créatures, le

ſalut ſe trouvera, comme le Seigneur

l'a dit , ſur la montagne de Sion\, 8(

dans Jéruſalem , 8( dans les restes du

peuple d'Iſraël que le Seigneur aura ap

pellés à la connaiſſance deſbn nom, ê' qu’íl

aura rempli: de ſon eſprit. ” Maispour les

ennemi: de ſon peuple, il lerfera tou: périr.

V31. C'est le ſens de PHébreU.

V. 30. 8( 3l. Ces paroles peuvent s'appli

uer aux ſi nes qui précéderent la ruine de

éruſalem, elon la prédiction de Jeſus-Christ.

Lue. xxl. r r. Mais ils ſe rapportent encore

plus particulièrement à ceux qui précéderont

le dernier avénemcnt de Jeſus-Christ, 8c

dont il parle auſli lui même. Ibid. ÿ. 25.

Gflziv.

V. 3l. Ceci s'entend indistinctement des

Juifs 8c des Gentils , comme lc remarque S.

Paul. Rom. x. 11. 8c 13.

[bid- c. ii. d. dans les restes fidele: que

Dieu appella d'entre les Juifs dans Péta

bliſſement de l'Egliſe, 8c dans les derniers

restes qu'il appellera , ſoit de la nation Juive,

ſoit de la Gentiliié à la fin des ſiecles.

*Head*

*WN-ë

Hhhz
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CHAPITRE

Venoreances du Seigneur contre les ennemis de
b

I I l.

ſon peuple;

.Reproches contre Tyr ê' Sidon , ê' contre les Philistins.

Jugement du Seigneur. Bonheur de Iéruſàle/n 6" de la ſu:

déc. Déſblation de PEgypte G de Ildumée.

I. Ar en ces jours-là, dir le Seign

6C en ce temps-là , " lorſque j’au~

rai fait revenir”les captifs de Juda ô( de

Jéruſalem- t.

z'. ïaffemblerai tous les peuples, 8( ſe

les aménerai dans la vallée de loſa

phat , " où Ïentrerai en jugement avec

eux , touchant Iſraël mon peuple 8C

mon- héritage ,7 qu'ils ont diſperſé par.

mi les nations , 8( touchant ma terre

qu'ils ont diviſée entr'eux.."

eur', 1. Uia ecce in-diebus

Qillis , 8c in rempo

re illo ,. cùm converrero

captivitatent Juda &t .le

rulàlem ,_

2.. congregabo omnes

genres , 8c deducam cas

in vallem J-oſaphat: 8( diſ

ceptabo cum eis ibi ſuper

populo meo 8c hæredi-r

tate meâ iſrael ,, quos diſ

perſerunt in nationibus ,

6c terram meam diviſe-z

kunt.

Y. r. Ces expreſſions en tes jour: -lä 8è

en ce temps-là , dans' le style des Prophetes

ne ſignifient pas toujours le temps des évé

nements dont 'ils viennent de parler , mais

en général le temps futur dont ils arlent en

annonçant ces divers événements. ependant

les prophéties étant ſuſceptibles de pluſieurs

ſens , la liaiſon qui ne ſe trouve pas dans le

ſens lirtéral 6c immédiat, peut ſe trouver dans

un ſens plus profond couvert ſous le voile

de la lettre. Le Chapitre précédent, nous a

conduits juſqu'au grand jour du dernier iu

gement', 8c c'eſt ce dernier jugement qui va

ïtre ici énigmati _nement annoncé. Voyez

la Diſſertation pr cédente.

Ibid. On lit dans ?Hébreu ASUS , pour

A513 , converlero .- les Rabbins en convien

lent.

xt'. r. 6c z. D. Calmet croit que toute la

ſuite de cette prophétie ſe rapporte ſelon

la lettre au temps de la. défaite de Camby

_captifs , 6c

ſes; il penſe que la vallée de .Toſaphat ;

demi-dire, la vallée du jugement de Diem,

appellée auſſi au! ÿ. 14. la vallée du carna

ge , est la vallée de Jezrahel ,qui étoit :î

l’Orient du Mont-Carmel , 8c qui s'étendait'

juſqu’au ,laut-daim Voyez la Drſwreariorr

ſur Gag, à la tète de la prophétie d’Ez6~

chie]

ÿ'. z. La premiere partie de ce reproche'

regarde les Chaldéens qui avoient diſper

ſé les Iſraélites , 8e les avoient emmenés'

ui étoient alors compris ſons la—

Monarchie es Perſes dont Caml) ſes étoit

roi. La ſeconde partie regarde les yriens,

les Sidoniens, l'es Philistins, les Idumécns,

8c les autres peuples ui* avoient parta é les

terres trlfraël &de Juda, 8e ſe les toient

appropriées pendant leur ca tivité. Ces peu

ples ennemis d'Iſrael repré ntent les dites:

ennemis de l'Egliſe.
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3. Et ſuper populum
meumænilſierunt ſot-tem:

8( poſuerunt puerum in

proſiibulo ,’ 8c puellam

vendideru-nt pro vino uc

bíberent.

4. Verùm quid mihi 8l

vobis, Tyrus 8c Sidon ,

8c omnis terminus Palæſ

thinorum? numquid ul

tíonem vos reddetis mihi?

8L ſi ulciſcimini vos con

tra me , citb vclociter

reddam viciſſltudinem vo

bis ſuper capuc vestrum.

5. Argen-tum enim

meum 8c aurum tuliſiis ,

8c deſiderabilia mea 8(

pulcherrima intuliſiis in

delubra vestra.

6. Er fil-ios Iudîa 8K fi'

Iios Jeruſalem vend-idiſiis

filiis Græcorum : uc longè

faceretis eos de fin-ib-us

ſuis.

7. Ecce ego fuſcitabo

eos de loco in quo ven

didiſiis eos : 8K convertam

retributionem vestram in

caput vestrum.

8. Er vendant filios veſ

z. Ils ont partagé mon peuple au ſort;

ils ont expoſé l'es jeune: enfants dans des

lieux de prostitution , " 8( ils ont vendu

les jeunes filles pour avoir du vin , ê(

pour s'enivrer.

4. Mais qu'y avoit-il à démêler entre

vous b( moi , ” Tyr 8( Sidon ; ô( vous,

terre des Philiflins .7 est-ce que je vous ai

fait quelqlffinjure , dont vous veulliez vous

venger , en traitant ainſi' mon peuple? mais

ſi-_vous ent-reprenez de vous venger de

moi, je ferai tout d’un coup " retom

ber ſur votre tête le \nal que vous vou

lez me faire , G- je vous rendrai celui que

vous mäzvez fait.

5. Car vous avez enlevé mon argent

8( mon or ; 8( vous avez emporté dans

vos temples ce que ïavois de plus pré

cieux ô( de plus beau dan: le mien.

6. Vous avez vendu les enfants de

Juda 8( de Jéruſalem aux enfants des

Grecs , "pour les tranſporter bien-loin de

leur pays.

\
7. Mais je vais les retirer du lieu où

vous les avez vendus : ô( je ſerai retom

ber ſur votre tête le mal. que vous leur

avez fait.

ÿ. 3. Hébr. autr. ils ont donné les jeunes

8. Je livrerai vos fils 8l vos filles- en?

nîens (ou Ioniens z) peuples de la Grece;

hommes pour prix à des prostituées; &ils qui dans le style des Prophete: déſignent

ont vendu , ate.

y). 4. Hébr. autr Quäviez-vcus contre

moi?

Ióia'. Autr. je ferai bientôt retomber , 8re.

j. 6.. Hébx. lin. aux- enfants des Java

le.: Grecs, comme on le voit dans Daniel,

v…. n. oil Alexandre roi des Grecs eſt

déſigné de même dans Pflébrenrſous le nom

de m' de Jam
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tre les mains des enfants de Juda : ô( ils

les vendront aux Sabéens , à un peuple

très-éloigné*: " c'est le Seigneur qui l'a
dit, G' cela ſera ainſi. i

9. Publiez ceci parmi les peuples:

qu'ils ſe liguent entr’eux par les ſer

ments les plus ſaints 6- les plu: inviola

ble: ; que leurs braves s‘animent au com

bat ,~ que tout ce qu’il y a d'hommes de

guerre marche, ô( ſe mette_ en campa

gne pour combattre contre moz.

Io. Forgez des épées du courte de

,vos Charrues, ê( des lances du fer de

vos boyaux: que le ſoiblejcjentant plein

de courage , diſe: Je ſuis fort.

II. Peuples , venez tous en ſoule;

accourez, ô( aſſemblez-vous de toutes

parts en un même lieu : c'est là que le Sei~

gneur fera périr tous vos braves. ”

I2. Oui, que les peuples viennent tout

ſe rendre à la vallée de Joſaphat : j'y

paroîtrai affis ” ſur mon trône , pour y

juger tous les peuples " qui y viendront

'de toutes parts. " >

I z. Alorsje dirai à me: anges : Mettez

la faucille dans le bled , parce qu'il eſt

déjà tnûr :Venez ô( deſcendez du haut

du ciel pourfouler le vin :” le preſſoir est

 

 

tros St filias veſiras in ma#

nibus filiorum Juda , 8c

venundabunt cos Sabæis

gentis longinquæ; quia.

Dominus locutus est.

9. Clamate hoc in gen,

tibus : ſanctificate bel

lum ; ſuſcitate robuſios :

acccdant , aſcendant om

nes viri bellatores.

IO. Concidite aratra

veſtra in gladios , 6c li

gones vestros in lanceas :

infirmus dicat : Quia for

tis ego ſum.

It. Erumpite St veni

te , omnes genres , de

circuitu ,‘ 6c congregamí

ni : ibi occumbere faciet

Dominus robuſios tuos.

I2.Conſurgant 6c aſ

cendant genres in vallem

Ioſaphat : quia ibi ſedebo

ut judicem omnes genres

in clrcultu.

13. Mittite falces, quo.

niam maturavit meffls ;

Venice , St deſcendite ,

Apec. xlV

il. 8. Ces Sabéens peuvent être ceux ?ui

habitoient au fond de l'Arabie Heureu e,

au Midi de la Judée.

Y. Il. On lit dans ?Hébreu GIURlC ,

n: veflrox. Ou peut-être qu'au lieu de

1mm' , de/Zendere :cil , il faudrait lire,

TNxT, deſitendere acier: en ce ſens : c'est

là , Seigneur , que vous ferez deſcendre vos

puiſſants ſoldats, vox armee.: elle/fes.

ÿ'. t2. Litt. j'y ſerai affis.

lóid. Jeſus-Christ annonce ſous une ſem

blable idée le jugement univerſel qu'il exer

b cera à la fin des ſiecles. MJ”- xxv. zi.

flme: U104' , peut-être pour cnUmcM ,for- 0 3...

Ióid. On lit dans PI-Iébteu de circuit” ,

comme au 1l'. ñprécédenr.

il. 13. On lit dans ?Hébreu nou, deſèen

dite. Les Septante ont lu , DRcu , cale-ne;

venez , 8c foulez le vin. S. Jean prédit auſſi
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quia plenum est torcular ,

exuberant torcularia :

- quia multiplicara est ma#

litia eorum.

' I4. Populi , populi, in

valle concifionis : quia

juxtä est dies Domini in

Valle conciſionis.

~ I5. Sol 8( luna obtene

brati ſunt , 8( stellæ

retraxerunc ſplendorem

ſuum.

I6. Et Dominus de Sion

rugiet , 8( de Jeruſalem

dabit vocem ſuam; 8( mo

vebuntur cœli 8( terra:

8( Dominus ſpes populi

ſui, 8( fortitudo filiorum

Iſrael.

I7. Et ſcíetis quia ego

Dominus Deus vester ,

habitans in Sion monte

ſancto meo: 8( erit Jeru

ſalem ſancta , 8( alieni

non tranſibunt per eam

ampliùs.

- t8. Et erit in die illa:

stillabunc montes dulcedi—

nem , 8( colles fluent lac

te 5 8( per omnes rivoslu

da ibunt aquæ : 8( ſons

ſous l'image d'une moiſſon 8( d'une vendan

c le jugement que Jeſus - Christ exercera

ans ſon dernier avénement. Apoe. xiv. i4.

Ofiziv.

Y. i4. Autr. Peuples, peuples, :montez

jour du

Seigneur est proche; accollſtí' dans la val

lée du carnage. n Quelques-uns traduiſent

dans la vallée du carnage; car le

plein, les cuves regorgent. Le temps de

la vendange est venu : le temps de la puni

tion des hommes eſt arrivé ,' parce que leur

malice est montée à ſon comble.

I4. Acc-aurez, peuples , eiecoiirezr dans

la vallée du carnage; parce que le jour

du Seigneur est proche; ê' il éclatera

dans cette vallée , par les jugements qu'il_

exercer-a fur vous. " . ‘

r5. Alors le ſoleil 8( la lune ſe cou

vriront de ténebres , 8( les étoiles reti- à

reronr leur lumiere; "

I6. Le Seigneur rugira du haut de

Sion ;8( ſa voix retentira du milieu de

Jéruſalem: le ciel 8( la terre tremble

ront däzffroi ,* 6- le Seigneur , qui ſera

alors la terreur de _ſes ennemis , ſera en mé

Supr. u, :o,

zi.

Ier. xxv. 3G.

Amos, i. z.

me temps l'eſpérance de ſon peuple, 8( la

force des enfants d'Iſraël , qui auront mis

en lui leur confiance.

I7. Vous ſaurez en ce jour-là que j'ha

bite ſur ma montagne ſainte de Sion,

moi qui ſuis le Seigneur votre Dieu .- 8(

Jéruſalem ſera ſainte , ſans que les étranæ

gers paſſent déſormais au milieu d'elle.

1 8. En ce jour-là, la douceur du miel"

dégouttera des montagnes de Sion ,- lelait

coulera des collines d'Iſraël ,' G' les eaux

vives ſe répandront dans tous les ruiſſeaux

de Juda : il ſortira de la maiſon du Sei

gneur une fontaine qui remplira le tor

FHébreu : dans la vallée de la trituration;

e. à. a'. où vousſire( rrirurís G' íeraſËs eam

me l.: paille dans 'l dire. _

V. 15. Jeſus-Christ annonce que les mê

mes ſignes précéderont ſondertiier avéne

ment. Md”. xxiv. 29.

Xl- 18. Hébr. autr. le vin nouveau, le

vin doux.

Amos, ix. 1x,'
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que des épines. "

r9. Mais pour l'Egypte , elle ſera toute

déſolée , " ô( ſldumée deviendra un dé

ſert affreux ; " parce qu'ils ont opprimé

injustement les enfants de Juda , 8( qu'ils

ont répandu dans leur pays le ſang in

nocent. ".

zo. Au contraire, la Iudée ſera habi

tée éternellement: Jéruſalem ſubſiflera”

dans tous les ſiecles ;elle ſera pleine de

Peuple.

zi. Et je purifierai alors leur ſang,

que je n'aurai point purifié auparavant :"

8( le Seigneur habitera pour toujours dans

Sion.

Iëid. Hébt. autr. la vallée de Sittim. d

Quelques-uns ont cru que ce ouvoit être

la plaine de Settim 0d les Iſra lites adore

rent Béelpltégot 3 (Num. xxv. l.) mais

cette plaine étoit awdelà du Jourdain. Cette

vallée ſeroit plutôt la vallée des enfants

d'Ennom , par la uclle pouvaient paſſer ces

eaux qui , ſelon zéchicl 8c Zacltarie , al

loient ſe jetter dans la met morte. Egceh.

xLv”. 8. Zachar. xrv. 8- Le mot Hé

bt-eu STIM, ſe prend pour eedrorum : la

,Vulgate ſuppoſe scrM , jjzinerum : les Sep

tante AT… , (par ain ,) juneorum. Cette

vallée dont il n'est point parlé ailleurs, pa

roît être ici une expreſſion mystérieuſe, qui

peut repréſenter la Gentiliré au' milieu de

aquelle ſe ſont répandues les eaux ſalutai

res de la grace, depuis l'établiſſement de

l'Egliſe; 8c ſur laquelle elles ſe ré andront

avec une nouvelle abondance , lor que l'E

rent de Juda , ô* qui rendra féconde la

terre dſſſiaël , qui ne portoit auparavant
dietur, 8c irrigabit tor

rencem ſpinarum.

19. Ægyptus in deſolañ~

tionem eric , 8( Idumæa

-in deſertum perditionis :

pro eo quod iniquè egc

rint in filios Juda , 8( ef

fuderinc ſanguinem inno

centem in terra ſua.

2.0. Et Judeæ in æter

num habitabitur , St Je

ruſalem in generationem

6c gencrationem.

:I, Et rnundabo ſan

guinem eorum , quern

non mundaveram :St Do

minus commorabitur in

Sion.

vangile ſera annoncé dans toutes les na

tions de la terre à la fin des ſiecles avant

le jour du dernier jugement.

p. r9. L'Egypte fut déſolée par Camby

ſes ,- après lui , par Artaxerxès Ochus; 8c

enfin par Antiochus Epiphane.

Ióid. Ce fur princi alement les Macca

bées qui réduiſirent l' dumée dans cet état.

1. [Place- v. 65. G* 2. Mm. x. r6.

Ióid. On lit dans l'Hébreu irrégulière

cnent NQIA , pour no] innorenrem.

ÿ. Lo. C'est le ſerti de ?Hébreu : Juda

ſubſistent éternellement , 8c Jéruſalem de

énération en génération , ou dans toutes

Es générations. .

77. zr. Autrement ſelon les Se tante : _je

vengerai leur ſang , 8c je ne le lai etai point

impuni. C'est-à-dite , u’au lieu de uNQtTr,

Er mundaóo , ils ont u UNQUTI , Er vin-z

dieeho.

Fin de Ia prophétie de .Ïoël,

PRÊFACE

de domo Domini egre: ſi
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PREFACE

SUR

AMOS.

’ Moſis qui est le troiſieme des douze petits Prophetes *dans les l.;

Exemplaires Hébreux 8( dans ceux de la Vulgate , est le ſecond ŸIÏLÇLŸSAÏZË:

dans les Exemplaires de la Verſion des Septante. L'inſcription de ſa Plopheteksîso”

prophétie nous apprend qu'il tſétoit qu'un ſimple berger-;ôc lui-même :rîiîcgîfflîc-Mî? Pï

parlanr au Prêtre Amaſias , qui lui défendoit de prophétiſer , lui dit : (a) pfflſiczp.] Le: r.

Je ne jui: ni Prophete , nifils de Prophete ,~ mais je mene [naître des bœuf: , Prophétie

G- je pique des jÿcomore: :( on piquoit le fruit du ſycomore, pour le ſi

faire mûrir: ) le Seigneur m'a prix lorſízue je menozſi: mon troupeau , G' íl

m'a dit: Allez , 6' prophétíſez en parlant à Iſraël mon peuple. L'inſcrip

tion' ajoute qu’il étoit des pasteurs (le Tlzécué: ce qui a donné lieu dc

croire qu'il éroir natif du bourg de Thécué , dans la tribu de Juda ,

à quatre lieues de Jéruſalem vers le midi. (b) D. Calmet penſe que

Thécué ſur plutôt le lieu Où le Prophete ſe retira , lorſquïl fut chaſſe'

du royaume d'Iſraël : parce qu'en effet la ſuite donne lieu de croire

que ce Prophete étoit natif du royaume des dix tribus , 8( peut-être

'même de Béthel , où il commença de prophétiſer , 8( d'où il ſut chaſſé.

Car voici ce que lui-même rapporte: (c) Amaſías, Prêtre de Béthel,

envoya dire à Jéraboam , roi d'1fiuël : Amos .c'est révolté contre vou: au mi

lieu de la maiſon d'Iſraël ; G- la terre ne peut ſbutenir ſes dzflourr.....

.Amaſias dit enſuite à Amos : Sortez ;Hai , homme de viſion: : fuſe-zz au pay: -

de Juda; allez y chercher votre pain , C,- _y prop/léa' ez ,* 6- qu’íl.ne vou:

arrive plus de Prophétzſer dans Béthel : parce que c'est à queſé trouve le ſiege

de la Religion 6- de l'Etat. L'inſcription nous annonce que la prophé

'tie d’Amos regarde le royaume dTfi-aël : il parle auffi du royaume de

Juda , 8( des peuples voiſins: mais ſon Objet principal est en effet le

l

 

(d) Ama-Mx. r4. '15.ſi Vulgn vezù-cdñxſHcb-ſi alit. ſci/PAM) ſstëfizèros. E_ (z) z.

Par. xÎ.6. HieromjIIerçer-ſicrot. alii. = (c) Amos , v”. 10. G' ſi”.

Tome XI. I l i



434 P R É F A c E
royaume d'Iſraël. Enfin , l'inſcription marque qu'il prophétiſa 2m temp!

d' Ozias , roi de Juda, G' de Jéroboam , fils de .Tous, roi d'Iſraël, deux an(

avant le tremblement de terre. Le Prophete Zacharie parle auſi; de ce'

tremblement de terre qui arriva ſous le regne d‘Ozias. (a) L'Histo

rien Joſeph , (b) 8( après lui la plupart des anciens 8( des nouveaux

Commentateurs , rapportent ce tremblement de terre au temps de l'en

trepriſe d’Ozias ſur le ministere des Prêtres , lorſque ce Prince voulut

offrir Pencens dans le Temple du Seigneur. (c) On place ordinaire

ment ce fait vers la vingt-cinquieme année du regne d'Ozias , enſorte

qu’Amos aura commencé de prophériſer vers la vingt—troiſieme année_ de

ce Prince, environ trois ans avant la mort de Jéroboam II. Amos

paroît donc être antérieur au Prophete Joël ; mais rien n'empêche qu’il

ne puiſſe être postérieur au Prophete Oſée : ainſi il pourra occuper le

ſecond rang que la Verſion des Septante lui donne entre les .douze petits

Propheres.

n_ ~ Amos commence par déclarer que le \Seigneur -va faire éclater ſes ju

Analyſe, _de gements du milieu de Jéruſalem. ( Chap. I. ) Enſuite il annonce les ven

ËZAÎLZËhŸZËH geancesque le Seigneur exercera contre Damas , à cauſe des violen

le ſens littéralCeS que ,ce peuple a exercées ſur les Iſraélites de Galaad ; contre les

&Ùfflnëfflaî- Philistins , à cauſe qu’ils ont livré aux Iduméens les transſuges d'Iſ

raël ; contre les Tyriens, à cauſe que par une ſemblable injustice ils

’ 'ont violé l'alliance qui étoit entr’eux 8( les Iſraélites ;contre les Idu

méens , à cauſe de leur haine 8( de leur animoſité perfévérante contre

les.enfants d'Iſraël ;contre les Ammonites, à cauſe des cruautés qu'ils

ont exercées ſur les Iſraélites de Galaad , dans le deſſein d’uſurper leurs

terres ; contre les Moabites , ( Chap. II. ) à cauſe de lïnhumanité

exercée par eux ſur un toi d‘Idumée ; contre Juda même , à cauſe de

l'infidélité de ce peuple à l'égard du Seigneur ; enfin , contre Iſraël ,

à cauſedes différents crimes que le Seigneur reproche à ce peuple par

la bouche de ſon Prophete. Le Seigneur continuant de parler aux en

fants d’Iſraël4, leur rappelle ſes bienfaits , leur reproche leur ingratitu

de 8( leur infidélité , 8( leur annonce ſes vengeances. Il adreſſe ſa

parole à tous les enfants d'Iſraël , à toute cette grande famille qu’il a

fait' ſortir de l'Egypte ; ce qui embraſſe également les enfants d'Iſraël 8( de

Juda. ( Chap. III. ) Il les avertir tous que ſes vengeances ſeront propor

tionnées à leur ingratitude. Il les exhorte à être attentifs à la voix de ſes

' Propheres. Il appelle les Philistins 8( les Egyptiens pour être témoins des

injustices de ſon peuple , 8( des vengeances qu’il exercer-a ſur ce peuple

perfide. Il annonce la ruine des_ autels de Béthel. Il prédit la rigueur avec

laquelle ſeront traitées les femmes de Samarie , qu’il déſigne ſous le nom

de vaches graſſes. ( Chap. IV. ) Le Seigneur abandonne les enfants d'Iſ

 

(d) Zac/i. .m, 5. = (i) Jojêph. 4M. l. xx. c. u. =.—.. (c) 4- Reg- xv- 5- G' 1- P"

xxvi. 16. Crjègg.
\
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raël à leur dépravarîon. Il leur repréſente les différents fléaux dont il

les a frappés, ô( il leur reproche leur endurciſſement. Il leur déclare

ue c'est cer endurciſſement qui attirera ſur eux les derniers effets de

ſes vengeances. Il les exhorte à ſe tourner vers lui au ïnoins au temps

de ces dernieres Vengeances , 8( 'a ſe préparer à aller au-devant de lui ,

lorſqu'il viendra vers eux. Le Prophete déplore la ruine d'Iſraël.

( Chap. V. ) Il exhorte les enfants d'Iſraël à chercher le Seigneur , dont

il releve la puiſſance. Il leur reproche leur endurciſſement , 8( leur an

nonce les vengeances du Seigneur. Les riches d'Iſraël ont pillé les pau

vres ; ils ſeront eux-mêmes pillés. Le Seigneur les exhorte ä l'amour

de la justice : ils ſont ſourds à ſa voix. Les pleurs ô( les cris retenti

ront dans leurs places ô( dans leurs vignes , à cauſe des maux dont le

Seigneur les accablera un jour. Malheur à ceux qui deſirent voir ce

jour : il ſera pour eux un jour de ténebres 8( dbbſcurciſſement. Le

Seigneur rejette le culte des enfants d'Iſraël: il hait leurs fêtes; il ne

peut ſouffrir leurs aſſemblées ; il rejette leurs holocaustes 8( leurs of

fraudes; il n'écoute point leurs cantiques. I] leur reproche Pidolarrie

de leurs peres dans le déſert :ceci donnera lieu à une Diſſertation. Il Diſſertazíoi.

leur annonce leur captivité. Le Prophete reproche aux grands d'Iſraël lläîgffjîîë

( Chap. VI. ) leur haine contre Sion , leur vaine confiance dans Sama- dans le délſftfr,

rie, leur ingratitude envers le Seigneur , leur injustice , leur molleſſe , ?WF ?mieu

leur inſenſibilité. Il leur annonce les vengeances que le Seigneur exercera ÀEÃHÊÎÀÈPŒ'

ſur eux , ſur toute la maiſon d’Iſraël , 8( même ſur toute l'étendue

du pays occupé par les deux maiſons d'Iſraël ô( de Juda. Le Seigneur

découvre à ſon Prophete ſous différentes figures 8( dans différentes

viſions , les maux dont il accablera les enfants' d'Iſraël. ( Ch. VII. )

Le Prophete demande miſéricorde pour ce peuple. Le Seigneur tou

ché de compaflion, promet que ce peuple ne ſera pas entiérement ex

terminé. Il annonce au Prophete la ruine de la maiſon de Jéroboam.

Amaſias accuſe Amos devant Jéroboam , 8( commande à ce Prophete

de ſe retirer dans le, royaume de Juda. Le Prophete lui déclare qu’il a

été envoyé par le Seigneur pour adreſſer ſa parole aux enfants d'Iſraël.

Il annonce les malheurs qui arriveront à Amaſias , ô( la captivité d’Iſ-‘

raël. Le Seigneur découvre encore à ſon _Prophete ſous une autre figuä'

re 8( dans une autre viſion la ruine d'Iſraël. ( Chap. VIII. ) Il ſe plaint

des iniquités de ce peuple : il annonce les vengeances qu’il exercera ſur

eux. En ce jour-là , ~le Seigneur fera coucher le ſoleil. en plein midi. En

ce jour-là, le Seigneur les frappera d'une famine, non de pain , mais

de la parole de Dieu. En ce jour-là , ils ſeront agités 8( errants dans les

quatre parties du monde. Le Seigneur annonce encore à ſon Prophete

dans une autre viſion les vengeances terribles qu’il exercera ſur la mai

ſon d’Iſraël. (Chap. IX. ) Il déclare qu’il est le maître de tous les hom

mes , 8( que ſes yeux ſont attentifs pour exterminer tous les peuples ui

 

péchent : mais que cependant il rfexterminera pas entiérement la mai on

I ii 2. ~
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d'Iſraël. Il annonce la diſperſion des enfants d'Iſraël'. Il annonce enſuite

le rétabliſſement de la maiſon de David , la converſion des Gentils , la

gloire 8( la félicité de ſon peuple , le retour 8( le rétabliſſement dela

maiſon d'Iſraël. '

m_ Les yeux du Seigneur ſont ouverts ſur tous les royaumes de la terre :

Réflexions .ſur il prend ſoin de punir les crimes des nations infideles , 8( il ne laiſſera

LÏAËIËPMÏLŸ_ pas impunies les iniquités de ſon peuple : il étendra ſa main pour

traction: 8( châtier la maiſon même de Juda , combien moins épargnera-t-il la mai

myfferüqffle" ſon d'Iſraël .7 c'est le précis des deux premiers Chapitres de la prophétie

f . , . . . .
'ée EZ,, d Amosinſuite le Prophete conſidérant plus particulièrement la maiſon

la perſonne de d'Iſraël , lui reproche ſes infidélités , l‘exhorte à prévenir la colere

zone-e a ſm" du Seigneur , lui annonce les vengeances que le Seigneur exercera ſur

P911119 ,. . . . . . . .
ſe trouvevéri- elle , linvite à revenir au moins alors au Seigneur, lui prédit les mi

liéïlïpmphé- ſéricordes que le Seigneur exercera ſur elle. Il fait aſſez entendre que

?oîcÿaffljîs la colere de Dieu ſe répandra ſucceſſivement ſur toute l'étendue du pays

rétabliſſement occupé par les deux maiſons d'Iſraël 8( de Juda. Mais enſuite il annon

Ë: ,äzvzîèſfïa ce le rétabliſſement de la maiſon de David, 8( le retour des miſéri

couveèſian des cordesv du Seigneur .ſur les enfants d'Iſraël. Voilà à quoi ſe réduit toute

Genfflï- la prophétie d'Amos conſidérée ſelon le ſens littéra] 8( immédiat.

Mais divers traits répandus dans ces Prophéties nous avertiſſent que

ce premier ſens en couvre un plus profond. En annonçant le rétabliſſe

'rnent de la maiſon de David , le Prophete y joint la1 promeſſe de la con

verſion des Gentils; 8( par-là il nous montre que ce qu'il dit du rétabliſ

ſement de la maiſon de David , ne doit pas ſe prendre dans un ſens litté~,

ral 8( charnel. En effet, en vain chercheroir-on ce rétabliſſement au

temps de Zorobabel , lorſque les Juifs revinrent de leur captivité; Zoro

babel n'eut qu'un pouvoir en quelque ſorte emprunté , 8( dépendant de

l'autorité des Rois de Perſe : d'ailleurs on ne vit point alors la multitude

des nations , ni ſe ſoumettre à la maiſon de David , ni rechercher le

Seigneur 8( ſe gloriſier de porter ſon nom. La nation Juive n'eut de pou

voir abſolu que ſous les Aſmonéens , long-temps après le retour de la

captivité ; mais les Aſmonéens n'éroient ni de la race de David , ni de la

tribu même de Juda : ils étoient dépoſitaires de l'autorité que Dieu avoit

confiée à la maiſon de Juda; mais ils n'étaient pas de cette tribu t 8(

on ne vit point encore alors les nations ſe ſoumettre à eux , ni adorer

le Seigneur. Ce n'est qu'en la perſonne de Jeſus-Christ 8( ſous ſon re

gne , que la prophétie reçoit ſon accompliſſement, Il fera grand, dit

l'Ange Pannonçant à Marie , (a) ê' il ſera appellé le Fils du Très-haut :

le Seigneur Dieu lui donnera le trône de Davidſon pere : il régnera éter

nellement _ſur la maiſon de Jacob ,* G _Ibn regne n'aura point de fin. C'étoit

donc en lui que devoit être tétablie la maiſon de David : 8( c'est auſſi

'b (e) Lue. r. 3:.
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en lui que la maiſon de David a été rétablie , lorſque dans ſa réſurrec

tion il a été oint 8( conſacré de Dieu ſon Pere pour être Roi ſur Sion

la montagne ſainte du Seigneur , ſelon ce que le Seigneur lui dir

alors : (a) Vou: c'te: mon Fils ;je vou: ai engendre' aujourd'hui : demandez

mai, ê' je vou: donnerai le: nation: pour votre héritage , G toute l'étendue

dela terre pour la poſſéder. Lui-méme parlant à ſes Apôtres après ſa ré

ſurrection , 8( lorſqu'il étoit près de les quitter pour s'élever au ciel,

il leur dit z (b) Toute puiſſance m’a été donnée dan: le ciel G-_jidr la terre.

Allez donc , rnflruiſhz toute: le: nation: , ê* baptiſe-ple: au nam du Pere , ‘

6- du Fil: , G- du Saint-Eſprit , leur apprenant à obſerver toutes*: choſe:

que je vou: ai commandées. Et je _ſerai moi-même toujour: avec vou: juſqu'à

la conſommation de: ſien-ln. Après leur avoir ainſi parlé , il fut élevé dans'

le ciel , (c) où il est aſſis à la droite de Dieu ; 8( eux , peu de temps

après , étant partis , prêcherent par-tout, le Seigneur coopérant avec

eux , 8C confirmant ſa parole par les miracles 'qui Faccompagnoient:

enſorte qu'en moins de quarante années tout l'univers connu ſe vit

rempli d'une multitude d'hommes fideles de toute nation , qui s‘étoienc

emprelîés de rechercher le Seigneur , 8( qui ſe glorifioienr de porter

ſon nom. Ce fur donc alors que la Prophétie d’Amos fut accomplie:

ê( c'est auſii ce que YApôtre ſaint Jacques remarque , lorſque dans le

Concile de Jéruſalem il s'exprime ainſi : (d) Me: frere: , Simon vou: a

repréſenté de quelle ſorte Dieu a commencé de regarder favorablement le:

Gentil: , pour choiſir parmi eux un peuple conſacre' à ſon nom. Et le: paro

le: de: Prophete: :ſy accordent ,flan qu'il eſl écriuAprê: cela j’édifierai de

nouveau le tabernacle de Davi , qui eſl tombe' ;je réparerailſe: ruine: ê'

le releverai : enſorte qfi le reſle de: homme: ê' tou: le: Genti : recherche

ront le Seigneur , G ſeront alor: appellé: de mon nom ,' c'est ce que dit le Sei

gneur , qui _fera ce: choſes. Cette prophétie est préciſément celle d’Amos.

Il est vrai qu'il y a quelque différence dans le texte Hébreu tel que

nous l'avons , ê( tel qu'on le liſoit dès le temps de ſaint Jérôme ,-1 Au~'

teur de notre Vulgate , dans laquelle nous liſons: (e) En ce jour-là ,

je releverai le Tabernacle de David qui ej! tombe' ;je referme-rai le: ouver

ture: de je: muraille: ,~ je rétablirai ce qui étoit tombe' , G- je le rebdtirai

comme il étoit autrefoi: : enſorte qu'il: pofledent le: reſie: de l‘Idume'e , ô

toute: le: nation: , parce qu'il: ont été appellé: de mon nom : c'est ce que dit

le Seigneur, qui fera ce: choſes. Mais le-ſens que ſaint Jacques exprime

 

~ (a) Pſ2 n. 6. 7. 8. Act. x…. 33. .—__~ (L) Mm. xxv…. r8. Café”. :(05102:

xvt. 19. zo. = (d) Act. xv. r). G' ſéqq. flrifl-etrer, 0c... Et haie eoacordmt verbe

Prophet-drum ſieur _ſèripeum el! : Pdf/nrc reverrar 6' readrflcaóo labemaeulum David,

Oe... (Yereguirmt :anti homiruem Deum , G' armes gente.:_ſuper que: invaratum :ſl no

me” meum , Ge. = (e) .Amor, rx. Il. n.. I” die íllajicſl-iraho :abemaeulum .David,

0c... uepſſdean: ſtliquiu Human , Cf 0mn” nation” , eó guód invoralum ſi*: Homer

meamſuper eo: , 0c.
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ſe trouve dans la Verſion des Septante , où on lit : (a) En ce jour-là je

releverai le Tabernacle de David qui est tombe' ; je rétablit-ai ce qui étoit tam

be' ;je releve-raiſe: ruiner , G' je le rebdtirai comme il étoit autrefbir : enforte

que le reste des hommes G- toute: le: nation: me rechercheront , G- ſèronr alors

appellé” de mon nom : c'est ce que dit le Seigneur, qui fera ces cho er. On

apperçoit les vestiges de cette lecture dans la lecture même pré ente de

l‘Hébreu : (b) 8( ſi on les conſidere l'une 8( l'autre avec attention , on

reconnoîtra que celle des Seprante forme un ſens plus naturel, enſorte

qu'il y a lieu de penſer que c'étoit originairemenc la vraie lecture , al

térée depuis par la mépriſe des Copistes , ou peut-être même par affecta

tion de la part des Juifs pour éluder la force de l'argument que forme

w contr'eux l'accompliſſement de cette prophétie. Mz

Suite de'- Ré- Mais tandis que la multitude des Gentils sempreſſoit de chercher le

flïxionfflſufl- Seigneur , la multitude des Juifs S'éloignoit de lui , 8( attiroit ſur elle

Kzfihîſiîïflklâ; les reproches que le Seigneur faiſoit autrefois à la maiſon d'Iſraël par

entre la mai- la bouche du Prophete Amos ; elle ſe rendoit digne d'ici-prouver les

vengeances que le Seigneur avoit autrefois annoncées à la maiſon d'Iſ

a… ſon ina. raël par la bouche du même Prophete. Le premier crime que le Sei

dëlité v dans gneur reproche à la maiſon d'Iſraël par la bouche d'Amos , c'est d'avoir

ſ é b ' ‘ . .a: r Iſäzsatä: vendu le Juste pour de l'argent :(e) Pro eo quad venrlzderzt Pro argenro

Hype! ; 5k le Juſlum. C'est préciſément auffi le crime du perfide Judas à l'égard de

Zäfficſëîêîeälſâf J. C. le Juste 8( le Saint par excellence :c'est le crime des Prêtres , qui

ſon infidélité, accepterent l'offre détestable de ce perfide: c'est le crime de toute la

gïrsſaatléärû' nation , qui par une fureur aveugle a ratifié ce pact horrible. Le Sei

ſonlîîppehans gneur reproche à la maiſon d'Iſraël d'avoir haï celui qui les reprenoit

dans les aſſemblées publiques , 8( d'avoir eu en abomination celui qui

leur parloir d'une maniere irréprochable : (d) Odio habiter-um corrípiert

tem in porta , ô- loquenrem perfi-&ê abominati ſinn. C'est le crime des Scri

bes 8( des Phariſiens à l'égard de Jeſus-Christ ; c'est le crime de la mul~

titude des Juifs incrédules qui ſe ſont laiſiés entraîner par la paffion de

ces hommes injustes ô( hypocrites , qui ne pouvoient ſouffrir lesre

proches que Jeſus-Christ leur faiſoit. Le Seigneur reproche aux Grands

de la maiſon d'Iſraël, aux- Chefs de cepeuple, d'avoir été inſenſi

bles aux maux de leurs freres , au briſement de Joſeph : (e) Et nihil pd

ríebantur _ſuper contririone Joſeph. C'est le' crime des Princes des Prêtres

ô( des Sénateurs du peuple Juif, qui loin d'être ſenſibles aux ſouffrances

 

(J) Ê' 'ſi Diuipç Ëxingl aivariiw Tn" tuum" Aauidfl… &lim ſitôt-niam” ( ELAN. addíl Ps) u'

xaſlai/\ouei 117v aÏ-&pdrm , F9 Tal-G, 'rai i3”, :p'ti: Êórtxix/\nlal To' Ëlvopaſſ ,uv i1' «Mods , GR'.= (L) Au

lieu de una nñxw nu \ww W725 : U: poſſidunt religuids ldummz: les Septaure ont lu

n-m nrtuw 'nu tim-i' 131735. U: ſlquirdſlt me reliquíæ lzominum. Et la ſuite s'y accorde :

cat ces mots : unvby 'DW mp1 'WN D'un *:31 ſont fort bien rendus par , E! omnes gm

!" ſllfl” 9"” íflvotääitür nome” meum. _—.= (t) Amos , u. 6. = (d) Amos , v. lo

——‘~* (c) Amos, v1. 6.
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de Jeſus-Christ même, qui est le vrai Joſeph', lui inſultoient tandis

qu'il étoit attaché ſur la Croix : c'est le crime de tous ceux qui, à leur

exemple , blaſphémoient contre'. lui, 8( ſe moquoient de ſes ſouffran

ces. Le Seigneur reproche encore aux chefs de la maiſon d'Iſraël , de

n'avoir que du mépris pour Sion , 8( de mettre-leur confiance dans la

montagne de Samarie , ſur laquelle étoit leur ville capitale : (a) Va: qui

contemnitir Sion, G' confidíri: in monte Samariæ. C'est le crime des Chefs

du peuple Juif qui regardoient avec mépris la nouvelle Sion , l'Egliſe

de Jestisñchrist , 8( qui mettoient toute leur confiance dans Jéruſalem ,

qui étoit le centre de leur nation, comme autrefois Samarie avoit

été le centre de la maiſon d'Iſraël. Le Seigneur reproche à toute la

maiſon d’Iſraël ſon orgueil ; ô( il lui déclare qu'il déteste en elle cette

diſpoſition criminelle : (b) Deteflor ego fuperbiam Jacob. C-'étoit auſſi la

diſpoſition du Juif incrédule , qui ſe repoſant ſur la loi, ſe glorifioit

des faveurs de Dieu , ſe regardait comme le conducteur ,des aveugles

8( le docteur des ignorants , 8( méconnoiſſant la justice qui vient de

Dieu par la foi , s’efforçoit d'établir ſa propre justice. Le Seigneur re

proche à la maiſon d'Iſraël d'avoir voulu fermer la bouche à ſes Pro

phetes ; (c) Et Prophetir mandabati: , dícentes : Ne prophetetir. A peine

les Apôtres remplis de l'Eſprit de Dieu commencent-ils de rendre hau

tement témoignage à Jeſus-Christ reſſuſcite' , qdauffi-tôt les Princes des

Prêtres 8( les Chefs du peuple , leur défendent avec de ſévetes me

naces de parler à l'avenir au nom de Jeſus :ils nepeuvent ſoutenir le

diſcoursdEtienne ; ils le lapident : irrités par lesprédications de Paul,

'ils veulent le tuer. Enfin , le Seigneur reproche à la maiſon d'Iſraël de

n'avoir pas profité des premiers châtiments dont il l'a frappée , 8( de

n'être point alors revenue à lui : (d) Et non redfflis ad me , clicit Dominus.

La justice de Dieu éclara différentes fois , ê( en ,différentes manieres , ſur

les Juifs incrédules , avant de faire tomber ſur eux ſes- grands coups.

Mais ils ne ſurent point profiter des premiers châtiments dont Dieu les

frappoir , 8c ils ne revinrent point à lui. -

’ Le Seigneur annonçant ſes vengeances à la maiſon d'Iſrael par la

bouche d’Amos , déclare que le jour viendra où il fera coucher le ſoleil

en plein midi, ê( où il couvrira la terre de ténebres lorſqu'elle devoit

être couverte de lumiere : (e) Occidere faciamjblem in meridíe, G* tenebreſl

cere faciam terrain in die lumínis. C'est préciſément ce qui arriva à la

.UL .v .-.~ - >e -
 

(d) .Amos , v1. r. La Vulgate ortc : Vie qui opulenzi efiir in Jian; 8c c'est auſſi ce

’ time la lecture téſente de 'Hébreu : nut: DÜUNWH un. Mais on lit dans [a Ver

22H” Septante : Ouai' TnT; ?ZUS-fin !nir : ce qui montre qu'ils liſoient : pix: Dump”

91”. Vo: gui contemnizir Sion. Cette lecture paroît préférable; car toute la ſuite regarde

évidemment les grands d'Iſraël , 8c non ceux de Juda. = (b) Amor , v1. 8. -.__= (e) Amor,

u. n.: (d) Amos, tv. 8. 9. IO-.Il- =:. (e) Ama: , v…. 9. La Vulgate porte:

Oecídetſbl ,~ ?Hébreu porte : wav” tmm. E: accidercftciam ſalem.
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mort de JeſusſiChriſi , lorſque la terre fut 'couverrede ténebres 'depuis

la ſixieme heure du jour juſqu’à la neuvieme , dest-à-dire, depuis midi

juſqu'à trois heures : ce ſur là le premier ſigne de la colere de Dieu ſur

les Juifs incrédules. Le .Seigneur irrité contre les enfants d'Iſraël, leur

déclare qu'il hait 8( qu'il rejette leurs fêtes, 8( qu’il ne peut ſouffrir

\leurs aſſemblées : (a) Odi ô- Projeci 'fZ-ſiivirarer veſlras , ê' non capiam odo

rem cœtuum veſirorum: qu'il ne recevra point leurs holocaustes ni leurs

offrandes , 8( qu'il ne regarderâ pas même leurs hosties les plus graſ~

.ſes : Quàd ſi obtuleritis mihi holocauromata ô' munera veflra, non ſuſci

piam : 6- rata pinguíum vcſîrorum non rejpiciam : qu'il ne veut plus en

tendre le bruit tumultueux de leurs cantiques , ô( qu'il n’écoutera

point les ſons harmonieux de leur lyrc : Aufizr à me tumultum carmírlum

tuorum , ô- cantica lyræ tua: non audiam. La mort de Jeſus-Christ ayant

aboli les anciens ſacrifices qui n’éroient destinés qu'à l'annoncer 8( à la

repréſenter , ils commencerent alors de devenir inutiles :mais dans les

mains des Juifs incrédules &coupables du ſang de l‘Homme—Dieu ,

ils étoient dérestables aux yeux du Seigneur : les cantiques de ces hom

-mes rebelles lui étoient odieux. Le Seigneur annonce qu'il ſuſcirera con

tre la maiſon d’Iſraël~une nation qui la' briſera 8( la réduira en pou

dre depuis Fentrée d’Emath juſqu'au torrent du déſert , dest-à-dire , de

puis une extrémité du~pays juſqu'à l'autre: (b) Ecce enim fujàízabo ſuper
vos , domur Iſrael, clicítDominus Deus exerczſituum , gentem, G' conreret vo:

'ab-intraùù Emarh llſqlle ad rorrentem deſêrti. Cette nation étoit celle

des Aſſyriens qui ſubjugua tout le royaume des dix tribus , 8( qui

enſuite ſe trouva réunie avec les Chaldéens, qui acheverent de ſubju

guet les deus( autres tribus. De même le Seigneur a ſuſcité contre

les Juifs incrédules le peuple Romain,zqui a ſubjugué 8( briſé toute

'leur nation. Le Seigneur annonce aux enfants d'Iſraël qu'il livrera

entre les mains de leurs ennemis leurs villes avec tous ceux qui s'y

trouveront : (c).Et rradam civitarem cum habitatoribus. Le Seigneur

a de même livré entre les mains des Romains les villes des Juifs

avec tous leurs habitants. Le Seigneur annonce qu’Iſraël ſera emmené

Caprif hors de ſon pays : (d) Et Iſrael caPtíÎ/ur migrabít dc .terra ſud.

Le Juif incrédule chaſſé de la terre du Seigneur qui est l'Egliſe même

de Jeſus~Chriff, 8( livré à une funestecaptivitéſious l'empire .du dé

mon , aéré; nrême à la _lettre ,Jichaſſé- de ſa propreterre, 8( livré en

captivité ſous la puiſſance des Romains. Le Seigneur annonce que ſa

colere 'pourſuivra les enfants d'Iſraël jufques- dans le lieu de leur -capri

vité ; que l'épée de Fennemi les y tuera par ſon ordre; 8( qu'il fixe

ra ſes regards ſur eux pour leur malheur , 8( non pour leur bien : (e)

ï-——
 

1

\\~_
(d) Amoriiævdbzr. f/ſàqqſ: (6) Amos/Lv” (c) Am” , v1. 8- =r.;.:(ç1v')_ſiím0.r,

v”. 17. = (cydmqs, xx. 4. ~ ,3- v (Hyjal. '. 5- f — ‘, .na-- .
c' ‘ “

Ez
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Et ſi abierinz in captivítatem comm ínimícírſuí: , ibi mandabo gladio , 6

óccîdet 605:5' ponam oculo: meo; fitper eos in malum , C,- nan in bam….

Les Juifs incrédules emmenés en captivité n'ont-ils pas vu ainſi plu

ſieurs fois le glaive de l'ennemi les tuer par l'ordre du Seigneur .7 8(

depuis dix-ſept ſiecles n'éprouvent—ils pas continuellement les regards

du Seigneur fixés ſur eux , pour leur malheur, ê( non pour leur bien?

Le Seigneur annonce aux enfants d'Iſraël que le temps viendra où il

enverra ſur la terre la faim 8( la ſoif, non la faim du pain ni la ſoif

de l'eau , mais celle de la parole de Dieu , qui ne leur fera plus enten

dre ſa voix par la bouche d'aucun Prophete : (a) Ecce dies veníunt , di

cit Domini” , G- mittam famem [ G' fltim ] in terram , nan famem Parti: ,

nequc ſitím aquæ , ſed audiendi verbum Domini : 8( qu'ils ſeront alors dans

le mouvement 8( dans l'agitation depuis l'Occident juſqu'à l'Orient ,

ô( depuis le Septentrion juſqu'au Midi, cherchant par-tout quelque

Prophete , de la bouche duquel ils puiſſent entendre la parole du Sci

gneur , ô( n'en trouvant point : (b) Et conwnovebuntur ab Occídente ufque

ad Orienrem , G' ab Aquílone ufque ad Meridiem ,' G' círcuíbunt quærente:

verbum Domini , ô- non ínveníent. Jamais cette prophétie n'a été plus

exactement accomplie que ſur les Juifs incrédules , qui diſperſés 8( er

tants de l'Orient à l'Occident , 8( du Midi au Septentrion , ſouffrent

par-tout cette faim 8( cette ſoif ſi terrible 8( ſi funeste , Dieu gardant à

leur égard depuis dix-ſept ſiecles un ſilence profond, ê( ne leur en

voyant aucun Prophete qui leur faſſe entendre ſa parole qu'ils ont

refuſé d'entendre de la bouche du Prophete que Moyſe leur avoir an

noncé , ô( qui leur a été envoyé en la perſonne de Jeſus-Christ. Le Sei

gneur annonce que les jugements de ſa justice ſur la maiſon d'Iſraël

ſeront tempérés par ſa miſéricorde; qu'il ne traitera pas cette maiſon

toute infidele qu'elle est , comme il traite les autres royaumes de la

terre ; que ſes yeux ſont ouverts 8( attentifs aux iniquités qui ſe com—

mettent ſur la terre , 8( qu'il extermine les royaumes qui pechent ; mais

que, quoique la maiſon de Jacob ait péché , cependant il ne l'exter

minera pas : (c) Eco: oculi Domini flip” regnum peccans , G' díjjncrdam

illud àfacíe terra :Verumtamen dll/penſeur non dlſjzerdam dpmum Jacob, día":

 

(a) Ama: , v…. u. Le mot , G' ſitim , n'est pas dans le texte; mais la ſuite le ſup

poſe. = (b) Amos, V111» n. La Vulgate porte : A mari uſque ad mare , G' a6 Aguila

m uſÿue .xd Oſlo/mm. La Verſion des Septante 8c le Texte Hébreu liſent de même 115m1

n' 'ty n'a 71'177: 1)”. Mais il .y a lieu de oupçonner qu'on liſoit originairement mm *ty

:m m' *ty 115km. A mari uſàue dd Orienrem , G* db Aguilar” u/ÿue dd ſlſerídícm. La

mer ſe prend en Hébreu pour l'Occident , parce qu'ils avoient à l'Occident la mer Médi—

lei-nuée; 8c le mot rn', Atari-lies, peut avoir été confondu avec D* ma” , comme on le

voit au Pſdume Lxxxvnl. I3. oû la Vulgate porte : Aguilanem O mare ru crm/Ii;

u lieu de quoi Pflébreu lit : rn” m! A :lilo/rem G' Meridiem. = (c) Amar, ix. 8.

La Vulgate porte conter-rm. l-'cxprcflion e FHébreu est , :vnwn , qui ſignifie propreó

ment diſorder:

TomeXI. Kick
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Dominu:. Le Seigneur irrité contre ?Empire Romain itlolâtre , a exterd'

miné juſqu'aux derniers restes la race de ces hommes impies qui

s’ét0ient élevés contre lui : mais il n'a pas traité de même les Juifs in

crédules ; ſa miſéricorde les conſerve pour les rappeller un jour. Le

Seigneur ajoute qu'il donnera ſes ordres afin que la maiſon d'Iſraël

ſoit agitée dans toutes les nations , comme on agite le bled dans le cri

ble-, ſans qu'il en tombe à terre un ſeul grain : (a) Ecce enim nundabo

ego , G- concutiam in Omnibus gentibu: domum Iſrael, ſicut concutitur triti

cum in cribro , ê' non cadet lapillu: ſuper terram. Depuis dix-ſept fiecles

le peuple Juif est ainſi agité dans toutes les nations: mais Dieu veille à

la conſervation de ceux de qui doivent ſortir les restes précieux qu'il.

rappellera un jour.

, Le Seigneur annonce à la maiſon d'Iſraël , qu'après avoir ainſi exercé

ſur elle ſa justice tempérée par ſa miſéricorde , il viendra lui-même à

elle; ô( il Fexhorte à ſe préparer à aller au-devant de lui : (b) Postqnàm

autem hæe feeero tibi , præparare in occurfizm Dei rui, Iſrael. Une partie

des Juifs est tombée dans Paveuglement juſqu’à ce que la plénitude des

nations ſoit entrée : ê' alor: , dit l’Apôtre, (c) tout Iſraëlſera ſauve' , ſelon

qu’il eſl 'écrin Il viendra de Sion un libérateur qui bannira Pimpiété de Jacob.

Ce libérateur est J. C. qui est Dieu lui-même , égal Z5( conſubstantiel à

ſon Pere; 8( toute la multitude des Juifs est invitée à aller au-devant de

ce libérateur qui est lui-même leur Dieu : Præparare in occurflzm Dei !ui ,

Iſrael. Enfin , le Seigneur promet aux enfants d'Iſraël qu’il les ſera reve

nir de leur captivité; qu'alors ils rebâtiront leurs villes auparavant dé

ſolées , 8( les habiteront; qu'ils planteront des vignes , ô( qu'ils en boi

ront le vin ; qu'ils feront des jardins , ô( qu'ils en mangeront le fruit: (d)

E! convertam crtptivitatem populi mei Iſrael : ê' ædificdbunt civitate: deſole:

tus, ô- inhabitabunt', G plantabunt vinear', G- bibem vínum earum ,~ G fa

aient horror , G' comedent fruffu: eorum : qu’il les plantera 8( les établira

alors dans leur pays , 8( qu'il ne les arrachera plus de la terre qu'il leur

a donnée: Ez plantabo eo: ſuper humum ſiiam , ê' non evellam eo: ultrà de

terra ſida quam dedi ei:, dieu Dominu: Deus. Ces derniers mots prouvent

qu'il ne s'agit point ici du retour des enfants d‘IſraëI dans ieur pays après

la captivité de Babylone : outre qu'un très-petit nombre d’Iſraélires des

dix tribus eurent part à ce retour ; leurs deſcendants ont été attachés

de leur pays par les Romains. Ainſi cette prophétie n’est point accom

plie. Mais en vain le Juif charnel ſe promet—il que cette prophétie aura

un jour pour lui un accompliſſement littéral conforme aux deſirs ter

 

(.2) Amor, 1x. 9. Le mor , tririeum , n'est pas dans ?Hébreu ,~ mais il est dans la Vul-ſi

gate. = (b) Amo: , IV. n.. = (e) Rom. ix. 25. .26, Creil.” ex parte contigit in (F

rael, dance plenirudo grnrium íntraret ; O ſie omnis Iſrael jàlvu: fiere! ,' ſieur criplum est z

Venice ex Sion gui erípidt, C? Evert” implſſeldlem à Jakob. _.~= (d) Amo: , lx. r4. i5.

La Vulgate porte .- Civíure: rideau; ?Hébreu lit : num-z DW civic-tee dejîvlmr.
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restres de ſon cœur. Dieu réſerve à ce peuple des biens beaucoup plus

excellents dont ces avantages ſenſibles ne ſont que le ſymbole. Il com

mencera par les délivrer de cette captivité ſpirituelle ſous laquelle le

démon les retient depuis dix-ſept ſiecles. Il les rétablira dans leur rer

re, en les entant de nouveau ſur leur propre tige , ſur ?olivier d'où

ils ont été retranchés ; ils y ſeront rétablis pour toujours. Les villes

qu'ils bâtiront , les vignes qu'ils planteront, les jardins qu'ils cultive

ront , ſeront de la même nature que ces jardins , ces vignes 8( ces

villes dont parle l‘Apôtre lorſqu'il dit aux Corinthiens : (a) Nous fbm

me: les coopérant-ur: de Dieu : vous êtes le cham que Dieu cultive, G

l'édifice que Dieu bâtir. lls bâtiront des villes ſëmblables à celles que

les Apôtres ont bâties en travaillant à la propagation du royaume de

Dieu. Ils planteront des vignes , 8( formeront des jardins , en ſémant

dans les cœurs la divine parole qui y produira des fruits de justice 8(

de ſainteté. Ils habiteront dans ces villes par les liens de la foi qui les

attacheront à ceux qu'ils auront amenés à JeſusñChrist. Ils boiront le vin

de ces vignes , 8( ils mangeront le fruit de ces jardins , en recevant de

la main de Dieu dans l'éternité la récompenſe de leurs travaux.

La conduite que Dieu a tenue ſur la maiſon d'Iſraël, c’est-à—dire , ſur

les Juifs incrédules, est un exemple 8( une instruction pour la maiſon

de Juda, dest-à-dire , pour nous-mêmes. Et_c’est la réflexion de ſaint

Jérôme ſur le texte même de la prophétie d'AmOs. D) Nous donc , dit

D ce Pere , (b) qui voyons que Dieu n'a pas épargné les branches na

» tutelles , craignons de nous attirer le même traitement : No: ergo cer

» nent” uia Deus naturalibur ramír non pepercít , timeamur eadem perpe

» ri. « Ign effet, comme nous l'avons vu , le Seigneur par la bouche

d‘Amos , déclare qu’il n'épargnera pas même la maiſon de Juda ; 8( que

comme après trois 8( quatre crimes , il fait éclater ſa colere contre

les nations infideles , de même après trois 8( quatre crimes , il

fera éclater ſa colere contre la maiſon de Juda , ſans uſer plus long

temps (Pindulgence pour elle: (c) Super tribus ſbeleribus Juda , G- ſuper

quatuor non com-errant eum. Le crime qu’il reproche à la maiſon de Juda ,

8( qui attirera ſur elle ſa colere , c'est de rejetter ſa loi , 8( de ne point

garder ſes préceptes : Eà quàd abjecerit legem Domini , G- mandara ejur

non custadierít. C'est de ſe laiſſer ſéduire par les vaines idoles , ou à la

lettre , par les menſonges , par leſquels leurs peres ſe ſont laiſſés entraî-.

'ner : Er deceperínr eos mendacía eorum (c) post quœ abierant paires eorum.

Le châtiment dont i1 les menace, c'est d'envoyer contre eux un feu

qui dévorera leurs villes, 8( qui conſumera Jéruſalem même :Et mit

 

(a) l. Car. m. 9. :T: (é) Hirſon. in Amo: , v…. col. 1440. _—~_~ (c) Amor, 11.4.5.

= (d) La Vulgate porte : Deceperunr enim co: idol-l flu. Uflébreu lit : :nut: Dyna.

.Et dngpcrint cas maud-ci.: comm. '
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ram zgnem în Juda , G devorabit aider Jeruſalem. Et ſaint Jérôme , après

avoir expliqué le ſens littéral de ce texte , ajoute expreſſément : (a)

D) Tout ce que nous avons dit de Juda 8( de Jéruſalem , ſe rapporte à

)) l'Egliſe, dans laquelle ſe trouve la vraie confeſſion du nom du Sei

)) gneur, fignifiée par le nom même de Juda qui ſignifie confeſſion ,'

D) _Bt la paix du Seigneur jointe avec la vue 8( la connoiſſance de la

D) vérité , ſignifiée l'une 8( l'autre par le nom même de Jéruſalem , qui

D) ſignifie la jouiſſance de la paix 8( la viſion parfaite. Quidquid de Juda

D) G- de Jeruſalem diximus , refërtur adEccleſiam, in qua eſi vera confiffio ,

DD G- pax Domini, G' viſio verítatir. (( Le double crime contre lequel

nous devons être en garde , c'est de rejetter la loi du Seigneur en tranſ

greſſant les_ ſaintes maximes de l'Evangile , 8( de nous laiſſer ſéduire

par le menſonge , en abandonnant les dogmes de notre ſoi pour ſuivre

les erreursqui y ſont oppoſées. Déjà nous voyons combien de peuples

autrefois fideles , combien d'Egiiſes anciennes , le feu de la colere du

Seigneur a déſolées dans l'Aſie , dans l'Afrique , 8( dans une partie de

l'Europe même. Craignons que ce feu ne vienne juſqu'à nous , ſi nous

l‘attirons par nos péchés. Obſervons fidèlement la loi de Dieu , 8( ne

nous laiſſons point ſéduire par l'erreur .- c'est l'unique moyen d'éloi

gner de nous le feu de la justice de Dieu , ou du moins de trouver un

aſyle ſous les ailes de ſa miſéricorde lorſque le feu de ſa justice viendra

fondre ſur les prévaricateurs. - -c

Les reproches ô( les menaces du Seigneur contre la maiſon d'Iſraël

ſéparée de la maiſon de Juda , ſont applicables non-ſeulement aux

Juifs incrédules qui ſe ſont ſéparés de l'Egliſe de Jeſus-Christ, mais

à toute autre ſociété ſéparée de l'Egliſe par l‘héréſie ou par le ſchiſme.

S. Jérôme applique aux hérétiques preſquetout ce qu’Amos dit de la

maiſon d'Iſraël. Car D) , comme dans Oſée, dit-il , (b) nous avons mon

D) tré que ſous le nom d‘Ifl~a~e'l , de Samarie , d'Ephraïnz ê( des enfants

q D) de Joſé-Ph , pere de la tribu d'Ephra'ím , de laquelle étoit Jéroboam ,

)> qui ſépara ſon peuple de la maiſon de David, de la ville de Jéru

» ſalem , 8c du temple de Dieu , ſont déſignés les Hérétiques , qui ſe

D) ſéparent de l'Egliſe de Jeſus-Christ: de même maintenant après Juda

D) 8L Jéruſalem qui repréſentent l'Egliſe , nous devons comprendre que

D) le diſcours du Prophete touchant Iſraël s'adreſſe aux Hérétiques.: a

JN0.: autem qui in Ojèe docuimur ſub nomine Iſrael, G Samariæ, G

Ephraim , G' filiorum Joſeph, de qua tribu fuit Jeroboam . qui a' regne

David , G' Jeruſalem , Ô zemplo Dei , opulum ſZ-gregavit , Hæretrcos
flgnlſijſicari ; etiam nunc post .ſudam G- Jeru alem , quœ interpretarur Eccleæ

_fia , inzelligamus ad Hæreticor ſer-mortem dirigí propheticum. Sur quoi l'on

peut obſerver qu'en effet la maiſon Œlfraël est ici pluſieurs fois nom

 

(a) Hirro/x. ia Amor , n. col. 138x. = (b) Hier. in Amos , n. Tom. III. col. 1383.
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'Idée maiſbn de Jacob : ce qui peut montrer que dans le ſens ſpirituel,

ces prophéties ſont particulièrement applicables à la Gentilité Chré

tienne déſignée mystérieuſement par le nom de Jacob, comme le re

marque S. Jérôme dans ſon Commentaire ſur ce Prophete même , lorſ

qu'il dit : (a) d) Tout ce que nous avons dit d'Eſaü 8( de Jacob , rappor

n tons-le aux Juifs 8( aux Chrétiens. Car ces hommes terrestres 8(

D) ſanguinaires ont perſécuté leur frere Jacob , qui les a ſupplantés 8(

D) leur a enlevé leur droit d'aineſſe : (c Quidquid dc Efaufl' Jacob dixi

mus , reftzramus ad .Ïizdæos G' popular” Chriflianum. Illi enim rerreni G'

ſanguinarii Perſecuti ſunt fratrem Jacob , qui eo: ſupplantavit , G abſlulir

primogenito. C'est en effet du ſein du peuple Chrétien, du_ ſein de la

Gentilité Chrétienne , que ſe ſont élevés les hérériques à qui S. Jérôme

applique preſque toutes les prophéties qui regardent la maiſon d'Iſraël

ainſi déſignée ſous le nom de maiſon de Jacob : 8( ce qu'il applique aux

hérétiques, est également applicable aux ſchiſmatiques , particulière

ment aux Grecs , qui ont ſi malheureuſement imité le ſchiſme des dix

tribus.

Saint Jérôme reconnoît (b) qu'Amos n‘étoit point éloquent : il lui Vl

applique ce que ſaint Paul dit 'en parlant de lui-même : (c) .ſe ſuis crrof- ſu,, 'Ïfïçæn'

_fier G' Peu instruit pour le langage ; mai: il n'en eſt _pas de même de la cien- d'Amos.

ce. Il remarque ailleurs (d) que comme chacun aime à parler de ſon

art , ainſi Amos emploie ſouvent des comparaiſons tirées de la vie

champêtre , dans laquelle il avoit été élevé. Pluſieurs Interpretes ont

cru Voir dans la prophétie d'Amos cette négligence, 8( , ſi on l‘oſe

dire , cette rusticité de style , que ſaint Jérôme y avoit remarquée. Mais

comme le style même de ſaint Paul ne manque pas toutefois d‘éloquen

ce :de même ſaint Augustin , qui n‘étoit pas moins éclairé que ſaint Jé

rôme dans l'art de bien dire, 8( qui n'ignotoit pas le ſentiment qu'on

avoit du style d'Amos , l'a choiſi exprès pour montrer (e) qu'il y avoit

dans les Prophetes une certaine éloquence ſurnaturelle , conduite par

l'eſprit de ſageſſe , 8( ſi heureuſement proportionnée à la nature des

choſes, que ceux mêmes qui accuſent nos Ecrivainsîſacrés d'igno

rance en matiere de style , ne pourroient pas choiſir des expreſſions

plus propres , ni plus variées , ni un style plus fleuri , s'ils avoient à_

parler aux mêmes perſonnes 8( dans les mêmes circonstances: Ifli qui

Prophetas noſlros tamquam ineruditos , ê* elocutionis ignaror , veluti doElí ,

dijſzrtíqite contemnunt , ſi aliquid eis tale , vel in tales dicendum ſuiſſe! , ali

Ûcr ſe voluiflent dicere .7 . . . . Quid enim est quod iſlo eloquio aut-es ſobriæplu:

defiderent .7 Il montre au long que dans le Chapitre VI. d'Amos, on

 

(a) Her. i” Arrive, l. Tom. (Il. col. i378. == (b) Hieron. Prolog. Expo/ù Amar.”

=- (c) z. Car. xi. 6. :z (d) Hieran. in Am” , i. = (e) Aug. de Doctr. C/ir.- [i6

IVI ſ- 7”
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voit la pratique des préceptes de la plus belle éloquence: non pas que

la ſageſſe divine ait recherché ſervilement Péloquence, mais parce que

l'e'loquence a ſuivi comme naturellement la ſageſſe divine: Non interne!

in eloquentia ſapientiâ , ſed à ſapientia non recedente eloquentiâ. Enfin , il

conclut que nos Ecrivains Canoniques ont eu non-ſeulement la ſageſſe

a( les lumieres, mais aufli Féloquence même qui convenoit à des

Perſonnes de leur caractere : Quapropter G- eloquente: quidem, non tan

eùm Iflpiente: fateamur , tali eloquentiâ , quali: perflmi: ejufmodi con

grue at.



'H7

i, a i, a MMM-EME…

V*** * **v
ëſ U' Maud» ' ’ 'x

fl ‘ u .FTQ “.5”z… ea.
ſii “îî-*WPÎÏÎË i2

  

*gone-Muy* KPW*

ŒŒŒŒŒŒŒŒŒŒŒŒ

DISSERTATIO

SUR ’

LTDOLATRIE DES ISRAÊLITES

DANS LE DESERT,

Et en particulier ſur le Dieu Rép/tan ou Remphan.

I l'on ne ſavoir d'une maniere à n'en pouvoir douter , que les Hé- C 1.- d
breux ont adoré les Idoles dans le déſert , non pas une ſeule fois ôtridoeiiizliie ed'5:

en paſſant , mais habituellement , ê( d'une maniere perſévérante , on au- ſſfflélifex dans

roit peine à ſe le perſuader , tant la choſe paroît extraordinaire 8( in-le 'mm'

croyable. Que ſous les yeux de Moyſe , en préſence de l'Arche de l'Al

liance , à l'ombre de la nuée qui les protégeoir jour 8( nuit , au milieu

des prodiges dont ils étoient témoins parmi tant de Prêtres , de Ju

ges remplis de l'eſprit de Dieu , 8( de perſonnes zélées pour la gloire

du Seigneur, enfin malgré les Loix ſi expreſſes qui défendoient l'ido

Iatrie ſous peine de la vie , ils aient porté avec eux des Idoles , 8( leur

aient rendu un culte ſuperstitieux 8( ſacrilege ;c'est ce qui ſemble paſſer

toute créance; 8( c'est cependant ce qui est incontestable , après le té

moignage exprès d'Amos , (a) confirmé par ſaint Etienne dans les Actes

des Apôtres, (b) qui reprochent aux Iſraélites , d'avoir arte' dan: leur

voyage du déſert la tente de leur Dieu Moloch , l'image de Eur: Idole: , G

l'étoile de leur Dieu Remphan.

Dhabitude qu'ils avoienr priſe en Egypte d'adorer les Idoles , ne put

être reprimée , ni par les menaces , ni par les prodiges , ni par les ri

gueurs , ni par les bontés du Seigneur. (c) Selon le témoignage (Ylîzé

chie] , il paroît que lorſque Moyſe entra dans l'Egypte pour parler aux

 
.——~

 

(a) Ama: , v. 26. Partdflír labemaculam \Île/och wflro , G' [mag/htm idolorum vrflroi

ranhſidur Du' vrſiri, que fiez/ii: voblr. :(17) Act. v”. 4 . L: (c) lfſïzl. cv. 7.

Pitre: noſlri in Ægplo no” inſecte-aura” mírabilid ru.: ,ï non-ſien” mentor” multitu

dim; miſericardiœ ma'. r
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Hébreux de la part de Dieu , il commença par les exhotter à quitter les

abominations de l'Egypte : (a) Unufljuſſgue Offenfiones oculorumfitorum ab

jicíat ,~ 6- ín idolis Ægypti nolite polluí. Ses remontrances furent inutiles.

Dieu fit enſuite menacer les l-Iébreux des effets de ſa colere :ils fu

rent ſourds à ſes menaces ; 8( il n'y eut que la conſidération de ſa gloire

qui Fempêcha de les exterminer dans ce pays même. Il les tira donc de

l'Egypte , 8( les conduiſit dans le déſert pour leur donner ſes Loix 8(

ſes Ordonnances. Mais au lieu de profiter de tant (le gtaces , ils irri

terent le Seigneur par leur murmure ;en dix occaſions il fut ſur le

point de les y faire périr , pour châtier leur ingratitude 8( leur info

lence. Ils continuerent à y adorer leurs Idoles : (b) Poſt idola cor eorum

gradíebatur.

Le même Ezéchiel en un autre endroit (c) leur reproche encore leur

idolatrie de l'Egypte , dans des termes pleins de véhémence ; ô( il com

pare leur conduite à celle d'une prostituée , qui ayant commence' de ſe

cortompre dans l'Egypte , ne quitta jamais ſes honteux commerces , ô(

pouſſa limpudence aux dernieres extrémités.

Joſué est un autre témoin irréprochable de leur attachement ſupersti—

tieux au culte des divinités Egyptiennes , 8( de leur déſobéiſſance au
Seigneur dansîledéſert. (d) Mais pourquoi chercher ailleurs des preu

ves de leurs déréglements , puiſque les Livres de Moyſe en parlent d'une

maniere li claire? Combien de murmures , combien de révoltes , com

bien de plaintes contre le SeigneuriMoyſe est-il obligé de demeurer

abſent quelques jours .7 auſii—tôt les voilà tombés dans le culte du veau

d'or. (e) Ils viennent au voiſinage des Moabites ;on les invite aux fêtes

de Phogot ; ils yvont , offrent leurs adorations à cette vaine Divinité ,

ê( tombent dans le crime dîmputeté. (f) Inutilement Moyſe fait des ré

glements 8( des défenſes;ils ſe roidilſent contre lui, ê( continuent à

marcher par des voies de perdition , 8( à ſuivre les mauvais cleſirs de

leur cœur. Il veut que tout ce qu'on offrira de victimes, ſoit amené

à la porte du Tabernacle , (g) 8( que tous les animaux qu'on égorge

ra, ſoient tués devant le Seigneur, 8( le ſang offert ſur ſon Aurel:

il ordonne qu'on ne ſacrifie plus déſormais aux boucs avec leſquels ils

je ſont corrompus; il fait ces défenſes ſous peine de la 'vie ; Inreríbír

homo de populo ſuo ,~ tout cela ne fait qu'itriter leur paſiion : (h) Il: por

terent la niche de leur Moloch, l'image de leurs Idoles , l'étoile de leur Dieu.

Pendant les quarante ans de leur voyage dans le déſert, ils demeu

rerent dans une eſpece d'indépendance , 8c, ſi on l'oſe dire, d'irréli—

 

(dz-Eſlch- xx. 6. 7. 8. = (é) lóía'. v. r6. = (c) Eſecñ. xxl”. 1. 3. r9. zo;

Il. o cz auffi Eſet/t. xvt. 36- = (d) .Io/ide, xxiv. t4. ~_= (e) Exozl. xxx”. 4

= ) Num. xxv. z. = (g) Let-ù. xv”. z. Clfeq. Neguaquam ulmi ímmolab-m

[raffiné ſu” :families, (Hebt. pile/is.) en” guiéar feraient' ſam. = (la) Amos ,

,Yo ï

zion.
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zion. Mïzvez vou: offert des hoflíe: G' de: offrandes pendant quarante an:

dan.: le deſert , maiflm d'Iſraël .7 dit le Seigneur par la bouche d’Amost

(a) Ie n'ai point exigé de vo: pere: , au jour où je le: ai tiré: de l'Egypte ,

qu'il: nffqffriſſent de: holocauſl-e: ê' de: victime: , dit le Seigneur par Jéré

mie : (b) mai: voici le commandement que je leur ai fait. Ecoutez ma voix ,

_G- je _ſerai votre Dieu , G' vou: ferez mon peuple. Enfin , Moyſe ſur la ſin

de ſa vie diſoit à Iſraël: (c) Lorſque vou: ſerez entré dan: la terre que le

Seigneur vou: donnera , vou: ne _ferez plu: ce _ que nou: faifbn: aujourd'hui ,

où chacun fait ce qui lui paroît juste. Il est indubitable que pendant tout

ce temps , ils ne reçurent point la Circonciſion , 8( qu'ils ne célébrerent

point la Pâque depuis leur départ de Sinaï. L'ordre des ſacrifices 8(

diverſes autres pratiques n’éroient pas même ordonnées pour le dé

ſert; il auroit été impoſſible de les y obſerver avec une parfaite exacti

tude. *

Mais quels furent ces Dieux qu'ils adorerent dans le déſert? C'était

apparemment des Divinités Egyptiennes , puiſqu'ils étoient ſortis ré

( cemment de ce pays , 8( que c’ét0it là qu'ils avoient pris l'habitude de

les adorer. Le veau d'or qu'ils firent au pied du Mont de Sinaï, étoit

le même qu‘Apis, dont le culte étoit ſi célebre dans toute l'Egypte.

_ 'est l'opinion commune , 8( reçue parmi preſque tous ceux qui ont

traité cette matiere. Mais il y a bien plus de difficulté touchant ce que

nous dit Amos ; voici ſon texte à la lettre: (d) Vous aver( porte' le: ten

te: de votre Roi , 6' la baſe de vo: figure: , l'étoile de vo: Dieux , que vou:

vou: êtes faits. Ou bien , Vou: avez porté le: rente: de votre Roi, Cher/an vo

tre image , ê' l'A/Ire votre Dieu , que vou: vou: êtes fai”. Voilà des Dieux

_portés en cérémonie , logés dans une tente; des figures en relief, des

figures d’Asttes , 8( une Divinité reconnue pour le Roi de ceux qui

.Yadorent , 8( ſervie en cette qualité, logée dans u-n pavillon magnifi

que', 8( portée dans les marches de l'armée , à peu près de même que le

Iabetnacle du Seigneur , 8( ſon Arche , étoient portées dans le déſert ,

par les Prêtres 8( par les Lévites. '

Les Egyptiens adoroient pluſieurs ſortes de Divinités. Il, y en avoit

qui étoient reconnues 8( adorées univerſellement dans tout le pays ,

8( d’autres révérées ſeulement dans un canton ou dans une ville. (e)

Ils avoient dans leur Théologie différentes claſſes de Dieux, des Dieux

ſupérieurs , 8( des Dieux ſubalternes, à peu près de même que chez

les Grecs , les grands Dieux 8( les Dieux d'un ordre inférieur : Dii mi

narum genríum. Ici c’étoit un crocodile, là un bouc: ici une brebis;

 

(d) Amo: , v. 2.5. Numquia' host/a: G' _ſſrcriflcírtm (Hcbr. E? oblatianem) oëlulrflí:

mihi in dejêrto , &c. = (b) jerem. v”. zz. : (c) Deut. x”. 8. = Amo: , v. 26.

::3351: mon :mnt-ſn DDL) Dn-wy 'ÛWN DTTÜN :m: DTU/Ô! 31': nm. (e) Heroic”.

lil'. ll. c.'4z. ,Ofllf ?S U' 11's alirtl: &nt-rm dim/w: Aiótiirrici etfloflal, -r-Àiiv IÜFſJT-“ri P3 doſage,

Td] ſi Alïfllîl” …Il M7174.

L l ls Tome XI.

 

lI.

Quel: furent

les dieux que

les lſraélites

adorcrent (link

le déſert.

Quelle étoit ll

divinité qu'ils

portaient avec

euxſelon le té

moignagecſA

moi.



'450 DISSERTATION

4444441

'là un chat , ou un ibis , ou un corbeau. Ailleurs c‘étoit le feu , la ter

re , l'eau ; ailleurs c‘étoit un homme diviniſé , ou une femme ; Iſis ,

Oſiris, Ammon. l

Le taureau ê( la vache , le ſoleil 8( la lune , Oſiris ê( Iſis , étoient

des Divinités communes , 8( adorées dans tout le pays. Preſque par

tout on joignoit le culte des Dieux , des hommes divinifés , des astres ,

8( des animaux ; ô( peur-être n’étoit—ce qu'une même choſe , une mê~

me Divinité , conſidérée ſous divers regards. (a) Oſiris , par exemple ,

adoré d'abord par ſes ſujets comme une Divinité qui avoit paru ſur la

terre, fut regardé après ſa mort comme ayant paſſé dans le corps du

ſoleil, qu'il animoit , comme il avoit animé ſon propre corps pendant

ſa vie. D'autres s'aviſerenr de placer la même ame dans le corps du

taureau , (b) le plus bel animal, le plus fort ê( le plus utile qu'ils euſ

ſent dans leur pays. Ainſi c’étoit le même Dieu qu'ils adoroient ſous ces

diverſes figures. Et- nous croyons qu'Amos ne veut nous marquer que

cette ſeule Déité ſous ces trois noms , votre Roi , la Baſé de votre figure ,

8( ?Astra de votre Dieu. Tout cela n'étoit pas différent du veau d'or , du

Dieu Apis , du ſoleil, du Roi Oliris.

’ Cette Divinité étoit la premiere de routes celles qu'on adoroit dans

ñle pays. (c) Ainſi c'est à juste titre qu’Amos lui donne le nom de Roi.

‘ Et lorſque les Iſraélites eurent fait leurs veaux d'or , ils crierent : (d)

Voilà re: Dieux , qui t'ont tiré de l'Egypte. La plupart des anciens Pe

res (e) ont cru qu'ils n'avoient fait qu'une tête de veau ou de tau

reau ; 8( c'est peut-étre la baſe qui portoit cette tête , que le Prophete

déſigne ici ſous le nom de piédeflal de leur figure en relief. Maisje croirois

plutôt qu'ils repréſenterent ou un taureau entier , ou une figure humai

ne avec la tête du taureau. Le taureau Apis devoir avoir ſur le front

une marque du ſoleil, (f) ô( ſur le côté une figure de croiſſant , pour

mériter les adorations publiques des peuples ; 8( lorſqu'on lui remarquoit

ces ſignes , on sümaginoit ridiculement que le Roi Oſiris avoit -reparu

de nouveau dans cet animal. ' — -

Les Hébreux' qui forgerent la figure du Dieu qu'ils portoient dans leur

niche , ne manquerent pas ſans doute de lui donner tout ce qui étoit

néceſſaire pour lui mériter leurs adorations, 8( pour le faire conſidé

rer comme le ſoleil. On ſait qu'en Egypte , plus qu'en aucun autre

d,

 

‘ (a) Vide Diojar. lib. I. p. 7. _.~—_~ (A) Díozíar. lib. Lpag. 54. TI; Hai BMI; Tel-rs 'lui-Fc
..i-n'en i' no] Çflpkrl M7017” , 7'): TÊ/\Ewïllfd-vqïf C'Eſt-APO* ſx 'Xîſilrv u' \lat-xd ati-TF Fri-fr” , 17:, Jia'd'actu-EAST FIXÇÊÏŸ' n71, Oe. : (r) Diodar. l. r. p. lz. ſeu 19. .Edit, Vtt/ICI. .v1- l6o4. Tt):

Il' Grip” Ti); ſaphir, 10"15 Êtmazcïſſytvov X11” , ſg 'n'- FMÎÏII OÎH-iueſi xaTrtpœSïv-Ûu , ſ9 Tïſſ-nl; “TUBES

ïwfiémp Ou); nou? xarníuxZïiai J1EE” AÎ-yuvrrinr. :(11') Excel. xxx”. 4. 2:: (e) Voyez ce

que nous avons dit dans le Commentaire ſur l’Exode, Xxx”. 4. = (f) Herodot. l. l”.
t. 18. L'air p17” , (fin MfÀaï) ión' Fr" T; #mea-qi À vſſ-m Ttliedlym” epaſs”. En' *ſi 'IF !ïſſW “Wifi

.,

[Imp-inn II” N T” Ëſff 'ris Teíxa; ÙJÀËÎ , ?ſi Je' 'r5 ?Adam *oc/VIGN
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endroit du monde , on chargeoi_t les figures des Dieux de divers em

blèmes, qui- étoient des ſignes de leurs diverſes qualités. On ne' voit

aucune de leurs statues qui n'ait un animal ou ſur ſa' téte , ou-:apprès

de ſoi, ou ſur ſa main. C'est de l'Egypte qu'est venue la coutume

de conſacrer certains animaux à chaque Dieu. Mais les Egyptiens fai

ſoient plus que les. autres peuples à cet égard , puiſqu'ils ne ſe con

tentoient pas de conſacrer des bêtes à leurs Dieux; ils adoroient ces

bêtes comme le Dieu même, dans la penſée qdautrefois les Dieux

s'étoient cachés ſous la figure des animaux. Voilà ce qui nous 'pa

roît le plus probable-ſur cette Déïté que les Hébreux porterent dans

le déſert. Cétoit Apisou le ſoleil porté dans .une niche ô( ſur un

piédestal. '

Macrobe (a) dit que les Egyptiens repréſentoient le ſoleil de cette

ſorte. Cétoit une figure layant une corbeille ſur la tête, ou ayant la

tête raſée du côté droit , zô( couverte de cheveux au côte' gauche 1 ou

enfin on repréſentoit un animal à trois têtes ; celle du milieu -étoit d'un

lion; celle de ladroite repréſentait une chienne douce 8( careſſante;

8c_ celle de la gauche , une louve farouche 8( raviſſante. Mais on a déjà

remarqué qu'ils repréſentoient austi le ſoleil ſous l'emblème d'un tau~

reau , ô( ſous la figure d'Oſiris : de maniere que l'on ne peut dire pré

ciſément quelle étoit la forme de l'idole que les Hébreux portoient

dans leurs niches , quand même on auroit despteuves que c’e'toit le

ſoleil. La Théologie hiéroglyphique des Egyptiens avoit des regles qui

étoient peut-être arbitraires 8( peut-être fixes.- Mais on n'a ſur cela au

cune certitude. Ainſi ſi nous nous déterminons à-.dire que les Hébreux

adoroient apparemment le taureau 8( le ſoleil, ce n'est pas que nous

en ſoyons fortement perſuadés ; c'est que nous n'avons rien de meilleur ,

ni de plus sûr. ‘

La coutume de porter les figures des Dieux ſous des tentes , ou dans

des chariots couverts en forme de litieres , est auſſi venue des Egyp

tiens. Amos nous dit ici* que les Iſraélites portoient dans le déſert les

III.

coutume de

porter les figu.

res des Dieux

tentes de leur Roi;8( quelques Ecrivains (b) ont prétendu que le Ta- ſous des tentes

bernacle du Seigneur , du Dieu d'Iſraël, avoit tiré delà _ſon origine;

8c que c’étoit à l'imitation de ceux des Egyptiens , 8( pour donner

quelque choſe au goût 8( à l'habitude des Hébreux, que Moyſe avoit

fait dreſſer une tente ſomptueuſe pour loger l'Arche de l'Alliance , com—

me pour donner au Seigneur une demeure digne de ſa majesté au mi

lieu: de ſon peuple. Iſaïe (e) 8( Baruch (d) parlent auſii de la coutume

de porter les idoles ſur les épaules des hommes. ordinairement on les

mettoit à couvert ſous des voiles ou des dais magnifiques.

 

-p-_l

(a) Mderoä. l. r. c. zo. 21. Saturn. = (6) Spencer. l. I”. de Legib. Heh. RimaLDiFz
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Hérodote(d)' parle d'une fête d’Iſis , où l'on portoit ſa statue ſur un.

chariot à quatre roues 8( tiré par les Prêtres. Saint Clément d'Alexan

drie ( b) nous décrit une Proceſſion Égyptienne , où l’On portoit deux

chiens d'or, un épervier 8( un ibis. Le même Pere (c) rapporte les

paroles de Ménandre , qui raille ces Divinités coureuſes , qui ne peu

vent demeurer en place , ni garder leur Temple. Macrobe (d) dit qu'on

promene ſur un brancard le Jupiter d'Héliopolis en Egypte , porté

ſur les épaules des hommes , à peu près comme les Romains portoieut

leurs Dieux dans la 'pompe des Jeux du Cirque , 8( comme nous por

tons les Châſſes de nos Saints. Philon de Biblos (e) en parlant d"Agto—

tès , fameuſe Divinité des Phéniciens, raconte qu'on la portoit dans

une niche couverte, ſur un chariot traîné par des animaux. Servius

(f) remarque que les Egyptiens 8( les Carthaginois 'avoient certaines

Divinités, ou Simulacres fort petits , qu'ils portoient dans des cha

riots couverts, 8( qui rendoient des oracles- par le mouvement qu'ils

imprimoient à leur voiture. On aſſure que l’oracle de Jupiter Ammon

étoit à-peu-près de cette ſorte. (g) Les Prêtres portoient ſur leurs épau

les une statue ayant la forme de bélier depuis la tête juſqu'au nombril;

on la plaçoit dans une eſpece de nacelle , aux deux côtés de laquelle

pendoienr pluſieurs pateres ou plats d'argent. Le mouvement de ce petit

navire faiſoit juger aux Prêtres ſi le Dieu étoit favorable ou non ; 8( ſur

cela , ils formoient leur réponſe , 8( la donnoient à celui qui les con

ſultoit. '

Les anciens Germains adoroient une Déeſſe inconnue, qui réſidoit

dans un bois conſacré d'une ille de l'Océan. On lui conſerve , dit Ta-v

cite , (b) un chariot couvert , dont nul n'oſe approcher que ſon Sacri

ficateur. Il obſerve le temps où la Déeſſe y entre; 8( plein de reſpect ,

il accompagne cette litiere tirée par deux geniſſes. Par-tout où elle

paſſe , elle est reçue avec des fêtes 8( des réjouiſſances publiques. Après

avoir fait ſon tour, elle s'en retourne dans ſon bois , comme fatiguée

du commerce des mortels. Alors , 8( le chariot, 8( le voile qui le cou

vre , 8( la Déeſſe elle-même ſont plongés dans un lac , 8( lavés par des

eſclaves que l'on noie incontinent. C'est ce qui fait qu'ona uneſi pro

fonde vénétation pour ces mysteres , qu'il n’est pas permis de voir , ſans

s'expoſer à la mort. .

Sulpice Sévere (e) dit que les payſans Gaulois avoient coutume de

porter leurs Dieux par la campagne , couverts d'un voile blanc : Simula

cra Dæmonum Candida teâa velamine mifërâ per agro: ſims círcumferre de—

menriâ. Voilà quelles pouvoient être les tentes , les niches' couvertes , les

 

(a) Herodot. lib. iv. = (6) Clem. Alex. lié. v. Error”. p. 157. = (c) Idem Pra-mp.

p. 49- _M (d) Macroó. Saturn. lib. I.: (e) Pâi/a B131. apud Euflb. Prop”. l. l. n.

10. Naiv Zuuocpæiſmov. = Seri'. ad vr. Æneid. = (g) Cu”. l. 1v. = (b) Taie.

de marié. German. = (i) sulpít. s(ver. l. t. d: Vitaſàncti Marti/zi
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litieres, ou les temples portatifs qu‘Amos reproche aux Ifraélites d'avoir

portés dans le déſert.

Quelques Hébreux (a) veulent que le terme Siccuth, que nous tra

duiſons par des tentes , ſignifie une Divinité Païenne, peut-être la même

qui est appellée dans les Livres des Rois (b) Socoth-Benoth , 8( que l'on

entend de Vénus. Mais ce ſentiment n'est pas aſſez bien fondé , pour'

nous faire abandonner l'opinion contraire.

Saint Jérôme (c) a cru que les Hébreux pendant tout leur voyage du

déſert , n'offrirent point leurs ſacrifices au Seigneur , mais à Moloch leur

Dieu , dont ils portoient la tente 8( la figure. Il ajoute que ce Dieu est

déſigné au même endroit ſous le nom d'Astre ou d'Emile, Sirius Dei

veflri : que cet Astre n'est autre que Lucifer , ou l'Etoile du matin , que

les Sarraſins adoroient encore de ſon temps. De maniere que cette Divi

1V'.

Remarques

ſur les termes

dont Amos ſe

ſert en parlant

de Fidolatiie

des lſraélites

dans le déſert

nité , dont on leur reproche le culte , auroit été imitée des Arabes , au.

pays deſquels ils étoient; ô( non pas de l'Egypte , d'où ils étoient ſortis

peu de temps auparavant.

Les Septante , (d) Aquila , 8( la plupart des Interpretes ſont, auſſi

bien que ſaint Jérôme , pour Melchom ou Moloch , Dieu des Ammonites;

mais on l'explique ordinairement de Saturne , 8( non pas de l'Etoile

du matin. Ce qui favoriſe le plus l'opinion qui veut que ç'ait été Sa

turne , c'est qu'on offroit à Moloch des ſacrifices d'hommes vivants , de

même qu'à Saturne. Moloch étoit adoré chez les Ammonites , peuples

voiſins du déſert où les Hébreux étoient alors; 8( Moyſe inſinue que

ſon culte n'étoit pas inconnu aux Iſraélites, puiſqu'il leur défend ſi

expreſſément de conſacrer leurs enfants à Moloch , 8( de les paſſer par

le feu. (r) Nous nous ſommes aſſez expliqué ailleurs (f) ſur cette Divi

nité , pour nous diſpenſer- d'entrer ici dans un plus grand détail. Ce

qui est certain , c'est que l'Hébreu lit , Malchechem , votre Roi , 8( non

pas Moloch ,* d'ailleurs Moloch ou Melchom , n'étoit point une Divinité~

Égyptienne : ainſi on peut fort bien l'expliquer d'Oſiris ou du Dieu

Apis, ou même 'd'un veau d'or , ou du ſoleil, ainſi que nous l'avons dit

d'abord.

Ce que ſaint Jérôme a traduit par , l'image de vo: Idoles, G' Paflre de

votre Dieu , est ce qui fait la principale difficulté du paſſage d'Amos que

nous expliquons. Sa traduction est très-littérale 8( très-exacte; mais tout

le monde ne la prend pas dans un même ſens. Les uns croient que M0

loch , l'Image de vos Idole; , Ô' l'offre de votre Dieu , ne ſont qu'une mê

me choſe répétée par trois ſynonymes ou trois manieres différentes, 8( ne

ſignifient que le même Dieu Saturne , repréſenté en relief, 8( avec quel

 

(4) Vide Hebr. Vatub. Muncſh. ::- (b) 4. Reg. XV”. 30. = (c) Hieron. in Arr.: , v.

16. = Lxx. Nvt/\oifli-re T” run-dn" 'IF MDA-ix, i9 're' &T01 'IF OSX tijuïv PÛUQËU, 'nir ?ti-Ns

E1713', lifſîïl-ictœTi t'aurais. A ail. NltÀxiu. = Levir. XVI”. 1L G' xx. 2. 3. 4l 5.

:a (f) Diſſertar. ſur llrloloc , à la tête du Lévittque.
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V.

'Remarques

ſur le Dieu

Répliflſl ou

Chévan, quiſe

trouve nom~

mé dans ce

que marque qui avoit rapport à la planete qui lui est conſacrée , 8( dans

laquelle on croyoit qu'il faiſoit ſa demeure. _ ,

D'autres reconnoiſſent dans Amos trois Divinités , 1°. Molach, ou

Oſiris, 2°. Saturne , ô( 3°. un affine , dont le nom n'est point exprimé. Les

Septante ont été les premiers auteurs' de ces embarras où ſe trouvent

aujourd'hui les commentateurs. Ils ont renverſé l'ordre des mots , 8c

ont traduit : L'uſine de votre Dieu Rép/lan , G leur: _figures que vous vous

êtes faites. Ce Dieu Réphan , ou Remphan , est peut-être un des ſujets qui

a le plus exercé nos plus habiles Critiques; 8( l'on a tant écrit ô( avec

ſl peu de certitude ſur ce nom , que je ne commence qu'avec répugnance

àen traiter de nouveau , n'ayant rien à dire de meilleur ni de plus cer

tain que ce que les autres en ont écrit avant moi.

q Grotius penſe que Remphan ou Rhemvan , est la même Divinité

trouve ſous le nom de- Remmon dans les Livres des Rois. (a) En chan

geant l‘u voyelle en v conſonne , il est aiſé en Hébreu de lire Remi/an, au

lieu de Remmon. ll croit que les Syriens donnoient ce nom à la planete

de Saturne. Remmon en Hébreu , marque ſon élévation, parce que Sa

lem d’Am0s- turne est la plus élevée des planetes. D'autres dériveur le nom de Ré

phan , de l'Hébreu Rapha , être négligent , mou , pareſſeux , parce que

Saturne est la plus pareſſeuſe 8( la plus lente des planetes. Cappel 8(

Hammond (b) croient que Revdphan est le nom d'un Roi d'Egypte mis

par ſes peuples au rang des Dieux , 8( adoré dans ſon pays. Diodore de

Sicile dit que le Roi Remphis ſuccéda à Protée: (c) maiscet Auteur ne

nous_ dépeint pas Remphis comme un Prince digne des honneurs divins ;

c'étoit un fainéant ô( un avare , dont tout le mérite conſistoit à ſavoir,

faire des amas d'argent, dont il ne ſe ſervoit jamais ni pour faire du

bien aux hommes , ni pour honorer les dieux.

Louis de Dieu nous donne comme une découverte rare 8( importan

te , que Rép/tan étoit une Diviniré Egyptienne ; il le prouve , parce que

dans un Alphabet Cophte envoyé de Rome à Scaliger , où ſe trouvent

les noms des ſept planetes , celui de Réphan est expliqué par le nom

de Saturne ;.8( en Arabe Reph ſignifie la voracité :qualité qui convient

parfaitement à Saturne, qui a, dit-on, dévoré ſes enfants. Mais cet Alpha

bet Cophte est-il d'une antiquité à nous prouver que du temps d_es Septan

re, Réphan ſignifioit Saturne en Egyptien .7 N'est-il pas bien plus probable

que les Cophtes ont appris cette ſignification de quelques nouveaux

Ecrivains, dont l'autorité n'est d'aucune valeur dans une question com-.ñ

me celle-ci ? Et à l'égard de la voracité ou de la gourmandiſe de Satur

ne , on ne lit point que Saturne Egyptien ait dévoré ſes enfants. ll faut

donc avouer que juſques-là il n'y a encore rien de certain ſur çe_t_erme ,

ni ſur ſa ſignification.

  

 

(a) 4. Reg. v. r8- 11m1 Remmo” ou Remi-an. = (b) In Act. v”.44. ï.: (c) Diod

L 1-p. 39. Mmî ù' -nir, Hſolíe” \SAU-Tir , Œidtîämvos Tn" flanluíar o' tins N'y-Qu, Oſ

qui ſeſi
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Voflius (a) a cru que Réphan , ou Chévan, ou Chion, étoit la lune. On

ne ſéparoît guere le culte de la lune d'avec celui du ſoleil, celui d'lſis

d'avec celui d‘Oſiris. L'Hébreu Chion , austi-bien que le Grec Kion, ſigni

fie une colonne. Les Anciens ont long-temps adoré des colonnes , ô( des

piques , au lieu de Divinités. (b) La Divinité principale des Arabes

étoit Alilat, (c ) ou la Lune ; 8( on nous apprend que ces peuples ado

ſoient une pierre, (d) qu'on peut fort bien déſigner ſous le nom de

Chian , une baſe. '

Si 'ſe voulois toucher au texte de cet endroit , 8( ſubstituer à Rt-'phan ,

'ou à Chévan , ou à Kion, une autre leçon , je préſéretois Chimah, que l'on

trouve dans .lob en deux endroits, (e) qui ſignifie les Pléïades qui ſe

'levent au commencement du printemps. Job parlant de ces étoiles

s'exprime ainſi : Le: délice: de Chimah ; apparemment à cauſe de la beau

té 8( de la douceur de cette ſaiſon. Mais je penſe qu'il faut recourir à

!Hébreu de cet endroit-ci comme à la ſource. La 'construction de ce

texte ne me paroîr nullement permettre que l'on faſſe de Chion une

idole. C'étoit apparemment une eſpece de petit autel, ou de piédeſ

tal , ſur lequel étoit porté l'idole. Amos ne nomme expreſſément le

nom d'aucune Déïté, ſi ce n'est peut-étre de Moloch ,~ ê( encore le

nom dont il ſe ſert est générique, 8( ſignifie un Roi: Vous avez porte' le:

tente: de votre Rai , la baſe de vo: statue: , Paſire de vo: Dieux. (L'est ainſi

que la plupart des plus ſavants Interpretes (f) l'entendent. Les Hébreux

dans le déſert portoient leurs Dieux à peu près comme nous portons

les chaſſes de nos Saints ſous un dais 8( ſur des baſes , ſur leurs épau

les , ou ſur des chariots , ou dans des litieres , ainſi qu'on l'a expliqué

auparavant. q

~ Enfin , d'autres liſent dans Plrlébreu (g) Chévan , au lieu de Chion; 8c

ils prétendent que c'étoit le Saturne des Arabes 8( des Syriens. Et il est

vrai qu'en Syriaque , en Arabe , ô( en Perſan , Chévan ſignifie Saturne.

(h ) Cette découverte a donné lieu à d'autres (e) de dire que le Réphan

des Septante étoit une ſimple ſaute de Copistes , qui ont confondu,

ſans y penſer , le l( avec le P , 8( ont mis PEOAN , pour rte-DAN. L'erreur

est aſſez aiſée dans des lettres auſii reſſemblanres , 8( dans des noms

auſſi inconnus 8( auſſi barbares. Les Septante, ou leurs Copistes, au

 

(a) Voflï de ido/ol”. l. n. e'. 23.*: (h) Clem. Alex. Prolreprie. p. Z9. 30. Eaſëä.

lib. l. = (c) Herodor. l. l”. e. 8. C1' lib. t. e. 131. = (d) Clem. in proerepzico, p. 29.

oi HUE” 731MB”. _-—_: (e) Job. lx. 9. Et Hjadas. (Hebr. Er China/r.) xxxvt”. 3x.

Numçuid conjungere vdlebi: mica/Je.: ſlt-Ile: Pleiadas. (Hebr. Numquid ligabí: delieías

Chím-ah.) = (f) ſan. Tremel. Piſe. Hiera”. i” Amor, v. 1.6. A9”. G' Sym. Ipſizm

Heñrairam rrendêrenle: pofieemnr Chien; Theodotio , Nautiſme" , id :ſl , obſiurirazem.

= (g) ;v3 Chion , ou Chevd”. Ita Sſr. = (h) m*: Chuan. Vide \bene-grs ,IYi/nehí,

Lud. de Dieu. Cr”. cmd. Lexiç. 5' maxime ocoh Lexie. fel. alt. =: (i) .Di-nfl

11m”. Vitringa Live”.
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ront mis le cp aulieu de l'y conſonne, de même qu'on' a ſi ſouvent

'écrit Dafur , pour Dat/us', 8L ſërfus , pour ſert-us. Il y en a même qui

ſoupçonnent que la faute vient de plus loin , 8( que les Septante avoienr

,lu dans leurs exemplaires Hébreux Réphan , au lieu de ChéÎ/an : ce qui

n'est nullement impoſſible.

_ Nous nous rangerions aſſez volontiers du parti de ceux qui tiennent

que Réphan est une ancienne faute venue ou d'un texte Hébreu peu
correct ,ſſ dont ſe ſervoient les Septante , ou de la précipitation des

Copistes , qui ont mis un' nom qu'ils dentendoient pas en la place d'un

'autre qui étoit également barbare à leur égard. Ce qui nous arrête
roit en ceci , ne ſeroit ni la ſignification de l'Arabe Ralſipha , ni l'auto

rité du Cophte cité par Louis de Dieu. La premiere preuve est toute

_des plus ſoibles; 8( la ſeconde ne prouve rien , à moins qu'on ne mon

tre que dans l'ancien Egyptien , Rephan ſignifioit Saturne. Tant qu'on

ne l'aura pas fait , nous ſerons en droit de dire que les Cophtes ont

pris le nom de Réphan des Septante, 8( qu'ils lui ont donné la ſigni

_ficarion de~ Saturne , parce que les Arabes 8( les Syriens entendoient de

,cette Divinité l'Hébreu Clzévan, ou Chion, auquel ces Interpretes ont

ſubstitué Réphan. _ ,

Une autre raiſon qui nous rend ſuſpect le nom du prétendu Dieu

Réphan , est le ſilence de tous les Anciens ſur ce ſujet. Aucun Au

teur que nous ſachions n'a parlé d'une Divinité Égyptienne , ou

Arabe , de ce nom. Nous ne la trouvons ni dans la Théologie des

_Grecs , ni des Syriens , ni des Chaldéens. Cependant les Septante vi

voient dans un temps qui ne nous est point inconnu , 8( où les Au

teurs Grecs ont aſſez écrit ſur les affaires de l'Egypte. S'il S'agiſſoir du

temps de Moyſe ou d'Amos, la choſe ſeroit plus mal-aiſée. Mais Re'

phan doit être plus récent que Chévan ,~ 8( cependant il est tellement

inconnu , que la mémoire en est perdue , ſuppoſé pourtant qu'elle ait

jamais ſublisté.

La ſeule choſe qui pourroit nous faire ſuſpendre notre jugement ,

8( nous obliger à recevoir le Dieu Rep/tan , ſeroit l'autorité de ſaint

Etienne dans les Actes , (a) qui citant Amos , a conſervé ce nom dans

ſon diſcours. Seroit-il croyable que ſaint Etienne eût ſuivi une fauſſe

Traduction dans un diſcours où il étoit inſpiré du Saint-EſpriŒMais

on peut répondre à cela deux choſes. La premiere , que ce ſaint Dia

cte parloir apparemment Hébreu , dest-à-dire , Syriaque , aux Juifs de

l'aſſemblée; 8( ainſi il est à préſumer qu'il ſuivit le texte Hébreu , 8(

proféra Chévan , 8( non pas_ Réphan. La ſeconde, que ſaint Luc, qui

a rédigé ſon diſcours, a pu ſuivre la Verſion des Septante dans la ci

 

/

(a) Act. v”. 43. AKEÀdBSTE Tdi! :XM-lv 'x17 MDA-lx , i9 To' dre.” Ti? GEF 1.754,61 Ifſyodv , TJ; TiJi-Us

&s ?touſſa-ri TUFXWSTV atilflr.

tation
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tation de: 'ce paſſage de l’Ecriture , dans une choſe ’, quiau fond ne

fait rien à 'la foi' ni aux. mœurs, 8( qui ',,~'à tout prendre . ne conſiste

que dans la différence d'une lettre miſe au lieu d'une autre, pour dé

ſigner un. nom d'une Déïté Païenne très-obſcure , ô( qu'il importoir

très-peu à la Religion deconnoître.

J'avoue que le Saint-Eſprit qui in-ſpiroit ſaint Luc', de même qu'il

avoit inſpiré ſaint Etienne , auroit pu découvrir à PI-Iistorien ſacrézuneí

faute de copiste , 8C la' lui faire corriger. Mais. quand Plivangéliste au

roit connu cette faute, quelle néceſſité de la* corriger dans une choſe

de ſi petite conſéquence? En combien d'autres occaſions Dieu s'accom

mode—t-~il à nos préjugés? Et combien de fois cite-t-on une Traduc

tion , quoique notoirement imparſaite , parce qu'elle est reçue , 8c

autoriſée par l'uſage ; ſut-tout quand il ne s'agit que de choſes légeres ,

8( de matiere indifférente? Il ſemble donc que tout *bien conſidéré ,
avouer la dépravation du Texte des Septante dans cer endroit , estſi ,

peur-être le meilleur parti , ê( le plus raiſonnable; 8( qu'au lieulde

Réphan, il faut lite Kion , ou Chévan.

Mais qui étoit ce ché… des Syriens 8( des Arabes? Si ce nom mar

que une Déïté , 8( non pas un ſimple piédestal , .c'est apparemment; " ' ‘

le Saturne, des Egyptiens. Ces derniers répandirent leur fauſſe religion'

parmi tous leurs voiſins. L'Egypte fur la mere de toutes les ſupersti

tions , non-ſeulement de l'Arabie , de la Palestine. ,de la Syrie , ,mais

encore de la Grece. Or Saturne est un des premiers Dieux de l'Egypte., ‘

(c) Le Soleil régna d'abord dans ce pays; puis Vulcain; puis Saturne.

Ce dernier épouſa ſa ſoeur Rhéa , 8( en eur Oſiris ê( Iſis, ou Jupiter'

ê( Junon. Saturne eut de grandes guerres contre Bacchus , Roi de Nyſa..

où il fut toujours battu. (b)Nous ignorons quelle étoit la figure du Saturne Egyptien. Ni les mé- I

dailles Egyptiennes , ni les Auteurs qui nous ont parlé de la religion

de ce pays , ne nous' en donnent aucune deſcription. S'il esttel que

nous le dépeignent les Grecs , ſa forme est connue de tout le monde.

S'il reſſembloit au Saturne Phénicien , voici comme le décrit le faux

«Sanchoniaron dans Euſebe : (c) Il avoit deux yeux au viſage , 8( deux

au derriere de la tête ; deux ouverts, 8( deux fermés. Il avoit auffi

'deux ailes ſur chaque épaule ; deux étoient étendues , 8( deux repliées.

Tout cela étoit des ſymboles de ſa qualite' de Roi, 8( de ſa vigilance

toujours attentive , de ſon activité toujours prompte , ſans ſe laſſer 8C

ſans saffoiblir. Il avoir auffi deux ailes ſur la tête, dont l'une repré

ſenroit la 'ſupériorité de ſon eſprit, ô( l'autre la vivacité de ſes ſenti

ments. Mais l'Auteur de qui nous apprenons ces particularités , est fi

 

l (a) Díodor. Final. l. Lp. 8. 9. = (b) Idem , lil. ut. p. 143. = (c) Euſêb. Prop;

M. l. n. to.

Tome XI. M m rn
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ſuſpect, que nous ne .pouvons faire aucun fonds ſur ſon témoignageî

.- Il ne faut. pasdiffimuler-que nous ne trouvons point Saturne parmi

les Dieux anciensdes Arabes. (a) Il !fadoroient que Dionyſus , 8( Véq

nus l_aÎ;Célèl'ttz~,_.v (b). Le premier étoit- nommé Urotalt , ô( la ſeconde

Allſſlat. Ils étoient encore ſur ce pied du temps .d'Alexandre le Grand;

Ce conquérant, conçut -lëtinvie de ſubjuguer les Arabes , dans la vue de

ſe faire reconnaître ;parmi eux pour une troiſieme Divinité. Cela nous

fait croire que ſilcheſſunn ſignifie le Dieu Saturne, 8c, ſicëefi lui qua

les Hébreux ont …adorédans le déſert ; c'étoit le Saturne d'Egypte ,

8E non pas ?Arabe , 8( beaucoup moins le Phénicien ou le Syrien.

Mais, comme 'nous l'avons dit plus haut , nous croyons que c'est plu.

tôt .Apis , ou Oſiris , 8L le Soleil, porté ſur un piédefial 5( dans une

niche. (c )' ' . . r '

Rexïalräues — Moyſe nous parle encore du veau d'or adoré par les Hébreux dans

f…- xe, aut… le déſert, ê( de .Bétlphégor, Dieu des Moabites , au culte duquel ils

Dieux] 311x15' ſe laiſſerent aller peu avant leur entrée dans la terre promiſe. Enfin,

Îîendf' il dit en paſſant , que les Iſraélites avoient offert leurs ſacrifices aux

rerzrleursado- boucs. Voilà ce qui nous reſte à examiner ſur les Dieux étrangers

da” 1° auxquels les Hébreux rendirent leurs adoration! , après leur ſortie d’E-.

' gypte. Nous avons examiné dans le Commentaire ſur ?Exode (d) quelle

éboit la figure du veau d'or ; ſi c'étoit un veau entier , ou une tête de

veaux, comme l'ont cru pluſieurs Peres ; ou enfin une figure humaine

'avec la tête de bœuf , ainſi qu'on dépeignoit Iſis; (e) &nous nous

ſommes déterminés pour cette. derniere opinion. Les Peres ê( les Com—

mentateuts conviennent que ce fut à l'imitation des ſuperstitions Egyp

tiennes , que les Hébreux firent cette figure; 8( ſaint Etienne Yinſinue

aſſez dans les Actes , (f) lorſqu'il dit qu'ils retournerent de cœur en

Egypte, 8( qu’ils ſe firent un veau d'or. Nous n'avons rien a ajouter

à ce que nous avons dit ſur \Béelphégor dans notre Diſſertation ſur

 

cette Divinité.‘(g)

(a) Heron'. l. r”. c. 8. m (L) Jrmb. lib. xvt. p. 510. Hutch' rhin @du ËzwSaí-tn 'll-Lives'
plu: GIF-ATS" Wir” Ada', ÿ Tri' Auſſwnt… rei-r” J-IIÀaCtſiív (mit 'IWA-NAIL Herodotodít Bacq

ojhus 6c Alilat. p; (c) M. Warburthon , Auteur Anglois,_en traitant (les Hiérogliplteç

des Egyptiens, rappelle le texte d'Armes , 8c l'explique ainſi : n Dans les Hiérogliphes

v Egyptiens. . . , . une étoile déſignoit Dieu. Delà vient que Dieu reprocliant aux lraé-z

n lites leur idolatrie au ſortir de l'Egypte ,leur dit dans lc Prophete Amos : Vaux avez

n porte' le Tabenzàcle d: vo! images de Motor/z G' de China , facile de votre Dieu 914e

D vaux vou: En: fltín à yousñmëmer. [facile Je votre Dita efl ici une expreſſion noble

D ät ſi urée, pour ſignifier l'image de votre Dieu. Car une étoile étant employée dans

n les iérogliphes pour ſignifier Dieu , elle est placée ici avec élégance pour ſigni

» fier l'image matérielle d’un Dieu. Ces mots , ſEloile le votre Dim , ne ſont qu'une ré

» pétition , comme il est ſi ordinaire dans la langue Hébraïque , des précédents , Vo: ima

v ger de filolacb Cf de Câíun , Bt ne doivent point être rendus , ainſi que le ſuppoſent quel

» ques Critiques, par Sida: Deum yeflrum , votre Dieu étoile. 'g z (d) Exad. xx”.

4 = (e) Hemdat. l. u. c. 41. ~*~ (fl Act. v”. 39. 40. 41. = (g) Diſſertation ſur_Ôhamos 8c Béelphégor, à la têteït-l-u Lévitique.
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Le: boucs, ou Je: vel”, auxquels ils offroient des ſacrifices dans le

déſert , ſont ſans doute le Dieu Pan , que les Egyptiens dépeignoient

de la même maniere que-les Grecs dépeignoient les Faunes ô( les S'a

tyres , avec une face de chevre , 6( des jambes de bouc. (a)'Nous

les voyons encore dans les médailles ſous la figure que nous venons

de dire. Mais outre cela ils adoroient un véritable bouc. Ceux de

Mendeſe avoient pour lui une ſinguliere vénérarion; 8( ils l'ont fait

'repréſenter juſques ſur leurs médailles comme leur *Divinité favorite.

L'Histoire raconte ſur ce culte , des choſes qui font horreur à la

nature, ô( -que je me garderai bien de rapporter ici. Voilà quels fu

rent lerprincipaux- objets de' l'adoration des Iſraélires durant leur vo

yage.

I - r

(a) Herador. lib. u. c. 46. TdQUa-l Je' H R, 7^J<prn a' tïygſçïl 147 Ham*: ſſafflllfſ L”M”s

707cm” Ifÿlïdffïſ”, i, TUPÏESÀËE. Vide G' Dior/ar. Jicul. lib. l. p. 5s.

Mmmz



Zach. xiv.

.Ter, xxv. zo, _

Joel m. r6. de Sion ',

CHAPITRE PREMIER.

Miffion ÆAmOf. Vengeance: du i

contre les P/iiliſlins , contre les

méens , contre les Ammonites.

1, Yzèrœsf ÊVÉLATlONS qu'av eue:

Amos, l'un des bergers de

R Thécué , touchant Iſraël,

?ès-PLAT- ſous le regne tl"Ozias Roi

Dmſſfâ de Juda , 8( ſous le regne

*de Jéroboam fils de Joas Roi d'Iſraël,

deux ans avant le tremblement de terre

5_ qui arriva la vingt- troifieme année du

regne d'O-aſia: Roi de Juda. "

z. Le Seigneur irrite' rugira du \haut

il fera retentit ſa voix du

ntilieu de Jéruſalem,- il menacera ſon

peuple parla bouche de ſe: Prophete: ,

ce: menace: terrible: feront ſuivie:

d'effet: plu: terrible: encore : càr les pâ

turages les plus beaux ſeront déſolés, "

8( le haut du Carmel ſi agréable ê* ſi

fertile, deviendra tout ſec."

  

Seigneur contre Damasſi,

Tyrzcns, contre les Idu

r. ERBA Amos,

fi V ëlÿqui fuit in

,gqäfîñnrtlèjíæ pastoribus de

hffitîfiäk Thecuc, quæ

vidit ſuper Iſrael in. die

bus Oziæ regis Juda , 8(

in diebus Jeroboam ſilii

Ioas regis Iſrael , ante

duos annos terra: motùs.

z. Et dixit : Dominus

de Sion rugiet, 6c de Je

ruſalem dabit vocem

ſuam: 81 luxerunt ſpecio~

ſa pastorum , ô( exſicca.

tus est Vertex Carmeli.

 

jlr. l. Ou ſelon d'autres en la vingt-cin- j

quieme année de ce Prince , cnſorte que la

vlng-tkOlſiFmC ſeroit l'époque dela Prophétie

d'Armes. Voyez la Préface.

i'. r.. Hébr. autr. les demeures des paſ

teurs, b: lieux destiné: .mx Finir-rg”, ſe.

:ont dans le deuil C# clan: le: larmes.

Mid. Le Carmel ſe prend quelquefois en
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3. Ce ne ſera pas ſeulement _ſur la .Tu

déc queſe repandra la colere du Seigneur:

elle tombera auffi flu' toutes le: na

tion: qui perſéverent dan: leurs péchés.

Car voici ce que dit le Seigneur : Après

les crimes que le peuple de Damas a

commis trois 8( quatre fois , " ſan: v0u-.

loir ſè- convertir , je ne me convertirai

point non plu: , ê' je ne changerai point

l'arrêt que j'ai prononcé contre lui; ”

parce qu'il a fait paſſer des chariots

armés de fer " ſur le: habitant: de Ga

laad , qu’il avoit vaincus. "

4. Ainſi , Pour le punir de cette cruauté,

je mettrai le feu dans la maiſon d'A

ſaël Roi de Damas : 8( les palais de

Bénadad ſbn fils en ſeront conſumés. "

5. Je briſerai la force " de Damas;

ſexterminerai du champ

ceux qui l’habitent ;je chaſſërai celui

qui a le ſceptre à la main de ſa mai

on de plaiſir : ' 8( le peuple de Syrie

ſera tranſporté à Cyrene dans I’Aſieſu—

périeure: ” c'est le Seigneur qui 'l'a dit;

_ 3. Hæc dicit Dominus:

Super tribus ſceleribus

Damaſci , 8c,, ſuper qua

tuor non convertam eum:

eo quod trituraverint in

plaustris ferreis Galaad.

- 4. Et mittam ,ignem in

domum Azael; 8( devo

rabit domos Benadad. ‘

5. Et conter-am vectem

Damaſci : 8( diſperdam

' habitatorem de campo

idoli , 8( tenentem ſcep

-trum de domo volupta—

:tis : 8( transferetur popu

~ .

énéral pour un lieu fertile ; le haut du

.' armel pourroit ſignifier les lieux les plus

'fertiles

Ïſ. 3. c. ai. d. pluſieurs fois. a

16H. Litt. je ne le changerai point, ou je

ne le révoquerai point , c. à. d. l'arrêt que

j'ai prononce' contre lui.

ILíd. C'est une ſorte de chariots avec des

-roues armées de fer , que l'on fdiſoit paſſer

ſur les gerbes dans l'aire pour briſer la paille

ir. 4. Jéroboam II. roi d’lſraël , ſous

qui Amos prophétiſoit, porta le feu de la

guerre dans Damas , 8c ſe rendit maitre de

cette ville. 4. Reg. xlv. 7.5. 3c 28.

77. 5. Litt. la barre qui firmefi: arr”.

Ióid. Hébr. litt. ïexterminerai e Bekac

Aven , ceux qui l’habitent. i> Ce pourroit être

une ville de Syrie nommée aujourd'hui B44[

BEÆ. On peut croire qu'elle s’appelloir alors

BEAU-Bud!, vallée e Baal ; 8c les Hébreux

de l'idole " ~

après en avoir fait ſortir le grain. On expoſoit

quelquefois des hommes ſous ces ſortes de

machines pour les y écraſer. Voyez la Diſ

_ſerldlíonfilſ le: ſhpplicer, à la tête du Livre

des Nombre-s.

Ióid. Cela peut ſe rapporter au temps od

Hazaël roi de Damas , marcha contre lſ

raël , 8( ſe ré andit ſur le pays de Galaad

’ ſous le regne \ſe Jéhu. 4. Rey. x. 32. G* 33.

Il continua ſes violences contre Iſraël ſous

le regne dc Jonchaz fils 8c ſucceſſeur de Jé

11m4. Rez. x…. 3. 7. 8c zz.
ï > ' . - . .

pour éviter le nom de Baal , Pappelloienr

.Bréal-Aven, vallée de vanité , ou d'ini

quité.

Mid. Hébr.*litt. de Beth-Eden. n On

connoit dans la Syrie une ville (ſlider).

(bid. c. à. d. ſelon l’Hébreu , au pays de

Cir dans l’Albanie, ſur le fleuve Cyrus ui

ſe décharge dans la mer Caſpicnne. Ce ?in

Théglathphalaſdr qui ayant pris Damas , en

transféra les habitants dans ce pays. 4. Reg.

xvt. 9.
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Ô' cela fera aînfi.

6. Voici encore ce que dit le Seigneur :

Après les crimes que Gaza_ , capitale des

Phzliflins , a commis trois ô( quatre fois,

ſans changer de conduite, je ne changerai

point n0~n plus l'arrêt que j'ai prononcé

contre ſes habitants ; parce qu'ils ſe

ſont ſaiſis de ceux d'entre mon peuple ,

qui , dans la déſblation de leur pays , s'é

toient réfugiés chez eux , 8( qu'ils les

ont tous emmenés captifs dans Pldumée ,

'ſans en exceprer azicun. "

7. C'est pourquoi je mettrai le feu

aux murs de Gaza: ô( il réduira ſes mai~

ſons "en cendre.

8. 'Texterminerai v'd’Azot ceux qui

[habitent , 8( d‘Aſcalon celui qui porte

le ſceptre : ïappéſantirai 'encore ma

'main ſur Accaron ; 8( je ferai périr les

restes des Philistins : c'est le Seigneur

Dieu qui l'a dit; G- eela ſe… ain z. ”

9. Voi-'ci 'encore ce ue dit le Seigneur:

Après les crimes 'que yr a commis trois

8( quatre fois , ſans changer de conduite,

je 'ne changerai point non plus l'arrêt que

j'ai prononcé contre ſes habitants; par

ce qu’ils ont livré tous les captifs d’Iſi'àël

aux Iduméens , ſans ſe ſouvenir de l'al

liance qu’ils avoient contractée avec eux ,

ê* qui les obiigeoir de les traiter comme

lus Syriæ Cyrenen , dicit:

Dominus.

6. Hæc dicit Dominus:

Super tribus ſceleribus

Cazæ , 6c ſuper quatuor

non convertam eum: eo

quèd transtulerint capti

vitatem perfectam , ut

concluderent eam .in Idu

mæa.

7. Et mittam ígnem in

murum Gazæ ; 8c devos

rabíc ædes ejus.

8. Et diſperdam habi

tatorem de Azoto , 6c te

nentem ſceptrum de Aſ

calorie: 6c convertam ma
num meam ſuper Acſſca

ron , 6c petibunt reliqui

Philisthinorum , dicit D01

minus Deus.

9. Hæc dicit Dominus :

Super. tribus ſceleribus

Tyri, 8c ſuper quatuor

non converta-m eum : eo

quód concluſerínc capti

vitateih perfectam in Idu

mæa , 8c 'non ſint recorz

dati fœcleris fratrum.

leurs freres. "

O

, (t. 6. Hébr. autr. parce qu’ils ont transfé

ré tous ceux d'entre mon périple qui étoient

paſſés chez eux dans l.: vdlſolrxrio/z de leur

Frs, 8c qu’ils les ,ont livrés aux Iduméens. ))

n croit que cela ſe rapporte au temps des

guerres que les lſraélites eurent à ſoutenir

téricures au temps od Amos prophétíſoit.

jb. 7.Hébr. litr. ſes palais , ſés châteaux.

ÿ. 7. 8. Voyez l'Histoire des peuples imi

ſîru- des Jugfi , à la. téte des grands Pro-z

phetes. p , 'l

ÿ. 9. On explique ceci de l'alliance qui

ela part des Aſſytiens ,mais qui ſont poſ- avoit été entre les Hébreux 8c les Tyrîens
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ro. Et mittam ignem in

murum Tyri‘; 8: devora

hit ædes ejus.

I r. Hzc dicit Dominus:

Super tribus ſceleribus

Edom , 8( ſuper 'quatuor

non convertam eum : eo

qu‘od perſecutus ſit in gla

dio fratrem ſuum,8tviola

verit miſericordiam ejus ,

8( tenuerit ultra furorem

ſuum , 8( indignationem

ſuam ſervaverit uſque in

finem. .

r2. Mittam igncm in

Theman ,- 8( devorabit æ

des Boſræ.

r3. Hæc dicit Domi

nus: Super tribus ſceleri

bus Ammon , 8c ſuper

quatuor non convertam

eum :eo quod diſſecuerit

prægnantes Galaad i ad

dilatandum terminum

ſuum.

I4. Et ſuccendam ig

to. C'est pourquoi je mettrai le feu

aux murs de Tyr: " 8( il réduira ſes mai-z

ſons ” en cendre.

1 I. Voici ce que dit le Seigneur .

Après les crimes qu'Edom' a commis'

trois 8( quatre fois , ſan: changer de con;

duite , je ne changerai point non plu;

l'arrêt que j'ai prononcé contre lui; pat'

ce qu'il a perſécuté ſon frere Iflaël avec
l'épée , qu’ilſia violé la compaffion qu'il

lui devoit , " qu'il n'a point mis de bor

nes à ſa fureur , "8( qu'il a conſervé juſ

qu'à la fin le reſſentiment de ſa colere.

n.. Ainſi "je mâtrai le feu dans Thé

man : 8( il réduira en cendre les mai—

ſons de Boſra. ".

rz. Voici ce que dit le Seigneur-z

Après les crimes qu'ont commis trois 8(

_quatre ſois les enfants d'Ammon , ſans

changer de conduire , je ne changerai point

non plus l'arrêt que j'ai prononcé con

tre eux; parce qu'ils ont fendu le ventre

'des femmes groſſes de Galaad , pour

'entrer-miner la race de ſe: habitants , G'

E au traversqu'il: ſé _ſbnt ouvert un Paíſag

de leurs montagnes , afin e .r amp-ardt' de;

terres de Galaad , " ô* d'étendre _aínfi les

limites de leur pays. ~‘ ~

14. C'est pourquoi je mettrai le ſeu

au temps cPHitarn 8c de Salomon , ,qui étoient l il. x z. La conjonction CI qui paroi! man

amis , 8( ſe traitoieut de freres. 3. Reg. 1x.

1 r. ê' ~

_ ÿ. lo. Voyez ?Hÿfaire dorpeapla: voi/t'a:

fi”

dt: Juÿſr.

IAM. Hébr. litt. ſes palais, fis chateaux. les villes de Pldumée. Voyez ?Híflojrt da.: _

ner au commencement. de ce verſet dans la

ul ate , ſe trouve dans Ujlébteu.

l il. Hébr. litt. les châteaux de Boſra. n

Théman &Boſra étoient les deux principa

ÿ. r t. Hébr. autr. qu'il a éteint en ſoi la Peuples voiſins des .ludix

compaſſion.
!bi-JJ On lit dans ?Hébreu umnſſr ,

rapuerir., pour UINTR , G' tenuerit. Au lieu ouvert (01 p.1

(le all-rd on y lit in pcrpetuam.

V. r3. C'est unſecond ſens d? PHéjbreu

CI qui pourroit ſe traduire: ?me qu ils' ſe ſont

d G* d ;geen traversdcs montagnes

e a aa . ~ ~' ~
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aux murs de Rabba , capitale de: Ammo

nite: : 8( ce fieu étant embraſé par'un

tourbillon de vent , en conſumera toute:

les maiſons, dans l'horreur du combat ,

parmi les cris de joie de: ennemi: víäo

rieux , 8( Pépouvante eleſe: habitants. " '

I 5. Leur Dieu Melchom ſera emmené

lui-même captif, avec tou: ſes prêtres, "

G' le: princes qui ?adoroient : c'est le Sel

gneur qui l'a dit ; ê' cela fera ain t. "

nem in muro Rabba : 'de

devorabit ædes ejus in

ululatu in die belli , 8( in

turbine in die commotio

nis. ~

r5. Et ibit Melc-hom in

captivitatem , ipſe , 8c

principes ejus ſimul , dió

citDominus.

' ft. t4. Autrement 8c ſelon Pl-lébreu: 6c il l 77. r5- C'est la lecture des Septante: avec

en conſumera les palais , le: c/nîleaux, au

milieu des cris de: ennemis au jour du com

bat , -& au milieu des tourbillons de vent au

jour de la tempête.

ï

ſes Prêttesôe ſes Princes. d» Les mêmes ex

preſſions ſe trouvent dans .létémie , aux. 3.

Ibid. Voyez PHÿloire de: peuple: voiſin!

de: Juiflr. ~

 

CHAPITRE II.

Vcngeances du Seigneur contre Moab , contre Juda ê contre

Uíwzèl. Ingratizucle ê' infidélité desenfiznts d'Iſraël. Ven

geance: du Seigneurſur eux.

r. Oici ce queſ dit le Seigneur:

Après les crimes que Moab a

commis trois ô( quatre fois , ſan: chan

ger de conduite, je ne changerai point

non plu: l'arrêt que j'ai prononcé contre

lui ; parce que, portant ſa haine att-delà

même de la mort de ſon ennemi, il a brûlé

les os du Roi d'Idumée , juſqu'à le: re'

eluire en cendre. "

2.. Ainſi j’allumerai dans Moab un feu

qui conſumera les maiſons " de Carioth

fit principale ville ,- ô( les Moabites péri

ront parmi le bruit de: arme: ô( le ſon

des trompettes de: ennemi: que je ſuſcite

rai contre eux. "

r. Æc dicit Domi

nus t Super tribus

ſceleribus Moab, 6c ſuper

quatuor non convertam

eum: eo quod incenderic

oſſa regis ldumææ uſque

ad cinerem.

z. Et mittam ignem in

Moab , 6e devorabit æ

des Carioth : 8( morietur

in ſonitu Moab, in clan

gore tubæ.

1l'. r. Hébr. litt. etr-chaux.

il. 2.. Hébr. litr. les palais , le: thin-tax.

Ióid. Hélzr. autt. au milieu du bruit de:

troupe: ennemie: , des cris de: combattants;

é( du ſon des trompettes de ffelmemi.

'z.Et
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3. Et diſperdam judi

cem de medio ejus ; 6c

omnes principes ejus in

terſiciam cum eo , dicit

Dominus. -

4. Hæc dicit Dominus:

Super tribus ſceleribus Iu

;da , 8; ſuper quatuor non

convertam eum : eo quód

abjecerit legem Domini,

'ôc mandata ejus non cuſ

todíerit : deceperunt

enim eos idola ſua , post

quæ abierant pattes eo

rum.

s. Et mittam ignem in

Juda , 8c devorabit ædes

Jeruſalem.

6. Hæc dicit Domi

~nus : Super tribus ſceleri

bus Iſrael, 6c ſuper qua

tuor non convertam eum:

pro eo quèd vendiderit

pro argento justum , 8(

pauperem pro calçeameu

tis.

K7. Qui conterunt ſuperſſpulverem terræ capita

pauperum , 8c viam humi

z. Je perdrai celui qui tient le pre

mier rang dans ce royaume ; 8( je ferai

mourir avec lui tous ſes princes, "dit le

Seigneur. "

4. Voici encore ce que dit le Seigneur:

Après les crimes que Juda a commis

trois 8( quatre fois, ſans changer de con

duite, je ne changerai point non plus l'ar

rêt que j'ai prononcé contre lui ; parce

qu'il a rejetté la loi du Seigneur, 8( qu'il

n'a point gardé ſes commandements ,

mais qu'il s'est livre' à Pidolatrie , malgre' la

de-'fenſe qu'il lui en avoit faire : car leurs

idoles "les ont trompés , ce: idoles après

leſquelles leurs peres avoienr couru. Ils

le: ont regardées comme des Dieux, G' il.:

en ont attendu une protection ê' une proſpé

rite' qu'elles ne pouvaient leur donner.

5. C'est pourquoi je mettrai le feu

dans Juda , 8( il réduira en cendre les

maiſons de Jéruſalem. "

6. Voici ce que dit le Seigneur : Après

les crimes qu'lſraël a commis trois 8(

quatre fois , flznr changer de conduite,

je ne changerai 'point non plu: l'arrêt

que j'ai prononcé contre lui ; parce

qu'il a vendu le juste pour de' l'argent ,

8( le pauvre pour les choſes les plus

viles." ~
ï

7. Ils briſent" contre terre la tête des

pauvres qu'il: opprímenr ,- ils traverſent

toutes les entrepriſes des foibles, ê' les

Y. 3. On lit dans ?Hébreu deux fois le plie.

'pronom féminin u , ejus, pour le pronom

_maſculin u , ejus , qui ſe rapporte à 171046.

lbid. Voyez l'Histoire de: peuples voiſin-r

des .ſazfr, al la tête d’lſaïe. ’

ÿ. 4. Hébr. litt. leurs menſonges.

Y. 5. Ce fut particulièrement ar Nabu

chodonoſor , que cette prophétie ut accom

.Tome X I.

v. 6. Lin. pour une paire de ſandales. I

Cela ſe peut entendre des Juges qui reco

voieut de l'argent pour condamner le juste ,‘

8c qui pour le gain le cplus mépriſable ſacrig

fioientla bonne cauſe u pauvre. , 4

V. 7. On lit dans ?Hébreu nsArIM;

art/talent”, pour usvriM , tonltfcſllfl'. "

Nnn
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Num. 171m4.

empêchent de réuffir :"’ le fils 8( le pere ſe

ſont approches d'une même fille , pour

en abuſer ,' &il; n'ont point craint de vio

ler ainſi la gloire de mon ſaint nom , ê'

de ?expoſer aux blaſjahënzes des nations ,

qui .Clſimagínent que fapprouve ce: déſbr

drei' de mon peuple , ou que je ſuis trop

faible pour les punir.

8. Ils ont , contre ma défenſe, fait festin

près .de Toutes ſortes d’auœls : -G pour

augmenter leur: crimes, ils fe ſbnt aſſis ſur

les vêtements que les Pauvre; leur avoient

donnés en gage ; 1S- il: le: ont ainſi uſé: ,

au lieu de les rendre , au de les conſerver

avec !bin .~ ils ont auſſi bu dans la maiſon

-de leurDieu le vin de ceux qu’ils avoient

'condamnés injustement, G' dom il: s'étaient

.ainſi enrpartés.

9. Cependanteest moiqui à leur arti

Dffl- “- 14' vée dan: la Palestine , ai exterminé les

I'ma. xw n -

~Aiznorrhéens , ce peuple dont la hauteur

-egaloit en quelque jbrte celle des cedres ,

ê( qui étoit fort comme des chênes: j'ai

écraſé tous les fruits qui étoient ſur ſes

'brune-hex, ô- j'az' briſé dans la terre tou

tes ſes racines. J'ai détruit en leur faveur

Toute la race de ce peuple indomptable:

*Voilà ce que j'ai fait pour vous , enfants

dTfl-Ûzël.

IO. C’est moi auflî qui vous a-i fait

Den-,vilh 2rſottit de l'Egypte , 8( qui vous ai con

duits dans le déſert pendant quarante

ans, pour vous faire poſſéder la terre

v des Amorthéens.

I I. De vos enfants je me ſuis fait des

Prophetes ; ê( de vos jeunes hommes ,

des Nazaréens qui m’éz0ient particuliere

ment conſacrés: enfants d'Iſraël , ce que

. Ióid. Ann. ils écutem la .voie du Pauvre ;ik »violent [4 jI-*flice dans la cauſe

'paul/rh

lium declinant : 8c filius

ac pater eius íerunt ad

pue-Ham , uc violarent n0

men ſanctum meum.

8. Et ſuper vefiimentis

pignoratis accubuerunc

juxta omne altare: 8( vi

num damnatorum bibe

banc in domo Dei ſui.

9. Ego autem extermi

navi Amorrhæum à facie

eorum ; -cujus altitude ce

drorum altitudo ejus , 8c .
fortis iſipſe quaſi quercus -:

8( c0ntrivi fructum ejus

deſuper, 8c radices ejus

'ſubten

10. Ego .ſum , qui aſ
cenîdere vos feci de terra

Ægyptî , 6c duxi vos in

deſerto quadraginta an

nis ,‘ uc poflideretis cer—

ram Amorrhæi. '

t I. Et ſuſcitavi de filiis

veſiris in prophetas; 8(

de juvenibus vestris Naza

ræos: numquíd non ita.

du.

3
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est , filii Iſrael, dich Do

minus?

1 z. Et propínabiris Na

zaræis vinum : 8( prophe

tis mandabitis , dicentes :

Ne prophetetis.

I3. Ecce egolſirideho

ſubcer vos , ſicut ſiridec

plaufirum Qnuflum fœnod

I4. Et. peribic fuga à

veloce, 8( ſortis non ob

tinebit virrurem ſuam , 8c

robuſius non ſalvabit ani

mam ſuam.

r5. Et tenens arcum

non ſiabit, 8( velox pe

dibus ſuis non ſalvabitur :

6c aſcenſor equi non ſal'

vabít animam ſuam.

16. Et robustus corde

inter fortes nudus fugiet

in illa die , dicit Domi

BUS. .

j ÿ. u. On lîr dans la Vulgate au futur

. . . mandxóitir : mais c'est vrai

ſcnlblablemenr une faute de Copifle pour le

paſſe' , oropíndóulis. . . . mmdabaair , ſelon le

prapinabitis

ſens de PHébreu.

ÿ. 13. Hébr. lin. Je ;émis fous vous, -

je dis n'est-il pas vrai , dit le Seigneur T,

I 7.. Et vous, au lieu dkëtreſè-nſîbler à ce:

grace: , vous n'avez cherche' qu'à le: étouf

ferzcar vous avez préſenté du vin aux

Nazaréens, à qui j-'ai défendu d'en boire ,

8( vous avez ditfflardiment aux Prophe

tes : Ne prophéríſez point ; quoique je

leur euflè ordonne' de Prophétíſer.

1 3. C'est Pouy-quai ma. colere va éclate-r

avec grand bruit ſous vous, étant preſſée

du poid: de vos crimes , comme les roue:

d'un chariot crient ſous la peſanteur

d'une grande charge de ſoin. ”

x4. En vain celui qui court le mieux,

prendra alor: la fuite: ” le -plus vaillant

ne ſera plus maître de ſon cœur; il per

dra courage : ê' le plus fort ne pourra

ſauver ſa vie.

15. Celui qui combarroit avec l'arc ,î

tremblera de peur, G' nc pourra tirer'

juſle :le plus vire à la courſe déchappera

point : le cavalier ne ſe ſauvera point

avec ſon cheval.

16. Er le plus hardi d'entre les braves

s’eufuira tout nud en ce jour-là , dit: le

Seigneur.

comme un chariot ſour les gerbes dom il en

plein: i: vou:ſupport: avec peine ; vou: c'en

devenu; pour moi une charge inſupporuóle.

ÿ. x4. Ou lutôc : celui ui court le mieu:

ne pourra ſe Fauve! parla uite.

 

az

Nan:
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CHAPITRE

Reproches ê' averttjèments du

III.

Seigneur aux douïe tribus

d'Iſraël. Nations priſés à témoin de leurs crimes. Annonce

des vengeances' du Seigneurſur Samarte G ſi” le royaume

des dix tribus.

r. Nfants d'Iſraël, écoutez ce que

j'ai dit ſur votre ſujet , ſur vous

tous , qui êtes ce peuple ne' d'un même

ſang , que j'ai fait ſortir de l'Egypte.

z. Je n'ai connu que vous de toutes

les nations de la terre, dit leSeigneur, G'

vous êtes les ſeuls quefaí choiſir pour mon

peuple bien aime' : c'est pourquoi je vous

punirai très-ſévèrement de toutes vos ini

quités que je ne puis plu: ſupporter. .

3. En efiet , deux hommes peuvent-ils

marcher enſemble', à moins qu'ils ne

ſoient dans quelque union .7 " Ainſi' je ne

puis demeurer avec vous, que vous nejbye-,z

11H15 a 7H01. -

4. Je vou: demande encore :Le lion ru

git-il dans une forêt , ſans qu'il ait trou

vé de quoi repaître ſa faim ? le lion
ceau ſait-il retentit ſaîvoix dans ſa ta

niere , ſans qu'il ſoit près deſe jetter

ſur ſa proie ?

5. Un oiſeau tombe-t-îl ſur la terre

dans le filet , ſans qu'il lui ait été tendu par

un oiſeleur? ôte-t-on un piege de deſ

ſus la terre, avant que quelque choſe y

ait été 'pris i Non flzn: doute. Comprenez

donc auſſi, en entendant la voix de me:

i. 3- Ccst le ſens de ?Hébreu : nrj/î converted”.

I. Udite verbum

quod locurus est

Dominus ſuper vos , filii

Iſrael; ſuper omnem cog

nationem , quam eduxi

de terra Ægypti , di

cens:

z. Tantummodè vos

cognovi ex Omnibus cog

nationibus terra: : idcir

co viſitabo ſuper vos om

nes iniquitates veſiras.

3. Numquíd ambula-ÿ
bunt duo pariter , niſiſi

convenerit eis P

4. Numquid rugíet leo

in ſaltu , niſi habuerit præ

dam? numquid dabit ca

cuIus leonis vocem de cus

bili ſuo , niſi aliquid ap

prehenderit?

5. Numquid cadet avis

in laqueum terræ abſque

aucupe P numqui-d aufe

retur laqueus de terra any

tequam quid cœperit?



CHAPITRE III. 469

6. Si clanget tuba in ci

vitate , 6c populus non

expaveſcet ? ſi eric ma

lum in civitate , quod Do

minus non fecerit?

7. Quia non facic Do

minus Deus verbum , ni

ſi revelaveric ſecretum

ſuum ad ſervos ſuos pro

phetas.

8. Leo rugiet ,* quis non

timebit ? Domious Deus

locutus est,- quis non pro

phetabit?

9. Auditum facite in œ

dibus Azoti , 8c in ædi

bus terræ Ægypti ,- St di

cite .' Congregamini ſu

per montes Samariæ , 6c

Videte inſanias multas in

medio ejus , 6c calumniam

patientes in penecralibus

ejus.

IO. Et neſcierunt face

re rectum , dicit Domi

nus , theſaurizantes ini

quitatem 6c rapinas in æ

Prophete: , que le: ennemi: qui doivent vou:

punir ſont pré: (le fondre ſur vou: ,' qu'il:

ne viendront point par haſard, mai: par

me: ordre: , G- qu'i : ne ſortiront point de

votre payS, qu'il: ne :'en ſbient enrparé: ,

ô- qu’il: ne vou: aient emmené: eaptifſr.

6. Voilà le: menace: que je vou: fai: de

pui: long-temps: 6- vou: n'en ëte: point ef

frayéS. Cependant la trompette ſonne

t-elle l’allarme dans la ville, ſans que le

peuple ſoit dans Fépouvante i Et y ar

rivera-t-il quelque mal qui ne vienne

pas du Seigneur, G- dont le Seigneur n'ait

auparavant menacé .7 Non certer.

7. Car le Seigneur Dieu ne fait " rien

ſans avoir révélé auparavant ſon ſecret

aux Prophetes ſes ſerviteurs , afin qu'il:

en avertzſſënt ceux qu'il veut châtier.

8. Mai: le lion rugit ; qui ne crain

dra point ? le Seigneur Dieu a parlé,

qui ne prophétiſera point? ê' qui refu

ſera de publier ce qu'il lui a ordonné?

9. Or le Seigneur m'a dit: Faites en

tendre ceci dans les maiſons " d'Azot,

ville de: Phili/fhím, 8( dans les palais d‘E~

gypte: dites à ce: peuple: incireonci: : Aſ—

ſemblez—vous ſur les montagnes de Sa

rnarie , ô( voyez les folies ſans nombre

qui s'y font , 8C de quelle maniere on

opprime au milieu d'elle les innocents

par des calomnies. "

Io. Ils n'ont ſu ce que c’e'toit que Je

ſuivre le: regle: de la justice , dit le Sei

gneur ; 8( ils ont amaſſé danslleurs

maiſons un tréſor de rapines 8( d'ini

Ÿ. 7. Hébr. litt. ne fera tien , &c

ÿ. 9. Autrement 8c ſelon Pl-Iébreu : dans

les palais, dan: le: châteaux , d’Azot..

15M- Hébr. autr. voyez les vexations ſans

nombre qui s'y exercent, 8c les oppteſſious

que l'on ſouffre au milieu d'elle.
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quitéî. "

it. C'est pourquoi voici ce que dit

le Seigneur Dieu: La terre d'Iſraël ſera

foulée aux pieds , comme le bled Paſſi dans

l'aire : elle ſera environnée de gen: de

guerre : on vous ôtera toute votre

force , 8( toutes vos maiſons ſeront

pillées. "

12. Voici ce que dit le Seigneur : De

tous les enfants d'Iſraël qui vivent à Sa

marie dans les délices 8( dans la mol

leſſe de Damas , —' s'il en échappe quel

queS-uns, ce ſera comme lorſqu'un ber

-ger arrache de la gueule du lion les deux

cuiſſes 8( le bout de l'oreille d'une brebis,

qui ne ſont plus bonnes à rien.

13. Ecoutez ceci , Propheres ; 8( dé

clarez-le publiquement à la maiſon de

Jacob , dit le Seigneur , le Dieu des ar

mées.

14. Dites-lui qu'au jour où je commen

cerai de punir" Iſraël pour les violements

de ma loi, ïétendrai auſſi ma vengean

ce ſur les autels de Béthel , fur leſquels il

ímmole au veau d'or : les cornes de ces

autels ſeront attachées 8( jettées par

terre.

r5. Je renverſerai le palais d'hiver 8(

le palais d'été de fe: prince: : " les cham

bres ornéer " d'ivoire périront, 8( une

dibus ſuis.

1 r. Propteteä hæc di

cit Dominus Deus : Tri

bulabitur , 8( circuietur

terra 58( dctrahetur ex

ce fortitudo tua , 8( diri

pientur ædes tuæ.

n.. Hæc dicit Domi-

nus : Quomodo ſi eruac

pastor de ore leonis duo

crura , aut extrcmum au

riculæ .' ſic eruentur filii

Iſrael, qui habitant in Sa

maria in plaga lectuli , 8(

in Damaſci grabaro.

r3. Audite, 8( conteſ

tamini in domo Iacob ,

dicit Dominus Deus exer

cituum:

r4. Quia in die cùm viſi

tare cœpero prævarica

tiones Iſrael, ſup-er eum

viſitabo , 8( ſuper altaria

Bethel: 8( amputabuntur

cornua altaris , 8( cadent

in terram.

15. Et percutiam do

mum hiemalem cum do

mo æstiva- : 8( peribunc

. ÿ]- to. Hébr. autr. 8c ils ont amaſlé dans

leurs

'de violence 8c de rapine.

Y. It. Hébr. autt. L'ennemi fe répandra

de tous côtés ſur votre terre 3 il vous dépouil

lera .de votre puiſſance , 8c vos palais ſeront

pillés. On y lit Usnin , G' cirruirus , peut

être pour !Sunn , eircuibit.
ë 7l. u. On litdans l’Hébreu :î la lettre:

Çv' in Damaſèo grab-ni : c'est ce qui a donné

lieu à S. Jérôme-de traduire 6' in .Ddmqfsi

8re.

grabdto. Peut-être

palais , dans leur: châteaux, un tréſor G' i” Dam-gſm , il Faudroir lire UBMATF ,

G' in operimenro, dans le coin du lit 8( dans

la couverture de la couche.

7l. 14. Hébr. autr. anjour oil je punirai,

x'

qu'au lieu de UBDMSQ ,

. 15. Voyez la .Diſſertation ſi” les de

meures des Híórenx , à la tête du Livre des

Juges. ' '

Mid'. Litt. les maiſons.

g.
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domus eburneæ , 6c diſ

ſipabuntur ædcs multæ ,

dicit Dominus.

grande multitude 'de maiſons ſera .dé

truite , dit le Seigneur.

 

CHAPITRE IV.

Reproclzes ê' menaces contre les fêmmes de Samarie. Les en?

fil/tts d'Iſraël abandonnés à leur dépravation. Fléaux dont

i-Is n'ont pas profire'. Vengeances du Seigneur. Les enfants

d'Iſrael exlzortés à aller dau-devant de leur Dieu.

I. Udite verbum hoc,

vaccæ pingues ,

quæ estis in monte Sama

riæ: quæ calumniam fa

çitis egenis , 8L confrin

gitís _pauperes: quæ dici

ris dominis vestris : Af

ferte , 8( bibcmus.

z. Juravit Dominus

Deus in ſancto ſuo : quia

ecce dies venient ſuper

vos , 8( ievabuntvos in

concis , 5( reliquias veſ

tras in ollis fetventibus.

3. Et per aperturas exi

1. Coutez ceci , vaches graſſes de la

montagne de Samarie, " femmes

finfueIles, qui, pour fournir à votre luxe ,

opprimez les foibles pa-r la violence; "

qui réduiſez les pauvres en poudre; 8c

qui dites à. vos ſeigneurs G- à vos maris z

Apportez , "Sc nous boirons ; les enga

geant ainſi à commettre tous les jours de

nouvelles injustices, pour flztisfaire votre

luxe 6- votre molleffe.

z. Le Seigneur Dieu a juré par ſon

ſaint nom , " qu'il va venir un jour mal

heureux pour vous, que l'on vous trail

tera comme des vaches graſſes.: on vous en

lévera de vos maiſons avec des crocs : "SC

après vous avoir coupées par morceaux, G

en avoir rejette ce quiſera inutile, on met

tra ce qui restera de votre corps dans

des chaudieres bouillantes. ” .

3. On vous fera paſſer par " lesbrê

lóíd. C'est le ſens de PHébreU.ir. 1. Hébr. litr. vaches de Bdſan , qui

étes ſur la montagne de Samarie. 1) Le pays

de Baſan au—dela~ du Jourdain , étoit d'une

fertilité ſi grande , u’elle étoit paſſée enproverbe: vaches de ciS-\ſan , c. d. d. vaches

graſſes ſemblables a'. celles de Haſan. Sous

ce nom ſont ici déſi nées les femmes de Sa

maríe. On lit dans l' ébreu sM^u , Ãlldite,

au maſculin , peut etre pour SMAN , Audidnr ,

au féminin : car on y trouve enſuite en troi

'ſieme perſonne diet/ttes dominis ſhi: : les

autres verbes ſont ainſiden participes.

Ar'

Ióid. On lit dans ?Hébreu uni/ut , Affer;

pour HBlAU, Aſſure.

1C7. 1.. Hébrzautr. par ſa ſainteté.

[HJ, On lit dans ?Hébreu deux fois cM;

vos , au maſculin , pour cn , vos , au fé!

minin.

Ibid. Hébr. autr. 8c votre ſuite , vos m

fznrs , avec des hameçons de pêcheurs , c.

d. d. avec de moindres croche”.

Y. 3. La Prépoſition n , [er, manque

dans Fflébreu. t
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ches des murailles, l'une d'un côté , 8(

l'autre de l'autre ; 8( l'on vous jettera

dans le pays d'Armon : " c'est le Sei

gneur qui l'a dit; 6- cela arrivera trés

certainement.

4. Allez donc à Béthel adorer vos ido

les , comme vous avez commencé, 8( conti

nuez_ vos impiétés : allez à Galgala ho

norer vos faux Dieux ,- " 8( ajoutez cri

mes ſur crimes : amenez-y vos victimes

dès le matin, G- ortez-y vos dîmes dans

les trois jours jb emnels de Pâque , de la

Pentecôte 6- 'des Tabernacles.

5. Offrez avec du levain " des ſacrifi

ces d'actions de graces : appellez-les des

oblations volontaires ; 8( publiez-les

devant tout le monde , afin qu'on vienney

prendre part. Vous ne voui tromperez pas ,

en les a pellant des oblations volontaires:

car ce ont là en effet des œuvres de vo

tre volonté, enfants d'Iſraël, ô* non de

la mienne, dit le Seigneur Dieu , qui vous

ai defi-nd” (l'offrir des ſacrifices a' d'autres

qu'à moi, de le faire avec du levain , ô

hors de Jéruſalem. "

6. C'est pourquoi j'ai ſait que , dans

toutes vos villes , vos dents ſont deve

nues ſoibles 8( branlantes ; " j'ai frappé

bitis altera contra alte-‘

ram ,- 8( projiciemini in

Armon , dicit Dominus.

4. Venite ad Bethel , 8c

impie agite :ad Galgalam,

8( multiplicate flprævari

cationem : 8( a erte ma

nè* victimas vestras, tri—~

bus diebus decimas Veſ~_

cras.

5. Et ſacrificate de fer

mentato laudem: 8( vo

cate voluntarias oblatio

nes , 8c annuntiate : ſic

enim voluistis , filii Iſrael,

dicic Dominus Deus.

6. Unde 8( ego dedi

vobis stuporem dentium

in cunctis urbibus vestris ,

Ibid. Pluſieurs croient que ce noïn ſe

doit entendre de l'Arménie. Voyez la Diſl

.ſêrtationſÿr l: paſs où les dix tribus furent

tra” nées . à la tête des deux derniers Li

vres des Rois. Peut-être qu'au lieu de

HHRMUNI( , in Harman , il faudrait lire

JÎERMLM , in ſigma: : 8c l'on vous jettera

dans les filets : ce qui ſeroit une ſuite de la

précédente comparaiſon.

f'. 4. Voyez dans la prophétie d'Oſée,

rv. 15. rx. 15.,x”. ll.

ÿ. 5. L'expreſſion de Vl-Iébreu pourroit

ſignifier abſquefirmento : Offrez des pains

ſans levain , ſèlorz l.: loi.

Ióid. Hébr. autr. Offrez ſans levain, ſè

[on l.: loi , les ſacrifices d'actions de gra

aunoncez-les; pratique( parmi vous tout”

ces drémonies , puiſque vous le voulez ainſi ,

enfants d'Iſraël , dit le Seigneur Dieu. Mais

auffi ſachez que je condamne ce culte ille'

giríme G' ſàcrilege ,- car c'est pour cela que

j'ai ſait,.&c. La conjonction G n'est pas dans

?Hébreu avant annunziazueitſotte que le

ſens pourroit être : voluntarias ablation”

«Mimizan ,- ce qui donne lieu de ſoupçonner .

que la conjonction G qui est devant vocale ,

on ſelon l'Hébreu , proc-lama” , pourroit

avoir “été miſe après : loader” proclamer: , O'

voluntarias nhl-ariane; annunriote : publiez

vos ſacrifices d'actions de graces , 8c annon

cez vos oblations volontaires. .

1v. 6. Hébr. autr. vos dents ſont nettes par

ces : publiez des oblations volontaires , 6( une _faire delafamine.

(5.5
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8( indigentíanÎ panum in

Omnibus locis veſiris , 8R

non eſiis reverſi ad me,

dicit Dominus. _ —

7. Ego quoque prohi

bui ä vobis imbrem , c_ùr_n

adhuc tres menſes ſuper

eſſent uſque ad meſſem:

6c pluí ſuper unam civi

tacem , 6c ſuper alteram

civicatem non plui : pars

una compluca est , 6c pars'

ſuper quam *non plui ,

arult.

8. Et venerunt duæ 8(

tres cívitates ad unam

civitatem uc biberent a

quam , 8c non ſunt facia

cæ: 8( non redistis ad me,

dicit Dominus;

9. Percuffi vos in ven

ro urente 6c in aurugine,

mulcitudinem hortorum

veſirorum 8c vinearum

veſirarum , olivera veſira

8c ſiceta veſira comedie

eruca : 6c non rediſiis ad

me , dicitDOminuS.

IO. Miſi in vos mortem

in via Ægypti', percuffl

in gladio juvenes veſiros ,

— P. 7. c. à. d. dans Ie temps

plus néceſſaire.

fl. 8. La conjonction G* manque' dans

l’He'brcu. _

' Xſ. 9. Les termes de FHébreu ſignifient

proprement deux plaies des fromenrs : l'une

od elle a' cou

tume de tomber ſur ce pays, &c od elle est

routes vos terres d’une stérilité de bled .~

8( cependant vous nîêrespoinr revenus

à moi , dit le Seigneur.

7. J'ai empêché la pluie d'arroſer vos

champs , lorſqu’il restoit encore trois

mois juſqu'à la moiſſon : " j'ai ſait , ou

qu'il aſpluÿſur une ville , ô( qu'il n'a

point plu ſur l'autre ; ou qu'il a plu ſur

un endroit d'une ville , 8( que l'autre est

demeuré ſec, parce-que ſai empêché

qu'il n'y plûr.

8. Deux ou "trois villes ſont allées à

une autre , pour y trouver de Peau à

boire , 8( ils n’ont pu appaiſer leur ſoif:

ô( après tous ce: maux , vous n'êtes point

revenus à moi , dit le Seigneur. '

.î

9. Je vous ai frappés par un vent brû—_ A55- u. x8.

lanr 8( par la niellefl' la chenille" a gâté

tous vos grands jardins, toutes vos vi

gnes , ô( tous vos plants d’oliviers 8( de

figuiers : ô( vous n'êtes point revenus

à moi , dit le Seigneur.

10. .Te vous ai frappés de plaies mor*

telles, ” comme je fis autrefois les Egyp

tiens ;j'ai frappé par l'épée vos jeu

mauvais air; 8c l'autre est une certaine pâ

leur que l'on remarque dans les bleds frappés

par la racine , ou arroſés par une Imp gran~

de humidité qui les em êche de mûrir.

Ibid. Hébr. li”. l’in ecte gaz-nn , ſorte de

ſauterelle. Joel. 1.4.

1l'. ro. Hébr. de peste.

eſt cauſée par un vent brûlant, ou par un

Tome X I. Ooo



474
AMÔS,

Gen_ xix. t4.

k

nes hommes , 8( vos chevaux ont été

la proie de vos ennemis; j'ai fait monter

à vos narines la puanteur des corps morts

de votre armée : ” ô( vous n'êtes point

revenus à moi , dit le Seigneur.

\

1 I. Je vous ai détruits en partie , com

me Dieu a détruit Sodome ê( Gomor

the ; 8( ceux d'entre vous qui ont été ſau

vé: , l'ont été comme un tiſon que l'on

tire à peine d'un embraſement : " 8(

aprés tous ces maux ,k vous n'êtes point

revenus à moi , dit le Seigneur.

i z. C'est pourquoi je vous frapperai

encore, ô Iſraël, de toutes les autres

plaies dont je vous ai menacés :" ô( après

que je vous aurai traités de la ſorte ,

préparez-vous au moins alors , Ô Iſraël, à

aller au-deirant de votre Dieu , par un

retour ſincere vers lui.

13. Car voici celui qui forme les

montagnes, qui crée le vent , 8( qui an

nonce ſa parole à l'homme, " qui pro

duit les nuages du matin , " ô( qui mar

che ſur ce qu'il y a de plus élevé dans

la terre 3 le voici, dis-je, qui vient à vous,

pour vous faire miſéricorde Ô' pour_ vous

comblerde biens: ſon nom est le Seigneur ,”

uſque ad captivitatem

equorum vestrorum ,- 8g

aſcendere feci putredi

nem castrorum vestr0~

rum in nares vestras :

8( non redistis ad me ,

dicit Dominus.

I r. Subverti vos , ſicut

ſubvertit Deus Sodomam '

8( Gomorrham; 8( facti

estis quaſi torris raptus ab

incendio :- 8( non redistis

ad me, dicit Dominus.

u. Quapropter hæc

faciam tibi, Iſrael : post

quam autem hæc fecero

tibi , præparare in occur

ſum Dei cui , Iſrael.

t z. Quia ecce formans

montes , 8( creans ven

tum , 8( annuntians homi

ni eloquium ſuum ,' fa

ciens matutinam nebu

lam , 6c gradiens ſuper

excelſa terræ : Dominus

Iôid. On trouve dans ?Hébreu la con

jonction G' avant in nares veſlras : c'est évi

demment une faure de Copiste.

jr. tr. C'est l'état on les Iſraélites furent

réduits par les guerres qu'ils eurent à ſou

tenir de la part des Syriens , ſous les regnes

de Jéhu 8c de Joacbaz ſon fils. 4. Rrg. x. 3:.

G' 33. x1”. 3. 7.

ÿ. t z. Litt. je vous traitcrai ainſi :jefirai

tomberſi” vous les maux dont je vous at' me

nacés. n Cela s'entend des menaces qu'A

mos leur avoit déjà faites de la part du Sei

gneur , &jqui ſont exprimées au commen

cement dc ce Chapitre , 8c dans les deux

précédents. On lit dans ?Hébreu cu ,ſſc;

8c on n'y lit pas autem : ?Interprete Chaldéen

liſoit MH , quid, en ce ſens : Que pourrois

je donc encore vous faire , après que je vous

ai traité ainſi ë mais préparez-vous, ô 1ſ

raël , 8re.

7l. 131 Hébr. autr. qui annonce à ?horn

rnï ce qu'il médite , ce qu'il a drfll-in de

faire.

lbíd. Hébr. autr. qui produit 1.1 lumiere

de l'aurore G' l'obſcurité des tínlóſes. La con

jonction Gf qui manque dans ?Hébreu , ſe

trouve dans le Grec des Septante.

lbid., Selon ?Hébreu , J EROVA , c'est-d'i
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Deus exercituum nomen

ejus .

di”, [Ep-e ſitpräme ,~ incommunicable, ſous

le Dieu des armées.

est en effet Dieu , éga

le uel e Prophete déſigne ici Jeſus-Christ Pete, [Titre ſuprême par quitouteriſte.

tn me , dont il annonce Favénement , 8c qui

 

CHAPITRE V

"Le Prophete déplore la ruine d’Iſraè'l. Il ?exhorte à prévenir

la colere du Seigneur. Jour terrible des vengeances du Sei

gneur. Culte illégitime rejette'. -

I. Udite verbum iſ

~ A tud , quod ego le

v0 ſuper vos planctum :

Domus Iſrael cecidit , 6c

non adjicicttut reſurgat.

z. Virgo Iſrael projec

ta est in cerram ſuam;

non est qui ſuſciter eam.

3. Quia hæc dicit Do

minus Deus: Urbs-de qua

egrediebantur mille , re

linquentut inóea centum :

6c de qua cgrediebantur

centum , relinquencur in

ea decem in domo Iſrael.

4. Quia hæcïïdibit Do

minus domuilſrael : Quæ

rite me , 6c vivetis.

5. Er nolitc quærere Be

thel , 8c in Ga galam no

lice intrare , ê( in Berſa

bee non tranfibitis : quia

r. Nfanzs dſſfi-aël, écoutez ces paro

les, avec leſquelles je déplore vo'

tre malheur : la maiſon d'Iſraël est tom

bée ; elle ne pourra plus ſe rétablir.

1.. La vierge d‘Iſraël a été jertée par

terre : 8( il n'y a perſonne qui la te—

leve. "

l z. Car voici ce que dit le Seigneur

Dieu : S'il ſe trouvoit mille hommes

dans une de ſes villes , il n'en reſ

tera plus que cent; 8( s'il s'y en trou

voir cent ,til n'y en restera plus que

dix.

4. Voici donc ce que dit le Seigneur

à la maiſon d'Iſraël : Cherchez-moi ,' 8x.

vous vivrez.

5. Ne cherchez point le: veaux Je'

Béthel ; n'allez point les adorer à Gal

gala ; 8( ne paſſez point à Betſabée pour]

leur rendre vo: hommages, "parce que l'i

ÿ. t. a: z. Hébr. autr. Maiſon d'Iſraël , été renverſée par terre, Gt il n’ÿ a perſonne'

écoutez ces paroles ar leſquelles je déplo- qui la releve, '

to votre malheur. ' -a vierge :Plſraël est V. 5. Hébr. autr. 8c ne paſſez point juſqu'à

tombée, 8c elle ne ſe tclevcra plus; elle a Berſabée dans le rey-mme de Juda poarf'

Ooo z

l 8c conſubfiantiel à ſon
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dole de Galgala ſeraremmenèe, captive ,

8( celle de Béthel ſera réduite à rien. ”

6. Mai.: cherchez le Seigneur , 8(

vous 'vivrez : cherchez-le ſans différer,

de peur qu'il ne ſonde " ſur la maiſon

de Joſeph , "comme un feu qui la ré

duiſe en cendre, 8( qui embraſe Bé

thel , " ſans que perſonne puiſſe Fétein

dre. ñ ’ 1 ñ

7. C'eſt ce que vous méritez, vous qui

“changez en abſinthe "pour le Pauvre les

jugements que vous devriez prononcer en

fa faveur, 8( qui abandonnez la justice

ſur la terre , au lieu de la protéger.

8. Changez de conduite ; cherchez celui

qui a crée' l'étoile de l'ourſe 8( l'étoile

de l‘Orion , ” qui fait ſuccéder aux te'

nebres de la nuit ” la lumiere du matin ,

8( la nuit au jour ; "qui appelle les eaux

de la mer, 8( qui , après les avoir élevées

danr le: nue: , les répand en _pluies ſur

la face de la terre ; ſon nom est, le Sei

gneur: "

9. qui renverſe les plus ſorts comme

en ſouriant , ô- ſans aucun effort, 8( qui

_Galgalav captiva ducetur;

8( Bethel eric inutilis.

6. Quærite Dominum ,

8c vivitc; ne forte com

burarur ut ignís domus

Joſeph , ô( devorabir , ô(

non erit qui exringuar Be

thel: ~

7. Qui convertitis in

abfinthium judicium , ô(

juſiitiam in terra relin

quitis : ‘

8. facienrem Arctu

rum ê( Orionem , 8( con-.

vcrtentem in manè tene

bras , 8( diem in noctem

mutanrem ,- qui vocat

aquas maris , 8c effundic

eàs ſuper faciem rerræ:

Dominus nomen est eius.

9. Qui ſubridet vaſiita

ccm ſuper robuſium , 8c

rendre nommage .zu Dieu de vo: peu.: ,- :ar

Eiji à Jeruſalem çttljl veut Fire adoré , G*

WS idJlf-f attire-rontfi” vousjſz colere.

.BÊÛÃEL On vient de voir que Galgala ſera

frappée_ comme Béthelg-vôc qu'ainſi cette me

nace tombe véritablement ſur toute l.: maiſon

d'Iſraël, auparavant déſignée ſous le nom de

muffin] de JŸÊPÂ. -

Ibid. Hébr. autr. Et ueBethel devien

dra Bn/i-avcn : )) deſi-â-dire , que le lieu qui

ſe nomme BEL/nl, Maiſon de Dieu , pour

ra ſe nommer alors Bet/Haven, maiſon de

vanité , parce que l'on reconnaîtra ?impuiſ

ſancede l'idole queſon ,adorez

7/. 6. c'est le ſens de [Hébreu,

Ióia'. La mai/on de .ſq/EPA ſe prend pour
lelroÿanme des ſidix tribus; entre leſ (telles

la princi ale étoit celle d’Ephra~i~m, ls de

Joſeph. Bäiiileurs ce royaume peut encore

être ainſi nommé parce qu’il repréſente le

Corps de la nation Juive , qui est la maiſon

du véritable Joſeph, ëcſi-à-dite , la nation

du milieu de laquelle est né Jeſus-Christ mê

me dont Joſeph étoit la figure.

Ióid. Les Septante ont lu . Belli-maé!,

("Jcfi-â-dire , la maiſon d’lſra‘el , au lieu de

YZ'. 7. 8c . Autrement ſelon ?Interprete

Chaldéen : 'Qui Lo venant. . .. Cry-Q. . relin

quant. Relinquantfrcientem Arctumm ,ſ-&C

Le Chaldéen ré ete ainſi le mot unix); , rez

lingua/n :Le fzu dévorera ces hommes qui

chanäent les jugements en abſinthe , Sr qui

aban onnent la justice ſur la terrmlls aban

donnent celui qui a créé l'ourſe , &c

Ÿ. 8.' ’L’0urſe déſigne le Septentribn; 8c

l'orion , le Midi. Voyez les mêmes noms

dans Job, ix. 9. xxxvru. 31. .

Ibid. Hébr. litt. à l'ombre de la mort.

Mid. On lit dans [Hébreu Liurñ, noctem

pour 1.1.11.” , in noctem.

Ibid. Hébr. JEHOVA , c. à. d. FEM ſh…

prêmr.
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depopularionem ſuperpo

tentem affert.

ro. Odio habuerunt

corripientem in porta: 6c

loquentem perfectè abo

minaci ſunt.

Il. Idcircô , pro eo

quod diripiebatis paupe

rem ; 8( prædam electam

rollebaris ab eo : domos

quadro lapide ædificabi

tis , 6c non habitabitis in

eis : vineas plantabitis

amantiffimas , 6e non bi

betis vinum earum.

u. Quia cognovi multa

ſcelera veſira , 8( ſortia

peccata vestra : hostes juſ

ci accipientes munus , 8c

pauperes deprimentes in

porta..

L I3. Ideo prudens in

tempore illo tacebit, quia

tempus malum est.

I4.. Quærite bonum ,

expoſe au pillage les plus puiſſants"

IO. MÛziS à quoiſen/enr les remontrancer

que je fai: à ce peuple endurcí .7 Ils Ont haï

celui qui les reprenoit dans les aſſem

blées publiques , ” 8( ils ont eu cn abo

mination celui qui parloir dans la droi

ture ê* dans la vérité. "

Ir. Comme donc vous avez pillé le

pauvre, 8( que vous lui avez emporté 5°,,, l. 1;,

tout ce qu'il avoit de plus précieux , "

vous n'habiterez point auſſi dans ces

maiſons de pierre de taille que vous

avez ” bâties; vous ne boirez point du

vin de ces excellentes vignes que vous

avez plantées.

n. Car je connois vos crimes qui ſont

en grand nombre ;je ſai que vous êtes

puiſſants à faire le mal :”jefai que vous

êtes les ennemis du juste, que vous re

cevez des dons pour trahir la justice , 8(

que vous opprimez le pauvre dans les

jugements que vou: rende-dz. ~

13. C'est pourquoi l'homme prudent "

voyant vos injustices , ſe tiendra alors en

ſilence, G' ne ſe plaindre: point de celle:

quïlſbuſſre, parce que le temps est mau

vais , G' peu propre pour en avoir raiſon.

14. Changez de conduite ,' cherchez le

V. 9. Hébt. autr.1 qui fortifie celui qui l de lui l'uſure du froment @d'il a emprunte' de
UI' i

renverſe le fort, 8c qui amene le pillage

les villes fortes 5 qui permet que ler plu:

puiſſant: ſoient renverſi": , G' que les vil/er le:

plux forte: j'aie/zz livres: au pillage. On lit

dans FHébteu :EUA , venin , pour IBIA ,

addueet.

ÿ. ro. Litt. celui qui les rqprenoit à la

porte de la ville où ſe tenaient esfizjſſemblfes

Publiques. 1) Cela ſe peut entendre d’Amos

même. Inſr. v”. il.

Ióid. Autr. d'une maniere irréprochable.

' 11-'. ii. Hébt. autr. 8c que vous ave: pris

vous pour vil/re.

Ibíd'. C'est le ſens de H-lébrcu.

il. u. Hébr. autr. Je ſdi que vos crimes

ſont multipliés GP en ram! nomóre, 8c que

vos péchés ſont con idérablesG' en grande

quantite'. Autr. Je connois ceux qui multi

plient vos crimes, 8c qui fortiſient &favo

nſenr vos péchés, ceux qui ſont ennemis du

juste ,' qui reçoivent des préſents , 8c qui

écartent le pauvre en lui rgflſflmz la justice

dans les ju ements.

V. 13. ébr; litt. l'homme éclairé.



AMOS,~

Pſ2 xcvl. ro.

Item. x”. 9.

Ier. xxx. 7.

Joel, u. u.

Sepi!, l. 1s.

- déréuirai tout.

6: non rnalum , ur viva-â

cis : 8c crit Dominus Deus

exercituum vobiſcum , ſi

cuc dixistis.

15. Odire malum , -8c

diligitebonum ,' 8c consti

cuíte in porta judícium :

ſi forte miſerearur Do

mínus Deus exercituum

rcliquiis joſeph.

16. Proptereä hæc di

cit Dominus Deus exer

cituum dominator : in

Omnibus plareis pianctus ;

6c in cunctis quæ foris

ſunt ,diceturz Væ , væ:

8l vocabunt agricolam

ad luctum , 8( ad planc

turn eos qui ſciunc plan-e

gere.

17. Et in Omnibus Vis

neis crit planctus quia

pertranſibo in medio tuî ,

dicic Dominus.

bien , ô( non pas le mal, afin que vous

viviez heureuſement ,~ 8( alors le Seigneur

le Dieu des armées ſera avec vous, com—

me vous prétendez quïlyjbit.

I 5. Haïſſez le mal, 8( aimez le bien;

faites que la justice regne dans les juge

ments que vou: rendez ,' 8( le Seigneur le

Dieu des armées aura peutñêtre com—

paſiion des faibles restes de Joſeph. "

I6. Mai: puiſque vous ne m’écauteï

point, voici ce que dit le Seigneur , le

Dieu des armées , le ſouverain maître :

Les cris éclateront dans routes les places,

8L dans tous les dehors de vos villes: on

entendra dire Par-tout: Malheur, mal

heur : ” ils appelleronr à ce deuil les

laboureurs même: , ô( il: feront venir

pour pleurer leurs maux ceux qui ſavent

faire les plaintes funebres."

A

I7. Toutes les \rignes retentiront de

voix lamenrables , au lieu des eris de

joie qu'on _y entendait auparavant ; parce

que je paſſerai comme une tempête au mi—

lieu de vous, dit le Seigneur , Ô- que je

18. Væ deſiderantibus

diem Domini : ad quid

eam vobis? dies Domini

ista ,‘ tenebræ , 6c non

1 8. Malheur à ceux qui, pour S'aſſurer

de la vérité de ce: menaces , deſirent voir

le jour du Seigneur, le jour auquel il en

verra ce: maux :de quoi vous ſervira-Fil ,

ce jour du Seigneur? il ſera pour vou: un l

jour de ténebres, 8( non de lumiere. ux'

19. Et vous ſerez alor: comme ſi un 19- Qlgomod? ſi fugiac

homme ſuyoir de devant un lion , 8( vir à ſacre leonis, 8( 0C1

[bid, La coutume (revoir des pleureurs

8c des pleureuſcs ubliques 8c a* gage , ſe

voir i:i 6c dans Jéumie , ix. 17. Cette cou

tume paſſa chez les Grecs 6: chez les Ro

mains. On lir dans [Hébreu G plalzctuñ ad,

Pour G' ad Pla/Klum(

ÿ. 15. c. à. d. de ceux du royaume d'Iſ

raël qui ſont écliappés aux malheurs Précé

dents. Supr. V. 6. ‘

y. 16. Hébr. autr. 8c dans toutes les rues

on entendra dire :-Malheun malheur , au

Hills, lille-r.
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cut-tac ei' urſus : 8c ingre

diatur domum , Bt inni

tatur manu ſua ſuper pa

rietem , 6c motdcat eum

coluber.

2.0. Numquid non tene

bræ dies Domini , 8( non

lux : 8l caligo , 8c non

ſplendot in ea .P

z l. Odi , 8( projeci feſ

tivitates veſiras : 8( non

capiam odorem cœtuum

vestrzprum. ñ

zz. Quèd ſi obtuleritis

mihi holocautomata 8:

munera vestra , non ſuſ
cipiactm : 'St _vota pin

guium veſirorum non reſ

plciam.

23. Aufer à me tumul

tum carmínum tuorum :

8c cantica lyræ cuæ non

audiam. 7

2.4. Et revelabitur qua

ſi aqua judicium; 8c juſ

ticia quaſi correns ſortis.

25. Numquid hofiias

8c ſacrificium obtulistis

mihi in deſerto quadra

ginta annis , domus Iſ

rael?

26. Et portaſiis taber

naculum Moloch veſiro ,

qu’il rencontrât un ours -; ou qu'étant

entré dans la maiſonpour :ſy _ſhui-er , 8C

s'appuyant de la main ſur la muraille ,

1l zrouvät un ſerpent qui le mordît. Il

ne vous restera de même aucun moyen

(fée/za

Z0.

P5er.

uel ſera donc pour vou: le jour

du Seigneur , ſinon un jour de ténebres

8( non de clarté , un jour dbbſcurité 8C

non de lumiere , un jourfuneste G* nan un

jour heureux .7

2.1. En effet , je hais vos fêtes , 8( je Iſa-Z r. n.

les abhorre : je ne puis ſouffrir vos aſ

ſemblées.

2.2. En vain vous mbffrirez des ho

locaustes ô( des préſents ; je ne les rece

vrai point : 8( quand vous me ſacrifie

rez les hosties les plus graſſes , pour

vous acquitter de vos vœux , "je ne

daignetai pas les regarder.

23. Loin de moi le bruit tumulcueux

de vos cantiques E je rfécouterai point

les airs que vous chante: ſur la lyre. "

24. Au contraire , mes jugements ſon

dront ” ſur vous, comme une eau qui je

déborde ,~ 8( ma justice vous accable” .

comme un torrent impétueux.

2.5. Maiſon d'Iſraël, m'avez-vous of

fert de bon cœur des hoſiies 8( des ſacri

fices" dans le déſert, où vou: aveï été

pendant quarante ans ? N'est-ce pa:

tôt à vo: Idole: que vous avez pr” P

de ſacrifier .7

155;;

26. En effet, vous y avez porté en

grande cérémonie le tabernacle de votre

ÿ. zz. Hébr. autr. pour hofiies pacífi- à la tête du Livre des Pſaumes.

77. 24. c’est le ſens de l’Hébreu.

V. 25. Hébt. a- des offrandes de ſuis:

ques.

7l'. 23. Hébr. ſur le nable. n Voyez la

DIſſÎ-rzatio” ſi” le: Inſirumems de Muſiiue,

Ier. vr. zo

Malnc. l, u..

Aaſv”. 43.7
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_ Moloch, a( l'image de vos idoles, celle 6c imaginer-ii idolorum'

veſirorum , ſidns Dci veſ

tri, quæîfeciſiis vobis. '

de l'étoile (le Saturne que vous adorieï

comme votre Dieu ; ” toute: choſes néan

moins qui n’étoient que des ouvrages de

vos mains. _ »

a7..C’eſI pour cela que je vous ferai

'tranſporter au delà de Damas, dit le

Seigneur, qui a pour nom le Dieu des

armées ; .G1 je vous ferai emmener capzifït

au delà même de Babylone. "

27. Et migrare vos fai

ciam trans Damaſcum ,

dicit Dominus , Deus

exercituum nomen ejus.

JD'. 26. Voyez la Diſſertation ſur ce tex- mais comme les Syriens de Damas avoient

te , à la tête de ce Livre.

jf. 27. C'est ainſi qu’il ſe lit au Livre des

Actes , dans le diſcours de ſaint Etienne.

Act. v”. 43. Les Iſraélites furent tranſpor

tés dans la Méſopotamie , dans l'Arménie

8L dans l'a Médie. Tous ces pays ſont égale

ment au delà de Damas 8c de Babylone.

quelquefois fait des incurlions ſur les Iſtaéi

lires , le Prophete en nommant ici Damas ,

leur fait entcndre,qu’ils [croient emmenés;

non plus comme autrefois à Damas , mais

beaucoup au delà. Voyez la Dzfllzruzîonflzr

le pays où les dix tribus furent rmlzſpbrte-'ex ,

à la tête des deui derniers Livres des Rois.

Damas étoit bien plus Proche que Babylone:

 

CHAPITRE VI.

'Malheur aux grands (le Samarie. Reproches contre eux. Ven

geances du Seigneur/ier eux , fizr toute la maiſon d'Iſraël,

ê' ur tout le a s accu c' ar les dou e tribus.
P .Y P P ï

Alheur à Vous , qui vivez en 1,

Sion dans Fabondance de rou

Æ , qui opulentí

cſiis in Sion , 8l

Lac. v1. 24. I'

res choſes ; 8( malheur avons , qui met- confiditis in monte Sa_

rez votre confiance dans la fbrce 6' dans . . . .

la ſituation avantageuſe de votre ville, qui marlæ ' opümatcs caplra"

populorum , ingredientes
est bâtie fizr la montagne de Samarie : .

pompaticè domum Iſrael.Grands de Juda, Grands JIfi-aël, "

qui êtes regardé: comme les chefs des

peuples, qui entrez avec une pom

pe fastueuſe dans les aſſemblées d'Iſ

raël. ” '

î - /

7”. r. Ou ſelon les Septante : Malheur ?Hébreu HSANNÎM; Opulenli ; les Septante

à vous , qui mépriſez Sion , 8c qui mettez paraiſſent avoit lu HSATIM , eannmnenm.

votre confiance dans la montagne de Sa- Ibia'. Ce texte est fort obſcur dans l’He'~'

marie , grands -PI/íaíl , qui étes regardé: , breu , à peut-être altéré par les Copiſtes.

Bac. » ll paroît qu’il ne s’agit ici proprement On y lit NQBI , traduit ici par oplimalex ,

que du royaume des dix tribus. On lit dans mais dont la ſignification est peu connue ,

z. Tranſite
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z. Paſſez à Chalané ville de Chaldée, "

8( la conſidérez :

grande ville d‘Emath , ou d'Ariane-he de

Syrie :

pays des Philisthins , 8( dans les plus'

beaux royaumes qui dépendent de ces

villes: ” 8( voyez ſi les terres qu'ils poſ

îſedent ſont

que celles que vous poſſédez. Pourquoi

z. Tranfice in Chala

ne , 8( videte; 8c ite in'

de in Emarh magnam ; 8c

deſcendite in Geth Palæſ

thinorum , 8( ad Optima

quæque regna horum: fi

latior terminus eorum ter

mino vestro est.

allez delà dans la

" deſcendez enſuite à Geth au

plus étendues G' plus riches

donc êtes-vous moins fideles à votre Dieu,

qu'ils ne le ſont à leurs idoles .7

3. qui ſeparari estis in

diem malum ; 8( appro

pinquatis ſolio iniquita

tis : '

4. qui dormitís in lec

tis eburneis , 8c laſcivitis

in stratis vestris ; qui co

meditis agnum de grege ,

8c vitulos de medio ar

menti z

5. qui canitis ad v0- ct

peur-étre pour Asnt , idole. On lit enſuite

dans ?Hébreu , princi ii gemium , ou pra

cipaa inter genres. i( re‘s quoi ſe trouve
un” LEM , G' iflgfçſſlyfilnlſiói , peur-étre

pour lHAU u… , adduxeruni ſibi. Le ſens

ſeroit : la maiſon d'lstaël a introduit au mi

lieu d'elle les idoles de celle qui tenoir le

sremicr rang entre les nations 3 dest-â-dire ,

ela nation des Aſſyriens , quivétoient alors

les plus puiſſants. Le nom collectif don-tus ſe

construit avec le pluriel.

ÿ. z. D. Calmet croit que Chalané est

Ctéſiphon ſur le Tigre , qui ſut priſe par un

des rois d'Aſſyrie. x. 9.

165d. Ou plutôt , ſelon D. Calmet, Emath

est Emeſe ſur l'Oronte. Voyez les Rêmddr

ue: ur la Carte Clo .z lu' ae Eilat te u
îivrefde Joſué. VP g ,

Ióid. Hébr. Amr. vous qui avez plus d'a

vantages , G* qui êtes mieux partages, que ces

Tome XI.

z. Pourquoi ne trentblez-Vous point ,

vous

l'affliction , '8( qui êtes près d'être aſſer

vis à un Roi barbare, en' punition de vos

péchés ,- "

que Dieu réſerve pour le jour de

p

4. vous qui dormez ſur des lits d'ivoi

re, 8( qui employez le temps du ſommeil

pour ſatisfaire votre molleſſe ; " qui

mangez les agneaux les plus excellents ,'

8( des veaux choiſis de tout le trou

peau ; "

5. qui accordez vos voix avec le ſon

royaumes. Peut-être qu'au lieu de HTUEIM

MN , boni præ , il faudrait lire HTnn McM , ~

au melzùs guàm vobis 5 alors l'article !I qui

ſuit pourroit avoir pris la place de la prépo

ſition L , qui marque le datif , a” meliùs :ſi

quam vobis regnis r/Iis : voyez ſi ces royau

mes ſont plus heureux que vous , 8c ſi , &c

ÿ. 3. Hébr. autr. vous qui éloiſgnez le

jour mauvais, 8c qui approche: le iege de

la violence; vous qui vous flatte( de l'im

punité', tandis que vous accumule( vos cri

mes. Autr. le ſabbar de la violence , 8( qui

faire: approcher, qui hâte( par vos crimes,

le jour qui ſir.: ceſſèr vos violents.

)ll. 4. Hébr. autr. vous qui vous couche:

ſur des [its d'ivoire , 8( qui vous y abandon

nez à la molleſſe. D On peut entendre ceci

des lits de table. Infr. ÿ. 7.

Ibid. Hébr. autr. choiſis entre ceux que

vous faites engraister.

PPP
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de la harpe , " 8( qui croyez imiter Dal

vid en vous ſervant , comme lui , d'inſ

truments de muſique 5

6. qui buvez le vin à pleine: coupes ,

8( vous parfumezdffluiles de ſenteurs

les plus précieuſes ; &c qui êtes inſenſi

bles aux "taux de vo: frere: , comme le:

enfant: de Jacob le furentà Paffliction .de

Joſephi" '
ſi 7. C’est pour cela_ que ces hommes

voluptueux vont être emmenés les_ preL

miers loin de leur pays , 8( que' cette

troupe nourrie dans les' délices ſera diſ

ſipée' ” i

8. En effet, le Seigneur Dieu a juré

par lui-même; le Seigneur le Dieu des

armées a dit :Je déteste Forgueil de Ja

cob ; je hais ſes maiſons ſuperbe: : " ô(

je livrerai leur ville avec ſes habitants ,

entre le: main: de leur: ennemù.

ï

9. Si, après la ruine de tout le royau

me, il reste ſeulement dix hommes dans

une maiſon, ou dan: quelque lieu ſecret où

il: fè ſeraient caché: , ils mourront com

me leS autres , par la peste G' par la fa

mme.

lo. Et n'y ayant plu: perſonne pour le:

enſévelír , leur _plus proche Parent les

prendra l'un après l'autre, "ôc les brû

lera dans la maiſon, pour en emporter

ccm pſalterii ; ficut Da

vid putaverunc ſe habe

re vaſa cantici.

6. Bibentes vinum in

phialis , 8( .optimo un

guento delibuti : 8c nihil

patiebantur ſuper contri

tione Joſeph.

7. Quapropter nunc mi

grabunt in capite tranſ

migrantium: 8( auferetur

factio laſcivientium.

8. Iuravit Dominus

Deus in anima ſua , di

cit Dominus Deus exer

cituum : Detestor ego ſu

perbiam Jacob , 6c do—

mos ejus odi; 6L tradam

civitarem cum habitatori:

bus ſuis.

9. Quodfi reliqui fue

rint decem viri in domo

una , 6( ipſi morientur.

IO. Et roller eum pro

pinquus ſuus , 8( combu

ret eum , ut efferar oſſa

de domo: (St dicet ei qui

il. 5. Hébr. autr. du nable. dz Voyez la [

Diſſertation ſi” le: Instrument: de Aluſígue,

à la tête du Livre des Pſaumes.

jr. 6. Ou ſimplement : &t qui êtes inſen

ſibles à Paffliction de Joſephgn c. à. d. du

peugle que compoſent les dix tribus. Supr.

v. . I5. '. .

. l ÿ. 7. Hébr. autr. 8c que les festins de ces

hommes qui ſe livrent à la molleſſcſlr leur:

lit: de !able , leur ſeront ôtés. ~ ‘

ÿ. 8. Hébr. litt. ſes palais ,ſis dtíleaux. ’

ÿ. to. On lit dans ?Hébreu UNSAU , EI

[allee eum , comme dans la Vulgate : mais

ce pronom eum ne peut ſe rapporter à au~

cnn nom précédent: ce qui, donne lieu de

ſoupçonner qu'il faudrait lire UNSAU Ms ,

E: roller” ùnufinfflue liébtaïſme pour E:

[allez unuſäuí/Ërte prapinguam ſim”. On

trouve enſuite UMSFRU , 0 creme/z: eum;

peut-être Pour Lusrnu , ad cremaadum eum.
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in penetralibus d-omûs

est : Numquid adhuc est

penes te?

I r. Et reſpondebit: Fi

nis est ', 6c dicet ei : Ta

ce , 6c non recorderis no

minis Domini.

rz. Quia ecce Domi

nus mandabit , 8( percu

tiet domum majorem rui

nis , 6c domum minorem

ſciſſionibus.

I3. Numquid currere

queunt in petrisequt , aut

arari potest in bubalis ;

quoniam convertistis in

amaritudinem judicium ,

8( fructum justitiæ in ab

ſinthium ?

I4. Qui lætamini in ni

hilo : qui dicítis : Num

quid non in fortitudine

, nostra aſſumpſimus nobis

cornua?

1s. Ecce enim ſuſcita

bo ſuper vos , domus Iſ

rael , dicit Dominus Deus

'Dieu vous traite dela

les os : il dira enſuite à celui qui ſera resté

ſeul au fond du logis :Y a-t-il encore

quelqu'un avec vous qu'ilfaille enſévelir ?"

Il. Et après qu'il lui aura répondu:

Il n'y en a plus ; il ajoutera : Ne dites

mot, 8c ne parlez point du nom du Sei

gneur, comme s'il étoit encore notre pro

recteur.

12.. Car le Seigneur, bien loin de nous

Protéger, va donner ſes ordres contre cette

terre : il ruinera entiérement la grande

maiſon qui compoſe le royaume d'Iſraël ,

dt il ébranlera les murailles de la petite ,

qui com oſe le royaume de Juda. "

I 3. e _ſoyez pasſurprís, ô ſſi-nel ,~ fime. Les chevaux

peuvent-ils courir au travers des ro

chers ? ou peut-on y labourer avec des

bœufs Z " Non , _ſans doute. Auffi Dieu ne

peut répandrefllr vous les effets de ſa miſe'

ricorde ê' deſa bonte' , parce que vous avez

endurcí votre cœur pour vos freres : car

vous avez changé en amertume pour les

pauvres les jugements qui (ſEWíeflt les con

ſoler ,’ ô( en abſinthe le fruit qu~ils atten

doient de la justice que vous deviez leur

rendre.

14. Vous n'avezr donc nul droit d'atten

dre leſecours du Seigneur, vous qui met

tez votre joie dans le néant, en la met

tant dans vos idoles; " 8( qui dites : N'est

ce pas par notre propre force , que nous

nous ſommes rendus ſi redoutables? \

r5. Maiſon d'Iſraël, dit le Seigneur

le Dieu des armées, je vais ſuſciter con

tre vous une nation qui vous réduira en

il. r3. C'eſt le ſens de ?Hébreu La Vul

- avec es bufflesï» Le buffle est un animal

v. r4. Ou en la mettant dans vos propres

Ióíd. Hébr. autr. car il n'est plus temps

&invoquer -le nom du Seigneur , pour dí- gate. orte à la lettre: 8c peuton labourer

tourner ces mal/teurs.

ÿ. t2. Autt. il frappeta la grande mai- ſauvage 8c farouche, qui ne peut s'aſſujétir

ſon , 8c la ruinera , la renverſer.” ílfiappera au joug.

la petite maiſon , 8c la fendra , la briſé” : il

flipper.: dans Iflaél Cf les grands Cf lespetíts. forces.

Ppp:



484 AMOS,

Oudre , de uis l'entrée du a s d’E— exercituum entem z 8cP . ,P ,ſr Y , - g
maäh O Juſqu _au torrent dfflde e"- Wst~ conteret vos ab introitu

à-dzre , ,depuis une extrëmtte (le votre terre Emath uſque ad rouen_

juſqu'à l'autre extrémité. " tem def-crû ‘

V. r7. c. à. d. dans toute l'étendue du l férents coups qui devoient tomber ſur les

royaume d'Iſraël. Uentrée d‘Einath étoit au douze tribus d'Iſraël. Le royaume d'Iſraël

nord dans le Liban ,ï le torrent du déſert, l futſubjulgtäé par lîs Ag' riärês; &Il-e royau

nommé ailleurs le torrent de Bézot, étoit me de u .1 par es al ens. es deux

au midi entre Rhinocorure 8c Damiette. nations ſontici conſidérées comme uneſeule,

Cette nation ui réduiſit en poudre Iſraël, l parce que les_ Aſſyriens étolîpt euxñmêmcs

fut celle des ſſyriens. Ou plutôt les ex- réunis aux Chaldéens , lor que ces deux

preſſions du texte paraiſſent embraſſer toute peuples achevetent enſemble œ que les pro?

?étendue de la terre d'Iſraël 8c de Juda: miers ſeuls avoient commencé.

enſorte que cette parole annonce les diſ

 

CHAPIT RE VII.

Diverſes viſions d’Amos ſur la Jeſ/ZD-Iation Ælſroèil. Ruine Je

la maiſon de ſéroboam. Ama/t'as s’e'leve contre Amos. Puni

tian d’Amaſias. captivité d’Iſraè~l.

1. Oici ce que ſe Seigneur Dieu me 1. Æc oſiendit mihi

fit voir dans une viſion: I_l parut Dominus Deus z 6c

une multitude de ſauterelles, qui ſe for-q ecce -fictor locustæ in prifl.

ma lorſque les pluies du printemps " . . . . ſ

commençoient de ſairecroîtteſherbuôc_ CÏPÏ? gerËnmanuum cro'

ces pluiestla faijbient repouſſer, après tlmlmbrls; 6( ecce ſero'

qu'elle avoit étélcoupée par le Roi de cxnus post tonſionem re

Syrie. ” gís. ÿ

.. L. Mais ce: _ſauterelles la manger-ent en- gſi,, Et factum est*: cùm

tiéremen-t. Et lorſque la ſauterelle ache- conſummaſſeſ Comeau-c

voit de manger lherbe de la terre dIſl herbam terræ idixi: Do_

raël , je dis : Seigneur* Dieu , faites- . D . . ſ

leur ,, je vous prie , miſéricorde : qui mme eus ² Propluus e T

ÿ. r. Le mot Hébreu traduit ici par fictor le roi avoit _flic couper. n Quelques - un:

peut aufiirſignifiet fignurztum. _ , croient que cette coupe du roi te réſentoie

Ibíd. Hébr. autr. 11 produiſit une multitude les précédentes expéditions du roi e Syrie ,s

de ſàutctcllcs, lorſque l'herbe de l'arriere ô: que les ſhuterelles repréſentaient ?armée

ſaiſon, le regain quiſê recueille en automne, de Phul qui vint ſur les terres d'Iſraël ſous

commençoit de ?élever ; 8c cette herbe dc le regne de Manahen] , &t les rendit tribu-,

?arriere ſaiſon , c: regain , .filet-oit après la taires.

coupe du roi, apre: les premier: foin: que.
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to , obſecro: quis ſuſci pourra rétablir "Jacob , après qu'il est

tabit Jacob , quia pax-vu. devenu ſi foible qu'il est preſque réduit à

lusest? l

3. Miſertus est Domi

nus ſuper hoc: Non eric ,

dixit Dom_inus.

4. Hæc ostendit mihi

Dominus Deus : 8( ecce

vocabat judicium ad ig

nem Dominus Deus : 8c

devoravit abyſſum mul

tam , 8( comedit ſimul

pattern. '

5. Et dixi : Domino

Deus , quieſce , obſecro:

quis ſuſ_citabit Jacob ,

quia parvulus est .P

6. Miſertus est Domi

nus ſuper hoc: Sed 8c iſ

rud non eric, dixit Do

minus Deus.

7. Hæc oſiendit mihi

Dominus flans ſuper mu

rum [iturn , 8( in manu

ejus trulla cæmentarii.

8. Et dixit Dominus

ad me : Quid tu vides ,

Amos? Et dixi : Trullam

cæmentarii, Er dixit Do—

minus: Ecce ego ponam

ÿ. z. On lit dans [Hébreu IQUM pour

le… , _ſhſèitabiù

ÿ. 4. Gest le ſens de ['Hébreu , od on lit

très-bien adjudieium : après quoi ſe trouve

BAS , in ígne , pour LAS , ed ignem .- hébraïſ

me qui tient lieu du ſimple aizcuiätif: vac-ó

5” nd judicíum ígnem.

Ióil. _Quelques-uns croient que ce feu re

rlan .7

3. Alors le Seigneur fut touché de

compaſiïon, 8( me dir: Cela n'arrivera

point : ſe: ennemi: ne le dérruírontpar en~

lièrement.

4. Le Seigneur me fit voir encore cette

viſion : Je voyois [e Seigneur Dieu qui

appelloir un feu pour exercer ſon juge

ment :” ce feu dévoroit un grand abîme

d'eaux , 8( conſumoit en même temps

une partie de la campagne. "

5. Alors je dis : Seigneur Dieu, ap~

paiſez-vous , je vous prie : qui pourra

rétablir Jacob, après qu'il est devenu ſi

foible, G- qu’íl eſi preſÿſſentiérement de'

truít?

6. Alors le Seigneur ſut touché de

compaſſion , 8( me dit: Cette plaie non

plus n'arrivera pas comme vous craignez.

7. Le Seigneur me fit Voir encore cette

viſionv : Je vis le Seigneur au deflus d'une

muraille crépie , qui avoit à la main une

cruelle de maçon. "

8. Et il me dit: Que voyez-vous;

Amos .7 Je [ui répondis : Je voir [a \ruelle

d'un maçon. ” Il ajouta .' Je ne me ſer

virai plus à l'avenir de [a truelle parmi

mon peuple d'Iſraël, 8( je n'en crépirai

plus [es murailles. .Je ne couvrir-ai plus

préſentoir l'expédition de Théglatlrphalaſar;

ui emmena cavtives les Tribus &au-delà du

ourdain ſons le regne de Phacée

1/. 7. Hébr. autr. Je vis [e Seigneur an

deſſus d'une muraille !ler-le à plomb, 8( il

dv0115. ſa main un plomb de maſon.

Ÿl. 8. Hébr. autr. Je voi-r un plomb Je

MFDR»



486 . 'AMOS;

leurs péché: , 6' je ne le: diſſimule-rai

plus. "

9. Mai: les hauts lieux conſacrés à

l'idole " ſeront détruits ; ces lieux qu'Iſ

raël prétend être ſaints , ſeront ren

Verſés ; 8( ïexterminerai par l'épée la

maiſon de Jéroboam. "

ro. Alors Amaſias Prêtre de Béthel

envoya dire à Jéroboam Roi d'Iſraël :

Amos s'est révolte' "contre vous au mi

lieu de votre état ; les diſcours qu'il

ſeme par-tout , ne peuvent plus_ſe ſouf

ftir.

rr. Car voici ce que dit Amos: Jé

roboam mourra par l'épée;" 8c; Iſraël

ſera emmené captif hors de ſon pays.

trullam .in medio populi

mei Iſrael : non adjiciam

ultra ſuperinducere eum.

9. Et demolientur ex

celſa idoli, St ſanctifica

tiones Iſrael deſolabun

tut : ô: conſurgam ſuper

domum Ieroboam in gla

dio.

ro. Et miſit Arnaſias

ſacerdos Bethel ad Jero

boam regem Iſrael , di

cens : Rebellavit contra

te Amos in medio domûs

Iſrael; non poterit terra

ſustinere univerſos ſermo

nes ejus.

11. Hæc enim dicit A

mos :In gladio morietur

Ieroboam , 8c Iſrael cap

tivus migrabit de terra

ſua.

12. Et dixit Amaſias

ad Amos: Qui vides , gra

dere , ſuge in terram Iu

17.. Amaſias dit enſuite à Amos : Sor

tez d'ici, homme de viſions ; fuyez au

pays de Juda , où vous trouverez de

15H. Hébr. autr. Je vais mettre le plomb

au milieu d'Iſraël mon Peuple , &L je ne lui

reste le nom (VI/Inu ſe trouve ici itréqplíé

rement écrit par :hin au lieu de fide'. CU!

paflſerai plus rien 5 je ne dgllùnulerdi. plu:

_ſésſauter; (Infr- v1”. z.) mais j’exercerai

ſi” lui une vengeance proportion/ice. Cette

derniere menace peut regarder le dernier

coup porté_ ſur la maiſon d'Iſraël par les

Aſſyriens ſous Salmanaſar.

ÿ. 9. Hébr. litt. les hauts lieux d'Iſaac; n

ce que l'on peut entendre des hauts lieux

de Berſabée, 0d Iſaac avoit autrefois bâti

un autel au Seigneur , 8c qui étoient deve

nus un lieu de ſuperstition pour les Iſraéli

tes. Supr. v. 5. [nfl vi”. t4. Autr. les

hauts lieux d'lſaac~, n c. à. d. des enfants

d'Iſraël, qui ſont les deſcendants d'Iſa”. Au

être qu'au lieu de !SKQ , Iſaac; il faudrait

lite ici mon , Jacob , qui est ordinairement

le nom mis en parallele avec Ifiaíl. Et en

effet c'est ainſi que les Septante ont lu au

ÿ. I6. od le même nom va revenir.

Ióíd. Zacharie, fils 8c ſucceſſeur de Jé

roboam , ſiJt tué par Sellum , qui uſurpa ſur:

lui le royaume. 4. Reg. xv. to. ‘

77. IO. Hébr. autr. a conſ iré.

f'. r 1. Amaſias imputé fau ment :i Amos

cette parole. La menace d’Amos tombait,

non ur la *perſonne de Jéroboam , mais

ſur la maiſon; 8c ce fut ſur ſon fils qu'elle

fut exécutée.
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da : &comede ibi panem ,

6c prophccabis ibi.

r3. Et in Bethel non ad

jiciesſulcrä ut Prophetes

quia ſanctificatio regis

est , 6c domus 'regni est.

I4.Reſponditque Amos,

\St dixit ad Amaſiam :

Non ſum propheta , 8c

non ſum filius prophetæ :

ſed armencarius ego ſum ,

vellicans ſycomoros.

15. Et culic me Domi

nus cùm ſequerer gre

gem , 8( dixit Dominus

ad me : Vade , propheca

ad populum meum Iſrael.

16. Et nunc audi ver

bum Domini : Tu dicis:

Non prophctabis ſuperlſ

rael , &non ſtillabis ſu

per dornum idoli.

I7. Propter hoc , hæc.

dicit Dominus: Uxor tua

in civitate fornicabitur :

8c filii cui 8c filiæ tua: in

gladio cadent , 6c humus

tua funicuio merierur: 8(

quoi vivre : 8( prophétiſez là tant que

vou: voudrez.

r3. Mais qu'il ne vous arrive plus de

prophétiſer dans Bérhel ; parce que c'est

là qu'est la religion du Roi 8( le ſiege

de ſon état. "

r4. Amos répondit à Amaſias : Je ne

ſuis de moi-même, ni Prophete , ni fils de

Prophete ; mais je mene paitre les

bœuſs: ô( je neprop/teuf: pointpar intérêt,

puit/Elue je me nourris de figues ſauvages,

qui ne coûtent rien à perſonne. "

I5. Le Seigneur m'a pris lorſque je

menois mon troupeau , 8( il m'a dit:

Allez , 8( parlez comme mon Prophete

à mon peuple d'Iſraël. Or il est certain

que je doi: lui obéir. C 'est pourquoi je vous

di: :

i6. Ecoutez donc maintenant la pa

role du Seigneur. Et vous, au lieu d'écou

ter cette parole avec le reſpect que vou: lui

devez, vous me dites : Ne vous mêlez

point de prophétiſer dans Iſraël, " ni de

prédire des malheurs àla maiſon ÆIflaël,

que vou: appellez la maiſon de l'idole. "

I7. Mais voici ce que le Seigneur vou:

dit à vouhmême , parce que vou: avez

parle' de la ſorte : Votre femme ſe proſ

tituera " dans la ville ; vos fils 8( vos

filles périront par l'épée; l'ennemi parv

tagera vos terres au cordeau ; vous

mourrez parmi une nation impure ; 8(

gens de la plus baſſe condition ſe nourriſ-ñ

ſoient.

1l'. 16. Lin. ſur Iſraël.

Ióia'. L'Hébreu lit, à la maiſon &Iſaac; n

ce qui ſe pourroit entendre de Berſabée,

(Jupr. il. 9.) ou des enfants d'Iſraël con

ſidérés comme deſcendants dffſiiac. Les Sep

tante liſent : à la maiſon de Jacob.

ÿ. r7. O'u plutôt : ſera expoſée à la prof;

Y. r3. Autr. 8c que c'est une maiſon roya

le. n Samarie étoit le ſiege ordinaire des

pouvoient avoir unRois d’lſra'el ; mais ils

palais à Bérhel.

ÿ. r4. Hëbr. autr. mais je m'occupe à
mener paître les bœufſis , 8c .i piquer les ſy

comores. n Le ſycomore est une ſorte de

fignier commun en Palestine; ſon fruit ne

mûritl point!, ſi on ne le picote avec des

ongles de fer. Cet arbre étoit commun dans titution.

les campagnes , 8c [dortoir un fruit dont les



ï

AMOS,

Iſraël ſera emmené captif hors de ſon

pays.

cu in terra polluta marie;

ris , 8( llrael captivus mi

grablt de terra ſua.

 

CHAPITRE VIII.

rAutre viſion a"Am0s ſi” la ruine d’]ſi'aé~l. Iniquités cle ce

peuple. Vengeance.: du Seigneur ſin' eux. Obſèurczfiment

en plein midi. Famine de Ia parole. Agitation ê' diſperſion.

r. l E Seigneur Dieu me fit voir en

core cette viſion: Je voyois un

crochet à faire tomber le fruit des arbres.”

2'. Et le Seigneur me dit: Que voyez

vous, Amos ï Je vois, lui dis-je , un

crochet à faire tomber les fruits. Et le

Seigneur me dit : Ce crochet vous marque

que le temps de la ruine de mon peuple

est venu : " ainſi je ne diſſimulerai plus

ſes ſautes à l'avenir ; " mais je les Punirai
aveeſévérlſſté.

Ô

z. En ce tempsñlà , dit le Seigneur, on

entendra un horrible bruit, à la chtite

des principaux ſoutiens du temple de

Béthel : " il ſe ſera un grand carnage

d'hommes ; 8( un ſilence affreux régnera

de toutes parts : la terre d'Iſraël ſe trou

vera toute deſertet"

I. Æc oſiendit mihí

Dominus Deus :

8c ecce uncinus porno

rum.

2. Et dixit: Quid tu ví

des , Amos? Et dixi : Un

cinum pom.orum. Et di

xit Dominus ad me : Ve

nit finis ſuper populum

meum Iſrael .~ non adji

ciam ultra ut pertranſeam

eum.

3. Et ſiridebunt cardi

nes rempli in die illa, di

cic Dominus Deus : multi

morientur; in Omni loco

projicietur filentium.

ÿ. t. Hébr. autr. Je voyois un panier de | ÿ. 3. Hébr. autr. Les eantiqnes dn tem

ftuits d'été, ou de fruits mdrr.

V. z. Hébr; autr. Je vois , lui dis-je , un

panier de Fruits d'été. Et le Seigneur me

dit : Cexfluils d'Ile' vou: marque/dr que 171e'

est paſſé' pour mon peuple , G' que la ſin de

mon peuple vient ~, G' est proc/le. n Dans

l’Hébreu il y a une alluſion entre le mot

Kai” ui ſignifie l'été ou les fruits d'été , Gt

le mot 'au qui ſignifie la fin : c'eſt comme

ſi l'on diſoi-t, les derniers flair: 8( le: der

ſufr-ſ [EMPI

lbid. Lire. je ne lui paſſerai plus rien.

ple ( ou du Alais) ſeront changés en d'hor

ribles cris. eur-être qu'au lieu de :mu-r ,

canlica , il ſaudroir lire SM” , cenmrice: r

car le verbe hébreu ſignifie proprement nl”

laóanr: les chanteuſes , le: muſîcíennes du

palais pouſſeront des hurlements. Le même

mot Hébreu peut également ſignifier tern~

plu” 8c puluium.

Mid. Hebr. autr. Une multitude de ca

davres ſeta jettée de routes parts : un affreux

ſilence regne” per-tout.

4. Audíte
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4. A-uditc hoc , qui

conteritis pauperem , 8c

deficere facitis egenos ter

ræ ,

.S. dicentes : Quando

tranfibit mcnfis , ôr ve

nundabimus rnerces ; 8(

ſabbatum , 3c aperiemus

frumentum :ut imminua

mus menſuram , 8c augea

mus ficlum , Bt ſuppona

mus ſiàteras doloſas :

6. uc poffldeamus inat

gento egenos , 6c paupe

res pro calceamentis , 6c

quiſquilias frumenti ven

damus ?

7. Juravit Dominus in

ſuperbiam Jacob : Si obli

cus fucro uſque ad finem

omnia opera eorum.

8. Numquid ſuper ifio

4. Ecoutez ceci ,' vous qui réduiſez

en poudre "les pauvres, 8( qui faites póz

rir " ceux qui ſont dans ?indigencez ”

ï

5. vous qui dires: Quand ſeront paſñ

ſés ces mois où tout eſi à bon marché, afin

que nous vendions bien cher nos mar

chandiſes ? quand finiront ces ſemai

nes abondante: , afin que nous ouvrions

,nos greniers , " que nous vendions le

bled bien cher , 8( à fauſſe meſure , ô(

que nous peſions dans de fauſſes balances

l'argent qu'on nous donnera, "

6. pour nous rendre par nos richeſſes

les maîtres des pauvres, pour nous les

aſſujétir ſans qu'il nous en coûte preſ

que rien , 8( pour leur vendre bien cher

les criblures même de notre bled 2

7. Le Seigneur a prononcé ce ſerment

contre' ?orgueil de Jacob : " Je jure que

je n'oublierai jamais aucune de leurs

œuvres. "

8. Après cela , route leur terre ne ſe-ñ

,\

. Ÿl. 4. On lit dans ?Hébreu !ISA FIM , an

ñelantn ou dójbrbenres', peut- être pour

HSUHM, cale-Um: ou contenue”, comme

on l'a déjà vu au Chap. Il. ÿ. 7.

lbid. On lit dans ?Hébreu , ULSIlT, G'

4d abolendum , peut-étre pour ucssÎM , G'

fllóigentex , ou apprimenres : 8c qui oppri

mez. —

Ibid. Hébr. litt. ceux qui ſont dans ?hu

miliation.

ÿ. 5. Ou plutôt : Quand le premierjour

du mois ſera-t-il paſſé, afin que nous ven

dions nos marchandiſes P 6c quand finira le

repos d'a (àbbat , afin que nous ouvrions nos

greniers? n Dans ?Hébreu ſous le nom de

mai: , on entend ſouvent la néoménic,

c. à. d. la ſolemnité du premier jour du

mois. Autr. Quand le mois ſera-t-il paſſé,

afin que nous relirion: les intérêt: éc/zur,

G' que nous vendions nos tnarchandiſes à

nouveaux inlíſêts? 8c quand finira le repos

Tome X I.

de l'année _PM-trique, afin que les vivres

(un: devenus 'cheri' , nous ouvrions nos gre

niers pour vendre plu.: avznzagruſêmenz no:

récoltes?

Ibid. A la lettre 8c ſelon ?Hébreuz qfi”

que nous diminuions ?épha ou la' meſh” ,

que nous augmentions le ſicle ou Zepaídr,

8c que nous nous ſervions de fauſſes bdlan~

ces. 1- Les avares meſuroient ce qu’ils don

noient avec de petites meſures, 8c rece

voient l'argent dont on les payoit au plus

haut poids qu'ils pouvaient : car alors ou

n'avoir point l'uſage de ?argent monnoyé;

mais l'acheteur préſentoir ſon argent en lin

got ou en morceaux informes, 8c le rnar~

chand le peſait , 8c en prenoit ſuivant le

prix ou le poids dont on étoit convenu.

ÿ. 7. Hébr. autr. par ?élévation G' l.:

gloire de Jacob. .

\ I_bid. Ou plutôt: que je n’oublierai pas

toujours toutes leurs œuvres.

Qqq
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Tob. n. 6.

x. Mdcc. r.

4l

diffiperonr , comme les eauxdu Nil s'écou

lent , après avoir couvert foute l'Egypte. "

9. En ce jour-là, dir le Seigneur Dieu,

le ſoleil ſe couchera en plein midi ; F8(

je couvrirai la terre de ténebres , lorſ

qu'elle devroit être pleine de lumiere.

xo. Je changerai vos jour: de fêtes

des larmes, 8( vos chants de joie en des

: je vous réduirai

tous à vous revêtir d'un ſac, ê( à vous

raſer la tête z" ie plongerai Iſraël " dans

les larmes , comme une mere qui pleure

ſon fils unique: 8( ſa fin ne ſera qu’a

plaintes lamentable:

merrume ê' douleur.

ï

1 r. Il viendra un temps , dit le Sei

gneur , où ïenverrai la famine G* la ſoif

ſur la terre; non la famine du pain, ni la

ſoif de l'eau , mais celle de la parole du

Seigneur , qui ne ſe fera plu: entendre

parmi ce peuple.

12.. Ils ſeront dans le trouble , " de

Ÿ. 8. Liu. ébranlée.

Ibid. Hébr. autr. Elle ſera toute couver

te comme d’un fleuve qui ÿéleveraſar elle;

elle ſera entraînée 8c ſubmergée comme par

le fleuve de l'Egypte , c. à. d. comme par le

débordement des :aux du Nil : un fleuve de

maux l.: renverſe”. On lit dans l’Hébreu

irréguliéremcnr CAR pour cun , quaſi rives',

dans le premier de ces deux membres com

me dans le ſecond , oû on lit régulierement

clAR. On lit auſſi NSQH , pour NSQAH, eb

jbróebizzrr: comme on le voit en comparant

ce !eme avec le rene parallele du Chap.

ra-t-elle pas renverſée? "Oui , elle leſe… ,

G tous ſes habitants ſeront dans les lar

mes: elle ſera aecablée de nuzux, comme

une cam agne inondée par un fleuve de'

bordé :jf: richeſſe: ſeront enlevées, 8( ſe

non commovebitur terra ,'

8c lugebit omnis habitator

ejus : 8c aſcendet quafi

fluvius univerſus , 8( eji

ciecur , 8c "defluet quaſi ri

vus Ægypti ?

9. Et erit.in die illa ,

dicit Dominus Deus : oc

cidet ſol in meridie , 8(

tenebreſcere faciam ter

ram in die luminis.

IO. Et convertam feſii

vitates veſiras in luctum ,

8( omnia cantica veſira in

planctum : ê: inducam

ſuper omne dorſum veſ

en

omne capuc calvitium .- 8c

ponam cam quaſi luctum

unigeniri , 6e noviffima

ejus quaſi diem amarum.

I I. Ecce dies veniunt ,

dicic Dominus , 8( mic

ram famem in terram :

non famem panis , neque

fitim aquæ , ſed audicndi

verbum Domini.

n. Et commovebun

ſuiv. ÿ. 5.

ÿ. 9. Hébr. je ferai coucher le ſoleil en

plein midi. n La ſplupart des Peres expli

quent ceci de l’ob curciſſement qui arriva :i

la mort de J. C. On lit dans ?Hébreu

unum , G' orriderefrciam , peut-être pour

parleur , G' Eh :ong-im, comme le ſuppo

e ' me tete ald en.ÿ. lol-.Pcela ſe pratiquait dans le deuil.

Ióid. Lier. je la plonger-ri , .ſam-trie , ou

la fille d'Iſraël , dans les larmes , 8re.

ÿ. 11. Autrement 8c ſelon ?Hébreu : ils

ſeront agirés G‘ errants.

trum ſaccum , 8( ſuper
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CHAPITRE VIII.

fur -kimariztuſque ad, ma

re, 8c ab Aquilone uſ

que ad Orientem; circui

bunt quærentes verbum

Domini , 8( _non inve

nient.

13. in die illa deficient ‘

virgines pulchræ , 6c ado

leſcentes in ſiti:

I4. qui jurant in de

licto Samariæ', 6c dicunt:
Vivit Deus ruus , Danſi;

8c vivit via Berſabee: 8(

cadent , 6c non .reſurgent

ultra.

Ibid. Hébr. autr. depuis l'occident juſqu'à

l'orient , 8c depuis le ſeptenttion juſqu'au

midi. D Dans ?Hébreu , le mot qui ſignifie

la "mer, ſe prend ſouvent pour l'accident ,

8c ſe confond aiſément avec celui qui mar

que le midi. Voyez ce qui est dit ſur cela

ans la Préface. Cette agitation 8c cette faim

de la arole de Dieu est une vive eintute

Je la mation ou ſe trouvent réduits es Juifs

49T

puis une mer juſqu'à l'autre, " &depuis

PAquilon juſqu'à l'Orient : ils iront cher

cher' de tous côtés la parole du Sei

gneur , 8L ils ne la trouveront point.

13. En ce temps-là, lesvierges dlune

rare beauté mourront de ſoif, perflmne

ne je mettant en peine de le: aflîfler ,~ 8C

avec elles les jeunes hommes ,

14. qui jurent par le: veaux d'or , qui

[bm le péché de Samarie, ô( qui diſent:

O Dan , vive votre Dieu ; " vive la re

ligion G- le culte de: veaux d'or établi dan:

la ville de Berſabée: " ô( ils tomberont

ce: impie: , ſans que jamais ils ſe rele

vent.

depuis la mort cle Jeſus-Christ.

t. 14. L'un des veaux d'or avoit été pla

cé à Dan , ville ſituée près des ſources du

Jourdain.

le fflltefllpeſ/Üliellx de Berſabée. Peut-être

qu au lieu de Duc, via, il faudrait répéter

le même mot , Atntc , Den: en” : vive

votre Dieu , ô Berſabée.

*KM*

Qqqz

161d. Ou ſimplementwive la religion G'
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CHAPITRE IX.

Vengeances du Seigneurſhr les en ant: d’Iſi~aé'l : leur dt' per-v'

ſion. Rétabliſſement dela mai on de David. Retour rc"

tabhflmcnt des enfiznts d’1staé'l.

Pf. cxxxvxxr.

8ï

r. J’Ai vu le Seigneur qui étoit débour

ſur l'autel, 8( qui a dit : Frappez le

gond, 8( ébranlez le haut de la porte

du temple, G' des maiſons de ce peuple ; dé

zruíjèz-les entiérement. " ("est ce qu'il me'

ríte, parce qu'ils ont tous Favarice dans

la tête G' dan: le cœur. Ûefl Pourquoi je

ferai mourir parlépée juſqu'au dernier

d'entre eux: ” nul n'en échappera ; 8(

celui qui voudra fuir, ne ſe ſauvera point

par la fuite. " -

— z. Quand ils deſcendroíent juſqu'aux

enfers , pour fè dérober à mafureur , ma

main les en retireroit; 8( quand ils mon

teroienr juſqu'au ciel, je les en ferois

tomber.

3. S'ils ſe cachent ſur le haut du mont

Carmel , " j'irai les y chercher, 8( les

en faire ſortir ; 8( s'ils vont au plus pro

fond de la mer , pour ſe dérober à mes

yeux, je commanderai à un ſerpent"

ÿ. r. Hébr. aurr. J'ai vu le Sei neur qui

Idí Dominum

ſiantem ſuper al

tare , 6c dixit :Percurc

cardinem , 8c commo

veantur ſuperlíminaría :

avaritia enim in capite

Omnium , 6c noviffimum

eorum in gladi-o interfi

ciam: non eric fuga eis.

Fugient , 6c non ſalvabí

tur ex eis qui fugerit.

2. Si deſcenderinc uſ

que ad infernum , inde

manus mea educet eos :

6c ſi aſcenderinc uſque in

cœlum , inde- detraham

eos.

3. Et ſi abſcondirí fue

rinr in vertice Carmeli ,

inde ſc-rurans auferam

eos : 6c celaverint ſe

Ióid'. On lit dans ?Hébreu irrégulière

(taie debout ſur l'autel , 8c qui a ir : Frap- ment UBSAM , G' percale eos , pour UAFSAM,

pez la grenade , ou ſſorfltmmz qui e/l cru-deſ

ſin' de la par”, 6L que le ſeuil ou les man

ums ſoient ébranlés. Car , 8re. 11 Cet autel

n’eſi autre , ſans doute , que celui du rem

ple de Jéruſalem , d'ou le Seigneur devoir

exercer ſes jugements (Jupr. I. z.) contre

le royaume des dix tribus. Cet ébranlemenr

de la porte du tem le est le ſigne de la co

lere du Seigneur , e même que le rugiſſe

men: don: il est Par-le' au Chap. r. 77. z.

G' percutiam eos :

miers d'en(r’eux , 8c je ferai mourir par l'e

pée les derniers.

Ióid. Hébr. aurr. Ils ne pourront point ſe

ſimver par la fuire ,* ils ne pourront peine

échapper.

7. 3. c. â. d. dans les bois 8c les cavernes

de cette montagne.

[bid, c. à. d. à un monstre marin.

car je frapperai les pre
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ab oculis meis in profun- qu'il les morde au fond de: eaux.

do maris , ibi manda

bo ſerpenti , 8: mordebic

eos.

4. Etſi abierint in cap

tivitatem coram inimicis

ſuis, ibi mandabo glfladio ,

ê( occidet eos :z &t _pod

nam _oculos meoS-.ſupeæ

eos in malum , 8c non in

bonum. _

'5; Et _Dominus Deus

exercituum , qui tangit

terram , 8c .tabeſcet , 8c

lugebunt omnes habitan

tes in ea: 8( aſcendet ſicut

rivus omnis , 6c defluet fi

cut fluvius Ægypti.

, 6. Qui ædificarin cœ

lo aſcenſionem ſuam , 8c

faſciculum ſuum ſuper

terrain fundavit: qui vo

cal: aquas maris , 8c effun

dit eas ſuper faciem ,terñ

xæ; Dominus nomen e

jus.

7. Numquid non ut filii

’Æthiopum vos estis mihi ,

filii Iſrael, aic Dominus?

numquid non Iſrael aſ

cendere feci de .terra Æ

4. S'il en reste quelques-um que leurs

ennemis emmenent captifs en une terre

etrangere', .je commanderai à Pépée,

ê( elle les tuera :SC ïarrêterai mes yeux 1mm- xï-Wa

ſur: eux, ,non pour leur faire du_ bien ,

mais pour! les accabler de maux.

. 5. C'eſt ce qu'a dit le Seigneur, le Dieu

des armées, lui qui frappe la vterre ! ê( la

terre ſeche de frayeur : ear .tous ceux'

qui Phabitent , ſeront dans les larmes.: "
elle ſera comme inondée d'un fleuve ide

maux ,' 8( toutesſe: richeſſes ſe diſiïperont;

comme les eaux du Nil s'écouler” , après

avoir couvert toute l'Egypte. ”

. 6. Or le Seigneur fera ce qu'il a dit , lui

ui a établi ſon trône dans le ciel, 8( qui

?outient commeun faiſceau léger ſur la

terre le: divers éléments qui compoſent ce!

univers ; " lui qui appelle les eaux de la Supr. v. 8;

mer, en le: élevam en l'air, 8( qui les ré

pand enſuite ſur la face de Ia terre : " ſon_

nom estle Seigneur.”

7. Enfants d'Iſraël, vouszêtes à moi,

dit le Seigneur : mais 'les enfants des

Ethiopiens ne mhppartiennent-ils pas

auſſi .7 j'ai tiré Iſraël de l'Egypte ; mais

n'ai-je pas tiré aufli-lesfhilisthins de la

ÿ. i5. Autr. Le Seigneur le-Dieu des ar

mées est celui qui touche la terre , 8c la ter

re ſe fond devan: lui , 8c tous ceux qui l’ha—

bitent ſont dans les larmes.

Ióid. Hébr autr. elle ſera toute couverte

comme d'un fleuve qui s'éleve” ſur elle;

elle ſera ſubmergée comme par le fleuve de

L'Egypte. Jlçzr. v…. 8.

ne dans le ciel, 8c qui a fonde ſur la terre ſa

troupe , ſi: .rmi/le , vläflêænótéc deſexjzrví

ma: ,~ E: lui qui, acc.

Ibil. Vo ez au Chap. v. il. 8. ‘

Itid. He' r. Jr-:uovh , c. à. d. [Elſe &lè
prême. _ , « ſi

’ I

ÿ. Autr. (Ïgíilui qui alctabli ſoin n61, .
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.ſiA..M o S,

an. xv. r6.

Cappado~ce"-,-~5l BŒ-les-Syricnsſſde Cyrene ,_’!

où je les avoir rendus captifl à cauſe de

leur: péchés .7 Si donc j'ai puni les crime:

de cer peuples, vous ne devez pas vous

promettre l'impunité des vôtres.

' 8. En effet, les yeux du Seigneur Dieu

ſont ouverts ſur tous “les royaumes qui

?abandonnent au 'péché : je les exter

— minerai” de deſſus la' terre , dit le Seiñ

gneur lſſhéanmoîns je 'ne "‘ruiner‘ai' ,pas

entiérement 15* maiſon de Jacob î; mai: je

punírai ſévèrement ceux d'entre eux qui

auront péché.

ſſ _9'._ Car'~'je vais donner mes ordres,

8( je' ſerai que' la maiſon d’lſra,ël ſera

agitée parmi toutes les nations , com

me le 'bled est' reniué dans le crible, "
fans' néanmoinsv qu'il en tombe à terre

un ſeul grain qui fbít bon, Ô- ſanr qu'il

[vérifie un ſeul innocenlt. ,

. 'L4 I .

,N10. Mais je ferai mourir par l'épée

tous ceuxde ,mon peuple qui sabandon

nent au péché , tous ceux qui diſent:

Ces maux dont on nous menace ne vien

dront pas juſqu'à nous ; ils darriveront

même jamais. Vqu: vou: 'trompez ;ils arri

veront tref-Certalnement.

r I. Il eſl vrai qu'après vous avoir ainſi

diſperſés parmi les nations , je vous rétabli

raz enſuite car-en cejour-[àſ je releve

rai le tabernacle de David qui est rui

né ; " je refermerai les ouvertures de ſes

' ÿ. 7.‘Hébr. litt. de Caplithor; v quel).

Calmet croit être l'ile de Crete. Voyez la

Díffirtdlion ſur l'origine de.: Pliili lrinr, â. [a

!Ete des déni( premiers Livres des' ois.

Ibíd. Hébr. Litt. de Cir. n C'est le même

lieu ou ces peuples devaient être emmenés

captifs; (supr. r. 5.) Bt quelques-uns re

gardent ceci comme une prophétie de leur

retour. -

il. ÿ. C'est le ſens de PHébreu.

il. 9.~ Quelques-uns traduiſent YI-lébreu: :tabliſſement qui eſt ici ,

gèyzptizeôtPalæsthinos de

(Jäppadorzlà ,Âz-&ryros de

GJIÜIOP" R? zl‘íl"q'i.il "
 

8. Ecco oculi Domini

Dci ſuper regnum pec

cans , 8( conteram illud

a facie terræ : vernmta

'men contcrens non con

teram .domum Jacob, di

cit Dominus.

9. Ecce enim mandabo

ego , 8( concutíam in om

nibus gentibus domurn Iſ

rael , ſicut concutitur tri

ricum in cribro : 8( non

cadet [apillus ſuper ter

ram.

ro; In gladio morien-æ

rur omnes peccatores po

puli mci , qui dicunt :

Non appropinquabit, 8c

non veniet ſuper nos maſ

lum. v

11. In die illa ſuſcitai

bo tabernaculum David,

quod cecidit: 8( reædifi

cabo aperturas murorum

dans le van. Le mot un ,flumentum ,mani

que dans YHébreu', les Copistes ont pu s'y

méprendre à cauſe de ſa reſſemblance avec

le mot ſuivant BCBRH , i” cribm ou vanno.

ÿ. rr. Ou plutôt: ui ſera ruiné. n A rds

la chiite du royaume 'Iſraël , qui vient 'è

tre annoncée, le royaume de Jnda ſnbſiſh.

encore aſſez long-temps; après quoi il ſut

renverſé par Nabuchodonoſor , B( rétabli

enſuite ſous le regnc de Cíyrus. C'eſt ce ré*

el'on [a lettre, l'Obs
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ejus ſ8( ea quæ cort-ue

rant inſiaurabo; 6c reæ

dificabo illud ſicuc in die

bus antiquis :

zz. ut poſſldeant tell

quias Idumææ , 8c omnes

nariones , eo quod invo

carum ſir nomen meum

ſuper eos , dicic Domi

nus faciens hæc.

13. Ecce dies veniunt,

dicir Dominus , 8( com..

prehendet arator meſſo

rem , 8c calcaror uvæ mir

rentem ſemen : 6c fiilla

bunt montes dulccdinem ,

8L omnes colles culri e

runr.

14. Et convertam cap

.tiviratem populi rnei Iſ

rael: 6c ædificabunr civi

tares deſerras, 8( inhabira

bunt : plantabunc vineas ,

murailles; je rebârirai ce qui -éroir rom

bé ; 8( je le rétablirai comme il éroir

autrefois ,

n.. afin que mon peuple poſſede les

restes de Hdumée 8( routes les nations

du monde que je lui donnerai pour héri

tage, parce qu'il a été appellé de mon

nom : ” c'est le Seigneur qui l'a dit , ô(

c'eſt lui qui le fera.

13.11 viendra un temps, dit le Sei

gneur, où les ouvrages du laboureur 8(

du moiſſouneur, dercelui qui foule les

raiſins , ê( de celui qui ſeme ,les grains

ÿenrreſuivronr : la douceur du nziel'

dégourtera des montagnes z ô( toutes les

collines ſeront cultivées. "

t4. .Ie ſerai revenir les captifs de mon

' peuple d'Iſraël : ils rebâtironr les,villes

déſertes, " ô( ils les habiteronr :ils plan

teronr des vignes , 8( ils en boiront le

vin; ils feront des jardins , 8( ils en man

ier de cette prophétie. Ou plurôrcetre pro

phétie ſe rapporte au tem s de J. C. même,

ſous lequel elle trouve (En entier accom

pliſſement. On lit dans ?Hébreu rnsmN,

ruptures :drum , pour rnsln , rtl/num.: eſta;

8c enſuite , UuRtsÎ-ru , rain-rs :jus, avec

le pronom maſculin , our le féminin H,

ejus; car le mor qui tgniſie ldbemæculum

est féminin dans H-lébreu.

ÿ. u. Hébr. autr. enſorte que !om le

reste des hommes , 8c routes les nations me

recliercheronr, 8c ſeronr alors appellées de

mon nom. n C'est le ſens des Septante , 8c S.

Jacques en le ciranr en ce ſens, y reconnoir

une rophérie très-expreſſe de la vocation

des enrils : (Act. xv. 14. Oſèçq.) enſorre

que c'est en Jeſus-Christ même ue ſc trouve

relevée la maiſon de David qui roir tombée

depuis la capriviré de Babylone , parce qu'en

effet c'eſt de lui qu'il a été dir r le Seigneur

Dieu lai donnera le crâne de Davidjb” pere ,

G' il régner.: éternellement ſi” la "raglan de

Jacob. (Luc. 1. 32,.) Dans le ſens de la

Vulgate, le: reste: d: Pldumlc rivale 8c en

nemie de la maiſon de Jacob , peuvent re

préſenter les Juifs même: charnel: , d’entre

leſquels Dieu ſauva. par ſa grace des restes

précieux qu’il réunir à ſon peuple , c’cſiñâ~dire,

à ſon Egliſe, en répandant le don de la ſoi

ſur eux, ( Ram. x1. 5.) comme ſur les Gen

tils qui furent alors appelles de routes les ne.

rions du monde.

1v. x3. Hébr. aurr. la liqueur , tejus des

fini”.

Ióid. Hébr. 8c toutes les collines répan

dronr des rmjêdux de lair.

ÿ. r4. Hébr, déſolé”.

Joel, l”. 18,
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geront le fruit'. ".

15. Je les établirai dans leur pays : 8(

je ne les arracherai plus à l'avenir de la

terre que je leur ai donnée, dit le Sei

gneur votre Dieu. "v-

Ióid. On lit dans PHébreu, FRIHM ,ſme

tur eorum , pour FRIHN , _fiuctur (drum :

carie mot qui ſignifie horto: est féminin

dans l'He’breu.

ÿ. r3. 14. 8c t5. Les derniers mots de ce

Chapitre prouvent que ccs promeſſes ne ſe

bornent point au retour des enfants d'Iſraël

après la captivité de Babylone : Outre qu'un

très-petit nombre des Iſraélites des dix tribus

eurent part à ce retour , leurs deſcendants

ont été dans la ſuite attachés de leur pays

par les Romains. Cette prophétie n’est donc

l'

, rtl

M 8( bibent vinum earum t

8( facient hortos , 8( co

medent ſructus eorum.

r 5. Et plantabo eos ſu

per humum ſuam: 6c non

evellam eos ultra de ter

ra ſua, quam dedi cis ,

dicit Dominus Deus tuus.

Fin de la prophétie d’Amos.

qu’unc promeſſe mystérieuſe des biens ſpi

rituels que Dieu réſerve aux enfants d'Iſraël

Bout le temps de leur future converſion.

ieu les rétablira alors dans leur ropte

terre , en les rétabliſſant , comme le it FA

pôtre , ſur leur propre tige , ( Rom. x1. zz.

G* 24.) ëeſi-à-díre , en les faiſant entrer dans

ſon Egliſe , qui est en même temps la tige

de Polivier dont les Patriatches ſont la raci—

ne , 8c la vraie terre promiſe dont ils étoient

les habitants avant u’ils en euſſent été en

clus 6c chaſſés à can e de leur incrédulité.

_JH-dj 'ſ

mon; I."
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SUR

ABDIAS.

'ſi' BDlAS qui est le quatrieme des douze petits Propheres dans les Rmilgd-Ab.

Exemplaires Hébreux 8( dans ceux de la Vulgate , est le cinquie~ iii-s encre les

me dans les Exemplaires de la Verſion des Septante, qui le placent t
petits Prophe

es. Objet de

après Joël. L'inſcription de ſa Prophétie ne nous dit rien de ſa per- ſa prophétie.

ſonne , ni du temps de ſa million : 8( ſur cela les Interpretes ſont fort 5R9… d” ſ'

partagés. Il ſetoit aſſez inutile de _rapporter ici tant d'opinions .incer

taines: nous remarquerons ſeulement avec D. Calmet, que ſi l'on en

juge par les expreſiions mêmes de ce Prophete, il paroît qu'il vivoit

après la ruine de Jéruſalem par les Chaldéens r 8( comme nous avons

fait voir que Joël paroît avoir prophétiſé peu de temps avant l'irruption

des Chaldéens , il en réſultera qu’AbdiaS peut être placé après Joël,

ſelon le rang que lui donnent les Septante. La prophétie d'Abdias re

garde , ſelon la lettre , les Iduméens. Perſonne n'ignore le reproche

que le Pſalmiste leur ſait , d'avoir élevé leur voix contre .Iéruſalem au

jour de ſa ruine par Nabuchodonoſot, 8( d'avoir exhorté ſes ennemis

à la détruire juſques dans ſes fondements: (a) Memor eſlo , Domine ,
filiorum Edom in die Jeruſalem , qui dicunt: Exlſinanite , exinanite , uſ-'

que ad fimdamentum in ea. Le Prophete Abdias leur reproche auſſi , de

s'être trouvés au milieu des ennemis de Jéruſalem lorſque les étrangers

réduiſoienr ſon peuple en captivité , entroient en poſſeſſion de ſes vil

les, 8( jettoient le ſort ſur Jéruſalem même : il leur reproche de s'ê—

tre auſſi eux-mêmes élevés alors contre les enfants de Jacob , qui

étoient leurs freres , 8( d'avoir porté la violence juſqu'à les tuer de

 
ñ——’*—ñ-…-—I~——————

(a) Pſ1 cxxxvr. 7.

Tome X I. q R r r
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leurs propres mains: (a) Propter interfe-&ionem G proprer vialentiam in

fratrem tuum Jacob…. in die cùm flares adverrùs eum, quando caprivum

faciebant alieni exercitum ejus , ô- extranei ingrediebantlzr porta: ejur ,

&ſirper Jeruſalem minebant jbrtem: tu quoque era: quaſi unus ex eis. Le

Prophete continue de leur faire encore d'autres reproches ſemblables ,

qui tous contribuent à prouver que cette prophétie ſuppoſe la ruine

de Jéruſalem par les Chaldéens.

ANIME de Abdias annonce aux Iduméens les vengeances que le Seigneur

la prophétie exercera ſur eux par les mains des nations infideles. Il leur reproche

îſAſbdîalîlëèfflî leur orgueil. Il leur déclare qu'ils ſeront exterminés 8( chaſſés de leur

;iîflgéÿafa pays ,. dans lequel ils ſe croient en Sûreté. ll leur reproche leur injuſ

tice 8( leur violence à l'égard des enfants de Jacob qui ſont leurs freres.

Il annonce les vengeances que le Seigneur exercera ſur toutes les na

tions ennemies de Jacob. Il prédit le rétabliſſement de Sion 8( de la

maiſon de Jacob; ô( les jugements que les enfants de Jacob 8( de

Joſeph , dest-à-dire, de Juda ô( d'Iſraël, exerceront ſur les restes de

la maiſon d’Eſaü. Il déclare que les enfants de Jacob poſſéderont les

terres d’Eſaü 8( les terres des Philisthins ; qu'ils rentrcront en poſſeſſion

du pays tfEphraitrt 8( de Sarnarie ,' que Galaad ſera aſſujéti à Ben

jamin', que les enfants d'Iſraël poſſéderont les terres des Chananéens

ou Phéniciens; que les habitants de Jéruſalem :entreront cn poſſeſſion

des villes qu'ils occupoient au midi ; que ceux du peuple du Sei-d

gneur qui auront été ſauvés 8C délivrés de leur captivité , saſſetnble

ront ſur la montagne de Sion , pour juger ceux qui habitent ſtír les

montagnes d'IE-ſau ; ô( qu'alors le regne demeurera au Seigneur. C'est

à quoi ſe réduit toute la prophétie d’Abdias. ,

“Lille-dom Ce Prophete annonce aux Iduméens deux jugements que ,Dieu eater

ſm_ la pſéphó_ cera ſur eux; lun , par les mains des nations infideles ,' (b) c eſi-a-dtre ,

ne tvAbdias. par les mains des Chaldéens mêmes , auxquels ils sétotenr joints pour

'”‘Î‘”îffi°“‘.²‘ perdre les enfants de Juda: l'autre, par les mains de ſon peuple; (c)

tnyſteres qu] y . z

ſo… …ſen ô( cect peut regarder le temps des Maccabees. La cauſe de ces deux

àïîlés-Seilñflîæilîſur jugements est la haine 8( la fureur avec laquelle~ les Iduméens ſe ſont

ſu, “m7535 ks élevés contre les enfants de Juda , au ]0Ul‘ où Dieu exerçoit ſes ven—

nzxtionsannrän- geances ſur la maiſon de Juda par les armes des Chaldéens. En même

'fé PT' “ÆÎŸS temps le Prophete annonce le jour du Seigneur près déclarer ſur

eſt particulie~ s

rement le jour

d” jugement

dernier

 

(a) Abd. V. ro. rr. La Vul ate orte .ï Proprer interſection-em Gr* pra-pr” íniçujrelem:

Ge. L’Hébtcu lit z Dunn , ui [guide plutôt, proprer violentiam. La Vulgate líï auſſi r

quando capieóanz alieni. L* ébreu lit: nut” En*: , qui ſignifie proprement , quando Mp1

rivum fleiebanr; 8c c'est l'expreſſion même des Scptante , aimait-AGN": (b) Abd.

ÿ. r. G' ſe”. Legalum .rd gente: miſír : Sargile , G' confiné-amas_ drivers-ù: eum in pra

Iíum , Cfe. *:_*': (r) Abd. ÿ. t8. Gſèqg. .Er erir damur Jacob ignir , G' damn: .ſg/IFA

flamme, G* domus' Efiu jlrjoula : G' ſue-rendent” in eis , Ge.
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toutes les nations: (a) Juxtà est die: Domini ſuper omne: genres. Enfin',

il annonce un jour où le regne demeurera au Seigneur: (b) Et erit

Domino regnum. En parlant de la prophétie de Joël, nous avons fait

remarquer que le jour du Seigneur ſur toutes les nations , c'est parti

culièrement celui dans lequel , ſelon l'expreſſion de Joël, (c) le Sci-_

gneur aſſemblera toutes les nations , 8( les aménera dansla vallée du

jugement 8( du carnage , pour entrer là en jugement avec elles , Y

étant aſiis ſur ſon trône pour les juger toutes: ce jour est particuliè

rement celui dans lequel le temps de la colere du Seigneur étant ar

rivé , (d) la ſeptieme à derniere trompette ſonnera , les morts ſeront

jugés , les Saints récompenſés , 8( les méchants exrerminés : enfin ,

ce jour est celui dans lequel le Fils de l'homme viendra dans ſa ma

jesté , (e) accompagné de tous ſes ſaints Anges , s’aſi'eoira ſur le trône

de ſa gloire , 8( toutes les nations étant aſſemblées devant lui , il ſé—

parera les uns d'avec les autres; 8( les uns étant envoyés dans le ſup

plice éternel , les autres iront dans la vie éternelle. Alors auſſi le

regne demeurera au Seigneur', ſelon ce que ſaint .ſean nous dit

qu'au ſon de cette ſeptieme 8( derniere trompette , qui annonçoit

le temps de juger les morts , il entendit de grandes voix dans le

ciel , qui diſoient : (f) Le: royaumes de ce monde flan! devenu: les

:Iqyaumeî de notre Seigneur ô- de flm Christ , 6- il régnera dan: le: fiecles

r rec es. 7
Mſiçis ce grand 8( terrible jour de la colere du Seigneur ſur les en- sukcfflés Ré'

nemis de ſon peuple , doit être précédé d'un jour daffliction 8( de dé- flexions ſur la

ſolation pourle peuple même du Seigneur : c'est ce que Joël 8( S. Jean l,
nous ont fait connoître, (g) 8( c'est aufli ce qu‘AbdiaS nous montre. (h) rallele entrell;

Le jour de la colere du Seigneur ſur les ennemis de ſon peuple estifflínc desldu

le jour du troiſieme 8( dernier malheur annoncé par Joël 8( )Zll‘ ſaint

Jean : le jour de la colere du Seigneur ſur ſon propre peuple cil le jour Jaco-b , et la

du ſecond malheur annoncé auſii par Joël 8( par ſaint Jean. Ce jour d" “c”

de la colere du Seigneur ſur ſon propre peuple , est repréſenté par… ieîscaczùoî:

celui où il exerça ſes vengeances ſur la maiſon de Juda 8( ſur Jé-“qucsñ ~

ruſalem par les armes de Nabuchodonoſor; 8( c'est auſſi de ce

jour que parle le Prophete Abdias , lorſqu'il nous montre les étran

gers qui réduiſent en captivité le peuple de Juda , qui ſe rendent_

maitres de ſes villes , qui jettent-le ſort *ſur Jéruſalem. C'est dans ce

jour que les Iduméens exercerent leur haine 8( leur fureur contre

les enfants de Jacob qui étoient léurs freres , 8( ſe ioignirent à leurs

 

o) AM. ù. 15. = (r) AM. ÿ'. u.: (c) JM), ni. r. eſt". = (l) Am. xr.

*Ts-Gſêq. =ñ-~ (e) M…. xxv. 31. G-ſêp: (f) Apec. xr. x5. :~—- (g) Joel, u. r.

Gfigffldpot- rx. Îzctÿſrgç. = (lt) Aódias, ÿ. Il. Ofiçg. R
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ennemis pour les détruire. Si donc il arrivoit qu'au temps de ce'ſecond

malheur annoncé par Joël 8( par ſaint Jean , les ennemis de l'Egliſe

Catholique ſe joigniſſent aux ennemis du nom Chrétien pour perdre

\ le peuple du Seigneur , ce ſeroit particulièrement ſur eux que tom

beroient les menaces qu’AbdiaS prononçoit contre les Iduméens. Car

rien ne repréſente mieux la haine 8( la fureur des Hététiques contre

l'Egliſe Catholique , que celle des Iduméens , contre les enfants de

Jacob qui étoient leurs freres : 6c c'est la remarque de ſaint Jérôme

dans ſon Commentaire même ſur Abdias : )) Nous liſons , dit ce Pere ,

,, (a) nous voyons, ô( tous les jours nous éprouvons , que quand il

,, s'éleve quelque perſécution contre l'Egliſe, les Hététiques ſont beau

,, coup plus ardents à perſécuter les Chrétiens , que ne lc ſont les

,, Païens mêmes : Legimu: , vídemu: , quotidieque comprabamu: , quando

,, perſècutio contra Eccleſiam oritur , multà pejores perſecutores Hœretíco:

,, in Christiane: fieri, quàm Ethnicor. (c Et certes, après la fureur avec

laquelle les Hérétiques ſembloient deſirer dans le dernier ſiecle de voir

la main de Dieu sappéſanrir ſur l'Egliſe Romaine , il n'est que trop

vraiſemblable que ſi ce malheur arrivoit , on les verroit tels que

les Iduméens s'écrier : (b) Détruiſeï-là ,_ détruifiz-là juſqu'au fonde

771611[

Mais s'ils ſe portoient à cet excès., Abdias leur apprend le double

malheur qu'ils auroienr à craindre : le premier de tomber eux-mêmes

ſous la main des infideles , auxquels ils ſe_ ſeroient joints pour per

dre PEgIiſe de Jeſus-Christ ; le ſecond d'être jugés 8C condamnés au

dernier jour par les enfants de Dieu dont ils auroient deſiré la perte.

Car les Saints doivent un jour juger le monde ; (c) 8( alors il con

damneront tous ceux qui ſe ſeront élevés contr'eux : ê( c'est ce que

dit Abdias : (tl) Ceux qui auront été ſauvés , ( c'est l'expreſſion de

PHtI-breu ) monteront ſin' la montagne de Sion pour juger la montagne

ÆEfaü. Les élus appellés des quatre coins de la terre au ſon de la

derniere ti-ompette , enlevés au milieu des airs au devant de Jeſus

Christ, &raſſemblés tous ainſi dans la céleste Sion , jugeront delà le.

monde , 8( particulierement ceux qui ſemblables aux perfides Idu

méens , ſe ſeront élevés contre eux , quoiqu’ils fuſſent leurs freres : Et

v, aſcendent ſalvati in montem Sion judicare montem Eflzu;

Suite de! Ré' Alors , ſelon Pexpreſiion de Daniel, (e) les Saints entreront en poſſeſ

"‘²’“°"‘ ſi" laſion du royaume ,_ enſorte que le royaume , la puiſſance ô( l'étendue

_———ñ——ï——ñ——————~—_—~—

(a) Híeron. in Aédiam, col. 1462. = (b) Pſàbn. cxxxvl. 7. .~_~: (e) t. Cor, V);

z- = (d) Abd. ir. 21. La Vulgate Porte : E: a/éendent ſal-Watan: ,' 8c on lit dans

VHébleu wystmn , jàlvanter : la Verſion des Septante ſuppoſe nvywm , fill/ati , drërvëém-.ot,

:P) Dao. v”. n. 27, '
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(le l'empire qui efiſous toute, la 'vaste étendzueîdes? cieux —,- fera don- propſu-…ze

née au peuple des Saints du Très-haut ,* dont _le royaume est un royau- *F-Abdiffl- 'V'

, - , , -ſ gne éternel des

me _eternel : ê( 1l ſemble que cest auſſi ce qu Abdlds nous marque par_ m… ſemé,

un langage figuré , lorſqu'il nous 'dit (a) que ceux qui avant leur cap- ſemé parlejc

tivité habitoient_ au midi de la terre de Chanaan , entreront en poſſeſ
efſÿíxfâîdc

ſion de la montagne d'EP-m; que ceux qui habitoient dans la plaine, iuda. '

ſeront maîtres du pays des Philisthins; que les enfants de Iuda poſſéde

ront la région d‘Ephra~1~m 8( la région de Samarie; que les enfants de

Benjamin poſſéderont la terre de Galaad; que l'armée des enfants d'Iſ

raël qui avoit été transférée hors de ſon pays, poſſédera toutes les

terres des Chananécns ou Phéniciens juſqu'à Sarcpta qui en est l'ex

trémité du côté du Nord ; qu'enfin , ceux de Jéruſalem qui avoienr

été transférés vers FEuphrate , (b) entreront enpoſſeffion des villes

du midi qu'ils avoienr autrefois occupées. Ainſi toute l'étendue du

pays des Iduméens 8( des Philisthins , tout le partage des dix tribus

des deux côtés du Jourdain , tout ce qui étoit occupé par les Cha

nanéens ou Phéniciens , 8( tout ce qui avoit été uſurpé par les ChaL

déens ; tout cela ſera mis ſous la puiſſance des enfants de Juda : on

ne verra plus dominer ni les Iduméens , ni les Philisthins , ni les enfants

d'Iſraël même ſéparés de ceux de Juda , ni les Chananéens, ni les

Chaldéens: toute cette étendue de pays. ſera aſſujétie aux enfants de

Juda qui domineront ſeuls dans toute cette contrée. C'est-à~dire, que

dans ce grand ô( dernier jour Où les Saints entreront en poſſeſiion du ro

yaume qui leur est préparé, il n'y aura plus au milieu d'eux ni Héré

tiques repréſentés par les Iduméens , ni Infideles repréſentés par les

Philisthins , ni Juifs incrédules repréſentés par la maiſon d'Iſraël conſi

dérée au temps de ſon infidélité , ni Grecs ſchiſmatiques repréſentés

par les Chananéens ou Phéniciens deſcendants de ceux qui avoienr au—

trefois contribué à la construction du Temple , ni Mahométans re

préſentés par les Chaldéens exécuteurs des vengeances du Seigneur

ſur la maiſon de Juda : toute puiſſance ennemie ſera détruite ; tous

ceux qui avoienr corrompu la terre ſeront exterminés ; 8( les Saints

du Très-haut repréſentés par les enfants de Juda , régneront ſeuls : (c)

Regnum autem, 6- poteſld: , ô* magnitudo regni qua: eſi fubter omne cæz

 

(a) Abd. il. 19. zo. = (b) La. Vulgate porte z Tranſmrgratio .ſerllfilem çuœ in

.Boffilloro L'Hébreu lit : "F15M JUN , que i” Jeplurad. Le Juif qui montrait

l'Hébreu à ſaint Jérôme l'avoir aſſuré que le nom de .ſep/tard ſi niſioit le Boſphore

oû l'E… ereur Adrien avoit tranſ orté les Juifs. Mais la Verſion es Septante porte:

i'm L'OL-Sa , ce qui ſuppoſe uils liſoient : m5 'ly TUN, que ad Eup/zmtem ; 6:

c'est ſans doute la lecture la pus naturelle ſelon la lettre même , puiſque c'est en

effet vers ?Euphrate que les Juifi furent transférés par Nabuchodonoſor. == (c) Dan(

v”. 2.7. -
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Zum, denzr papula Sdnäamm Altiſſimi. Les Saints régneront en Dieu 8c

avec Dieu; ils participeront à ſa royauté; leur puiſſance ſera la ſienne;

lui-même régnant en eux ,lui ſeul régnera: ô( à lui ſeul ſera ainſi

tout le regne ô( tout l'empire :(a) Et erit Domino regnum.
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.orgueil “des ſiIduméens. Leur infidélité à l'égard_ des erzfiznts

de Jacob. Vcngcances du Seigneur contre les Idurrzéens.

Rétabſſlſſement-des enfiznts de ſacobſ Etendue de leur poſſi

. ſèffion. Jugements exercés

l Regne du Seigneur.

1. I S x o Ab

diæ. Hæc di

.Ëſÿwüjfl cic Dominus

~ Deus ad E

dom-n: .Auditum audivi

mus à Domino , ô( lega

tum ad genres miſit :

Surgite , 6c conſurgamus

adversùs cum in-prælium.

z. Ecce parvulum dedi

ce in genribus : contemp

tibilis tu es valdè.

‘.' ï .

Y. r. Lin. Viſion prapñûíèu.

Mid. L'ac- un Ambaſſadeur. J”. xux.

par cox ſi” la mai/im dŒſàäó

1. ROPHÉTIE "cl'Abdías. Vói
-Ëſämflÿ ci ce que le Seigneur Dieu

P dit à Edomd; car nollls

-z-Æu-“TŸ- avons enten u la' aro e

DTR-fn du Seigneur , G- nouspavon:

appris (Ie ſzvbouche le: maux dom il- à

re' alu d' ccabler ?Idumée : il a déjà en

voîé/Êſn Ange " aux nations , pour les

ſîçſ' ter contre le: Idumëen: : Allons ,

dijènt-elle: , conſpirons toutes enſemble

contre Edom,-pour le combattre. 'R

z. C'est ce qui ne vous ſèroít pa.: ar

rívé,\ô Edom , ſi vou: étiez toujours de

meuré dan: l'état où d'abord je vous

ai mi: , dit le Seigneur: car je vous ai

rendu l'un des moindres peuples de la

terre ; v8( vous n'êtes digne que de ,iné

pris , \Mila petíteſſè ô- par la pauvreté

. . .-3"À)

'b — .-2' ::5 'li4' 'x

ler. xux, r4.
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de votre pays.

3. Mais ?orgueil de votre coeur vous

a élevéi "parce que vous habitez " dans

les fentes des rochers, ô( qu'ayant mis

votre trône " dans les lieux les plus

hauts', vous dites. en vous-même : Qui ~
~m’en rírera , ê' \ne fera tomber en terre? l

Jefitir inacceſſible à-.mes ennemis. Vaux. ,detrahet me in terram ..

vous 'trompep Iduméens." ’

4. Car quand vous prendriez votrev l_

vol auſſi haut' que l'aigle , 8( que

vous mettriez"vorre nid parmi les aſ

tres , je vous arracherois ” delà ,

le-Seigneuzr-.s . .' .

5. Peuple' ſuperbe, je 'vais entrez/er;

des ennemis plus cruels que

le: brigandr G les voleursf En effet , ſi des

voleurs , ſi des brigands étoient entrés

chez vous pendant la nuit , ne vous ſeriez

vous pas-tenu dansle- ſilence" _pour ſauver

wrre vie? 6- euxl, ne ſe ſeroient-ils pas

conrenrez de prendre ce qui les auroit

accommodés , ſans vous faire aucun mal i

contre VOUS

ſ3. Superbia Cordis tuÎ

exrulit re , habiranrem in

ſciſſuris petrarum , exal—

tantem ſolium tuum: Qui

'dicis in corde tuo: Quis

aquila , 8c ſi inter ſidera.

poſueris nidum tuum ,

inde detraham _te , diciç

Dominus. ~ ~

N s. :Si ſures introiſſent

ad te , ſi lacrones per noc

tem , quomodoconticuiſi

ſes? nonne furari eſſent

ſuffic-ientia ſibi ? fi vínde

miacores introiſſenr ad

ce , numquid ſaltem race

mum reliquiſſenr tibi P

dir

De même , ſi des gens étoient venus pour

vendanger votre vigne z ne vous au

rOient-ils, pas laiſſé au moins une grap- ' . .

perle- raiſinpourÎ en goûter' i'

…6..M ~ comment

, X

l v les ennemis que j'ai

envoyé: çqnçrejïdumée, ont~ils traité ler

enfants JEſaü ?‘ ils ont cherché , ils ont'

fouillé par-tour , 8( vmême dans les en

droits les plus _reculer _G- les plus ca

. ehés .

r pr” tou: ce qu) vous

ſki' I..

q 6.' Quomodo ſcrurati

ſunt Elan ; Einveſiigaveſi

runr abſcondira ejus ?

ï
x

-- 7. Uſque ad rerminuîiri
7. Et *après avai

ï 'L I” l ' - .ſſJ - .NI

' ëÿ. 3l Uiſſ-lébreu 'pourroit ſi nifierv: vous

a ſéduir. Le même mor diver emenr lu-oſ

fce les deux ſens. - ,

Ióid. On lir irréguliéretnenr ,dans l'Hé

breu SCNX , pour SCN, habite/mm. ,r _

~ 'MM Hébr. 'aurrſi vous avez' misvotre de- '

“meure 'dans les lieux les vplus hauts ,HSE-veus

dires, 8re.

ÿ. 4. On lir dans ?Hébreu SIM , porn

*r*

pour TSÎM , profil-rie. -

d llàbid. Hébr. lirr. je vous ferois- deſcendre

e .

ÿ. 5. Hébr. autr. Si ce ne ſont que des

brigands ou des voleurs nocturnes qui ſont

entrés chez vous , comment étes-vous ainſi

retranché 6‘ extermíne' ê ne ſe ſeroient-ils

pas conrenrés, 8re.
.’~\l'.‘,~'\|‘ " .~_,c l ,

' ' -- ~emiſerunr
, e

\-~— '\~ï u. ï

4. Si exaltatus fueris uc
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emiſerunt te : omnes viri

fœderis tui illuſerunt ti

bi : invaluerunc adversùm

te viri pacis tuæ : qui co*

rnedunt tecum , ponent

inſidias ſubter te: non est

prudentia in eo.

8. Numquid non in die

illa , dicit Dominus, per

dam ſapientcs de Idu

mæa , 8c prudentiam de

monte Eſau? .

9. Et timebunt fortes

tui à meridie , ut intereat

vir de monte Eſau .9

IO. Propter interſec

tionem , 8( propter ini

quitatem in fratrem tuum

Jacob, operíet te confu

ſio ,* &peribis in æter

num.

~ 11'. In die cùm states

adversùs eurn‘, quando

capiebant alieni exerci

tum ejus, 8c extranei in

ÿ. 7. Hébr. autr. vous ont trompé.

Ibíd. Autr. ceux avec qui vous viviez en

paix.

Ibid. On lit dans l’Hébreu LKMC , panem Yſ

tuum , pour Lrmlc , comedenles lui , c’est

â-dire , conviva tui , ou comedenre: tuum.

161d. On lit dans l’Hébreu au , in eo ,

peut-étre our ac, in te.

ÿ- 8.

lettre , l'irruption

,Tome XI.

ette pro hétie re arcle , ſelon la

~ es Cha] éens ſur l'ldu~

mé: , cinq ans après la priſe de Jéruſalem.

appartient, ô peuple :PI-Idem , ils vous

ont pourſuivi, juſqu'à vous chaſſer de

votre pays , ſan: que perſonne vou: ait

ſecouru ,- car tous vos alliés ſe ſont

joués de vous : " ceux qui ſi: dijbient vos

amis, " ſe ſont élevés contre vous : ceux

qui mangeoient à votre table , " vous ont

dreſſé des embûches. Mai: -Edom est

ſans intelligence , " ô- il ne voit pa: le:

maux qu'on lui prépare , ê' qui ſont pre:

Je Paccabler. _

8. N'est-ce pas en ce jour-là , dit le Iſînxxiznu;

Seigneur , que je perdrai les ſages de La" " ‘9'

l'Idumée , ô( que je bannirai la pru- ‘

dence de la montagne d'Eſaü i"

9. Vos braves du midi , ô Edom , "'

ſeront ſaiſis de frayeur , parce qu'il ſe

fera un grand carnage ſur la montagne

d'Eſaii.

IO. Vous ſerez couvert de couſu

ſion, à cauſe des meurtres que vou: avez

commis , 8( à cauſe de l'injustice ” que

vous avez faitevà Jacob votre frere :

8( vous périrez pour jamais.

n. Vous vous êtes déclaré contre Gm- XXV"

lui , lorſque ſon armée a été défaite 4"

par ſes ennemis, "lorſque les étrangers

entroient dans ſes villes , 8( qu'ils jet

Ÿ. . Hébr. Vos braves , 6 Théman , ſe—

l ront aiſis de Fra eur. n Théman étoit une

des principales vi les de Pldumée. '

to. Hébr. autr. de la violence. Les

Bibles Hébraïques joignent au verſet précé

dent ces deux mots , proprer interflctionem : ‘

mais ils conviennent beaucoup mieux à la tête

ide celui-ci. \ ‘

v. u. Hébr. autr. lorſque la

ſes uerriers a été priſe

tivit par les étrangers.

troupe de

G* réduite en cap”

Sss
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roient le ſort ſur les dépouille; de Jéru

ſalem :” c'est alors que vous avez Paru

dans leurs troupes comme l'un d’en~

tre eux , (Milli anime' contre vos frere: que

leurs plus cruels ennemir.

n. Mais je vous déclare que vous ne

vous moquerez plus de votre frere au

jour de ſon affliction , au jour oùil ſera

emmené hors de ſon pays; car vou:

ſerez vous-même entiérement détruit. Er

ainſi les enfants de Juda ne vous de—

viendront plus dans leur malheur un

ſujet de joie ; 8( vous ne vous glorifie

rez plus iniolemment lorſqu'ils ſeront

accablés de maux. "

I3. Vous ſſentrcrez plus dans la ville

de mon peuple quand il ſera ruiné ,

pour vous enrichir dejà: depouiller ; vous

ne lui inſulterez plus comme les autres

dans ſon malheur ,_ lorſqu'il périra; 8(

vous ne vous joindrez plus à ceux qui

pourſuivront ſon armée, lorſqu'il ſera

mis en fuite(

î r4. Vous ne vous tiendrez plus ſur

les chemins , pour tuer ceux qui ſul

ront de Jéruſalem , 8( pour envelopper

dans ſa ruine les restes de ſes habi

tants. ’ ' '

I5. Car le_ jour de la colere du Sei

gneur est près d'éclat” ſur toutes les

nations qui ont eu part à la ruine de

cette ville: vous ſerez traité comme vous

avez* traité les autres; 8( Dieu ſera re

tomber ſur votre tête la peine que vous

gredicbantur portas ejus ,

8( ſuper Jeruſalem mitte

bant ſortem z tu quoque
eras quaſi unus ex eisſſ. '

1 z. Et non deſpicies in

die ſratris tui , in die pere

grinarionis ejus : 8( non

lætaberis ſuper filios Juda

in die perditionis eotum:

8( non magnificabis os

tuum in die anguſiiæ.

I3. Neque ingredierís

port-am populi mei in die

ruinæ eorum: neque deſ

picies 8( tu in malis ejus

in die vastíraris illius : 8(

non emittêris adversùs

excrcitum ejus in die vaſ

titaris illius.

I4. Neque ſiabis in exi

tibus uc interficias eos qui

fugerint : 8c non conclu

des reliquos ejus in die tri

bulationis.

r5. Quoniam juxtä est

dies Domîni ſu er omnes

genres : ſicut ſgciſii , fiec

tibi .~ retributionem tuam

converter in caput tuum.

Ióid. Autr. lorſqu'ils ietroicnt le ſorte”

délióírant s'il: viendraient fondre ſur Jéru—

ſalem ana/i” Kel-bath. Voyez ce qui est dit

ſur cela ans Ezéchiel, xxx. r9. 8e ſuiv.

ÿ. u. L'Hébreu lit r Mais ne vous mo

glorifieztpoint , 8re. n Il en est de même

dans les

- jb. r3. Ou ſimplement 8: ſelon l’Hébreu.

8( ne vous jettez point ſur ſes troupes au jour

de ſa déſolation. On lit dans l’Hébreu

eux verſets ſuivants

que: point , 8re= que les enfants de Juda TSLINH , mittdmini ou miltantur , pour

ne vous deviennent point ,' 8re. 8c ne, vous Tsum , mituris.

' \
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', 716. Quomodó enim bi

bistis ſuper montem ſanc

tum meum, bibent omnes

genres jugiter: 6c bibenc ,

8( abſorbe-hunt, 8( erunc

quaſi non ſint.

I7. Et in monte Sion

eric ſalvatio , 8c erit ſanc

cus: 6c poffidebít domus

Jacob eos qui ſe poſſede
rant. i

18. Et eric domus Ia

cob ignis , 8c domus Jo

ſeph flamma , 6c domus

Eſau ſiipula: 8( ſuccen—

dentur in eis , 8( devora.

bunt eos : 8( non- erunt

reliquiæ domûs Eſau,quia

Dominus locutus est.

avez méritée , " ertauſigníentant les .maux

de ſim peuple , ou en VOUS en réjouiſſant.

I6. Aínfi , comme vous avez bu ſur

ma montagne ſainte avec le: nations qui

.ſenſbnt injustement emparé” , G' que vous

Vous êtes reſjouz; avec elle: de ſ21 ruine ,

auffi toutes les nations qui ont e~u Pa”

à cette violence boiront aveqvour le ca

lice de ma fureur; " elles en boiront

ſans diſcontinuer : elles en prendront

juſqu'au fond du vaſe ; 8( elles ſeront

tellement détruites , qu’elles~ deviendront

comme ſi elles n‘avoient jamais été.

17. Mais le ſalut ſe trouvera ſur la

montagne de Sion: elle ſera ſainte ; ê(

la maiſon de Jacob poſſédera ceux qui

Pavoient poſſédée. ”

18. Car la maiſon de Jacob ſera un

feu , la maiſon de Joſeph une flanmic,

8( la “maiſon d'Eſaü ſera une paille ſe

che; elle en ſera embraſée; En effet ,

le: enfants d'Ifi-a'e~l ô- de Juda s'étant réu

nis contre elle , Pattaqueront ; 8( ils la

dévoreront, ſans qu'il en reste la moin

dre choſe. Cela ſêra ainſi; car c'est le

Seigneur qui a parlé , ô- cc qu’il a dit ,

ne manque jamais d'arriver. "

 

ù. rs. Autr. le mal que vous leur avez

fait. Cc jour du Seigneur ſur toutes les na

tions , est ?image du dernier jugement qu’il

exercera à la ſin du monde ſur tous les peu

. Pies. Les Iduméens qui étoient en même

temps freres 6c ennemis des enfants de Ja

cob , peuvent repréſenter particulierement

les Hérétiques ui ſont en même temps fre

res' 8c ennemis ges Catholiques.

ÿ. 16. Ou plutôt : car de même que

vous , eqflmts de .ſad-z , qui /Hzbititſ ſur m]

montagne ſainte , avez bu dans le calice de

me colere; ainſi toutes les nations qui ſè

jbl” !ler-les contre vou: , a” qui ſe ſont ré—

julie: de vo: maux , boiront aufli ſucceſſive

ment ddn: ce même calice; elles )- boiront,

elles en prendront juſqu'au fond du va/ê,

acc. Jerem. xxv. 15. Ofigq. Jeux. r2.

Peut-être qu’au lieu de sTtTM , Ziki/lis, il

ſaudroit lire STUAMI , bibi( popular meu: ,'

6c qu’au lieu de TMID , irlgirer , il fiiuclroir

lire KM!" , vinum mem” z Dc même que mon

peuple a bu ſur ma montagne ſainte, mon

vin , le vi” de m.: colere , ainſi toutes les

nations le boiront , ate.

ÿ. 17; c. d. ceux qui avoient nſurPé

ſon hérita e. Ufiébreu pourroit ſe traduite z

Et la mai on de Jacob rentrera en poſſeſſion

dc ſon héritage. n Ceci ſe rapporte, ſelon

la lettre , au temps du retour de la captivi

té de Babylone.

1P. I8- Ceci peut regarder , ſelon la let

tre, les expéditions des Mnccabées ſur les

Iduméens : mais ce ne ſut que long-temps

Sssz
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Galaad " ſera aſſujétie à Benjamin.

zo. L'armée des enfants d'Iſraël , ”

qui avoit été transférée hors de ſon

pays , poſſédera de nouveau toutes les

terres" des Chananéens , juſqu'à Sarep

ta : " 8( les villes du midi obéiront à

ceux qui avoient été emmenés de .lé

ruſalem juſqu'au Boſphore, ô- dans les

pays le: plu: éloignés."

21. Ceux qui doivent ſauver le peu

ple d'Iſraël , monteront ſur la montagne

de Sion , pour juger ceux qui habitent

la montagne d’Eſaü : " 8( le regne de

r9. Ceux de Juda qui ſont du côté

du midi , 8( qui habitent dans les cam

pagnes des Philisthins , hériteront de la

montagne d‘Eſaü: " ils ſeront maîtres

du pays &Ephraïm 8( de Samarie; 8(

r9.Et bæreditabunthí

qui ad Auſirum ſunt ,

montem Eſau , 8( qui in

campeſiribus Philiſihiimt'

8( poſſrdebunt regioneni

Ephraim , 8c regionem

Samariœ : 8c Benjamin

poſſldebit Galaad. .'

ao. Et tranſmigratio

exercitûs ltujus filiorum

Iſrael, omnia loca Cha

nanæorum uſque ad 5a

reptam: 8( tranſmigratid

Jeruſalem , quæ in Boſ

phoro est , poffidcbit ci

vitates Auſiri.

2.1. Et aſcendent ſalva

tores in montem Sion ju

dicare montem Eſau : 8(

après que la maiſon d’Eſaü ſut entiérement

éteintez 8e ſon entiere extinction est l'image

de Penticre ruine de tous ceux ui s'élevent

contre Jeſus-Christ, 8e de l'an-dit êmc étcr

nel dont ils ſeront frappés au dernier jour.

.Voyez l'Histoire des peuple: voiſin: des

Juifs, ;i la tête des grands Prophetes.

xl. 19. Ou plutôt .' ceux de man peuple

qui ſeront du côté du midi liériteront de la

montagne d Eſdü; 8( ceux qui habircront la

Séph-tla , poſſéderont le pays des Philisthins.”

Ce canton nommé Sep/ral.: étoit une grande

plaine qui s’étendoit depuis Eleutbéropolís

juſqu'à Rhinocorure 8L la mer Méditerra

née.

Ibia'. C’eſi-à—dirc,le pays au delà le Jour

dain.

ÿ. zo. c. à. d. des dix tribus. Peut-étre

qu'au lieu de Hut. HZl-l , exereítzî: tjpſiu: ,

il faudrait lire nLzH , ill.: t'y/Z: : Les en

ſants mêmes d'Iſraël qui avoient été trans

férés hors de leur pays , poſſéderont, 8re.

Ibia'. Au lieu de Omni.: loca, on lit dan*

Pflébreu Asn , (par .r/iín ,) quad :les Sep

tante ont lu Ans, (par fzdé ,) terre , on

terram.

Ióíd; Les Cbananéens ſont mis ici pour '

les Phéniciens, parce que ces peuples étoient

Chananéens d'origine. Sarepta étoit une ville

du territoire de Sidon.

Mid. Hébr. litt. .juſqu'à Sépltarad.” On

plutôt , il ſemble qu’il faudrait lire : vers

l'Euphrate. n Voyez ce qui est dit ſur cela

dans la Préface.

ÿ. u. Selon les Septante : Ceux de mon

peuple qui ſeront ſauvés G* délivre: de leur

captivité, monteront Cf sïzflèmbleronr ſur la

montagne de Sion pour juger &punir ceux

qui lxaóilenr la montagne d'Eſaü. 1) Ceci

peut ſe rapporter, ſelon la lettre , aux Mac

cabées , ui exercerent les vengeances duSeigneur ïſur les Iduméens. Voyez l’Hi oiſe

de: Peuple: voi/în.: de: ſuffi'. -



ABDIAS. 509

J

crit Domino regnum, meureta au Seigneur , qui ſeul dominent

fur Jacob. "

Ióid. La promeſſe qui termine cette pro— nemie étant détruite , Dieu ſeul régnera ſur

phétie n'aura ſon parfait accompliſſement ſes ſaints à avec ſes ſaints dans l'éternité.

qu'au dernier jour , où toute Puiſſance en- Apec. XI. 15. r. Cor. xv. 14.

Fin de Ia 'prophétie d’Aba'ias.

ï a;

MTM-Xi?

%>aèMs';~_>\ï

.i a;
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ï ONAS qui est le cinquieme des douze petits Prophetes dans les exem
âd J - . , .n-Ïîxïrecieî plalres Hcbreux 8( dans ceux de la Vulgare , est le fixicme dans

pezitsîîrçplïc- les exemplaires de la Verſion des Seprante: mais dans les uns &dans

ÃŸCSZÎÊJLÎÎC_ les autres il est mis après Abdiasgou plutôt dans les exemplaires de

ce, Sa patrie. la Verſion des Septante il est mis immédiatement avant Nahum : 8(

Epoque de ſ² il y a lieu de croire que c'est pour cela même que dans les uns 8C

.T . - l ~ ~ A"mo" dans les autres l] ſe trouve apres Abdias. Car 1l paroit être beaucoup

plus ancien qu’Abdias~, il paroît être antérieur même à Oſée. Si donc .

il n'a pas été mis à la tête des douze petits Prophetes , il y a lieu

de préſumer que c'est parce qu'on a voulu le joindre avec Nahum; ces

deux Prophetes ayant ſucceſſivement prophétiſé contre Ninive.

Le commencement de la prophétie de Jonas nous apprend ſeulement

qu'il étoit fils d’Amazhí: (a) mais c'est auffi ce qui donne lieu de con

clure qu’il est le même que celui dont il est parlé dans le IV. Livre

des Rois, où il est dit, (b) que .Ïéraboam fils de Joas roi d'Iſraël , re'

tablit les limiter d'1flaël depui: l'entrée cPEmath juſqu'à la mer du de' ert ,

ſelon la parole que le Seigneur le Dieu dſſfiaël avoit prononcée par ſon

ſerviteur Jonas fils ÆAmatIzi , Prophete, qui étoit de Geth-Oplzer. On ne

ſait ſi Jonas prédit ce rétabliſſement en parlant à Jéroboam , ou en par

lant à Joas ſon pere: mais au moins on voit qu'il devoit être contem

porain de ces deux Princes; ô( c'est ce qui donne lieu de croire qu'il

est antérieur même au Prophete Oſée , qui paroît n'avoir commencé

à prophétiſet que vers la fin du regne de Jéroboam. Il est dit que

ce Prophete étoit de Geth-Oplzer ; (c) 8( Joſué nous apprend que

cette ville étoit dans la tribu de Zabulon. (d) On croit que c’étoit

 

(d) Jonas, t. r.= (6) 4. Rega xiv. 25. :z (c) 11H11. Vals'. de Cet/i que* e/I in Op/t”.

I-'Hébreu lit : 1571:1 nm de Gel/i-OP/ur. = (d) .lg/ne , xix. r3. Ccr/i-Hep/zer. Hebr.

'Mann m.
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'la même que .Ïotapdt , qui dans la guerre des Juifs 'contre les R0- ,

mains, devint ſi ,celebre par le liege que Joſeph y ſoutint avec tant

de valeur. ſi

Jonas ne nous dit point quel étoit le roi de Ninive ſous le regne

duquel il ſut envoyé par le Seigneur dans cette ville : pluſieurs pen

ſent (a) que ce pourroit être celui que ?Ecriture nomme .Phul , (b)

ê( qui vint au ſecours de Manahcm roi d’lſraël vers l'an 771 _avant

l‘Ere Chr. Vulg. environ 54 ans après le commencement du regne

de Jétoboam II. Dans cette ſuppoſition , il y auralieu de croire

que Jonas n’alla à Ninive que ſous le regne de Jéroboait] II. 8( après

la prédiction qu'il avoit déjà faite du rétabliſſement des limites d‘Iſ

raël par ce Prince.

Le Seigneur ordonne 'a Jonas .d'aller prêcher dans Ninive. ( Chap. I.) “
L _ ’ r . . . Analyſe (ſe

Jonas prend la réſolution de Sen aller à Thdrhs pour fuir de devant [a pmphéde

le Seigneur. Il S’eml)arque à Joppé. Le Seigneur excite ſur la mer une de Jouarre-ion

grande tempête , 8( met en danger le vaiſſeau ſur lequel il étoit. Les

mariniers effrayés jettent le ſort , qui tombe ſur Jonas. Il leur avoue '

qu'il fuit devant le Seigneur , ô( leur perſuade de le jetter dans la mer

pour appaiſer la colere du Seigneur. Ils le font , 8( la tempête ceſſe.

Ils conçoivent un grand reſpect pour le Seigneur. Jonas est englouti

par un poiſſon , (Chap. II.) dans les entrailles duquel il demeure en

fermé pendant trois jours 8( trois nuits. Il y invoque le Seigneur; il

eſpere revoir le Temple de ſon Dieu ,- il promet au Seigneur de lui

rendre ſes actions de graces après ſa délivrance. Enfin , ce poiſſon le

jette ſur le bord de la mer , ô( l'y laiſſe plein de vie. Ce prodige ſera

le ſujet d'une Diſſertation. Le Seigneur ordonne une ſeconde fois à Jo- Dfflzſrafion

“nas d'aller prêcher à Ninive; ( Chap. Ill.) Jonas y va , 8( annonce que ſur Jonas c0”

dans quarante jours cette ville ſera détruite. Les Ninivites ſe conver~tiſſent , 8( “embraſſent la pénitence. Le Seigneur leur pardonne. Jonas poiſſon

s'afflige,(Chap. IV.) ſe fâche , 8( ſouhaite la mort , parce que le

Seigneur avoit pardonné à Ninive , comme s-'il craignoit de paſſer pour

faux Prophete. Le Seigneur l'en reprend. Jonas ſe repoſe à l'ombre

d'un arbriſſeau que le Seigneur avoit fait naître exprès pour le couvrir.

Cet arbriſſeau piqué dès le lendemain par un ver devient ſec 8( inutile.

La chaleur desrayons du ſoleil incommode Jonas ; il-tombe dans l'a

battement , 8( ſouhaite la mort. Le Seigneur reprend Jonas', 8( lui

fait voir Finjustice de ſon affliction touchant Ninive. Tel est le précis

du Livre de Jonas. ~

Les autres Prophetes annoncent Jeſus-Christ 8( ſes myfleres en par- m.

!ant de lui ô( de ſon Egliſe d’une—maniere plus ou moins claire , plus ſ nléflníorzz_

ur a prop.”

 
,_—__._._.—_——-_——._ÔA__.—____—

(l) C'est le ſentiment d’Uſſe'rius adopté par M. Rollin. = (b) 4. Reg. xv. t9. Gé

l. P”. v. 16.
' ï

ï
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ou moins directe : mais celui—ci annonce Jeſus-Christpar ſes actions

mêmes 8( par l'état qu'il éprouve. C'est la remarque de ſaint Augustin.

)) Le Prophete Jonas , dit ce Pere , (a) annonce Jeſus-Christ, non pas

tant parles paroles ſorties de ſa bouche , que par l'état qu'il éprou

ve dans ſa perſonne : mais de cette maniere même il l'annonce plus

clairement 8( plus manifestement , que s'il eût parlé hautement ‘de
la- mort 8( de laî réſurrection de ce divin Sauveur. «Jonas prophete:

non tarn ſermone Chriſium , quànzſuä quâdampaffione Prophetavit ,* profeñô

apertiùr, quàmfi eju: mortem G' refizrreäionem voce clamaret. En effet , après

le témoignage formel de J. C. il n'est pas poſſible de douter que ce qu'é

prouva Jonas englouti dans les entrailles d’un poiſſon , du milieu deſquelles

il ſortit trois jours après plein de vie , ne fût une figure de ce que devoir

éprouver Jeſus-Christ enſeveli dans les entrailles de la terre , du milieu

deſquelles il devoir ſortir de même trois jours après plein de vie. Cette

race corrompue G- adultere demande un prodige , dit Jeſus-Christ en par

lant des Scribes 8( des Phariſicns , (b)ê- on ne lui en accordent Point

d'autre que celui du Prop/tete Jonas : car comme Jonas fur trois jour:

6' trois nuits dans vle ventre de la baleine , ainſi le Fils de l'Homme-ſera

trois jour: G- trois nuits dans le cœur de la terre. Mais de ce que dans

cette circonstance Jonas est la figure de Jeſus-Christ, il ne s'enſuit

pas que routes les autres circonstances marquées dans ſon Livre ,

doivent également ſe rapporter toutes à Jeſus-Christ ; il ne s'enſuit pas

que celles mêmes qui peuvent s'y rapporter , doivent s'y rapporter

dans le même ordre. C'est la remarque de ſaint Jérôme : )) Nous

)) devons d'abord , dit ce Pere, (c) prier le Lecteur ſage 8( prudent

de ne pas vouloir exiger dans le ſens moral 8( figuratif le même

ordre que dans 'le ſens historique 8( litréral : Pruden: rogandus :fl

Leâor , ne eumzlem velit ordinem tropologiæ , qzlem G- hi/Zoriæ quærere.

En effet , continue-t-il , l’Apôtre nous propoſe Agar 8( Sara comme

la figure destdeux alliances : cependant nous ne pouvons pas expli

» quer dans ce ſens figuré *tout ce qui est rapporté dans Phistoire de

d) ces deux femmes : Nam C1- Apoflolus Agar G- Saram , ad duo reſid

» menta refert : G' tamen non omnia qua: in historia illa narrantur , tro

» Pologicè interpretari Poſſzmlzs. ec' Saint Jérôme cire encore quelques

autres exemples ſemblables, 8( il ajoute: )) De même donc ,aqua 'ces

d) témoignages allégués par l'Apôtre ont leur interprétation propre ,

ſans que ni ce qui précede ni ce qui ſuit exige la même allégo

rie; de même un Interprete qui voudroit rapporter à Jeſus-Christ

toute la prophétie de Jonas, ne pourroit pas le faire ſans riſquer de

ségarer. Igitur ſieur hæc testimonia _lilas interpretation” haben!, ê' nec

 

tie de Ionas:

caractere par

ticulier de ce

IProphete :

maniere d'in

terpréter ſa

prophétie.

VU

VUES*:

J)

3)

))

))

1)

l)

D)

))

(a) Aug. d: Civ. Du', lib. xvitt.v c. zo. = (b) A11”. x”. 39. 40. = (c) Hieron. in

Jam: r. cal. I474. ~' l

D) precedent”
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.Lie regardent comme leur Sauveur.

a Præcedentia nec conſequentía eamdem deſiderdnt allegoriam :_ ſíc JO

” nas Prophete: non abfizue periculo ínterpreramlr , tom: refer-rr'v ad Doñ;

:D minum poterit. Cependant , dit ce Pere , nous elſayerons auſſi nousñ,

n mêmes de le faire , par-tour où cela peut ſe faire ſans danger :

» Certè ubícumque abſijue dlſcrimine hoc fieri pote/Z , nor quoque facere

» nítemur. (c ' '

En effet ,J quoique toutes les parties de l'histoire de Jonas ne puiſ- 8.1:- é
ſent pas ſe rapporter à Jeſus-Christ: ily a néanmoins de grands rap- flexjiïä: ſîïrz;

ports entre Jonas ê( Jeſus-Christ. Une grande tempête s’éleve , 8( met Prophétie dï

en danger le vaiſſeau où ſe trouve Jonas: la mer agitée ſe calme dèsque Jonas est jette' dans ſon ſein. (a) Le poiſſon qui le dévore, le re- range, rmi.

tient trois jours 8( trois nuits dans ſes entrailles ans Fétouffer. Apres 'de '-‘“”° 1*'

cet intervalle , ce poiſſon le rend plein de vie ; 8( ce Prophete qui ſimsſihc"

.avant ſa mort 8( ſa réſurrection mystérieuſe avoir refuſé d'aller prêcher

à Ninive , y va ſans répugnance après être ſorti_de cette 'eſpece de

tombeau; il y est écouté avec un reſpect infini, quoique les habi

tants de cette grande ville n'euſſent vu aucun des prodiges dont ce

Prophete pût leur faire le récit ; ô( contre toutes les apparences , la

pénitence ô( la foi deviennent univerſelles dans un peuple , qui un

moment auparavant étoit diſſolu ô( inſidele. Qui pourroit ne pas

découvrir dans ces circonstances toute l'économie du Mystere de Je~

ſus-Christ? Avant ſa mort ,l'indignation ô( la colere de Dieu contre

les hommes ne peuvent être fléchiesgz mais dès qu'il expire , elles ſe

changent en miſéricorde. Il entre dans le tombeau : ſon ame deſcend

dans les enfers :la mort l'a dévore'. Mais trois jours après ,il ſortira

du tombeau plein de vie: il briſera les portes de l'enfer : il tuera la

mort qui paroît l'avoir englouti. Avant ſa mort ô( ſa réſurrection , il

avoir déſenduà ſes diſciples d'annoncer le royaume du ciel ,ou de prêcher .

lapénitence , àd’autres qu'aux brebis d'Iſraël. (b) Mais après qu'il est

ſorti du tombeau , cette défenſe est levée: (c) l'Evangile est publié dans

.toute la terre: les Genrils croient des mysteres qu'ils n'ont pas vus:

ils quittent leurs idoles , ô( ſont pénitence à la ſimple parole des Pro

phetes 8( des Apôtres , qui auparavant leur étoient inconnus,- ô( pen

dant que la famille de J. C. le renonce , leſs nations le conſeſſenr 8C

_ " :-nai rr" “F w î" v

Mais Jeſus-Christ nous donne lieu de remarquer encore dans la pro- Suite Items.

phétie de Jonas un ſujet d'instruction très-important : c'est lorſque flexion-fur ll

continuant de parler des Scribes 8( des Pharifiens hypocrites , il ajoute : Pmphé… de

. . . , _ Jonaszinstruc

(d) Le: Nrnwrrer s'élever-ont au [our du jugement contre cette race , ê' la tion-qu'elle

. condamneront , Parce qu'il: ont faíſpénitence à la prédication de Jonas: ’°“ſ‘"“²

. . . . _ E l d'G cependant celui qui est 1c: eſl plu: grand que Jonas. La pénltence des vſîſiiiſigzflizgsï

 ce dans celle

der Niuivites,

(a) Principes de la Foi Chrét. Part. II. Chap. xxxv.Art. 3. = (6) Man. x. 5.

= (cl Man. xxv…. r9. z.: (d) Ma”. x”. 4x.

TmneXI. Ttt



"ne, :PRÉFACB _

'Ninivitès nous étant ainſi propoſée comme un exemple 'capable Je 'nous

conſondreäiotis-'mèrnes , de 'nous condamner, ſi “flous ne Tiïrnitons

pas , ?il nous est important de remarquer dans 'ce tableau que Dien mé'
mè nous atſiracé , fi notre 'plénitehcè a quelque rapport avec celle de ce

euplc. _ \ . . . .
I,, Les Ninivites témoignent avoir une grande foi: 8( c'est auſiilla con

dition' quſie le Fils de Dieu demande aux Juifs comme étant inſépa

rable' d'un vrai repentir , 'lorſqu'il leur dit:v (a) Faim pénítence, 6

çroyez à’l’Evangile. Un homme inconnu ~, qui -ne 'paroiſſoit avoir dans

ſa perſonne rien qui fût *capable ‘d'Jdttirer l'attention, \lient leur dire

tout d'un coup que dans *quarante jours !leur 'ville ſera détruite. Il

ne 'fait aucun miracle pour les 'aſſurer îqtie c'est de Îaîpart de Dieu

qu'il leur annonce une révolution ſi éloignée de 'toute apparence : 8(

'cependant 'un peupleſſi 'grade , ſi riche, BL ëſi îinſolent dans ſes 'ri

îcheſſes , comme-le ëſdnt d'ordinaire *dès grandes villes , crdit

'd'abord une choſe *ſſineroyäble , est ëpoùvärrré 'de des menaces ; 8(

2tous depuis *les derniers -du peuple “jrrſqiſauk plus ïgrahäs, juſqu'au Roi

"même , (b)~don"nent desrnarquès publiques de äleur repentir.

Le premier effet de cette foi ’ëst"tle 1les !porter à recourir 'au Sei

î neur. L'ordre est donné parmi eux de l'a 'part du Roi 8c de ſes

rincſſes ,, 'non ſeulement dähvoqùiär leds-Signe” mais de trier-He tort

ztes leur: forcer tiers-lui. (c) ’L‘d ?foi est ²le prſhcipe de 'ſa priere, îrllt

'ſaint Augustin; R' il 'n'-y~’a' qu'une 'gräniie ?foi 'qui lpuistèïprbdui-re "céfie
'priere ardentèfô( èeſſgraſinrlîcri 'du eoéilrïjuilotîblie ’tb1.lr pour ne²ſe ſhu

Ïvenir que-du përíijizüi 'nous îrriehacey 'aude \ladaatnïrquzë-puiſſaóce qui

lpeut nous ſauver. Si leur v“foi ést- \grande , -ellë est 'en -’ même ?rerrrps hc'

ëcompagſinée d'une 'ii-umilité. pleine 'de-reſpect, 8( leur crainte est têïñÿë

rée par la confiance: ?Qui-fiir, 'diſent-HH (EI) ſi lDíeh-'Tieſſe retournera

"point_ vers nous "pour nou: pardonner; .filhfappaíjera point -fureilrfi

ſfa 'colere ,g Ô 's'il ne *changera ’póint Péri-ét qu'il 'a "clarifié !pour noizs-"pèr

'JM ~Ils reconrioiſſentîque *Dleiflëstîróutſipuiſſant pour ſe veägér aïeux;

"qu'il ſeroit jdste quand il ’l~es -perdroit ‘; 'SC que teur vie 'nîestîdigne

Îſiue 'de ſaîcolere : 6c 'néanmoins ils 'ne laiſſent 'ïpas de sffiumiliër pro

(ſlondêmcñt Jdevant 'lui , B( dhavoírîl-ecburs 'à ſa( bonté -, 'perſuadé 'que

ſes ntiſéricordes ſont infinies , _Bt qu'il !ne restrteïÿas ílesiaririës des

"pltisîgrairçls ïïêchiébilsiô? " Ielles ſont 'ſincere‘s. - ' -- - ~

. 'Leur' ënireneeîne coiiff ſie' pas-dans des appareñdesWaffiesR dësÿro

' meſſes ns* &Het d'un "itîëst pas une Hadrien-Mere qu'eſt, mon Ytaïïëaùæ

' ‘ e dèsfàirirsë-Peîíës , 'ia î' ëhifèhee de "ces péffieüts-ijui-ſe‘èï'bieñt~guéris

' eſſleurspëcliésîſàfis lès uirrèrjamàis ; qui s'imaginer” qfflèh *les ledit#

q 'feïiätit 'de 'iènſps -èirrenips, ëils-îèrbiit.jlifflfiéskdëvadvDiëirz “BÜËUPY

 

l. .l (.1) Mere. 1.15.= (b) Jon. m. le) 'Jdm 111.78. è-(Ë) 1731i. iii. 9.



.SUR JONAS. n;

œtombent auflî-tôt , 8( par une continuelle alternative de confefflons 8(

de rechûtes , prouvent qu'ils ne ſont point encore ſincèrement conver

tis. Ce n’est pas en cette maniere que les Ninivites ont cru devoit

faire pénitence : Que chacun , diſent-ils , (a) ſè- convertzflë en quittant

ſh ntauvalſe voie ê' Piniquùé dontſës [nains ſont jbuíllées. Ils ne ſe coq*

tentent pas de paroles ; ils 'demandent des œuvres. Ils veulent que

l'on quitte le mal pour faire enſuite le bien ; que le coeur ſe con-‘

vertiſſc, 'afin que 'les œuvres changent. Changez le coeur , d_it ſaint

Augustin , ê( .les œuvres ſeront changées v: Muta cor. , ô'. mutabizur

0 115.

?Les Ninivites ne ſe contentent pas même de quitter le mal, ils veu

lent Pexpier. Leur pénitence est accompagnée des actions les plus con

traires à Pinclination des hommes du ſiecle , accoutumés depuis long~

temps à une vie molle A8( délicieuſe. Ils étoient «auparavant habillés ſu

perbement ; 8( nous voyons qu’il: _ſe revêtent d'un ſàc , 8( qu’il: ſe

couvrent de Poudre ê' de cendre. (b) Ils paſſaient leur vie dans des ſeſ

tins ſplendides; 8( ils embraſſent tout d'un coup un jeûne ſi austere ,

ïÿils ordonnant aux hommes de ne rien manger , 8( de _s'abstenir même

boire de l'eau. (ç) ,

pourquoi dans la ſuite il est que (j) çollſſléſg” leur;

äwm. G que .voy-zu- 3472:, sféæiem convertis. '<4 tlïlíflfl-“fï lei-r. ?WW/aiſe

V0551 .il et!! .comp-action .etui -. ,' ne, le” env-by# ?Pínx-lstzz-«uxïclÿm i?

les .ei-mig nærzeçés- Riez! n'eſt* P Hs im (maar ue de .ns Pas (ſe Vont…

P?? la, ŸPÏÎËÛ-Çemqui nous. @Ptite ?ciel 3 l? ?lle Êffvraie; mais Hi

H935 .elfssgæe- ſ1 elle est fauſſe: ê( rien nest Plus Sûr z lprſq 'gif avoir ce qui doit nous rendre \Dieu favorable , que die l'a 7

rendre' clé la 'boulche de, Dieu même Il demandeſlq .çäpnvetſiqtt e

Pam-ï; il dsmançle le cœur Sc Pes-fruits de: Pénitençç: ;lupus “Próp- ,,

les Ninivites pour modele: il aut Liz-Zinc le croire , 8( nous rendre

des iníänuñiohs .ſistdivinssſi .Maiâ .ce au; dQiF n Hs' remplir *leçon

ſôlatíçx! . c'est, Qu'il nous dqnize' .luli- , ème .les dipoſitions ſainœs quii

nou? demande. Ainſi iſécoutpns q” \Pi , :feſpérônê qu'en lui z 5c

demandonsrlqî Hue “c991” il ſeæa-.ÛQFÏÊ Jus? ?Près PQÎHË .Wqxsz ſi

!Érirëfoit ?üſſf nous .GWS l* next? keel? Pfflzäënàcsxte vie-i… z …E

_.x 

. a.

(ï) loa- Îu- .8, ==z= (10199,- "z- óvfl-.W Es) JM- m- 7- :e44) Jim! HEW

i154?
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DISSERTATION

SUR

JONAS
l Cionſêrvé dans les entrailles d'un Poiſſon.

OIc~l un des faits contre 'leſquels les incrédules 8( les prétenduer.

Chief-Pic"s eſprits forts .ſe recrient avec plus dinſolence; ils t-tiomphent en

d ~ zdu] - -. . . . ,. .câïujgcſeſipuïrclevant les impoſiibilités qu'ils croientretnarquer dans [Histoire de

dige delacon-,Jonas , 8C ſoutiennent que ce qu'on 'dit du poiſſon qui Fengloutit, 8(
gfkfjÿîägmdlîs qui le tiſint pendant trois jours dans ſon estomac , tout vivant, est un

.nçrauies du conte fait à plaiſir ,'_ ou une parabole qui n'eut jamais de réalité. Quoi!

zgflfîäégpäç_ un homme tout vêtu., jetté dans la rner , ſans y être noyé , trouve

tout d'un coup , ê( à point nommé', un poiſſon qui Péngloutit , ſans

lui faire de mal , qui le paſſe dans ſon gofier ſans Fétouffer , qui le

garde dans ſon estomac tout en Vie , 8( cela pendant tſois jours Z
Que cet homme reſpire , vive ,î ſe liiourriſſe , ô( faſſe oraiſon dans

'cette ſombre "Sc étroite priſon vivante; , ê( ,ſe promette d'en ſortir ;
. (a) ſe peut-il rien de plus incroyable? Et pourquoiîcemîtacle .7 Pour

conſerver un Prophete rebelle 8( déſobéiſſant , qui ne veut _pas aller

où Dieu l'envoie , 8.( qui ſe ſauve de devant ſa face. Pourquoi s'in

téreſſer à la conſervation de cet homme ?C'est pour l'envoyer en*

ſuite malgré' lui à Ninive , 'comme s'il n'y eût pas eu d'autre Pro

phete en Judée, capable d'exécuter cette commiſſion. Si jamais évé

nement eut les caracteres de fable , c'est aſſurément celui-là. Voilà

ce que' les Païens diſoient autrefois, 8( ce que les ennemis de la vé

.ritable religion objectent aujourd'hui contre ce ,prodige : Hoc en”

uaflíonís multo cachinrio à Pagani: gravir” irriſum animadwrzí , iſoit

ſaint Augustin. (b)

ſettatioii.

 

(a) Jan”, ii. z. 3. Eſſen. E: oravít Jonas le ventre pzflí: , G' dïxít : CLIM-ni de

[riant-allume med ad Domi/zum, 6':- .~= (b) Aug .Ep- xol. ia glufl- &Jelena , n. 3nd
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‘ Mais il y a long-temps que la Religion Chrétienne s'est miſe au

deſſus des fades railleries des libertins , 8( qu'elle a répondu aux ob

jections des Infideles. Dès qu'on attaque un miracle de ?Ecriture , il

faut les attaquer tous , 8( l'attaquer elle-même ; ou les recevoir tous ,

avec les Livres ſacrés qui les contiennent .~ Aut omnia dit/ina míracula

eredenda non ſunt , aut hoc cur non credatur cauſa nulla est , dit en

core ſaint Augustin. (a) Estil plus incroyable que Jonas ait \rêcu trois

jours dans le ventre d'un poiſſon , qu'il ne l'est que Jeſus-Christ ſoit

reſſuſcité après avoir été trois jours dans le tombeau , 8( qu'il ait

rendu la vie au Lazare enterré depuis quatre jours ? Est—il plus im

poſlible que Jonas ait été délivré de l'estomac du monstre marin,

qu'il ne l'est que les trois jeunes Hébreux de Babylone , ſoient ſortis

de la fournaiſe ardente ſans avoir été incommodés des flammes ?~

Si nos incrédules nous contestent tous les prodiges que nous liſons

dans l'Ecriture , il est inutile de travailler à établir celui dont nous par

lons ici~; il ſaut prendre nos adverſaires par un autre endroit, 8( leur

prouver la vérité 8( la divinité de nos. Livres ſaints. Mais s'ils reçoivent

les Ecritures , 8( qu'ils y reconnoiſſent quelques miracles , c'est à eux à

nous montrer en quoi celui-ci est plus incompréhenſible 8( plus in

croyable qu'un autre. Qu'ils fixent des bornes à la toute-puiſſance du

Créateur , 8( qu'ils nous diſent juſqu'où elle peut ou ne peut pas s'é

tendre.

' Nous ſſentreprendrons point ici de prouver la vérité 8( Finſaillibilité

de nos Ecritures ,* ce travail nous écarteroit- trop , 8( nous prendrions

peut-être une peine inutile , après ce que d'autres ont écrit pour cela.

C'est un principe, dont conviennent tous ceux qui ne nient pas l'exiſ—

rence de Dieu , que cet Etre ſouverain peut tout ce qui n'enferme

point de contradiction ; nous nous contenterons donc , en ſuppoſant ce

principe, de faire voir que le prodige dont nous parlons, ne contient

rien ni dîncomparible , ni de contradictoire , ni de contraire à la na

ture de Dieu , quoiqu'il ſoit au deſſus des loix ordinaires 8( connues

de la nature: 8( par conſéquent qu'on n'a aucune raiſon légitime de

nous le contester , puiſque nous ne le donnons pas pour un fait d'un

ordre commun 8( naturel , mais comme un prodige , comme un fait

d'un ordre ſurnaturel , 8( qui ſurpaſſe ce qui arrive ordinairement dans

la nature. ñ

En matiere de miracle , on doit ſaire deux choſes qui paroiſſent ſe con- ~ -

'tredire , 8( qui ſont pourtant fort compatibles ſ8( ſans leſquelles un fifi: Teſſîflcädï:

vrai miracle ne peut ſubſister. La premiere est de montrerque le fait gs dela con

est impoflible ſuivant les loix ordinaires de la nature; 8( la ſeconde, ſfflîîîffl' d*

qu'il n'est pas impoflible , ſelon d'autres loix ſingulieres , 8( ſupérieures :Ãniſſé psiiuſizln

l)

 

qui engſhutit

ce Pnophete..

(al Did-a. 3x.



,xs DISSERTATION

à l'ordre commun des choſes 8( des événements. Que Jonas air vécu'

quelque temps ſous les eaux ſans ſe noyer , il peut n'y avoir eu en

cela aucun miracle; on a des exemples de pluſieurs plongeurs qui y

ont demeuré quelques heures; ô( on en voit tous les jours qui y demeu

rent aſſez long-temps. D'ailleurs , il paroîr par l‘Ecriture (a) que le

Seigneur avoit préparé un poiflbn _pour recevoir Jona: auſſi-tôt qu'il fut

tombé dans l'eau ; ainſi le grand danger qu'il courut , ne ſut pas d'ê

tre noyé, mais d'être briſé dans la gueule du monstre marin , d'être

étouffé dans ſa gorge , ou enfin d'étre cortſumé dans ſon ventre~ ; 8C_

encore à la rigueur , on peut dire que d'être englouti ſans être froiſſé

ſous la dent d'un poiſſon , n'est point une choſe miraculeuſe. Les

poiſſons carnaciers engloutîſſent ordinairement ſans mâcher ; nous

voyons tous les jours des brochets qui ont l'estomac plein de poiſſons

entiers , 8( quelquefois encore palpitants. Rondelet aſſure qu'il a vu

des poiſſons marins qui avoient avalé des hommes tout entiers , ô(

même armés de cuiraſſes. On ne doute point qu'il n'y ait des poiſ

ſons aſſez gros pour engloutir tout d'un coup un homme entier. La

grande difficulté est donc de montrer que Jonas a pu miraculeuſement

être conſervé pendant trois jours 8c trois nuits dans le ventre d'un

poiſſon.

Mais avant d'entrer dans cet examen ~, il est bon de ſavoir quel

étoit le poiſſon qui engloutit Jonas; car il y a ſur cela quelques va

riétés de ſentiment. L'opinion la plus commune est que c'étoit une

baleine. Le terme cetu: , que l'Evangile (b) emploie pour déſigner le

poiſſon de Jonas , ſe prend ordinairement pour une baleine; mais il

ſignifie auſſi en général toute ſorte de grands poiſſons ê( de monstres

marins. L'Hébreu (c) Dag gadol , un grand poiſſon , ſe peut dire géné
ralement de tous les poiſſons d'une grandeur au deſſus de Potdinairegſi

de même que le Grec Cetó: , 8( le Latin Cetus, ſe diſent de tous les

poiſſons cétacées , 8( d'une groſſeur remarquable. La baleine est le plus

Grand poiſſon marin que nous connoiſiions. Sa gueule est d'une capacité

ſuffiſante pour contenir pluſieurs hommes. Saint Augustin remarque

qu'à Carthage on voyoit des os de baleine ſi vastes , que le ventre de

ces monstres devoit être comme de grandes cavernes. Er quelle devoit

être leur gueule 8( leur goſier? g/Lltanto híatu patebat o: illud , quod valut

janua _fpeluncæ illíu: fuit? Olaüs agnus (d) aſſuré que les baleines _des

pays ſeptentrionaux ſont _ſi prodigieuſement grandes ,’ que quand la tem

pète en a jerté quelques-unes ſur le bord , lorſque leurs chairs ſont en

levées ou pourries , 8( qu'il ne reste plus que leurs ſquelettes , elles

 
—ç—,—

(a) Jon. Il. I . Et praparavit Domínuspéſèem grant-ſerti u! deglutíret forum.= (b) Maui

X11- 40. Sit-ur fait ſon.” in ventre ceti. = (c) in “IJ-Tl- = (d) 01ans Mig. de ptfiíſ

morſlroſ: lié. xxl. cap. I5. t6.
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jiaroiffent comme de 'grands vaiſſeaux , ou comme de vastes maiſons

avec pluſieurs chambres ô( :pluſieurs fenêtres ,~ enſorte que toute une

famille pourroit facilement y loger. On aſſure que dans les tempêtes

'les baleines retirent _leurs baleines dans 'leur gueule, qui est par conſé

'quent fort vaste ; elles “n'ont ordinairement _point de dents , ô( ainſi

ÎfonasTf-'avoltrien à craindre de ce côté-là. _

Si l'on juge de la grandeur de l'œſophage 8( de l'estomac , par l'ou
'ſiverture de la gueule , il faut que celui de la baleine ſoit extrêmement

vaste , puiſqu'il a une 'ſi prodigieuſe ouverture. Auſſi aſſure-t-on que

*quelquefois on a trouvé dans leur grand 'ſac , ou estomac , juſqu'à

'deux ou trois hottées d'herbes. Jean ‘Cabri , Académicien de 'Florence ,

'fait mention d'une baleine qui édhoua 'ſur les côtes d'Italie en 162.4,

'Bt qui avoit 'la gueule ſi grande , qu'un 'homme à cheval' auroit pu y

entrer commodément. On ne trouve pas *ces ,poiſſons dans toutes les

mers ; 'mais 'on en 'voit dans la Méditerranée 'Zi *ſur 'les côtes de Phé

'nicle , 'oû 'Jonas "ſut 'jetté dans 'la mer :’il y a donc toute 'ſorte d'ap

*parehce que ce 'fut une baleine qui engloutit ce Prophete , 8( qui le

'tint dans ſon estomac ſans lui cauſer la mort.

'On peut-encore appuyer ce ſentiment ſur ce que la baleine ordi

'nairementne *vit que d'herbes , ou d'écume de mer , ou de quelques

"petits .poiſſons 'blancs , comme enchois, ou autres, ou de ces petits

'inſectes , qu'on 'appelle puces 'de mer. On ne trouve jamais dans ſon esto

mac , lorſqu'on en 'fait la diſſection , aucun gros corps de poiſſons ;

“ainſi ll n'est pas ‘fi étrange que Jonas n'ait pas été conſumé par la

,chaleur , &par les humeurs acides de ce ventricule , accoutumé à ne

Îdigérer que 'cles herbes , ~ou de petits inſectes , que s'il *fût 'tombé dans

'Péstojmac d'un 'poiſſon plus carnacier , 'Gt dont le ventricule fût plus

?hand , 'plus chatnu , plus ſolide ,BC 'rempli de matiere plus corrofive

'R 'plus ,pénétrante '

‘Ces “raiſons , 'toutes plauſibles qu'elles ſoient , n'ont pas fait 'beau

“Coup (ſimpreiiion 'ſur l'eſprit 'de nos Critiquesô( de nos Naturalistes.

'ſa' Ils ont ~remärqué que le goſier de la baleine étoit trop étroit pour

'laiſſerpaîſer-unfhómme ;ZE cette ſeule raiſon en arporté la _plupart 'à

“abandonner le ſentiment commun. 'Ils ſoutiennent que la baleine n'a

“pdàslſgóſier “de plus d'un demi-pied ‘de'lai’ge : ce qui n'est pas ca

‘p'â‘ble‘de”dór‘i‘n'er 'paſſage 'à 'un homme ~entier.- Bartolin aſſure que les
ï

plus 'grandes “Baleines , "même de celles qui ſont ?ſi monstrueufes,,

"qu'on 'peut' tîfeſjuſquîà 'dix-huit tonnes d'huiles ~de leur langue ſeule ,
ont .leñ-goſie: fi-écxoit, qtflàññpeine unshomlne -pïut-il ñy-faise -paſſer x

  

le bras.
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Mais qui ne ſait que cette partie est capable d'une fort grande dilao'

tation , ô( que l'œſophage d'un animal mort est beaucoup plus étroit

que celui d'un animal vivant, ſur-tout lorſqu'il mange actuellement,

8( qu'il est obligé d'avaler quelque choſe de ſort gros. A n'en juger que

par la vue , qui croiroit qu'un brochet peut engloutir un poiſſon preſ

qu'auſſï gros que lui? C'est cependant ce dont on a une expérience

journaliere. ‘

Mais ſuivons nos nouveaux Naturalistes. Ils prétendent que ce que

l'Ecriture nous apprend du poiſſon de Jonas , convient beaucoup

mieux au chien de mer , nommé cani: earcharíar, qu'à la baleine. Le

grand chien de mer a quatre ou cinq rangs de dents à chaque mâchoire.

Ces dents ſont extrêmement rudes , tranchantes , pointues ; ô( quelques

unes ont juſqu'à un pouce de lon". ll a l'œſophage de l'estomac ſi

grand qu'on y a quelquefois trouvé des hommes tout entiers. C'est,

dit-on , dans le ventre d'un pareil animal que ſauta Hercules tout armé ,

8( où il demeura trois jours , 8( n'en ſortit qu'après avoit déchiré les

entrailles de ce monstre marin , 8( ſans autre incommodité de ſa part ,

que la perte de ſa chevelure , cauſée par la chaleur intérieure du poiſſon.

(d) Il est tout viſible que cet endroit de la Fable est tiré de l'Histoire

de Jonas. Les Grecs ont déguiſé la vérité de l'Histoire, qu'ils avoient

pu apprendre des Phéniciens , en diſant que Neptune ayant envoyé

le chien marin , ou le chien de Triton , pour dévorer Hercules , ce

Héros ſauta dans ſa gueule armé de toutes pieces; 8( après avoir ſé

journé trois jours dans ſon ventre , le força de le relâcher , 8( de le

rendre , comme nous avons dit.

Ce poiſſon est auſſi nommé lamie; 8c voici ce qu'on en remarque de

plus convenable à notre ſujet dans les Naturalistes. ll y a de ces lamies

ſi groſſes , qu'on en a vu qui peſoient juſqu'à quatre mille livres, 6e

qu'une ſeule pouvoir à peine être traînée ſur une charette à deux che

vaux. Rondelet raconte qu'on en a pris à Nice 8( à Marſeille , dans

l'estomac deſquelles on a trouvé des hommes tout entiers , ô( même

un tout armé. (b) Il aſſure qu'il en a vu une à Saintonge , qui n'é

toit pas des plus grandes , 8( qui avoit la gueule ſi vaste , qu'un homme

gros ô( gras y fût aiſément entré. Il ajoute que ſi on tient cette gueule

ouverte avec un bâillon , les chiens peuvent deſcendre juſques dans ſon

estomac , pour y manger ce qu'ils y trouvent. La lamie a_les dents

aiguës , âpres 8( groſſes , ê( de figure triangulaire, découpées comme

une ſcie , 8( diſpoſées par fix rangs , dont lepremier ſe montre hors

 

( a) Lyeaphro”. Tuto-zips AIM-n , :v 'nfl' , 711'301; Tel-rm” l'A-david lflſxac” nic', Ge.
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de la gueule; celles du ſecond ſont droites , 8( les autres recourbées

en dedans. C'est le plus goulu de tous les poiſſons , 8( qui digere en

moins de temps.

Nous laiſſons au Lecteur à juger laquelle des deux opinions est la

plus probable; celle qui explique le poiſſon en question de la baleine ,

ou celle qui l'entend de la lamie. La choſe nous importe aſſez peu ; 8(

pourvu qu'on ne donne point d'atteinte à la vérité du miracle , nous

accordons volontiers aux Critiques la liberté de s'exercer dans la re~

cherche de ce poiſſon , que Flîcrlture ne nous a déſigné que ſous le

nom général de grand poiſſon marin.

Il s'agit donc maintenant de montrer comment Jonas a pu vivre

dans le ventre de ce poiſſon ,~ je ne dis pas ſans miracle, mais ſans

contradiction: en un mot ſi un homme peut réſister avec un ſecours

ſurnaturel à la chaleur du ventricule d'un poiſſon ,‘à l'activité de la

matiere qui y cauſe la digestion; 8( enfin s'il peut y reſpirer , ou ſup

poſé qu’il ne le puiſſe pas, S'il peut vivre [rois jours 8( trois nuits

ſans reſpirer. Car voilà à quoi ſe réduit ce qu'on oppoſe de plus ſo

lide à l'événement dont nous parlons.

Or il 'est indubitable que Dieu par ſa puiſſance peut ſuſpendre pour

un temps la pénétration 8( la voracité des acides qui ſont dans l'esto

mac le plus carnacier 8( le plus chaud , 8( arrêter l'effet de ſa cha

leur; (a) de même qu’il ſuſpend' autrefois l'ai-dent des flammes en

faveur des trois jeunes hommes nfermés dans la fournaiſe , 8( qu’il

donna à ſaint Pierre la légèreté pour marcher ſur les eaux , ou aux

eaux la ſolidité pour porter ſaint Pierre. Il n'y a rien en tout cela

quiſurpaſſe les forces du ſouverain Auteur de la nature , qui donne

ou qui ôte l'action au corps ç qui arrête , qui ſuſpend , qui change

8( modifie , comme il lui plaît , les mouvements qu'il a communi

qués à la matiere , de quelque nature qu'elle puiſſe être. D'ailleurs on

ne doit pas ſe figurer dans le ventricule d'un poiſſon , une chaleur fort

ſenſible , ni fort capable d‘incommoder un corps vivant. Ce qui fait

qu'ils digerent ſi aiſément des animaux ſort gros 8( ſort maſſifs , est

principalement une humeur ſalée , mordicante , corroſive , pénétrante ,

qui diſſout les parties , 8( les détache les unes des autres , 8( les

broie enfin de maniere qu'elles peuvent ſervir à la nutrition de l'ani

mal. Mais il S'en ſaut beaucoup que cette humeur qui cauſe la digestion

des chairs mortes , n'ait le même effet ſur un corps animé 8( vivant.

Jonas étoit plein de vie , 8( ne demeuroit pas ſans mouvement dans

1e ventre de ce poiſſon ; il ne donnoit pas priſe à l'acide digestif,

comme il auroit fait , s'il eût été comme une maſſe morte 8( ſans

action. ‘

ï.—~—ñ—ñ————-—~_———d—~—-ï————~—__—_—.—_—
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Enfin, quoique ſuivant les loix ordinaires de la nature, il ſoit im;

poſiible qu'un homme reſpire dans l'estomac d'un poiſſon , ou du

moins qu'il y reſpire un air capable de lui conſerver la vie , 8( de'

donner à ſon ſang le rafraîchiſſement, la fluidité, le reſſort néceſſaires

pour conſerver l'économie de la machine; la choſe n'est pas contrai

re à la nature , ni ſupérieure au pouvoir de Dieu. Cet être tout

puiſſant put mettre le ſang de Jonas dans un ſi grand repos , qu'il

n'eut pas beſoin de reſpirer ſi fréquemment ; de même que ces ~animaux

qui demeurent pluſieurs mois ſous la terre , ou au fond des eaux , ſans

reſpirer , 8( dans une eſpece de mort ou Œengourdiſſement , qui ôte

à leur ſang une grande partie de ſon activité 8( de ſon mouvement,

ſans toutefois le glacer entiérement , ni le refroidir au point de ne

pouvoir plus reprendre ſa premiere diſpoſition , lorſque le ſoleil ſe

rapproche , 8( rechauffe la terre 8( les animaux; ou comme il arrive

à ces plongeurs dont l'histoire nous parle , qui demeurent pluſieurs heures

ſous les eaux ſans reſpirer : enfin , comme aux enfants dans le ſein de

leurs meres, où ils ſont ſans reſpiration. _

Les anciens Médecins ſoutenoient qu'en cet état le cœur 8( le ſang

des enfants demeuroient dans un entier repos, 8( que leurs poumons

ne faiſoient aucune de leurs fonctions. Mais les nouveaux Anatomistes

perſuadés que l'animal ne peut vivre ſans que la circulation du ſang
vſe faſſe dans ſon corps , 8.( fondés d'ailleurs ſur l'expérience, qui leur

a fait découvrir dans le fœtus une communication entre la veine-cave

8( la veine du poumon , qui fait qu'une bonne partie du ſang coule

dans cette derniere veine par le trou ovale , ſans paſſer dans le ven

tricule droit du coeur ; ô( que de l'artere du poumon la principale

partie du ſang va dans l'aorte par un canal artériel , qu'on nomme

de Botal , 8( coule ainſi perpétuellement par une circulation non in

terrompue , ſans cependant entrer dans les lobes du poumon , qui ne

commencent à ſe remplir de ſang 8( à ſe mettre en mouvement,

que lorſque l'enfant a commencé de prendre l'air 8( de reſpirer ; ils

prétendent qu'alors le ſang pouſſé du cœur dans l'artere , qui a ſon

orifice dans ſon ventricule , va ſelon le mouvement le plus droit,

dans les poumons , 8( est reporté dans le cœur, par la veine pul

monaire ; enſorte que petit à petit les canaux qui ſetvoient à la com—

municarion du ſang dans le fœtus , ſe bouchent 8( ſe ſechent.

Mais il peut ſe faire que quelquefois la nature les conſerve dans

certaines perſonnes; 8( c'est par ce moyen , que les Phyſiciens ex

pliquent ce que ſont les plongeurs , qui ſe paſſent de reſpirer pen

dant ſi long-temps. Nous ne prétendons pas avancer que Jonas ait été

de ces gens-là : mais en rigueur , il n'y a dans tout cela rien d'im

poſſible, rien d’incompatible avec les loix de la nature; quoique ré

gulièrement parlant , tout cela , dans les circonstances dont il s'agir

ici, ſoit au deſſus des loix ordinaires .Sc connues, 8( par conſéquent

miraculeux.

.x
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2:5, On a-peut-être encore un peu trop groſii la difficulté qu'on ſe for

me ſur le temps que Jonas demeura dans le ventre du poiſſon. J'avoue

que l'Ecriture dit qu'il y fut trois jours 8( trois nuits : (a) Tribu:

diebus ô- tribu: noâlibus. Mais n'en dit-elle pas de même du temps que

le Sauveur devoir demeurer dans le tombeau ? (b) Sicur fuit Jana: in

ventre ceri tribus diebus G' tribu: noñibu: , ſit' erir Filius hominis in corde

terne tribu: diebus ô* tribu: noâibus. Et cependant nous ſavons par l'E

. crirure même , que le Fils deDieu ne fut dans le tombeau qu'environ

trente-quatre heures. Rien ne nous empêche d'en dire autant de Jo

nas. Mais auſſi rien ne nous oblige à recourir à cette ſolution , ê( à

abréger le temps de ſa demeure dans le ventre du poiſſon. Dès qu'on

a prouvé qu'il a pu y demeurer un jour , on ne doit plus trouver de

difficulté de l'y laiſſer trois jours. La même puiſſance , qui a pu l'un,

peut encore l'autre. La difficulté ſe diſſipe auſſi-tôt qu'il ne s'agit que

du plus au moins à l'égard du Tout—puiſſant.

Mais, dira—t-on , étoit—il de la ſageſſe du Seigneur de faire ce pro- 1v.

dige dans* une rencontre ou il paroiſſoit fi peu néceſſaire .7 On veut [Ëîäÿegſſî

bien que Dieu faſſe un miracle , par exemple, en faveur de ſon peu- déſfllrcceplſílj

ple preſſé entre la mer rouge 8( l'armée Égyptienne ,~ il n'y avoit point ("de î Peux

d'autre moyen que celui—l‘a pour le ſauver. Qu'il tire de l'eau d'un r0- gïäfsolïânîj;

cher pour empêcher toute la multitude d'Iſraël de périr de ſoif, l'eſ- donner lieu à —

pritîhumain non-ſeulement ne s'y oppoſe pas , il trouveroit même ce Pî°‘“3’~'

quelque eſpece de dureté en Dieu , s'il ne déployoir pas la force '

de ſon bras, pour don-ner des ſecours ſumaturels , lorſque les natu

rels manquent abſolument. Mais ici quelle obligation de garantir Jo-'

nas , 8( de le garantir par un miracle ſi incompréhenſible .7 Ce Pro

phete n'avoir-il pas bien mérité par ſa déſobéiſſance', que Dieu le j x.

livrât aux flots , ô( l'abandonnât pour ſervir de pâture aux monstres

marins? N'e'toit-il pas infiniment plus aiſé de faire ceſſer la tempête ,

aude repouſſer le vaiſſeau au bord , après que Jonas eut reconnu ſa

faute ; ou enfin de ſuſciter un autre Prophete , pour l'envoyer à Ni

nive? Un Agent infiniment ſage prend toujours les voies les plus ſim

“pdes , les plus courtes , les plus abrégées. Ainſi , en voulant mal-à

propos exalter la ſouveraine puiſſance du Seigneur , il est à craindre

qu'on ne donne atteinte à ſa ſageſſe 8( à ſa prévoyance infinie.

~Nous convenons de ce principe , 8( nous ſentons très~bien la force

'de ces raiſons ; mais nous nions que leur application à ce ſujet ſoit,

juste &raiſonnable Nous pouvons même retorquer le raiſonnement

contre nos adverſaires , en leur diſant : L'histoire de Jonas , telle qu'elle

est racontée dans l’Ecriture , est un fait incontestable 8( miraculeux.,

Or Dieu ne fait point de miracles ſans de très-puiſſantes raiſons. Il.

 
——

ï

(a) Jonas, n. r. = (b) (TI-m. x”.4o.4t,
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en a donc eu de très-fortes pour faire ce prodige. Il ne nous est pas

poſſible de développer toutes ces raiſons: mais ſans ſe donner la li

berté de vouloir trop pénétrer dans les deſſeins de Dieu, ne peut-off

pas dire que ce qui arriva à Jonas , entroit dans les deſſeins de Dieu

par deux endroits importants ?

Le premier , pour porter les Ninivites à la pénitence , 8( pour nous

donner enleurs perſonnes un modele d'une bonne converſion. Quel

effet ne dut pas faire ſur leurs eſprits la prédication d’un homme qui .,

avoit été trois jours 8( trois nuits dans le ventre d'un poiſſon , 8( que

Dieu avoit délivré de cette affreuſe priſon d'une maniere ſi miraculeu

ſe P Le ſecond motif que l'Ecriture nous offre de la part de Dieu pour

opérer ce prodige , est -de donner au monde une prophétie parlante*

8( expreſſe du plus important article de notre foi , qui est la réſur

rection du Sauveur. On ne doit pas juger des vues de Dieu dans ce

qu'il fait 8( dans ce qu’il dit par ſes Prophetes , par rapport à ce

qui nous en paroît dans le temps auquel ils ont vécu. Ils repréſentoient

tous Jeſus-Christ ; tout leur arrivoit en figure. L’Ecriture ſſexprime

pas toujours toutes les circonstances qui ont précédé , ſuivi , ou ac

compagné les faits dont elle nous parle; 8( quand Dieu n’auroit point

eu d’autres motifs que ceux dont nous avons parlé , ils étoient , ſans

doute , plus que ſuffiſants pour Fengager à produire un auſſi grand prodige

que celui de la délivrance de Jonas. kiffe-l'it

…Rce de Voilà ce que _nous avons_à dire aux Çhrétiens qui reconnoiſſent

ceux qui cré_ avec nous la divinité des Ecritures , 8( qui ne forment des difficultés

duits pour des que ſur la maniere dont ce miracle est arrivé. Quant à ceux qui ,
ſfflbkæſÿſfflſiîf? comme Porphyre , comme Julien l’Apostat , comme les incrédules,

ſzitsc-'läſeplgï voudroient traduire ce fait en ridicule , 8( en contester ſérieuſement

certains. la vérité , il est aiſé de leur montrer dans les Poëtes , dans les Histo

riens , dans les Théologiens du Pdganiſme , des faits encore plus in

croyables que celui-ci. (a) Nous avons déjà parlé du ſéjour que fit Her

cules dans le ventre du chien marin que Neptune envoya contre lui.

Toutes les métamorphoſes de Jupiter en taureau , en cygne, en ſeu,

en or; les changements des dents de ſerpents ſemées par Cadmus , en

autant d'hommes armés; la naiſſance de Bacchus de la cuiſſe de .ſu

piter ; celle de Minerve de ſon cerveau : tout cela est-il moins in..

croyahle que le fait de Jonas? Qu'on liſe tout ce que les Auteurs de

la Théologie, ou de l'origine des Dieux , nous ont dit de Saturne ,

de jupiter , de Bacchus , de Vulcain , de Neptune , d'Hercules , de

Mercure, 8( ce qu'on nous apprend dans les Métamorphoſes; qu'y

a-t-il dans nos Ecritures qui ſoit ſi ſort :zu-deſſus des forces dela na

ture, que le ſont ces choſes que les Païens croyoient , 8( qui faiſoient

partie de leur religion Z

 

(a) Hirſon. in Jon. ii. 1. col. 148x. nov. edit.
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Mais quelle comparaiſon de la ſainteté , de la gravité, de la reli

gion , de la pureté qui regnent par-tout dans nos vdivines Ecritures ,

8c des infamies , des ordures , des baſſeſſes des uiérilités des contra
) I' .ï

dictions , des crimes , des abominations , des impertinences qu'on re

marque dans les Livres des Païens ? Cependant on vouloit que le

peuple crût tout ce qui est dans les Ouvrages des Auteurs Païens ;

dans des Livres ui n'ont aucune autorité ni ar eux-mêmes ni ar
7 P 2 P

le mérite de ceux qui les ont compoſés , 8( quoique viſiblement ils

conduiſent au crime 8( au déſordre ,- 8( cela ſous le ſpéciaux prétexte,

que rien n'est impoſſible à Dieu ; pendant qu'on ſe joue de tout ce

qu'il y a de plus ſacré dans notre Religion : Et cùm rurpíbus crerlant,

.A . . . .
potennaqzze Dei umverfa defendam , eamdem virtutem non rribuimt G- lio

neſlír, dit S. Jérôme. (a)

Si Homere , ſi Héliode , ſi Ovide , ſi Appollonius de Thyane, ſi

quelques Théologiens du Paganiſme euſſent écrit ce que nous liſons de

Jonas , les Païens ne manqueroient pas de s'en prévaloir en faveur de

leur religion; ils le citeroient avec emphaſe. Ils croient ridiculeinent

ſur le témoignage de leurs Auteurs , ce que la Fable nous conte d'A

rion favoriſé des Dieux, ui a ant été 'etté dans la mer ar des Ma—. . . . , . l

riniers, qui vouloient le depouiller de ſon argent, ſur reçu ſur le dos

d'un dauphin', 8( porté ſain 8( ſauf en terre ferme : ê( parce qu'un

Prophete des Hébreux , écrivain grave , ancien contemporain, celui

même à qui la choſe est arrivée , l'a racontée, il faut qu'ils la révo

quent en doute! Mais qu'ils ſe raillent de nos Ecritures tant qu’ils vou

dront, dit ſaint Augustin , (b) pourvu qu’ils reconnoiſſent que malgré

eux notte Religion saugmente aux dépens de la leur, SC que le Pa

ganiſme tombe ô( s‘affoiblit de jour en jour : Ita ride-ant SCrlPturaS

noſlrar, dum per ſingular the: rariores , Pandore/Elue ſè vldeam, vel mo

_ rzeado , vel credendo.

. Quelques Anciens ſemblent avoir cru que Jonas étoit mort dans le v1.

ventre du poiſſon. (c) L’Auteur des Questions à Antiochus parmi les F°"²$z'² m0"

Œuvres de ſaint Athanaſe , dit que ce Prophete est mort trois fois. La ZÏÃÃÎËÏZ'

premiere à Sarepta , dans la maiſon de ſa mere, qu'il ſuppoſe être la glupoiſſon, R

veuve de ce lieu dont Elie reſſuſcita le fils : (d) la ſeconde , dans le igîäæŸltgï

ventre de la baleine , où il mourut par rapport aux hommes; 8( la ſit'. 'y

troiſieme, lorſqu'il finit ſa vie pour la derniere ſois. Saint Hilaire (e)

l'appelle Pímitareur de la mort du Sauveur , 8( du temps qu'il de

meura dans le tombeau: Imirator ille Dominica: mor-tis 6' temporis .ſ0

nar, mari merſur , cetaquefuſëepiur , non tam in mari fè , quàm in ínfer~

 

(a) Hino”. íbid. == (b) Aug. ep. ioz. n. 32. ::- (c) .Autor, Quaſi. ad Ariríacñ.

im” opera At/Iaflrlſ: qu. 6. IÎUZÀ” N J” T.; *d'in 94W' Jvepoiiiroir uÎ-ii-(Sœvn , 'roller 'ni' TEÀíIIG-lfll

:G722 noli-uw”. = (d) 3. Rtg- xvii. i7. G' 1E9. f: (c) Hilar. in Pſ. 68. n. 6
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no poſítum teſlatur. Enfin , l'Auteur des Questions aux orthodoxes , (d)

raiſonne ainſi: Si Jonas n'est pas véritablement mort , comment est—il

une figure expreſſe de la mort de Jeſus-Christ? Et s'il est véritablement

mort, comment veut—on qu'il ait été miraculeuſement conſervé dans

le ventre de la baleine? Mais ce même Auteur répond fort ſolidement

à toutes ces difficultés , en diſant que ?Ecriture ne compare pas la mort

de Jeſus-Christ à celle de Jonas. Ce Prophete n'a pas été la figure de

Jeſus-Christ par cet endroit; mais par le temps qu'il demeura dans l'eſ

tomac de la baleine. Et ſi Jonas eût été véritablement mort dans ce

poiſſon , 8( qu'enſuite il eût été reſſuſcité , quelle auroit été la diſſé

rence entre la réalité 8( la figure , entre le Maitre 8( le ſerviteur , en

tre Jeſus-Christ 8( Jonas : il falloir que la ſépulture figurative du Pro

phete dans le ſein du poiſſon , repréſentât la ſépulture réelle de Jeſus

Christ dans le tombeau. Mais Jeſus-Christ devoit ſortir vivant du tom

beau où il étoit entré mort ; 8( il en devoit ſortir par ſa propre vertu :

au lieu que Jonas ſortit vivant du poiſſon 'qui l'avoir englouti vivant;

8( il n'en ſortit que par la force 8( la bonté du Sauveur même,

qui menagoit dès-lors routes ces circonstances , pour exécuter ſes deſ

ſeins éternels , 8( pour affermir notre foi.

 

(a) Quiz/I. aa' Orthodox. 7a. 64. OJ SavarÎ-rgï -ro‘v Ziva-ro- ÏUFIHPËCÆÀËV , aZMaI 'nir *rad-ASM
s'y 7;; Taítpp *Imp-eni- 'ki cert-Fear , TF1' Tuæwipç &v Têt" içi-m ælaſuvî 'ri ſtorrſii.



 
 

CHAPITRE PREMIER.

.Ïonas envoye' à Ninive. Ilfizit, ê' fembarque pour aller à

Tlzarſis. Une tempête S’e'leve. Le ſàrt tombe fizr Jonas.

Jonas e/Z jette' dans la mer.

r. T factum est

4x* verbum Do

mini ad Jo

nam filiumA

mathi , dicens :

z. Surge , 8( Vade in

Niniven civitatem gran

dem, 8( prædica in ea :

quia aſcendit malitia ejus

coram me.

 

3. Et ſurrexít Jonas ,

ut fugeret in Tharſis à fa

cie Domini: 6c deſcendit

in Ioppen , 8( ínveníc na

vem euntem in Tharſis ;

ê( dedit naulum ejus , 8c

ſi Ÿ- 1. L’Hébreu pourroit ſignifier , 8c

l. E Seigneur adreſſa ſa pa

ËIÏ* “FE role à Jonas fils d'Ama

Læëlgthi , 8( lui dit :

JÂTWÎKË

300(

z. Allez tout préſentement en la

grande ville de Ninive capitale de l'Af
fj/ríe, 8( yprêchez qu'ellefaſſe pénzſitence,

afin qu'elle appaifi* ma colere, qui (ill

près d'éclat” ſûr elle ,* ” parce que a

voix de ſa malice s'est élevée juſqiſà

moi.

3. Jonas donc ſe 'mit en chemin ,

comme pour obéir au conzmandemenr de

Dieu : mais , au lieu d'aller à Ninive ,

il réſolut d'aller à Tharſis , " pour

fuir de devant la face du Seigneur.

Dans ce deſſein , il deſcendit à Joppé,

port de la mer 1néditerranée : 8( ayant

ï

ÿ. z. (Yétoit la ville de Tharſe, Capitale

prêche: contre elle, annoncez-lai ſa ruine. de Cilicie.
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'trouvé un vaiſſeau qui faiſoit voile à

Tharſis , il y entra avec les autres ,

ëlpaya ſon paſſage pour aller à That

fis , &fuir de devant la face du Sei

gneur.

4. Mais le Seigneur envoya ſur la

mer un vent furieux ; ê( une grande

tempête s'étant excitée , le vaiſſeau étoit

en danger d'être briſé. " ~

5. Alors la peut ſaiſit les mariniers:

chacun invoqua ſon Dieu avec de

grands cris: 8C ils jetterent dans la mer

route la charge du vaiſſeau , pour le .

ſoulager. Cependant Jonas étant deſ

cendu au fond du navire , " y dormoit

d'un profond ſommeil.

6. Et le pilote s'approchant de lui,

lui dit : Comment pouvez—vous- ainſi

dormir , Pendant une ſífuríeuſé tempête?

Levez-vous , invoquez votre Dieu: 8(

peut-être que Dieu ſe ſouviendra de

nous , 8( ne permettra pas que nous

périſſions.

7. Ils ſe dirent enſuite l’un à l'au

tre: Allons, jettons le ſort , pour ſa

voir d'où ce malheur a pu nous ve

nir. " Et ayant jetté le ſort, il tomba

ſur Jonas. '

8. Ils lui dirent donc: Apprenez

nous quelle est la cauſe de ce péril où

deſcendit in cam ut írec

cum eis in Tharſis à fa-p

Cie Domini.

4. Dominus autem mi

ſit ventum magnum in

mare : 6c facta est tem

peſias magna in mari, 8(

navis periclirabatur con

teri.

5. Et timuerunt nautæ ,

8c clamaverunc viri ad
Deum ſuum : 8( milſierunt

vaſa , quæ erant in navi ,

in mare: ut alleviaretur

ab eis: 8( Jonas deſcen

dit ad interiora navis , 8(

dormiebar ſopore gravi.

6. Et acccffit ad eum

gubernator, 6c dixit ei:

Quid tu ſopore deprime

ris? Surge , invocaDcum
tuum , ſi fortè recogitſiet

Deus de nobis , 8( non pc

reamus.

7. Et dixit vir ad col

legam ſuum: Venice , 6c

mittamus ſortes , 8( ſcia

mus quare ho'c malum ſit

nobis. Et miſerunc ſor

tes: 8( -cecidit ſors ſuper

Jonam.

8. Et dixerunt ad eum:

Indica nobis cujus causâ

1/. 4. Hébrf autr. paroiſſoit être en dan- du vaiſſeau.

ger d'étre briſé.

Jr. 5. Hébr. au”. ſur les côtés du fond

'in 7. Hébr. autr. pour ſavoir qui est cauſe

que ce malheur nous est venu.

malum



CHALPITÏXE r. zz,

malum istud ſlt nobís :z nous ſommes. ià Ïquoi vous. occupez

quod est opus' mum _> vous? d'où êtes-vous .7 allezwous;

quæ _terra tua' , - 8( quo que" ,est 'votre Peuple' . _. _

vadis? vel ex quo populo - ~ — .- f \

es tu? l > v i _l '

9. Et dixitajd eos: Heq ' 9. Ilfflleur répondit : Je. ſuisbræus ego ſum, &Domi-,- P( je ſets "le Seigneur. le Dieu du ciel,,

num Deum cœli ego ti- Filulafalîla me* &lalærſÿ- ' ‘

m_e_o_, qui fecic mare 8c ~ ’

aridam. _ _ _ l _q

IO. Et timuerunt viri Io. Alors ils furent ſaiſis dſunegrange

timore magno , 8c diXe-ñ crainte , &Nílsdirerîîrze Pzzqrqqót

…nc ad eum : Quid hoc avez—vous fait cela? Car ll$avQ1gnt— _ſul

fecisti ~?. (cognoverunc

v

.Mr.”

de lui-même qu'il zfuyó'i.tſi~,de_devan‘t‘ là

_ a .' I _ face du Seigneur, pour viager faïré ce.
enim v… quod à ſage qu'il lui avoit ordonné; ~ "ſi ~ " ,"

Domini ſugeret, quia me ‘ ~‘

dicaverateis.), …E ~ .~ ‘ ~ i 2'.) F.11.( Et dixerunt açl A”. Ilsſluiï-dírelnt donc L-"Qjte--vous

cum ; Quid ſaciämps: ſli. ferons-nous, ípour--ïnous 'dou-j

bi ’ 8( ceffabic maréiäjno_ vertdelaflviolence de' la-mer.- …Car les;

bis > quia mare ibac vagues selevoient, ô( grostiſſorent de

. _ 1'_ ' ._ lus en lus.mtumeſcebat. P p

I2. Et dixit ad eos : n. Jonas leur répondit :’ Preſſez

Tollite me, 6c mittite in "poi 1 me ietœl_ dans la mer, 8( elle

mare , 8( ceſſabit mare Sïïlppfflſëîëî”"Carle ſalque c'est àlcauſe

à vobis : ſcio enim ego de mo' que cette grande temP?te est

. venue fondre ſur vous.

quoniam propter me tem

pestas hæc grandis venir',

ſuper vos. -:.~__ -

13.Ec remigabant viriuc 'Ûrg flependant les mariniers ne pou

reverterentur ad aridam , "anti-ç rëjímdre à jetter cet homme dans la

&non valebant: quiama_ mer, 'rachoient de regagner la terre;

mais llS ne pouvoient, parce que.la mer

I - I

Y. 8. Hébr. autr. D'où venez-vous?

quel est votre pays 2 cle quel peuple êtes- Car les vagues s'élevoient, 8Ce.

vou, z ÿ. r z. Litt. 8c elle ceſſera de s'élever com;

ÿ. 9. Litt. je crains. tte vous.

j. n. Litt. Que vous ſerons-nous , afin

Tome XI. X x x

que la mer ceſſe de s'élever contre nous?

 

l



\zz-o ,î .JoNA,S,-.'
s'élevait de plus etr-plus, 8( les couvrait 12e ibſiac , a; intumefizebaz

de ſes vagues.

I4. Ainſi ils crierent au Seigneur , 8(

lui dirent : Nous vous prions, Seigneur,

que la mort de cet homme ne ſoit pas

la cauſi- dQ noiſe PËÏF? S. ?LUF faites P35

Îçtomber ſur \Lous le ſënsÿde. ce! homme.
ſisue nous devan.: regarder Êèflxmr innosent.

Puiſque nous 'ne lui avons vu faire aucun

mal. Nous eſpérons que vous nous accorde

rez cette grace : car c'est vous-même ,

Sci PÊUË». ?Fi faites ex' seci ce que vou_S

791'152.; ux que", 'e pou.; qu; avez au_

"ar-bet ÎE-*Ÿsïrtfisr Er qui ;n°543 @thin-zz

&rf; !refer æíínfië Z '~’î .l.. -

ç 1.5.- Puis a ant… Pris !Quai-j ils le jen
terent dans- aî mer ç 8$ elle sffippaiſa

auſſi-tôt. ’ ~ ' ’

16. Alors ces hommes idoldtres con

ËWÊ… m." .le vrai-Diem uneírayeur

Rlrílze 'ê ét 'E1118 Àmnzelarent des.
!testées "\ au.. ici-ent ,. &il; été firent-î

.liiä-!Ïilusliïfislÿashïſiie Î_ '.i

*

,
).-...

and' \

,'_.j'_ H~_— " _.“ '_ j' .'5

\ .

ſuper eos.

r4. Et clamaverilnt ad

Dominum , 8( dixerunt:

Quæſumus , Domine , ne

pereamus .in anima viri

ifiius; 8E ne des ſuper nos

ſanguinem innocentem .

quiaru , Domine , fioul:

voluisti , fecisti. ‘

.l Zi ‘ ~ . i

-î ² t i. Et tzulerunt Jonam ,

&lmjſerunt in mare: 8,(

fletit mare a~fervore fuo.

I6. Et tirnuerunt viti

timore 'magno Domi

numî 338( imrtxolavetjuntv

hostias Domino, 8( v0,
vctunt vota. ſi

_.

ï ",1
~ ..
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CH A” P71 ÎÏItÊ. I I.ſi

;ſd/res eſt englouti par" il” poiſſbn. Il invoque le txÿeignezzrf.~

Le poiſſon le jefteviÎ/:äntſ ſizr_ le' bord de la mer.

r. Dieu fie eh même qu'il

~ - :ſel \foin-Va 'lä 'un grand poiſſon,

  

I. ,. T præparavir ,Do-f

t , minus piſcem gta-n:

' _'u…..,. I ~

' ' ' —
. ”

' - ~

‘dem ut doglmiret Jonam: qui engloutirlonas. 1l demeura trois Hank_ m.

8c erac Jonas in Ventre

piſcis tribus diebus Gl

tribus noctibus. ~ ,

2.. Et oravit Jonas ad

Dominum- Deum ſuum

de ventre piſcis : -

z. 8E dixit; Clamavi

de tribulations mea ad

Dominum , 6c exaudi-vit

me: 'de ventre inferi ela*

mavi , 6c exaudiſki vo

cem meant. q

4. Ër projecisti me in

profundumfin corde rtia- .

r’is';‘ Gi flumen ciróumde-í

dit' me :' omnes gurgites mai, ſ5,, mfiírfl-Ëzgg; '

rui , 8c fluctus tui ſuper ~ l ' ~"

me tranſierunr.

s. Et ego dixi: Abjec

tus' ſum ä confpectu ocu

polſſon , " l î

icf. e. ..' in.]

' z. où, adreſſant ra priere au Seigner-ig

ſon Dieu… -— . t z

'd

dans le fort de mon affliction; S( il m'a

exaucé.: j'ai crié du fond du ventre du

pozſſbn qui devoir _fini/ir de tombeau',8c vous-aizei, Seigneur, entendu ("ma

voix : vous m'y avez' corſi-titré la vieçſ t

'4.' Vous' m'avez jetëté' an: milíéuſdé la

mer, juſqu'au fond des, êâuïtï z" j'en ai

été inondé de routes parcs ;tóuîtèsvjós

il

je ſuis rejette de devant vos yeux z' mais

. _ . q , _ . néanmoins je verrai _encore votre tem
IŸŸËÜ Woïump' VŒÃŒÏÎ ple ſaint, par un eſſe( de votre miîférí-L

mon fursus videbo temñ" corde, ' - -

plum ſanctum cuumë
_ À

ainſi le _fik [lfflaürfiekſêræ fläſií:

jouir' trois nlärr' dans' e :dur ?laſſe i.
lbîd. MSLCIWÏÃ obus- déëouvrëlnîſirneſi flair. x‘tt. 40. ' ‘ - _ . l 'l r _'

me le mystere que cette circonstance rené ÿ; 3. Litt. de' l'enfer, c. 3.' d. des liëui

ferme, loríqulilldie: Córürnèîlahaxfierrfoír bas de la terre , du' fond' dela* mer. " ‘

pour: 6' trois n'aies dan' le Ventre JM grant-l Ibíd. C'est le fensde Pflébreu.

V. r. Voyez la DTN-ration ſur Janis,
i' la tête' dece Livrîe.- '

jours 8( trois' nuits dans le ventre' de ce 40

p Lue. xt_ zo,

, z. Cor, xv_ 4.

. Xl". 4.

3. il lui dit : J'ai: crié aſiu Seigneur pl; CMU:

'vagues 8( tousffroisrlotsronr paſſé ſui: Pſ2 x”. ï;

5'. Alors j'ai' dit : C'est avec Ïuflice que P1; xxx. zz:

Xxx z,
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mi les eaux qui m’environnoient :Fabi

me m'a enveloppé de toutes parts; les

flots de la mer ont couvert ma tête. ”

7. Je ſuis.deſcendujuſqueszçlans les…

racines " des montagnes , où m'a porte' le

pqiflbn qui-m'a englouni ,- jeme vois pour

jamais exçlus de la terre,- Par les barrie

res quinſenferment damier entrailles

de eelmonstre ,' " ô( néanmoins j'eſpere que

vous préſerverez " ma vie de la corrup

tion de la mort , ô Seigneur mon Dieu:

8. Parce que , dans la douleur profon

de dont *mon ame est ſaiſie , je me ſuis

ſouvenu de vous , Seigneur;j_’ai mis ma

confiance en vou: , G* j'ai implaré votre ſe—

cours ; que ma priere monte .juſqu'à

vous , Seigneur, juſqu’à votre temple

ſaint. " . v

_ 9. Ceux qui s‘atta'chent inutilement

à la vanité , en adorant le: vaine: idole: ,

abandonnent celui qui est_ là ſource de 1a

miſéricorde , qui les auroi-t délivrés.

IO. Mais pour nioi, qui, #adore que

vous, ô mon Dieu , ê' qui n'ai d'e pérance

qu'en vous, je vous Oſſrirai des acrifices

avec des cantiques de louanges : je ren

drai au Seigneur tous _les vœux que fai

faits pour mon ſalut ; carje fui: perſuadé

que vous me raccorder-ez. "

'f' Lxvm- '~ “LTÆLÆC” je me ſuis vu à l'extrémité par 6. Circumdederunt nic

aquæ uſque ad animam :

abyſſus vallavit me ,' pela

gus operuit capuc meum,

7. Ad extrema mon

cium deſcendi : terræ vec

tes' conciuſerunc mei in
ætetnumî: 6c ſublevabis

de corruptione vitam

meam , Domine Deus

meus.

8. Cùm angufliaretur

in me anima mea , Do

mini recordatus ſum: ut

veniac ad te oratio mea.

ad ,templum ſanctum

tuum.. 1 .

9. Qui cuſiodiunt-vaní

caces (ruſh-à , miſéricor

diam ſuam derelinquunr;

ro. Ego autem in voce

Iaudis immolabo tibi :

quæcumque ~vovi , red

dam pro (ſalute Domino.

il. 6. Hébt. lin. le jonc gui est.” find Je ternum : peut-être qu'au lieu de un!, :ira

la mer a été lié :I'ma tête. v Cela ſe peut e.: m2,' il faudroit lite BMI” , in vifieríóld:

entendre de ce qui arriva î Jonas avant que ainſi construit, in vifierióu; 1eme (enim)

le monstre matin l’eût englouti;

ÿ. 7. c’est le ſens de l’Hébteu. Voyez

la Diſſertation ſi” le ſ ſlëme d” monde , à

la tête du Livre de VËËcléſiafie.

Ióid. Litt. je me vois comme enfermé

pour jamais par les ban-es de la terre: en

glaulí dan; le.: :aux , G' renfirme dan: les

entrailles de ce poiſſon , je me voi: comme

un priſbnnier tele/ul' dan: "les canon les

plus prqſond: de la nm. Oln lit dans l'ile-i

breu ; ſert-ë Veil” (jus ;ire-imc in [empi

vecte: ejus :run: in fimpilernum , dans les

entrailles de la teſte dont les battes' ſubſiste

tont toujours,

Ibid. Autr. vous retirer-Ez.

ÿ. 8. Hébr. autr. Dans la défaillance od

mon ame a été réduite, je me ſuis ſouve

nu de vous , Seigneur ; 8c ma priere ell

parvenue juſqu'à vous, juſqu'à votre Tem

ple ſaint.

Ÿ.. 10. Hébr. je vou.: tendrai tous les

maux que je vou: ai faits : le ſalut app”,



CHAPITREIL zu

I r . ÈE dixit Dominus I I.Alors le Seigneur touché de lez-priere

piſci: 8( evomuit Jonam dejà" pſíPheïea _Commanda au Poiſſon

in aridam T" .l"“’°" “Blow a de rendre forza: ,~ 8c

' à l'instant, i] le jetta ſur le bord de la

mer , dans un endroit d'où il pouvoir aller

à Ninive. "

tient au Seigneur. Le Grec des Septante ex- !Suu-t , _fizlm- mea , mon ſalut appartient a)

prime le pronom :ibi : 8( quelques exem- Seigneur.

plaire: Grecs ſuppoſent qu'au lieu du mot V. rr. Le lieu précis oû Jonas fut jetté ,'

irrégulier isUATu , [lilas , il faudrait lire est abſolument inconnu.

~

~ CHAPITRE HL

'Le Seigneur ordonne une féconde fois à Iorzas cPalIerNinive. Prédicatzon de Jonas dans cette vzlle. Les Nr'

nivitcs ſè converttjènt ê' font pénztence. Dieu leur par;

donne. ’

I. T factum est ver- I. E Seigneur parla une ſeconde fois

burn Domini ad à Jonas , 8( lui dit:

-Ionam ſecundo , dicens : p

z. Surge , 8( Vade in z. Allez préſentement en la ville de

Niniven civitatcm mag- Ninive* 5( Y Prêchez ce que le Vous or—

n . Il '

nam : 8( prædica in ea dfflme “WWF dife

rædicationem quam ego

Riquet ad ce.

z. Et ſurtexit' Jonas , _ z. Jonas partit auſſi-tôt, 8( alla à Ni

à abiiſ in Niniven juxta nive, ſelon l'ordre du Seigneur: Ninive

verbum Domini.: 6c Ni_ etoit une .grande Ville, "deſbrte quil fal

nive etat civítas magna loir trois ]0Ul'S de chemin pour en par

, _ _ , courir routes le: rues. "

itinere trium dierum. ~

4. Et cœpit Jonas in- 4. Et Jonas y étant entré , y marcha

troíre in civiſme… june_ pendant un )our; 8( il cria en diſant:

re diei unius . 6l clama_ Dans quarante" jours, Ninive ſera dé

7

r

lieues dc France, 8( de longueur !So (l'a-j

des, qui ſont environ 7 ou 8 lieues.

ÿ. 4. On lit dans la Verſion des Sep

tante , trois jours: ce qui est vraiſemblable-z

ment une faute de Copine.

ÿ. z. Hébr. autr. ce que je vous ordon

nerai de leur dire.

jſ. 3. Hébt. autr. une ville très-grande.

151d. On' rap orte que Ninive avoit de

circuit 480 st cs , qui ſont environ 1s

 



S34 JONAS;
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truite.

5. Les Ninivites crurent àla parole

Luc. xr. zz. que Dieu leurfaíſbít annoncer parſbn Pro

Phete .- ils ordînnetent lun jeûne:l çèublic',

aura ai ejr aju e c0 ere,'8(is e COU
Zrirenflziejiacs G-'èlîhabits de pénitence ,

depuis le plus grand juſqu'au plus petit.

6. Cette nouvelle' ayant été portée au

Roi de Nini” , " il Mm! agi dan: d”

_ſentiments de pénitence ,* il ſe leva de ſon

trône, quitta ſes habits royaux , " ſe cou

vrit d'un ſac, 8( S’aſiît ſur la cendre.

7. Enſuite il fitcrier pat-tout , 8( pu

blier dans Ninive cet ordre , comme ve

nant de la bouche du Roi 8( de ſes prin

ces : " Que les hommes 8( les bêtes,

les bœufs 8( les brebis , ne mangent rien;

qu'on ne les mene point aux pâturages ,

' ô( qu’ils ne boivent point d’eau.

8. Que les hommes ô( les bêtes ſoient

couverts de ſacs ; 8( qu’ils crient au Sei

gneur ” de toute leur force -: que cha

cun ſe convertiſſe ; qu’il quitte ſa mau

vaiſe voie, 8( Piniquité" dont ſes mains

ſont ſouillées.

9. Qui fait ſi Dieu touche' de nom- re

vic , 8( dixit*: Adhud

quadraginta dies , Sr. Ni

nive ſubvertecur.

s. Et crediderunt Viri

Ninivitæ in Deum : 8C

prædicaverunt jejunium ,

8c vestiti ſunt ſaccis à mar,

jorc uſque ad minor-em.

6. Et petvenit verbum'

ad tegen; Ninivcz 8E ſur

rexit de ſolio ſuo , 6c ab

jecit vestimentum ſuutn

à ſe, 8E indutus est ſac—

c6, 6c ſedit in cinere.

7. Et clamavit , 8K di
xit in Niſſnivſie cx ore reï,

gis 8( principum ejus ,

di-ccns .' Hom-Sacs , 8c jui

menta, 8( boves , 8( pe

corañ non guafient quid-z*

quam : nec paſcantur , 8(

aquam non biban-t.

8% Et operianturſaccis

hOmi-nes 6c jumenta ,~ 8:

clament ad Dominum in -

forcitudinc ,* & conver

tatur vir à via ſua mala,

8( ah iniquitate quæ' est

in matnibus eorum-.ñ -

9. Quis flcic ſi conver

tartur 8L ignofcat Dcus :

jerem. xvm.

' u. pentir G- de no: gémI-:ſſenzents , ne ſe re

'"1' î" '4' tournera point Vers nous- ,. pour nous. à revemwr ä fillqfirev iræ

pardonner, " s’il_ n-'appaiſhra point ſi”

11/. 6. Quelques-uns croient que le roi de tout , 8c on publia dans Ninivc , du conſeil

Ninivc étoit alors Phu! pere: du Sardänupali G* da' Fard” du wi a de' ſesffgxands. Que

Voyez la PtéF-Îce.

Ióid; c'est le ſenst de PHébrcu, qui peut

ſe traduire: quitta ſon manteau rqyal.

Ü. 7. Hébr. autr. Enſilítc on cnil 11m²'

les hommes , BLC.

1h 8L Hébrrüfh vtwyDieu.

Ióïd. Hébc. autr. la violence.

1h94 Pulm- Lim- ne ſa retournera poi”
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ſuæ , à non peribimus P

" ro. Et vidit Deus ope

ra eorum ,' quia converſi

ſont de via ſua mala : 8(

rniſertus est Deus ſuper

malitiam , quam loeutus

fuerat ut faceret eis , 8(

non fecie.

fureur 8( ſa colere;'8( s'il ne changera

point l'arrêt qu'il a donné pour nous

perdre ? " Le: Nínívíre: ne furent pas

trompés dan: leur eſpérance.

ro. Dieu conſidéra leurs œuvres 3 il

vit qu'ils s’étoient convertis, en quit

tant leur mauvaiſe voie: 8( la compaſ

ſion qu'il eut d'eux Pempêcha de leur

envoyer les maux qu'il avoit réſolu de

leur faire. "

nr: nm. 54 ne (è tegentira point du mal riſſions point.

dont il nou: menace.
Y. to. Hébr. litr. 8c il ſeîrepenrit du mal

BH. Lire. 8c il \fappailëra point ſa ſu- qu’il avoit dit qu'il leur ſeroit , 8c i] ne le fit

xçur 8c ſa colere , :nforce que nous ne pé- point.

 

ÇHAPITREIV

Jonas .Y'a igc de ce que ſà Prophétie n'est pas. accomplie.Le Seigzleur Iuifizit comprendre qu'il. ne doit pas sïzffliger

de ce que Ninive ç/Z epargnée.

x. Tafflictus est Jonas

afflictione rnagnâ ,

8( iratus est : ‘

2.. Et oravit ad Domi

num , 8E dixit : Obſe

cro , Domine , numquid

non hoc est verbum_

meum , cùm adhuc eſſem

in terra mea? proprer

hoc præoccupavi ut fuge

rem in Thai-hs: ſcie enim

quia tu Deus clemcns 8c

miſcriçors es , patients 8( P"

t. Lors Jonas ſur ſaiſi d'une grande

affliction , 8( il ſe fâcha , parce

que Dieu ne détrulflíitdpas Ninive , comme

rl le lui avoir fait pre' ire.

z. Et s'adreſſant. au Seigneur ,il lui

dit : Seigneur, n'est-ce pas là ce que

je diſois, lorſque j'étais encore dans

mon pays ?c'est ce que j'ai prévu d'a

bord , 8( c'est pour cela que j'ai fui à

Tharſis 3 " car je ſavois que vous êtes

un Dieu clément, bon , patient , plein pſztxxxmgg

de miſéricorde . 8( qui. patdannez les !och-Mz

péchés qu'on a comm” , dès' qu'on s'en ra

pem , 6- qu’on enfait pénuence. " .Am r je

évayoí: que vous pardonner-rez aux mr,

y. 1-. Anti'. C'est pont cela que j'ai d’a- mal que vous vouliq faire, des vengeance:

bord penſé àfuix versſTharfis.

Did. Hébr. lin. 8c qui vous rcpentez dn

que vou; vaulùz exercer. Jupr. m. to.

/
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vices, 6' que je paſſerai: pour un faux Pra—

phare , comme il arrive aujourd'hui.

3. Je vous conjure donc , Seigneur,

de retirer maintenant mon ame de mon

corps ; parce que la mort m'est meilleu

re que la vie , dans la confuſion dont je

vai; être couvert.

4. Le Seigneur lui dit : Croyez-vous

que votre colere ſoit bien raiſonnable?

5. Jonas ſortit enſuite de Ninive , 8(

s’affit en un lieu élevé du côté de l'orient:

il ſe fit là un petit couvert de feuillage: ,

où il ſe repoſa à l'ombre , juſqu'à ce

qu'il eût vu ce qui arriveroit à la ville. "

6. Le Seigneur Dieu fit naître alors

un arbrmſëau, comme une eſpece de lier

re. " qui S’èleva au deſſus de la tête de -

Jonas , pour lui faire ombre , 8C pour

le mettre à couvert ô- le _ſoulager ,* par

ce qu'il étoit fort incommodé de la

ehaleur ,~ " ce qu'il reçut avec une extrême

101e.

7. Mai: cette joie 'durapeu ,' car le len

demain dès le point du jour, le Sei

gneur envoya un ver, qui ayant piqué

?a racine de ce lierre , le rendit tout

ec.

8. Le ſoleil ayant paru enſuite, le

multæ' miſeratîonis ’ 8l

ígnoſcens ſuper maſitia.

z. Et nunc , Domine , b

tolle , quæſo , animam

meam à me : quia meiior

est mihi mors quàm vita.

4. Et dixit Dominus:

Putaſne bene iraſceris tu ?

5. Et egreſſus est Jonas

de civitate , 8( ſedit con

tra Oricntem civitatis :

6c fecit fibimet umbracuí

lum ibi , 8( ſedebat ſubter

illud in umbra , donec vi-Î

deret quid .accideret civ-iï

tati.

6. Et præparavit Do

minus Deus hederam ",

8( aſcendit ſuper capui:

Ionæ , ut effet umbra iſu

per capot ejus , 8( prote

geret eum , ( laboraverac

enim ,9 8( lætatus est Jo

nas ſuper hcderâ , lætitiâ

magnâ. r —

7. Et paravit Deus ver-i

mem aſcenſu diluculi in

crastinum : 8( percuffit

hederam , 16: exaruit. .,

8. Et cùm ortus fuiffet

ÿ. 5.0n pourroittraduirUOrJonas étoit nouveaux Interpretes conviennent preſilire

ſorti de Ninive, 8c il ſeroit aſſis du côté de unanimement que e’eſi le ricinu: ou p.1[

L'Orient: il s'était fait là , 8re. ma-C/iri/Ii , dont on distingue une eſpece

ÿ. 6. Saint Jérôme avoue qu'il ne s'est qui devient grande comme un* arbre, 8c

ſervi ici du mot huile” , que parce que la auſſi haute qu'un petit figuier , 8c donc le:

langue Latine ne lui en fourniſſait point feuilles ſont comme celles du plane, 8c plus

d'autre qui ſilg

le terme de 'original : il avoue que cette

nifiât la plante déſignée par grandes.(bid. Hébr. autr. pout le inenrevà couvert

. plante eſt aſſez différente du lierre. Nos de ce qui pouvoir Fincominodet. ~

rai z



CHAPITRE IV.
$37.

ſol , præcepit Dominus

vento calido 8( urenti :. 6c

percuffit ſol ſuper caput

Jonæ , 6c æstuabat : 6c pe

tivit animæ ſuæ ut more

retur , 6c dixit : Meliùs

est mihi mori, quam vi~_

vere.

9. Et dixit Dominus

ad Jonam : Putaſne benè

iraſceris tu ſuper hederâ?

Et dixit: Benè iraſcor

ego uſque ad mortem.

IO. Et dixit Dominus:

Tu doles ſuper hederam ,

in qua non laborasti , ne

que fecisti ut creſceret ,

quæ ſub unâ nocte nata

est, &t ſub unâ noâe pe

tiit.

I r. Et ego non parcam

Ninivc civitati magnæ,

in qua ſunt pluſquäm cen

tum viginti millia homi—

num , qui_neſciunt quid

fit inter dexteram 8( fi

nistram ſuam, 8( jumenta

multa ?

"' ÿ. 8. Hébr. litt. un vent brûlant 8c ſilen

tien: , c. d. çuipdrſlz modírJlía/z même ne

fiÿîvir yuîóugmerzur ffdrdeur.

v1'. ro. 8c ll. Hébr. autr. Vous auriez

Seigneur fit lever un vent chaud ê(

brûlant; " 8( les rayons du ſoleil don

nant ſur la tête de Jonas, il ſe trouva

dans un étouffement 6- dans un abatte

ment extrême ; 8( il ſouhaita de mourir,

en diſant : La mort m'est meilleure que

la vie.

9. Alors le Seigneur dit à Jonas : Pen

ſez-vous avoir raiſon de vous fâcher

pour ce lierre? Jonas lui répondit : J'ai

raiſon de me fâcher juſqu'à jbuhaiter la

mort.

IO. Le Seigneur Iui dit : Vous vous

fâchez pour la perte d*un lierre , qui ne

vous avoit point coûté de peine à Plan

ter nr: à cultiver, qui est crû ſans vous ,

qui est _né en une nuit , 8( qui est mort

la nuit ſuivante :

~ Ir. Et moi je ne pardonnerois pas à

la grande ville de Ninive. " où il y a

plus de cent vingt mille perſonnes qui ne

ſavent pas diſcerner leur main droite

d'avec leur main gauche , ” 8( un grand

nombre d'animaux qui fbrtt mon ouvrage,
que je !nourrir dËFulſis long-temps, G qui

ne m'ont Point 0 enſë ?

rfépargnetois pas Ninive , cette grande vil

le , ou , &cm C'est le même terme dans les

deux membres.

il. ir. Cela s'explique ordinairement des

épargné cette plante, qui , 8re. Et moi je enfants.

Fin de la prophétie de fonds.

ſiTçmc XI.
YY ï



MICHÉE.

L ICHÉE, qui est le ſixieme des douze petits Prophetes dans les

Rians de MÎ- Exemplaires. Hébreux 8( dans ceux, de la Vulgate , est le troi

"Êîftflÿzäë ſieme dans les Exemplaires de la Verſion des Septante , qui le placent

Fes, Sa Paine. entre Amos 8( Joël. L'inſcription de ſa prophétie nous apprend qu'il

TËWPS de ſi; étoit de Maraflhi, (a) qui étoit, ſelon Euſebe ô( ſelon S. Jérôme, (b) une

KËÎËÏJÀJÂJ bourgade près &Eleuthéropolis dans la tribu de Juda. Peut-être auſſi

Nîichée fils .de que l'expreſſion de l'Hébreu Moraſlhi , ou Maraſlhi , (c) ſignifie ſimple

â:“ſñ:‘;'Pr?p';‘Ëf ment habitant de Maréſà , qui étoit une des villes de la tribu de Juda ,

ties. ſelon le témoignage de Joſué ; (d) 8( Michée même parle auſſi de cette

ville. (e) L'inſcription ajoute que le Seigneur parla à Michée jbus les

regne: de .ſeat/tan, (PACÏLKIZ G- JEzéchit-u. Ce Prophete est donc posté

rieur à Oſée 8( à Amos qui prophétiſoient ſous le regne d'Ozias , mais

il peut être antérieur à Joël, qui paroit n'avoir prophétiſé que ſous le

regne de Joakim : ainſi il pourra occuper le rang que lui donne la Ver

ſion des Septante. Ce Prophete est fort différent d'un autre du même

nom dont il est parlé dans le III. Livre des Rois , (f) ô( qui vivoit dans

le royaume d'Iſraël ſous les regnes d'Achab roi d'Iſraël , 8( de Joſaphat

roi de Juda. Celui-là est nommé Michée fil: de Jemla : celui-ci est

nommé ſimplement Miehée Moraſlhites ou Maraſlhites ,' 8c ce ſurnom ne

lui est peut-être ici donne' que pour le distinguer de celui qui vivoit

avant lui. Enfin l'inſcription nous annonce que Samarie Ô- Jéruſalem

ſont le principal objet des prophéties de celui dont nous parlons ici:

8( cela même encore prouve qu'il prophétiſoir avant la déſolation 8C

la ruine de Samarie qui ſut priſe par Salmanaſar-\en la ſixieme année

d‘E2e'chias.

 

(a) Alix/z. t. t. = (b) Eufeb. O Hieron. in locir. :z (r) 'nr/Inn peut venir de

:twain = (a) .ſo/ile, xv. 44. C'est le ſentiment de Vatable , Montan. Iſidor. Maſ. 8c D.

Calmet. ..—.:.: (e) Mea. r. 15. = (f) 3. Keg. xx”. 8. ſiſi”.
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Le Prophete annonce d'abord( Chap. I.) les jugements que le Sei

gneur exercera 8( ſur Samarie 8( ſur Jéruſalem: ſur Samarie par les di

Il'.

Analyſe des

prophéties de

verſes expéditions des Aſſyrlens; ſur Jéruſalem , d'abord par Pexpé- Michée ſelon

dition de Sennachérib, 8( enſuite par celle de Nabuchodonoſor. C'est l” ſe” ſims…

de Samarie qu'est ſortie l'infidélité d'Iſraël ; c'est de Jéruſalem même

qu'est ſortie l'infidélité de Juda. Le Prophete annonce laruine de Sa

marie. Il safflige parce que la plaie de Samarie paſſe juſques ſur Juda,, 8(

pénetre juſqu'à Jéruſalem. Il annonce à Samarie ſa ruine' ,~ il avertit' Juda

de profiter de cet exemple : il voit la déſolation pénétrer juſqu'aux por

tes de Jéruſalem. (Cela regarde le temps de Sennachérib. ) Le péché de

Sion ,. c'est d'avoir imité l'infidélité d'Iſraël. Le poids qui a accablé Iſ

raël , viendra alors juſques' ſur les villes de Juda. Le Prophete annonce

à Jéruſalem la captivité de ſes enfants au temps de Nabuchodonoſor.

Il reproche aux enfants d’lſraël‘leurs infidélités j; ( Chap. II. ) il leur

annonce les vengeances du Seigneur. En vain les enfants d'Iſraël ſe

promettent l'impunité de leurs crimes : le Seigneur est bon pour les

bons; mais il punir les méchants: ainſi il exercera ſes vengeances ſur

ſon peuple. Mais le jour viendra où il raſſemblera toute la maiſon de

Jacob , en réuniſſant les restes de la maiſon d'Iſraël aux restes de la

maiſon de Juda. Le Seäpeur lui-même leur ouvrira le chemin , 8( mar

chera à leur tête. -

Le Prophete s'adreſſe enſuite aux Princes de Jacob , (Chap. III.)

8( aux chefs de la maiſon d'Iſraël :( la ſuite fait voir que ceci s'adreſſe

particulièrement aux chefs de la maiſon de Juda , qui est auſſi elle-mê

me déſignée dans les Prophetes ſous le nom de maiſon d'Iſraël: ) il leur

reproche leurs infidélités , 8( leur annonce les vengeances du Seigneur.

Il tourne enſuite ſes reproches contre les faux prophetes qui ſéduiſoicnt

le peuple. Il déclare qu’il a été rempli de l'Eſprit de Dieu pour faire

connoître à la maiſon de Jacob ſes iniquités. Il reproche de nouveau

aux princes de Jacob leurs injustices. Il releve l'infidélité des Princes ,

8( des Prêtres , 8( des faux prophetes ; il leur reproche leur fauſſe ſéñ

curité : il annonce la ruine de Jéruſalem. ( Cela regarde le temps de Na

buchodonoſor. ) Mais auſſi-tôt il prédit le rétabliſſement de Sion;

(Chap. IV.) le concours des peuples qui 'viendront y rendre hommage'

au Seigneur; le jugement que le Seigneur exercera ſur la multitude des

nations ; la paix qu’il établira parmi tous les peuples. Le Seigneur pro

met de rappeller alors celle qui étoit boitéuſe, dest-à-dire, la maiſon

de Juda, qui avoit voulu allier le culte du Seigneur avec le culte des

idoles ; 8( celle qu’il avoit chaſſée 8( affligée , dest-à-dire , .la maiſon

d'Iſraël qu’il avoit rejettée , 8( ſur laquelle il avoit pendant long-temps

a péſanti ſon bras. ll promet de conſerver des restes a_ celle qui _étoi_t

oiteuſe , 8c de faire ſortir un peuple puiſſant de celle qui avoit été

éloignée 8( chaſſée z il tégnera lui-même éternellement ſur Sion. Le

Prophete annonce à la fille de Sion que ſa premiere puiſſance lui ſera

'-YYY²

8( immédiat.
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rendue. Il lui prédit 8( ſa captivité 8( ſa délivrance. Il annonce le ſouä

lévement des nations contre' Sion après ſon rétabliſſement : ( c'est l'ex

pédition de Gog , (a) dest-à-dire , de Cambyſe :) il annonce leur dé

faite ô( le triomphe de Sion. Il prédit les vengeances que Dieu exercera

ſur Babylone, (Chap. V. il. I.) qu'il déſigne ſous le nom de fille de

.BrígandL ( Ce fut ſous Darius hls d'Hystaſpe, que Babylone éprouva

les derniers coups des ven eances du Seigneur.)

Le Prophete paſſe en uite à ce qui regarde le Meſſie. ( Chap. V.

1/. z. 8( ſuiv.) C'est de Bethléhem que ſortira le Dominateur d'Iſraël:

mais bientôt après il abandonnera les enfants d'Iſraël juſqu'à ce que

celle qui doit enfanter ait enfanté , ( dest-à-dire , juſqu'à ce que , ſelon

l'expreſſion de S. Paul, (a) la plénitude des nations ſoit entrée dans

l'Egliſe, 8( que l'Egliſe les ait enfantées à J. C.) ô( alors il rappellera

les restes de ſes freres , (dest-à-dire, les restes des Juifs qui ſont ſes freres

ſelon la chair, ) 8( ils ſe réuniront aux vrais enfants d'Iſraël , (c'est-à

dire , au peuple Chrétien. ) Mais avant le temps de ce rappel, le Domi

nateur d'Iſraël aura déjà établi ſur la terre ſon empire , 8( ſa gloire aura

.éclaté juſqu'aux extrémités du monde : il ſera un Prince de paix. Ici le

,Prophete revient aux ombres 8( aux figures : il annonce la fin de la cap

tivité de Jacob :il déclare que le Seigneur ſuſcitera ſept ô( huit Prin

ces qui détruiront la terre d'Aſſur, 8( qui délivretont entiérement les

enfants de Jacob de la puiſſance des Aſſyriens , qui avoient uſurpé leur

terre. (Ceci regarde l'expédition de Darius fils d‘Hystaſpe ſur Baby

lone. Darius étoit l'un des ſept conjurés qui S'emparerent dtrtrône de

Perſe :la principale autorité lui fut déférée ; 8( depuis ce temps les rois

de Perſe de cette race ont toujours eu-ſepr conſeillers privilégiés qui

,occupaient le ſecond rang après le Roi.) Le Prophete annonce qu'au

.temps de cette pleine délivrance , les restes de Jacob ſeront comme une

roſée qui vient du Seigneur , 8( qui n'attend rien de l'homme : ils ſeront

au milieu des peuples comme un lion qui ravir ſa proie ſans qu'on puiſſe

la lui ôter; tous leurs ennemis périront devant eux. En ce temps-là

le Seigneur leur ôtera leurs chevaux ê( leurs chariots ;il renverſera leurs

villes 8( leurs fortereſſes , parce qu'ils n'en auront plus beſoin, étant

établis dans une paix entiere, 8( le Seigneur étant lui-même leur dé

fenſeur. Il leur ôtera toutes leurs divinarions 8( toutes leurs idoles 5 8(

,ils n’adoreront plus les ouvrages de leurs mains. En même temps le

Seigneur répandra ſa colere ſur toutes les nations qui n'auront point

écouté ſa voix. > .

, Le Seigneur reproche~ aux enfants d'Iſraël leur ingratitude. ( Chap;

VI.) Les enfants d'Iſraël reconnoiſſent l'inſuffiſance de leurs ſacrifices.

 

' (4)6Voyez la Dzflêſlutio” ſi” Gag, à la tête du Livre (Ezéchiel. :la) 'Rom- 81-'

,51 2- | ï' i ‘ r . , ,
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Le Prophete leur enſeigne le vrai moyen de plaire au Seigneur : c'est

de marcher en ſa préſence avec fidélité. Il continue de leur reprocher

leurs infidélités , 8( 'de leur annoncer les vengeances du Seigneur. Il

tourne enſuite ſes regards ſur la maiſon de Juda. ( Chap. VII. ) Il gémit

ſur la corruption des enfants de Jacob. Il leur annonce les vengeances

du Seigneur. Jéruſalem ſe conſole dans l'attente des miſéricordes de

ſon Dieu. Babylone est avertie de ne pas ſe réjouir de la chûte de Jé

ruſalem. Jéruſalemfera relevée , ê( Babylone ſera renverſée. Toute

'l'étendue de la terre des enfants de Jacob ſera repeuplée. Le Prophete

ſupplie le Seigneur de reprendre la conduite de ſon troupeau. Le Sei

gneur promet de délivrer ſon peuple , ô( de faire pour eux des prodiges

dont leurs ennemis ſeront confondus ê( épouvantés. Le Seigneur aura

pitié de ſon peuple ; il eſſacera les péchés des restes de ſon héritage;

.il accomplira les promeſſes qu'il a faites à leurs peres. Tel est le précis

_des prophéties de Michée.

Ce Prophete reproche donc aux deux maiſons d'Iſraël 8c de Juda ll!

leurs infidélités ;c'est là le principal objet de ſa million. Il annonce Ëfflgïſiêïsézſg:

les vengeances que Dieu exercera ſur la maiſon d'Iſraël par les armes de Miel-ée -.

.des Aſſyriens , 8( le double châtiment dont il frappera la maiſon de g'“‘;“ffl°“‘,&

.luda , d'abord par les armes de Sennachérib , à qui il ſera permis ſeule- ielreîifîiiiiuerîi'

ment de S‘avancer juſqu'aux portes de Jéruſalem, 8( enſuite par les Remarqlzeÿſui

armes de Nabuchodonoſor , à qui il ſera permis de réduire Jéruſalem Ë,‘,’.'°{’ſh‘ï²""

_en un monceau de pierres: il annonce la réunion 8( le rétabliſſement !oubliant ich

des deux maiſons d'Iſraël 8( de Juda , 8( le jugement terrible que Dieu MW*

exercera ſur les ennemis de ſon peuple. Enfin il porte ſes vues juſqu'au

Meſſie , dont il annonce clairement Pavénement 8( le regne.

En effet, S. Matthieu nous apprend (a) qŒHér-ade: ayant aſſemble' tous

le: Princes de: Prêtres G les Docteurs du peuple , ê- s'e'tanr enqui: d'eux où

_devoir naitre le Christ, le Meſſie , il: lui dirent que c’e'toit dans Bethlêhem de

Juda, ſelon ce qui avoit c'te' écrit ar le Prophete : (b) Et vous, Bethléhem ,

zerrede Juda , vous n'êtes pas a derniere parmi les principales ville: de

Juda : car c'est de vou: que ſortira le Chef qui conduira Ifraël mon peuple.

On lit aujourd'hui dans l’Hébreu , dans la Vulgate 8( dans les Septante

même: (c) Et vous , Bethléhern-Ephraiha , quoique vous jbyez petite entre

le: principales villes de Juda , cependant c’est de vous que _ſortira celui qui

domínera ſur Iſraël. C'est bien au fond le même ſens; 8( on pourroit dire
_ -.M~" . ~ ñ A - . .

 

(a) Alan/i; u. 4. 6* ſèçq.= (b) Afich. v. z.: (c) n'y! nnffau D115 n*: nnmëóuïitl*:

'win :-n-nb Nx* v5 'van d'un' 'BÔNB nin-IB LXX. Kai n' BnZÀíi/a -Îxçxzv :-Repas-Ê , Ê/\Iyofolr ä'

'E ?b à xiÀiaiœiv l'iſſu. é”. eſt' ju.” SErÀttlvtlai 'Ê ?D ['15 äpxuæ 'â Pagan/M' ſſulg. E( [u, .

;Berlileliem .Epzirar/ta , parvulu: es i” millióu.: Jad.: ,* ex le rai/n' egredien” qui ſi: domi.

aator in Iſrael. Le mot Hébreu !PN qui ſignifie mille , a beaucoup &affinité avec U115”

qui ſignifie celui qui lient un rang distingué : 8c d’ailleurs chez les Hébreux les cheſs de

nulle :ancient un rang distingué.
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que Œvangéliste , ou même les Prêtres 8( les Docteurs qui alléguerent

ce texte , s’attacherent moins aux expreſſions qu'au ſens. Mais quel

ques Anciens ont lu d'une maniere plus conforme aux expreſſions de

S. Matthieu ; 8( il y a lieu de ſoupçonner ,que les expreſſions de

S. Matthieu repréſentaient l'ancienne lecture du texte. (a) Quoi qu'il en

ſoit , il est toujours certain que ſelon cette prophétie , c'étoit de Beth

léhem que devoit ſortir le Meſſie : 8( c'est auſſi dans Bethléhem que J. C.

a pris naiſſance. (b) Le Meſſie , le Chef annoncé par Michée , devoit être

le Dominateur d'Iſraël; 8( c'est auſſi ce que l'Ange 'dit de J. C. (c) Le

Seigneur Dieu lui donnera le trône de David ſon pere , G' il régncra éter

nellement fier la mai/bn de Jacob. Mais tous ceux qui deſcendent d'Iſraël ,

ne ſont pas pour cela vrais Iſraélites; (d) 8(ñtous ceux qui ſont de la race

d'Abraham , ne ſont pas pour cela ſes vrais enfants : ce ſont les enfants

de la promeſſe, qui ſont réputés être les enfants d'Abraham ; 8( les en..

fants de la promeſſe ſont ceux qui ſont héritiers de la foi de ce Patriar

che. (e) Les autres ſont repréſentés , ſoit par Iſraël exclus de l'héritage

de ſon pere, ſoit par Eſaü dont le droit d‘aineſſe est tranſmis à' Iſraël

ſon frere , qui par cette raiſon est appellé Jacob , ſupplantateur. Jeſus

Christ est donc venu régner fin* la mai/on de .Iacob , dest-à-dire , prin

cipalement ſur les Gentils , qui ſubstitués aux juifs , ſont ainſi parti

culiérement déſignésſous le nom de Jacob. Le Meſſie doit ſortir de

Bethléhem : voilà ſon origine ſelon la nature humaine , ſelon laquelle

il doit être fils de David. E: tu , Bethlehem Ephrdtha , non e: par-villas in

principibur Juda : ex re enim egredietur Dux , qui ſi! Dominator in Iſrael.

Mais la nature humaine doit être unie en~lui avec la nature divine;

il doit être en même temps fils de David 8( fil: de Dieu: 8( ſelon ſa
nature divine , ſon origine remonte juſqu'au commencement desntemps;

elle précede même le commencement des temps ;elle remonte juſ

qu'aux jours de l'éternité : 8( c’est ce que dit auſſi le Prophete : E:
egreffur ejus ab initio, à diebus ærernitarlſir. Juſqu'ici la prophétie est

très-claire : la ſuite ſouffre quelque difficulté : mais il ſera néanmoins

facile de l’éclaircir en conſidérant bien les expreſſions du texte , leur

liaiſon avec celles qui précédent , 8( enfin la nature des événements

mêmes qui y réponden-t. Le Meſſie promis ſera le Dominateur d'Iſraël t

mais la plupart de ceux qui ne ſont Iſraélites que ſelon la chair le

çsiv-aâäääim, à!! .
 

(a) 1°. Tcrtuliien 8c ſaint Cyprien iiſoient : Negudçnam ſimínímd 'n , 8c Tmilieu' ne

liſoit point , ut ſi: : il y a lieu de ſoupçonner qu'au lieu de nv-'IÔ n'y! , pari-alu: u:

ſi; , qui forme même une phraſe aſſez extraor inahe , on a pu lire originairement,

n'y! nn” NL), no” e: parut/lux. 2°. Euſebe 8e S. Cyrille ne liſoient point, mini : il y*:

lieu de ſoupçonner qu'au lieu de "7 1mn , ex te mini , on aura lu origiuairement *pan t”.

ex u mini. 3°. Euſebe 6c Tertullien liſoierit le mot , dax, que S. Matthieu exprime , æ

qui pouvoir être originairement dans l’Hébreu , 1'11. Le Meſſie est déſigné ſous ce nom

par Iſaie , Lv. 4. 8c par Daniel, ix. 25. Luc. il. 4. 'G' ſi”. :..—_ (c) L'u- l

32. = (d) Rom. ix. 6. 7. 8. ——... (e) Gal. iii. 29- — '
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, tentur ad filíos Iſi-ae

méconnoitront , le rejetteront ; c’est pourquoi, après avoir pris naiſ.

ſance au milieu d'eux, après avoir même conſommé au milieu d'eux

tous ſes myſieres , il les abandonnera : Poſt hoc (a) dabít eos. Car la

liaiſon même de cette parole avec celles qui précedent, prouve que

le Prophete continue de parler du Dominateur d'Iſraël : 8( nous voyons

dans Oſée que Fexpreflion dont ſe ſert ici le Prophete Michée , ſigni

fie quelquefois abandonner. Comment vou: abandonnerai-je , ô Ephraïm? d it

le Seigneur par la bouche d’Oſée; (b) comment vou: livrerazî-je à vos

ennemis , ô Ifi-aël? comme-neveu: traíterai-je comme j'ai traite' .Adama .7

comment vou; réduíraí-je à l'état où j’ai réduit Séboïm ? QUOMODO DAB()

TE , EPHRAIM ,~ TRADAM TE , (c) ISRAEL .7 QUOMODO DABO TE SICUI'

.ADAMA ,- PONAM TE UT SEM-rm?

Le Dominateur d'Iſraël abandonnera donc ceux au milieu de qui il

aura pris naiſſance ; mais ce ne ſera pas pour toujours : il les abandon

nera juſqu'à ce que celle qui doit enfanter ait enſanté ; 8( alors les restes

de ſes freres reviendront ô( ſe réuniront aux enfants d’Iſraël : Dabít eos

uſque ad remplir quo arturíens pepererit ,' G' reliquiæ frarrum ejus com/er*

ZŸS. Jérôme reconnoît que ces derniers mots annon

cent la converſion future du peuple Juif; il reconnoît que ſenfantement

ici marqué est celui par lequel les Gentils ſont engendrés à J. C. mais il

ſuppoſe que l'expreſſion, dabíz eos, peut ſe rapporter au temps qui a

précédé la vocation des Gentils , 8( s'entendre de l'état dans lequel Dieu

aiaiſſé les Juifs durant cet intervalle; c'est ce qui lui a donné lieu de

traduire : Dabiz eo: ufizue ad tempus quo parturiens PARIET , comme

nous le liſons dans la Vulgate : dest-à-dire , il les laiſſera juſqu'au

temp: où celle qui doit enfanter, ENFANTERA. Voici de quelle ma

niere il explique ce texte : (d) )) Ce Dominateur d'Iſraël qui doit

»ſortir de Bethléhem , mais dont l'origine remonte juſques dans

» l'éternité, laiſſera les Juifs, il leur permettra de régner juſqu'au

n temps de celle qui doit enfanter, dest-à-dire , juſqu'au temps où

:a s’accomplira cette parole : (e) Réjouiſſez-vous , stérile qui n’enfan

>- tiez pas; faites éclater les cris de votre joie , vous qui ne deveniez

n point mere; car celle qui étoit abandonnée, a maintenant plus d'en

:D fants que celle qui avoit un mari. Dabít .Ïudæos , caſque rdgnare Pennir

D) tet, uſque ad remplir parie-nti: , quando complebizur íllud : Lærare ,flerilíg

» qua: non paris ,* erumpe ê' clama , que: non parturis z quoníam multi filii

» define-magix quàm ejus qu” habet vir-um. Car , aoute-t-il , lorſque celle

:z qui étoit ſtérile aura engendré ſept enfants , d) ê( lorſque celle qui

 

(a) La Vulgate porte : Proprer Itac- L’l~lébreu porte , PH , ui peut aufli ſignifier,

Poſl hoc. A la lettre , Les clio/Z.: !tant ainſi. r: (b) Oſèe , XI. = (c) La Vulgate

porte : Proregdm le. Mais l’He'btcu lit: 11mn, "adam te: 8c Symmaquc l'avoir traduit

en ce ſens, EMM”, n. = (d) Hit-remi” MM. v. col. 1531. :-_-~_ (e) Iſlæi. Liv. 1. C41.

1v. 27. = (f) r. Reg. u. 5.
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d) avoit eu beaucoup d'enfants , ſera tombée dans la défaillance ; lof-ſ

» qu'à l'occaſion dela chûte des Juifs ,la plénitude des nations ſera en*

» trée, alors tout Iſraël ſera ſauvé. Cùm enim sterílis pepererít ſèptem, 6

” qua: multor habuerat fllíor, fuerit ínfirmata, ê' delíño populi Judaíct', ple

» nitudo gentium fitbinzraverít, [une omnis Ifi-ael ſalt-u: fier. Alors les restes

d) de ſes freres reviendront 8( ſe réuniront aux enfants d'Iſraël: alors

)) viendra le Prophete Elie dont le nom ſignifie , le Seigneur Dieu , 8(

n il réunira le cœur des peres avec le cœur des enfants, 8( le coeur des

i) enfants avec le cœur de leurs peres : alors ce dernier peuple ſe joindra

» à l'ancien , enſorte que ces derniers ſoient appelles avec vérité en

» fants d'Abraham , lorſqu'ils croiront en celui qu’Abraliam a vu avec

D) joie. Et reliquiæ fratrum ejus ad filíos Iſrael convertentur, G adr-enim;

D") Elia: Propheta ,' quad interpretarur Deus Dominus , converter corda pa

” trum adfilior , Ô' corfilíorunt ad Parra: ſ10: : G' novlffimus populusjunge~

)) tur antiquo, ut ver-è filií Abraham appellent”, cùm in eum credíderínt

D) quem vidi: Abraham, G- lætatu: est. (c Mais l'expreſſion de FHébreU (a)

peut fort bien auſſi ſignifier : Dabit eos uſque ad tempus quo parturíens

PEPERERIT. Alors l'expreſſion dabit eos pourra s'entendre de l'abandon

auquel les Juifs incrédules ont été justement livrés depuis la mort de

J. C. 8( cela forme, ce ſemble , un ſens plus naturel 8( plus ſuivi.

Le Meſſie ſortira de Bethléhem :mais après avoir pris ſa naiſſance au

milieu des enfants d'Iſraël, après avoir conſommé au milieu d'eux ſes

mysteres , après avoir ſait éclater au milieu d'eux les premiers effets

de ſa puiſſance 8( de ſon regne , il les abandonnera juſqu'à ce que

l'Egliſe ſon épouſe ait engendré , ſelon l'expreſſion de l‘Apôtre, (b)

la plénitude des nations ; après quoi les restes de ce peuple qui ſont

ſes freres ſelon la chair , viendront ſe réunir à ceux qui ſontles vrais
enfants d'Iſraël par l'eſprit de la foi : Dabit ear uſque ad tempus quopcîſirtu

riens pepererit , G' reliquíæ fratrum ejus convertcntur adfilio: Iſiael. ,

1V_ AD FILIOS ISRAEL : expreſſion bien remarquable: Aux enfants d'Iſ

Suite dcsRé-raël. Nous ſommes donc nous-mêmes par l'eſprit de la ſoi les enfants

"ŸÃ d'Iſraël auxquels les Juifs viendront ſe réunir au temps de leur retour:

Michëedïdral- nous ſommes donc nous-mêmes les enfants de Juda auxquels les en

äzxeïäîælïſokîfants d’Ephraïën viendront un jour ſe réunir. Et de même que S. Jé

(ſlſſaël 3( rôme dans ſes Commentaires ſur les Prophetes , 8( ſpécialement ſur

Juda, confldé- le Prophete Michée , poſe pour principe que , quant au ſens mystique ,

ÊÎÏËCËJÛZÊ; Samarie s'entend toujours de Phéréſie ; 8( Jéruſalem , de l'Egliſe :

euples,c'est-(c) Quantùm vero' ad myflicas inrellectus , Samaría ſèmper in hærefibns

'dûe' mm accipitur, Jeruſalem in Ecclefia : de même on peut dire que dans le

fi d — . . , .PFÏÏÎUÎË ?Ê ſens allégorique Samarie communément peut s'entendre du peuple Juif ,

Juda figure du

peuple Ciné

tién.

 
lñíññño.

(ê) 7H7' 7H51' ny 'l'y = Roſſi. xi. 15. ='_(c) Hicrary/m. in Mai. init. col:
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8( Jéruſalem du peuple Chrétien. En effet, en parlant des prophéties

d‘Oſée 8( d’Amos , nous avons montré ſous combien de rapport les deux

maiſons d'Iſraël 8( de Juda ſe trouvent être la figure des deux peuples',

‘c’est-à~dire , Iſraël figure du peuple .luif , ô( Juda figure du peuple

Chrétien: 8( ſi nous conſidérons ſous ce point de vue les prophéties de

'Michée , nous y trouverons une ſource abondante d'instructions 8( même

de conſolations. Nous y trouverons des reproches capables de nous con

'fondre ,- mais nous y trouverons auſſi des promeſſes vbien capables de

nous conſoler. Non : le Seigneur ne promet à Samarie rien de ſemblable

à ce qu'il promet à Jéruſalem: mais cette Jéruſalem àqui ces magnifi

ques promeſſes ſont faites , est celle-là même ſur qui tombent auſſi les

reproches 8( les menaces du Seigneur : 8( ce ſeroit ſe tromper 8c ſe faire

illuſion ,~que de laiſſer au 'peuple figuratif les reproches ô( les menaces ,

ê( de ne vouloir le reconnoître comme figure du peuple nouveau que

'clans les promeſſes. L'Egliſe de J. C. toujours pure 8( toujours ſainte',

ſubſistera toujours : 8( c'est à elle qwappartiennent les promeſſes faires

à Jéruſalem. Mais tous ceux qu'elle renferme dans ſon 'ſein ne ſont pas

tous exempts de reproches: il S'y trouve des prévaricareurs , 8( quel

quefois en grand nombre : 8( c'est ſur eux que tombent les reproches

8l les menaces , que les Prophetes adreſſent aux perfides enfants de Juda ,

aux coupables habitants de Jéruſalem. Reprenons le parallele des d'eux

maiſons ô( des deux peuples. ~

Entre les crimes que le Seigneur reproche aux enfants d'Iſraël par la

bouche duProphete Michée , il inſiste principalement ſur ce qu'ils ont

leve' la main contre Dieu même. (a) Jamais ce reproche put-il mieux

convenir qu'aux Juifs incrédules , qui leverent 1a main contre J. C. 8C

en le faiſant mourir, ſe rendirent coupables d'un Déïcide ? Quoníam

contra Deum est marius eorum. Ailleurs le Seigneur S'écrie : Qui eſl cauſe

du crime de Jacob .7 n'est-ce pas Samar-ie .7 (b) Et qui est cauſe du crime de

toute la nation Juive repréſentée par les perfides enfants de Jacob?

n’est~ce pas Jéruſalem même repréſentée par Samarie ? n’est- ce pas

dans Jéruſalem même que J. C. a été condamné à être crucifié ? Qui:

fcelus Jacob ? nonne Samaria .7 Mais que dit après cela le Seigneur ï Je

rendrai Samarie comme un monceau de pierres qu'on ramaſſe dans un champ*

jeferai rouler ſes Pierres dans la vallée , 6' je découi-friraí ſes fondentenrs .

(e) N'est-ce pas là préciſément ce que J. C. annonce àJéruſalem lorſqu'il

lui dit : (d) Il viendra ſi” toi un temps où tes ennemis te reriverſèronr , ô- ne

laiſſeront pas en toi pierre ſurpierre. N'est-ce pas là auſſi ce que Jéruſalem

a éprouvé , lorſque par les infidélités dont elle s'est rendue coupable ,

elle est devenue comparable à Samarie ? Et ponam Samaríam quaſi' acer

r

 

(a) Mel. ir. r. _-—~_. (J) MM. r. 5. La Vulgate lit z Quadflelus Jacob! Mais ?Hdi

hteu lit : in', = (c) Mai. r. 6.= (d) Luc. xix. 43- 44- '

\ Tome I. Z z z <
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vum lapidum in agro.: G' detraham in vallem lapide: ejus, '6- funda~—

menta ejus revelabo. Plus loin le Seigneur annonçant aux enfants- d'Iſraël

leur captivité, leur dit : Leveq-vou: , 6' allez,- car vous ne trouverez Point

ici de repos. (a) Et ailleurs , s'adreſſant à Samarie: Arrachez-vous le.:

cheveux , lui dit-il , Cr coupez-ler entiérement pour pleurer vos enfant: qui

.étoient vos délices : dépouillezñvow de tous vor cheveux comme l'aigle de ſa:

Plumes, parce que vo: enfants ſànr emmenés loin de vous : (b) Ou ſelon l'ex

preſſion des Septante 8( de la Vulgare : Parce que vos enfant: jbnt emme

nés Captifl' loin de vous. (c ) N'est-ce pas ce que J. prédit touchant les

Juifs : (d ) Ils ſeront emmenés captifs dans toutes les nations. N'est-ce pas ce

que les Juifs ont éprouvé .7 Quoniam captivi duEZi ſunt ex te. i

Le Prophete annonçant aux villes des dix tribus la déſolation qui

alloit tomber ſur elles, s'adreſſe particulièrement à Saphir, ville forte

de la Galilée , ô( dont le .nom ſignifie un lieu distingué par ſa beau—

té , 8( à Saanan , autre ville de la Galilée , dont le nom ſignifie un lieu

abondant en troupeaux; 8( il leur dit : Paſſez chez .les étrangers , vous

qui habitez à 'Saphir ,~ paſſez-y toute nue , ô- couverte de confuſion : ſbrteg

de votre demeure , vous qui habite-dz à Saanan ,~ ſortez-en couverte de

deuil : 8( il ajoute : Que la mai/bn voi/ine apprenne de vous à demeurer

ferme. (e) Avant Jeſus-Christ il n'y avoir ſur la terre aucun lieu où

Dieu fit éclater ſa gloire 8( ſa majesté. plus que dans la Judée: c‘étoit

là qu'il étoit connu 8( adoré ; c’étoit là cette habitation que Dieu avoit

couverte de ſa gloire : mais depuis .Jeſus-Christ la nation Juive cou

pable du ſang de cet homme-Dieu ,‘ est chaſſée de cette habitation;

elle en ſort dépouillée de ſes prérogatives, 8( couverte d'une confu

ſion qui la ſuit par-tout : Tran/i tibi , habitatrix Saphir, nuda G- con

fuſit. Avant Jeſus-Christ la Judée étoit lebercail du Seigneur ,~ c’étoit

là l'habitation de ſon peuple, la demeure de ſontroupeau : mais de

puis Jeſus-Christ la nation Juive coupable du plus grand de tous les

crimes , est chaſſée de ce lieu 'autrefois abondant en troupeaux ; elle

 

(d) Meh- ir. ro. La Vulgate one: Nan hahnis hic requiem. L’l~lébreu :l la lettre :

nmmn nm KL!, no” htc requin. 5d ſous-entend , tibi ; 8c la Verſion des Septante l'ex

prime. = (b) Mich. l. I6- 172D 1'71 'D - (c) LXX. d'il ÎÎXFaÀU-:lvsnear Jn' 0V.

..-= Luc. xxl. 243x14* ntixpaM-rwHr-vffai 5'” 'za/la' Tai ISU”. = (e) Mic/l. l. Il. La.

Vulgare porte : .Er tranſit: voóis, habit-nic pale/ira , cmfidſà ígrzomínizîi no” (ſi egreſſà

u” habitat in exitu :pla/tdm domus vieil” .accípie-z ex vous, qua-flair' fihimer. L'HÔ

greu lit : HNY' N5 mv: my ww nuvi* n25 'Way 'away DDD np* brun n*: *mon par

nam' ll y a apparence qu'au lieu de 03'? *Ûnÿ , iran/î vabi: , on a dd lire , '[5 my,

Iran z tibi 3 8c qu'au lieu de HNÏ' N5, nan egredialur, on aura lu originairement , nat'

:i7, ſilu' egredíatur. On trouve une expreſſion ſemblable dans le Cantique des Cantiques,

x. 8. 1", U!, egredere tibi. Le pronom est ſur-abondant dans cette phraſe commedans

celle du premier membre, tranſi tibi: c'est un Hébraïſme. Peur-être auſſi qu’au lieu de

typo?) , planctum , il faudroit lire Wiki” plancha_ Le reste ſignifie à la lettre : domus

'iii-ina rapid: cx 906i: flarioncm ſite”.
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,est obligée tfenſortir couverte de deuil : Sibi egrediatur habit-mix Saa- '

nan Plangens. Mais ici ſouvenons-nous *de ce que dit ſaint Paul: (a)

C'est à cauſe de leur incrédulite' , que ceux-là' ont été retranché: : Pour vous ,

Ô Gentil, c'est par la foi que vous demeurez ferme ,~ ne vous eleve-z point ,

mai: craignez : car ſi Dieu n'a.Pa: épargné les branches naturelle: , vou:

devez craindre qu'il ne vous épargne pa: auff. conſidérez donc la bonté 6

la jëvérité de Dieu : ſa ſévérité envers ceux qui ſbnt tombé: ; 6' fa bonté

envers vous , l toutefois vous demeure-dz ferme dan: l'état où fa bonté vou:

a misnzutrement vou: _ſerez auflí retranché. La nation Juive a été re

tranchée : c'est un exemple , une instruction , 8( un avertiſſement pour

la maiſon voiſine, destñàñdire , pour la Gentilité Chrétienne. A la

vue de la ſévérité de Dieu ſur ces hommes incrédules , la Gentilité

Chrétienne doit apprendre à conſerver précieuſement cette foi par

laquelle ſeule elle peut demeurer ferme :Domus vicina capiaz ex vobis

flabilitatem ſuarn. À ~

Mais le Prophete S’afflige , parce qu'il voit que la main du Seigneur ,' . V
après avoir frappé Samarie , vs'étend juſques _ſur Juda , 8( répand la dé-fflijfc däef**

ſolation juſqu'aux portes de Jéruſalem. .ſe m’aband0nnerai aux plain- deux :zi-diron

re: , dit-il , je _ferai retentir me: cris ; je me dépauillerai de mes vêtement: , “Jffllſîfiëä P* de

G- je marcherai nud ; je pouflerai des hurlements comme le: dragon: , G- der dïadeuîugî.

ſon: lugubres comme le: autmche: :parce que la plaie de Samarie est une Pleï- Rem"

Plaie mortelle ,' G que cette plaie vient juſque; ſur Juda , G .Vétendjufqiffà a diſäLnîïe

porte de mon peuple , juſqu'à Jéruſalem. (b) Le Prophete après avoir aver- Sei-irlaehérib

ti lumaiſon de Juda de profiter du châtiment exercé-ſur la maiſon *add* “Fr”

d'Iſraël , ajoute: Car celle qui habitait dans Maroth , ( dont le nom ſigni- c ° m" '

fie amertumes ou rebellions, ) eſl dans Paffliâíon à cauſe du bien dont

elle ſe voit privée : (ou même , est malade juſqu'à la moru) ear le mal

envoyé par le Seigneur est deſcendu juſqu'aux Porte: de Jéruſalem. (c) Et

plus loin le Seigneur annonce qu'il va faire venir un conquérant ſur celle

qui habite dan: Maréſa, ville de Juda , dont le nom peut ſignifier celle qui

tient le premier rang; 8( que le poid: d'Iſraël , dest-à-dire , le châti

ment dont il a frappé Iſraël, viendra juſizœà Odollam, autre ville de

Juda , dont le nom ſignifie Pornement du peuple. (d) Depuis la mort

I" ,
 

(d) Rom. xi. zo. u. n. == (b) MM. r. 8. p. La Vulgaris porte: ai.: deſpe

rat.: est. ljl-lébrcu lit: Wim, mamfera. La Vulgatc porte : teligit Forum. 'Hébreu ,

Tyw 'rg p” , pertigít uſÿue ad partent. = (c) Mdr. l. u. La Vulgaire porte : Quid

infirme” :ſi in 507mm que habit.” in emaritudiníbur, 9m'- Jzſimdit, acc. Hcbr. m1?)

mwa' :m5 7h” 'n Dale: enim propter bonum lrabiutrix Marvin. Peut-ètre qu'au lieu de

;m5, propter bonum, il faudroit lire 701735 , ad mortem : le ſens ſeroit ,infirmata est uſÿue

cd mortem , comme on le lit au lV. Livre des Rois , xx. l. = (d) Alien. r. t5. LI

Vulgate porte: Hcredenr. Uflébrcu lit : WT” , qui peut auſſi ſignifier, depopuldzorem:

un conîuórant qui ſe met en poſſeſſion dc l'héritage de ceux qu'il dépouille de leurs

biens. a Vulgatc porte : Gloria Iſrael. L'Hébreu , Bmw* ma: , peut aufli ſignifient-n?

du: Iſieel.

Zzzz
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\de Jeſus-Christ, la main du Seigneur s'est appéſantie ſur Jéruſalem 8c

ſur ſon peuple: la plaie dont cette nation a été frappée est une plaie

rnortelle : Mortifera eſl plaga ejur. La Judée avoit. été pour Jeſus-Christ

un lieu d‘amertumes 8( de rebellions ; 8( l‘infidele nation Juive qui habi

toit ce pays eſt tombée dans la douleur 8( dans Faffliction , en ſe

voyant dépouillée de tous les biens 8( de tous les avantages que Dieu

lui avoit accordés : Dole: propre-r bonum habitarrix Marorh : elle est tom

bée dans une infirmité 8( une langueur mortelleflnfirmara est zç/ízue ad

mortem habizatrix Maroth. Mais de même que le Seigneur s'étoit ſervi des

Romains pour exercer ſes vengeances ſur. les Juifs incrédules : de même

dans la ſuite il ſe ſervit des Sarraſins pour exercer ſes vengeances ſur les

Chrétiens prévaricateurs. La plaie dont Dieu avoit frappé Samarie vint

juſques ſur Juda , 8( s’avança juſqu'aux portes de Jéruſalem. Les Sarrafins

armésdu glaive de la justice du Seigneur , ſe répandirent ſur les terres de

la Chrétienté; 8( plus d'une fois on les vit pénétrer dans l'Italie, 8( s'avan

v cer juſqſſaux portes de Rome même z Venir (plaga ) ufque ad .ſudam,

perzígit uſque ad partam populi mci , riſque ad Jeruſalem. Le mal envoyé par

le Seigneur deſcendit ainſi juſqu'à la porte de Jéruſalem , (Fest-à-dire,

juſqu'à la porte de cette ville , qui est à l'égard du peuple nouveau ,

ce qu’étoit Jéruſalem à l'égard de l'ancien peuple ; juſqu'à la porte de

cette ville que Dieu a choiſie , 8( qu’il a rendue le centre de la vraie

Religion , la capitale du monde Chrétien : Defcendít malum à Domino

ad por-tam Jeruſalem. Mais un nouveau malheur menaçoir encore l'Ita

lie. Un conquérant devoir s’avanc.er, non. pas toutefois juſqu'à Iéru

ſalem , mais juſqu'à Maréſa , ville de Juda. L'Egliſe Grecque repréſen

tée elle-même par Finfidele maiſon d'Iſraël , devoir porter le poids des

vengeances du Seigneur ; 8( le poids d'Iſraël devoir s’avancer juſqu'à

Odollam , ville de Juda. En effet, un conquérant fameux , Mahomet II.

vainqueur de Constantinople , non, content d'avoir ſubiugué les Grecs ,

porte ſes vues juſques ſur Rome ;il s'avance, 8( il pénetre dans les terres

de cette Egliſe, qui tient le' premier rang entre toutes celles du monde

Chrétien , ô( qui dès ſon origine a été choiſie pour être lîornernent 8( la

gloire du peuple du _Seigneur ;il entre dans l'Italie; il.ſe rendimaître

d’Otrante: Adhuc depopularorem adducam zibi , habitatríx Mare-fl: : ufquead

Odollam veniez pondu: Ifi-ael; Et ſur' 'cela il ſaut ici remarquer ce que" dit ſe

célébre Maffillon, lorſque parlant de S. François deñPaule- qui vivoit

alors , il s'exprime ainſi : (a) n Le même Pere des lumieres qui lui dé

» couvrir les ſecrets des cœurs , le fit percer dans les ténebres de

» l'avenir. Les Fideles de ſon temps S‘écrietent avec ſurpriſe , qu'un

D grand Prophete avoit paru. parmi eux , 8( que le Seigneur avoit vi

 

(a) Panégyriquc de 8._ François de Paule , par M. Maſſillon ,, E ue/dc Clermont., ſon

,conde Partie , p. 66. 8( 67. du Tome des Panégyriqucs, de Pédit. e 1745. grand-ind”

J…
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n ſité ſon peuple. Il prévit les malheurs d'Iſraël, 8( la captivité dont

1) Jéruſalem étoit menacée ,- 8( comme le Jérémie de ſon ſiecle il vit'

)) en eſprit partir de Babylone un Prince infidele, 8( préparer les fers

)) ô( les flammes dont, on devoit enchaîner l'Oint du Seigneur , &brû

)) ler le Temple 8( la Ville ſainte. Mais qu'on est peu diſpoſé , mes

1U Freres , à écouter les Prophetes d'Iſraël, lorſqu'ils n’annoncent que

» des choſes déſagréables ! On traita ſes prédictions de ſonge 8( de

)) folie; &Mahomet entré dans l'Italie , 8( déjà maître d'Otrante , étoit

» ſur le point de ravager l'héritage du Seigneur , venir placer l'abo

” mination dans le lieu ſaint , 8( mettre ſous un tribut infâme la

»Reine des nations 8( la mÿâtreſſe des provinces, que François de

n Paule levoit encore 'inutilement les mains vers un peuple plein de

n contradiction ê( d'incrédulité. Mais vos miſéricordes, Seigneur , vont 7

)) toujours plus loin que nos miſeres : vous vous laiſſâres toucher aux

» larmes 8( aux prieres de votre ſerviteur; 8( il obtint de vous un

D' Ange inviſible qui frappa Sennachérib de frayeur , diſſipa les nations

n aſſemblées, 8( rendit la. paix 8( l'alégreſſe à votre Egliſe. u_ Ainſi

s'exprime M. Maſſil-lon.

- Ce' que Sennachérib avoit inutilement tenté, Nabuchodonoſor de~

voit l'achever ; 8( la fille de Sion devoit enfin être conduite juſqu'à

Babylone : mais auſſi c’étoit alors qu'elle devoit éprouver les effets

les plus admirables de la miſéricorde du Seigneur : c’étoit là qu'elle

devoitêrre' délivrée; détoitlà que le Seigneur devoit la racheter des'

mains de ſes ennemis : (a) Veníes ufllue ad Babylone-m ,~ ibi líberaberis ;

ibi redimet te Dominus de manu inimícorum tuorum. L'Empire Antichrér

tien de Mahomet ayant ſubjugué les Schiſmatiques Grecs repréſen

tés par la maiſon d'Iſraël , 8c ayant aboli l'Empire d'Orient par la priſe

de Constantinople , appellée la nouvelle Rome , )) que ſait-on , dit

n M. de la Chétardie, (b) s'il ne prouvera pas par un ſecond événev'

» ment , qu'il est le vrai destructeur de l'Empire Romain , dela nou-

)) velle ê( de l'ancienne Rome , d'Iſraël premièrement , puis de Juda ,

» ainſi qu'un Nabuchodonoſor? a Mais conſolez-vous, fille de Sion;

conduite juſqu'à Babylone, livrée entre les mains de vos- ennemis ,

c'est là que vous éprouverez les effets les plus admirables de la mi~~

ſéricorde de votre Dieu.; c'est' là que' vous ſerez délivrée; c'est'là- que

le Seigneur vous racheterades mains* de' vos-ennemis : Veníe: zzſiyue acl'

Billy/Inner” , liberaberi: ,' ibi rcdimer re Dominus de manu immzcarum

:Mamma Les prophéties d'Oſée 8( de Joël donnent lieu de penſer qu'en

effet l'expédition de Nabuchodonoſor est. la figure du fléau que .ſainrï

Jean nous annonce ſous le nom de ſecond malheur : (c) mais auſſi ſaint

 

- (a) Mal. 1v. Io. = (b) Explic. de l'Apocalypſe , quatrieme Age de !Égliſe , p. 6X.

'de-Œdit.- in~4°. imprimée en i701. à Paris ſous les yeux de l'Auteur. == (c) Voyez les

Préfaces ſur ces deux Prophetes.
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‘ Jean nous montre qu'à la ſuite de ce fléau les deux témoins ſeront en-‘

voyés ; (a) les cent quarante-quatre mille lſraélites ſeront marqués du

ſceau de Dieu ;(17) 8( l'Evangile éternel étant annoncé de nouveau

dans toute la terre , on verra ſe former ſur la terre cette multitude in

nombrable d'élus qui doivent paſſer par la grande rribulation, 8( qui

en ſortiront victorieux ; (c) 8( qu'enfin ,.après cette grande tribulation qui

ſera la conſommation du ſecond malheur , le ſouverain Juge deſcen

dra des cieux , fera périr Babylone , exterminera tous ceux .qui auront

corrompu la terre , délivrera ſon Egliſe , la racheteta des mains de

tous ſes ennemis , 8( donnera la récompenſe à ſes ſerviteurs : (d) Venier

uſque ad Babylone": ,' ibi liberaberir ,- ibi redimet te Dominu: ele manu ini

micorum tuorum. Ce fléau ſera ſans doute trèS-affligeant pour tous ceux

ui aiment Jeſus-Christ 8L ſon Egliſe : la fille de Sion alors humiliée

ſous la main de ſes ennemis , 8( réduite à une dure captivité au mi—

lieu d'eux , éprouvera les douleurs les plus vives ; elle reſſentira des

douleurs ſemblables à celle d'une femme qui éprouve Penfantement

le plus. pénible : (e) Dole G' ſerrage , filia Sion , quaſi parturienr: quia nunc

egredieris de civitate , G' habitabis in regione , ô' veniez uſque adB lo

nern : mais au milieu de ſa plus vive affliction , elle trouvera ſa con ola

tion dans le ſouvenir des promeſſes qui lui ſont faites , dans l'attente

certaine .de cette délivrance parfaite que les Prophetes lui annoncent ,

de cette rédemption entiere que ſon Epoux même lui promet , (f) 8(

dont l'approche lui ſera annoncée par les douleurs mêmes qu'elle reſ

ſentira: Venies uſque ad Babylonem ,' ibi liberaberir ; ibi redimet te Dominus

de manu inimicorum tuarum.

v1_ Alors pleine de confiance dans les promeſſes du Seigneur , ô( n'atten

Suïtc du mê- dant que de lui ſon ſecours , elle dira: Pour moi toute affligée , .toute

ſifraÿſfiëflſÿàu humiliée que je ſuis , j‘éleverai mes yeux vers le Seigneur : il est l'Erm

diſcours que ſuprême : mon ſort est entre ſes mains; c'est de lui ſeul que j'attends:

xîcllëfa mon ſecours ; 8C c'est auſſi vers lui ſeul que je poſterai mes regards : (g)

il! '

d… de l, ſi…. Ego autem ad Dominum ajpiciam. .Pattendrai celui qui est en même temps'

de Sion au mon Dieu 8( mon Sauveur : Jeſus-Christ que j'adore comme mon

:Ëkliïflfcdelî Dieu , ô( en qui j'eſpere comme dans mon Sauveur , m'a promis de ve

Babylone- nir lui-même à mon ſecours , ê( de me ſauver des mains de mes enne-ñ

‘ mis ; il viendra certainement, 8( il ne tardera point : je Pattendrai

donc avec une ferme confiance: Expeäabo Deum falvatorem meurn. Mon'

Dieu écoutera ma voix : le ſilence profond qu'il garde ſur moi le fait

paroitre ſourd à mes cris ; mais je ſuis aſſurée que' mon Dieu ne gar

dera pas toujours le ſilence :je ſuis aſſurée que mes cris s’élevent juſ

 

(a) Apec. xx. r. 9ſt".= (b) Apec. v”. r. Gſèqg. G' X”. r. Oſèg.: (c) Apec:

v”. 9. Gſèg. G' xrv. 6. 7. = (d) Apoc- xr. r5. &ſèçq- G' xiv. 8.: (e) Mie/I. rv. ro.

=(f) Luc. KK[- 18. His autem fierí ineipjenriéu: z reffizicire , 6' leva” cdpita veflraj

guonlam appropingaac redenpzio vefira. = (g) Md. v”. 7. G' ſe”.
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,qu'à lui , 8( que le moment viendra où il fera voir qu’il les a enten

dus : .Audiet me Deus meus. Ne vous réjouiſſez point , vous qui êtes

mon ennemie; ne vous réjouiſſez point parce que je ſuis tombée : ria

rion impie qui ne me haiſſez que parce que vous haïſſez le Christ que

j'adore, perfide 8( cruelle Babylone , ne vous gloriſiez point de vos

victoiresme vous réjouiſſez point de ce que vous me voyez abattue

ſous vos pieds : Ne læzerís , inimù-a mea , ſuper-_me , quía cecidí. Je me

relevetai après 'que j'aurai été astiſe dans les ténebres : vous me rédui

ſez à ètre alliſe dans les ténebres d'une dure oppreſſion 8( d'une hu

miliante captivité;je ſuis comme enſévelie dans l'ombre de la mort:

mais cette oppreflion ne durera pas toujours ; la _durée en est limitée;

le terme est fixé; 8( au moment marqué de Dieu je me releverai pleine

de force 8( couverte de gloire: Confurgam cùm jèdero in tenebrír. Le

Seigneur ſera lui-même ma lumiere :-il n'y aura plus alors pour moi de ~

ténebres ni de nuit ; je n'aurai plus beſoin de la lumiere des astres,

ni de la lumiere de la lampe; mais le Seigneur Dieu m'éclairera lui

même par l'éclat de ſa gloire : ſa lumiere ſe levera ſur moi, 8( m'en

vironnera : Dominus lux mihi erít. (a) Je porterai la colere du Seigneur ,

parce que j'ai péché contre Lui: mes enfants ont péché contre le Sei

gneur ,~ 8( à l'exemple de mon Epoux je prends ſur moi leurs péchés;

ie me reconnois coupable , parce qu'ils le ſont; je porte avec eux la

colere du Seigneur ; ils ſont mes membres , 8( je ſouffre en eux_ 8(

avec eux tout ce qu'ils ſouffrennje porte la colere du Seigneur , 8(

je continuerai de la porter tant qu’il lui plaira de me la faire ſentir,

parce que je ſais 8( je reconnois qu'elle est ſouverainement juste , 8(

qu'elle n’égale pas encore la grandeur des iniquités qui l'ont attirée:

Iram Domírií Portabo , quoniam peccaví ei. Je la porterai juſqu'à ce qu'il

juge ma cauſe , 8( qu'il m_e rende justice contre mes adverſaires : l'op

preſiion que je ſouffre est très-juste de la part de Dieu, mais elle est

très-injuste de la part de mes ennemis ; 8( le temps viendra où il pren

dra lui-même ma défenſe contr'eux : alors il jugera mañcauſe eritr'eux

8( moi, 8( il me rendra justice en me délivrant pour' toujours deleurs

mains , 8( leur faiſant boire à eux-mêmes toute l'amertume du calice

de ſa fureur :voilà le terme que j'attends, 8( juſqu'où je continuerai

de porter ſa colere : Dance caufam meam judicet , G faczat judiczum meum.

Alors il me fera paſſer dans la lumiere , 8( je verrai ſa justice : je ſor

rirai alors des ténebres dont je parois maintenant enveloppée ; 8( je
. . . . , .

paſſerai dans la lumiere , dans cette lumiere ineffable que lœil de

l'homme n'a point vu, 8( qui est reſervée pour les ſeuls enfants de

la lumiere : je verrai ſa justice ; je la verrai, non plus comme dans

 

bb1) La Vulgare porte z Dominus la.: 'in çffl. Uflébreu ai la lente , Denim” lux ini/li;

"MI nin*
\ï
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un miroir 8( comme ſous l'ombre d'une énigme, mais telle qu'elle

est: je la verrai dans tout ſon éclat ;je la verrai non plus dans de ſim

ples écoulements, mais dans ſa ſource même; je la verrai dans lui

même qui est la justice ſouveraine , la justice même par eſſence :Edu

cet me in lucem, G- videbo juflitiam ejus. Alors mon ennemie verra ma

gloire , 8( elleſera couverte de confuſion : cette nation impie qui

mbpprilne; cette Babylone perfide ô( cruelle, qui ſe glorifie de me

tenir abattue fous ſes pieds , verra la gloire ô( la félicité à laquelle je

ſerai élevée; ô( elle ſera couverte d'une confuſion qui tombera ſur elle

à la face de tout l'univers , ô( qui demeurera éternellement ſur elle:

.Et aſpiciet ínimíca mea , 6- operietur confuſione. Elle ſera couverte de con-_

fuſion, elle qui me dit maintenant : Où est le Seigneur ton Dieu?

Elle saffermit dans ſon impiété, en s'autoriſant du ſilence que Dieu

garde maintenant à mon égard ; 8( inſultant à ma douleur, elle vou

droit me couvrir de confuſion en me demandant où est le Dieu que

j'adore , 8( dont j'attends le ſecours : mais l’opprobre dont elle voudroit

me couvrir, retombera ſur elle ,- 8( c'est elle-même qui ſera couverte

de confuſion: Et operietnr confuſîone , quæ dicit ad me: Ubi est DOr-Tiinu:

Dem tuur. Mes yeux la verront ; ô( alors elle ſera foulée aux pieds

comme la boue qui est dans les rues: elle verra ma gloire ; ô( je verrai

ſon humiliation :je la verrai livrée entre les mains des exécuteurs de

la justice divine , qui lui feront éprouver le ſupplice qu'elle a mérité;

je la verrai livrée aux démons qui ſe jetteront ſur elle comme ſur lèur

proie ; je la verrai abattue ſous la tyrannie de ces eſprits de ténebres ,

ê( condamnée à éprouver éternellement ſous eux les coups redoublés

de la justice divine qui Fécrafera comme on écraſe la boue: Oculí mei

vídebunt in eam : nunc erit in conculcatíonem ut lurunrplatearum. Ces

paroles admirables peuvent-elles en effet mieux convenir que dans

la bouche de l'Egliſe au temps de ce fléau que ſaint Jean nous annonce ,

8( dont la captivité de Babylone paroît être l'image ?

Rcnlſalà-ue de Mais écoutons encore un moment ſaint Jérôme nous _expliquer lui

s'. jérôme ſur même les promeſſes qui regardent ce temps-là. Alors , dit le Seigneur ,

la délivrance je vous raſſemblerai tout entier , ô Jacob ; je raſſemblerai les restes

Ëælälrëïlfflſjſïuſlſraël : je les réunirai tous enſemble comme un troupeau dans la

maiſon de Ja- bergerie, comme des brebis au milieu de leur parc : 6( on entendra

cpb- &l ſrë" s'élever le bruit confus de cette multitude d'hommes raſſemblés : (a)

Congregans congregabo, Jacob , rotum re: collígens collígam reliquia.; Iſrael:

figure des reſ- paríter ponam illum quaſi gregem in Ûvílí , quaſi peau: in medio caularum

fuarum ,' Perflrepent Fra: liominibus. Celui qui doit leur ouvrir le chemin

unjourrappei- marchera devant eux : ils ſe préſenteront en foule ; ils paſſeront par

lé:
 

P——-—————~——

 

(a) Mai. u. t1. La Vulgate porte: I” unum zonduum. L’Hébreu lit : ?JPN VIII;

collígens collígdm. La Vulgate porter Tumultlubanzur à multimdine liaminum. L' é

brcu lit : mm mnmn , PNL/fuſent a6 [Milli/Xſ

la
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la porte, 8( ils ſortiront par elle; ( ou ſzlon la Verſion de ſaint Jé

rôme , ils entreront par elle :) leur Roi paſſera devant eux , 8( le Sei

gneur ſera à leur tête : (a) Afcendet dirumpen: ante eos : erumpent, G

zranſibttnt portant, Ô' egredientur (vel ingredientur) per eam .' G' tranſibit

Rex eorum coram eis, .6- Dominu: in eapite eorum. Voici de quelle ma

niere ſaint Jérôme explique ces deux verſets : 8( d'abord il fait parler

Jeſus-Christ même en ces termes : (b) D) Parce que vous n'avez point cru

D) en moi , lorſque je ſuis venu couvert de l’humble voile d'une chair

D) mortelle, je viendrai à la fin du monde dans tout l'éclat de ma

D) majesté, accompagné de mes Anges 8( de toutes les vertus céleſ

D) tes; 8( alors je vous raſſemblerai tout entier , ô Jacob ~. Quia in carnis

)) humílitate veni , ê' non credidíſiis milti , veniam in confummatione mundi ,

l) in majeſiate mea eum Angeli: , cæterlſque virturibur, ê' tune te totum Con

DD gregabo , Jacob. Alors je réunirai les restes d'Iſraël, 8( je les joindrai

)) au peuple Gentil dans ma bergerie: Tunc in unum conducam relíquias

D) Iſrael , Ô' cum gentium populo in ovili mea pariter copulabo. Alors je vous

)) environnerai d'un mur très-ferme ,- 8( la multitude des croyants ſera

)) ſi prodigieuſe , le concours tumultueux des brebis raſſemblées dans

r) le bercail ſera ſi grand , que leur nombre ne pourra ſe compter: Tunc

D) te muro firmiflimo -ſepiam ,' G- ranta erit credentium multitude , G' inter

D) caula: poſiri gregis tumultuatío, ut víncatur numerus pecorum largírate.

)> Et afin que Vous ne vous imaginiez pas que j'aie voulu parler de

)) brebis , lorſque j'ai dit que je' les mettrois comme un troupeau dans

D) la bergerie , 8( comme des brebis au milieu de leur parc -, remarquez

)) 8( comprenez que ces brebis ſont des hommes : car écoutez ce qui

:a ſuit : On entendra s'élever le bruit confus de cette multitude d'hom

Dz mes. Ac ne ſie forfitan pute: , quia dixi , Ponam illum quaſi gregem in

» Ovilí , ê' quaſi pecus in medio caularum , de ovibus me loqui , intellíge

D) quàd over Esta.- homines ſint : _ſequitur enim , Tumultuabunrur à multitueline

)) hominum. Le tumulte est formé par la voix de pluſieurs ;c'est un cri

)) qui s'éleve de la bouche de toute une grande multitude: 8( ce mot

r) est ici employé afin que nous ne penſions pas que ce ſoit la voix

D) d'un ſeul homme , mais que nous comprenions que c'est la voix,

D) commune de toute cette multitude , qui loue le bon-pasteur, parce

)) qu'il lui a applani toutes les difficultés , 8( lui a préparé le chemin

)) en marchant lui-même devant elle. Tumultur vox plurimorum est , ê'

'MW

 

(a) Ibid'. Ÿ. r 3. La Vulgarc porte : .Aſitndet panda): ir”. L’Hébreu lit : FIDH 71'737,

dſmzdit dimmpens. ll yalieu de croire qu'il faut lite ruby', aſcender. La Vulgare porte:

Dit/idem. L’Hébrcu , \r-D, erumpent. La Vulgate porte : Et ingredient”. L’Hébren ,

INÏW, C! egredíentur; 8( la Verſion des Septante y est conforme. Il est vrai qu'en liſant

atum , on auroit , t? ingredienlur: mais il paroit ue la ſunilitude est priſe d'une multitu

de qui ſort en foule d'une ville oil elle étoit ren ermée , 8c qu’ainfi la lecture :rum , G'

egredienrur, est bonne. = (b) Hiero”. in Mdr. n. tal. 1513.

Tome XI. Aaaa
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- rétabliſſement.

)) nimiœ 'mlllîllllldl-Yll-I clamor pariter emzfliæs : ne æſlimemus uniur vocem eſſe:

7) ſed Omnium communem , laudaniium bonum paſíorem) qui ardua qumque

D) com lanaverit , G- ſuo aquaverit pede. Que celui qui est leur guide dans

v le c emin , ſoit donc auſſi pour eux la porte du ſéjour de la félicité ,

» 8( qu'il diſe : Je ſuis la porte ; 8( alors ce divin Pasteur' leur ou

» vrant le chemin , marchant à leur tête , 8( étant lui-même la porte

» à laquelle ce chemin les conduit , ce troupeau fidele paſſera 8( en—

)) trera par lui. Du: itineris eorum , ipſe ſir paradgi janua , G- dicat : Ego

i) _ſum porta ;quo irer dividente , G præcedente, via: por-rd, rranſibitper

)) eum credulum Pecus. Et ce pasteur est leur Roi ; il est lui-même le Sei

» gneur : delà vient qu'il est dit auſſi-tôt : Leur Roi paſſera devant eux ;

d; 8( le Seigneur ſera à leur tête : Paſior autem iste ô' Rex :ſi ê* Dominus.

» Uncle ſequitur : Et iran/ibit Rex eorum coram cis , ê' Dorninus in capite

a) eorum. a

viii. Saint Jérôme met ici une liaiſon ſi intime entre la converſion des

Ëïçgiîgsêfu' Juifs 8( le_dernier avénement de Jeſus-Christ, qu'il ſembleroit même

couz-eme à h ne pas ſéparer ces deux événements :cependant il est certain qu'entre

fille de Sion ces deux événements il y aura au moins quelque intervalle ; ô( ſaint Jé~

'a rôme , ſans doute, le comprenoit lui-même , puiſqu'il reconnoiſſoit que

deux maiſons la converſion des Juifs ſera le fruit de la miſſion d'Elie, &qu'ainſi

figîë' z f; les Juifs ſeront convertis avant que ce Prophete ſoit mis à mort , 8C

[Cs (lêfflícr, par conſéquent avant que ,Jeſus-Christ deſcende du ciel dans l'éclat

eſſorttdes na- de ſa gloire. Il a donc ſeulement voulu dire que Jeſus-Christœonſom

:fäfnffifflâäf: meta dans ſon dernier avénement le grand ouvrage de Fentiere déli

de Sion au vrance des deux peuples , dont la réunion aura été auparavant opérée

"mp5 de ſh" par le ministere d'Elie. Et cela nous donne lieu d'ajouter encore ici une

réflexion. Nous avons déjà fait obſerver que le Seigneur annonçant

par la bouche d’Ezécl1iel la réunion 8( le rétabliſſement des trois ſœurs ,

Jéruſalem , Samarie 8( Sodome , marque expreſſément que Jéruſalem ,

qui n'est que la ſeconde des trois , ſelon l‘ordre des temps , conſervera

cependant toujours la primauté qui la distingue entre les deux autres,

enſorte que les deux autres lui ſeront données pour être ſes filles : (a)

Et dabo eas tibi in filias. Nous retrouvons encore une promeſſe ſem

blable dans la prophétie de Michée. La Vulgate porte : Et vous,

tour du troupeau , environnée de nuages , la fille de Sion viendra juſ

qu'à vous z. 8( la _fille de Jéruſalem recouvrera ſa premiere puiſſance

8( ſon regne : (b) Et tu , rurris greg-is nebuloſa , filia Sion llflllœ ad te ve

níer ,. G veniet pote-ſia: prima, regnum , filiæ Jeruſalem. L’Hébreu exprime

“le même ſens : à l'exception du ſeul mot .Ophel que ſaint Jérôme a lu

avec un Ale-ph , ô( alors il peut ſignifier nebuloſa ou caliginojiz , tour en

 

(a) .Ëíecfi, xvi. 6v. r: (b) lllicñ. rv. 8. Ui-Iébreu prouve que , fili.: Sion, est l:

nominatif de Île/riri; 6c que , _fill-z Jeruſalem , est un dati-E
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'Veloppée de nuages ou d‘obſcurité : au lieu dequoi on le lit aujour

d'hui avec un Aïn ,* ô( alors il peut ſignifier excelſa , tout élevée; ou -

-bien il peut être pris pour le nom même de la tour; il y avoit à Jé

ruſalem un mur nommé Ophel. (a) Mais les Septante , Aquila 8E Sym

maque , ont lu ce mot tel que ſaint Jérôme le liſoit. (b) Les Septan~

te le traduiſent au ſens de fqualida, fuliginoſa, une tour qui est toute

garée par l’ardeur du feu ;Aquila au ſens de tenebroft , une tour en

ñveloppée de ténebres ; Symmaque au ſens de abfcondita , une tour ca

chée par l'obſcurité qui la couvre. Les Septante traduiſent :Et vous ,

-tour du troupeau , route gâtée par l’ardeur du feu , la fille de Sion vien

-dra juſqu'à vous; 8( la fille de Jéruſalem recouvrera ſa puiſſance, ſon

premier regne en revenant de Babylone: (c) Et m., turris gregir ſqua—

-Iida , filia Sion ad re veniet , ê' vente! principaux: , primum regnum , ex Ba

bylone, filíæ Jeruſalem. Ce mor , ex Babglone ,- qui ne ſe trouveque dans

la Verſion des Septante paroîtroit aſſez ien convenir au premier mem

.bre ; 8( en comparant la Verſion des Septante avec la Verſion Vul~

gate , il ſemble qubriginairement on auroit pu lire dans le texte: Et

vous, tour du troupeau environnée (l'obſcurité,~ la fille de Sion re

viendra* de Babylone juſqu'à vous ,ï 8( la fille de Jéruſalem recouvrera

ſa premiere puiſſance,, ſon premier regne : Et tu, turri: gregi: caligi

naſit , filia Sion ex Babylone ad uſque te veniez , C1' veniez pote-ſta: prima ,

primum regnum , filiæ JerufI-tlem. Cette tour du troupeau c'est le temple

même , ſelon ce qu'Iſaïe dit : (d) Mon bien-aime' avoit une vigne, au

milieu de laquelle il conflruzfit une tour. Ce bien-aimé c'est Dieu: cette

vigne c'est la maiſon d'Iſraël: cette tour c'est le temple. Jeſus-Christ

emploie auſſi la même comparaiſon : (e) Un pere de famille planta une

vigne, 6- _y bâtit une tour. Ce pere de famille c'est Dieu ; cette vigne

c'est la maiſon d'Iſraël; cette tout c'est le temple. La tour du troupeau

est donc le temple où ſe raſſembloit trois fois l'année toute la nation

qui étoit elle-même le troupeau du Seigneur. Cette tour fut couverte

de ténebres 8( d'obſcurité depuis ſa ruine au temps de Nabuchodono

ſor , juſqu'à ſon rétabliſſement au temps de Darius fils d'Hystaſpe ; 8(

la fille de Sion emmenée captive à Babylone , devoit être ramenée-de

Babylone, ê( reconduite juſqu'à cette tour enveloppée de ténebres 8(

dbbſcurité : Et tu , turri: gregi: caliginoſa , filia Sion ex Babylone uf

que ad te veniez. Alors la fille de Jéruſalem devoit recouvrer ſa pre

miere puiſſance 8( ſon premier regne z elle devoit être comme aupa

ravant le centre non-ſeulement des douze tribus réunies, mais de tous

les adorateurs du vrai Dieu , de quelque nation qu'ils fuſſent.: Et vr

 

(a) a. Par. xxvrt. 3. E: in muro Op/lel m1111.: conſlruxit. -_- (6) LXX. aJxMJd-r.
J9. rafle-Tnt. Sym. &woſſqr/ÇG” = (c) LXX. Kai ni ml”©~* [fill-N'Y alim-dh; , &Weill-p

Eni- Ë-ri ſi ?Ets , i9 imlttürtqai ti &Dol , vi "poilu fiarſhtla &I- ÏBÛLÆUÀËO* 7?' &vw-lai llîfïſMrlfll

:(1) Uhr'. v.1- a.: (e) Matt. xxl. 33. Mm x”. r.

A a a a z
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niet poteflar prima , primum regnum , filiæ .Ïeruflzlem- Voilà ce 'qui regarde

;le premier ſens que préſente la lettre du texte. Mais il ſaut avouer

que depuis le retour de la captivité de Babylone , Jéruſalem ne re

couvra jamais parfaitement cette puiſſance 8( cet empire qu'elle avoit

eu au temps de David 8( de Salomon; enſorte qu'on ne peut pas

dire que la prophétie ait été pleinement accomplie dans ce premier

ſens. Et cela même contribue à prouver que cette prophétie doit avoir

un ſecond ſens , un ſecond accompliſſement qui rempliſſe mieux toute

la force des expreſſions.»

Telle qu'autrefois la fille de Sion avoit été établie le centre de l'an

cien peuple, le centre de tous les adorateurs du vrai Dieu avant Je

ſus-Christ : telle l'Egliſe Romaine a été établie --le centre du peuple

nouveau , le centre de tous les adorateurs du vrai Dieu depuis .le

ſus-Christ. Cette fille de Sion menacée d'abord en vain par Senna

chérib, livrée enſuite entre les mains de Nabuchodonoſor, conduite

même en captivité juſqu'à Babylone , ſera ramenée de Babylone , 8(

rentrera dans tout l'éclat de ſa puiſſance dont elle avoit paru dépouil

lée dans les jours de ſes humiliations : Et tu, tin-ri: gregis caligino

fa , _filia Sion ex Babylone uſiſue ad te veniez. Captive avec ſes ſœurs au

milieu d'un peuple infidele ; abreiivée du même calice , elle ſembloit

être confondue avec ſes ſœurs : mais le temps de leur rétabliſſement

viendra , 8( alors ſes deux ſœurs lui ſeront données pour être ſes filles.

Samarie ê( Sodome ſeront rétablies enmême temps que Jéruſalem:

mais elles ſeront données pour filles à Jéruſalem ; 8( Jéruſalem ſera

le centre de leur réunion. Soit que l'Egliſe Grecque figurée par Sa

marie, revienne de ſon ſchiſme , ſoit que la nation .luive figurée

par Sodome, revienne de ſon infidélité, ce ſera en ſe réuniſſant à l'Egliſe

Romaine ſigurée par la fille de Sion , 8( reconnoiſſant ainſi pour mere

cette Egliſe qui est elle-même auſſi repréſentée par la fille de Jéru

ſalem : Et veniet pote/lat prirria , primum regrium , filiœ Jeruſalem.

Alors les nations infideles s’irriteront 8( conſpireront contre la fille

de Sion : (a) elles ſe raſſembleront 8( ſe réuniront dans un même deſ

ſein, en diſant : Que Sion ſoit lapidée , 8( que nos yeux ſe repaiſ

ſent de ſon malheur. Elles conſpireront contre l'Egliſe de Jeſus-Christ

8( méditeront ſa ruine. Mais ces hommes impies ne connaîtront pas

quelles ſeront alors ſur eux les penſées du Seigneur: (b) ils ne com

prendront pas ſon deſſein : ils ne ſauront pas qu'en leur permettant

 

(a) IIIe/i. tv. Il. E: nunc eangregata ſan! step” le gente: maine que dieu/u', .Lepi

detur , Cr' ajjiiiiet aeulu.: nq/I”. Voyez le Chap. l”. de Joel , les Chap. xxxvi”.

8c XRXlX. &Ezéchiel , 6c dans ?Apocalypſe le ill. x8. du Chap. x1. 8c au Chap. xx.

les ÿÿ. 7. 8L ſuiv. = (b) Ille/i. 1v. Il. auiem no” cagnaverunr eogituiiorles

Domini , G' no” ínnllexerunt conſilium :jus : quia eangregavie eos quaſi' ſerum

area'.
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de ?aſſembler 8( de conſpirer ainſi contre ſon peuple , ſon deſſein ſera

de les raſſembler comme de la paille qu'on ramaſſe dans l’aire pour

la fouler. Alors il appellera à lui la fille de Sion , (a) 8( lui donnera

la puiſſance de fouler elle-même cette paille :il lui donnera une corne

de ſer 8( des ongles d'air-ain , 8( elle briſera elle-même cette multitude

de peuples qui avoient conjuré ſa perte ; réunie alors à ſon époux,

8( rendue participante de ſon éternelle puiſſance, elle jugera elle

même, 8( condamnera ſes ennemis , 8( les ſrappera d'un anathême

éternel. Alors elle régnera , 8( tous ſes enfants entreront avec elle en

poſſeſſion du’ royaume qui-leur est prépare' : 8( le Seigneur régnera ſur

eux ſur la montagne ſainte de Sion , depuis ce temps-là iuſques dans

toute l'éternité : (b) Er regnabít Dominusfidper eos in monte Sion , ex hot:

nunc G' uſque in feculum.

 

(a) Mai. tv. 13. surge G' [ritura , fili.: Sion : qui.: roma ruum ponam :rm/m , G'

angular tua: Forum Un: : G' camminues popular mulzor, G' irmrficíes Hebr. ana

rñemdrízzóis) Donlíno raz-ina: comm , G' flrrírudinem comm .Domi/zo arriver/Ir urne.

= (b) Mai. tv. 7.

à
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Deut- XIX"

l.

fſai. r. z.

Vengeance.; du Seigneur' filr Samaric Ê ſízr .ſérustzlem Ruine

de Samar-ie: déſolation dc .Ïéruſàlem Avertmſèments , 1'61

proches , menaces adreſſées à' la mazſbn de Juda.

LXÆÉMOICI les paroles que le

, “V” ‘ Seigneur a dites à Michée

_ a ~ de Morasthi , ” qui pro

xÏ-?Wxphétiſa touchant Samarie

&Jéruſalem , ſous le regne de Joathan,

d'Achat: 8( d'Ezécñias , Rois de Iuda.

z. Peuples , écoutez tous : que la

.terre , avec tout ce qu'elle contient ,

ſoit attentive : 8( que le Seigneur Dieu

ſoit lui-même témoin contre vous , le

Seigneur qui voit tout de ſon ſaint tem

ple , ô' qui va punir tou: le: hórnme: , ſan:

en accepter les pllu puiſſants.

 

r. ſſë-.L-ÆX E R B UM Do

~ miniquod fac

tum est ad Mi

XŸŸÏX chæam Mo..

raſihiten , in diebus JOa

than , Achaz , 8( Eze

chiæ, regum Juda z quod

vidit ſuper Samariam 8(

Jeruſalem.

2.. Audite , populi om

nes; ô( attendat terra 8c

6c plenitudo ejus : 8( ſit

Dominus Deus vobis in

testem , Dominus de tem

plo ſancto ſuo.

3. Quia ecce Dominus

egred1etur de loco ſuo:

Ifaí-XXVLZI. 3. Car le Seigneur va ſortir du lieu

!him Où il réſide :il deſcendra du ciel,

Y. I. Ou Motasthite ,ce qui, ſelon l'Hé

breu , peut ſignifier , habitant de Moréſa ,

ou Maréſa , ville de la tribu de Juda dont

il est parlé au F. x5. Voyez la Préface.
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8l deſcendet , 8( calcabit

ſuper excelſa terræ.

4. Et conſumentur mon

tes ſubtus eum : 6c Valles

ſcindentur ſicut cera ä ſa

cie ignis , Gt ſicut aquæ ,

quæ decurrunt in præ~

ccps.

5. In ſcclere-Iacob om

ne istud , 8c in peccatis

domûs Iſrael z quod ſce

lus Jacob ? nonne Sama

ria ? 6c quæ excelſa Ju

dæ? nonne Jeruſalem ?

6. Et ponam Samariam

quaſi acervum lapidum

in agro cùm plantatur vi—

nea : 8( detraham in val

lem lapides ejus , &t fun

damenta ejus revelabo.

7. Et omnia ſculptilia

ejus concidentur , & om

nes mercedes ejus com

burentur igne , 6c omnia

8( foulera aux pieds ” tout ce qu'il y a

de grand ſur la terre. . ^

4. Sous lui , les montagnes diſparoî

tront ; les vallées s’entr’ouvrant , ſe fim

dront devant lui , comme de la cire de~

vant le feu ; 8( s'écouler-ont , comme des

eaux qui ſe précipitent dans un abi

me. "

5. E: tout ceci arrivera à cauſe du

crime des enfant: de Jacob, 8( des péchés

de la maiſon d'Iſraël :d'où est venu le

crime de: enfants de Jacob, ſinon de St.

marie , où .Iéraboam établit le culte des

veaux d'or .7 ê( quelle est la ſource des

hauts lieux " du royaume de Juda , ſinon

Jéruſalem , d'où Pidolatrie , qui y avoit

éte' d'abord introduire , .t'est répandue dans

tout le ayr .7

6. e rendrai donc Samarie comme

un monceau de pierres qu'on ramaſſe

dans un champ , lorſque l'on plante une

vigne , ô' que l'on jette enſuite dehors : je

la détruirai de même ; je ferai rouler ſes

pierres dans la vallée au eleſſur de laquelle

elle eſl bâtie ; 8( j'en découvrirai les fon

dements.

7. Toutes ſes statues ſeront briſées;

tout ce qu'elle a gagné'ſera brûlé par

le feu; 8( je réduirai en poudre toutes

ſes idoles: 8- parce que ſes richeſſes ont

été amaſſées du prix de ſa prostitution, ".

ÿ. 3. Bébr. autr. 8c marchera ſur , Bic.

Amor, 1v. r3.

ÿ. 4. Hébr. litt. Sous lui les montagnes

ſe ſondront , 8( les vallées s’entt'ouvtir0ut,

comme de la cire guiſe find devant le ſeu,

8c comme , 8re.

ÿ. 5. Autrement ſelon les Septantc : des

péchés. Cest-à-dire , qu'au lieu de nMuT,

excel.: , ils ont lu , comme dans le membre

ptéc dent , KTAUT ,pendu-I- Ou plutôt ils

ont lu dans les deux membres au ſingulier,

. nominatif demeure ſom-entendu :

ETAT , percutant.

Ÿl. 7. A la lettre, 8.'. ſelon ?Hébreu z ſes

récompenſes , &sfr-du deſlt prostitution.

Ibid. On lit dans [Hébreu cas” ,‘ ran

gregavir , pour onsu , congregata ſim! : Le

' de tua

niere qu'on ne peut le prendre que des no

minati s précédents , ou ſup oſer qu'il man

~ que , peut-étre par la négtgence des C01

pistes.
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G' de: dan: que lui 0m fait: le: peuple:

idolâtres , elles redeviendront auffi la

récompenſe des prostituées , en Paſſant

en de: mains jbuillées par Pidolatrie. ”’

8. C'est pourquoi je m’abandonnerai

aux plaintes ; je ſerai retentit mes cris ;

je déchirerai mes vêtements, 8( j'irai

tout nud; " je pouſſerai des hurlements

comme les dragons , 8( des ſons lugu

bres comme les autruches , "

9. parce que la plaie de Samarie est

déſeſpérée, "qu'elle est venue juſqu'à

Juda ; qu'elle a gagné juſqu'à la porte

de la ville de mon peuple , G' qu'elle eſl

entrée juſques dans Jéruſalem. "

IO. Que le bruit de vos maux ne s'é

tende point juſqu'à la ville de Geth : car

les Philiſlhins qui l’habitent , ne manque

roient par de le: augmenter par leurs in

fltlrer ô' leur: outrage; : etouffez donc vos

larmes 8( vos ſoupirs: couvrez—vous de

_cendre ô' de pouſſiere , vou.: qui habitez

dans une maiſon qui ſera bien-tôt réduite

en poudre. " ’

n. Paſſez couverts de honte 8( d'i

gnominie, vous qui habitez dans un

auſſi beau lieu qu'est Samarie, 6- qui vous

Ióid. Ou , comme vos temples ne ſe ſont

enrichis que des préſents que leur offroicnt

les honteuſes victimes de la prostitution,

on de Pidolatrie , auffi leurs richeſſes retour

neront aux Aſſyriens qui en ſeront un uſa

ge pareil dans les temples de leur pays.

ÿ. 8. c. à. d. mai vêtu, couvert d'une

ſimple tunique 8c d’habits déchirés-, nuds

pieds , &c. a‘ la maniere de ceux qui étoient

dans le deuil. On lit dans l’Hébreu SILI- ,

pour SULL , ſfiolidrur. -

Ibia'. D. Calmet croit ue l'expulſion de

l’Hébreu ſe doit entendre 'du cygne.

idola ejus ponam in per

ditionem : quia de mer

cedibus meretricis con

gregata ſunt , 8( riſque ad

mercedem meretricis re

vertentur. _

8. Super hoc plangam ,’

8( ululabo : vadam ſp0.

liatus , 8( nudus: faciam

planctum veluc draco

num , 8( luctum quaſi stru

thionnm.

9.- Quia deſperata est

plaga ejus, quia venir

uſque ad .Îudam , tetigit

portam populi mei uſque

ad Jeruſalem.

IO. In Geth nolite an
riuntiare ; lacrymisſſñ ne

ploretis ,* in domo pul

vetís pulvere vos ,conſ

pergite.

II. Et tranſite vobis ,

habitatio pulchra , con

fuſa ignominiâ : non est

il. 9. Hébr. autr. mortelle. ‘

Ióíd. Lirt. G* :d'elle .ó paſſé' juſqu'à Jéru

ſalem. i» Les A yriens après avoir déſolé le

royaume d'Iſraël ſous les re nes de Pbul ,

de Théglatplialaſar 6c de Sa manaſar , S’a

vancercnt dans le ro aume de Juda ſous le

regne de Sennachéril);

ruſdlem.

ÿ. ro. On lit dans l’Hébreu IAFRH ,pul

vm' , pour aux” , pulveris. On y lit en

ſuite HTFLST] , pour uTrLsr , conſperge u,

ſelon les Rabbins, ou HTFLSU , conſbergíre

vo: , comme ?exprime la Vulgatc. '

, qui vint affiégcr Jé

egteſſa
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egrefia quæ habitat in

exitu: planctum domus

vicina accipiet ex vobis ,

quæ stecit ſibimet.

I2.. Quia infirmata est

in bonum , quæ habitat

in amaritudinibus : quia

deſcendit maluma Domi

no in portam Jeruſalem.

j I3. 'ſumultus quadri

gæ stuporis habitanti La

chis : principiumÿ peccati

est ſiliæ Sion , quia in te

inventa ſunt ſcelera 1ſ

taeL

I4. Propterea dabic

emiffarios ſuper hæredi

tatem Geth : domus men

trouvez contraint: dc ?abandonner : celle

qui est ſituée ſur les confins de votre pays,

ne ſort pas de chez elle pour vous .ſl-courir a

la maiſon de Sion, qui est votre voiſine , a

entendu les plaintes qui venoient de chez

vous ; mais au lieu d'aller vous defendre ,

elle penſe à ſa propre ſûreté. ”

I2.. Elle s'est trouvée trop foible pour

vous allister , 8( elle est elle-même plon

gée dans l'amertume; parce que Dieu

a envoyé l'ennemi juſques dans les por

tes de Jéruſalem. "

r3. Les habitants de Lachis ont été

épouvantés par le bruit confus des cha

riots de guerres qui marchoienr conzfleux:

Lac/ii: , vous êtes la ſource du péché de

la fille de Sion ; parce que vous êtes la

premiere ville de Juda qui avez imité les

ſacrileges d'Iſraël. Vou:ſerez auſſi la pre

miere qui en portera-zz la Peine. ”

i4. Le Roi d'Iſraël enverra de ſes

gens avec de grands preſſent: aux princes

de Geth : mais ils n'y trouveront qu'une

ÿ. r1. Hébr. autr. Paſſez dans le lieu de

votre captivité', nue 8c confuſe, habitante

de Saphir : ueîſhabitame de Saanan ſorte

couverte de euil; que la maiſon de Juda

gui :fl votre voiſine apprenne de vous , M

finr: d'l_ſrae"l, à demeurer ferme , Gr à ne

pas attirerſur elle une ruine ſemblable a la

96:”. r) Sa liir ou Séphoris , étoit une ville

de la Gali] e , qui fut depuis nommée Dio

céſarée : Saauan étoit auili dans la Galilée,

8c appartcnoit à la tribu de Ncphthali. On

lit dans ?Hébreu : [ran l vobis , t.cM , pour

bus; ou que c'est un nom énigmatique qui

déſigne Samarie même. Peut-étre qu au lieu

de LTUB , in bonum , il faudrait lire LMUT,

ad mortem , comme on le lit au IV. Livre

des Rois z ſnfinnara cl! zlſÿue ad mortem :

elle est malade juſqu'à la mort. Voyez la

Préface.

ÿ. i3. Hébr. autr. Attelcz à votre char

des chevaux très-vices pour vou: ſauver ,

liabitante de Lachis : le premier , le pri/Ici

pal des péchés de la fille de Sion , c'est que

les prévarications d'Iſraël ont été trouvée:

un ou Lc , :ibi : 8c enſuite i.^ , non ,ôeut- I en vous ,~ c'est que vou.: avez-Jill: de Jian,

être pour LH , ſibí , parallele ai tióí. n y

lit auſſi MSFD , pldnctum , peut-ètre pour

IMSFD , in plariäu. Voyez la Préface.

ÿ. n. Hébr. autr. Car Fhabitante de

Maroth est ſaiſie de douleur pour la perle

de ſe: biens 5 car le Seigneur a envoyé le

mal G' Fqffliction juſquà la porte de Jé

ruſalem. n ll y a lieu de croire que lVlaroth

étoit quelque ville du royaume des dix tri

Tome X I.

ſmile' les lſinfidëlilctſ fflfidéï. » La ville de

Lachis étoit dans la attie la plus méridio

nale du royaume de îuda. Sennachérib s'at

taclia à cette ville avant que düſiiéger Jé

ruſalem. 4. Reg. xvr”. r3. G' lè”. On lit

dans H-lébreu au maſculin RTM , peut-être

pour le féminin RTMi , Aèliga : 6( peut-être

qu'au lieu de i.” , fille , il faudrait lire LC

u', tibifilia.

B b b b
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maiſon de menſonge, qui les trompera ,

6- qui ne leur donnera aucun ſecours. "

I 5.P0ur vous , peuple de Juda, qui ha

bitez à Maréſa, je vous aménerai des

étrangers qui hériteront de tous vos

biens; il: le: enléveront : G- le ravage que

fera l'ennemi de la gloire d'Iſraël, s'éten

dra juſqu'à la ville d'Odollam , qui efl à

l'extrémité de votre pa s. "

I6. Ville íngrate infidele , arrachez~

vous les cheveux; coupez-les entiére

ment, pour pleurer vos enfants qui

étoient toutes vos délices ; demeurez

ſans aucun poil, comme l'aigle qui fe

dépouille de toute: ſes plume: , parce

qu'on vous a enlevé 8( que l'on a em

mené captifs ceux qui vous étoient ſi

dacii in deceptionem re;

gibus lſrael. -

r5. Adhuc hæredem

adducam tibi , qua: ha

bitas in Mareſa : uſque

ad Odollam veniet gloria

Iſrael.

I6. Decſialvare , 8( ton-ï

dere ſuper filios delicia

rum tuarum : dilata cal-H

vitium tuum ſicut aquila :

quoniam captivi ducti

ſunt ex te.

chers. "

1/. I4. Hébt. autr. Maintenant donc,

_fille de Sion, donnez O envoyez des pré

ſents pourſàuver Moréſeth de Geth , Cv' les

maiſons &Aczib; mais ce ne era 911e pour

#ſauver l'illuſion qui a tromp les rois d'Iſ

raël : vo.: prefinr: ne vous flnverant, point

de: mains de l'ennemi. 1) Moréſcth pourroit

être la même que Maréſa ou Moraſlhi, pa

trie de Michée , 8c qui n’e’toit pas éloi née

de Gcth : Aczib étoit une autre ville Êe la

uibu de Juda. .Io/I xv. 44.

ÿ. r5. Hébr. autr. Je vous aménerai en

core un Maître qui vous poſſédera, ô vous

habitante de Maréſa; le poids qui a acca

blé lſraël viendra juſqu'a' Odollam. l) Ma

réſa peut être la même que Moréſcth, dont

il est parlé au verſet précédent. Odollam

étoit encore une autre ville de la tribu de

Juda.

ÿ. r6.- C'est le ſens de l’Hébreu , oil tous

les verbes qui vont ſuivre ſont au féminin :

ce qui précede , ſu poſe que ceci regarde

Jéruſalem, dont les abitants furent emule-z

nés captifs par Nabuchodonoſor.

*WW*
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ſi- CHAPITRE II.

Infidélités des enfants d'Iſraël. Vengeances du Seigne/ur ſi”

eux. Promeſſe de leur rappel. ‘

1. Æ qui cogitatis I. Allieur avons qui formez des

inutile , 8c operami- d deſſlëîlnâlnlugeſl 7 'î 3( qutprçnelz

ni malum in-cubilibus vel? an' votre l* es r ° "n°115 Crlmme ~

. - . . f les : malheur, dis-je, à ces cœurs pleins

":15 ' l-n Luce nlauffltnla a' [Piniquité, qui, après avoir pris ces mau

Clüfit llllld J quonlam Con' vai/ès reyblutions pendant la nuit, les exé

tra Deum est manus eo- cutent dès le point du jour : car c'est

rum. contre _Dieu même qu'ils levent la main ,

quand ils oppriment ainſi leurs freres."

z_ Et concupíerunt a_ z. Ils ont deſiré les terres de leurs voi.

gros 6c violent” rule_ ſins ,~ 8( ils les ont priſes avec violence :

ſunt ’ à rapucrunc do ils leur ont ravi leurs maiſons par for

,
_

a l . b ce:" ils ont opprimé ” l'un, pour lui

“TOS ' ca “mma arm" ravir ſa maiſon ; 8( l'autre , pour s’em—

virum s 8( domum ejus â parer de tous ſes biens.

virum , 8c hæteditatem

ejus. .

3. Idcirco hæc dicit 3. C'est pourqptzli voici .ce que dit le

-Domínus z Eccc ego cogi_ Seigneur . J ai ré o u de faire fondre ſur

to ſuper familia… mam ce peuple des maux dont vous ne déga

l dè f. gerez point votre tete .~ 8( vous ne mar

“Ja um un non au ere' cherez plus d'un pas ſuperbe; parce que

tis colla vestra , 8(- non le temps ſera très-mauvais pour vous.

ambulabitis ſuper-bi; quo

niam tempus peſſimum

est.

4. In die …a fumer…. 4. En ce temps—là, vous deviendrez la .

fable des hommes , 8( l'on prendra plai- '
îïgîäbäîî Eäläîiîîl; êuâ ſir à chanter des chanſons ſur vous , 8C

 

. . . à vous faire dire avec vérité : " Nous

ſuavitate dicentium : De

Ÿl. r. C'est le ſens de Pl-lébreu.

Iëil. Hébr. autr. parce qu'ils en ont le

pouvoir.

ÿ. z. Hébr. litt. ils ont deſir! les maiſons

de leursfreres, 8c ils les ont ravies.

Ibid. C'est le ſens de lffilébtcu.

ÿ. 4. Hébt. autr. En ce tempslî on pro—'

noncera ſur, vous des cantiques lugubres ,

8c on chantera ſur vous des lamentarions ,

8c on dira parmi vous: Nous ſommes ruió

nés, 8re.

Bbbbz
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ſommes ruinés; nous ſommes pillés de populationc vaſiaci ſu."

routes parts : le pays qui étoit à nous "

est paſſé à d'autres : nos ennemis ſe ſont

retirés ; mais de quelle ſorte ? Ce n'a été

qu'au-in de revenir, 8( de partager nos

terres emr’eux. "

5. C'est à cauſe de ces rai/aves que

vous ont attire' vos échés, ô Ifi-a" , qu'il

n'y aura plus per onne d'entre vous qui

ait ſa part 8( ,ſon héritage dans l'aſſem

blée du peuple du Seigneur , étant tou:

emmenés captifir , ou diſperſé: en divers

Pays.

6. Ne dites point ſans ceſſe , comme

vou: faites .- Ces paroles menaſante: n'au

ront point leur effet ; ces maux ne tombe

ront point ſur- ceux qui ſont à Dieu : ils

ne ſeront point couverts de la confuſion

dont on les menace. "

7. L'eſprit du Seigneur , dit la mai

ſon de Jacob , est-il devenu moins éten

du en miſéricorde , qu'il n'était autrefois ?

8( peut-il avoir ces penſées de nou: per

dre , qu'on_ lui attribue .7 Il est vrai que je

n'ai que des penſées de bonté , dit le Sei

gneur ; mais c'est pour ceux qui mar

chent dans la droiture du cœur ê' dans la

justice. "

mus : pars populi meí

commutata est: quomodo

recedet à me , cùm rever

tatur , qui regiones noſ

tras dividat?

v s. Propter hoc non eric

tibi mittens funiculum

ſortis in cœtu Domini.

6. Ne loquamini lo

quentes z Non stillabit ſu

per istos z non comprehen

det conſuſio.

7. Dicit domus Jacob :
Numquid abbreviatëus eſt

ſpiritus Domini , aut ta

les ſunt cogitationes ejus?

Nonne verba mea bona

ſunt cum eo qui recté

graditur P

Ibid. Litt. le partage de mon peuple.

Ióid. Hébr. autr. Lelpartage de mon peu

ple est paſſé d d'entrer; comment le: cn

éloignera-t-on pour moi, afin ue je puiſſe

y revenir? Ils ont Partagé en” (Rx nos ter

res. Ou ſelon les Septante: nos terres ont

été partagées. 'Il paroît qu’ils ont lu uiLQU,

diviſe' ſim! (agri nq/Iri.)

il. 6. Hébr. autr. Ne prophétiſez point

contre nou: , dira-r-an : ou pluto": qu'ils pro

phétiſent, ſi Dieu le veut ,~ car ils ne pro

phétiſeront rien qui pulſſè ajouter ai ceci; la

confuſion ne s'éloignent poin: de nous ,

nous drmrureronr couvert.: dïgnominic. Au

trement : Ne prophétiſez point contre nous,

diſent-Mr. 111.11": maintenant ils prophétiſe

tout, dis lc ..ſeigneur ,- 6' après cela ils ne

prophétiſeront plus contre ceux-ci : la con;

fuſion ne s'éloignent point de.: cnflmrs d'y;
rail; il: demeureront couverts Jigſrorniniſic.

On lit dans I’Hébreu [SG , rompre/rendez,

peut-être pour 'rsc , recedet 2 Le mot etr-IUT

peut également ſignifier ignamíniu ou igno

mini-l

_ ÿ. 7. Hébr. autr. La- maiſon de Jacob
diſira-t-elle : Le Seigneur est-il moins pa

tient qu'il rfi/air autrefois? Est-ce là ſa con

duite ordinaire i' tſi-ce ſim penchant de per

dre ſbn peuple P Mai: , dir [c Seigneur , n'ai

je donc pas des penſées de bonté pour

ccur qui marchent dans la droirure du

cœur? On lit dans ?Hébreu NAMUR , Dicta:

peut être pour HlAMR, Nnmquid dicit. on

tuum , E: dixit.
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8. Et ê: contrario po

pulus meus in adverſa

riumconſurrexindcſuper

tunicâ pallium ſuſiuliſiis :

&t eos qui tranſibant ſim

pliciter, convertiſiis in

bellum.

9. Mulieres populi meí

cjecistis de domo delicia

rum ſuarum : a parvulis

earum tulistis laudem

meam in perpetuum.

ro. Surgite , 8c ice ,

quia non habecis hic re

quiem : propter immun

diciam ejus corrumpetur

putredine peſſimâ.

t 1. Utinam non cſſem

vir habens ſpiritum , 8c

rnendacium potiùs loque

rcr : stillabo tibi in vinum ,

«Sc inebrietatem : 8e erit

ſuper quem stillatur , po

pulus iſie. '

8. Mon peuple, au contraire , s'est

révolté contre moi: en effet, vous avez

ôté_ aux hommes , malgre' ma défenſe- ,

non-ſeulement le manteau , mais la tu

nique ; ê( vous avez traité en ennemis

ceux qui paſſoient chez vous , ſans pen

ſer à vous faire aucun mal. "

9. Vous avez chaſſé les femmes de

mon peuple des maiſons où elles vi

voient en repos ;" 8( vous avez étouffé

pour 'jamais ma louange dans la bouche

de leurs petits enfants , en le: chaſſant de

Phéritaae de leur: pere: , pour lequel il:
P . . .

m’auroient béni , ſi vou: le: en aviez laiſſé:

en poffeffion.

IO. C'eſl Pourquoi voici ce que dit le Sei

gneur : Allez—vous—en , ſortez de votre

terre ,- vous n’y trouverez point de re

pos , parce que Pimpureté dont vous

l'avez ſouillée , l'a remplie d'une horrible

puanteur , "ô-y a attiré le carnage dont

vou: êtes menacér.

rr. Plût à Dieu qu'en parlant de la

forte, je un faux prophete; que je

n‘euſſe point l'eſprit du Seigneur , qui est

l'eſprit de vérité; ô( que je diſſe plutôt

des menſonges ‘. mai: ma parole tombera

ſur vous comme un vin qui vous enivre

ra ; 8( ce ſera ſur vous-mêmes que cette

parole ſera accomplie , 6- non ſur ceux

qui viendront après vous. "

Il'. 8. Hébr. autr. Mais hier mon peuple | ' il. ro. Hébr. lirt. d'une horrible corrup

s'est élevé comme un ennemi contre celui

qui vivoit en paix; 8c vous avez enlevé le

manteau de ceux ui paſſaient avec con

fiance G* _ſſi/uſé d( er de vou: en revenant

de la guerre.» Cela pourroit s'entendre

de la cruauté que les Iſraélites exercerent

ſur leurs freres habitants de Juda , ſous le

regne de Pbacée roi d'lſra'él 8c d'Achaz roi

de Juda. z. Par. xxvr”. 6. Ùſêqq. On

lit dans ?Hébreu ADR pour ADRT , pellium.

v. 9. Ce pourroit être un reproche du

trop fréquent uſage de la répudîation.

tion.
jr. tr. Hébr. autr. Pllſſit à Dieu que je

ſuſſe un homme qui tourne à tout vent,

6c qui débite des menſonges. Mais-ſtainle

rMnt je fais tomber ſur vous le vin 8c le ſé

œr , je vou: annonce la coupe enívranre de la

colere du Seigneur, 8c celui ſur qui tombera.

cette li [leur enivrante , deſk ce peuple mê

me. n n prétend que le _ſit-ar est le vin de

palmier. On lit dans ?Hébreu , MTIP , stil

lan: : La Vulgate ſuppoſe MUTF , flillallls.

Ces deux mots non Mm ne ſont pas dans
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I2. Cependant Voici ce que le Sei

gneur vous annonce pour votre conſolation:

Je vous raſſemblerai un jour tout entier,

ô Jacob ; je réunirai les restes d'Iſraël

avec .ſudo : je mettrai mon peuple tout

enſemble dans me nuujbn , comme on

raflemble un troupeau dans la bergerie ,

commedes brebis ſont réunies au milieu

(le leur parc : 8( la foule des hommes y

ſera (i grande , qu'elle y cauſera même

de la confuſion 8( du trouble." '

Iz. Car celui qui doit leur ouvrir le

chemin , marchera devant eux , G- ler en

couragera à le ſuivre ,- dejbrte qu'ils paſſe

-ront en troupes à la porte de Sion , 8( y

entreront: " leur roi paſſera devant leurs

yeux: 8( ce Rai ſera le Seigneur qui mar

chera à leur tête.

r z. Congregatione con#

gregabo , Jacob, rotum

te; in unum conducam

reliquias Iſrael : pariter

ponam illum quaſi gre

gem in ovilí , quaſi pecus

in medio caularum ,- cu

multuabuntur à multitu

díne hominum.

I 3. Aſcendet enim pan

dens iter-ante eos : divi

dent , 8( tranſibunt por

tam ,v 8( ingredientur per

eatn : 8( tranfibit rex eo

rum coram cis , 8( Do—

minus in capite eorum.

?Hébreu , gui paroît avoir ici ſouffert dela répandra ſur ce peuple une pluie cuir-rente. v

o istes. Au lieu de LU , ati/Mm, Cela ourtoit caractériſer en
P P

main des
général les

on aurait pu lire LH , ei, qui pouttoit ſe faux prophetes, 8c particulíérement l'Ame

joindre au y). précédent en ce ſens : corrapn

crit , corruptio [çſſmd (er-ir) a'. Enſuite au

lieu de !ll-C , umóul-rnr , peut-être faudrait

il lire RBL , venus; au lieu de czn , menu'

ru: , la Vulgate même ſuppoſe D”. , lo

guen: , ou verbum : Icubêîîc qu'au lieu de

'ATF , flilldbo, il fau toit lite [TF ,ſlillabíu

8c au lieu de LC , tiói , peut-être LH , ei:

le ſens ſeroit : Vit 9.11m: _ſbirittr G' fill-zx

verbe ſlillebit ei in vinum G' in _ſueram ; G'

eril ſlílldrorpopuli /iujur : Un homme dont

l'eſprit ſera vain , 8c les paroles tromPeu-ñ

ſes , répandra ſur cette terre une pluie de vin

8c de ſécar , 8c il ſera comme une nuée qui

christ qui à la fin des temps (Zcluira les Juifs

par ſes promeſſes.

1l'. t2. Litt. du tumulte , le bruit qui .r’e'

Zeve d'une multitude ruflêmblle.

ÿ. r3. Hébr. autr. Celui qui doit ouvrir

la brèche , pour les deſir-rer de leur capti

vin' , marchera devant eux 3 ils ouvriront

la btéche ; ils paſſeront par la porte, 8(

ſortiront du lieu de leur exil 3 8c leur roi

paſſera devant eux , 8c ce roi, Sec. $- Jérôâ

me entend ces derniers verſets de la réunion

future des restes d'Iſraël avec le peuple

Gentil dans l'Egliſe de Jeſus-Christ , qui est

lui-même leur Roi 8c leur Dieu.
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CHAPITRE III.

Infidélité des Princes , des flzux Prophetes , 6' des Prëtres de

la mai/bn de ſuda. Leur flzuſſè ſécurité. Ruine de .ſéru

ſizlem.

1. T dixi _- Audice , r. 'Ai dit encore: Ecoutez, princes

Principes Jacob ’ . . de Jacob, chefs de la maiſon d'Iſ

a duces domûs Iſrael : mè] î ſſſſ N'est*** Pas à VOUS de ſavoir ce

Numquid non veſirùm est qui est juste , ô' de lepratiquer?

ſcire judicium , -

z, qui Odio habecis bo. z. Cependant vous avez de la haine

num , 8( diligifis malum 3 pour le bien, 8( de l'amour pour le mal:

qui violenteftouítîs pel_ vous arälchez aux pauvres juſqu'à leur

les eorum deſuper eis , Peau' vous le… °œ² ë" ïuelqueſbrîï

la chair de d ſr 1 .8( carnem èorum deſuper e us es os

oflibus eorum ?

3. Qui comederunc caſ En .effet, le: juger d'Iſraël ont été

nem populi mei, 8( pel_ pleins d'injustice G- de cruauté :ils ont

_ mangé _la chair de mon peuple; ils lui
1cm. eorum _däupeſſr ex ont arraché la peau; ils lui ont briſé les

corlavcrunr ' ° a' co' os :ils les? ont haché, comme pour les

ſum ~_ Confrege-PUÏŸT s 8( faire cuire dans une chaudiere, " &com

conci erunt lcut ln e e- me e ac air uon au ou: rr ans un.d ſ lb dlh'q’ ~b'll'd

te , 8( quaſi carnem in me- Pot

dlO ollæ.

4_ Tune clamabunt ad _4. Ceflpourquoí un jour viendra où ils

Dominum 8( non exau_ crieront au Seigneur; 8( 1l ne les exau

7
. _ cera point : il détournera " alors ſon

Éleeltueÿàà aläſcçnidettefä' viſage d'eux , comme le mérite la ma

l u m a els n -

ÿ. r. Sous le nom de prince: de Jacob , parallele de celle qui ſuit , ocssn, @stars

8c cle elnfl- le l.: mdzſïm d'Iſraël , le Pro- canin» .' la lan ue latine n'offre qu'un ſeul

phete défi ne ici les princes 8c les chefs du mot pour ces eux termes ,~ mais le Grec

royaume e Juda , comme la ſuite le prou- les distingue , 8c on pourroit les distinguer

_Ye , Yi. 9. IO. rz. en François en diſant : u comme de la chair

vil. z. On lit dans Fſiébreu CASR , _ſieur dans une chaudiere , 8c comme de la vianda'

quod z au lieu de quoi les Septante ont lu dans un ot. a

csnn , ſieur cer/rem: expreſſion ſynonyme 8c F. 4. Ein. il cachera.
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lignité de leurs œuvres.

5. Voici auffi ce que dit le Seigneur

contre les Prophetes qui ſéduiſant mon

peuple, qui déchirent à belles dents

ceux que je lui envoie, 8( qui ne laiſſent

pas de prêcher la paix; " 8( ſi quel

qu'un ne leur donne pas de quoi man

ger, ils mettent leur piété à lui décla

(er la guerre.

_ 6. C'est pourquoi vous n'aurez pour

viſion qu'une nuit _Ibmbre , ô( pour révé

lation que des ténebres : le ſoleil ſera

ſans lumiere à l'égard de ces faux pro

phetes , 8( le jour deviendra pour eux

une profonde Obſcurité.

7. Ceux qui ont des viſions, ſeront

confus ; ceux qui ſe mêlent de devi

ner l'avenir , ſeront couverts de honte ;

il: rougíront tous , ô- ils ſe cacheront le

viſage, lorſqu'il paraîtra que Dieu aura

été muet pour eux , G- qu'il ne leur aura

point révélé ce u’ils avoient eu la hardíeflë

d'annoncer de ja part.

8. Mais pour moi, je nüzuraipoínt cette

confuſion ,~ car j'ai été rempli de la force,

de la justice 8( de la vertu de l'eſprit du

Seigneur , " pour annoncer à Jacob ſon

crime , ê( à Iſraël ſon iniquité , &Pour

leur prédire le: châtiment: qui leur ſbnr

preparer

9. Ecoutez donc ceci , princes de la

maiſon de Jacob , 8( vous , juges de la

maiſon d'Iſraël, vous qui avez l'équité

~ pore illo, ſicut nequiter

egerunt in adinventioni

bus ſuis.

5. Hæc dicit Dominus

'ſuper prophetas , qui ſe

ducunt populum meum :

qui mordenc dentibus

ſuis , 6c prædicant pacem:

6c ſi quis non dederic in

ore eorum quippiam ,

ſanctificant ſuper eum

prælium.

6. Proptereà nox vobis

pro viſione eric , 6c tene

bræ vobis pro divinatio

ne: ô( occumbet ſol ſuper

prophetas , 8( obtenebra

bicur ſuper eos dies.

7. Er confundentur qui

vident viſiones, ô( con

fundentur divini : 8c ope

rient omnes vultus ſuos ,

quia non est reſponſum

Dci.

8. Verumtamen ego re

pletus ſum fortitudine

ſpiricûs Domini , judício

8( virtute : ut annuntiem

Jacob ſcelus ſuum , 6c Iſ

rael peccatum ſuum.

9. Audite hoc , princi

pes domûs Jacob , 8c ju

dices domûs Iſraeli: quia

Ï/ſ 5. Ou plutôt 8c ſelon ?Hébreu : qui été rempli de force par l'eſprit du Seigneur)

tandis qu'ils peuvent ſatisfaire leur avidité, j'ai été rempli de jugement 8c de force , de

promettent la paix; B: ſi uelqu’un , &C

ÿ. 8. A la 1eme 8c ſe on ?Hébreu : j'ai

justice G' de courage.

abominamini '
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abominamíni judicium , en abomination . 8( qui renverſez toute'

6( omnia recta perverti- ce q… est ltÿlſie»

tis.

Io. Qui ædificarís Sion_ I0- vou: qui vous bâtiſſez :Ier mai' on:

in ſanguinibus , 6( Ietuſa- magnifiques dans Sion du ſang des m

lem in iniquitate. mer , &dans Jéruſalem du fruit de l'ini

quite' ô' des injustice: que Vous conunetteï.

I l. Principes ejus in mu- 1 I. Car leurs* princes rendent des ar- Eſte/r. xx”.

ncribus judicabant , 6c ſa- rêts pour des préſents; leurs prêtres en- h m' ’
cerdotes ejus in mercede ſeignent pour ?intérêt ; leurs prophe- P ' ' '

tes devinent pour de l'argent : 8( après
çloceëant 7 6( . Pî°Plîëîæ cela, ils ſe repoſent ſur le Seigneur , G'

elus ln Pecuma dwma' comptent de l'avoir pour protecteur, en (li

bant: ô( ſuper Dominum ſant : le Seigneur n’est-il pas au milieu

requieſcebanç , dicentes : de nous ? nous ſerons donc à couvert de

Numquid non Dominus, \W5 maux”

in medio nostrûm .P non

venient ſuper nos mala.

n,, Propſeſ hoc , eau. n.. C'est pour cela même que vous jerem. xxvi.

sâ vestſî Sion quaſi ager ſerez cauſe que Sion ſera labourée com- 13

I
. me un champ , que Jéruſalem ſera ré_

arabltur ’ à Jeruſalem duite en un monceau de pierres, 8(

qlfflafi acervus lapidjlfïl que la montagne où le temple est bâti,

erit , 6( mons rempli in deviendra une forêt.”

excelſa ſilvarum.

 

ÿ; ii. Lirt. les maux ne viendront point

ſur nous. ~

_ i. u. Cette prophétie , ſelon la lettre,

regarde rincipalement la destruction de la

vil.e 8c u temple de Jéruſalem par Nabug

chodonoſor.

*YZ-M

TomeXl. I ' - Cccc
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CHAPITRE IV.

Rítablzfiment de Sion. Concours des peuples qui y viennent

' rendre hommage au Seigneur. Paix dans toute la terre.

'ſi Sion G* Samarre ramenées. Puiſſance rendue à S10”. Défaite

.d
.h

*tj-LIDL L. Ais dans l'es derniers "temps , la

montagne ſur laquelle ſe bâtira

la maiſon du Seigneur ſera fondée ſur le

haut des monts . 8( elle Skilevera ſur le

haut des collines t" les peuples y accour

ront; ,_ Ô '

2. 8( les nations ſe hâteront d’y ve~_

nir en ſoule, en diſant : Allons à la mon

tagne du Seigneur, ê( à la maiſon du

‘ Dieu de Jacob : il nous enſeignent ſes

voies , 8( nous marcherons dans ſes ſen

tiers; parce que la loi ſortira de Sion ,

8( la parole du Seigneur , de Jéruſalem.

3. Il exercera ſon jugement ſur plu

ſieurs peuples , 8( il châtiera "des nations

puiſſantes ; il établira la paix juſques

dans les pays les plus éloignés , 6' parmi

les Peuples le: plus barbares: ils ſeront de

I

,. _. -1 '.3 des nations ſbulevéeſisî-Contflelle.

I.. T erit: In novíſſï;

mo dierum eric

mons domûs Domini præ.

paratus in vertice mon

tium',_ St ſublimis ſuper

colles : 6c fluent ad eum

popuü.:

2.. Et properabunt gen

res multæ, 8( dicent: Ve

nice aſccndamus ad mon

tem Domini , &t ad do-î'

mum Dei Jacob f 8( doi

cebic nos de viis ſuis, 6C

ibimus in ſemitis ejus;

quia de Sion egredietur

lex , 8( verbum_ Domini

de Jeruſalem. ~ _

* 3.Etjudicabit inter po

pulos multos , 6c corri

piec genres fortes uſque

in longinquum : 8( conci

Ïl. r. Hébr. autr. Mais dans les temps poſ- [ ſus-Chriſt.

térienrs 0 à venir la montagne ſur laquelle

ſe bâtira la maiſon du Seigneur, ſera éta~

blie au deſſus des autres montagnes; elle

ſera plus élevée que tout” les autre: colli

nes; &les peuples y accourront, Bec. D Les

Peres 8c preſque tous les Interpretes ont tou

jours rapporté cette prophétie au temps du

Meſſie :

pliſſement littéral qne dans l'Egliſe de Je

des

on ne peut en montrer l'accom

J

ÿ. 3. Hébr. autr. il convaincre d'erreur.

c’est la même expreffion que dans Iſaïe,

n. 4. elle ſignifie à la lettre , reprendre ou

ar des reproches ou par des châtiments.

e Seigneur a fait l'un 8c l'antre à ſépare!

Gentils dans l'établiſſement de l’Eg iſe 3

il leur a reproché Fimpiété 8e les déſordres

du paganiſine; il les a châtiés de leur obſ!

tination à perſévérer dans l_’id0latxic.
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dent gladios ſuos in ve—

meres , 8c hastas ſuas in

ligones : non -ſumet gens

adversùs gentem gla

dium ,' 8c non diſcent ul—

tra belligerare.

4. Et ſedebit vir ſubtus

vitem ſuam , 8c ſubtus fi

cum ſuam , 8( non erit

qui deterreat : quia os

Domini exercituum locu

'tum est. ‘

5. Quia omnes populi

ambulabunt unuſquiſque

in nomine Dei ſui : nos

autem ambulabimus in

nomine Domini Dei noſï

tri in æternum 8c ultra.

’ 6. In die illâ , dicit Do

minus ,' congregabo clau

dicantem: 6c eam , quam

ejeceram , colligam z 8(

quam afflixeram:

7. 8( ponam claudican

tem in reliquias ; 8( eam

quæ laboraverat , in gen

tem robustam: 8c. regna

bit Dominus ſuper eos-in

monte Sion , ex hoc nunc

8( uſque in æternum.

8. Et tu , turris gregis

S71'
leurs épées des ſocs de charrue, ” 8( de

leurs lances des instruments pour remuer*

la terre : un peuple ne tirera plus l'épée

contre un autre peuple; 8c_ ils ne s'exer

ceront plus, pour combattre l'un contre

l'autre. -

4..v Chacun ſe repoſera ſous ſa vigne

8( ſous ſon figuier , ſans avoir aucun en—

nenu' à craindre : c'est ce que le Seigneur

des armées a dit de ſa bouche, ô- ëëejl ce

qu'il fera tree-certainement.

5. Après cela, que chaque peuple

marche , "s'il veut , ſous la protection

de ſon Dieu inraginaire .- pour nous ,=

nous marcherons ſous la protection du

Seigneur notre Dieu, juſques dans l'é

ternité , 8( au delà de l'éternité. "

6. En ce jour-là, dit le Seigneur , je

raſſemblerai auprés de moi les enfants de

celle qui étoit boiteuſe , 6- qui adorait

tantôt le Seigneur , ô- tantôt le: idoles ; 8(

je me réunirai celle que j'avois chaſſée 8(

affligée comme une femme ínfldele. " ' J

7. Je réſerverai les restes

puiſſant de celle qui avoit été ſi affliſi

gée : " 8( le Seigneur régnera ſur eux

dans la montagne de Sion , depuis ce

temps-là juſqu'à l'éternité.

Ibíd. Hébr. autr. des courtes. n

ſur [Paie, u. 4.

- ÿ. 5. C'est le ſens de H-lébreu.

(bid. Hébr. autr. dans tou: les ſiecle: d(

dans l'éternité.

ÿ. 6. L'Aurenr de la Panphraſe ſu

que Sion ſeule est tout enſemble, 8c

8. Et vous , Bethléhem , tout du trou*

Voyez femme boiteuſe , 6e cette femme chaſſéc. Il

faudrait peut-être les distinguer : la premie—

re pourroit être Sion , la ſeconde pourroit

être Samaric.

ÿ. 7. Hébt. autr. de celle qui avoir été

ppoſe éloignée G' dreſſée.

cette

Ccccz

de celle qui soph. m. r9.
étoit b 't ſ * 8( ſi ' Dan. v”. r4.

O1 eu e, 1e formera] un peuple L”. x. ſh
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peau , fille de Sion , juſques ici vous avez

été environnée de nuages, G- dans l'obſ

curité ,~ mais le Seigneur viendra juſqu'à

vous: vous poſſéderez la puiſſance ſou

veraine , 6- vous aurez l'empire de la

fille de Jéruſalem :voilà ce que Dieuvous

promet , Ô* ce qu'il fera pour vous trés-cer

tainement. " v t

9. Pourquoi donc êtes-vous mainte

nant ſi affligée? " est-ce que vous n'a

vez point de Roi , ni de conſeiller , que

vous êtes ainſi dans la douleur , _comme

une femme qui est en travail ?

K _

IO. Mais j'ai tort de vouloir appaifer

votre douleur par la vue de la gloire dont

vous devez un jour être comblée , puiſque

vous ne pouvez y arriver qu'en expiant vos

péchés par les aflliëfions préſentes. Affli

gez-vous donc , 8( tourmentez-vous , ô

fille de Sion , 'comme une' femme qui

enfance; parce .que vous ſortirez main

tenant de votre ville , pour aller en cap

tivité; vous habiterez dans un pays étran

ger, 8( vous viendrez juſqu'à Babylone:

c'est là que l'extrémité de votre nti/ere vous

obligeant de recourir à la divine miſent'

corde , vous ſerez délivrée, 8( que le

Seigneur touché de vos maux , vous ra

cherera de la main de vos ennemis.

I r. Pluſieurs peuples ſe ſont main

nebuloſa filiæ Sion , uſque

ad te veniet .' &Eveniet po

testas prima , regnum fi

liæ Jeruſalem.

9. Nunc quare mœrore

contraheris ? numquid

rex non est tibi, aut conſi

liarius tuus periit , quia_

comprehendit te dolor

_ſicut parturientem l

IO. Dole , 8( ſatage,

filia Sion , quaſi partu—

riens ; quia nunc egredie

ris de civitate , 8( habitaſi

bis in regione , &t venics

uſque ad Babylonem : ibi

liberaberis , ibi redimet

te Dominus de manu ini

micorum tuorum.

r r. Et nunc congrega~

Ü. 8. Pluſieurs croient ue la tour du

troupeau déſi ne la ville de ethléhem d'où

ſortit Jeſus-artist par ſa naiſſance tempo

relle. Mais la plupart ſoutiennent que le

Prophete déſigne ici Jéruſalem , qui est or

dinairement appellée _fille de Jian , parce

qu'elle étoit au pied 8c autour de cette mon

tagne; Bt ils croient que le nom de [our du

troupeau lui est donne' , parce qu'elle est con

ſidérée comme ruinée parles Chaldéens , 8c

réduite :i l'état de ces linttes devbergers qui

ſont à la campagne , 8c que lÎECrÎtiÎre_ nous

repréſente comme les plus viles habitations

du pays. 4. Reg. xvri. 9. G' xvlii( 8.

r

 

On plutôt la tour du troupeau est ici le

temple même ruiné par les Chaldéens, 8c

l’Hébreu peut ſe traduire : Et vous , tout

du troupeau , environnée «l'obſcurité , la fille

de Sion reviendra de Babylone juſqu'à vous,

8c la fille de Jéruſalem recouvrera ſa pre

miere puiſſance , ſon premier regne. I) Ces

mots , ex .Balo-lone , ſe trouvent dans la

Verſiou des Septante. Voyez la Préface.

jr. 9. Hébr. autr. Maintenant donc pout

quoi jettez-vous ainſi des cris I La conjonc

tion E( qui paroîr manquer dans [Hébreu

8c? dans la Vulgate , ſe trouve dans la Ver

_ſion des Septante.
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ng_ ſunt ſuper te genres

multæ , quæ dicunt : La

pidetur ; 6c aſpiciat in

Sion oculus noster.

I2. lpſi autem non

_cognoverunt cogitationes

Domini', 8c non intelle—

xerunt conſilium ejus :

' quia congregavir eos qua

ſi fœnum areæ.

r3. Sur-ge , 8c rritura ,

filia .Sion : quia cornu

'tuum ponam ferreum, 8(

ungulas tuas ponam æ

reas: 8c comminues po

pulos multos , 6c interfi

cies Domino rapinas eo
rum ,î 8c fortirudinem eo

rum Domino uníverſæ

cerræ.

1/. n. Hébr. autr. Qu'elle ſoir profanée,

grfelleſôír traitée comme une fimmc ſbuillëe

d'adulte” , 8: que , acc. n D. Calme: ne doute

pom: que ceci n'ait rapport à ce qui arriva

après la ca rivité 5 8c en le comparant avec

ui déclare la

_ prédit

oycz la .Différen

ce qu’Ezéc iel dir de Gog ,

guerre à Iſraël , il croit ue

ici le même événement.

ichée

tenant aſſemblés contre vous , qui di

ſent de Sion: Qu’elle ſoit lapidée ,

comme une femme adultere ,' " 8( que nos

yeux ſe repaiſſenr de ſon malheur.

12.. Mais ils n'ont pas connu quelles

ſont les penſées du Seigneur ſur vous,

ôfille de Sion ;ils n'ont pas compris que ,

lorſqu'il ler a fait venir contre Jéruſalem ,

ſon (leſſein étoit de les aſſembler , com

me on amaſſe la paille "dans l'aire , G

de le: aſſujétír à ſim Peuple.

i3. Levez-vous donc, fille de Sion ,

8( foulez le: nazíonr ſour vor pied: , com

me les bœuf; foulem la paille : car je vous

donnerai une corne de fer ; je vous

donnerai des ongles d’airain ,_ 8( vous

briſerez pluſieurs peuples ; vous immo

lerez au Seigneur ce qu'ils ont ravi aux

autres , " 8( vou: conſacrera au Dieu de

toute la terre ce qu'ils ont de plus pré

cieux. '

tíanſîlr Gag, à la :ère de la prophétie d'E

zéchiel. 7

ÿ. 12. Cest le ſens de PHébrcu.

, ÿ. r3. Hébr. lire. vous dévouerez au Sci

gncur , par lïmnthême , leur gain , a' qu'ils

auront gagné' par leurs armes. On lit dans

[Hébreu UHnRMTr , G' 'anallfirmätizabo ,

pour UHKRMT , G' dnar/iemdriſabír.

d.

7/ "z
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CHAPITRE V.

Nazflmce du Meſſie. Réprobation des Juifs. Converſîon des

Gencils. Rappel des Juifs. Iſraël délivre' de la pui ancc

des Aſſyriens. Rq/Ics de ſacob exaltés. Eidolatrie déí

truite parmi eux.

r. Els ſeront , ô .Ïérufaîem, ler avan

tage: que VOUS remportera] un jour

_ſur vos ennemis : mais maintenant vous

allez être pillée , ô fille cle voleurs : "

ils nous aſſtégeront de router part: , ces

ennemi: ,~ ils leveront la verge ſur le

prince d'Iſraël, 8( le frapperont à la

joue. ‘

z. Et vous , Bethléhem , appeller:

Ephratha , " vous êtes petite entre les

villes de Juda -, " mais cependant c'est de

vous que ſortira celui qui doit régner

dans Iſraël, dont la génération est dès

le commencement , dès l'éternité.

3. C'est pour cela que Dieu voulant

faire ſentir à [bn Peuple le bejbin qu'il: ont

de ce jbuverain libérateur, les abandon

nera entre le: main: de leur: ennemis , G'

leur j'en: Porter le Raid: de leurs péchés ,

juſqu'au temps où celle qui doit enfanter

r. Uncſſvaſiaberís , fi

lia latronis: obſi

dionem poſuerunt ſuper

nos , m virga percutrenc

maxillam judicis Iſraelcë'

2. Et tu Bethlehem E

phratha , parvulus es in

millibus Juda: ex ce mi-~

hi egredietur ui fic do

minator in l rael , 8(

egreſſus ejus ab initio , à

diebus ætemitatis.

3. Proprer hoc dabit

eos uſque ad tempus , in

quo parturiens parier: 8l

reliquiæ fratrum eius com

vertentur ad filios Iſ

ÿ. 1. Dans YI-Iébreu ,ce verſet est la con-ſi

cluſion du Chapitre précédent , 8c peut ſe

traduire ainſi : Maintenant tu vas être livrée

au pillage , fille des brigands , qui nous ont

aſiiégés, 8c qui ont levé la verge pour frap—

per ignominieufemenr à la joue le Juge d'Iſ

rael. Cela peut s'entendre littéralement du

coup qui fut porté ſur Babylone par Darius

fils d'Hyſiaſpe après le replne de Cambyſe.

La Verſion Arabe. met à a tête de ce ver

ſet la conjonction G'.

il. z. Eplnrarlia eſt l'ancien nom de la ville

de Bethléhem. Gen. xLvul. 7

16H. On ne lit Point dans lflébreu es ,

I

l
mais LmuT , u: ſis, vraiſemblablement au

lieu de LA HHT , no” e: , comme on le lir

dans l'Evangile de S. Matthieu. Au lieu de

MMC Lt , ex te mí/u' , le texte de S. Mat

thieu ſuppoſe c! MMC , ui.: ex te. Le mor

ALF! , peut également lgnifier millibus ou

pri-Ménibus. Le ſens pourroit donc être c0m<

me dans le texte de S. Matthieu : vous n’é~

tes pas la plus petite entre les principales

villes de Juda : car c'est de vous uc ſor

tira le chef qui doit régner dans I raël. Le

mot dax exprimé dans le texte de S. Mat

thieu peut avoir été omis ici par les Cos

pistes. Voyez la Préface.
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rael.

4. Et stabit , 8t paſcet

in ſortitudine Domini ,

in ſublimitare nominisDo

mini Dei ſui: 8( conver

tentur; quia nunc magni

ficabitur uſque ad termi

nos terræ. "

s. Et eric iste pax : cùm

venerit Aſſyrius in ter

ram nostram , 8( quando

calcaveritin domibus noſ

çris: 8( ſu ſcicabimus ſuper

çum ſeptem pastores, 8(

octo primates homines.

ce Sauveur , enfantera ; 8( alor: ceux de

ſes freres qui ſeront restés , ſe conver

tiront , ô- je joindront aux vrai: enfants

d'Iſraël , pour adorer ce Sauveur , ſbu: la

proreäion duquel il: n'auront rien à crain

dre de la part de leur: ennemis. "

4. Car il demeurera ferme, malgre' tous

leur: efforts ; 8( il paitra ſon troupeau "

dans la force du Seigneur , dans la ſu

blimité de la majesté ” du Seigneur ſon

Dieu ; 8( Ie: peupler le: plu: éloigné: ſe

ront convertis ; ” parce que ſa grandeur

éclatera juſqu'aux extrémités du mon

de.

_5. C'est lui qui ſera notre paix, G

qui , même avant ſa naiſſance ſur la terre;

nou: procurera un repos' jblide ;car lorſ~

que les Aſſyriens viendront " dans no)

tre terre , 8( qu'ils ſeront entrés iuſques

dans nos maiſons , ” nous ſuſciterons

contr'eux , en implorant ſbn _ſecours , " '

ſept pasteurs 8( huit princes d'entre les

Merle: G' le: Perſe: , '

, ÿ. 3. Autr. Mai.: auſſi' après cela exerçant

ſi” ſo” peuple infidele la justice de ſêsjugù

ment: , il les abandonnera à leur aveugle

nent G' à 'leur ſin.: reprouvl , juſqu'à ce

que celle ui doit enfanter , ait enfanté ,

t. a'. d. juÿqlffd ee pue l.: pllnílude des na

tionrſài: entree dan.: [Eghfl , (Rom. x-r. 24.)

G' que l'Egliſe le: air enfirnrfer à .ſe/Itr

Cñríjl ,' 8( alor.: ee ſouverain liólrazeurjer

rant des regard.: de miſïrieorde ſurjôn peuñ

ple, ceux de ſes freres, jèlan l.: c/Mir, qui

ſeront testés , ſe convertiront G' j? 'oíndronr

aux vrai: enfants dîûaël ſua” [effirie, pour

adorer avec eux ee Sauveur, qui, ran-Ls

Ibid. Litt. du nom.

qu’il: le míeannoiflízíent , ſe _ſera fin": con

naître dans route le terre. Car il demeurera

ferme m4157! tous le.: efforts' de fis enne

mis ,- 6c il paiera ſon troupeau ,&c. Voyez

la Préface. .

t 111. 4. La Verſion des Septante exprime

ces mots , gregem ſuum, qui paroiſſent omis

ici dans ?Hébreu par les Copistes.

Ille'. On lit dans l’l~lébreu : utsnu , G'

ntanebunr, au lieu de uisusu, G eonver-z

(CNET.

jr. 5. Ou plutôt, ſeront venus. Z

, Ióid. Hébt. litr. dans nos palais , dans',

no: eñſteaux. ' '

[bid, On lit dans ?Hébreu orton-mu , G"

fidſàirabimur; les Septante ont lu UHUQMU,

GZflE/Eirabunrur :alors ſeront ſuſcité: con

tr eux.

Ibid. Quelques-uns rapportent ceci à Cy

rus 8c aux Princes qui ſhecompagnoient , en

ſuppoſant que les nombres de ſept 8c huit.

peuvent être pris indéfiniment. Les Inter

pretes ſont très-Parra és ſur ce texte. D.

Calmet ?explique des ept Mages qui gou

vernerent la Perſe, ayant âleur tète Strict

dis, après la mort de Cam ſes; 8c aux~

?uels ſuccéda Darius fils d' ystaſpe avec

ept conſeillers qui régloient avec lui les :ſe

faires du gouvernement. \
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6. qui détruiront " avec l'épée la ter

re d’Aſſur , 8( le pays de Babylone fon

dée par Nemrod , avec ſes lances ô- tou

tes ſes armes : "il nous préſervera enſuite

- pour toujours de la violence des Aſſyriens ,

en les empêchant de venir dans notre

terre , 8c de mettre le pied dans notre

Il .

' 7. Alors les restes de Jacob ſeront ,

au milieu de la multitude des peuples ,

comme une roſée qui vient du Sei

gneur , ô( comme des gouttes d'eau qui

tombent ſur l'herbe , ſans dépendre de

perſonne , 8( ſans attendre rien des en

fants des hommes , recevant tout de la

bonté du Seigneur.

8. Et les restes de Jacob ſeront en

~ core, parmi les nations , au milieu de la

multitude des peuples , comme un lion

parmi les autres bêtes d~e la forêt , ô(

un lionceau parmi les brebis , qui

paſſe hardiment au travers du troupeau ,

qui le foule aux pieds, 8( ravit ſa proie,

ſans que perſonne puiſſe la lui ôter. "

9. En effet , votre main, ô Iſraël , s'é

vlevera au deſſus de ceux qui vous com

battent ; 8( tous vos ennemis péri

ront.

IO. Peuples infideles , en_ ce jour-là ,

6. Et paſcent terram

Aſſur in gladio, 8( terram

Nemrod in lanceis ejus :

8( liberabit ab Aſſur cùm

veneric in terram noſ

tram , 8c cùm calcaverit

in finibus nostris.

7. Et erunt reliquiæ Jañ"

cob in medio populorum

multorum quaſi ros à Do

mino , 8( quaſi stillæ ſu

per herbam , quæ non ex

pectar virum , 6c non præſz

colatur filios hominum.8. Et erunt reliquiæ lai v

cob in gentibus, in me

dio populorum multo

rum , quaſi leo_ in jumen

tis filvarum , 8c quaſi caz

tulus leonis ,in gregibus '

pecorum : qui cùm tran

ſierit , 8( conculcaverit,

8c cœperit , non est ,qui

eruat.

9. Exaltabitur marius

tua ſuper hostes tuos , 6c
octmnes inimici-tui interij

bunn

ro. Et eric in die illa ,~ 7

ÿ. 6. Litt. qui paîtront ou qui gouvtrne- l nos terres , 8c qui étoit entré dans notre

ront.

Ibizl. Hébr. autr. par ſes deux tranchants,

c. à. d. P.” les deux tranchant; de l'é/ale.

C'est ce que marque le pronom ſingulier fé

minin dans PI-lébreu , comme ſe rapportant

au mot glddius qui précede , 8c qui est fé

minin dans' l'Hébreu.

- Ibid. Ou plutôt : 8c il nous délivrerapour

toujours de l'Aſſyricn qui étoit venu dans

pays. Au lieu de uitstt., 6' líberabir , l'In

terprete Chaldéen 8c ?Interprete Syrien ont

lu Uusrwu , G* lióeraóíz nos

faudroit-il lire UHSILUNU , G* über-dant nos,

8c ils nous délivteront de l’Aſſyrien , 8re.

f'. 3- Il paroît que ceci eut ſe rapporter,

_ſelon la lettre, au temps es Matcabées. I!

\Hatc- ur. 4. G' ſe”.

: peut-être

dicit
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Jicit Dominus ñ: Auferam

equos tuos de medio tuî ,

8( diſpcrdam quadrigas

cuas. , . -

I r . Et perdam civitates

terræ tuæ , 6c deſiruam

omnes munitiones tuas ;

8c auferam maleficia de

manu cua, 8c divinatio

ries non erunt in te.

n.. Et pcrire faciam

ſculptilia tua , &l statuas

tuas de medioJuî : 6c

non adorabis ulträ opera

manuum tuarum.

13. Et evellam lucos

tuos de medio tui : 8(

conteram civitates cuas.

14.174( faciam in furore

8c in indignatione ultio

nem in Omnibus genti

bus , quæ non audierunt.

il. IO. 8c ſuiv. Ou plutôt: O [ſi-ail, en

ce jour-là , dit le Seigneur, je vous óterai

vos chevaux , 8: je briſerai vos chariots de

guerre; je vou: ôter-ii router ce: char/è: en

guoi vous meule( votre confiance 3 &ſe vous

mettrai e” (la: de n'en avoir plus de ëeſizùi,

f” vaux établiſſant dan.; une paix entiere :

dit le Seigneur , je vous ôterai vos che

vaux, 8( je briſerai vos chariots de guer

re , dont vou: vou: ſert/rez contre mon

peuple. "

I i. Je ruinerai les villes de votre

pays ; 8( je détruirai tous vos remparts;

ïarracherai d'entre vos mains tout ce

qui ſervoit à vos ſortileges ; 8L il n'y au

ra plus de devins parmi vous.

n.. .Texterminerai du milieu de vous

vos idoles 8( vos statues : 8( vous n'ado

rerez plus les ouvrages de vos mains.

. r3. J'arracherai les grands bois que

vous avez plantés en l'honneur de vos

Dieux ,' je réduirai vos villes en poudre.

i4. Et je me vengerai , dans ma fu

reur 8( dans mon indignation, de tous

les peuples qui ne m'ont point écouté. '

~ l

rruirai toutes vos fortifications, parce 914'4

lors vous ſhare( plu: beſoin ni d( villes,

cherai d'entre vos mains , &c

me, qui paroît ici manquer.

. je riiinerai les villes de votre pays, 8c je dé

Tome XI. Dddd

m' de fortereſſe; ſour vous défendre. .l'arra

ÿ. i4. Le Manuſcrit Alexandrin de la

Verſion des Septante , exprime le pronom



$78

r' ‘.

MICHÉEL

lei-cru. u. 5.

 

CHAPITRE VI.

Ingratitude des cnfiznrs d'Iſrael. Moyens de plaire au Sei

gneur. Infidélité des enfants d'Iſraël.. I/'engeaizces du Sei

gneur ſiir eux.

1. PEuple du Seigneur, écoutez ce que

le Seigneur m'a dit: Allez , 8( ſou

tenez ma cauſe contre les montagnes "

où mon Peuple ſacrifie aux idoles ,' 8( faites

entendre votre voix aux collines où il:

ont dreſſe' des autels en l'honneur de ce:

fau-fle: divinités.

z. Montagnes, écoutez la défenſe du

Seigneur ; écoutez-la , vous qui êtes les

fermes 'fondements de la rerre:" car le

Seigneur veut entrer en jugement avec

ſon peuple , 8( ſe justifier devant vou: ,

en montrant qu’il n'a rien fait qui ait Pu

obliger. Iſraël à Pabaridonner, Pourſuivre

des Dieux étrangers. ”

z. Voici donc ce que dit le Seigneur:

Mon peuple, que vous ai-je fait? en

quoi vous ai-je donné ſujet de vous

plaindre 2 ” répondez-moi..

4. Est-ce à cauſe que je vous ai tiré de

l'Egypte .7 que je vous ai délivré d'une

maiſon d'eſclavage ? p8( que j'ai envoyé,

pour vous conduire , Moyſe , Aaron 8(

Marie P'

I. Udíte quæ Domi

nus loquitur: Sur

ge , contende judicio ad

versùm montes , 8c au

diant colles vocem tuam..

z. Audiant montes ju

dicium Domini , 8c fortia

ſundamentarerræ : quia

judiciumDomini cum po

pnlo ſuo , 8( cum Iſrael

dijudicabitur.

3. Po-pule mens , quid

feci tibi , aut quid mo

lestus fui tibi ? reſponde

mihi.

4. Quia eduxi te de ter

ra Ægypti , 8( de domo

ſervientium liberavi te :

8( miſi ante faciem tuam

Moyſen , 8( Aaron , 8l

Mariam Z

77. 1. Ou plutôt 8c (Zion l’Hébreu : de dements de la terre. Vo ez la .Dtflêrtaríon

vant les monta nes , que Dieu prend ici a' st” leb-jlêmeda monde , a la tête de ?Recié

lémoin de l’infi éliré de ſon peuple. Le der

nier verſet de ce Chapitre donne lieu de

croire que cette prophétie regarde particu

lièrement le royaume d'Iſraël.

ÿ. z. Au lieu de nATNiiiMfbrtù ,les

Septante ſemblent avoit lu HAMQiM , pro

fandd z profondeurs où ſont placés les ſon~

ſiaste.

Ibíd. Hébr. autr. car le Seigneur veut bien

entrer en jugement avec ſon peuple, d( en

diſcustion avec Iſraël , pour lui montrer qu’il

n'a ríenflit, 8re.

il. 3. Lirt. en quoi vous ai-je cauſé de la

pcineë
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ñ gdPopule mens , me~~

mente , quæſo , quid

5. Mon peuple , ſouvenez-vous , je Num. mr.

vous prie , du deſſein malicieux que Ba— e' ²"

cogitaveric Balach rex

Moab , 8( quid reſpon

deric ei Balaam filius

Beor , dé Setim uſque ad

Galgalam , ut cognoſce

res justitias Domini.

lac Roi de Moab avoit formé contre

vous, 8( de ce que lui répondit Balaam

fils de Béor, qu’il ne pouvoir s'empêcher

de vous bénir. Souvenez-vous encore de ce

que j'ai fait pour Vous entre Sétim 8(

Galgala; ” comment je vous fis paſſer au

travers du Jourdain , pour entrer dans la

terre que je vous avais promiſe .* ô( recon

noiſſez combien le Seigneur est juste ,

fidele dans ſes promeflës , G plein (le

bonté.

6. Quid dignum offe

ram Domino .7 curvabo

genu Deo excelſo .7 num

quid offeram ei holocau

[Omara , 8c vitulos ann1

culos ? _

7. Numquid placari

potest Dominus in milli

bus arietum , aut in mul

tis millibus hircorum pin

guium ? numquid dabo

primogenitum meum pro

ſcclére meo , fructum —

ventris mei pro peccaco

'animæ meæ?

l 8. Indicabo tibi, ô ho

mo , quid ſit bonum , 6c

.quid Dominus requirat à d

6. .ſe le reconnais , ô mon Dieu : mais

qdoffrirai-je au Seigneur qui ſoit digne

de lui ï fléchirai-je les genoux devant

le Dieu très-haut .7 lui offrirai-je des ho

locaustes 8( des veaux d'un an ? "

7. Dappaiſerai-je , " en lui ſactifiant

mille béliers , ou des milliers de boucs

engraiſſés i ” lui ſacrifierai-je pour mon

crime mon fils aîné? 8( pour mon pé

ché quelqu’autre de mes enfants, comme

voulut le faire Abraham .?

8. O_ homme , qui deſire-z fincdremenr

(Ie plaire à Dieu , je vous dirai" ce qui

vous est utile, 8( ce que le Seigneur de

Olÿ. 5.7 Litt. depuis Sétim juſqu'à Calga

Îa. vo ,Selim étoit dans la plaine des Moa

bires , à l'Orient du Jourdain; ce fut delai

Hue les Iſraélites partirenr ſous la conduite

e Joſué pour traverſer ce fleuve. Galgala

étoit à l'Occident du même fleuve; 8L ce ſut

là qu’ils camperent après l'avoir traverſé.

.ſq/ide, l”. x. G' 1v. 19.

10.6. Hébr. autr. Comment me préſen

Icrai-je devant le Seigneur, en me proſier

nant devant le Dieu Très-haut? Mepréſcnte

rai-je devant lui avec des holocaufles 8c des

veaux d'un an? _

ÿ. 7. Hebr. autr. Attirerai-je les regard:

de ſa complaiſance , en lui ſacrifiant , &c- '

Mid. Hébr. ou en ríP-zndant devant lui

une multitude de torrents d'huile. On lit

dans l'Hébteu m… , rarrenzium , peut-être

pour nx” z hire-arm” , ou plus littéralement

01mm.

il. 8. On lit dans ?Hébreu nou), radis'.

carie , peut AGlD .jrzdicaóm .

Ddddi’
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mande de vous : c‘est que vous agiflîez

ſelon la justice , que vous aimiez la mi

ſéricorde, 8( que vous marchiez en la

préſence de votre Dieu avec une vigi

lance pleine d'une crainte reſpectueuſe.”

Cest là l'unique moyen d'éviter les effets

(les menace: du Seigneur.

9. Car le Seigneur parle à la ville de

Jéruſizlem” avec une voix puiſſante: le:

maux dant il la menace , flmt près de fondre.

fixr elle ; 8( il 11:7 aura- que celui qui crain

dra votre nom ,. ô mon Dieu, qui ſera

ſauvé: écoutez-le donc , ô tribus d'Iſraël,

avec cette, crainte ſàlutaire ,~ mais qui est~

ce qui recevra avec ſoumiſſion cette pa

role Z G- qui ſëra en état- de profiter du fa

Iut qui lui est Offert ?. "

10. Après tant de menace: ô- (lîexhorta

tations que j'ai faites à ce peuple, les tré

ſors de Finiquité ſont encore dans la

maiſon de Pimpie , comme un feu qui l:

conſume; ô( la fauſſe meſure dont il ſi.

fert , est pleine de la colere de Dieu

qu'elle attire ſur eux.

I I. En effet , puis-je , dit le Seigneur',

ne pas condamner la balance injuste ,

8( le poids trompeur " dont vous vousſèrz

vez ,. même à Pégard de vos freres .7

Iz. C'est par ces moyens que les ri

ches de Jéruſalem ſont remplis d‘iniqui—

té:” ſes habitants uſent de déguiſement

G- de menſonge ', 8( leur langue est dans

te : utique facere íudíä

cium , 8( diligere miſerî

cordiam , 8( ſollicitum

a-mbulare cum Deo tuo.

9. Vox Dominiad ci

vitatem clamat ,- &t ſalus

erit cimentibus nomen

tuum: audite , tribus ;BL

quis approbabi.: illudl

IO. Adhuc ignis in Clo-j

mo impii , theſauri ini

qnitaitis 5. ô: mcnſura. rni-z

nor iræ plen-a..

rr. Numquid justifiez#

bo staceram impiam , 6:

ſaccelli pondera doloſa?

12,. In quibus Adivites

elus repleci ſunt iniquitaæ.

ne , 8( habitantes in ea lo-j

quebantur mendacium ,.

.HM Hélsr. autr. avec une humilité reſ

ectueuſe.
5P 9. Ou plutôt : à la ville de Sama-rie'. v

Il paroi: que la prophétie contenue dans ce

"Cha itre , regarde particulierement le royaume tlzes-di! tribus. bſr. ir. r6.

Ill-id. Au lieu de sMc , name” tuum , les

Septante ?nt lu SMU , nome” :jus 3 celui-qui

craindra on nom.

IMEI. Hébr. autr. Ecoutez la verge , le

Mjríment dont vou.: ?les men-iris : mais qui

compdroîtra devant elle pour l'entendre P

Autrement : Mais qui laareconnoîtra P. gm'

ſe' peſfidaderd- qu'en rffercetle verge le ou**

[race .ï Cest-â-dirc , qu'au lieu de !Am-zz

q/Ygzbit u', il faudrait peut-être lite \nut ,

Mſi” um,

77. r1. Lift. 8c ſelon PHébreu .'

_ pierres trompeuſes du ſac z

pierres que l'on portoit ſur ſoi dans un ſac,

8c dont on ſe ſet-voit pour peſer Fargent',

qui alors n'était

V. 12. Ou plutôt 8c ſelon PI-Iëbreu : Cat

les riches de cette ville , c. à. d. de Jamaricj.

ſont remplis de violence. supr. 1'. 9.

8: les

v c. à. d. les

pas monnoyé.
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8K lingua eorum fraudu

lenta in ore eorum.

13. Er ego ergo cœpi

percutcre re perditione

ſuper peccatis cuis.

r4. Tu comedes , &non

ſaturaberis ;v 8c humiliatio

tua in medio tuî r8( ap

prehendes , 6c non ſalva.

bis ,- Sc quos ſalvaveris ,

in gladium dabo.

15. Tu ſeminabis , 8'(

non meres : tu calcab-is oli

vam , 8c non ungêris oleo;

6c mustum ,- 8c non bibes

vínum..

16. Et cuſiodistí præ

cepta Amri , 6c omne

opus domûs Achab ,* 8(

ambulaſii ín voluntacibus

eorum, uc darem- ce in

perdítionem , 8E habitan

Îtes in ea in fibilum : 8k

opprobrium populi mei

porcabiti-S.

ÿ. t4. Au lieu :le msxc , G" ñùmílíntioï

leur bouche comme un instrument (ſe

tromperie.

rg. C'est donc pour cela , c'est pour

punir vos péchés , que j'ai commencé de

vous frapper d'une plaie- mortelle : je'

vais continuer de le faire avec encore plu:

de rigueur.

I4. Car vous mangerez , 8( vous ne

ſerez point raſſaſiés; vous ſerez pénétrés

de confuſion " G' de maux ;vous prendrez

entre vos bras vo: enfant: pour les fau.

ver; 8( vous ne les ſauverez point: fi

vous en ſauvez quelques-uns, je les li'

vrerai encore au tranchant de l'épée.

' I 5. Vous ſËmerez, 8( vous ne recueiſ- Dsflfflxxvíflï

lerez point ; vous preſſerez les olives, 8( 345k_ 11,5,

vous ne vous ſervirez point de l'huile

qui en ſbrtira ,~ vous foulerez les raiſins ,,

8( vous n’en b-oirez point le vin.

16. Vous avez garde' avec ſoin"- les or-v

donnances ſzcríleger d'Amri Roi d'1fiaël,

vous avez imité en routes choſes le: im.

píétés de la maiſon d’Achab ſon fils , 8L ~

vous avez marché ſur leurs traces : c'est

pourquoi je vous abandonnerai à votre'

perte;je rendrai vos habitants "l'objet

de la raillerie des hommes; 8( vous ſerez

c.ouvert de l'opprobre que :hérite un.

peuple rebelle: àflm Dieu. "

Izia'. On- lit dans PHébrcu, visnrr, G"

[ſu, les Septante ſemblent avoir lu , Umsc , ñdóimzort: :jus , pour UISBlC , G' /Xaóilaloq

G' caligo :rit :

an milieu de vous.

Y. 16. On lit dans ?Hébreu , UXSTMR,

E: ru/Iadilum :ſl, goururrmu , Ez caſio

dzffl..

les ténebres ſe répandront re: ſui.

Mid. Au lieu de AM1 , populi ma' , les.

Septante liſoienr A-MXM , papa/atum: 8c vous;

porterez Popprobre des peuples; vousſèrtc

expqfir aux outrage: de tout” les, nations..

V'
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CHAPITRE VII.

U'

Rarcte' des hommes de bien dans Ia mai/bn de Iacob. Verz

gcatzccs du Seigneur. Attente de ſés mzſérzcordes. Ruinc de

-- Babylone. Rétabliſſènzcnt de ſéruſhlem Ô' de toute la [nai

ſbn. de Jacob. Mcrireilles de leur délivrance.

I. Alheur à moi, parce que je ſuis

réduit à cueillir des raiſins à la

fin de l'automne , après que la vendange

_a été faire ,' 8( je n'en rrouve pas _ſeule

ment une grape à manger. ("est au l en

vain que j'ai deliré quelques-unes de ces

figues les premieres mûres , qui ſont les

plus excellentes. "

z. Je veux dire qu'on ne trouve plus

de ſaints ” ſur la terre : il n'y a perſon

ne qui ait le cœur droit : tous tendent

des pieges pour verſer le ſang : le frere

cherche la mort de ſon frere. "

l .

3. Ils appellent bien le ma.] qu'ils ſont:

le prince exige de: choſes injuste: ,~ le

juge , en les lui accordant, montre qu'il

est diſpoſe' à vendre la justice: " un grand

fait éclater dans ſes paroles la paffion "

qu'il renferme dans le fond de ſon cœur:

8( ceux qui l'approche-nr, la ſorrifienr" par

l. Æ mihi , quia ſac

tus ſum ſicut qui

colligic in 'autumno ra

cemos vindemiæ : non

est botrus ad comeden

dum ; præcoquas ficus

deſideravit anima. mea.

2. Periit ſanctus de rer

ra , 8( rectus in homini

bus noneſi : omnes in ſan

guine inſidianrur; vir fra.

trem ſuum ad mortem vc

natur.

3. Malum manuum ſua

rum dicunr bonum : prin

ceps postulat , 8c index

in reddendo est : & mag

nus locutus est deſide

rium animæ ſuæ , 6c con:

Y. r. Hébr. autr. Malheur à moi , parce

.ue je ſuis ſemblable à ceux qui cueillent les

ruits de l'été, 8c ;i celles qui travaillent à la

vendange; mais il n'y a as une grape pour

'man et : mon ame a de iré du moins une de

ces gnes précoces qui commencent à paroî

tre en automne , Cf je n'en .ii point trouve'. n

Les Prophetes ſe ſervent ſouvent (Pexpreſ

ſions ſemblables , pour marquer l'extrême

rareté des gens de bien. Il paroît que ce

Chapitre regarde , ſelon la lettre , les dé

ſordres de la maiſon de Juda ſous les der

niers regnes.

ÿ. 1. Hébr. de miſóricordieur. '

Ibid. Hébr. litt. cherche à faire tomber

ſon frere dans ſes filets. On lit dans l'Hé

breu KRMh/:lgtnlî , ſelon les Rabbins , peut

être pour LnnM , dd ínterizum , comme le

ſuppoſe la Vulgate.

Ÿ. 3. Hébr. au”. Le Prince demande

qu’on approuve le mal qu'il a fait; 6L le

juge lui rend ce /èrvice injuste.

Ióíd. Hebt. autr. la malice;

Ióid. C'est le ſens de PHébteu. On lie
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,de ſepc. Dies

curbaverunt eam.

4. Qui optimus in eis

est , quaſi paiiurus: 8(

qui rectus , quaſi ſpina

ſpecula—

tionis tuæ , viſitario tua

venir: nunc erit vastitas

eorum.

5. Nolite credere ami

co; 6c nolite confiderein

duce : ab ea quæ dormir

in ſinu tuo , cuſiodi clauſ

tra Oris cui.

6. Quia filius contume

liam facit pari-i , 8c filia

conſurgit adversùs ma

trem ſuam , nurus adver

sùs ſocrum ſuam: 8( ini

mici hominis domeſiici.

ejus.

7. Ego autem ad Do

minum aſpiciam, expec

tabo Deum ſalvatorem

meum : audiet me Deus

meus.

81 Ne læteris , inimica

mea , ſuper me; quia ce

leur: complaiſance: G' par leur: flatterier.

4. Le meilleur d'entr‘eux est comme

une ronce; 8( le plus juſte eſt comme

l'épine d'une haie z” ilrpiqllent G- ils bleſ

ſent tout ce qui les touche. Mais voici" le

jour qu'ont vu les Prophete: : voici le

temps où Dieu, ſelon leurs prédiäionr, '

vous viſitera dan: ſa colere : vous allez

être détruits , cantine vous le méritez. ”

5. Car la corruption est ſi' grande parmi

vou: , qu’on 5:7 dn ler un: aux autres : Ne

vous fiez point à votre ami ; ne vous

repoſez point ſur celui qui vous gouver—

ne : tenez fermée la porte de votre

bouche ; G- ne vous ouvrez pas à celle-là

même qui dortauprès de vous , ni aux

enfant: qu'elle vous a donnés.

6. Car le fils traite ſon pere avec ou~

trage ; la fille s'éleve contre ſa mere;

la belle-fille s'éleve contre ſa belle-me

re, 8( l'homme a pour ennemis ceux de

ſa propre maiſon.

7. Mais pour moi, qui voir régner ees

deſordrer dans mon ſein, je jetterai les

yeux ſur le Seigneur ; ſattendrai Dieu

mon Sauveuuje le prierai de ler faire

ceſſer: ô( mon Dieu écoutera ma voix ,

G' me guérira (Ier maux qu'ils m'ont am'

rér. " ‘

3. O Babylone , qui êtes mon enne

mie , ne vous réjouiſſez point de ce que

dans PHébreu UÎÀBTUH , 6' eandenſaverunt dans H-lébreu. ‘ '

Mm ( mdliríam : ) la Vulgate ſuppoſe u l BATU”,

 

G' courier-Severin” eam ( anima/n.)

vé'. 4. On lir dans PHébreu ISR MMSUCH, perplexius eorum , il faudrait lire

ttcta: , præfipímenza : peut-être pour tsnM

csucn, reflux eorum, qudſîffiind : ce qui

parallele du mem

re précédent, 8L s’accorder mieux avec le

Earoît ſoutenir mieux le

ſens de la Vulgate.

lóid. Le mot rum , ecce , paroît omis ici

Ibia'. Hébr. litt. Voici leur embatras G*

[ear angoiſſe. Peut-être qu’au lieu de MnUcTM,r

, McAUnc,

dolor :au: : vous allez être ſaiſie de douleur.

il. 7. Autr. Mais pour moi au milieu des'

maux que ee: déſordres "ſauront attirer , )e

ljetterai les yeux ſur le Seigneur , 8re. D

Voyez la Préface.

Matth. x. n.

Matth. x. 36.
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je ſuis tombée z je me releverai , après

que jc me ſerai aſſiſe dans les ténebres :

car le Seigneur est " ma lumiere; ê* il

ne me laiſſera pa: pour toujour: dans

l'obſcurité. _

9. Il est vrai que je porterai le poid:

de la colere du Seigneur , parce que j'ai

péché contre lui ; mai: ce ne ſera que

juſqu'à ce qu'il juge ma cauſe , 8( qu'il

ſe déclare pour moi: alor: il me fera

paſſer des ténebres à la lumiere ; je con

templerai " ſa justice.

to. Alors mon ennemie me verra

comblée de gloire; 8( elle ſera couverte

de confuſion, elle qui me dit mainte

nant: Où est le Seigneur votre Dieu ?

Mes yeux la verront auſſi , lorſqu'elle

ſera foulée aux pieds , comme la boue

qui est dans les rues.

à

rr. En ce jour-là , peuple du Sei

gneur , vos maſures ſeront changées en

des bâtiments : " en ce jour—là vous ſe

rez affranchi de la loi , qui vous avoit

dre' impoſée par votre vainqueur.

n. En ce jour-là , on viendra, de

l'Aſſyrie juſqu'à vous , 8( juſqu'à vos

villes fortes , 8( de vos villes fortes ,

juſqu'au fleuve Euphrare: ” votre terre

_ſera repeuplée , depuis une mer juſqu'à

l'autre mer , " 8( depuis les montagnes

P. 8. Hébr. autr. ſera.

F'. 9. Litt. je verrai.

ÿ. t r. Litt. on rebâtira vos maſures. L’Hé

breu pourrait ſignifier 1 Au jour ou doivent

être rebâries vos maſures , en ce jour là , 8re.

ÿ. r 2. Hébr. autr. On viendra vers vous ,

G' vou: ere( repeat-lle dans roue le p.37.: qui

:Ytend epuis l’Aſſyrie juſqu'à l'E pte , 8(

depuis l'Egypte juſqu’au fleuve de [dp/tre

œ, depuis une mer, 8m. Cest-â-dire, qu’au

lieu de UAM Msux ,G eivime: munitionir,

cidi: conſurgam , cum ſei

dero in tenebris; Domi

nus lux mea est.

9. Irarn Domini porta

bo , quoniam peccavi ei,

donec cauſam meam judi

cet , 8( fadat judicium

meum : educet me in lu

cem z videbo justitiam

ejus.

IO. Et aſpiciec inimi

ca mea , 8( operietur con

fulione , quæ dicit ad me:

Ubi est Dominus Deus

tuus? Oculi mei videbunt

in cam: nunc erit in con

culcationem ut lutum pla

tearum.

Ir. Dies , uc ædificen

tut maceriæ tuæ: in die

illalongè fiet lex.

r2. In die illa 8c uſque

ad te veniet de Aſſur , 8(

ufque ad civitates muni

tas : 8( à civitatibus mu

nitis uſque ad flumen, 8(

on auroit pu lire , UM) Msntu , uſçue ad

Ægyprum ; 8( enſuite au lieu de ULMNI

Msun , G*

ULMNI unum, G' a6 Ægypro : car il est

remarquable

trouve point ici dans Fl-Iébreu ; 6c

mot MSUR , munirione , peut aiſément e con

fondre avec MsmM , Ægypro.

Ibíd. Ces deux mets pourraient être la

mer Méditerranée au Coucbant, 8( la mer

motte âYOrient. On li: dans l’Hébreu ut.”

à munitiane , on auroit pu lire

que le mot civitatibus ne ſe

ue le

ad
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ad mare de mari ;Bt ad

montem de monte.

13. Et terra eric in de

ſolationem propter Thabi-~~

tacores ſuos , &t propter

fructum cogitationum eo

rum. ‘

r4. Paſce

tuum in virga tua , gre

gem hæreditaris tuæ , ha

bitantes ſolos in ſaltu , in

medio Carmeli : paſcen-ñ

tur Baſan 6e Galaadjux

\a dies antiquos.

L

rs. Secundùm' dies

egreffionis tuæ de terra

.Ægypti ostcndam ei mi

rabilia. ‘

b r6. Videbunt genres ,

8c confundentur ſuper

Omni fortitudine ſua: po

,nenc manum ſuper os ,

- aures eorum ſurdæ erunt.

populum ,

du Midi juſqu'aux montagnes du Sep-ſi

tentrion." ' '- ct

r3. Et en ce même temps, la terre

des Chaldéen: ſera déſolée , à cauſe de'

la malice de ſes habitants , 8( pour les

punir de leurs deſſeins criminels contre

mon peuple. "" t_

14. O Seigneur , accomplijſizz ces pro

meſſes : paiſſez ô' condutſez avec votre

verge votre peuple , le troupeau de vo

tre héritage: il ſe trouve deyble' , comme

ceux qui habitent ſeuls dans une fo

rêt._Menez-le paître -au milieu du Car

mel , dans les lieuxles plus fertiles G'

les plus délicieux. C'est' ce que je ferai ,

dit le Set' rieur ,- car les troupéaux de

mon peupâ iront encore paître en Ba

ſan 8( en Galaad , comme ils y alloient

autrefois. " .

i5., .ſe ferai voir des merveilles à _

mon peuple , comme lorſque je vous

tirai de l'Egypte. "

16. Les nations les verront de leurs

yeux; 8( elles ſeront confondues avec

toute leur puiſſance !les peuples jaloux

de votre gloire mettront leur main ſur

leur bouche ; ô( leurs oreilles devien

dront ſourdes. Ils ne voudront , ni en

tendre , ni raconter ce que je _ferai en vo—

Mm , f? mare à mari , peut-étre pour Umm ' pays de Galaad comme autrefois ;n c. ai. d.

HM, G a' mari uſque ad ma”.

Il-id. c. â. d. depuis les lnontagnes de l'A

rabie Pétrée au Midi , ju qu'à celles du Li

ban au Septenttion. On lit dans ?Hébreu

DUR HHR , G' monte ad manum , peutêtre

pour UMHR dan, G' à monte dd montem.

1h,' r3. Autr. Et avant ee jour-lei la terre

de l.: maiſon de Jacob aura été déſolée à

‘cauſe d: [.1 malice de ſes habitants , 8c à

cauſe des fruits de leurs penſées criminelles.

Seigneur , paiſſez , 8re.

V. r4. Hébr. aurr. 8c qu'ils aillent paî

tre dans les plaine: de Baſan , 8c dans le

Tome XI.

qu'ils rentrent dans. leur ancien héritage,

8L u’ils oſſedent non ſeulement le pays

ſitu en eçà du Jourdain oil étoit le Car

mel, mais encore le a s ſitué au delà de

ce fleuve, où étoient liaſiin 8( Galaad. Les

expreſſions mystérieuſes peuvent marquer

ſous le ſymbole du rétabliſſement des dix

tribus , le rappel futur de la nation Juive à

la foi de ſes peres.

77. r5. On lit dans ?Hébreu sATc , e ej;

ſionis tua, peut-être pour SAT” , :gr com's

:jus , comme lorſqu'il ſortit de l'Egypte.

Eeee
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1er. x. 6,

AS1. x. 4;.

ira faveur. -

I7. Mais pénétré: de rage ê' de clé

fijjzoir, ils mangeront lapouiíſiere ,

comme les ſenpents; ils ſeront époſh

vaniés, &ſe cwcheront dans leurs mai

ſons ,, comme les bêtes. qui rampeni

ſur la terre, ſe cachent danrleur.: film

brcr retraite: : ils trembleront devant

le Seigneur notre Dieu ,ç 8e 'ils vous

craindront.

i8. Il: diront: O Dieu, qui est ſein

blabla à vous , qui effacez Piniquité ,

6c qui oubliez les péchés du reste de

votre héritage i Le Seigneur ne répan

dra plus ſa fureur' " contre les ſiens ,

parce qu'il ſe plaît à faire miſéricorde.

r9.” Il aura encore cornpaflion de

nous; il détruira ” nos _iniquirés ; U.v il

ctjettera " tous nos péchés au fond de la

inet.

zo. 0 Seigneur , vous accomplira

.votre parole ſur les enfants de Jacob ,ï

vous ferez. miſéricorde à la postérité

_d'Abraham , ſelon que vous l'avez pro

mis avec ſerment à nos peres , depuis

tant de fiecles.

ÿ. i8. Hébr. autr. il ne tiendra pas éter

nellement ſa colere; il ne ſèr.: p.1.- éternel

lement iſn't! contre ſon peuple , parce que ,

Re.

I7. Lingerie ptrlivrerem

ſicut ſerperrtes , velur rep

Eilia terræ perturbabun

nur-in ædibus ſuis : Do

minum .Deiim nostrum

formidabunt , 6c timehunt

te.

. 18. Quis Deus fimilis

tuî ,qui aufers iniquita

\em , 6c tranſis peccatum

reliquiarum hæreditaris

cuæ ? non immittet ultra

furorem ſuum , quoniam

volens miſericordiam est.,

I9. Revertetur , 8c mi

ſcrebitur nostri: deponec

iriiquitates noſiras , 6c

projiciec in profundum

maris omnia peccara noſ

tra. ‘

' zo. Dabis veritatem Ja.

cob ', miſericordiam A;

braham : quæ jurasti pa

tribus nostris ä diebus an'

tiquis. ’

ÿ. r9. Litt. il mettra bas nos iniqnités;

il le: abolíra.

Ióid. Hébr. lits. 8c vous jetierez , Re.

.Fin de la prophétie de Mic/tée.
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NAHUM,
AHUM ſe trouve être le ſeptieme des petits Propheres dans tous r.

les Exemplaires Hébreux , Grecs ou Latins : mais de telle ſorte, Nafl-“S de

que dans les Exemplaires Hébreux 8( Latins il ſe trouve placé entre iespſieſſgzsei-'ÎÃÏ

Michée 8( Habacuc , au lieu que dans les Exemplaires Grecs il ſe ?Peres-Sa Pl'
trouve entre Jonas 8( Habacuc. L'inſcription de ſa prophétie nous ap- Ïêëſaſſſgzggé

prend ſeulement qu'il étoit \Blceflen ou Elcéfite , (a) c'est—à~dire , d'un tie. Quelle est

lieu nommé Elcês , ou Elcéſ? comme ?expriment Euſebe 8( S. Jérô- KVM d°dN°~

me , (b) 8( 'non pas Elcéſai' comme ?expriment D. Calmet 8( le P. de i] BËÈŸQLÏLÏÏ

Carrieres , qui ſemblent avoir confondu le nom de ce lieu avec le nom le est l'Armée

qui ſervoit à déſigner ceux qui en étoient orlginairestS. Jérôme dit Aſſfflëîffl”

. . -. . , . , t'ont il prédit

que c'était un petit village de la Galilée , dont on montroit encore l'irru.ptioii 8c

alors uel ues restes. la défaite. oh
FI q ' - - jet de ſa pro

On ignore le temps auquel Nahum prophétiſa. On convient aſſez que pbm,,

la ruine de Ninive annoncée par ce Prophete , n'est pas la révolution

que cette ville éprouva au temps d'Arbaces 8( de Bélélis , qui s'étant

oulevés 'contre Sardanapale affranchirent les Medes 8c' les Babylo~

niens de- la domination des Aſſyríens ; mais que c'est celle qu'elle

éptouva au temps de Nabopolaſſat roi de Babylone , 8( de Cyaxares fils

de Phraortes , roi des Medes , qui ayant joint leurs forces contre Chy

naladan dernier roi de Ninive, ſe rendirent maîtres de cette ville , 8(

partagerent entre eux l'empire des Aſſyriens: d'où il ſuit que la pro.

phétie vde _Nahum doit être placée entre ces deux révolutions. On croit

auſſi reconnoitre dans cette prophétie l'expédition de Sennacherib!

:mais les uns prétendent que Nahum en parle comme d'une choſe paſ

 
—~ñ—

 
————

(a) Naſt. i. r. Lil” vi' tenir Na/ium Elceſn'. Les Se tante traduiſent de même, «î
P

IJHÉUNË , ?tp pourroit ſe traduire , Elctffitc. :r: (b) .Eu/EL, G' Híflvfio

in cis. ËÀXEÏI , [ce e.
Eeeer.v
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ſée; c’est le ſentiment de D. Calmet: les autres ſoutiennent qu’il en

parle comme d'une choſe future,- c’est le ſentiment du P. de Carrie..

res : 8( certes il est difficile de ne pas reconnoître que le Prophete

parle d'un événement futur ,- (a) mais cet événement n'est peut-être

pas l'expédition de Sennachérib. Le Prophete parle auſſi des maux

dont les Aſſyriens avoient affligé la maiſon de Jacob; (b) ô( il fait

aſſez entendre qu’il a particulièrement en vue la ruine du royaume d'Iſ

raël : cela ſuppoſe qu’il prophétiſoit_ après la ruine _ de Sarnarie par

Salmanaſar.

Mais il ſait encore mention d'un autre événement qui peut auſſi ſer

vir à déterminer d'une maniere plus préciſe l'époque de ſa prophétie:

c'est la priſe d'une ville d'Egypte que notre Vulgate nomme Alexandrie ,

8( que' ſl-Iébreu appelle No-Amrnon. (c) Le Prophete parle de cet

événement comme d'une choſe paſſée; 8c dès-lors il est constant que

ce qu'il 'en ditîne regarde pas Alexandrie , qui ne fur bâtie quelong

temps après par Alexandre. Les Juifs prétendent qu‘Alexandtie fut conſ

truite au même endroit Où avoit été NO-Ammon; ô( c'est ce qui a donné

lieu à S. Jérôme de-rendre le nom de No par_ celui d'Alexandrie,

non-ſeulement ici. mais encore dans les textes de lérémic 8( d‘Ezé

chie] où il est parlé de cette ville. Les Septante ont cru que _No étoit

Diojpolirz~ôc ſur cela on remarque que chez les Egyptiens , Ammon

déſuznoir Jupiter: de ſorte que No-Ammon pourroit ſignifier demeure

de Jupiter, ce 'qui répond préciſément au nom de Dioſpolír , qui ſi

gnifie la ville dejupiteraBocltart 8( Prideaux prétendent que ce que les

Prophetes diſent de No-oueNo-Ammon , nommée par les Septante Diaſ

polis , doit s'entendre de Thebes capitale \de l'Egypte. Quoi qu’il en

ſoit , il s'agit de ,ſavoir ;quand N0 ou No-Ammon a pu éprouver la ré..

volution don't parle Nahum. Les_ uns penſent que ce ne fut qu'au temps

de Nabuchodonoſor; 8( en effet , c'eſt à cette derniere révolution

qu’il faut rapporter ,les prophéties _de Jérémie ê( d‘Ezéchiel: (d) mais

il ne peut pas en être de même de la prophétie de Nahum , qui an

nonçant à Ninive ſa ruine , lui propoſe l'exemple de la révolution

qu'avoir déjà éprouvée No-Ammon.v Ninive fur‘ruinée par Nabopolaſ

far pere de Nabuchodonoſor. Cette révolution qu'avoir éprouvée No.

Ammon doit donc être antérieure au_ regne de Nabuchodonoſor. D'au—

i 
 

~~ (a) Naſt. x. 9. Gïſêçç. = (b) Naſt. u. 1.' = (e) Naſt. 1”. 8. GF”. pme la

NO-Alllmü” : c'est ce que la Vulgate exprime par Alexandria papalorum; ce ui donne

lieu cle croire que ſaint Jérôme , Auteur de la Vulgate , liſait 117.1” , qui ſign' e multi

(ud0- On trouve auſſi dans Ezéchiel, Xxx. 15. N1 1172” Ammon-No , que ſaint Jérôme a

rendu par mrlltíludinem Alexandrial Et dans Jérémie , xwi. 25'. ou on lit, ulm-pme,

faim jérôme traduit : :ameli-cm Xlexmdria. a: (d) Jerem. xtvt. 15. Eſec/t. xxx.

14. x5. 16. . -.
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'tres prétendent que cette révolution arriva lorſque Sabacon roi d'E

thiopie fit la Conquête de l'Egypte. On croit que ce Prince est celui

que FECritUre nomme Sud , 8( dont Oſée roi d'Iſraël implora le ſecours

contre Salmanaſar. Mais Nahum dit que les habitants de No-Ammon

- furent emmenés en captivité; que ſes petits enfants furent écraſés par

l'ennemi; que les plus illustres de ſon peuple furent partagés au ſort

ê( mis dans les fers : rien de tout cela ne paroît convenir à l'expé

dition de Sabacon , qui content de s'être rendu maitre de-FEgypte

ſans beaucoup de violence , y régna pendant cinquante ans avec beau

coup de douceur. D'ailleurs Nahum remarque que l'Ethiopie même

étoit la force de No-Ammon. Ce ne fut donc pas de la part des

Ethiopiens que cette ville éprouva la révolution dont il parle. Enfin

d'autres croient que cette révolution dont parle Nahum , est celle que

cette ville éprouva , lorſque Sennachérib entra dans l'Egypte au temps

d’Ezéchias , déſola pendant trois années cette province, ô( y fit une

multitude de captifs, ſelon ce qui avoit été prédit par Iſaïe. (a) Uſ

ſérius , Prideaux 8c D. Calmet préferent cette opinion qui paroît bien

aufli être la plus vraiſemblable.

Or Nahum parle de cette révolution comme d'un événement paſſé:

il prophétiſoit donc après l'irruption de Sennachérib ſur l'Egypte; 8C

celle-ci est de même époque que celle de ce même Prince ſur la Judée:

ou plutôt ce Prince n’entra dans l'Egypte qu'après être entré dans la

Judée: ce n'est donc pas de lui que Nahum parle, lorſque s'adreſſant

à Ninive , il dit: Il ſortira de toi un homme qui formera des noirs

deſſeins 'contre le Seigneur: (b) Ex te exibit cogitan: contra Dontinum ma

litiam. Il est vrai que l'Hébreu pourroit ſe lire au paſſé , Exit/it,- 8( c'est

la remarque de D.Calmet: mais 'S. Jerômeô( les Septante l’ont pris au

futur, Exibit ; 8( rien m'oblige de l'entendre autrement. On croit trou#

ver une prédiction de la mort de Sennachérib dans ces motsi (c) De

domo Dei tui interficiam ſhulptíle ô- conflatile ; PONAM SEPULCHRUM

TUUM, quia inhonoratu: e: : ce que l'on traduit ainſi : .Pexterminerai les*

flame: G- le: idoles de la maifim de votre Dieu; 1E LA RENDRN VOTRE

SEPULCHRE , 6- vour tomber-ez dan; le mépris. On remarque que Sen-na

'chérib fut tué dans le temple de ſon Dieu; mais il n'est pas dit que

ſon corps y ait été laiſſé. D'ailleurs le Prophete ne dit pas même que

celui dont il parle aura pour ſépulchre la maiſon de ſon Dieu .* On

lit ſimplement 'dans le' texte: PonamjZ-Pulchrum tuum. Il est vrai qu'il

manque quelque choſe dans cette phraſe; mais il n'est pas ſûr que ce

ſoit le pronom eam. En Conſidérant le texte Hébreu , on y apperçoit

—___—_——~———————ñ—ñ~—ñïñ——ñññ_————

(a) Iſſu'. xx. r. Gſêgg.: (b) NM. t. u. ::2 (c) NM. r. r4.
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quoriginairement on a pu lire : De domo' Dei tur' ínterficiam ſàulptíle

f; conflatile , &in tugurío tuo Ponum _ſèpulchrum tuum , quia inhonoratus

es: (a) dcst-à-dire , .Pexrerminerai les ſtatue: G' ler idoles de la maiſon

de votre Dieu, G- je_ vou: ferai trouver votrejëpulchre dans votre tanie~

re.. parce que vou: êtes tombé dans le me' ris. C'est ce qui ſur accom

pli à la lettre en la perſonne de Chyna adandernierroi de Ninive ,

Prince lâche ô( efféminé, qui s'étant renferme dans cette ville . 8( la

voyant priſe ,pſe brûla dans ſon palais , qui devint ainſi ſon ſépulchre.

Enfin Nahum annonçant à la maiſon de Juda le* momentqui doit la

délivrer des Aſſyriens , lui promet que cet ennemi ne viendra plus

chez elle : (b) Non adjíciet ultrà , ut penranſêat in te Belial. On pré

tend encore rapporter cela à la défaite de l'armée de Sennachérib : 8(

il est vrai qu'après cette défaite Sennachérib ne reparut plus dans la

Judée. Mais les Aſſyriens y reparurent ſous le regne d’Aſarhaddon ſon

ſucceſſeur , puiſqiſalors ils prirent même Manaſſé , 8( l'emmenerent

captif à Babylone : ils y revinrent encore conduits par Holoſernes ſous

le regne de Saoſduchin ſucceſſeur d’Aſarhaddon : ô( ce ne fut qu'après

cette derniere expédition qu'ils ceſſerent pour toujours d'y revenir.

C'est ce qui me donne lieu -de penſer que ce que l'on rapporte à l'ex

pédition de Sennaçhérib , doit ſe rapporter à l'expédition d'Holofernes.

Alors je conviendrai avec D. Calmet , que la prophétie de Nahum

est postérieure , 8( à l'irruption de Sennachérib , 8( même à ſa dé

faite. Si Nahum parle de l'expédition de Sennachérib , c'est lorſqu'il

ſe plaint des maux dont les Aſſyriens ont affligé la maiſon de Ja

cob G, la maiſon d'Iſraël : (c) ils ont affligé la maiſon de Jacob,

en détruiſant 8( diſperſant les dix tribus au temps de Théglath

phalaſar ê( de Salmanaſar; ils ont affligé la maiſon d'Iſraël, lorſque

Sennachétib a porte' la déſolation juſques ſur la maiſon de Juda ,

qui fut aufli elle-même nommée maiſon d'Iſraël depuis la ruine du ro

yaume des dix tribus. La prophétie de Nahum pourra donc être pla

cée entre la défaite de Sennachérib 8( l'irruption dlloloſernes: 8(

 

v cela s'accordent avec la tradition des Juifs, qui prétendent que Nahum

prophétiſa ſous le regne de Alanaſſé. Ce fut peut-être à l'occaſion

même de l'expédition des Aſſyriens ſur la Judée , lorſqu'ils enleverent

Manaſſé 8( le conduiſit-ent à Babylone , qui étoit alors ſous la puiſ

ſance d’Aſarhaddon roi de Ninive. (d) ala-Pi, . ,ça

Nahum est donc postérieur 8( à Michée 8C à Jonas; mais il paroîr

_. _ (d) La reſſemblance ui ſe trouve entre room Cv' corzffldtile, 8c 'pom O i” rugurio n10,

a pu être cauſede l'om] lon de ce dernier mot. = (b) Alu/t. l. r5.= (c) Nan. n. z.

3_—_d_. l(d) Voyez la Diſc”. ſur le (em-os de l'Hiſtoire d; Judith, à la tête du Livre de

u in. ~ =

\
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être 'antérieur à Ioël 8( à Abdias : 8( s'il ſe trouve mis après ces

deux Prophetes , il paroît que c'est parce que ſa prophétie a un ob

jet tout différent. Les Grecs placent d'abord Oſée, Amos , Michée,

Joël, quiparoiſſent ſe ſuivre ſelon l'ordre des temps , ô( dont les

prophéties regardent les royaumes d'Iſraël 8( de Juda. Ils y joignent

Abdias qui paroît postérieur' aux quatre premiers , ô( dont la. pro

phétie regarde principalement les Iduméens , 8( a beaucoup de rap

port avec celle de Joël. Enſuite ils réuniſſent Jonas 8L Nahum qui ~

ont prophétiſé l'un ô( l'autre contre Ninive. Voilà , ce ſemble , la

raiſon que l'on peut donner de ?arrangement des Livres de ces ſept

Prophetes.

Nahum releve la justice du Seigneur , 8( les effets terribles de ſes ven- n_

geances ſur les méehants:(Chap. l.) il inſiste ſur la bonté du Seigneur pilgîläſczeh

ſ0 1ere C

à l'égard des justes. Il annonce la ruine de Ninive: il s‘éleve contre Nahum …on

Porgueil ê( Pimpiété d'un Prince Aſſyrien. Il annonce la défaite mira- 1c ſens liçéral

culeuſe de l'armée de ce Prince. ll prédit la délivrance de la maiſon a 'mmëdmî'

de Juda. Il annonce à Iuda la ruine, de Ninive , ê( la vengeance écla- ñ

tante que Dieu tirera des maux que les Aſſyriens ont faits aux deux

maiſons d'Iſraël 8( de Juda. (Chap. II.) Il déclare que tout l'appa

reil des troupes de Ninive lui deviendra inutile ; qu'elle ſera tout

d'un coup inondée de ſes ennemis comme d'un fleuve ;qu'elle ſera ren

verſée; 8( que l'on n'entend” plus la voix impie de ceux qu'elle en

voyoit contre Jéruſalem. Il continue d'annoncer à Ninive ſa ruiné.

(Chap. III.) Il lui reproche ſes crimes , 8( lui annonce les vengeances

du Seigneur. Il lui propoſe l'exemple de No-Açmon , ville d'Egypte ,

ui avoit été réduite en captivité ; qui avoit vu ſes petits enÎ-mts écraz

és par l'ennemi, 8( les plus distingués de ſon peuple jetrés au ſort.

Il lui annonce une ruine entiere. Tel est le précis de la prophétie de
Nahum. S

Ninive est une ville de ſang , plongée dans le menſonge, pleine de m

rapines : (a) c'est une prostituée qui attire les regards- par l'éclat de ſa Ren-inon

beauté , 8( qui a engagé les nations dans ſes fornications : (b) c'est une XT**
ville qui par ſon commerce , a amaſſé plus de tréſors qu'il n'y a (l'é,- pdmlzeſhïſilffl;

toiles dans le ciel: (c) 8( qui a porté ſi loin ſes conquêtes , qu'à peine Niniveü Ro

est-il un peuple qui n'ait reſſenti les maux 8( les ravages qu'elle a cauſés Èfozîfzgfîäe

ſur la terre : (d) c'est une ville qui s'est élevée avec inſolence contre le lhintJean tou

chant la ruine

de Rome

palenne.

 

(e) Nail. m. i. Va eivírarſknguinum , unir-redit mendníí , dll-Mention: plend.

= (b) Naſt. i”. 4. Prapt” mnllírudínemjomícaïíonam menlricis _ſjmioſæ G' gum , G'

li-rbenli: mdltficid , qua vendidir genres in fàmienianióus fuir, G' ſimili.” in mdleficii:

_ſida = (c) Nan. i”. r6. Flute: ficiflí negotiaíones tua: çudm stelle ſin: cali.

== (d) Mil'. nr. r9. Super 9mm no” iran/fit maäiia tua _ſempen .
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Seigneur, 'à contre ſon peuple ,- (a.) qui a détruit la maiſon d'Iſ

raël, (b) 8( qui vouloir auſſi détruire la maiſon de Juda; ô( Pexrinc-ſi

tion de ſa tyrannie rendra la paix aux enfants de Juda : (c) cette'

ville criminelle périra par le feu 8( par l'épée; (d) ſa race ſera entié

rement éteinte ; (e) les idoles de ſes temples ſeront renverſées ô( dé

truites. (f) A tous ces traits , qui pourroit ne pas reconnoître Rome

païenne .7 Ce fut une ville de ſang , plongée dans le menſonge , pleine

de rapines : ce ſut une prostituée qui engagea les peuples dans la for

nication de ſon idolatrie: ce fut une ville qui s’enrichit par ſon com

merce; 8C qui par l'étendue de ,ſes conquêtes devint en quelque ſorte la

maîtreſſe du monde: elle s'éleva avec orgueil contre le peuple du Sei

gneur ; elle détruiſit ô( diſperſa la nation Juive repréſentée par la

maiſon d'Iſraël ; elle voulut détruire le peuple Chrétien repréſenté

par la maiſon de Juda : l'extinction de ſes tyrans rendit la paix à l'E

gliſe: elle périr enfin elle-même par le feu 8( par l'épée; ſa race fut

entiérement éteinte; les idoles de ſes temples furent renverſées 8( dé

truites. Rappellons-nous ce que nous dit ſur cela S. Jean ; c'est le com?

menraire le plus naturel de la prophétie de Nahum : avec cette diffé

rence néanmoins , qu'il déſigne Rome païenne ſous le nom de Baby

lone, au lieu que Nahum parle de Ninive; mais Ninive 8( Babylone

ſont deux villes rivales qui ont beaucoup de reſſemblance. Rome

païenne réuniſſoit les vices de l'une 8( de l'autre. ,

L’un des ſept Anges qui avoient les ſèpt coupes de la colere de Dieu ,

yínt me parler, dit cet Apôtre , (g) 6- il me dit: Venez , ô- je vous

mo'ntrerai*la condamnation de la grande prostituée , qui e 1 -affiſà ſur la

multitude des eaux , avec' laquelle les Rois de la terre ſe ont carrompux ,

G' qui a enivre' du vin de ſa prostitution ceux qui habitent flzr la terre.

E! m'ayant tranſporte' en eſprit dans un déſert, je vis une emme aſſiſe

_ſur une bête de couleur (Pécarlate , pleine de noms de bla phémes . . . .

Cette femme étoit vêtue de pourpre G' (Pécarlate, elle étoit purée d'or ,

:le pierres précieuſes ê' de perles; G elle tenait en _ſa main un vaſe d'or
plein des abominations G de ?impureté de ſa ſornlſication. Et elle avoit

_ ce nom écrit ſur le front : Mystere , la grande Babylone , mere der farni

 

(a) NM. r. rr. Ex te exibit eogitans contra Dominum maliríam. .Et n. z. Reddidír

'Dominus _ſuperbi-rm ſdwó ſieur ſuperbi-lm [ſhui : id est , _ſilperóíam eorum in Jacob

ſieur i” Iſiael. Vel ut liabent Sept. Tn" 313e” l'axe-BZ , xaÛJs We” 'ſii l'eau-l'A , conllemeliam

éacob ſieur coalumeliam Iſiael. = (f) NJ/I. n. z. Qui-r Vtl/i-ÏÎÛÏÊJ dWPJI/(ſllſll eos,

pro .1 ine.: eorum corſa erunt. = (c Naſt. l. 15. Celebr.: , Juda , e [vitara tu.”
redçegvozd tua , qui.: .fion adjiciet ultra ul pertranſeat in ze .Bellaljîjidn-iverſix: late:

riit. = (d) Nix/t. r”. r5. Camelia le ignis : perióir glddía. = (e) N-Û/In r. r4. N'en

_ſimili-bizar ex nomíne tao ampleur. _—-___. (f) Ióid. .De domo Del' lut' inreſfieidm ſeulptile

G' coq/taule. = (g) Apoc- xvu. r. Ofifl. b

cations
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?rations ô* des abominations de la terre. Et je vis cette femme enivrée du'

ſang des Saints,, G' du ſang des martyrs de Jeſus ; G' en la voyant ,je

fus faist d'un grand étonnement. Alors l'Ange me dit :'De quoi vous éton

nez-vous .7 ~ je vous dirai le mystere de cette femme, G' de la bête ſur la

uelle elle est afliſe , G- qui a ſept têtes 6- dix cornes..... Les ſept têtes

_Zmt ſept montagnes ſur leſquelles cette femme est afliſè ,' ce ſont auffi ſept

Rois..…Les dix cornes ſont dix Rois qui ne ſont pas encore entrés dans

leur regne…. Les eaux ſur leſquelles cette prostituée est affifle , ſont les

peuples , les nations G les langues. Les dix cornes que vous avez vues

_ſur la bête , haïront cette prostituée , la réduiront dans la derniere déſola

tion , la dépouilleront , dévoreront ſes chairs , G- la brûleront par le feu….

Et la femme que vous avez vue est la grande ville qui regne ſur les

.Rois de la terre. Après cela , continue S. Jean , (a) je vis un autre

Ange qui deſcendait du ciel ayant une Grande puiſſance , ô- la terre fut

toute éclairée de ſa gloire. Et zl cria à aute voix: Elle est tombée , elle

est tombée , cette grande Bab lone ; G- elle est devenue la demeure des
démons , la priſon de tous leſs eſprits impurs , G' la priſon de tous les

oiſeaux impitrs ê' haïs des hommes .* parce qu'elle a fait boire à toutes

les nations le vin empoiſonné de ſa prostitution, 6- Ies rois de la terre ſe

ſont corrompus avec elle , ô- les marchands de la terre ſe jbnt enrichis

de ſa magnifícence ê' de ſon luxe. Alors fentendis une autre voix qui dit

du haut du ciel : Sortez de Babylone , mon peuple , de eur que vous

n'ayez part à ſes péchés , ô- que vous ne ſô ez enveloppé ans ſes plaies.

Car ſes péchés ſont montés juſqu'au ciel, Dieu s'est reflbuvenu de ſes

iniquitésn…. Multipliez fes tourments ê* ſes douleurs , à proportion qu'elle

.Fez/l élevée dans _ſon orgueil , ê' qu'elle s'est plongée dans les délices….

E le ſera brûlée par le feu , parce que Dieu qui la condamnera , est puiſï

_ſant. Alors les rois de la terre qui je ſont corrompus avec elle , G- qui

ont vécu avec elle dans les délices , pleureront ſur elle , G frapperont

leur poitrine , en voyant la fumée de ſon embraſement. Ils ſe tiendront

loin d'elle dans la crainte de _ſes tourments , G- ils diront : Hélas! hélas!

grande ville , Babylone ville puiſſante , ta condamnation est venue en un

moment. Les marchands de la terre ſeront auſſi dans les pleurs &- dans

le deuil à cauſe d'elle; parce que perſonne n'achetera plus leurs marchan

diſes..., Les fruits dont tu fai/bis tes délices t'ont quittée , G' toute la de'

licateſſe de tes viandes Ô' la magnificence de tes meubles est perdue pour

!Di , G- tu ne les trouveras plus. Tous les marchands qui s'étaient enrichis

avec elle , s'en tiendront éloignés dans l'appréhenſion de ſes tourments , G'

ils diront en pleurant ê' enſoupirant: Hélas! hélas! grande ville qui étois

vêtue de fin lin , de pourpre ê' d'écarlate , ê' couverte d'or , de pierre

 

(ag-rfrfzæzcíïtil. t. Gſêqq. F fn_
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ries ô' de perles : comment une ſi grande magnificence s'eſt-elle perdue

en un moment ? Et tous les pilotes , tous ceux qui ſont dans les vaiſſeaux,

les mariniers, ê' tous ceux qui trafiquent ſur la mer , ſe tiendront loin

d'elle , G' crieront en voyant la fumée de ſon embraſement , G' diront:

Quelle ville a jamais égale' cette grande ville ï Ils mettront de la pouſ

ſiere ſur leurs têtes , ô ils diront en pleurant 6- en ſoupir-ant: Hélas!

hélas ! comment cette grande ville qui étoit ſi riche que tous ceux qui

avoient des vaiſſeaux en mer s'y ſont enrichis , a-t-elle été ruinée en un.

moment ? Ciel, réjouiſſez-vous dans ſa ruine ,* G' vous , ſaints Apôtres G

Prophetes , réjoutfiz-vous , parce que Dieu vous a fait justice en la con

damnant. Alors un Ange puiſſant leva en haut une grande pierre cotnme

une meule , G la jetta dans la mer en diſant : C'est ainſi que Babylone,

cette grande ville , ſera précipitée avec violence , Cz' on ne la trouvera

plus…. Car tes marchands étoient les grands de la terre , ê' toutes les

nations ont éte' ſëduites par tes enchantements. Et on a trouve' dans: cette

ville le ſang des Prophetes G' des Saints , G' de tous ceux qui ont été

tués ſur la terre. Après cela fentendis un grand bruit , (a) comme la.

voix d'une grande troupe qui étoit dans le ciel, ê' qui dzſbit : Alleluia ,

ſalut, gloire , honneur ô- puiſſance au Seigneur notre Lieu , parce que

ſes jugements _ſont véritables ê' juſtes , tt’il a condamne' cette grande

prostituée , qui» a corrompu la terre par a prostitution , G qu'il a vengé

le ſang de ſes ſerviteurs que ſes mains avoient répandu. Ils dirent encore

une fois: Alleluia. Et la _fumée de ſon embraſement monta dans les ſiecle:

des fiecles.

sulltíîàsré_ Mais Nahum annonçant à Ninive ſa .ruine , lui propoſe pour. exemple

find… F", ,a le ſort de NO-Ammon ville d'Egypte voiſine de la mer, qui ſaiſon ſa force

prophéiie de 8( ſes richeſſes; (b) cette ville avoit été ſubjuguée par les Aſſyriens même.

îïäïÿénrîgk Telle auffi Carthage ſituée de .même près-de la merz qui faiſoit auffi ſa force

r… de No_ 8( ſes richeſſes ; Carthage ſubjuguee par les Romains , ſervir auſſi d'exem

âlſîlltlîläfilexeſï- ple pour Rome oaïenne : ô( le vainqueur_ même de Carthage en fit la

pl: po", Ni_ remarque. (c) Sclpion voyant cette ville qui avoit été 'll floriflante pen

nive, 5c le dant ſepLcentS ans, comparable aux plus grands empires par l'étendue

ſflgzedfmîzîz' de ſa domination ſur mer 8( ſur terre , par ſes armées nombreuſes , par

d'exemple ſes flotes , par ſes éléphants , par ſes richeſſes; ſupérieure même aux

P0… RW* autres nations par le courage 8( la grandeur d'ame , qui toute dépouil

'munſi' lée qu'elle étoit alors d'armes 8( de vaiſſeaux, lui avoient fait ſoute

nir pendant trois années entieres toutes les miſeres d'un long ſiege : Sci

 

(401px. xix. l. Cf e”. = (L) Naſt. l”. 8. G' _ſêçg- = (c) App. de .Bello

Pu”. pdg. 81.. Histoire es Carthaginois , par M. Rollin , dans le Tome I. de ſon

Hifi. Anc. Liv. II. Part. Il. Chap. I1. Art. 4. pag. 567. 6c ſuiv. de redit. ín-n. de

1740.
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pion voyant cette ville abſolument ruinée , ne put , dit-on , refuſer des

larmes au triste ſort d'une ville a-utrefoisſi puiſſante. Il confidéroit que

les villes , les peuples , les empires ſont ſujets aux révolutions , auſſi

bien que les hommes en particulier : que la même diſgrace étoit arri

vée à Troie, jadis ſi puiſſante ; ê( depuis aux Aſſyriens , aux Baby

loniens , aux Perſes , dont la domin-ation s'étendoit -ſi loin ;Sc-tout ré

cemment encore aux Macédon-iens , dont l'Empire avoit jetté un ſi

grand éclat. Plein de ces lugubres penſées , il prononça deux vers

(l'Homme , (a) dont le ñſens est: Il viendra un temp: où la ville ſacrée

de Traye, ô- le belliqueux Priatn G ſon peuple , per-iront ,' déſignant par

ces vers le ſort futur de Rome , comme il ſavoua à Polybe, qui lui

en demanda l'explication. n S'il avoit été éclairé des lumieres de la vé

» rité , dit ſur cela M. Rollin , il auroit ſu ce que nous apprend l'E

» ctiture, (b) qu'un royaume est transfëre' d'un peuple à un autre à cauſe

» des injustices , de: violence: , de: outrage: qui s'y commettent, G* de la

)) mauvaiſe foi qui _y regne en différentes manieres. Carthage est détruite ,

» parce que ſavarice, la perfidie , la cruauté y étoient montées à leur

» comble. Rome aura le même ſort , lorſque ſon luxe, ſon ambi

:1 tion , ſon orgueil , ſes injustes uſurpations , palliées ſous le faux do

» hors de vertu 8( de justice , auront forcé le ſouverain Maître 8c

» distributeur des Empires, à donner par ſa chute une grande leçon

» à l'univers. cc Ou plutôt Carthage , quelque forte qu'elle fût par ſa

ſituation , par-ſes richeſſes , par l'étendue de ſa domination , a cepen

dant ſubi le ſort le plus triste que puiſſe ſubir une ville priſe par la

force des armes: Rome païenne aura le même ſort , parce qu'elle a

enivré du vin de ſa prostitution tous les peuples de la terre , 8( qu'elle

s'est enivrée elle-même du ſang des Saints 8( des martyrs de Jeſus.

Le Seigneur rendra à cette ſuperbe 8( cruelle Ninive les outrages qu'elle

a faits à la maiſon de Jacob 8( à la maiſon d'Iſraël, la haine qu'elle

a eue contre les Chrétiens comme contre les Juifs , ê( ſur-tout la fureur

avec laquelle elle a perſécuté les diſciples de J. C.

Mais ſi Carthage fut un exemple pour Rome païenne ; on peut

dire que Rome païenne est elle~même un exemple pour un autre Nl

nive , comme elle capitale d'un peuple infidele. Car dans les précé

dentes Préfaces ſur les Prophetes , on a vu que les Aſſyriens qui ont

ſubjugué les dix tribus d'Iſraël, peuvent repréſenter non-ſeulement les

Romains qui ont ſubjugué les Juifs , mais encore les Turcs qui ont

ſubjugué les Grecs ; 8( en ſuivant l'enchaînement 8( la combinaiſon

——~————U——U——~—————-——~—_

(a) l-Ïwtqui Hua? 'DE' 1E1' iiÀai/\n l"^i©~* 7p” ,

Kai llelotju©ï , i3 Adi; ÏÙZMi/\iœ Huile-Oil.
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des Propheres , il paroît que comme les Aſſytiens ont été ſubjugués'

par les Chaldéens, de même dans les derniers temps les Turcs ſeront

x ſubjugués par un peuple qui partira du fond de l'Orient.

v. D. Calmet remarque que le style de Nahiim est vif , grand 8( pa#

,lfïſïîïliflîcſuî thétique ,* que ſes peintures ſont d'une beauté qui attache fortement

Nzhuſi_ l'eſprit; qu’il met les choſes comme devant les yeux par ſes deſcrip

tions , 8( qu'il varie ſon ſujet par des traits toujours nouveaux 8(

toujours brillants. Je ne crois pas , ajoute-Fil, qu'on trouve dans les

Profanes un plus beau feu , ni une deſcription plus magnifique 8( plus

pompeuſe.

ÛHÊÆÆ et

E8: 'A' c???V*:V:

' MŸuTeäk '



 
 

CHAPITRE PREMIER.

Prophétie contre Ninive. Le Seigneurestjuſlectpuiſſant G* terrible

dans_ſes vengeances. Il protege ceuxgui eſperer” en lui. Ruine

de Ninive. Défaite des Aſſyricns.

I- NUS Ninive :

Liber viſionis

Nahum Elec

ſæi.

 

2. Deus æmulator , 8c

ulCÎſCeDS Dominus : ulciſ

cens Dominus , 8( habens

furorem : ulciſcens Do

minus in hostes ſuos , 8c

iraſcens ipſe inimicis ſuis.

3. Dominus patiens , 6c

magnus fortitudine , 8(

mundans non faciet in

nocentem : Dominus in

tempcstate 6c turbine viæ

élivrarzcc de Juda.

t. ŸZELMÀÔÔÏTROPHÉTXE contre Nini

[ſë ne: de Nahum, qui étoit
on

ve : Livre des viſions diviñ

d'Elcéſaï , bourg de Ga 

2. Le Seigneur est un Dieu jaloux 8C

un Dieu vengeur : le Seigneur fait écla

ter ſa vengeance ; 8( il le ſait avec fu

reur: oui, le Seigneur ſe vengc de ſes

ennemis , ô( il ſe met en colere contre

ceux qui le haïſſent.

3. Le Seigneur est patient; il est

grand en puiſſance; il diſſere à punir:

mais il punir à la fin , ô- il punir avec

un _fbzn/erain pouvoir; " car le Seigneur

est ſi grand , qu’il marche parmi les

tourbillons 8c les tempêtes : ê( s'é

ÿ. 1. Ou plutôt , d’Elcès. n Voyez la

Préface.

Srñiyzneur est patient ; mais il est grand en

puiſſance , 8e 1l ne laiſſera pas le crime …h

jſ. 3. Autrement 8: ſelon ?Hébreu : Le puni: le Seigneur, 84e.
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[event ſous ſes pieds des nuages de pouſ

fiere.

4. Il menace la mer , 8( il la deſſeche :

il change , quancl il lui plait , tous les

fleuves en -un déſert: " à la vue (Ie-ſon

viſage irrite', la beauté de Baſan 8( du

.Carmel s'efface , 8( les fleurs du Liban

ſe flétrilïent.

5. Il ébranle les montagnes ; il dé

ſole " les collines : ia terre ,le monde ,

8( tous ceux qui Fhabitent, tremblent "

devant lui.

6. Qui pourra done ſoutenir ſa co

lete? 8( qui lui réſistera, lorſqu'il ſera

dans ſa fureur ? ſon indignation ſe ré

pand comme un feu; 8( elle fait fon—

dre_les pierres mêmes. "

7. Mais le Seigneur qui est ſi terri

ble. aux méchant: , est bon aux justes:
il les ſoutient " au jour vde Faffliction ;

8( il connoît ê* protege ceux qui eſ

.perent en lui.

8. C'est pourquoi , Peu le de Ninive ,

,ennemi perpétuel du peup e du Seigneur,

il détruira ce lieu " que vou: habitez ,

par l'inondation d'un déluge de peuples

qui paſſera dan: votre terre pour la ra

ÿ. 4. Hébr. autr. il met à ſec , quand il chers.

ÿ. 7. On_ lit dans ?Hébreu LNÀUZ , d

robar, la Vulgate ſuppoſe , UMUAZ , G' con

fizrtal”. ~

ÿ. 8. On lit dans ?Hébreu MquMu , lo

ci :jus , avec un pronom féminin , ſans

qu'on puiſſe définit à quoi il ſe rapporte:

peut-être faudroit-il lire IQUMlU , in e”

qui inſurgunt in _ſé : ceux qui s'élevent con

tre lui.

lui plaît , le lit de tous les fleuves.

ÿ. 5. Hebr. litt. il fait fondre les colli

nes.

Ióía'. Hébr. litt. ſe ſouleventpar lerſêeouf

'ſes qu'ils ejorouvent. Peut-être qu'au lieu de

UTSA , G' ſlflafllfllſ , il faudrait lir'e vTsMt ,

6' west-nur, ſont dans le ravage G' la dejà

lation. La Vulgate ſuppoſe DTRAS , G* eo”

lremuit.

ir. 6. Hébr. autr. 8c elle briſe les ro

ejus , 8( nebulæ pulvis pe;

dum ejus.

4. Increpans mare , 8(

exficcans illud ', 8c omnia

flumina acl deſertum de

ducenszinſirmatus est Bar

ſan , 8( Carmelus; 8( flos

Libani elanguit.

5. Mondes commoti

ſunt ab eo , 8( colles de

ſolati ſunt: 8( contremuit

terra à facie ejus , 8( or

bis , 8( omnes habitantes

in eo.

6. Ante faciem indig

nationis ejus quis stabit?

8c quis reſistet in ira fu

roris ejus P indignatio ejus

effuſa est ut ignis : 8( pe»

træ diſſolutæ ſunt ab eo.

7. Bonus Dominus , 8(

confortans in die tribula

tionis: 8( ſciens ſperantes

in ſe.

8. Et in diluvio præter

eunte, conſummationem

faciet loci ejus: inimi

cos ejus perſequentur te
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nebræ.

9. Quid cogitatis con

tra Dominum ? conſum

mationem ipſe facict :

non conſurget duplex tri

bulatio.

_ IO. Quia ſicut ſpinæ ſe

invicem complectuntur,

ſid convivium~ eorum~ pa

riter potantiumz conſu

mentur quaſi ſlipula ari

ditate plena.

r1. Ex ce exibit cogi

tans contra Domínum

malitiam : mente pertrac

tans prævaricationem.

vager ; ". 8( les ténebres ſi favorables à

ceux qui veulent ſe cacher , prendront

le parti du Seigneur , ô- pourſuivront

eller-mënles ſes ennemis; de ſorte qu'au

cun ne pourra échapper: " c'est avec jufſi

nee que vous ſerez ainſi traités.

9. En effet , pourquoi formez-vous

des deſſeins contre " le Seigneur 3 c’efl

pour punir vos folles' entrepriſe: qu'il a

entrepris lui-même de vous détruire

abſolument; ô( il n'en fera point à deux

fois. -

IO. Car " comme les épines s'entre

laſſent 5( s'entr'embraſſent dans les hai[

lierr, ainſi font le: Nínivites; ils s'uniſ

ſent dans les festins , où ils s’enivrent

enſemble: mais ils ſeront enfin conſu

més comme de la paille ſeche. Tels ſe

ront , ô Ninive , les maux que la( malice

de vor habitants attirera ſur vous.

11. Car il ſortira de vous des per

ſonnes qui formeront contre le Sei

gneur de noirs deſſeins, ô: qui nour

riront dans leur eſprit des penſées de

malice G- de perfidie. " -

  

Ibíd. Cette prophétie ſe rapporte au temps fidenter. Au lieu de ſi: eonvívium eorum;

de l'expédition de Nabopola ar 8c de Cya

xares, qui aſſiégerent 8c prirent Ninive. D.

Calmet croit avec quelques-uns, que l'ex

preſſion du Prophete peut s’enten re litté

ralement d'une inondation du Tigre arrivée

au temps même de cette expédition. Ninive

étoit ſituée ſur ce fleuve.

Ióid. Ou ſimplement z 8L les ténebres de

Ëqfflíctio” pourſuivront ſes ennemis , de fir

tr , 8re.

ÿ. 9. On lit dans ?Hébreu Ar. , (par

d{e‘pÃ,) ad , pour AL , (par ain) adver

JMJ'.

ÿ. io. Ce verſet paroîr avoir ſouffert de

la main des Copistes. Au lieu de ſieur , on

y lit AD , uſÿue dd, peut-être pour Muſu

per ou juxta. Le mot siruM , exprime' par

flirte, ſignifie également alla. Au lieu de

j? íratllf” eomplectunlur , on lit SBCIM ,

complexe , peut-être pour SBRIM , circum

l(

È î'

on LV() ;v î:

â :N

on lit UCSBAM , G' ſieur tonvivium eorum,

peut-être pour unsnAM , CP in eonvivioſuo.

Au lieu depoſit” pordarium, on lit SDUMM,

potali , peut-être pour sunAtu , pot-MIN',

ou eonvivanles : en ſorte que le ſens pout

roit être : Car ceux qui envíronnent les

[dts, 8( qui ſe plaiſent dans leurs festins ,

ieront conſumés comme une paille ſeche. Le

mot MLA, plen.: , qui termine ce verſet, a.

peut-être pris la place dc LME , 9mm , qui

appartiendroit au verſet ſuivant : Pourquoi

ſortira-t-il de vous, ótc.

ÿ. n. Hébr. litt. 8c qui méditeront des

conſeils de Bélial , c. d, d. de: const-ils im

pie:- Quclques-uns rapporteur ceci à l'ex

pédition de Sennachérib qui vint en Judée

ſous Ezéchids .~ on pourroit auſſi le rappor

ter :i celle d'Holofetnes qui vint dans les ter

res d'lſra'cl ſous hlanaſſ .
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lfaí. L”. 7.

Rom. x. r5.

i 2. Mai: voici ce que dit le Seigneur:

Qu'ils ſoient auſſi forts 8( en auſſi grand

nombre qu'ils voudront , ils tomberont

_fous le tranchant de mon épée , comme'

les cheveux ſous le raſoir ,' " ô( toute l’ar

me'e de Sennachérib diſparoîtra en un mo

ment : je vous ai affligé monpeuple; mais

je ne vous affligerai plus.

13. Je vais briſer cette verge dont

l'ennemi vous frappoit , 8( rompre

vos chaînes.

I4. Le Seigneur prononcera ſes ar

rêts contre vous , _prince de Ninive; le

bruit de votre nom ne ſe répandra

plus à l'avenir : Yexterminerai les sta~

rues 8( les idoles de la maiſon de vo~

tre Dieu; je 'la rendrai votre ſépul

chre ; ô( vous tomberez dans le mé

pris."

15. Je vois les pieds de celui qui ap

porte la bonne nouvelle , la nouvelle de

la ruine de l'ennemi de mon Peuple , ô(

qui lui annonce la paix; je les vois pa

roître ſur les montagnes , ces Pieds : ô

Juda <, célébrez maintenant vos jours de

fêtes ; rien ne vous troublera; rendez vos

vœux au Seigneur , parce que Bélial ne

paſſera plus à l'avenir au travers de vous.

12. Hæc dicit Domi—'

nus: Si perfeâi fuerint ,

6c ita plures: fic quoque

attondentur , 6c pertran

ſibit : afflixi te , St non

affligam te ultra.

I3. Et nunc conteram

virgam ejus de dorſo

tuo , 8( vincula tua diſ-d

rumpam.

14. Et præcipiet ſuper

te Dominus z non ſemi

nabitur ex nomine tuo

ampliùs: de domo Dei

tui interficiam ſculpcile 6e

conflatilet ponam ſepul

chrum tuum , quia inho

noratus es.

rs. Ecce ſuper montes

pedes evangelizantis , Bt

annuntiantis pacem : cele

bra , Juda , festivitates

tuas , St redde vota tua:

quia non adjiciet ultra ut

pertranſcar in te Belial;

univerſus interiit.

Ce prince furieux n'est plus: il est péri

avec tout ſon peuple. "

Ÿ. n. Hébr. autttseront-ils laiſſé? cn

paix? Non : mais en ſi grand nombre qu'ils

ſoient , ils tomberont tou: , 8re. Peut-être

qu'au lieu de VAIR , G' pertrenstóíl , il ſau

toit lire UABRU , G' pertranſibunt : ils diſ

paroîtront.

ÿ. t4. Hébr. autr. 8c je vous ſerai trou

ver votre ſépnlclire dans votre taniete , par

ce que vous ètes tombé dans le mépris. »

Cest-.i-dire, qu'au lieu de UMscH , G* coqffla

Ille, on a pu lire unscc , G' in rugurio tuo.

Quelques uns rapportent ce verſet à la mort

de Scnnachórib , qui fut tué dans le temple

de ſon dieu: on ourroit le rapporter ;i la

mort de Chynaladan dernier roi de Ninive ,

qui voyant la ville priſe , ſe brûla dans ſon

palais. Voyez la Préface.

il. t5. Dans ?Hébreu ce verſet commence

le Chap. ſuiv. Les premieres paroles de ce

verſet reſſemblent à celles dont lſaie ſe ſert,

L”. 7. 6e dans leſquelles S. Paul voyoit la

million des prédicareurs cle l'Evangile. Rom.

x. IS. Le mot .Evangile ſignifie bonne nou

velle. La paix qui est ici annoncée , ne ſera

parfaite que dans l'éternité bienhcureuſe.

CHAPITRE
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CHAPiTRE II.

Le Seigneur Prend' la defên/è dela maiſon de ſacob , G' exerce
ſes vengeance.:ſi” les Nzſinivites. Przſê , déſolation , ruine de

Nznive.

I. Scendit qui diſper

’ A gar coram te, qui

custodíar obſidionem :

contemplare viam ,* con

forta lumbos ; robora vir

rutem valdè.

z. Quia reddidit Domi

nus ſuperbiam Jacob, ſi

cut ſuperbiam Iſrael: quia

vastatores diffipaverunt

eos , 6c propagines eorum

corruperunt.

_ 3. ClYpeu-s forciurn ejſſus

!gnicus , viri exercitus in

coccineis : igneæ habenæ

currûs in die præparatio

nis ejus , 8c agitatores con

ſopiti ſunt.

4. In itineribus concur

I. Abíram: de Nínive , voici celui

qui doit renverſer vos murailles_

à vos yeux, 8( vou: aſiiéger de toutes

parts; le voici ui approche z mettez

des ſentinelles (in les chemins ,~ pre

nez les armes ,~ raſſemblez toutes vos

forces. "

z. Car le Seigneur va punir Pinſo

lence avec laquelle les ennemi: de Jacob

8( d'Iſraël le: on traité: , lorſqu'ils les

ont pillés , qu’ils les ont diſperſés , 8c

qu'ils ont gâté les rejettons d'une vi

gne ſi fertile ,' " en exterminanr juſqu'au.:

petit: enfants de ce peuple nombreux , ſi

chéri de Dieu. C'est ce que vous avez

fizír , Peuple de Niníve: G' c'eſt' ce que

le Sel eur va punir par le: armes du

Roi e Babylone , qu'il envoie contre

vous. ' p
3. Leſi bouclier de ſes braves jette

des flammes de feu: ſes gens d'armes

ſont couverts de pourpre :ſes chariots

armés étincellent" lorſqu'ils marchent au

combat: ceux qui les conduiſent ſont

furieux comme des gens ivres.

4. Les chemins ſont pleins de trou

7. r. Hébr. aurr. Habitants de .ſud-x,v jb” de Jacob 8c à le 014T” d'Iſraël. Amr.

rCar lc Sci neur va ren c à Jacob ainſivoici celui qui briſera G' damien à vos yeux

la ville de Mais-e: il va alliéger les rem

parts : conſidérez les chemins. redreſſe( G'

affermiſſêz vos reins ; reprenez toutes vos

forces. Car , 8re. On lit dans ?Hébreu

nsvn , euſladie/zdo , peut-être pour uwsn ,

o ob/îdebir. -

jr. z.. Hébr. auzr. Poutragcfàíe à le mai

Tome XI.

qu'à Iſraël eur gloire.

7]. 3. Vulg. lin. les brides de ſes chariot:

ſont comme le ſeu. On lit dans ?Hébreu ,

IAS , i” ígne , pour CAS', ſieur ignis. Ou y'

lir enſuite nor , ldmpdddrum; les Septante'

8c la Vulgace ſuppoſent run , liebe/m.

Gees
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.contre l'autre: les yeux enflammés des

ble 8C th' rurmrlte, àeaufe deleurmul- bari ſum-g ;ob

titude: ó- les chariots ſont ſi nombreux, [iſæ ſu… in plateis ’ aſ__

7:53 ÿînÿles. Places P11?J ?rgfruî pcctus eorum quaſi lam

P S pacteuſàs ’ l s e e… e" pades ,' quaſi ſulguradilï

ſoldats paraiſſent des lampes atdcmcs ; Currenſia

ô( leurs viſages irrités ſemblent lancer

des foudres 8( des éclairs.

5.. Celui commandera cette année

fera marcher contre vous fes plus vail

lants hommes : ils iront àz l'attaque' avec

une courſe précipitée ; ils ſe hâteront

de monter ſur la muraille de votre ville ,

ê( pour cela ils própareront. des machines

où ils ſeront à couvert de vos traits Ô

de vos coups."

6. Enfin les portes de Ninive ſont ouñ

verres , par l'inondation des fleuves qui

fè débordent' contt-'elle , ê' par la vio

lence des ennemis qui l'attaque” avec fu

nour. La. ville est. priſe : ” ſon temple"

est détruit juſqu'aux fondements.

7. Tous ſes gens de guerre " 'ſont

pris ô( enlevés : ſes femmes ' ſont em~

menéescaptivcs , gémiſſant comme, des

5. Recordabitur for

tium. ſuotum, ruent in iti

neribus ſuis: veLociter aſ

cendant. mures ejus , 8c

præpatabitur: umbtactr*

lum. ‘

6. Portæ fluvíorum aper

tæ ſunt , 8l templum ad

ſolum dirutum.

ductus est , 6c ancillæ ejus

minabantur gemcntes ut

ÿ. 3-5. Autrement 8c ſelon lT-lébreu: G' lqllítes, ou aurigæñ, d'où est venu dan:

Tout le magnifique .óppzrzil des bel-items de la Vtrlgate dgÎllnm-ſ. Au 77. 4. on _ht

Nínive leur deviendra inutile .- les boucliers MRAHIIÛ, Wear” ear-tm , pronom féminin.;

7. Et miles captivus ab- ~

è ſes braves ſont d'un ronge éclatant; ſes

gens d'armes ſont couverts de pourpre; ſes

chariots ſont comme des lampes de feu au

jour oû ils ſont préparés pour [e combat:

mais ceux qui les montent ſont ſrqppés dt'

terreur. Leurs chariots courront ans or

pour MRAlHM , qfinctus :Drum , pronom

maſculin. Au jr. g. on trouve' 12cl , recon

debit”, pcnrœtre pour IZCRU , reeordaóm

mr.

V. 6. A la lettre : Enfin , les portesdcs

fleuves ſont ouvÊ-rtes. o D. calmer croit

dre dans les rues* ils s'accrocher-ont G' uc cette cx ſſlon. eut s'entendre a' la
) q .

briſêrant l'un l'autre dans les places : ces lettre d'une inondation , qui fut cauſe de la

chariots qui éclatent comme des lampes ar- priſe Je cette ville.

Jentcs , 8c qui dans leur courſe ſemblent

lancer des éclairs. Ces guerriers ſe rappel

Ieront ſes vaillants hommes ; mais ils ſe

hcurretont dans leurs démarches', ils iront

avec précipitation à la muraille de leur ville ;

8c ils prépareront des machines pour ſe met

trç à couvert. \Vais enfin , 82C. Au V. 3.

on lit danslffkébreu . UHMWSIM , G' eóieres;

les ScPmnœ & lo Vulgqtc ſuppoſent”nras [M,

Ibid. Héhr. autr. ſon palais.

V. 7. Hébr. autr. les gardes du palais.

On lit dans Pflébrcu le mot un” , quipa

ro~ît être maſculin , &bcloflt on conntflt pen

* la ſignification; la Vulgate ſuppoſe om”,

G' miles , peut-être faudroit-il lire UMsBrr ,

&ſlàtia milirum nom féminin ; caries deux

E10B qui ſuivent ſont au féminin dans rue

ICGO '
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colnmbæ , murmurantes

in cordibus ſuis.

8. Et Ninive quaſi piſ

cine aquarum aquæ cine:

ipſi vero Fog-errant : &ace ,

&ate ,- Z( non est qui re

vercatur.

9. Diripice argentum,

diripice aurum : B( noncst

finis divit-iarum ex omni

bus vafis defiderabilibus.

710. Diffipata est , 8c

(ciſſa , 8c dilacerau: 6c

cor taheſcens , 6c diſſo

lucio geniculorum , 8c de*

fectio in cunctis renibus :

6c facies Omnium eorum

ſicut nigredo ollæ.

n. Ubi est habitacu

lum leonum , 8c paſcua

caculorum leonum , ad

quam ivit leo ut ingrede

rer-ur illuc ; carulus 'leo

colombes , " ê( dévolu-t 'leurs plaintes

au fond de leu-r cœur.

8. Ninive est toute couverte d'eau;

comme un grand étang : " ſes citoyens

prennent la fuite. Elle crie : Au com

bat , au combat : mais perſonne ne re

tourne contre l'ennemi qui ſe répand de

toutes arts dans les rues. "

. fillez l'argent, pillez l'or: ſes ri

cheſſes ſont infinies 5 ſes vaſes 8L ſes

meubles précieux ſont inépuiſables. "

IO. Ninive est détruite; elle est ren?

verſée ; elle est déchirée : on n'y voit

que des hommes dont les cœurs ſechent

d'effroi , dont les genoux tremblent,

dont les corps tombent en défaillance,"

dont les viſages paroiſſent tout noirs 8(

défigurés de crainte G- de miſère.

tr. Où est maintenant cette ville qui

.étoit comme une caverne de lions î où

ſont ces pâturages de lionceaux ?cette

caverne où le lion ſe retiroit " avec ſes

petits , ſans que perſonne vint les Y

troubler?

nis , 6c non est qui ex

terreac?

.HH, Hébl'. autt. les femmes qui ſetvoient

dans le palais , gémiſſent comme des colom

bes. On lit dans ?Hébreu MNHGUT , ducen

ns , vraiſemblablement pour Mixeur , ge

mentes , qui ſe lie beaucoup mieux avec

l'expreſſion ſuivante de Pl-Iébreu ,juxta vo

n” coldtmburum.

fl'. 8. .AI lieu de 47m2 ej” , ?Hébreu

porte irréguliérement MlMl !HA , agua ipſa:

6c enſuite UHMH , G' ipſi ou ípſi verà 7 peut

&te liſoit-on originaux-ment en deux mots

MlMlH ll-IMUH , 4,111: ejusconrttréa” eam :

ſes eaux la rempliſſent de trouble.

Ibid. Hébr. autr. Ceux qui fuient , ſe ſont

arrêtés etant &me; par les eaux; ils ſe ſont

arr-he's , et il n'y avoit nul ui regardât , ou

pue-éme , nul moyen dëdiapper. On lit

MP1” , reffióieíens , peut-être pour Mwsu ,î

e uar.

9. Hébr. aurr. le poids en est infini;

8c il est encore augmenté par tous ſes meu

bles précieux. On lit dans ?Hébreu L-rcumt ,

qui peut également ſi nifier da' prop-tratio

nem , en le dérivant c co” , prcparavít,

ou adpenderarionem , en le décivantóe TCK,

ponderavie.

77. to. Hébr. litt. dont les reins ſont ſaiſis

de vives douleurs comme celles d'une fem

me en travail.

ÿ. rt. On lit dans lTlébreu “un Lam;

. .leo lama; mais alors il y manquerait une

conjonction , [eo G' [Edfld- La Vulgate ſu?

Poſc L-DUA , ad ingrediendam.

 

Ggggz
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m. u.. où le lion apportait les bêtes tou- z r2.. Leo cœpit ſufficien-l

tes ſanglantes qu'il avoit égorgées , pour ter Camus ſuis , 5c_ neca,

en nourrir ſes lioiines 8( ſes lionceaux, vic leænis ſuis z 8( imple_

rempliſſant ſon antre de ſa proie , 8( ſes
~

^

cavernes de ſes rapines .P V" PraËda ſpeluncasfljas:

' ‘ ê( cubilc ſuum rapina.
13. Je viens à Vous , dit Ie Seigneur i 3. Ecce ego ad te , di

des armées :je mettrai le feu à vos cha- dr Dominus cxercituumz

riots, " 8( je les réduirai en fumée ,- l'é

., - . . . 8( ſuccendam uſque adpee dévorera vos jeunes lions : je vous ‘

arracherai tout ce que vous aviez pris fumum quadngas mas ’

aux autres ; 8c on n'entend” plus la à leuncijlos W05 Come"

voix injblente des ambaſſadeurs que vous det gladius : 8l exterml.

eflvoyiez rrfinfidlter. nabo de terra prædam

' tuam ; 6( non audietur ul'

trà vox nuntiorum tuo

rum

V. t3. On lit dans ?Hébreu Res” , currurn ejus , peut-être pour nlsc , cuóile tuum , au

lieu oil vous repoſez.

~…

CHAPITRE III.

Cri/nes de Ninive : vengeances du Seigneurſitr elle. Exemple qui

- lui ç/lpropoſè' dans la déſolation de No-Amman. Déſolatioa
G' ruine de Niriivc. ſi '

 

r. Alheur à toi , ville de ſang , r. Æ civitas ſangui

qui es toute pleine de four

num , univerſzbene ,_ô( qui te repais ſans ceſſe de mendacü , ~dilacerationc

Eſet-h. Xxiv. tes rapines , 8( de tes brigandages. . t

9. . plena z non recedet a te.
Hub”. 1x. u. p rapina.

2.. J'entends déjà les fouets de ceux z. Vox flagellí, 8( vox

qui conduiſent le: chariots qui marchent impetûs roſæ, 5L @qui fre.

contre zoi : j'entend: le bruit des roues mentís d( uadrigæ ſel.

qui ſe précipitent avec impétuoſité , les ’ q

chevaux qui henniſſent fièrement , les Vçntïs ’ 6c eqmus aſcen"

chariots qui courent comme la tempê- denus i

te , 6( la cavalerie qui s'avance à toute

3. Je vois les épées qui brillent , les 3. 6c -micantis gladii' ,
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lances qui étincellent, une multitude8( fulgurantis hastæ, 8(

multitudinis interfectæ ,

8( gravis ruinæ : nec est

finis cadaverum,'8( cor

tuent in corporibus ſuis,

4. Propter multitudië

nem Fornicationum merci

tricis ſpecioſæ 8( gratæ ,

8( habentis maleſicia ,

quæ vendidit genres in

ornicationîibus ſuis, 8(

,familias in maleficiisſuis'.

*

5. Ecce ego ad te , di

cit Dominus exetcituum:

8( revelabo pudenda tua

in ſacie tua ,~ 8( ostenó

dam gentibus nu-ditatem

tuam , 8( regnis ignomi
niam tuarſin.

6. Et projiciam ſuper

ce' abominationes : 8( con

tumeliis te afficiam , 8(

portam-te in exemplum.

7. Et eric : omnis qui

viderit ce , reſilier à te ', 8(

dicet_ : Vastara est Nini

ve : quis commovebit ſu

per ce caput ? unde_ quæ

ram conſolatorem tibi?

d'hommes armé: pour ta défenſe , percés

de coups , une défaite ſanglante 8(

cruelle, un carnage qui n'a point de.

fin, 8( des monceaux de corps qui

tombent les uns ſur les autres. ” :ou,

4. Je Voir tou: ce: maux qui vont fbn-Ï

dre ſur Ninive , parce qu'elle s'est tant

de ſois prostituée aux idole: , qu'elle est

devenue une courtiſanne, qui araché

de plaire 8( de ſe rendre agréable à de

faux dieux , qui s'est ſervie des enchan

tements trompeur!, qui a vendu" les

peuples par ſes .fornications- , 8( les na

tions par ſes ſortileges , en le: enga

geant dan: le: même: crimer.

5. Je viens à vous, dit le Seigneur r/dizxivinz,

des armées: je vous dépouillerai de tous

vos vêtements qui couvrent ce qui doit

être caché ,~ ſexpoſerai votre nudité 'aux

nations , 8( votre ignominie à-- tous les

royaumes.

6. .le ſerai retomber vos abominations

ſur vous.; "je vous cïouvrirai dïnſamie;

8( je vous rendrai un exemple de me:

vengeance:

e

7. Tous ceux qui vousverront , ſe re

tireront en arriere , 8( diront avec éton

nement: Ninive est détruite : mais qui

ſera touché d_e votre malheur? 'È où

trouverai-je un homme qui vous con

ſole ? Vou: avez írrité tou: vo: voiſin: par

vo: violences: il: ont tou: enſemble ré'

\

ÿ. 3. On lit dans l’Hébreu rcsiu, cor

ment , pour Uesnu, G' cat-rural : les Rabñ

bin: en conviennent.

.. Y. 4. On lit dans l’Hébreu iiMcx-i' , 9M"

vendrait, peut-ètre pour HMScRT , que ine

órídvit: qui a enivré les peuples. S. Jean,

dans l'Apocalypſe , déſigne de ,même Rome

païenne ſous le nom de la grande [arg/Bilder,

n” laquelle les rei: de la terre [È fine

corrompus , G' qui a cnil-re' du' vi” dejà prof:

tizutian Ie: habit-Mt.: de l.: terre. Apec. xvit.

G' xviii. '

V. 6. Autr. .le ſerai tomber ſur vous des

abominations ; vous ſêrtz comme couverte

d'ordures G' de boue.

ÿ. 7.'L’Hébreu peut ſe traduire: qui pren

dta part à ſa douleur.
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_ſalu .votre ruine :

virer.

&Ent

!nous ne pourrez l'é

f” , :êtes-vous plus conſiders,

ble que la ville d'Alexandrie, ſi Pleine

de peuples , 4' -ſituée au milieu ,des fleu

ves , 8( tome detivironnée (l'eau , »dont

la M est le nnéſor, ô( rdcint- les eaux

ſont les murailles à le; remparts.

9. UEttimi-opie" étoit ſa fonce , Suffi

bîen que l'Egypte ; ü( 'une infinité d'au

tres peuples lui fournxflbíent router .la

troupes dan! elle avoit z" il lui Ye

noir des ſecours de l'Afrique ;GL .de la

Lybie. " - :

IO. Et cependant .elle a été elle

wônæe emmenée captive dans nee terre

épi-angers; ſes petits era-facts ont été

écraſés au milieu de ſes rues :les plus

illustres de ſon peuple ont été partagés

w. ſort , ;G .em-ends captifs ä 8c tous

ſes plus grands ſeigneurs ont été diaſ

gés de fers.

Il. 'Vous donc , Ninive, qui n'ai/ez

point les même: avantage: qzffAlexr-zndríe ,

vous ſerez bien Plutôt enivrée du vin de

lq cale-rc de \Dieu , dom elle a bu jujl

qu'à la lie: vous tomberez dans le mé

pris; ” 8( vous ſerez réduite à deman~

' der du ſecours contre votre ennemi ,

firm en ouvoír obtenir. _ _

n.. v outes vos fortifications ;ſeront

comme les premieres figues , qui auſſi

ÿ. 8. Hébr. uc l.: ville de No-Ammon ,

ſituée , acc. I) . Culture: penſe que cette

8. Numguid melior es

Alexandria populorum ,

qua: habitat in flumini

bus P aquæ in circuitu

ejus; cujus divitiæ .mareſz

aqnæ mu-ririejus.

’ 9. Æthíopia ſortitudo

ejus , 6c Ægyptus , 8L'

non est finis : Afriça BL

Lybics fuerunt in auxílio

tuo. —

ro. Sed 8c ipſa in tranſl

mígracionem ducta est in

captiwitatem: parvuli ejus

clifi ſunt ,in capicc Om

nium Vial-um , 8c. .ſuper

inclytos ejus miſerum

ſortem , 8c omnes optima

res ejus confixî ſunt in

comped-ibus.

.1 r, Et \u .ergo inebria

bei-js ,, ;k cris deſpecta :

&c \u quærns auxilium ab

inimico.

,r~ , ——.

k

I2. Omnes \Daniel-ones

tuæ ſicut ficus cum groſ

écoiz dus l'Arabie 8c ſur la mer rou e.

[bid, On plutôt: 8c elle tixoítde 1” gyyoc

ville est Dioſpolis, 8d uc ce qui eſt di: ici

de' ſa défi-latina peut e rapporter au temps

od Smack-Exil) cana dans l'E ypce mm

de faire la guerré :i Ezéchias. oyez ce qui

eſt dit ſur cela dans_ la Préface qui eſt d la

tête de ce Livre.ÿ. 9. Hóbr. litr. Legal-gr: Cuſch; n qui

des ſecours immenſes.

Ióid. c. â. d. de cette province qui &oit

encre la-Marmariqirc B: l'Egypte. On ik dans

Plzlébreu IAZRTC , i” auxilù) Ma , pour

BAZRTK , in .tuxília ejux.

ÿ. u. Hébr. lin. Vous ſerez cad-ée G'

me :nſénäc du: la Marbre-r. -
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fisſfuis] z ſirconeuffæ fue

rint, cadenc in os comm'

ïîentis. .

r3. Ecee populus tuus

mulieres in medio tuî :

inimieis cuis adapertione

grandement portæ-fertæ

tuæ; devorabit ignis vec

res t-tros.

r4. Aquam propter ob*

fidionem hauri tibi; ex

tt-ue muniriotres tuasrin
tra in luttant, 8( calcærſi;

ſubigens tenelacerem. ~

t5. HH' comedîet te igté

his : peribis gſadioï; die

vorabit ce ut' bTuclius ~

7 congregare uc' bruchus" ;

multiplicare ut loctrfla. '

I6'. Plures ſecisti nego
tiatſiiones tuas quam stellæ

ſint cœli i bruchus expan

ſus est, 8( avolavit.

r7. Custodes tui quaſi

locustæ , 8( parvuli tui

quaſi locustæ locustarum ,

Is. Autr. 8c vous dévorera comme

que des ſauterelles. n Le l-ru

e/tur est une ſorte de ſauterelle distinguée de

T. ï ſ '

ſi vous n ettez

celle qui est appellé: locusta

to: quon a ſecoué' les' branches' du: ſr»

gains-tombeau” dans la- bouche de cet

lui. qui veut les' manger. : elles tomber-ont

de mênrſfdm le coups-de celui qui vont'

drd les rem/life”. v'

r3( Tous vos citoyens vont. devenir

au milieu de vous comme des femmes

finæfitvæe &ſiens couv-a e: vos portes 8(
celles de' tout: tc pays ilirœrt ouvertes à

vos ennemis ;. 8( ie feu en dévotïewa l'es

htm G- len fſermrtilr. '

14. Puiſez de l'eau pour vous prépa

rer au ſiege; rétablistez vos remparts ;

entrez dans l'argile ; fouólez-ïa aux

pieds ; memez-la en œuvre , pour ibiza

des briques.

1-5. Après cela néanmoins , le feu

vous conſumera ; l'épée vous extcrmi

Bara g 8( vous dévbrerareomme les- han

netons* nde.- arBt-es. " En vain vous

vous aſſemblerez maintenant , comme

un nuage de ces inſectes ; 8( vous vien

drez en foule comme les ſauterelles ,

pour combattre vos carton-is.”

r6.: Vous avezlplus amaffétde HMS ,

par votre lffaficſïhçqfflll n-'Y a d'étoiles

dans le çiel- : mais toutes ce: grande.: riz

cheſſêr feront comme une multitude de

hannetons qui couvre la terre , 8( s'en

vole enſuite: elles diſparoftront de mê

me , lorſque .vos ennemi: vous les enle

veront.

I7. Vos gardes " ſont comme des

ſauterelles qui fuyant de: qu'on les ap

procher ; vos petits enfants ſont

Ióid. Autre taſſemblez-vous comme ces

inſectes; multipliez-vous comme des ſaute

relles: mai: ce ſèra en vain.

Y. t6. Hébr. autr. vous avez raſſemblé

plus de trafiquants qu'il n'y a d'étoiles dans

le ciel; mais tous ees marchands qui vien—

nent de tous' :ou: ver: vous , ſèront comme

une multitude de ſauterelles qui couvre la

terre 8c s'envole enſuite 3 il.: ſe retirerone

dès qu'ils verront l'ennemi.

il. 17. Hébr. vos princes , ceux d'entre

vou: qui portent le diedêmæ_
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comme les petites' ſauterelles " qui ~s'ar~

rêtent ſur les 'haies quand le temps~est

froid :. mais lorſque le ſoleil est levé ,

ellessenvolent , ô( on ne reconnoît

plus la place où elles étoient. " .Ainſi à

?approche de l'ennemi , il: fuirom de

tous côtés. ' ’ i

_ 18. O Roi d’Aſi'ur , vos pasteurs G_

vos gardes ſe ſont endormis; vos prin

ces ont été enſévelis dans le _ſbmmeih

votre peuple est allé ſe cacher dans les

montagnes , 8L il n'y a perſonne pour

les raſſembler. ' '

I9. Votre ruine est expoſée aux yeux

de tous; 'T votre plaie est mortelle :

tous ceux qui ont appris ce qui

vous est arrivé , au lieu de plaindre

votre ſin-r, ont applaudi à vos maux :"
car qui n'a pas reſſenti les effets con-î.

tinuels de votre malice .7 ê* qui n'a

pas ſujet de ſe réjouir' de votre perte P

ſ'. -- e

v lbíd. Hébr. autr. 8c vos ſatrapes ſont com- 8c e

me de groſſes ſauterelles que , Bec.

Ióid. On lit dans ?hébreu Mount” AIM!,

lacu: ejus , ubi 111i , pour AlU , 115i ille , .en

le rapportant aux deux mots qui ſignifient

hcufla , qui ſont maſculins dans ?Hébreu ,

 

quæ conſiduntin ſepibu(

in die frigoris: ſol ortus

est , 8( avolaverunt , 8(

non est cognîtus locus ea

rum ubi fuer-int.

I8. Dormitaverunt paſi

tores tui, rex Aſſur z ſe

peliencur principes cui :

latitavit populus' tuus in

montibus!, 6c non est qui

congreget. '

_ 1.9. Non est obſcura

çontritio tua ;pefflma est

plaga tua : omnes qui au—

dicruntauditionem tuam,

compereſſeruntrmanum ſu

per ce : quiailuper quem

non tranſiíc malitia tua

ſemper? -

!primés ici au ſin ulier.

ÿ. r9. Hébr. autr.

repriſe; elle :ſi reflíe ouverte, G' n'a poilu

in' bundle.

Ióid. C’est le ſens de ?Hébreu

otre plaie u’est point

Fin de la prophétie de Nahum.

?Xe

PRËFACE
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ABACUC , nommé Ambacoztm dans la Verſion des Septante , est le r'

huitieme entre les douze petits Prophetes dans tous les Exem-b ?"18 “ſh

plaires Hébreux , Grecs 8( Latins : en ſorte que dans tous il est place' ieiÿgîziîſſinxfro.

après Nahum. L'inſcription de ſa prophétie ne lui donne d'autre qua- Phetcs-_Tempï

lité que celle de Pro here. On ignore quelle étoit ſa patrie , ô( en quel “Ëgfflffiéfhg

temps il a prophétiſé). On voit ſeulement qu'il est occupé des déſordres lſurgi le iné

qui régnoient dans le royaume de Juda , 8C de l'arrivée prochaine des Te ?ff ce…

Chaldéens. Les .Ïuiſs prétendent qu'il prophétiſoit ſous Manaſſé : 8( idaîlſ: le

quelques—uns croient qu'il annonce deux irruptions des Chaldéens , l-_îvrc de Dl

l’une ſous Manaſſé , lorſque ce Prince ſur emmené à Babylone; l'autre :Elf: íàffllſé_

ſous Joakim , lorſque Nabuchodonoſor vint en Judée. Mais rien n’o- tie. P P

blige de faire cette distinction : 8( l‘Ecriture même dit que Manaſſé

fut emmené par les Généraux du Roi des Aſſyriens: (a) il y a donc

lieu de croire que ce ſur par les Aſſyriens que Manaſſé fut emmené,

ê( non par les Chaldéens. D’ailleurs l'histoire de Bel 8( du Dragon ,

placée à la fin du Livre de Daniel, nous dit que lorſque Daniel ſur jerté

dans la foſſe aux lions ſous le regne de Cyrus , il y reçut un vaſe de

nourriture qui lui ſut apporté par le Prophete Habacuc , qu'un Ange

avoit tranſporté pour cela de la Judée juſqu'à Babylone: ſaint Jérôme

penſe que ce Prophete Habacuc eſhcelui-là même dont nous avons

les Ecrits: en effet dans l‘Ecriture rien ne les distingue; 8( il est très

poffible que ce ſoit le même. Mais ſi on le place avant la captivité de

Manaſſé, dest-à-dire, environ cent cinquante ans avant le regne de Cy

rus , l'intervalle ſera ſans doute trop long. Quelques-uns croient avec

plus de vraiſemblance qu’Habacuc prophétiſoit au commencement du

regne de Joakim , c’est~à-dire , dans l'intervalle des trois années qui pré

 
—_—

 

z. Par. xxx…. tt.

Tome XI. H h vh Il
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céderent l'irruption de Nabuchodonoſor qui entra dans la Judée en la

quatrieme année de ce Prince. Ce ſut alors que Daniel ſur emmené

à Babylone: Ainſi Habacuc pourra être contemporain de Daniel. Il

ſe trouvera postérieur à Nahum après lequel il est placé : il pourra

être contemporain de Joël, 8( peut-être antérieur à Abdias. S'il n'est

pas placé entre ces deux Prophetes , c'est peut-être parce qu'il parle

non-ſeulement des vengeances que Dieu exercera ſur la maiſon de

Juda , mais encore particulièrement des celles qu'il exercera ſur les

Chaldéens : cette circonstance a pu lui donner rang après Jonas 8( Na

hum qui ont prophétiſé contre les Ninivites.

Anîllñſc de Le Prophete gémit de voir les iniquités multipliées au milieu des

la propliétic enfants de Juda. (Chap. I.) Il annonce les vengeances que le Sei

ôgdufïamtiilje gneur exercera bientôt ſur eux par les armes des Chaldéens. Il prédit

113:: la puiſſance de Nabuchodonoſor 8( le châtiment dont Dieu le frappera.

téralkimmé- Il s’afflige du ſuccès que Dieu accorde aux ennemis de ſon peuple: il

"P'- lui adreſſe ſur cela ſes plaintes. Il attend la réponſe que Dieu fera aux

plaintes qu'il lui a adreſſées. (Chap. II.) Le Seigneur lui ordonne

d'écrire une nouvelle viſion, dont i1 lui déclare que l'accompliſſement

est réſervé à un temps marqué au delà' duquel il ne ſera point différé.

Cette viſion regarde la ruine de la Monarchie des Chaldéens; Baby

loue qui a ruiné tous les peuples ſera elle-même ruinée , ſans que ſes

idoles puiſſent la ſauver. Le Prophete termine ſa prophétie par une'

priere à laquelle on donne communément le nom de Cantique, ( Ch. !II.)

parce qu'elle est compoſée “d'un style poétique 8( meſuré , tout ſem

blable à celui des Pſaumes ê( des autres Cantiques qui ſe trouvent

dans l’Ecriture , ê( que l'Egliſe emploie dans ſes Offices. Le Prophete

ſe rappelle ce que ſes peres lui ont appris des merveilles que le Sei

gneur a faites autrefois en ſaveur de ſon peuple. Il s’afflige à la

vue de la déſolation terrible dont ſon peuple est menacé. Il ſe

conſole dans l'attente du ſecours admirable que Dieu accordera à

ſon peuple. Tel est le précis de la prophétie 8( du Cantique d'Ha

bacuc.

m. Saint Paul fit uſage de cette prophétie , lorſque parlant aux Juifs dans

ſullllîflîÿàfflàîé_ la Synagogue dïAntioche de Pifidie , il leur dit : (a) Prenez garde,

;je dqLbÏ. me: freres , qu'il ne vous arrive ce qui eſl dit dans le; Prophetes: (b)

eue : instruc~ Voyez , vous qui mépriſe-ï , ſoyez dans Pétonnement , G' tombez en diéfaíl-ñ

Ïxfiiſiſ lance. Car je vais faire dans vos jours une œuvre , une œuvre que vous ne

renferme. Pa- croirez pas lors nléme qu'on vou: la racontera. C'est ce que le Seigneur diſoit

"nde m” aux enfants de Juda par la bouche d’Habacuc: (c) ô( auſſi-tôt il ajoutoit:

les vengeance:

 

'~ (e) Act. X…. 40. 41. :(3) Haine. I. 5.: (e) il y a quelques différences entre

les cx teſſions rapportées par S. Paul Bt celles n'on lit dans le texte &Habacuc ; mais

elles ont peu importantes : 8c il y alien de p er qu'elles ne viennent que de quelques
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(a) Car je vais ſuſciter les Chaldéenr, cette nation dont l'ame eſl cruelle,

G dom les progrêt ſont rapides; cette nation qui s'avance de tous côtés

flzr la face de Ia terre pour .Fenrparer des maiſbſu qui ne _ſont par à elle ,

8( le reste. L'œuvre étonnante 8( preſque incroyable dont le Seigneur

menaçoir les enfants de Juda par la bouche d’Habacuc , étoit done le

coup terrible dont ſa justice alloit le frapper en les livrant entre les

mains des Chaldéens: de même lorſque ſaint Paul adreſſoit aux Juifs

les paroles d’Habacuc , Dieu étoit près d'exercer ſur eux ſes ven

geances en les livrant entre les mains des Romains: Jeſus-Christ même

les en avoit déjà avertis; 8( il y a lieu de croire que c’étoit là auffi

l'œuvre étonnante 8( preſque incroyable dont ſaint Paul les menaçoir

en leur rappellant ce que Dieu avoit dit autrefois à leurs peres par la

bouche d’Habacuc. Nous avons fait remarquer ailleurs (b) ſous quels

rapports les vengeances que le Seigneur exerça ſur les enfants de Juda

par les armes de Nabuchodonoſor , peuvent être la figure de celles

qu’il exerça ſur les Juifs-incrédules par les armes des Romains. Nous

ajouterons ſeulement ici une réflexion fur la liaiſon qui ſe trouve en

tre ce que le Prophete dit des vengeances que le Seigneur étoit près

d'exercer ſur les enfants de Juda, 8( ce qu’il dit de celles que le Sei

gneur devoir enſuite exercer ſur les Chaldéens mêmes après s'être ſervi

d'eux pour châtier les enfants de Juda. Le Seigneur exerça de même

ſes vengeances ſur les Romains après s'être ſervi d'eux pour châtier les

Juifs. Mais il faut avouer quelorſqu’il fit éclater ſes vengeances ſur les Ro

mains , ce ne fut pas tant à cauſe des violences qu'ils avoient exercées en

vers les Juifs , qu'à cauſe de celles qu’ils avoient exercées envers les Chré~

tiens. Ainſi à cet égard le parallele n'est pas entier : les Chaldéens exerce

renr les vengeances du Seigneur ſur les enfants de Juda : 8( ils furent châ

tiés préciſément à cauſe des violences mêmes qu'ils avoient exercées en

vers les enfants de Jucla : Les iniquités G le: tríolence: que vous avez commi

jirfur le Liban , Cest-à-dire , ſur lhéritage du Seigneur, ſur la maiſon de

Juda , retomberonlſùr vous , ô- vous accable-rom , dit Habacuc en parlant du

Roi de Babylone: (c) Ifriquitas Libaní operier te. Les Romains exercerent

les vengeances du Seigneur ſur les Juifs; 8( ils porterent enſuite eux

mêmes tout le poids des vengeances du Seigneur; mais ce ne ſut pas

préciſément à cauſe des violences qu'ils avoient exercées à l'égard

'des Juifs: Dieu avoit à venger ſur eux un autre ſang qui lui croit

 
h— -—————— ——————

fautes de Copiſie dans FHébrcu. S. Paul lit : ſſidele , conremptore: : dans ?Hébreu on lit:

Vide” in ,re/iribr”. Mais l'expreſſion de ſaint Paul est conforme à celle des Septante ,

kaîaqwvnlzî , qui prouve qu'au lieu de D'un i” genrihu, ils liſoient m1: comen/parer;

ce qui fait un ſens plus naturel. S. Paul lit : Admiramini G' diſperdimíſzi, ou , ſelon le

Cree , Setup-afro; 'le Fr, aſſpatrïle-Ôn-rr. C'est auſſi la lecture des Septante. Le dernier de ces deux

mots ne ſe rrotwe point dans PHébrcu; mais il est évident qu'il vient de 15371, evucſrire;

BL celui-ci peut venir de fina”, cnnuzrbdmini, qui forme un ſens plus naturel. Ces Jeux

mots 53h E( 5:1: ſe confondent aiſément. = (a) Hdóac. r. 6. 5* ſe”. = (b) Voyez

dans la Préface ſur Jérémie. ::- (c) Hdódc. x1. x7.

H h h h z

que Dieu I

exercées ſur

les eitſants de

.lu-la par les

armes «les

Clialxléens , 8(

celles qu’il l

exercées ſur

les Jniſs par

les armes de:

Romains.
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bien plus cher , le ſang des Saints , le ſang des Martyrs de Jeſus. (a)

Au reste le défaut qui ſe trouve dans ce parallele ne détruit pas la

justeſſe de l'application du paſſage employé par ſaint Paul : mais il

prouve ſeulement que ce point de vue n'est pas le ſeul ſous lequel la

prophétie d’Habacuc doive être conſidérée.

suklevàes En effet ſaint Paul nous decouvre lut-meme dans 'cette prophette un

Réflexion, ſur autre point de vue , lorſqu’e’cr1vant aux Hébreux 1l leur dit: (b) Ne

la 'prophétie perde-ï pas la confiance que vous avez , G' qui doit être récotnpenſée d'un

gïälîïîèwkn grand prix. Car la patience vous eſl néceſſaire , afin que faiſant la volonté

ne… ven- * de Dieu, vous puiflîez obtenir les biens qui vous ſont promis. Car encore

;Ëiaerlilcc-s trè-xe" un peu de .temps, G' celui qui dort venir viendra , &lil ne tardera pas.

cé” ſur… ~ Or le juſle vivra de la foi: s’il ſe retire Ô- fl.- laiſſe affaiblir , il ne

Clialtléenys., at me ſera pas agréable , dit le _Seigneun Mais quant à nous nous ne ſommes

:îlelfcsegu L1" pas des perſbnnes à nous retirer ô- à nous laiſſer affaiblir ; mais nous

50…- ſ… le, ſbmmes les enfants de la foi pour parvenir au ſalut de nos ames. Il est

ïfflœlnís d" ſenſible que l'ApÔtre avoit ici en vue cette parole d'Habacuc ſelon la
chréſi I Verſion des Septante: (c) Il _y a encore une viſion qui eſt reſèrvée pour

le temps marque' ,' elle paraîtra à la fin , 6' elle ne ſera point vaine: s'il

diffère , attendez-le ,' (d) car celui qui doit venir , viendra , 6- il ne tar

dera pas : ſi quelqu'un ſe retire 6- ſè laiſſe affaiblir , il ne me ſera pas

agréable ,' mais le juste vivra de la foi qu'il aura en moi. (e) L'Hébreu

peut ſe traduire à peu près dans le même ſens : Il y a encore une viſion

qui eſi réſervée pour le temps marqué: elle paraîtra (f) à la fin ,' G' elle

ne trompera point l'attente : ſi elle tarde , continuez de l'attend” : car celui

qui doit venir , viendra , G' il ne diſſérera pas. (g) Celui qui ſe laſſe G faffoi

blit, (h) n'a point l'ame droite ,ï mais le juste vivra deja fai. Cette parole

d’Habacuc conſidérée relativement à ce qui précede 8( à ce qui ſuit dans

le diſcours de ce Prophete, s'explique littéralement de la délivrance que

Dieu devoit accorder aux enfants de luda en faiſant ceſſer leur captivité

par la ruine même de leurs ennemis. S. Paul conſidérant cette parole

ſous un autre point de vue , l'explique du dernier avénement de J. C.

lorſque ce divin Libérateur viendra conſommer l’entiere délivrance de ſon

peuple par la ruine même des ennemis de ſon peuple : Encore un peu de

 

(a) Apoc- xv”. 6. xvl”. 24. = (b) H261'. x. 35. O G' e (c Hahae. n. .
= (d) C'est bien le ſens du Grec m1713- , illam , qui étant maſſcqtiflin ne pe)ut pas ſe rapîto:

ter à ?Lam , viſio, qui est féminin. *:= (e) C'est la lecture de l'édition Romaine z O' th'

d'inde” à”. aſſeoir p.” (instant : !afflux autem ex ſide mea viva. Le MS. Alex. 8c l'édition

&Aldo liſent : O' th' FIXE-d'y ,att à” Unreal; Cia-tlm : .ſu/lus autem meu: ex fide vive!,

== (f) L’Hébreu lit: nan , G* aſſóírdóit. Les Septante ont lu yan, G' illucefier , ouap

parebii , comme Pexprime ſaint Jérôme. ~._—_~ (g) On pourroit traduire : c.” elle viendra

certainement , O ne dtfflrera pas : mais rien n'empêche qu'on ne prenne ?Hébreu dans le

ſens des Septante &z de S. Paul. = (/1) ljHébrc-u lit , nósy , que quelques-uns traduiz
ſent, qui elato est anima. Les Septante liſoicnt : nBſſ7y , qui' anima deficit.
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iemps; G- celui qui 'doit venir , viendra , G' il ne tardera pas. S. Jérôme

penſe auffi que les menaces terribles que le Prophete prononce con

tre le Roi (le Babylone peuvent s'expliquer de l‘Antechrist : (a) Pozefl

autem hoc ipſum ê' de Antichriſlo interpretari. Cela confirme ce que nous

avons déjà montre' ailleurs, que l'irruption des Chaldéens ſur la Judée

paroît être la figure du fléau que ſaint Jean nous annonce ſous le nom

de ſecond malheur , (b) fleau entiérement futur , 8( qui après avoit'

commencé par une irruption formidable , ſe terminera par la grande

perſécution que doit exciter ſur la terre la bête qui doit monter de

Pabîme , dest-à-dire , l’Antechrist; perſécution à laquelle ſuccédera le

troiſieme 8( dernier malheur qui ſera l'avènement du ſouverain Juge.

Les enfants de Juda repréſentent donc ici particulièrement le peuple

Chrétien , ſelon ce grand principe de ſaint Jérôme , que dans le ſens

mystérieux des prophéties , Juda 8( Jéruſalem s'entendent toujours de

l'Egliſe : (c) Quantum ad ny/ſlicos intelleâus , Jeruſalem fimper in Ec

cleſia accipitur. Et ſous ce point de vue le parallele est entier. Depuis

long-temps le Seigneur ſe ſert , 8( il continuera encore de ſe ſervir

des .ennemis du nom chrétien pour exercer ſes vengeances ſur lc peu

ple chrétien: mais lorſqu'ils auront comblé la meſure de leurs crimes

par les derniers excès de leurs violences , le jour viendra ou Jeſus

Christ deſcendant (les cieux fera tomber tout le poids de ſes ven~

geances ſur les ennemis du nom chrétien; 8( cela préciſément à cau

ſe des violences qu’ils auront exercées ſur le peuple chrétien qui

est aux yeux de Dieu le vrai Liban dont la maiſon de Juda n'étoit

que la figure: (d) Iniquítas Libani Operiet te. Lors donc que ce fléau

que ſaint Jean nous annonce ſera près d’e'clater, Dieu pourra nous

adreſſer à nous-mêmes ce qu'il diſoit autrefois aux enfants de Juda par

la bouche d‘Habacuc : (e) Vayez , vous qui mépriſez mes paroles.; ſbyez

frappés d'ét0nnement, G' ſaiſis de trouble: car je vais fairenen vos jours

une œuvre , une œuvre que vous ne croirez pas lors même qu'on vous la ra

contera. Je vais ſizfcirer les Chaldéens , cette nation dont l'ame eſi cruelle ,

ô* dont les progrès ſont rapides , cette nation qui s'avance de tous côté:

ſûr la face de la terre pour s'emparer des maiſons qui neſónt pas à elle.

Elle Porte avec ſài l'horreur G' Feffroi : elle ne reconnait point d'autre

juge qu'elle-même , ô' elle fera tous les ravages qu'il lui plaira. Sesche;

vaux ſont plus' légers que les léopards, G- plus vite: .que les loups 'qui

courent au ſoir. Sa cavalerie répandre: de .toutes parts ,' &ſes cavalier:

viendront de loin : ils volerom comme une aigle qui fi.- hâte de venir de'

Izforer ſa proie. Ils viendront tous Pour exercer la violence : le [buffle de

 

j (a) Hieran. in H45”. rt. col. 1607. :ilb) Apoc. rx. r2. Oſêçg. uſque ad I4. e.

!LG-î (c) Hina”. in Jlic/djnir. col. I496. = (d) H46”. u. 17. == (e) Haba. la

5* W7- ñ' . ". ~ A'. ‘ t . . '
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letzrrvrſzſige: est comme un Vent brûlant,- G- il: czſſïmbleranr' du rfiouper de

captifs domme de: monceaux de fable. A ces traits qui ne rcconnoîtroir

les ennemis du nom chrétien? qui ne reconnoîrroit cette cavalerie nom

breuſe 8( formidable , dont nous parle ſaint Jean, (a) commandée par

quatre Ange: qui ſont lié: fin* le fleuve de ?Euphrau ; ê' préparé: pour

l'heure , le jour, le mai! Ô- Panné: où il: doivent tuer la troiſieme Partie

des hommes .7 qui ne reconnoîrroit cette armée formidable qui ſelon

Joël n’est comparée toute entiere à une cavalerie que parce qu'elle en

a Fardeur & _l’impétuoſité? car à les voir, dit ce Prophete, (b) on le:

prendrait pour de: chevaux , ê* ils relancer-an! comme une troupe de ca

valerie. Prévenons les jours de la colere du Seigneur: renonçons à l'i

niquité; ê( gardons fidèlement ſa lol. Mais forriſionS-nous contre le

ſcandale de la proſpérité des ennemis du nom chrétien. Le Seigneur

'les a établis pour exercer ſes jugements : ce ſont les expreſſions même

d’Habacuc : ( c ) Domine in judicium pofilifli eum : 8( il ne les a rendus

forts que pour châtier les coupables : Er for-tem , ur corríperes, fun

dastieum. Mais il y a encore une viſion qui est réſervée pour le temps

marqué : Adhuc viſio in rempus flaturum. (d) Elle paroîtra à la fin , au

temps de la derniere conſommation , d( elle ne trompera point l'atten

'te : Et apparebir in finem , G non mentietur. Si elle ſemble tarder , il ne

faudra point cependant ceſſer de Fattendre : Si moram fecerit , expeâa

íllam. (e) Car celui qui doit venir pour délivrer ſon peuple , ô( pour

exrerminer ceux qui auront corrompu la terre , viendra certainement,

G( il ne différera point au delà du jour qui est marqué: Quia venieru

venier , ê* non rardabir. Alors les ennemis du norn chrétien porteront

la julie peine des routes leurs lniquités b( de toutes les violences qu'ils au

ront exercées ſur le peuple chrétien : (f) Iniquitar Libani operíer re.

Alors périra cette derniere Babylone dont S. Jean parle lorſqu'il dit:

(’ l .Ie vir un Ange' qui valoir par le milieu du ciel portant l'Evangile

eäernel Pour* ?annoncer à tous ceux qui ſont ſur la terre , à toutes* les nd*

tions, à router les rríbur, à toutes le: lan ue: ô- à tous les peupler, ê*

qui diſait à haute voix : craignez Dieu , ârendeï-lui gloire; PARCE QU!

XXHEUEE DE SON JUGEMENT EST VENUE; ê' adorez celui qui a faille

ciel G' la terre, la mer G' le: fontaíner. Er un autre Ange le ſrdvítdir c'es ?droles : BABYLONE EST TOMBEE ,ï elle est tombée cette grande

ville-qu: 'a fait' boire à toute: le: nation: le vin empoiſonné de ſa Proſli;

turion." Et le même Apôtre décrivant les ſymboles qui accompagne

* n.

 
ñññ…

(d) Apec ix; r3; Off”. = (là-Jodi-ir:4.~::*(r)H.ó#:rr. Î. u. = (d) H15”.

n, 3. La Vulgate porte: Aol/mc viſu: pracul. L’Hébreu lit : 'iymb pm *n , Adria: viſio

in templùfl-uuruhr.; ar la Verſion des Septante y en cotÏói-me. 45:_- (e) La lilgnte , íllhm,

en le tappdrànr à Wfilſl les Septante meneur annie-I'M, ill-m , quolqlſils aient mé

Fran”, vii/io. =(f) H45”. u. 17. = (g) Apec. xrv. 6. Eſſen. ~'
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rent Feffuſion de la ſeptieme 8( derniere coupe , dit 'auſſ t: (a) Un;

grande voix ſi: fit alors entendre du temple , comme venant du \trône , G

elle: dit: (S'EN EST FAIT. Auflï-zóz il ſè- fit de grands bruits , des ton

nerrer G des éclairs, G- un ſi grand tremblement de terre , qu'il n'y en

eut jamais un tel depuis que le: hommes ſont ſur la terre. La grande ville

fur diviſée en trois Partie: , ê' les ville: de: nations tomberem ,~ ET L4

GRANDE BABYLONE REVINT EN rtl-Error” A D1EU POUR LUI DONNER

A BOIRE LE CALICE DU VIN NORTEL DE SA COLERE- Ainſi Babylone,

dans l'Apocalypſe, repréſente non ſeulement Rome païenne , ſur laquel

le Dieu a fait éclater ſes vengeances au cinquieme ſiecle de l~Egliſe, mais

encore la ville qui ſera à la fin des ſiecles la capitale de l'Empire

Antichrétien : c'est de celle-là que parle S. Jean dans ces deux textes;

ô( c’est auffi particuliéretuent de celle-là que peut s'entendre la pro

phétie d'Habacuc. Après avoir opprimé ê( perſécuté dans les der

niers temps le peuple Chrétien , elle périra dans la catastrophe terri

ble de ce dernier jour. ,

Le Cantique d’Habacuc est une ſuite de ſa prophétie : ô( le même "z _
point de vue qui nous découvre le ſens mystérieux deſa prophétie , dIIÊZTËÎÎJÎ"

nous découvre auſſi lc ſen_s mystérieux de ſon Cantique. Deux objets rfflabaculc:

principaux occupent le Prophete ſelon le ſens littéral ô( immédiat du

Cantique qu'il prononce: il rappelle ce que Dieu ;l fait autrefois en du ſens ſpiri

faveur des,,.enfants de .lacob , lorſqtſil les a tirés de la ſervitude (l'E-md 51e ce

gypte; il conſidere ce qu’il fera encore un jour en leur faveur , lorſ- cmmquc'

qu'il les délivrera de la captivité de Babylone. Ce que Dieu a fait en

les tirant de la ſervitude d'Egypte , est la figure de ce .que J. C. a

fait en nous rachetant de l'eſclavage du péché; ce que Dieu avoit promis

de faire en les délivrant de la capiivité de Babylone , estlafigure de ce

que J. C. ſera en conſommant Pentiere délivrance de ſon Egliſe à la fin

des ſiecles. Nous expoſerons ici ſommairement le ſens littéral 8( le ſens

ſpirituel de ce Cantique , qui est un des plus difficiles , non-ſeulement

à cauſe des mysteres qui s'y trouvent enveloppés ſous le voile d'un lan

gage figuré , mais encore à cauſe des différences qui ſe trouvent entre

le texte Hébreu, la Verſion des Septante, ê( la Verſion Vulgate; dif

férences* qui donnent lieu de (penſer que ce Cantique est un des textes

qui ont plus ſouffert de la part des Copiſies. C'est ce qui nous .a donné ‘

lieu d'entrer ici dans quelque détail ſur ce Cantique myſtérieux : les

notes que nous joindrons ici à l'explication , justifietont la Verſion que

nous préférerons.

Le Prophete ſe rappelle tout ce qu’il a appris des merveilles que le

Seigneur a faites autieſois en faveur de ſon peuple : ſes peres le lui ont

racontées , 8( il les a entendues de leur bouche : Domirw , audit/i audi

 

(o) Apec. xvr. r7. G fi”.
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zíonem tuam.‘-Il a entendu ce que Dieu a fait autrefois , 8( il eſpere'

voir ceque Dieu fera un jour; il eſpere Voir l'œuvre merveilleuſe ô:
éclatante que Dieu fera pour délivrer ſon peuple: Et vzſidebo , (a) Domine ,

opus tuum. Ce que le Prophete dit ici , nous pouvons auſſi le dire nous

mêmes. Nous avons appris de nos peres ce que J. C. a fait autrefois

'en faveur de ſon peuple ,~ ê( nous verrons ce qu'il fera encore à la

fin des ſiecles , pour conſommer Pentiere délivrance de ſon peuple:

Domine, aiufivi auditionem tuam ,* ô- videbo , Domine , opus tuum. Le

*Seigneur S‘est fait connoître , 8( il S’est montré au milieu des années

parles merveilles qu'il a faites pour retirer ſon peuple de l'Egypte.

Ou plutôt le Seigneur sest montré 8( s'est fait connoîrre d'une maniere

bien plus ſenſible ô( bien plus admirable , lorſque dans la plénitude

des temps il a envoyé ſon Fils par qui il a racheté le monde: Ir:

medio annorum fuiſlí agnitur; (b) in medio annorum innotulfli. Mais le

Seigneur ſe fera connoître encore : ô( après s'être mis en colere , il

ſe ſouviendra de ſa miſéricorde. Le Prophete voit la colere du Seigneur

prête à éclater contre les enfants de Juda , par l'irruption formidable

dont ce peuple est menacé de la part des Chaldéens ,~ 8( en même

temps il découvre que le temps viendra où le Seigneur oubliant ſa

colere, répandra les- effets de ſa miſéricorde ſur les enfants de Juda,

en les rappellant de Babylone. De même à la fin des ſiecles , la c0

' lere de l’Agneau s'étant allumée contre le peuple Chrétien , —-(c) il per

mettra que ce peuple tombe ſous Poppreſiion des ennemis de _ſon

nom: mais le temps viendra où , ceſſant de faire éclater ſa colere ſur

ſon peuple, il montrera à tout l'univers qu'il ſe ſera reſſouvenu de

-ſa miſéricorde en faveur de ſon peuple: Cùm iraru: fueris , v"uſé-ricar

-diæ recordaberís. Dieu est venu de Théman; 8( le Saint est venu de la

montagne de Pharan. C'est ce que Moyſe diſoit dans le dernier diſ

cours qu'il prononça avant ſa mort: (d) Le Seigneur est venu de Si

nai' , G il s'est levé ſin' nous de Séïr- : il a fait lever ſur nous ſa lumiere_

du mont Pharan. Sinaï, Séïr, Pharan , ô( Théman étoient différents

 

(a) Vulg. E: límui. L’Hébreu lit ſimplement : mm', rimui, qui pourroit venir de

'n'eut , G* videbo ,~ 8c on verra que la fin du Cantique s'accorde avec cette lecture, qui

*paroît former le ſens le plus naturel. :T: (L) Vulg. I” media annorum wiwficd illud;

_Sc on le lit de même dans ?Hébteut 1.1"” D'art) l'ip). Mais les Septante traduiſent dans

un ſens bien différent : L" …'79 Ju'- Cd… (ou Cdi-S'y) ymaeärp: In muſic duarum anima

liuvz ( ou duamm vil-rum ) cûgnillls cris. Cette Verſion ſiippoſc qiforiginaircment

on a pu lire : 1:31 11"” now :np: , i” medio annorum fui/Zi dgnùur : ce qui répond pré

ciſément au ſecond membre, ſn medio annorum innatui/Ii : ou ;i la lettre , innorefiex 3

-mais chez les Hébreux un futur täis après ;in Pl-“îtéſll doit ordinairement&ſe prendre pour

un rétérit. = (c Apec. vi. 1 . t . A .zcic dde/ni.: u cr r/iranum, db iraA ni z
,œoîiam venil- dies )mag”u.ſ in: ipſàrazm , (ou , ſelon le ſGliec , die: magna: ire ejís.)

î (d) Z141. xxx…. z. Dominus de Sinai venir , G de &ir amd: eſt nobis : apparait

mon” au”. ~

lieux
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lieux de l'Arabie Pétrée; 8( ce fut dans cette région que Dieu fit écla

ter ſa gloire aux yeux des Iſraélites , en leur donnant ſa loi. Mais chez

les Hébreux Théman ſignifie un lieu méridional; delà vient 'que dans la

Verſion Vulgate du Cantique d'Habacuc, il est dit que Dieu viendra

du Midi: (a) 8( Pharan ſignifie un lieu distingué par ſa beaute' , ou

par l'ombre dont on y jouittſous des branches épaiſſes ;delà vient

que dans la Verſion des Septante , il est dit que le Saint viendra de

la montagne ombragée. (b) J. C. qui est Dieu égal à ſon Pere a pris

naiſſance du ſein d'une Vierge dans la ville de Béthléhem ; c'étoit delà

que devoit ſortir le Dominateur d'Iſraël; (c) c'est delà que J. C. est

ſorti ; c'est delà qu'il est venu: 8( ce lieu étoit au Midi de .léruſalem;

il étoit dans la tribu de Juda , qui étoit l'une des plus méridionales

des douze tribus: Deux é Theman Venir. J. C. quikest le Saint des

Saints, le Saint par excellence , a fait éclater ſa grandeur juſqu’aux

extrémités du monde (d) en commençant par la Judée. C'est des Juifs

que le ſalut nous est venu ; (e) c'est de Sion qu'est ſortie la loi du Sei

gneur; (f) c'est de Sion que le Seigneur a fait ſortir le ſceptre de la

puiſſance de ſon Christ : (g) c'est de cette montagne ombragée que

Dieu couvroit alors de l'ombre de ſa protection , c'est de cette mon

tagne glorieuſe qui étoit alors distinguée par l'éclat de la gloire du Sei

gneur, c'est delà que J. C. est venu , 8( s'est fait connoître à toutes

les nations: Er Sancti” de monte Pharan. Sa gloire a couvert les cieux ';'

8( la terre a été remplie de ſes louanges. Au temps de la ſortie d'E

gypte ,la gloire du Seigneur éclata ſeulement ſous les cieux; 8( il n'y

eut qu'une petite portion de la terre qui fût remplie de ſes louanges.

Mais au temps de J. C. ô( en la perſonne de J. C. la gloire du Sei

gneur a couvert les cieux: J. C. s'est élevé au deſſus des cieux, ô(

il y a fait éclater ſa gloire : il s'est fait connoître aux nations , ô( en

peu de temps toutes les parties de la terre alors connues ont été rem

plies de ſes louanges: Operuít cælo: gloria ejus , ê' laudis ejus Plena est

terra. Son éclat a été comme celui de la lumiere. Au temps de la

ſortie d'Egypte , à peine cette lumiere pénétra-t-elle à travers les té

nebres qui couvroient alors la multitude des nations : la loi étoit

comme un flambeau qui au milieu d'une grande obſcurité, éclairoit

ceux qui s’en approchoient. Mais l'Evangile a éclaté comme une)

grande lumiere aux yeux de route la terre : J. C. s'est levé- alorlsh"

comme un Soleil, dont les rayons ont diſiipé _les ténebres qui cou

.. .tôt

-‘*-'~‘“—‘~""l

 

(u) Vulg. Deus db dustro venin. Hebr. ma' 175MB HTÔN, Déni è Thema/z veniez , le

futur pour le prétérit : c'est un hébraïſTne. =~_~ (b) LXX. Kai' ;Ëóxÿ- ?E ?ſur xaäaxiv.

= (c) ÃIÊC/I. v. z. E: tu .Ruble-fem EPÃf-Ild . . . tx r: egredietur qui ſit' doininato( in

Ifiuel. ==~=(d) Alibi. v. 4. Et nhflemdgnificdbítur 'afin ad termina: terne. ſon”.

1v. u. .ſalas ex- Judœis eſt. ~.:_=(f) Iſîu'. 11.' 3. .De Sion exíóirlex , G', verbum vDiv-j;

ini/u' de Jeruſalem. == (g) ont: l'a- Vîrgmr íirrutir me emímt Dai-nina: :x Jian(

Tome XI. Iiii
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vroient les nations , 8( ont répandu ſur la terre un grand jour: Splen:

dor ejus (a) ut luxfuit. (b) Il a dans ſes mains des cornes puiſſantes ; c'est

là que ſa force est cachée. Au temps de la ſortie d'Egypte , le Sei

gneur s'est montré comme un conquérant armé de force pour renverſer

8( extermilrter ſes ennemis. Mais en J. C. les expreſiions du Prophete

ont bien une autre énergie. C'est par ſañ croix que ce Dieu Sauveur,

a triomphe ; du milieu de ſes. mains percées par les clous qui l'om:

attaché à la croix , ſortent des rayons de gloire qui , ſemblables à des

cornes pleines de force, lui- ſoumettent les nations , 8( font trembler

l'enfer: Cornua in manibus ejuefidnt. (c) Mais cette force , est une force

cachée. Les hommes charnels n'y voient que foibleſſe 8( ignominie:

8( toutefois rien n’égale la gloire que J. C. s'est acquiſe par cette

ignominie apparente; rien n’égale la force cachée ſous cette apparente

foibleſſe, : Ibi abſàondita est fortitudoejus. Devant ſa face mar-che la

grêle; ô( les charbons de feu ſortent de devant ſes pieds. C'est pré

ciſément ce-que remarque le Pſalmiste , lorſque parlant des prodiges

que le-Seigneur avoit faits au milieu des Egyptiens , il dit que le Sei

gneur livra leurs bêtes à la grêle , 6( leurs troupeaux aux charbons

de feu. (d) Les armes de J. C. ne ſont ni les charbons de feu , ni la

grêle ,- mais ce ſont ſes paroles mêmes , ſemblables tout à la fois ô( à

' grêle 8( aux charbons de feu. Le Seigneur a tonné du haut du ciel ,.

dit le Pſalmiste ; le Très-haut a fait entendre ſa voix .*. les nuées ſe

ſont fondues en pluie ; 8( il en est tombé une grêle accompagnée de

charbons de ſeu. (e) Et ſelon la penſée des peres , ces ſymboles nous

repréſentent les effets de la prédication de l'Evangile: les Apôtres ſem

blables à des nuées remplies des eaux ſalutairesde la grace , ont fait*

retentit' dans toute la terre le tonnerre de la prédication Evangélique r

leurs paroles ſemblables à une grêle' qui- détruit tout , détruiſoient

Pimpiété. dans les cœurs en y répandant la crainte du Seigneur; ô( en.

 

(.1) On lit dans lffíébreu' nm,, E: _ſblendoffl pour m: , Splendor ejur. = (b) Vulg;

8c Hébr. lite. erie , c'est un hébraïſme. c: (c) Le mot , fimr , est ſous-entendu dans l'Hé

breu 8c dans la- Vulgare; :2 (d) Pflzlm. Lxxvn. 48. Tradidil grdndiní (-1135) jumeau
eorum, G' Pfſſſieffioneïn (Hebr. peau) eorum [gui, (DŒWÏH) Dans cerendroit la' même

Symmaque l' oit: pç/Ii (T315) -au lieu de grandilli. (T135) ll est donc ſort poſſtble que

dans le texte dÎHabacLÎC otl~ on lit ſelon la Vulgate, Ame fàcùm ejus i6” mor: , (lim.

pestis 3 131-) on a1": lu otiginairemenr au grdndo. Et quant au mot qu” que ſaint Jé

rôme a traduit par did/Solar, on en voit la ſignification dans. le texte ciré, oû il ſignifie
ſimplement des charbdns-'de ſeu; Il a encore la même ſignification dans le Pſ. Lxxſiv. 4.

oil au_ lieu de potenrí.” dream” , on lit dans l'Hébreu : nwp *EWT _ſèinrillar and.: , les

ſiammeches ou les charbons enflammés que jette l'arc en lançant ſes ficelles. -._-: (e) Pſ.'

RVH. t3- r4. PM fle/gore i” eanſizectu ;jt-er aube: :muſeum: , grande G* carbone.: igni:

(Hebr. alit'. Pre fàlgure ejus dgffiïuxeruae (tube: ejus : exdrſèrunt grand” G' carbone: ig

nis.) E: inlonuit de cælo Dominic: , G‘ Alxçſſlmus dedit voeem ſid-tm. Voyez ce que dit

S; Attgustin ſur ce texte qu'il vexplique de la prédication évangélique.

la.
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.même temps , ſemblables à des charbons de feu qui embraſent tout,

elles allumoient dans les cœurs le ſen divin de la charité. Ainſi par

eux J. C. portoit de tous côtés cette grêle-ſalutaire , ce divin feu :

Ame facíem :jus ivit grande; G' egreffus est ignis ante pedes ejur. Il s'est:

élevé , ê( la terre a tremblé; il a regardé, ô( les nations ont été ren

verſées. Lorſque Dieu ſortit à la tête de ſon peuple , 8( paſſa dans le

déſert , la terre fut ébranlée; i] porta ſes regards ſur les nations qui

habitaient la terre de Chanaan , 8( il y jetta la consternation 8( l’ef

froi. Lorſque J. C. ſortit à la tête de ſon peuple , lorſqu’élevé au deſſus

des cieux , il ſe fut aſſis à la droite de Dieu ſon Pere , pour conduire de

là ſon peuple , 8( pour ſe ſoumettre delà les nations par la parole de l'E

vangile, il ſe fit dans toute la_terre un ébranlemcnt univerſel: ce Monar

qug divin, ce Guerrier invincible porta ſur les nations ſes regards puiſſants

41:1 firent fondre tous les cœurs, les uns ſe ſoumettant à lui , les autres

z- lui oppoſant que d‘inuriles efforts: Stetít , ê- contremuír terra ,- af

pexít , ê- dzffolutæ _firm genres. (a) Les montagnes éternelles ont été

briſées; les collines éternelles ſe ſont abaiſſécs. Les plus grands obstacles

ont cédé devant le Seigneur , lorſqu'il a voulu introduire ſon peuple

dans la terre qu'il lui avoit promiſe. Lorſque J. C. a établi ſon re

gne ſur la terre , il a briſé 8( réduit en poudre l'Empire Romain

idolâtre , qui ſe regardoit comme un Empire éternel , 8( qui renfer—

moit en ſoi les anciens Empires qui avoient été autrefois ſi puiſſants , ô(

qu'il avoit ſubjugués. J. C. les a tous briſés en briſant celui qui les

avoit réunis, (b) ô( qui ſe promettoit une éternelle durée : Contrírr'

ſunt montes æterni , ô' incurvati fimt coller æterni. (c) Ses démarches

ſont ſecrettes 8( cachées. Dieu a marché au milieu de la mer; il s'est

fait un chemin au milieu des grandes eaux; ô( l'on n'a pu reconnoître

les traces de ſes pas. (d) Les démarches de Jeſusñchrist ſont de même

ſecrettes 8( cachées: il abandonne les Juifs , 8( il appelle les Gentils,

ſans que perſonne puiſſe comprendre la raiſon d'une conduite ſi éton

nante : ſes jugements ſont incompréhenſibles , 8( ſes voies ſont impé

nétrables: (e) Inceffu: abjZ-anfioni: er' finit. (f) Sous l'idole les tentes de

 

(a) La Vulgate lit : .ſmic G' dimenfld: eſi (ump) rerrdm : ajfiexie , G' diſſolvir
(Heb. 'inn G' ſieóſiíire fèeir) genres. Les Septante : 1?” , i.. faute-JS” (zi. ſWElÆ/\íkz/í, i,

Ire-rain” Dawn : ce qui prouve que dans le premier membre ils liſoient z *mu , t? ſubſiliie,

ou eanrremuit, 8c dans le ſecond membre IDD-DH , G' dlflblura ſunt. = (L) D4”. n. 44.

Comm/mer .mum C( eonstdmer unit/tr .1 regne Iure. = (e) La Vulgate à la lettre : \Han

ler null', colle: mumu'. I-'Hébreu a la lettre : MMM: avi , colles feeuli ~: mais ce ſont

deux expreſſions qui marquent toutes deux l'éternité. = (d) lſflzl. Lxxvt. I” mari via

n”, &ſi/nine rue in ;quis multi: , O vez/ſign: UM na” cognojèenrur. = (e) Rom. xl.

3. Qllàlll ineonrpſe/zenſibili.: ſienljlldÎci-r ejus , G' investigtrbilr: viæ eſter! = La

îſulgate otre : ab írineribur .erernit-óri; ejar. Mais 1°. La Prépoſition , db , n'est ni

dans VHS reu , ni dans la Verſion des Septante. 2°. Le mot , 111m7” , est celui-là même

qui ſe _trouve employé au Pſ. Lxvu. 25. où la Vulgate porte z Vidlerſmningreſſies rues,

l l 1 l
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Chuſan ont été ébranlées , 8( le trouble s'est répandu ſous les pavil

lons de la terre de Madian. L’Ethiopie fut habitée par une colonie

des deſcendants. de Chus; 8( delà vient que les Chufites, ou Chufa

nitcr, dont il est ici parlé , ſont appellés Ethiopie… dans la Vulgate 8(

dans la Verſion des Septante. Mais les Madianites étoient eux-mêmes

auſſi deſcendants de Chus , puiſque Séphora fille de Jéthro Madianite ,

est appellée Chuſite. (a) Ceci paroît donc regarder les vengeances que

Dieu. exerça ſur les Madianites- par les mains des Iſraélites , à cauſe

du crime dans lequel ils avoient engagé ſon peuple , en Pinitiant aux

mysteres infames de Fidole de Phégor. (b) Mais le trouble que Dieu

répandit alors ſous les pavillons de la terre de Madian, 8( dans les

tentes deChuſan , n'est ici qu'une figure du trouble que J. C. répan

dit parmi les nations infideles , en renverſant par la prédication. de

l'Evangile ,> le regne de Fidolatrie : Sub idole (c) common: flmt (d) ten

toría Chuſèzn , (e) ê» rurbatæ firm pelles terra: Madian. Le Seigneurfit

éclater ſa puiſſance fur la mer Rouge 8( ſur le fleuve du Jourdain; 8(

la précipitation avec laquelle s’ouvrirent 8( s’arrêterent les eaux de

ce fleuve 8( de cette mer , ſembloit être produite par Fimpreſiion de

la colere du Dieu ſuprême : mais est-ce contre des fleuves que Dieu

s‘irrite .7 8( est-ce contre la mer qu'il fait éclater ſon indignation .P

Tout cela nfétoit que l'image de ce qu’il devoir opérer ſur la terre ,

en faiſant annoncer à tous les hommes 8( en tous lieux qu'ils tiſſent

pénitence , pour prévenir le jugement terrible que le ſouverain Juge

doit prononcer contre les méchants au dernier jour. (f) Alors ſelon

les expreſſions mêmes du Pſalmiſte , la terre fut ébranlée 8( trem

bla; les fondements des montagnes furent agités des_ plus vives ſe'

couſſes , (g) parce que le Seigneur faiſoit éclater de tous côtés les me

 

.Deus, íngreſſirr Du' ma', Regis ma' 911i :ſi in Sendo. Et il ſignifie proprement , inceſ

ſirs. 3°. En ſuppoſant que le mor :il-ny ſignifiait ici l'éternité, il faudrait traduire : In

reſſſius arernítdtir :i ſunt ; ou , Irtgrrffils drama.: luber. Mais ce mot dérive d'une racine

qui ſignifie cacher; 8e il pourroit bien ſignifier ce qui est ſecret 8( caché t Inreffiu- abjſi

, co” rani: u' ſunt : ou , Inceſſu: aófianditar lut”. Ce ſens ui me ſemble être le plus

'naturel , convient également 8c au ſens littéral du Cantique &t au cns ſpirituel. = (d) Excel.

n. r6. u. G' Nam. x”. I. = (b) Num. xxv. t6. ſiſi”. O xxxi- I. O' . e99.

= (c) La Vul ate traduit : pra iníguitdre: L'expreſſion de !Hébreu ;in nnn peut tgni~

fier _flrb idole. e mot, p”, est celui qui ſe trouve dans Iſaïe, Lxvi. 3. oil la Vulgate

même traduit , quaſi qui benedíeat idole. ( PN 17373) = (d) La Vulgate porte , vidi ,

8c on' le lit même dans ?Hébreu *n'en : mais il eſt bien certain qu'Habacuc n'avoir pas vn

ce qu’il rapporte ici; 6c on peut conjectuter qubriginairement ou auroit lu twyî com

'mara ſinn; qui ré ond à l'expreſſion du ſecond membre ;un [uródsunzur , ou pmu G"

:urban: ſim: : la etfion des Septante exprime la conjonction 0 en la joignant apelle:

= (e) C'est l'expreſſion de Pl-lébreu ten: que la Vulgate rend par Æróiqoídv.

= (f) .Act- xv”. zo. 3l. Nunc annuntidt Aaminibu: ur omnes uóigue pa-nirentidm

Agent, eo quàdstdtuit diem i” quo judim/urur efl orbtm i” #guitare , i” viro i” quo fll

ruír. =__— (g) Pſàl. xv”. 8. Comm-n.: eſt G' conlremuíl terra, fkndlmtflld montium :on:

(arbre-ſunt G' rommataſùnr, quoniam ír-md: est ei:

'
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traces de ſa colere contre Fimpiété des hommes. (a) Alors on vit les

abîmes des eaux s’entr‘ouvrir ; les fondements du monde furent dé—

couverts par le bruit des menaces du Seigneur , 8( par le ſouffle impé

tueux de ſa colere. (b) C'est ſous ces ſymboles que le Pſalmiste nous

repréſente les effets de la prédication de l'Evangile qui , diſſipant le

déluge d‘impiété qui avoit inondé la terre , fit paroître une terre nou

velle au milieu des eaux: ô( c'est auſſi ce qui avoit été repréſenté lorſ

que le Seigneur frappant les eaux de la mer Rouge 8( celles du Jour

dain , les diviſa 5C mit à ſec leur lit. Car est-ce contre des fleuves qu’il

s’irrite? 8( est-ce contre la mer qu'il ſait éclater ſon indignation .7 Num
quid in fluminibus exarfiſli , (c) Domzſine .7 aut in fluminibu: ira tua .7

(d) vel in mari indignario tua .7 Le Seigneur monta ſur ſes chevaux ,' 8C

dans ſes chariots étoit le ſalut. Le Seigneur monté ſur les Chérubins vint

au ſecours de ſon peuple , 8( le ſauva en lui faiſant paſſer à ſec le lit de

la mer Rouge. Mais le ſalut qu'il procura alors à l'ancien peuple , n’étoir

que la figure de celui qu'il devoit procurer au peuple nouveau. Les

hommes Apoſioliques étoient eux-mêmes ces courſiers rapides , ces

chariots armés , ſur leſquels le Seigneur étoit monte' , pour procurer le ~

;ſalut au peuple nouveau qu'il ſe formoit. Monté ſur eux comme ſur

les Chérubins , il voloir , ſelon l'expreſſion du Pſalmiste , (e) il voloit

comme ſur les ailes des vents; ê( parcourant avec rapidité l'univers, il

y portoit de tous côtés le ſalut : Sed aſcendi '(f) fitper equor tuo: 5 in

quadrigir luis eratfalvatio. (g) Le Seigneur a uſcité 8( fait paroître ſon

arc; il a accompli les promeſſes qu'il avoit faites avec ſerment aux tribus

d'Iſraël. La liaiſon 8( le rapport de cet arc ſuſcité ô( des promeſſes ae

complies , donnent lieu de croire que ſelon la lettre , cet arc est celui

dont Dieu parloir à Noé lorſqu'il diſoit: (h) Voici leflgfló de l'alliance

que j'établi.r Pour toujour: entre moi G' vous. . d; .i .ſe mettrai mon arc dans les

nuée! , comme le ſigne de l'alliance que fai faire avec la terre. Lars donc que

‘ :1) I-i

 

(a) Rom. r. t8. Revel-nur enim ir.: Du' de (Œlûfilplſ omnrm impíemrem 6' ínjufliliam

hominum comm. = (b) P/Ârl- xv”. t6. E: apparuerunl finie: .zqudrum , G' rei/clan

_ſinn flmdamenu orbis url-drum , ab increpatiane m.: , Domine , 4b inſpiration: _ſbirinîr

ira Ulc- = (c) Vulg. iran” es. Hebr. Tin exarſît ſubauditur ir.: tua , ou plutôt il

ſemble qu'on a dû lire 15 TH” exarſi/Ii. = (d) Vulg. furar (aux. Hcbr. 15m in (ua,

= (e) Pſàl. xvll. II. E: a/Zendi! flzper C/Mrubim , G' valut/it; valavíz ſup” pen/za:

yzmomm. = (f) Vulg. Qui üfiflldtſ. Hebr. :Tm 'D Jeu' a/Zende: pour \ſed dſëemli/ki:

hébxaïſme. _——; (g) Vulg. G qua-dirige me ſich-aria : l’Hébrcu peut auſſi ſe traduire,

guadrigæ tua (ſub. ſunt)ſizlvau~o. Mais “la lecture même de la Vulgate prouve qu'au

lieu de ?m3173 quadrigæ ſur: , on a pu lire *Vmrint G' guairigæ me , qui a pu venir

de 'pharma in quddrigis luis ( ſub. era!) fils-aria. = (n) Gen. tx. 12. O ſé”. Hoc

ſignumfæderi: quod do inter me CI vos. . . . Arcum mel/m ponam in nubibux, G' eritſig

numfæderí: inter me G' inter terram. Cùmçuc oóduxcro nubibus cælum , app-trahi arms

meu.: in nuóibu: , G' rtcorddóarfædtris ma' vobífium. . . . Eritqne arcux in nubibu: , GP

vídcóa illum, 0 rnardabor frdtris _ſèmpirerni quod puctum !fl im” Deum G' amncm and??

mam viventcm univerſe ;amis que gl! flyer terram.
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j'aurai couvert le ciel de nuages , mon arc paraîtra dans les' nuée: , G' je me

jbuviendrai de l'alliance que j'ai faite avec vous. . t. Mon arcfera donc dan:

les nuée: , ô' en le voyant je me jbuviendrai de l'alliance éternelle qui a été

faite entre Dieu ô- tautes les ames vivantes qui animent toute chair qui eſifitr

1a terre. Le Seigneur a ſuſcité ſon arc en ſaveur des Iſraélites , ſoit en

faiſant paroître l'arc—en—ciel même , peut-être après l'orage qui tomba

ſur les Egyptiens au paſſage de la mer Rouge , ſoit au moins en ſau

vant alors ſon peuple , ô( accompliſſant ainſi ſur ce peuple l'alliance

qu'il avoit faite avec Noé, 8( les promeſſes qu'il avoit renouvellées

d'âge en âge aux PatriarcheS, de qui étoient deſcendues les douze tri

bus. Mais l'arc—en-ciel même que le Seigneur établit comme un ſigne

qu'il placedans les nuées, 8( dont la vue déſarme ſa colere en lui rap

pellant le ſouvenir de ſon alliance, repréſente J. C. qui affis dans les

cieux à la droite de ſon Pere, déſarme ſa colere en lui rappellant le

ſouvenir de ſon alliance. Le Seigneur a donc ſuſcite' ſon arc en pla

çant J. C. à ſa droite. (a) Il a ſuſcité 8( accompli les promeſſes qu'il

avoit faites aux tribus d'Iſraël, en répandant ſur ſon peuple les dons

de ſa grace, 8( acçompliſſant ainſi, ſelon l'expreſſion même de Zachae

rie , (b) le ſerment qu'il avoit fait à Abraham notte pere , 8( par lequel

il lui avoit promis qu'étant délivrés des mains de nos ennemis, nous

le ſervirions ſans crainte dans la ſainteté 8( dans la justice, marchant

en ſa préſence tous les jours de notre vie. Ou ſelon l'expreſſion de

?Hébreu à la lettre , il a éveillé ſon arc; il l'a éveillé en reſſuſcitant J, C.

ſon fils ; 8( ſelon la remarque de l'Apôtre , (c) en reſſuſcitant Jeſus-Christ

ſon fils, il a accompli la promeſſe_qu’il avoit faire aux Patriarches :

Suſàitans flijàítafli (d) arcum tuum, juramenta tribubus qua locutus eras. (e)

Le Seigneur a fendu les fleuves; 8( il a ébranlé la terreLIl a fendu les

eaux du .lourdain; 8( il a_ répandu le trouble ô: l'agitation parmi les

peuples qui habitoient la terre de Chanaan. Il a fendu les fleuves en

rompant par la prédication de l'Evangile , l'accord impie qui tenoit

les hommes unis dans la ſuperstition 8( dans l'idolatrie':*il a ébranlé la

terre en ſappant par les fondements Fidolatrie qui y régnoit : Fluvios

 

(a) Epficſ: r. zo. Sufiitans illum à mor/ui: , G' ton/ſimon: ad dexteram _fil-m i” riz

[JIMMY- = (b) Luc. l. 69. Cíſèqq. E: erexít. . . .jusjurandum quodjuravit 4d Abra

ham patrem noſlrum damrum ſè [rol-is, ut /Îne lima” de manu inímíeorum naſlrorum li

bernziſhſervídmus illi in fmctitale 0 juflitia coram ipfi) Omnibus diebus nojlris.

= (c) Act. x1”. 32.33. Nos vobis annuntiamus eam que ddpdtrt; nostro: repromiſſío

fill-z est , quonizm liant Deus .tdimplevit filiis rio/Iris (alit. fiíiis eorum Hobie) rçſuſêí

:dns J4- um. = (d) L’He’breu lit : 113m :my ,Nudatione excirabítur. La Vulgarc ſu —

poſe que ſaint Jérôme liſoit : *Pyn J'y” , suſzirdndofirſcitaói: : futur pour prétérit , h -

rai~ſme.‘--.__—- (e) L'Hé‘ar. HL!!! 'JDN dixit Cela/i. La Vulgate ſuppoſe que Saint jérôme

liſqitb: nnN 'mu (qua) loquen: -lu , ou locutus es; ou HLID mon (que) locutus es.

Je a . .



" .T, _RSUR -HAB AC-UC. , ._ 5,3;
!Z-idifli , G- ier-ram conimovifli. (a) Les 'montagnes ont vuëlë-"Seigneur î, 8'()

elles en ont été dans le travail 8( Pagitariom C’efl:r ce qu'éprouva la

montagne de Sinaï, lorſque le Seigneur y ſit éclater ſa gloire. Cel?
ce qu'ont éprouvé les Grands de la terre , lorſque Dieu fit éclaterſaſſ'

“gloire dans tout l'univers par la prédication de l'Evangile , 8( ſur-tour

lorſque par une mort funeste il cita à ſon tribunal ces tyrans impies

qui avoient perſécuté ſon peuple , 8( qui furent alors condamnés à

ſouffrir des tourments proportionnés à la grandepuiſſancedont ils'

avoient été revêtus , 8( dont ils avoient fait un abus ſi horrible :Vide-v

rune te , 6- doluerunr (b) montes. Les nuées ont répandu un déluge d'eau ;ï

Fabîrne a fait entendre ſa voix; les éclairs ont brillé du haut des cieux.

C'est préciſément ce que le Pſalmiſte nous dit être arrivé 'au paſſage

de la mer Rouge: (c) les nuées verſerent des déluges d'eaux; l'air re

tentit d'un bruit effroyable ; le Seigneur lançoit ‘de toutes parts ſes

traits enflammés: le bruit de ſon tonnerre ſe fit entendre comme le

bruit que fait une roue :ſes éclairs brilletent :le monde en ſut ému ;

8( la terre en ſut ébranlée. Mais tout cela n'est ici qu'un ſymbole des

merveilleux effets de la prédication de l'Evangile. Les Apôtres ſem

blables à des nuées fécondes remplies des eaux de la grace , tépandi—

rent de tous côtés ces eaux ſalutaires avec une telle abondance qu'en

peu de temps Ia terre en ſur inondée : Effuderunt aquar Huber, (d) La

haute élévation de leur ſageſſe' 8( de leur-vertu', qui les rendoit com

me les cieux du monde nouveau,- les rendoit aufiï ſemblables à cet'

abîme ſupérieur d'où ſe répandent les eaux de la pluie, 8( d'où le Sei-'

gneur fait retentit ſon tonnerre. La prédication Evangélique qui ſor~

toit de la bouche de ces hommes fideles, étoit elle-même c~ette voix

de tonnerre que le Seigneur ſaiſoit entendre dans l'univers du haut de:

cet abîme nouveau , que ſa niain venoir de former en les rempliſſant'

des dons deſa grace :Dedit abyflîzs vocemſuam. Ces hommes divins étoient'

également puiſſants 8( en œuvres 8( en paroles: les vertus qu'ils prati

quoient , &les miracles qu'ils opéroienr , _étoientcomme autant d'é-_

clairs qui accompag-noient le tonnerre de leur voix : Dedit abyſſus vo

\ 

(.1) Vulg. Flllvioſ _ſíimlcs terne. L’Hébreu: rfi( ÿpzn hWfl1,F[uvi0.ſ ſèindex : mais

il reste le [tſr-î , dont le rapport ne ſe trouve point marqué. Quelques exemplaires:

des Septante liſent r ThE-MIS ædaextiafiasa; , I4 7'#- eëíóæn. Ce qui donne lieu d'e ctoircî

n'on a lu, ÿun run 0 meam (oſſlmovtbiſ : ſutur pour prététit. :(5) IIHébreu'

d 'n' , qui ſignifie proprement des douleurs ſemblables â celles d'une Femme* qui ei? en;

travail. z (c) Pſzlm. Lxxvt. t8. 19. juxm Helzr. Effuderunr aqua.: nuée: ; voter” de—

ierunz cæli z etiam ſàgizrœ ma* dtfiarrerunt. Vox tanilrui (ui value rom : illùxerunt

fillgurarionl: eue : orlæis comments :ſi , 5-' canrremuiz terra. '*.::: (d) Vttlg. Carga.: aqua-

ram zranſiit. On lit auffi dans l’Hébreu : Jay :m :'17, i/zundariv .óçturam m2” t'il. Mais

l'a reſſemblance d'e ce texte avec celui du PF. Lxxvt. qui vient d'être cité , orme lieu:

de croire qu’il faudrait lire ici comme au Pſ. Lxxvt. way :m nam Effaderùn; agua:

aubes. -
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cem ſum; altitudo corn-Ibérique: ſite: Proruliz. (a) Le ſoleil 8( la lune ſe

:ſont arrêtés dans le lieu de leur demeure; 8( ils ont pourſuivi leur'

courſe à la lueur des fleches du Seigneur, ô( à l'éclat foudroyant de

ſa lance. Le ſoleil ô( la lune ſe ſont arrêtés au commandement de

loſué ; 8a( ils ont pourſuivi leur courſe à la lueur des traits du Seigneur ,

lorſqu'il lançoit ſes éclairs 18C ſes foudres contre les impies Chananéens

que Joſt-ré pourſuivoit. C’étoit encore. une figure de ce qui devoit arri

ver au temps de J, C. Ce divin Sauveur est lui-même le Soleil de justice

8L de vérité; 8( comme la lune reçoit du ſoleil ſa lumiere, ainſi l'E

gliſe reçoit \de I. C. tout ſon éclat 8( toute ſa gloire. J. C. ô( ſon

Egliſe ſont donc les deux astres du monde nouveau. Dieu a établi ces

deux astres dans leur demeure, 8( ils y ont été fixés , lorſqu'il a fait

aſſeoir Jeſus-Christ à ſa droite, 8( qu'il a introduit avec Jeſus-Christ

dans les cieux les prémices de ſon Egliſe : Sol ë- luna steterunz in habi

tacltlzffrçnçb) Ces deux astres_ ſe ſont avancés 8( ont pourſuivi leur courſe.

Jeſus-Christ est lui-même cet astre qui , ſelon Pexpreflion du Pſalmiste ,

s'élance Plein d'ardeur comme. un homme fort ô( puiſſant qui s'ap

prête ä fournir une courſi: rapide : il part d’une extrémité du ciel, 8(

sÎavance juſqu'à l'autre extrémité ſans que perſonne puiſſe ſe dérober

à…la chaleur, de_ ſes rayons. (c) Tel Jeſus-Christ après avoir fait écla

ter au milieu, des Juifs les premiers rayons de ſa lumiere , est allé en

ſuite éclairer d'autres peuples : 8( nul ne ſe ſoustraitaux charmes puiſ

ſants de ſa grace. Son 'Egliſe pourſuit ſa courſe avec lui : elle ſe per

pétue 8( prend chaque jour de nouveaux accroiſſements. Ces deux astres

sfavancent au milieu des éclairs ô( des foudres , c‘est—à-dire , au mi..

lieu ,des prodiges de toute eſpece qui comme des éclairs frappent

les yeux des hommes ô( déconcertent les démons, 8( au milieu des

jugements terribles que Dieu exerce contre ſes ennemis, 8( qui ſont

comme une lance foudroyante dont ſa main les frappe :In luc.: fagírta

rum tuarum ierunt , (d) in jplendore fulgurante (e) haſiæ ruæ. \Le Seigneur a

foule' aux pieds la terre dans ſon indignation ; il a briſé les nations dans

_ ſa colere, lorſqu'il a exterminé les Chananéens qui habitoient la terre

qu’il avoit promiſe à ſon peuple. Il a de même foulé aux pieds la

terre dans ſon indignation , il a de même briſé les nations dans ſa

colere, lorſque faiſant éclater ſon indignation 8( ſa colere contre

 

(a) Vulg. Alma-Ia manu; ſit.” Inuit. On lit de même dans ?Hébreu NY” ww* EW.

Mais il ſemble que arr-v pourroit bien venit de 17mm corafiationes ſides. Cette lecture

qui paroît plus naturelle, ſe trouve confirmée par le texte du Pl'. Lxxvr. I/laxeruntful

gurdtione: ma. = (b) On lit dans ?Hébreu +137, lzabildculo, pour 153D , in /uóin

cela ſim. = (c) P/Izl. xvt”. 6. 7. E! l-zmquam ſfionfiu* proceder” de r/ralamo _ſilo ,

cxult-zvit at gig.” ad :urrenddm viam- A flamme cælo egrffio :ju: , G' arcarfid: ejus' ujſi

ne ad/Îlmmum ejus , nec est qui e dfiondat à calor: :ju:- .'== (d) Vulg. 8c Hébl. lin.

l' an: : futur pour préxérit, hébra" e. = (e) Vulg. fldgllrMtù.

Pimpiété
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Timpiétéſides hommes , il a exterminé de deſſus la terre le regne de

Pidolarrie , 8( a fait porter tout le poids de ſes vengeances à ceux

qui ont perſévéré juſqu'à la fin dans leur impiété : In indignatione'

Cancale-aſh' (a) terram; in ira (b) rrirurafli (c) enter. Le Seigneur est
ſorti pour ſauver ſon peuple; il est ſorti avec lêon Christ pour ſauver

ſon peuple. Le Seigneur est ſorti 8( a fait éclater ſa puiſſance pour

:ſauver ſon peuple d'entre les mains des Egyptiens; 8( Moyſe fut alors

le conducteur de ſon peuple. Mais en vain chercheroit-On dans Moyſe

le Christ dont parle le prophete. Jamais Moyſe n'eut le nom de Christ;

jamais il ne reçut aucune onction qui pût lui mériter ce nom. Il est

donc évident que le Prophete est occupé de toute autre choſe que

de la ſortie d'Egypte; il est donc évident que toutes les merveilles

dont il vient de parler ne ſont point proprement celles que Dieu fit

éclater à la ſortie d'Egypte. Un autre objet infiniment plus important

roccupe: c’est le ſalut que Dieu avoit réſolu de procurer un jour à ſon

peuple par le ministere du Christ promis : Egreflits e: in ſalurem pad

_Puli tui , in ſI-zlurem cum Christo tuo. Le, Christ du Seigneur a paru; 1l

est venu pour ſauver ſon peuple en le délivrant de ſes péchés. (d) Le

Seigneur eſl ſbrti avec _Ibn Chriſt : il étoit' lui-même dans ſon Christ

pour ſe réconcilier par lui le monde. (e) Il est jbrti avec jbn Christ,

'lorſque ſon Christ vainqueur de la mort 8( de l'enfer , est ſorti lul

même pour continuer de vaincre (f) en ſoumettant les nations à Fobéiſñ.

ſance de la foi. Il est fbrrí en faiſant éclater les effets de ſa puiſ

ſance 8( de ſa bonté. Il est ſorti pour ſauver: il a fait éclater ſur la

terre en même temps ſa justice 8( ſa miſéricorde; mais le principal

objet de ſes deſſeins étoient de procurer aux hommes le ſalut qu'il leur

avoir promis. (g) Il est ſorti pour ſauver fon peuple, pour procurer le

ſalut éternel, ſéternelle rédemption, à ceux qui- croit-ont dans celui

qu'il leura donné pour les ſauver, (h) 8( qui ſierſévéreront juſqu'à

la fin dans cette foi (i) qu'ils auront reçue de lui , (b) 8( qui est le

 

(.7) Vulg. conculmóir. L’Hébreu lit .- 'lyxn qui ſignifie ;i la lettre , perlranſihíx : mais

ce mot exigeroit 'nu in terra : au lieu qu'on lit ſeulement rm terrdm. Il y a lieu

de croire que S. érôme liſoit quelqu’autre mot qui ſignifiait canzulcaóí.: , tel que pour

roit être Deyn. = (b) Vulg. ilzſurare. Hebt. qu: in i”. = (c) Vulg. obſlupejïzcieó-ſi

Hebr. wvm rrimrabi: 3 8( ce mot s'accorde mieux avec le ccfltll/cdhis qui préccde.

= (d) \Hut/L r. 1.x. .Er vocqéir nome/l (jus ſe um; enim _ſîrlvumſſuicr Palau/um

_ſuum à peu-His eorum. = (e) z. Cor. v. 19. Deus era: in Christo mundum recond

lians ſióz'. = (j) Apoc. 6. 2. Ddl.: :ſl ei corand; G' :xivir vincen; , u! vinrent.

t = (g) J04”. r”. r7. Nan enim mtſít Deus Hlium ſuum in mundum , utjadicet m1017

dam , fed ut filverur mundu: p” ipſum. .—'_~ (/1) Ioan. m. r6. ..Tic enim Dm: (Ii/exit

mundum ur Fílium ſuum unígenilum durer; ut onmi: qui credit in ipſum non pere.” , ſêd

haben vit-am aler/mm. = (i) Alim. xxtv. r3. Qui autem paſſeur-tuerie uſque i” firm”,

ltícflzlvus erit. = (h) Phil. r. 19. VOM: donalum :ſi pro Christo , non ſblam ul in

eum credalis, acc. Act. xt”. 48. Er crcdíderunt quoique: :ranrpraardíndti da' vir-Tm aler/um(

Tome XL' g Kkkk



626 PRÉFACE ,

caractere de tous ceux qui forment ſon peuple. (a) Il est ſorti' avec

jim Christ pour ſhui/er ſon peuple : ce n'est que par fon Christ qu'il

procure à ſon peuple le ſalut qu'il lui a promis : il n'y a point de ſalut

‘par aucun autre ,~ (b) 8c nul autre nom ſous le ciel n'a été donné aux

hommes par lequel nous devions être ſauvés. Egreffus es inſàlutempa

puli zut' , in fizlurem cum Christo tuo. Le Seigneur a frappé la tête de

la maiſon de Pimpie; il en a découvert les fondements; 8( elle s'est

vue inondée juſqu'au cou. Le bras du Seigneur a frappé Pharaon;

(c) il a précipité dans les eaux toute l'armée de ce Prince , ſans qu'il

en ait échappé un ſeul homme. : (d) les plus grands d'entre ſes

Princes ont été ſubmergés. (e) Ou plutôt le Seigneur a frappé la

tête de la maiſon~de Pimpie en frappant par les mains des Barbares

Rome païenne qui étoit la capitale de l'empire idolârre; il a de'

converties fondements de la maiſon de l’impie , en renverſanr juſ~

qu'aux fondements cet empire. La maiſon de Pimpie frappée à la tête

s'est vue en même temps inondée juſqu'au cou par les eaux qui l'ont ren

verſée : les Bai-baſes qui ont détruit Rome, ont en même temps inondé

tout l'empire 8( l'ont détruit : Percuſſiſii caput de domo impii , denudafli

fundamentum ejus; (f) uſque adcallnm immerſh est. (g) Le Seigneur afrappé de

fa verge les chefs des cavaliers de ſimple , qui venoient avecſimpétuoſité

d’un tourbillon pour perdre ê( diſſiper le peuple du Seigneur, ô( qui déjà

ſe livroient aux tranſports de cette joie cruelle qu’éprouve celui qui dévo

re le pauvre dans le ſecret. L'ennemi diſoit : Je les poutſuivrai , b( je les at

teindrai ;je partagerai leurs dépouilles , 8( mon ame s’en raſſaſiera', je ti

rerai mon épée , 8( ma main les exterminera. Mais le Seigneur a répandu

ſon ſouffle , ô( la mer les a couverts : (h) Pharaon est entré à cheval dans

la mer avec ſes chariots 8( ſes cavaliers; 8( le Seigneur a fait retour

ner ſur eux les eaux de la mer : (i) le ſouffle de ſes levres , la verge de

 

(u) 1. Theff 1”- 2.1V'0n enim Omnium eſl ſides'. = (b) Act. 1v. r1. E: no” ej! [Hallo

alii/ua ſalu.: : nee enim .zliud nome” ;ſi ſub eælo d'a/um /xominíóus , in quo opened: nos

ſſi/vas fíeri. = (c) Iſài. Li. 9. Nurnquí-í non [a percuffijfi ſuperbum, vulnerefli druc

(ze/n:- ._~—_. (d) .Exod- xv. 4. Carry.: Phardoni: exercimm ejus prajecit in mare. Exod.

‘ 31V. Z8. Nec uml: grlideln _ſi/perfide ex eir. = (e) Excel. xv. 4. to. Electjprinczffie: ejus

fllb/IIU/fi ſit” in m-tri ſalſa.. .. \ſubmerſî ſim: guqſiplumbum in aqui: vehemen

rióur. r; (f) On lit dans ?Hébreu , “îla‘,fïllzddmenlum , pour 'no' ,fimddrnenrum ejus.

;:2 u) La Vulgate porte ſeulement: deflud-Ïſli unddmenlum ejus :J914: ad collant : 8c

cette expreſſion ſemble un peu extraordinaire. 'Hébreu ajoute 71'713 , que ſaint Jérôme

n'a pas exprimé , arce qu'il l'a pris pour la ſimple note Sel-li, qui ſe trouve ſouvent em

ployée dans les Fſaumcs. Mais quelques exemplaires Grecs au lieu de ce mot mettent

'natal-Janin , immergemur 3 ce qui ſuppoſe qu'au lieu de +71', , ils liſoient 55x immeſ/IÎ est:

8l c'est préciſément Pexpreffion de Moyſe : .ſuhmerſí ſim: H75!) quaſi plambum in

aim*: ve/temenribur. (ſi) Excel. xv. 9. lo. Dixit inírníeu: : Peſſeglur G' com re~

ltenddm : divíddm [P0111 , implebitrlr anim-z med : evaginaóo :ledit-tm meum, imerÃ-iec

ea.: manu: mea. Fldvirſpírilu: tuus , G' aperuít ear mare. z (i) Exact'. xv. I9. Ingreſl

fl” je/i enim egues P/ramo eum curríóu: G' equilibre.: ejus in mare : G' reduxítſçer to:

Dominic: aqua.: maris'.

—.\
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ſa bouche ,’ a fait périr Pharaon 8( toute ſon armée. Ou plutôt le Sei

gneura frappé de ſa verge les chefs des cavaliers de l'impie , lorſ

qu'il a frappé de la verge de ſa justice inflexible les Empereurs païens

qui étoient les chefs de ces hommes impies qui combattoient pour le

démon , ô( qui ſemblables à une cavalerie formidable venoient avec

Pimpétuoſité d'un tourbillon ſe jetter ſur le peuple du Seigneur pour

le perdre .Sc le difliper , ſe promettant de pouvoir bien-tôt exterminet

entiérement le peuple conſacré à Jeſus-Christ, qui leur paroiſſoit un

peuple ſans défenſe, 8( ſe livrant ainſi aux tranſports prématurés de

cette joie cruelle qu'éprouve l'homme ſanguinaire qui dévore le pau—

vre dans le ſecret: Tramfixíjli in virga tua capita equitum ejus , (a) qui ve

niebanr ut turbo ete] dtfiaergenrùlnt no: , (b) ê' exulrabantstcut qui devorarpau

perem in abjZ-ondíta. Le Seigneur a fait entrer ſes chevaux dans la mer ;

R. les grandes eaux ont été troublées ô( agitées. Il a fait entrer dans

la mer rouge ſon peuple ſemblable à une cavalerie nombreuſe 8( re

doutable ; 8( les grandes eaux de cette mer ont été troublées'

6( agitées par le mouvement qui les a ouvertes 8( ſéparées. Ou

plutôt le Seigneur a fait entrer ſes chevaux dans la mer en faiſant

'entrer ſes Apôtres au milieu de cette mer &infidélité qui inondoit la

terre: ô( les grandes eaux ont été troublées 8e agitées à la voix de

ces hommes divins; car les eaux repréſentent les peuples; (c) 8( on

vit alors en effet les peuples ſe ſoulever 8( former de vains projets

(d) contre le Seigneur qui avoir réſolu de faire retirer cette mer d'in

fidélité, 8( d'ouvrir au milieu d'elle un paſſage pour ſon peupledndzz

xíſii in mare equor tuo: ,~ (e) turbata: .ſunt aquæ multæ. (f) Juſqu'ici le

Prophete s'est rappellé ce que Dieu a fait pour ſon peuple : mais

maintenant un autre objet le frappe. Le Seigneur lui a fait connoître

les vengeances qu'il alloit exercer ſur ſon peuple par les armes-des

Chaldéens. Cette parole que_ le Seigneur lui a fait entendre le ſaiſir

 

(d) Vulo. Mzlzdíxíſïi figpſrí; ej…- , cdpiri brlbhamm est”. Mais 1°. l’l~l'e'breu lit:

n: .1 à la ettre Tmſzrfixtj/Ii, que quelques-uns confondent avec map qui ſignifierait

Æzledíxrj/ií. z'. L'Hébreu lit I'm: in vírgí: (ſur : au lieu de quoi on lit dans quel..

ques exemplaires des Septante : peler! miſmo? au, ee qui ſuppoſe qu'ils liſoient Tou; in

virg.: tua. 3°. LT-lébren lit tm” cdpur, au lieu de quoi les Septante ont lu 'tam c4

plu. 4°. L’Hébteu lit ms , à la lettre , pñzgdniejus : on prétend qu'il faut lire W15

Pggmarum ejus z il y a lieu de croire qu'on liſoit rms equirum ejur : c'est Feêpreffiou

de Moyſe: [Murda eum ("tribus G' equíribur t'as. venant 'D311 = (b) ulg. dd

díffióergrndum me. Er c'est-zum l'expreſſion de ?Hé ren : mais *I me , ſe confond aiſé

ment avec U nas. = (c) Apoc- xv”. I5. Agua... populi ſum , GP game.: G' lingua.

r. (J) Pfxlm. rt. r. Quare fiemuerfllzt genre: , 6' 'populi medírdu* ſim: Mania?

~.__~__- (e) Vul . P741” fecifli in mari :qui: tuir. Les Septante traduiſent : Kai' d'aigus-ZZ; :I:

Sixt-wav rich-im- N. Induxtstí in mare (quo: mar. = (f) Vulg. in lala açuarum mul

larum. L’Hébreu lit : 'im lutum. Les Septante traduiſent raglan-G.; :urbana: , ou (clo

d'autres exemplaires frecæíxâ” , :urban: jim: : ce qui ſuppoſe qu'ils ont lu 117;” tur-beve

rune ou :urban: flanc.

K k k k L
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d‘effroi : il l'a entendue, 8( ſes entrailles en ont été toutes émuesz'

Audit/i, ê* conturbatur est venter meus. Le ſaiſiſſement dont la voix du

Seigneur l'a frappé , a rendu ſes levres toutes tremblantes : A voce con

rremuerunr labia mea. Le tremblement a pénétré juſques dans ſes os ,

8( les a remplis d'agitation 8( de troublezlngreflids est trenlor(a) in offi

bus meír. Enfin non-ſeulement ſa chair 8( ſes os ſont dans l'agitation

8( le tremblement : mais ſon ame même est toute troublée : Et intra

me eonturbatusſilm. (b) Ce qui Pafflige , ce qui le trouble , c'est qu'il voit

la main de Dieu prête à frapper ſon peuple; c'est qu'il ſe voit réſervé

pour un jour d’affliction : Qui reliäur ſum ad diem tribulatíonis. (c) Et ce

jour d'afflicti0n , c'est celui-là même que le Seigneur lui a annoncé ,

en lui diſant :-Je vais ſuſciter les Chaldéens cette nation dont l'ame est

.cruelle , ô( dont les progrès ſont rapides : ils viendront tous au butin ;

8( ils aſſembleront des troupes de captifs comme des monceaux de

ſable. (d) Ce jour d’affliction, c'est celui où ce peuple formidable va

monter pour déſoler 8( ravager le peuple du Seigneur: Ubi aſc-entier

popular qui devastabit nor. (e) Puiſlions-nous être pénétrés nous-mêmes

de tels ſentiments à la vue du fléau .que ſaint Jean nous annonce ſous

1e nom de ſecond ntalheur , (f) &qui paroît être figuré par la captivité

de Babylone! Et certes il n'y a pas lieu de douter que les fideles qui

verront les approches de ce fléau terrible pourront dire ce qu’l‘labacuc

diſoit à la vue du fléau qui menaçoit ſon peuple. Aux premieres an

nonces de ce malheur leurs entrailles en ſeront érnues , leurs os en ſe

ront troublés , leur ame en ſera pénérrée de douleur :,ils saffligeront

de ſe voir réſervés pour le jour d'une tribulation ſi grande cauſée par

l'irruption d'un peuple nombreux 8( formidable qui viendra porter le

ravage 8( la déſolation dans l'héritage du Seigneur : .Audit/l , ô- centur

batu: est venter meu: ; à voce contremuerunt labia mea; ingre us est tre

mor in ojſíbus meir, ê' intra me conturbatus ſum :qui reliäu: um ad diem

rribulationi: , ubi aſëendet populi” qui devastabit nos. Le Prophete décou

 

' (u) Vulg. Ingredíarur purredo. Mais 1°. PHébreu lit: ma* , ingredielur, futur pour

prétérit, hébraïſine. 2°. Au lieu de 3p', , pulredo , les Septante traduiſent 'tófuf , ce qui

donne lieu de croire qu’ils ont lu ~lÿ1 tremor. = (b) Vuÿz. Er ſubler me fiere”.

Hcbr. mrc *nnr-n, à la lettre , 6-* ſub me eanrurbebor, c'est-EL ire, intra me ſanta/datas

ſinn. I (c) Vulg. Ur reguieſèam in :lie rribularionis. L’Hébreu porte bien m! 1:1")

dd diem rríbularionis , ce qui donne lieu de ſoup onner qu'au lieu de mm , requiejèem ,

il faudroit lire m… relingudr ou relictu: ſum. 'Hébreu lit WM qui, au lieu de ur.

= (d) Ha/vac. 1_ 6, 9. En; ego ſuſeilalo Cfiuldco: , genlem amer-rm G' veloeem. . ...'

Omnes ad ptdr/em venienr. .. . . G' eongregabir quaſi erenam reprit/Zurer”. *_.—__ (e) Vulg;

Ut aſèenelam adpopulum aeeínlium nq/lrum. Hebr. 11'111' D315 n1‘7y'7 litt. 4d afiendendum

ed papulum ( qui) devu/Iabil nos. Au lieu de ::315 ad populum , on auroit pu lite ori

ginairemcnt uubpapulur : 8e alors on pourroit traduire : ulu' qſcendet popular qui de

Ïdſldltir nor , ce qui paroît mieux lié avec ce qui précccle. = (fj Apec. rx. n.. C!,

(Fi
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1re les ſuites de l'irruption qui menace la Judée. Alors tout le pays étant

ravagé par les ennemis, le figuier ne fleurira plus , ô( il n'y aura plus

de raiſin à_ recueillir dans les vignes: l’olivier rrompera l'attente qu'on

avoit de ſon fruit , 8c les campagnes ne produiront plus de grain pour

1a nourriture de l'homme: les brebis ſeront enlevées des bergeries ,

ê( il n'y aura plus de bœuſs dans les érables : Ficus enim non florebít , G*

non crit Proventur in vilibus : (a) mentietur opus olives , ê' arr/a non aſſer-ent
czſibum :exſàindetur de ovili pecur , G' nan erít armentum in præjèpibus. Mais ,

ſelon l'expreſſion même de l'Apôtre, Dieu ſe met-il donc en peine

des bœuſs? (b) 8( ſeroit~ce là un objet digne de la tristeſſe profonde

dont le Prophete nous témoigne être pénétré? Tour ceci n'est ſans

doute qu'un langage figuré, qui nous repréſente la déſolation extrê

me que l'Egliſe de Jeſus-Christ éprouvera dans ces jours où Piniquité

inondant la terre, la charité ſera refroidie dans le cœur de la mul

tirude , (c) enſorte que les ames repréſentées dans le langage du

Saint-Eſprit par les figuiers 8( par les vignes, ne porteront preſque

plus ni les fleurs ni les fruits d'une vérita_ble piété: la foi étant alors

très-rare ſur la terre, les œuvres le ſeront auſii: (d) Ficus enim non

florebít , 6- non erit proventur in vizibus. L’olivier trompera l'attente

qu'on avoit de ſon fruit. L’olivier dont le fruit produit une huile

qui ſert à éclairer ô( à fortifier, repréſente ceux qui ayant reçu l'onc

tion divine doivent répandre ſur les fideles l'huile ſalutaire dela grace

en les éclairant 8( les fortifiant. L'olivier rempliſſoit abondamment

l'attente des fideles dans ces ſiecles heureux où ils trouvoient au mi

lieu d'eux une multitude de ministres attentifs à remplir à leur égard

ce double ministere; mais en ſera-t-il ainſi dans ces jours d'af

fliction 8( de larmes? il y aura toujours des ministres fideles; mais

ſera-ce toujours le plus grand nombre? la foi étant rare ſur la terre,

la charité de pluſieurs ſe reſroidira, le zele de pluſieurs S'éreindra:

Mentíerur cpu: alu/œ. Les campagnes ne porteront plus de grain pour

la nourriture. Les fideles ſont eux-mêmes un froment destiné à deve

 

(d) Vulg. Er nan erir germe” in vineir. Hebr. D151: 'mv j'm Er no” crit provenrus'

i” vilíëus. :z (b) r. Cor. 1x. 9. Numquld de &obus cum est Deo? = (c) Mm. XXIV.

1:. Quanidm dóundavir iniquíras , refiígeſree charlie-r maltarum. = (d) Aug. Efl-Ïfſ'. ire

Pſàl. v”. n. 7. Clim ergo G' in Bale/it's, /wc eſl , in ill.: cangregatiane papularum dique

gearium , ubí nome” C/rrg/limam latçffimè pervagdlam eſl , Amr.: erit abundanríe peer-aro

mm, que jam ex magna perte ſêntitur; norme [Z14 hic pnedíeilur que per etiam 9110714:

Prop/retard derumeiatd estfimex vtrói E' Norme G' propter [une eongregdlionem peer-ui.: _ſixis

el _ſe lame” veritari: abalie/zantem , Dem' in alla-m regredienlr , id est , ur aut non , au:

i perpducir de quibus dictlem :ſi, .Be-nus 9m' perſeverdverir uſque in finem , [zic _ſàlvus

crit; leœawr Ù pereipiazur ſirzeera fides , 6' .'16 omnium pravarum opinionum lah pur

gara? Non ergo immoriró dicimr, E1 proprer [une congreg-zrianem in 41mm regredere : icf

est , ſècede rural: i” aleirudínemſêcrerarum tuorum , etiam proper !war congregerionem pas:

pulorum , gut !wlm nome” -taum, G' [Z1614 tua non flrit.
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nir le pain de Dieu ; 8( l'exemple de leurs vertus est un aliment dont

la piété ſe nourrir. Mais la charité qui est le ſuc de ce froment étant

refroidie dans le cœur de' la multitude , il y aura alors peu de ces

hommes fideles dont les exemples puiſſent ſoutenir, fortifier 8( nour

rir la piété de leurs freres: Et art/n non aſſer-ent cíbum. Les brebis

ſeront enlevées des bergeries; 8C il n'y aura plus de bœufs dans les

étables. Les bœufs 8( les brebis ſeront diſperſés ſur la face de la terre

par la violence des ennemis du nom chrétien qui enlevant de leur

demeure 8( les fideles repréſentés par les brebis , 8( les pasteurs re

préſentés par les bœufs ,les diſperſeront de tous côtés: enſorte que ‘

dans les mêmes lieux qui étoient auparavant remplis de pasteurs 8c

de fideles , à peine s'en trouvera-t-il quelques-uns qui aient échappé

à la violence de l'ennemi : Exſèindetur' de oÎ-íli pecur , G* non crit ar

mentum in pmſë ibur. Mais le Prophete ſe conſole dans l'eſpérance

du ſecours de on Dieu: ſa ſoi lui rend préſent le ſalut qu'il attend

(lu Seigneur; ô( déjà il ſe réjouit dans le Seigneur ; il treſſaille de

joie en ce Dieu de bonté de qui il attend ſon ſalut: Ego autem in

Domino gaudelo , G- exulzaba in Deo ſalutari meo. (a) L’Etre ſuprême

qui est le ſouverain Maître de l'univers est celui de qui le Prophete

attend toute ſa force pour lui 8( pour tout ſon peuple. Ce Dieu

puiſſant 8( miſéricordieux ramenera Iſraël de ſa captivité,- il don

nera aux enfants de Jacob ?agilité des cerfs pour revenir dans leur

patrie; 8( ils auront l'avantage de ſe voir rétablis ſur les montagnes

(ſlſraël: .Ïehwa Dominus (b) fortituda med erit ,' (c) G- poner perles meo.:

quaſi cert/Drum ; &ſitper excelfa mea deducet me. Mais ceci n'est encore

qu'une figure du ſecours que Dieu donnera à ſon peuple à la fin des

temps. Au milieu de la plus extrême déſolation , l'Egliſe de Jeſus-Christ

toujours ſubſistante , toujours viſible , toujours indéfectible , trouvera

ſa conſolation dans l'attente du ſecours de ſon Dieu-:aſſurée de ce

ſecours dont les effets ſeront inestables, elle en éprouver-a une joie

anticipée. Elle ſe. réjouira dans le Seigneur; elle ſe tvéjouira en Jeſus

Christ qui est en même temps ſon Dieu 8( ſon Sauveur : Ego autem gau

debo in Domino , ê' exultabo in Deo _ſoluzari meo. L'Etre ſuprême , le

ſouverain Dominateur de l'univers ſera ſa force; il la ſoutiendra dans

le temps où elle paroîtra plus foible aux yeux des hommes : 8( le mo

ment viendra où, il la remplira d'une force toute ſemblable à celle de

ſon premier âge, ou même plus admirable encore : .Teſter/a Dominus forti

tudo mea erit. Il lui donnera ?agilité des cerfs 3 il multipliera alors

 

(o) Vnlg. in Deo .lq/il meo. Hebr. *ywt 'drm Cest la même expreſſion que celle

qui est fi ſouvent tendue dans la Vulgate des Pſaumes par , in Deo dlnnm' meo.

=: (5) Vulg. Den.: Dominus. Bel”. 'rue m1* .Ie-low Dominus , c. à. d. P tre ſuprême,

l; ſouverain Maitre. = (c) Le moe , m? , est ſous-entendu dans H-lébreu a dans la

. uigate. _ ñ_



SUR HABACUC. 'G31

ſur la terre. ſes enfants qui ſont auſſi ſes membres; 8( c'est en eux

qu'elle éprouvcra cette ardeur 8( ce zele qui rendra ſes pieds plus agi

les que ceux des cerfs: ces hommes pleins de zele pour porter parñ

tout l'Evangile de paix,s'avanceront auſſi vers la céleste patrie avec

une ardeur dont l‘agilité de la biche n'est qu'une foible image : Er

pouet perles meos tamquæn cervorum. Enfin il les conduira tous, 8( les

réunira ſur leurs hauts lieux, ſur les montagnes d'Iſraël, dest-à-dire ,

dans cette céleste patrie qui est le lieu élevé vers lequel les vrais

enfants de Dieu portent tous leurs deſirs :Et ſuper excelfa mea (a) de

ducet me. ' .

Ce que la Vulgate ajoute, Víäor in Pfalmis canentem , n'est que

l'expreſſion de deux mots Hébreux (b) dont le premier ſe trouve ſou

vent à la tête des Pſaumes , ô( peut ſi nifier , Praeentori , c'est~à-dire ,

Au chef des chantres ; &le ſecond qui e trouve auſſi à la tête de quel

ques Pſaumes, peut ſignifier in fidibus meis, ou in fidibus, c'est-à

dire , ſur les instruments à cordes. Ces deux mots pris en ce ſens ne font

point partie de ce Cantiquezmais ils marquent ſeulement qu'il étoit -

adreſſé au chef des chantres pour ètre chanté avec l'accompagne

ment des instruments à cordes. Et il y a beaucoup d'apparence que

dans la Vulgate même on a dû lire originairement : Victori, in Pfalmis

canendum. Car c'est ainſi que ſaint Jérôme exprime ces deux mots He'

breux dans ſa Verſion des Pſaumes : Viâori, in Pfalmis.

 

(a) On lit dans ?Hébreu IMUT! , exceſſif: mea; les Septante ſuppoſent lun-r, exceljä;

ſans pronom. = (L) vnuxu: rm”.

I
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Plaintes du Prop/latest” les iniquitès de Juda. I/'ſiengeances du

Seigneur exercées par les Chaldéens. Clzzîtiment de Nabu

chodonoſbr. Dieu ne laiſſé point impunie l'oppreſſion.

I. XL_Li-DMR o P H É T I E " révélée au

ÊrPzËProphete Habacuc.

' te all*

\WX
z. Seigneur , juſqu'à quand pouſſerai

je mes cris vers vous, ſans que vous

m‘écoutiez ? ” juſqu'à quand éleverai-je

ma voix juſqu'à vous dans la violence

que je ſouffre , ſans que vous me ſau

viez?

3. Pourquoi me réduiſez-vous à ne

Voir devant mes yeux que des iniquités

8( des mauxſſdes violences 8( des in

justices ? ſi l'on juge une affaire , c'est

la paſſion qui la décide. "

r. XLÀLAÆX N U S quod vi

'LilG C)à E* dit Habacuc

"Il propheta.e ali*
xmffix ,
z. Uſquequó , Doml

exaudies? vociferabor ad

te vim pacíens , 8( non

ſalvabis?

3. Quare Oſiendiſii mi

hi iniquitarem 8c labo

rem , videre prædam , 8c

injuſiitiam contra me ? 8(

ſactum est judicium , 8c

contradtctto potcntior.

Jb. t. Litt. Charge , ou Prophétie fiíeñeu- yeux que déprédarion 8c violence; on intente

~ des procès , 8c l'eſprit de contention prévaut.v

On lit dans l’Hébreu TBlT , dſhirere finir,

pour TBlTNI , :zſhiccre jſui.: me , ou vide”

mefitcis.

fi.
ÿ. z. C'est le ſens de l’Hébreu.

Y. 3. Hébr. autr. Pourquoi me réduiſez

vous à ne voir que l'injustice , à ne contem

pler que l'oppreſſion? JC n'ai devant mes

4. Propter

.n

ne , clamabo , 8( non "
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4. Própter hoc lacet-ara

est lex , 6c non pervenit

uſque ad finem judicium:

quia impius prævalet ad

versùs justum, proptereà

egrcditur judicium per

vetſum.

5. Aſpicite in gentibus ,

ê( videte z admiramini ,

&l Obstupeſcite : quia

opus factum est in dicbus

-vestris ,quod nemo cre~

dec cùm narrabitur.

6. Quia ecce ego ſuſ

citabo Chaldæos' , gen

tem amaram ô: velocem ,

ambulant-em ſuper latitu

dinem rerræ , ut poffideat

tabernacula non ſua.

'7. Horribilis , 6c terri

bilis est: ex ſemetipſa ju

dicium , à onus ejus egre

dietur. ‘

_ 8. Leviores pardis equi

ejus , 6c velociores lupis

veſpertinis ,- St diffunden

tur equires C1118 : equites

namquc tajusv de longè ve

ÿ. 4. Héhr. autr. Outre cela les loix ſont

4. Delà vient que les loix ſont foulée:

aux pieds , " 8( que l'on ne rend jamais

la justice; parce que le méchant l'em

porte au deſſus du juste, 8( que les juge

ments ſont tous corrompus.

5. 0 vous qui commettez ce: crime!, jet- A3- "UM"

_rez les yeux ſur les nations que Dieu a

punie: avec tant de ſévérité, " 8( voyez

ce que vou: devez attendre de fa justice:

pre-'parpz-vous à être ſurpris ô( frappés

tſétonnement i car il ſe va faire une

choſe dans vos jours , que nul ne croira

lorſqu'il l'entendra dire.

6. Je vais , dit le Seigneur , ſuſciter

Contre mon euple les Chaldéens, cette

nation cruel e , 8( d'une incroyable vî

teſſe, qui court toutes les terres pour

s'emparer des maiſons des autres.

7. Elle porte avec ſoi l'horreur ô( l'ef

froi ; elle ne reconnoît point d'autre

juge qu'elle-même : ê( elle fetafirm crain

te tous les ravages qu’il lui plaira. "

8. Ses chevaux ſont plus légers que

les léopards, 8( plus vîtes " que les loups

qui courent au ſoir après leur proie , étant

preſſé-Cr de la faim : ſa cavalerie ſe répan

dra de toutes parts ; ê( ſes cavaliers vien

dront de loin charger l'ennemi , comme

I

les maux qui étoient près de tomber ſur eur.

ſans force, 8e la justice ne parvient Point à

triompher de l'iniquité.

V. 5. Les Septante ont la : Voyez , vous

?ui mépriſe: le: [aix du :ſeigneur, 8c con

tdérez les ma” gui vonrfbndre ſi” vous:

ſoyez ſurpris, 8re. Ccst-â-dire, qu'au lieu

de IGUIM, i” gond-Sur, ils ont lu luz… ,

conter-ſtores; 8e S. Paul cite ce texte en ce

ſens. Act. x…. 4l. Cet Apôrte fit ulàge

de cette prophétie, en annonçant aux Juifs

Tome XI.

 

Uéclu des vengeances du Seigneur ſur les

enfants de Juda par les armes des Chal

déens , étoit l'image de ?éclat de ſes ven—

geences ſur les Juifs incrédules par les arñ

mes des Romains.

ÿ. 7. Hébr. autr.& qui n'a pas beſoin du

ſecours des autres pour s'élever.

jb. 8. Hébr. autr. ils ont le regard plus

perçant que , acc.

Llll



634 HABACUC;

un aigle qui fond ſur ſa proie.

9. Ils viendront de même tous au bu

tin : leur viſage est comme un vent brû

lant qui perd tout ,à 8( ils aſſembleront des

troupes de captifs , comme des mon

ceaux de ſable.

to. Leur prince- triomphera des Rois, "

8( il ſe tira des tyrans : " il' ſe moquera

de toutes les fortifications que l'on pourra

faire contre lui : il leur Oppoſera des le—

vées de terre , 8( il, les prendra.

r 1. Alors ſon eſprit s'élevant' d'orgueil',

fera changé : il paſſera de la condition

d'un homme , à l'état d'une bête,- 8( il tom

bera ' de l'éclat du trône', dans un vabîme

de miſère :c'est à quoi ſe réduira toute ſa

puiſſance , 6' toute cette grandeur qu'il

croyait tenir de Bel ſon Dieu."

n. Mais n'est-ce pas vous, Seigneur,

qui .ferez ce: merveilles en notre faveur,

nient; volabunt 'quaſi al

quila festinans ad come

dendum.

9. Omnes ad prædam

venient , facies eorum

ventus urens : 8( ,congre

gabit quaſi arenam, cap

tivitatem. -

ro. Et ipſe de regihus

triumphabit , 8( tyranni

ridiculi ejus erunt : ipſe

ſuper- Omnem munitio

nem ridebit , 8( compor

tabit aggerem , 8( capiet:

eam.

11. Tunc mutabitur

ſpiritus , 8( pertranſibit,

ô( corruet : hæc est ſorti;

tudo ejus Dei ſui.

r2. Numq-uid non tu à

princip-i-o, Domine Deus'

meus ,r Sancte meus , 8(

non moriemur? Domine ,i

in jfiudicium poſuisti eum;

.qui êtes dès le commencement mon

Dieu 8( mon Saint ? 8( n'est-ce pas vous

qui nous ſauverez de la mort" que cer

ennemi cruel vouloir nou: donner ?. Sel.

' 7l!, 9. On lit dans PHébreii cLu . . . ÎBUA, provinces.

omnis venir , pour cLM . .. (EAU, omne.: ve—

niunr.

.Ióíd, Avant finie: , il y a dans Pl-lébreu

un mot MGMT , que la Vulgare n'exprime

point, 8( que l'on ſuppoſe ſi nifier lumſlur,

l'a reſpiration : peutñêtte audroit- il lire

Nu”- , lzalirus , le ſouffle de leurs farces.

On lit dans ?Hébreu QDiMu, ad Orientem,

pour QDÎM , \Until-f llſlfl-fo

ÿ. to. Hébr. autr. Il ſe jouera des rois.

TEM. Le nom de tyran , chez les Anciens,

ne ſe prend pas toujours dans un ſenszodieux;

il: ſignifie des princes , «les gouverneurs de

ÿ. t t. Hébt. litt. 8c ilmanquera ;D-c. â. d;

il tombera de l'éclat du trône dans un abîme

de miſere; ou ſelon pluſieurs Interpretes , il

tombera dans le péché d'orgueil a; Œingra

titude.

Ióid. Hébr. autr. cet homme qui mettoit

ſa force dans ſon Dieu; ou cet homme qui.

faiſoit de ſa force ſon Dieu : !ste (cujux)

fbrlirudo ejus in Deoſiw , ou in DH”.

ſieur”.

ÿ. n. Litt. 8( ainſi nous ne mourrons

point , nou: neſèrons point livre? à la mort

que , Acc.

l.
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B( fortem , ut corriperes , gneur , vous avez établi ce prince , pour

fundasti eum. exercer vos jugements ſin' nous ,~ ô( vous

l'avez rendu fort , " pour Châtieſ lg; c….

pables.

I3. Mundi ſunt oculi I3. Car vos yeux ſont purs , ” pour ne

tui ne vidcas malum ’. g( point ſouffrir le mal ; 8( vous ne pou

' vez regarder Piniquité, " ſans la punir :
reſpecte .ad 'nlqultateæ pourquoi done voyez-vous avec tant de

n'on Poterffsf quare reſp" patience ceux qui commettent de ſi

C15 ſuper !nïqua agentes 2 grandes injustices à notre égard? pour

8L races devorante impio quoi demeutez-vous dans 1e ſilence.

iustiorem ſe? ' _ pendant que Pimpiedévore ceux qui

ſont plus justes que lui ? -

I4_ E: façies homines 14. Et pourquoi traitez :vous des

'quaſi Piſces maris 8c hommes qui ſbnt à vous, comme des

J

ſ .l h b poiſſons de la mer , 8( comme des rep

quſa 1 kept' e "on a eus tiles ” qui n’ont point de Roi pour les

prmcipem P Protéger ô' pour les deferndre ?

I 5- Totum in hamo r 5. C'est ainſi que vos enfants ſont aban

ſublevavit traxit …ud ſh dortnés à lafureurde leurs ennemis. Il va

,

ſ ſ à les enlever tous : "il tire les uns hors de

agena ua’ Congrega' l'eau avec Phameçon; il en entraîne

Vic in Tete. ſul-Im ² ſuper d'autres dans ſon filet ; 8( il amaſſe les

110c lætabitür 8l exulta- autres dans ſon rets : il triomphcra en

bit, ſuite , 8( il ſera ravi de joie. _’

15_ Propterea immola_ to. C'est pour cela qu'il oſſrirades

bic ſagenæ ſuæ, g( ſacri_ hosties a ſon filetz ê( quil ſacrifierzfla

fi bit reti ſuo ' uia in ſon‘rets , ceſl-a-dlre , aſapttzffanceô- a

._ ca , ' q ſes armes, "parce qu'elles lui auront ſer

'Pſis lncrëzſſata .est Pars vi à accroître ſon empire , 8( à ſe pré

ejus, 8( cibus ejus elec~ parer, dan: le: dépouiller de: ennemi:

ſus, qu'il a vaincus , une viande choiſie ô- dé*

licieuſe.

I7. Ptopter hoc ergo r7. C’est pour cela encore" qu'il tient

expandit ſagenam ſuam ’ ſon filet toujours tendu , qu'il a de graf

Iäid. Hébr. autr. ô Dieu fort , vous l'a— . ÿ. r5. On lit dansPHébtcu cn!! , 10mm,

vez établi pour châtier , 8re. pour CLU , (atum.

Ÿdz. On lit dans ?Hébreu AlNlM. oell- ÿ. 16. Hébr. litt. qu'il brûleta de l'en

li: , pour AINC , oeil/u.: un”. Car l'adjectif cens.

est au ſm ulier mundur. Ióid. Cest-:i-dite , qu'il attribuera tous

lbíd. ébr. autr. l'injustice , [oppreſ-'ñ ſes ſuccès :i ſa valeur , à ſa ſageſſe , Bec.

fion. ÿ. i7. On lit dans l’Hébreu il”. CN , An

ÿ. r4. Les IIébreux donnent aux Poiſ- prapter hoc , pour UM. cN , Et prqater lice.

ſons le nom de reptile:

L l l 14 t.
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ſes armées en campagne , 8( qu'il ne ceſſe

point de' répandre le ſang des peuples

qu'il veut rïrſſujétir.

8c ſemper interficere gen;

ces non parcet.

~

CHAPITRE II.

Ordre au Prophete d’e'crire ſi: viſion. Malheur à celui dan:

l'ambition Ë/Z inſàtiable , à celui qui établitſa maiſbn par la

violence , à celui qui bâtit/à ville dejà/rg, à celui qui mâle

le fiel dans le vin pour enivrer ſon allie', à celui qui adore

le bois &la pierre.

1 . E dis enfitite au Seigneur :_ Seigneur,

je me tiendrai en ſentinelle au lieu

où j'ai été mis ; j'y demeurerai ferme ,

comme un ſoldat demeure ſur les rem

parts , pour obſerver de quel côté Vient

l'ennemi ; je regarderai de même attenti

vement pour voir ce que l'on pourra me

dire pour refuternter juſler Plainte.: , 8( ce

que je devrai répondre à celui qui me

reprendra , " comme ayant trop librement

propoſë me: difficultés.

z. Alors le Seigneur me répondit , 8C

me dit : Ecrivezce que vous voyez , 8(

marquez-le distinctement ſur des tablet

tes , afin qu'on le puiſſe lire couram

ment.

Car ce qui vous a été révélé paroî—

tra enfin , 8( ne manquera point d'am

ver : " s'il differe un peu , attendez-le

 

1_ Uper custodiam

meam stabo J8( fi

gam gradum ſuper muni

tionem : 8( contempla

bor, ut videam quid di

carur mihi , 6c quid reſ

pondeam ad arguentem

me.

z. Et reſpondic mihi

Dominus ,’& dixit : Scri

be viſum, 8l explana eum

ſupertabulas , ut percut

rat qui lcgerit eum.

3.Quia adhuc viſus pro_

cul , &t apparebir in ſii

nem , 6c - non mentietur :

il. 1 . Hébr. litt. ad expofluldtianem meam:

ce qui donne lieu de (préſumer qu'au lieu de

AS1” , reſpandeam , il a

17. z. Hébr. autr. Car outre ce que 'e vous'

ai déjà montré , il y a encore une vi ion dan:

urlroit lire , istn , reſî ſſaetomptíffimene est reſerv( our un temps dé

pondent , de même que dans la phraſe pré

cédente , au lien de die-nur , le texte Hé

breu porte die-rt. Le Prophete vient d'adreſ

ſer ſes plaintes au Seigneur ,- il dit donc ici :

. je contemplerai pour voir ce qu'il me dira,

a ce qu'il répondra à mes plaintes. La ſuite

s'y accorde également : Alors le Seigneur

me répondit, 8c me dit : Bec.

terminé ,- elle paraîtra àla n; elle .ri-recom

plira *au rempa- marqué; 8c elle ne manquera

point d'avoir ſon accmpùffimtttl , ſi elle

differe un peu, attendez-la : car celui qui

doit venir, viendra, 6c il ne diffère-ra as. S.

Paul nous découvre, dans cette prop étie ,

la promeſſe du dernier avénement de Jeſus

Chrifl. Hebr. x. 3538. Les malheurs que
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li moram fecerit , expec

ta illum : quia veniens ve

niet, 6c non tardabit.

4. Ecco qui incredulus

est , non erit recta anima

ejus in 'ſemetipſo : justus

autem in ſide ſua vivct.

5. Et quomodô vinum

potantem decipit : fic_ erit

vir ſuperbus , 6c non de

corabitur : qui .dilatav-it

quaſi infernus 'animam

ſuam: 8c ipſe quaſi mors,

ô( non adimpletur : 8c

congregabit ad ſe omnes

entes, &t coatcevabit ad

Feïomnes populos.

6.Numquid non om

nes isti ſuper eum para

bolam ſument , 6c loque

lam ænigmatum ejus : 8(

dicetur: Væ ei qui mul

tiplicac non ſua .7 uſque

què 6c aggravat contra ſe

denſum lutum ?

\

néanmoins avec une pleine aflizrance ,' car

il arrivera très-certainement , 8( il ne

ztardera pas.

4. Celui qui est incrédule, " G- qui dou

te dela vérité de me: paroles, n'a point

l'ame droite, G il mourra ;mais le juste,

qui croit ce que je di: , vivra de la foi z G

ll verra arriver tout ce que j'ai prédit.

j. Car comme le vin " trompe celui

ui en boit avec excès , ainſi le ſuperbe

abuchodonojbr ſera trompe' Par fbn or

gueil ,- 8( il ne demeurera point " dans

ſon éclat , comme il ?eſpere , parce que

ſes deſirs ambitieux ſont vastes comme

l'enfer ; qu'il est ,inſatiable comme la

mort ; 8( qu'il travaille à réunit ſims f2

domination toutes les nations, 8( à s'aſſu

jétir tous les peuples.

6. Mais ne deviendra-t-il pas lui-mê

me comme la fable de'tous ces peuples .7

ne lui inſulteront-ils pas par des taille

ries ſanglantes? ne dira-t-on pas : Mal

heur à celui qui ravir ſans ceſſe ce qui

ne lui appartient pas .7 juſqu'à quand.

amaſſera-t-il "contre lui-même des mon

ceaux d'or C- däzrgenr, qui ne ſervent qu'à

le current-pre G à le ſalir , comme ferait

de la boue?

  

le Prophete va prononcer contre les enne

mis des enfants de Juda , ſont l'image de

ceux dont ſont menacés les ennemis du nom

Chrétien ; ils ſont le ſymbole de Yanathêmc

dont ſeront frappés au dernier avénement de

Jeſus-Christ , les téptouvés , qui ſont aux

ycux de Dieu les citoyens de cette Babylone

malheureuſe qui périra pour toujours.

1l. 4. Hébt. autr. celui qui s'éleve d'ot

ueil , G' qui mëpriſê mes paroles , (ou ?ui

ſe laiſſe affaiblir , ) ne réuſſira pain: 2 on

&me ne ſera point droite au heureuſe en lui.

On lit dans ?Hébreu Art.” , elera , pour

lu”. , eLHur, ou l-[ALF ;Jeficien.r.

Ÿ. 5. Hébt. litt. E: etiam qui.: vinum

perfirium virſuperäur. Peut-être qu'au lieu

de ntm , vinum , ilfaudroit lire !tm-I ,ſue

rir , en ce ſens : Bt atce que cet homme

ſuperbe aura été per dc.

Iéid. C'est le ſens de Pl-Iébreu , qui porte

ſimplement : il ne demeurera point , il n’.1u~

r.: point de demeure fixe G' permanente. dv

z Cette parole peut s'entendre non-ſeulement

'_ de l'abaiſſement de Nabuchodonoſor , mais

encore de la chute même de la Monarchie

î des Chaldéens.

ÿ. 6. On lit dans ?Hébreu !meum , C?

aggraver” , eut-être pour una Mcnm , ipſê

- aggraver” , ébraiſme pour :pſc aggraver.

Joan. m. J6.

Rom. l. r7.

Gal. t”. t r.

Hebr. x. 38.
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Ezech. xxiv. _

9.

7.-Pl—*iſl(.'r.’ violent, prince ambitieux, ne

verrez-vous pas s'élever tout d'un coup

contre vous des gens qui vous mordront,

8( vous déchirer-Out , ” dont vous de

viendrez vous-même la proie ?

8. Comme vous avez dépouillé tant

de peuples , tous ceux qui en ſeront reſ

tés vous dépouilleront à leur tour, à cau

ſe du ſang des hommes que vous avez

verſé , 8( des injustices " que vous avez

exercées contre toutes les terres de la

ville ſainte , 8( contre tous ceux qui y

habitoient.

9. Malheur à celui qui amaſſe du bien

par une avarice criminelle , pour établir

ſa maiſon , 8( pour mettre ſon nid le

plus haut qu'il pourra, simaginant qu'il

ſera ainſi à couvert de tous les maux. "

ro. Vos grands deſſeins- pour votre
maiſon enſi ſeront la honte : vous avez

ruiné pluſieurs peuples , 8( votre ame

s'est plongée dans lc péché, pour aggran

dir votre famille. " _

I 1. Mais la pierre criera contre vous ,

du milieu de la muraille que vou: avez

fait bâtir ,- 8( le bois qui ſert à lier le bâ

timent que vous avez élevé, rendra témoi

gnage contre vous.

1 z. Malheur Jam: à celui qui bâtit une

ville du ſang des hommes, &qui la ſonde

Ndh- m' " dans Finiquité ; car ce: ouvrage: injuste;

ſeront renverſër.

r. 7. Numquid non re~

pcntè conſurgent qui mor

deant te : ô( ſuſcitabun

tur lacerantes ce , 8c cris

in rapinam eis?

8. Quia tu ſpoliasti gen

tes multas , ſpoliabunc ce

omnes qui reliqui fuerint

de populis , propter ſan

guinem hominis , 8( ini

quitatem terræ civitatis ,

8( Omnium habitantium

in ea.

9'. Væ qui congregac

avaritiam malam domui

ſuæ , ut ſit in. excelſo ni

dus ejus , 8( liberari ſe pu

tac de manu mali.

_ 10. Cogitasti conſuſio*

nem domuituæ, concidiſ

ti populos multos , 8( pec

cavit anima tua.

II. Quia lapís de parie

te clamabic : 8c lignum

quod inter juncturas ædi

ficiorum est , reſponde—

bit. ,

a 12. Væ qui ædificatci

vitatem in ſanguinibus ,

8( ptæparat urbem in ini

qurtate.

1b'. 7. Hébr. litt. qui vous agiteront ,vaux f1. 9. llébr. au”. G' pour ſe délivrer des

íffiaerſéronr.» Le Propbcte déſigne les Me- atteintes du mal. On explique encore 0rdi—

des d( les Pcrſcs , ui ſous la conduite de nairement ceci du roi_de Babylone.

Cyrus , attaquerent l empire des Chaldéens , ÿ. lo. On lit dans ?Hébreu UXUTA, 6'

8c le détruiſirent ſous Balthaſar, petit-fils de pttcJnJ, peur-être pour LKTIA ou LHITIA,

Nabuchodonoſor.
.ddpeeeere fleiendum , en engageant votre

xr. 8. C'est le ſens de ?Hébreu : :le: in— ame dans le péché.

justice.: , des violences.
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r3. Numquid non hæc

ſunt à Domino exerci

cuum ? Laborabunt enim

populi in multo igne , 6c

genres in vacuum, 6c dé—'

ficienr :

r4. Quia replebirur ter

ra , uc cognoſcanr glo

riam_Domini , quaſi aquæ

opel-rentes mare.

.i

p rs. Væ qui potum dat

amico ſuo míttens fel

ſuum , 8c inebrians uc aſ

piciac nudirarem ejus.

I6. Repletus es ignomi

níâ pro gloria :. bibe ru

quoq_ue 8c conſopire : cir

cumda-bit te cal-ix dexte

ræ Domini , 8( vomitus.

ignominiæ ſuper gloriam

tuam.. « .

. )

j r7. Quîa imquitas. Lí

rz. En effet, n'est-ce pas le Seigneur

des armées , à qui rien ne reſſrfle , qui me

fait prononcer cet arrêt contr’eux .7 G- n'eſt'

ce par lui qui Pexécuterai" Oui, c'eſt

lui-méme. Ainſi tous les travaux des peu

ples injzzſles ſeront conſumés par le feu

de ſa colere, 8( les _efforts des nations

ambitieuſe: ſeront réduits au néant:

I4. parce que la terre ſera remplie"

(Pexécuteur: de la justice divine , comme'

le fond de la mer est tout couvert de ſes

'eaux ; afin que la gloire du Seigneur

ſoit connue cle tout le monde , ô' que f:

ſainteté éclate dans la punition de: me'

chantr." ~

15. Malheur à celui qui mêle ſon ſſel"

dans le breuvage qu'il donne à ſon ami,

8c qui ſenivre , pour voir ſa nudité. "

r6. Û vous qui en uſer ainſi, vous ſerez

rempli d'ignominie, au lieu de la gloire

qui vous environne : on vol” dira :Buvez

auſſi vous-même , 8( ſoyez frappé d’aſ~

ſoupiſſement , " comme vou: avez aflbupi

le: awrer : le calice que vous recevrez'

de la main du Seigneur , vous enivrera

auſſi ; " 8( toute votre gloire ſe termi

nera à un infame vomiſſement.

I7. Car vousne conſèrverezpoint_ ler. r1?

.‘ ÿ. r3. Litt. Tout cela, tout ce queſtio

nani-e , ne vienteíl pas. du. Seigneur des ar

mées 7 n'est-ee pas lui qui me le fait annon

çzr , G' !fest-te pa: lui qui [exécutera f

ÿ'. t4. Hébr. antr. Car la. terre ſera rent:

plie (le la connoiſſanoe de la gloire du Sei

gneur, comme les eaux couvrent lefbnd d:

la mer. On trouve dans lſaie , x. 9. une

phraſe à peu Près ſemblable.

Y. t5. On lit dans ?Hébreu xMTc , fle

nenum tuum , pour KMCTU , wfllnumſuum,

ſon venin.

1Mo'. On continue de- rapporter ceci

au roi de Babylone , qui après avoir fait

alliance avec ſes voiſins, les dépouilloit de

leurs Etats, ou, les rcndânt complices de ſes. _

crimes , les expoſoit à boire leur part du cañ

lice de la colere de Dieu , donc il (levoit

être lunméme enivré.

xr. 16. Hébr. amr. enſorte que l'on voie

auſſi votre nudité. Onſlir dans Plffliébreut

UHARL , G prdrputia nudare , peut-être pour"

uuARH , O' nndare. La Viflgare ſuppoſe

'UHR-Atſi, G' oóstupëzſèe on confizpirt.

Ibi-J. A la lettre 8c ſelon ?Hébreu :-le cam

lice_ que le Seigneur-tient dans ſa droite

tournera vers vous. n Cette expreſſion' est:

relative à ?ancienne coutume , ſelon laquelm

le' dans les repas la même coupe paſſait de

_l'un à l'autre , enſorte que chacun build;

dans la même coupe.

,4
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cheffer que vou: ;Mz injuſtement amaſſées ,

Cr les maux que vous avez faits ſur le Li

ban , retomberont ſur vous: "vos peuñ

ples ſeront épouvantés "~ des ravages que

feront vos ennemis z ils ſàront , à votre

Ïgard , comme des bêtes farouches ,dà

çauſe du ſang des hommes que vous avez

répandu , 8( des injustices que vous avez

commiſes dans la terre 8( dans la ville ~

ſainte , 8; contre tous ceux qui y habi~

toient. -

I8. Voilà ce que le Seigneur fera Pour

_ſon peuple : mais que ſert la statue qu'un

ſculpteur a faire , ou l'image" fauſſe qui

ſe jette en fonte? Quel avantage appor

tent-ellex à celui qui les' adore? Aucun ,

_ſans doute: cependant l'ouvrier eſpere en

ſon .propre ouvrage , 8( dans l'idole

muette qu'il a formée : mais cette eſpé

rance eſl une eſpérance bien funeste.

. 19. En effet , malheur à celui qui dit

au bois: Réveillez-vous ; ê' à la pierre

muette: Lavez-vous, ê' venez à mon ſè

eours : cette pierre pourra-Pelle" lui ap

prendre quelque choſe .P Elle est cou

verte "au dehors d'or ô( d'argent , ê( elle

est au dedans ſans ame ô* ſans vie. ~

zo. Mais il n'en est pas de méme de notre

Dieu : car le Seigneur habite dans ſon

temple ſaint. " Il voit delà tout ce qui ſe

paſſe dans le monde : rien n'échappe à a

connaiſſance , ê' ne peut ſe dérober à on

jbuverain pouvoir: que toute la terre de

meure donc en ſilence devant lui , G

qzffelle l'adore avec un profbnd reſpect.

il. i7. Sous le nom de Lüm ,on peut

Étendre Jéruſalem nommée ainſi dans le

style des Prophetes, 8c l'Egliſe de Jeſus

Chtist dont Jéruſalem étoit la figure.

Ibid. On lit dans [Hébreu, lKlTN , ea”

tem e.: , pour uurc , camera te : vous ſe

rez briſée par les ravages , 8re.

t. 18- On lit dans ?Hébreu , Uuvxn,

bani operiet te , 8l vastí#

cas animalium deterrcbit

cos de ſanguinibus hdmi-q

num , &l iniquitate ter

ræ , 8( civitatis , Bt om

nium habitantium in ea.

I

18. Quid prodest ſculpi

tile , quia ſculpſit illud

fictor ſuus , confiatilc , 8c

imaginem ſalſam .7 quia
ſperavit in figmentoſificd

cor ejus , ut faceret ſimu-_

lachra muta.

r 9. Væ qui dicit ligno :

Expergiſcere: Surge , la

pidi tacenti : numquid ip

ſe docere potorit? Ecce

iste coopcrtus est auto 8(

argento : 6c omnis ſpiri

tus non est in viſceribus

ejus.

20. Dominus autem in

templño ſancto ſuo : ſileat

à facie ejus omnis terra.

îd? dotîrinam , pour uTnUNu , G' imagine-n.

ÿ. i9. On lit dans ?Hébreu uuA , roſé;

pour HNUA , numqaid zjpst.

1611i. On lit dans ?Hébreu , Troc , (par

Shin) captu: , peut-étre pour turn , (par

fide) rectal'.

, il. zo. Sous ce nom on peut entendre ici

le ciel même qui est ſouvent défi né ainſi.CHgAPITRE
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Priere ÆHalóacuc. Il rappelle les mei~veillee que le Seigneur la!

Ill.

, opérées en fizveur deſàn peuple. Il .Ïaffizge à la vue de la

deſolation dont ſon peuple est menace'. Il ſe conſole par l’eſ

pérance du ſecours que le Seigneur accordera à ſon peuple.

I. Ratio Habacuc

prophetæ , pro

ignorantiis.

2.. Domine , audivi au

ditionem tuam; 8l cimui.

Domine , opus tuum , in

medio annorum vivifica

illud 5 in medio annorum

notum facies : cùm iratus

fueris , miſericordiæ re

cordaberis.

3. Deus ab Huſh-o ve

niet , 6c Sanctus de mon

te Pharan: opel-uit cœlos

gloria ejus ,* 8e laudis ejus

ſ21 délivrance, qui eſt

I. Riere du Prophete Habacuc, pour

le: péchés G- pour les ignorances ”

du peuple d'1fraël.

z. Seigneur , j'ai entendu votre pa

role ; 8( j'ai été ſaiſi de crainte , en ap

prenant de votre propre bouche les maux

dont vou: devez accabler votre peuple. Sei—

gneur , ne ?abandonne-zz pas entiérement ,

ce peuple qui vous a été ſi cher : accom-.

pliſſez au milieu des temps ?ouvrage de

votre grand ou

vrage. Vou: Paccomplirez, ô mon Dieu , G'

vous le ferez paroitre au milieu des

temps, comme vou: l'avez promis: " car

lorſque vous ſerez en colere contre ce

peu le , vous vous ſouviendrez de votre

mi éricorde, ê' vous lui en fe*re'{ de nou

veau reſſentir les effet-z

il. l. Le terme Hébreu est un de ceux l montre'. n On lit dans l’Hébreu [RAT] , ti

dont la ſignification eſt perdue : quelqucs—

uns veulent ue ce ſoit le nom d'un instru

ment de muiique; D. Calmet croit qu'il ſi

gnifie une ſorte de Cantique pour ſe conſo

ler dans les temps :Yaffliction- Voyez la Dzſ:

_ſêrtdlion ſur le.; Irzſlruments de Aluſigue , à

la tête du Livre des Pſaumes.

ÿ. z. Hébr. autr. Seigneur, j'ai entendu

raconter ce que vous avez fait, 8c je ver

rai de me: eux ce que vous ferez. Vous

vous êtes it connaître au milieu des an

nées : au milieu des années vous vous êtes

Tante XI.

3. Oui, Dieu viendra àſbnjècours du

Côté du Midi, 8( le Saint paraîtra du

mont dc Pharan , comme il parut autre

fois ſur le mom de Sinaï: "ſa gloire alor:

mui , peut-ètre pour [SIL-HT] , C? videba. On

lit !umo , vivlfiea illad : la. Verſion des

Septante ſuppoſe qu'on a pu lire, Hm' NCR ,

fui/Ii agnùus. Voyez la Préface.

il. 3. Hébr. au”. Dieu est venu de Thé-~

man , 8c le Saint est venu du mont de Pha

ran. Selah.» Théma/z 8c P/urdn déſignent ici

?Arabie Pétrée , où Dieu fit éclater ſa loire

ſui- lc mont Sina. Voyez la Préface. uant

au mot .feta/z , voyez la Diſſertation ſut ce

mot , à la tête du Livre des Pſaumes.

Mmmm
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'ſur les nations ,

couvrir les cieux ; elle éclata dans les

nuées: 8( la terre est encore aujourd'hui

pleine de merveilles qui font voir ſa 1[naſ

ſance , G' qui méritent qu'on publie ſes

- louanges.

4. Le Seigneur s’e'levera donc encore

contre les ennemis deſbn peuple: ſon éclat

ſera comme une vive lumiere: des rayons

de gloire ſortiront de ſes mains : c'est

là que ſa force est cachée ; elle eſl telle ,

que rien ne lui réſifle."

5. La mort marchera devant ſa face :

le diable s'avancera devant lui , pour

être le ministre de ſa vengeance , comme il

1e fut lorſque le Seigneur entra dans la Pa

lestine. "

6. Quand il y eut introduit ſon peuple ,

il s'y arrêta , 8( il en meſura la terre ,

pour la lui partager: ” il jetta les yeux

~ qui ues-là l'avaient

poflëdée: G' Jun ſeul dei/ZS regards , il les

fit fondre comme de la cire: celles qui en

habitaient les _fertiles montagnes depuis le

commencement des ſiecles , furent réduites

ëen poudre : les grands G les puiſſants qui

gouvernoient ces peuples , ô- qutſembloient

être comme les collines ê' les jbutzens du

monde , ſe courberent ſous les pas du

Dieu éternel ; ils plierentjbus la puiſſance

du Trés-haut. "

7. Alors je vis les tentes des Ethio

piens rire-fier contre Iſraël, pour le punir

de l'iniquité qu’il avoit commiſe contre ſon

plena est terra.

4. Splendor ejus ut lux

erit : cornua in manibus

ejus : ibi abſcondita est

fortitudo ejus.

5. Ante faciem ejus ibit

mors ; 6c egredietur dia
bolus ante edes eſius.

P l

6. Stetit , 8( menſus est

terram ; aſpexit , 6c diſ

ſolvit genres : 6c contriti

ſunt montes ſæculi ; in

curvati ſunt colles mundi,

ab itineribus æternitatis

ejus.

7. Pro iniquitate vidi

tentoria Æthiopiæ 5 tur

re par l'effroi qu’il] ÎIPMJÏI- v On lit dans

?Hébreu UlMDD , G* menſus ej? , 8c au mem

bre ſuivant UITR , G' lubſilirefleir : la Ver

fion des Septante ſuppoſe_ dans le premier

membre UlTR , C-'fidbſilíreficiz , dans le ſe

il. 4. On lit dans PHébreu uNcH , E:

lendor , our NGHU , ple-rider E… : 8c à la
.flu AZH popur Azu , fizrtſirudo (jul. Les Rab

bins conviennent que le ſens ſuppoſe ainſi ce

dernier mot.

1l'. 5. Hébr. autr. Devant ſd face marche

la grêle; 8L les charbons de fiu ſortent de

devant ſes pieds.» On lit dans l'Hébreu Drm,

peſli: ou mors, peut-être pour HRD ,grande :

le mot RSF , exprimé par diebolus , peut

ſignifier turbo. Voyez la Préface.

Y. 6. Hébr. autr. 8c il fit trembler la ter

cond, UlMSSU , G' JËÆ-íuæſunr. Voyez la

Préface.

Ibid. Hébr. litt. les montagnes éternelles

ſe ſont briſées; les collines éternelles ſe ſont

abaiſſées : ſes démarches ſont ſêcreres O CM

chées. » Voyez la Préface.
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babuntur pelles terræ Ma

dian.

8. Numquid in flumi

nibus iratus es , Domine?

aut in fluminibus furor

tuus ? vel in mari indigna

tio tua ? Qui aſcendes ſu

per equos tuos: 8( qua

drigæ tuæ ſalvatio.

Ô

9. Suſcitans ſuſcitabis

arcum tuum , juramenta

cribubus quæ locutus es :

fluvios ſcindes terræ.

Dieu :" mais je di: : Dan.: peu ces pavil'

lons de hdadian ſeront dansle trouble

G* dans Pépouvante, lorfquTſi-aël infidele

fera retourné au Seigneur.

8; .ſe vous dis aufli, ô mon Dieu, en

voyant la violence que vou! faiſiez à la mer

rouge 6- au Jourdain, pour le: obliger

d'ouvrir au milieu de leurs eaux un paſſage

à votre peuple : est-ce contre les fleuves,

Seigneur, que vous êtes en colere i" est

ce ſur les fleuves que vous exercez vo

tre fureur ? est-ce contre la mer que

vous faites éclater votre indignation ,

vous qui, pour la faire paſſer à votre peu

ple , montez non ſur des vaiſſeaux , mais

ſur vos chevaux, 8( qui ſauvez Iſraël,

en la deffëchant , G la mettant en état d'ê

tre traverſée par vos chariots?" Quand

vous' en uſé? ainſi , Seigneur , ce n'est

Point contre le: eaux que VOUS êtes en C0"

lere , mais contre le: perſëcziteurs de votre,

peuple.

9. C'est contre ce: méchant: que vous

prendrez votre arc en main, pour ac

complir les promeſſes que vous avez fai

tes avec ſerment aux tribus dſſſiaël : "

vous diviſerez pour cela , Seigneur , les

fleuves qui lui _ferment l'entrée de la terre

de Chanaan que vous lui avez promiſe. "

il. 7. Hébr. autr. Sous l'idole les tentes Voyez la Préface. '

de Chuſanpnt été ébranlées ; 8( le trouble

s'est ré andu ſous les pavillons de la terre

de Ma ian. v On lit dans ?Hébreu RAlTl ,

(par dep/i) vidi' , peut-être pour RASU ,

(par ain ,j comm” ſunt, parallele au verbe

ſuivant , après lequel la Verſion des Sep

tante met la conjonction G' ui paroîtcon

venir mieux avant. V0 ez la reface.

ÿ. 8. On lit dans Hlébreu KRH , :xa/ſit,

pour xi… LC , exarſiz tibi , dest-à-dire,

lſJlllJ' IS

Ióia'. Hébr. autr. mais vous êtes monté

ſur vos chevaux; 8( dans vos chariots étoit

le ſalut. n La conjonction G' n'est point

dans l'Hébreu~, 8( au lieu dela conjonction

U , G* , il faudroit peut-être lire la prépo

fition B, in , c'est-Édité , in quadrígis luis.

y. 9. Hébr. autr. Vous avez ſuſcité G'

frit para/Ire votre arc; vous ave( accompli

les promeſſes que vous aviez faites avec

ſerment aux tribus Ælſíaël. Selah.» On lit

dans ?Hébreu Amir TAUX( , Nudatione

ciraóitur , pour …un TAIR , .ſuſi-mario

cirabis : Gr à la fin AMR Sur , dixit. Cela/I:

eut-être pour AMR ATH , diem; ru , hé

Ëraïfme pour (qua ) dixifli; ou AMRT SLI!,

(qui) dixrfli. Sel-ah. Voyez la Préface.

Ibid. Hébr. autr. Vous avez fendu les

fleuves 5 8( vous avez ébranlé la terre. o

On lit dans ?Hébreu ARS , terra. Quelques

exemplaires des Septante ſuppoſent qu'on a

lu VARS 'mur , G' [errant eommovebir. Voyez

la Préface.

Mmmmz



644 HABACUC;

ro. Les montagnes de cette terre vous

ont vu opérer ces merveilles: ô( elles en

ont été ſaiſies de douleur : "car les gran

des eaux qui en defendoient l'entrée, ſe ſont

écoulées , &y ont ouvert un paſſage à vo

tre peuple : l'abime a fait entendre ſa

voix , par le bruit qu'ont fait ſes eauxfufl

pendues, lorſque vous lui avez permis de les

laiſſer couler : car il a élevé ſes mains vers

vous , commepour vous en demander la per

miſſion , en élevant par votre ordreſes eaux

comme des montagnes , G* reconnaiſſant

ainſi votre _ſouverain pouvoir. "

11. Le ſoleil ô( la lune vous ont auſſi

donne' des marques de leur dépendance :ils

ſont demeurés immobiles dans leur ten

te', " lorſque vous lettr avez commandé de

's'arrêter : ils marcheront à la lueur de

vos fleches , à l'éclat de votre lance fou

droyante , " tant que vous voudrez vous

ſervir de leur lumiere pour découvrir vos

ennemis , afin de les exterminer.

I2. Quand il vou: plaira, Seigneur,

vous ſoulerez aux pieds ” la terre dans

votre~colere : vous épouvanterez" les

nations dans votre fureur ,

‘I z. comme vous avez fait lorſque vous

êtes ſorti pour ſauver votre peuple de

l'Egypte , pour le ſauver avec Moyſe vo—

tre Christ ; " vous avez alors frappé le

IO. Viderunt te , 8c do:

luerunt montes ; gut-ges

aquarum rranſiit : dedit

abyſſus vocem ſuam; al~,

titudo manus ſuas levaj

vit.

I I. Sol 8( luna steterunc

in habitaculo ſuo ,* in luce

ſagictarum tuarum ibunt ,

in ſplendore fulgurantis

hastæ tuæ.

r2. In fremitu concul

cabis terram : in furore

obstupefacies genres.

I3. Egreſſus es in ſalu

tem populi tui , in ſalutem

cum Christo tuo: perculſi_

77. to. c. à. d. ſelon l'Hébreu, comme une

femme qui éprouve les douleurs de l'enfan

tement.

Ibid. Hébr. autr. Les nuées ont ré andu

_un délu e d'eau; l'abîme a fait enten re ſa

voix; les éclairs ont brillé du haut des

cieux. » On lit dans ?Hébreu zRM MlM Ann,

inundatio aquaſum tranſit": : en comparant

ce texte avec celui du Pſaurne LXXVI. il.

r8. il y a lieu de ſoupçonner qu'il faudrait

-lire , znMU MlM AIUT , effuderunt aqua.: nu

Les' : 8L au lieu de iDtHu , manu: ſims,

_peut-être faudrait-il lire AURIHU , :cruſta

lianes fus. Voyez la Préface.

il. n. Autr. ſe ſont arrêtés dans le lieu

de leur demeure. On lit dans ?Hébreu zot.” ,‘

habitaculo , pour BZILU., in ltabiraeuloſuo.

Voyez la Préface.

Ibíd. Hébr. autr. â l'éclat foudroyant de

votre lance.

1è'. _rz. On lit dans ?Hébreu TSAD , r'n

eedes, peut-être pour TAss ou 'mus , eau

culeabis.

151d. Hébr. vous écraſerez.

ÿ. 13. Ou plutôt ceci regarde Jeſus-Christ

même dont Moyſe fur alors la figure z en

ſorte que les merveilles de la ſortie d'Egypte

juſqu'ici décrites, ſont une image des mer

veilles que le Sei nent a faites dans l'établiſ

ſement de ?Egſ e.
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ſiſii caput de domo im

pii', denudaſii fundamen

cum ejus uſque ad col

lum.

I4. Maledixisti ſceptris

ejus , capiti bellatorum

ejus , venientibus uc cur

bo ad diſpergendum me:

exultatio eorum , ficut

ejus qui devorat paupe

rem in abſcondito.

i5. Viam fecisti in ma

ri equis cuis , ln luto aqua

rum mulrarum.

I6. Audívi, 8( concur

batus est venter meus ; à

voce contremuerunt labia

mea : ingrediatur putredo

i_n offibus mais , 8( ſubter

me ſcateat: ut requíeſcam

in die tribulacionis ,- ut aſ

— cendam ad populum ac

cinctum noſirum.

chef de la famille de l'impie , en faiſant

mourir le fils aîné de Pharaon ,- vous avez

ruiné ſa maiſon de fond en comble. "

I4. Car vous avez maudit ſon ſcep

rre , 8( le chef de ſes guerriers qui Ve~

noient comme une tempête, pour me

mettre en poudre : " leur joie étoit ſem

blable à celle d'un homme méchant qui

dévore le pauvre en ſecret : mais cette

joie a été bientôt changée en tri/feſſe ,~ car

vou: le: averr frappés de vos fbudres , ô

vous le: avez fait périr dan: les eaux.

I5. Au contraire, vous avez Ouvert

un chemin à vos chevaux au travers de

la mer rouge ;vous avez fait paſſer Ifraël

au travers de la ſange qui fe trouve au

fond des grandes eaux. "

I6. Voilà , Seigneur, ce que vou: ave;

fait en faveur de votre peuple; ê' vous vou

lez maintenant le livrer à ſes ennemis : car

j'ai entendu ce que vous m'avez révélé con

!re lui ,- 8( mes entrailles en ont été

émues: mes levres ont tremblé , 8( ſont

demeurées ſans voix. ” Seigneur , que la

pourriture entre juſqu’au fond de mes

os , 8c qu'elle me conſume au dedans de

moi, afin que , réduit en pouffiere , je ſois

en repos au jour de Yaffliction qui doit

accabler cette nation ;SC que faille me

Ibid. Hébr. ann. Vous avez frappé la tante ſuppoſent BMTC , in virg.: tua. On [ir

tête de la maiſon de l'impie ; vous avez

découvert les fondements de cette maiſon ;

Gt elle s’eſi vu inondée juſqu'au cou. D La

note &la/x qui ſe \roule ici dans PHébreu,

paroi: être venue du mot Hébreu SLL , im

mer/.) tſi. On lit dans l'Hébreu [SUD ,fun

damentum , pour nou, fundamental” ejus.

Voyez la Préface. —
ſi Ÿ. 14. Hébr. autr. Vous avez frappé de

votre verge les chefs des cavaliers de Fim

pie , qui venoient comme un tourbillon pour

nous perdre. )) On lit dans ?Hébreu BMTlU ,

i” virgi.: ejus; quelques exemplaires des Sep

enſuite FRZU , pour FRZlU ,pdg-Manan ejus,

ſelon les Rabbins , peut-être pour Fnsru ,

equilum ejus: 8c dans lc membre ſuivant

Nl, me , peut-étre pour NU , nos. Voyez la

Préface.

ÿ. i5. Hébr. aurr. Vous avez fait entre:

vos chevaux dans la mer 3 8c les grandes

eaux ont été troublées G* agileës. n On lit

dans l’Hébreu xMn , lutum. La Verſion des

Septante ſuppoſe xMRU , turbawrunl ou u”

äazæ ſin”. Voyez la Préface.

ir. r6. _Ou plutôt: mes levres ont !rem-i

ble' a votre vou.
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joindre à mon peuple, qui attend dan:

le ſein d'Abraham , jb” Sauveur , pour

monter au ciel avec luz ; ê' qu'ainſi

je n'aie par la douleur de voirles maux

terrible: qui doivent fondre ſur cette rer

re."

r7. Car alors .la zlefizlarioir ſera gran

de , que le figuiet ne fleurira point , 8(

les vignes ne pouſſeront point ;" l’olivier

trompera l'attente qu'on avoit de ſon

fruit ô( les cam a nes ne orteronr
1 P P

point de grain :les bergeries ſeront ſans

brebis , " ô( il n'y aura plus de boeufs

ni de vaches dans les étables.

x8. Pour moi , qui vois-par avance ces

malheurs , je me réjouirai néanmoins dans

le Seigneur , 8( je treſſaillerai de joie en

Dieu mon Sauveur , "

I9. parce que le Seigneur Dieu est

ma force : " ô( je ſuis aſſure' qu'il ren

dra mes pieds léger: comme ceux des

cerfs; 8( qu'après avoir vaincu nos en

nemis , il me ramenera ſur nos monta

gnes , au ſon des cantiques que je chan

r7. Ficus enim non fio

rebic; 8( non erit germen

in vmeis : mentietur opus

olivæ; 6c arva non affe

rent cibum : aqſcindetur

de ovili pecus ; 8( non

erit armencum in præſez

pibus.

I8. Ego autem in Do

mino gaudebo: 6c exul

\abo in Deo Ieſu meo.

I9. Deus Dominus for-,

titudo mea ,* 8( ponec pe

des meos quaſi cervorum :

8c ſuper excelſa mea de

ducet me victor in pſalz

Ibíd'. Hébr. autr. le tremblement a péné

tré juſques dans mes os , 8c mon ame même

est toute troublée z parce ue j'ai été réſervé

pour un jour (Paffliction 0 viendraſi” nous

un euple qui nous deſole”. D On lit dans

FH reu RQB , pacredo; les Septante ſem

blent avoir lu MD , rremor. Peut-ètre qu’au

lieu de ANUK , requieſcam, il faudrait lire

AUNK , relinquar ou relíctu: ſinn. On lit en

ſuite à la lettre ad aſèendendum 4d popu

[um (qui) devdflaói: nos: peut-être qu'au

lieu de LAM , (par 4172,) ad popular” , il

faudrait lire LAM, (par ali-ph) popular” :

alors le ſens ſeroit , qui relictu:ſum da' diem

rribuldtíoni: , ubi aſcendet popular (qui )

Java/lab” nos. Ce jour dflzffliction est , ſelon

la lettre , celui de la captivité de Babylone , .

qui est l'image de ce temps «Yaffliction que

lE liſe éprouvera avant la fin des ſiecle: ,

8c ont les triſtes caracteres vont être re

préſentés parle Prophete ſous des expreſſions

ſymboliques dans le verſet ſuivant. Voyez la

Préface.

V. i7. Hébr. autr. ne produiront plus de

récolte.

Ióid. Autr. les brebis ſeront enlevées des

bergeries. » Voyez la Préface.

ÿ. 18. C'est le ſens de YHébreu 8L des

Septante. Le nom de ſcſi” exprimé dans la

Vulgate , vient de l’Hébreu , 8c ſignifie .ſau

Vflll'.

V. i9. Hébrrauir. L’Etre ſuprême qui ej)

le ſouverain maître , ſera ma force.
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mis canemcm. terai à ſi: louange, pour le remercier de

fer bienfaits. "

Ibid. ébr. autr. 8c il me ramenera ſur

mes hauteurs , ſi” les mont-grin( flfiuíl.

Le pronom n'est as dans le _rec des Sep

tante. Les prome es qui terminent ce Can

tique , ſelon la lettre, s'entendent du retour

des .luiſs dans leur patrie après la captivité

de Babylone 5 elles renferment une ima e

des merveilles que Dieu fera à la fin es

vrant d'entre les mains de ſes ennemis, Je

Pintroduiſant dans la céleste patrie. Au lieu

de ces mors de la Vulgate, Wctor in pſ3[

mi: canenrem , ?Hébreu pourroir ſignifier

Villon' in pſàlmis eanendum, ou (implement

Præeentori , i” fidibus. Au chef des chan

tres , pour être client( ſur les instruments à

cordes. Voyez la Préface.

ſiccles en ſaveur de ſon Egliſe en la déli

Fin de la prophétie d’Habacuc.
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PREFACE

  

S U R

o

1. OPHONIE est le neuvieme entre les douze petits Prophetes dans

Ransde 5°' tous les exemplaires. L'inſcription de ſa prophétie porte (a) qu'il

phonie entre

le, douze pe- étoit fils de Chuſi , fils de Godolias, fils düímaríar, _fils d’Eïe'chids. (b)

tirs Prçrzhetes- Quelques-uns penſent que cet Ezéchias pourroit être le ſaint Roi de Juda

slzîſogſeffläîſfl connu ſous ce nom. Et en effet on ne voit pas pourquoi cette généa

miſſion. Objet logie de Sophonie auroit été conſervée, ni pourquoi elle remonteroit

?fe ſî PWM' préciſément juſqu'à cet Ezéchias , ſi cet Ezéchias n‘étoit pas un homme

' connu ô( distingué , tel qu’étoit le Roi de Juda. D'ailleurs le temps de

la miſſion de Sophonie s'accorde auſii avec cette opinion : car l'inſ

cription ajoute (c) qu'il prophétiſaſbus le regne de Joſîas fils d'Avion roi

de Juda. Jolias étoit arriere-petit-fils du Roi Ezéchias : Sophonie étoit fils

de Chuli arriere-petit-fils d’Ezéchias : par conſéquent Ezéchias triſaieul

de Sophonie pouvoir bien être le même qu‘EzéchiaS biſaïeul de JO

ſias. Sophonie annonce la ruine de Ninive : (d) cet événement arriva

ſous le regne même de Jofias ; 8C nous avons eſſayé de montrer (e)

que ce fut à la fin du regne de ce Prince, dest-à-dire , vers l'an 613

avant l~Ere Chrét. Vulg. 28e. du regne de Joſias. La miffion de Sopho

nie est donc antérieure; 8( elle pourra être à peu près de même ép0—

que que celle de Iérémie, qui commença de prophétiſer en la 13e. année

de ce Prince. Sophonie pourra donc être antérieur à Habacuc, 8(

même à. Joël: cependant il est placé après Habacuc, peut-étre

 

(a) Jap/lo”. l. r. = (b) On lit dans notre \ſulgate Eſecí-r z cela vient de l'ancienne

Vul ate faire ſur le Grec des Septante : mais dans l’Hébreu Cest le même nom que celui

du aint Roi Eric/rid.: , qui ſelon le Grec des Septante est toujours appellé Eſlcias.

:I: (c) (bid. = (d) Sap/i. li. 13. Perd” Alp” G* pontlſàeciqſum ( Hebr. Niniven) in

_ſbli[ua'i”em. = (E) Voyez la. Diſſèrtatianflzr k temp: d: l'UA/foire de !Edith , à la tête

du Livre de Judith.

parce



SUR SOPHONIE; 649

f...

parce qu'après avoir annoncé la captivité des enfants de Juda, il in—

liste particulièrement ſur les promeſſes de leur retour 8( de leur réta~

bliſſement , ô( termine par-là ſa prophétie; enſorte que ſous ce point

de vue ſa prophétie ſe trouve liée en même temps 8( avec celle- d’Haba-.

cuc qui annonce les vengeances que Dieu devoir exercer ſur les Chal

déens en faiſant ceſſer la captivité de ſon peuple, 8( avec celles

des trois derniers Prophetes qui ont prophétiſé au retour de la cap

xtvlté.

Sophonie commence par annoncer les vengeances que le Seigneur .

exercera ſur Juda 8C ſur Jéruſalem. ( Chap. I.) le Seigneur étendra âfflfiïſëedje"

ſa main ſur tout ce pays; il en exterminera les habitants ; il les pu- Ëopäaîie ſe

nira de leurs infidélités. Les habitants de Jéruſalem ſeront livrés à un 1°" 'e ſe!" ſi:

carnage affreux. Le Seigneur viſitera cette ville dans Feffulion de ſa :Êïſiîanmm '

colere , ô( portera la lumiere des lampes juſques dans les lieux les

plus cachés : les richeſſes de cette ville ſeront livrées au pillage: les

hommes marcheront comme des aveugles ſous le poids de l'indigna

tion du Seigneur. Le Prophete exhorte les méchants à prévenir les

vengeances célestes : (Chap. II.) il invite les humbles à s'atta

cher à la justice 8( à l'humilité pour ſe mettre ainſi à couvert de la

colere du Seigneur. Il annonce la déſolation du pays des Philisthins;

il prédit que ce pays deviendra le partage des enfants de Juda au

retour de leur captivité. Il annonce les vengeances du Seigneur ſur

les Moabites 8( les Ammonites: les enfants de Juda pilleront ce pays ,

8( alors le Seigneur ſera reconnu de routes les nations. Le Prophete

annonce auſſi la colere du Seigneur contre les Ethiopiens. Il prédit

la déſolation de l’Aſſyrie , b( la ruine de Ninive. Le Prophete revient

enſuite contre Jéruſalem : (Chap. III. ) il lui reproche ſes infidélités;

il lui annonce le jour des vengeances du Seigneur. Mais en même

temps il prédit ſon rétabliſſement : la réunion de tous les peuples dans

l'adoration du vrai Dieu , la fidélité des enfants d'Iſraël , la délivrance

8( le rétabliſſement de la maiſon de Juda qu'il déſigne ſous le nom de

celle qui boitoit, le rappel~ 8( la réunion de la maiſon d'Iſraël, qu'il

déſigne ſous le nom de celle qui étoit reiettée : la paix 8( la gloire

de toute la maiſon de Jacob. Tel est le précis de la prophétie de

Sophonie. -

II

On peut donc rapporter toute cette prophétie à trois objets prin- m,

cipaux : les vengeances du Seigneur ſur' Juda 8( ſur Jéruſalem ; les ven~ Rléfiexíon:

I' il pſ0

geances du Seigneur ſur les Philisthins , les Moabites , les Ammoni- Phézie de SW

tes , les Ethiopiens 8( les Aſſyriens ;la délivrance, la réunion 8C le phonie :in

rétabliſſement des deux maiſons d’Iſra~e'l 8( de Juda. ËÃÏÊZS &

Dès le commencement de la prophétie de Sophonie, ſaint Jérôme qu'elle ,ent-m

nous fait remarquer ſous quel point de vue nous devons conſidérer me- :IIe-nar

les vengeances du Seigneur ſur Juda 8( ſur Jéruſalem. .Pétendraí q” ° 5- Fé'.
ma rômc ſur le]

Tome X_I. Nnnn
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menaces cle

Sophonie con

tre Juda 8(

contre Jéruſa

leur.

main , dit le Seigneur , (a) ſur Juda ô' ſur tou: les habitant: de Jérufiz.

lem. C'est en expliquant cette parole que ſaint Jérôme s'exprime en

ces termes : (b) )) A cauſe de notre Seigneur qui rire ſon origine de

DD la tribu de .luda , 8( à cauſe de Jéruſalem au milieu de laquelle a

)) régné luda, dest-à-dire, au milieu de laquelle Jeſus-Christ même

» notre Seigneur 8( notre Sauveur a jetté les premiers fondements de— ſon

DD regne , diſons que quand Piniquité ſe ſera multipliée , quand la charité -

D) ſe ſera refroidie dans le cœur de la multitude , quand aux approches

D) de l-'avénement du Seigneur , la foi ſe ſera montrée rare-ſur l'a terre ,

)) enſorte que les élus mêmes ſoient expoſés à la tentation : alors le

D) Seigneur , pour punir les pécheurs, étendra ſa main ſur Juda , c'est-à

» dire, ſur ceux qui croient confeſſer le nom du Seigneur , 8( ſur

D) Jéruſalem , dest-à-dire , ſur l'Egliſe qui a mérité d'être appellée de

D). ce nom à cauſe de la paix qui lui est procurée par Jeſus-Christ. Propter

))— Dominum qui de tribu Juda ortus est , G' propter Jeruſalem in qua regna

)r vit Judas , hoc efl , Dominus atquesalvator , dicamus , quando multipli

D) cata fuerit iniquitas, Cr refrixerit charitas multorum , ê' venieme Domino ,

D) rara fides apparue-rit in terra , in tantùm ut tententur eleffi Dei ,~ tune'

D) extendere Dominum ad ſupplicia peccatorum manum ſilam ſuper Judam ,.

n qui fibi videtur nomen Domini confiteri , G ſuper Jeruſalem, Eccleſiam

D) qua: ex pace ſortira vocabulum est. a Et plus loin , expliquant cette

parole du Seigneur : (c) .le porterai la lumiere des lampes juſque: dan: le:

lieux le: plus caché: de Jéruſalem , il dit : (d) )) Le Seigneur examinera

D) ainſi à la lumiere de la lampe Jéruſalem ,. Cest-à-dire, ſon Egliſe ; 8( il

>) tirera vengeance de ceux qui mépriſent ſa parole: Scruuzbitur Do

D) minus Jeruſalem , id est, Ecclefiam ſuam, cum lueerna , ê' ulc1fleturſuper~

D) vir-os concempzorer. Et il ſe trouve fort bien , continue ce- Pere , que

)) Jéruſalem , qui ſignifie viſion de paix , étoit auparavant appellée .Ïébur,

)) qui ſignifie foulée aux pied: : car l'Egliſe étoit elle-même fébur , lorſ- _

D) qu'elle étoit foulée aux pieds par les nations infideles, 8( qu'elle étoit

)) expoſée aux inſultes 8( aux outrages du démon; mais depuis que la

)) paix du Seigneur a commencé d’habiter en elle , 8( qu'elle a com

D) mencé' de jouir de la paix , elle a acquis le nom de férqſälem. Reâë

D) autem Jeruſalem , id est Eccleſia , qua priùs .Ïebus vocabatur , quod dici

» tur conculcata , quando coneulcabatur à gentibus , G- dæmonum ludibriurrr

)) era! , diff-z eſt* leb… ,~ ô- poflquàm cœpit in ea pax habitare Domini , G'

n _fa-Élus est in pace locus ejus , nomen Jeruſalem ſortira est. Comme il arri

D) vera donc dans ſes derniers temps , ſelon que nous l'avons ſouvent'

D) répété', que Piniquiré s'étant multipliée , la charité ſe réfroidira ,.

)) que la lumierp du ſoleil' ſe retirera de Jéruſalem , 8( qu'il y aura ſur

 

(a) Sopñon. r. 4. = (b) Hieron. in sopfio”. t. cal. i647. = (c) Sap/zon- l. 11)'

T: Llieron. io. &og/tom l. col. 1651!..
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J) 'la terre 'un \ï grand ravage, que le ſalut ſera difficile même aux élus:

v alors le Seigneur recherchera à la lumiere de ſa parole ô( de ſon

)) jugement tous les vices qui ſe trouveront dans Jéruſalem : Quid igi-ñ

o) zur in novijjimo tempore , quodſæpè jam diximu: , multiplicatâ iniquitate.,

D) refrígeſcet charita: , G fblir lumen recedez ab Jeruſalem, G- tanta erit

D) vaflitar ut difficile fàlventur etiam eleäi Dei ; tune in lucerna ſërmonírd) atque rationi: omnia vitia jèrutabitur Dominus in Jeruſalem. (c Et plus loin

encore ,lorſque le Prophete tournant ſes reproches contre Jéruſalem ,

s’écrie : (a) Malheur à la Ville qui irrite le Seigneur, 8C le teste; le

ſaint Docteur s'exprime ainſi : (b) )) Que perſonne ne ſoit ſurpris ,

» comme je l'ai ſouvent dit , de voir que j'explique tout ceci comme

v étant prononcé contre l'Egliſe , puiſqu'on doit ſavoir que dans les

)) ſaintes Ecritures Jéruſalem est toujours le type 8( la figure de l'E

» gliſe: Nec mOi/eat aliquem , ut ſteps* jam dixi , quàd hæc adversùm Eccleñ

» _fiam diâa inter-preter, cùm ſciat Jeruſalem in Scripruris ſhnñis fàmper

)) typum habere Ecclefiæ. r(

Le jour du Seigneur estproche , dit le Prophete , (c) G- ce jour ſêra un

jour de colere , un jour de tristeſſe G' de ſerre-ment de cœur , un jour d'a-Mic

rion Gr de miſere , un jour de ténebres ê' (l'obſcurité , un jour de nuage: G*

de tempêtes. Ce jour est celui où le Seigneurdevoit exercer ſes vengeaſh

ces ſur Juda 8( ſur Jéruſalem. Ce jour est donc ce jour de tribulation

dont parle Habacuc : (d) ce jour grand ô( terrible dont parle Joël : (e)

ce grand jour de la colere de l’Agneau , dont parle S. Jean : (f) ce jour

où doit éclater le fléau déſigné par S. Jean ſous le nom de ſèeond mal

heur, (g) annoncé dans l'Apocalypſe, par les ſymboles qui accompa

gnent l'ouverture du fixieme ſceau , le ſon de la fixieme trompette , .Sc

ſeffuſion de la fixieme coupe , (h) ô( repréſenté dans les Prophetes par

le fléau qui tomba ſur Juda 8( ſur Jéruſalem au temps de Nabuchodo

noſor. Mais que dit le Prophete ï (i) Cherchez le Seigneur , vou: tous qui

étes humble:ſur la terre, 6- qui aglfi-zſelon ſe: préceptes : cherchez la!ice , cherchez Phumilité ; afin que vous puiſſiez être à couvert au jour de la

colere du Seigneur. Voilà donc le moyen de prévenir la colere du Sei

gneur , 8( de trouver un aſyle ſous les ailes de ſa miſéricorde au jour

ou il ſera éclater ſes vengeances : c'est de s'appliquer ſincerement à

chercher le Seigneur: Quærite Domínum. C'est de le chercher, non par

de vaines contemplations , ni par des deſirs infructueux , mais par une

application continuelle à rechercher la justice ô( l'humilité: l'iniquité ,

ê( Forgueil qui en est la ſource s'uniſſent pour attirer ſa colere ; la juſ

 
_—

. (4) Jopóan, [n, 1. G-ſegq. :(15) Huron. i” Sephora. ur. col. 1672. == (c) Sap/ton. r.
ſi7. 15. :U) Hub”. m. 16. =(e) Joel, u. r. z. n. -:_-~ (f) Apec. vi. 16.17.

à: (g) Apec. xx. u. Gſègg. = (/1) Apec. vl. u. Cæſègg. IX- t1.. 9ſt”. xvi. u.

Üſeçq.=(í)_.ſoph.”.3. t __ _ _ ä

ſſ Nnnnz
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IV.

Suite des ré

flexions ſur la

rice 8( l'humilité peuvent ſeules par leur accord attirer ſa miſéricorde:

Quærite juflitiam : quærite humilitatem. (a) Il faut rechercher la justice en

s'appliquant à pratiquer fidèlement les préceptes du Seigneur : il ſaut

rechercher l'humilité en reconnoiſſant ſincèrement que nous n'avons de

nous-mêmes que le menſonge 8( le péché;que notre justice vient de

Dieu par la foi en Jeſus-Christ qui en est la ſource; que nous n'avons

rien que nous n'ayons reçu 3 qu'à lui est dûe toute la gloire du bien

que ſa grace opere en nous 8( que nous opérons avec elle. En vain

rechercherions-nous la justice, ſi nous ne recherchons en même temps
l'humilité. Iſraël recherchoit la justice , G' il n'y eſl _point ſſparvenu:

pourquoi .7 dir l’Apôtre , (b) Parce qu'il la cherchait, non par la fai,

mai: comme par les _œuvreL Il: ont méconnu la justice qui vient de

Dieu; (c) Ô' .SX-forçant d'établir leur propre justice, ils ne fè ſont point

jbumir à la justice de Dieu. Ils ont recherché la justice ; mais ils l'ont re

cherchée avec orgueil, 8( comme s'ils euſſent pu y parvenir par leurs

propres forces. Ils n'ont pas compris que c'est par la foi que l'on parvient

à la justice, 8( qu'en vain on cherche la justice , fi on ne cherche en

même temps l'humilité: Quærite juſlitiam , quærite humilitatem : Recher

cher le Seigneur en recherchant la justice 8( l'humilité, c'est l'unique

moyen _de prévenir ſa colere , 8( de trouver un aſyle auprès de lui au

jour de ſes vengeances : ce n'est qu'à ceux qui le chercheront ainſi

en joignant l'humilité à la pratique de ſes préceptes , qu'il fait eſpérer

de pouvoir être à couvert au jour où il fera éclater, les jugements de ſa.

justice contre ceux qui violent ſes préceptes, 8( qui Ëabandonnent à

?orgueil de leur cœur : Quærize Daminum, omnes humiler (d) terræ qui ju

dicium ejus Operatír: quærite justitiam, quazrite humilitatem, ſi quomodo abſſi

condamini in die ira: (e) Domini. , m,

Le Prophete annonce enſuite les vengeances que Dieu exercera ſur

les Philisthins, ſur les Moabites 8( les Ammonites , ſur les Ethiopiens_

prophétie de 8( ſur les Aſſyriens ; 8( il inſiste principalement ſur la déſolation que

Sophonie. Re

marque de

devoit éprouver Ninive. (f) Nous avons déjà fait remarquer que Ni

'dd
 

(d) La Vul ate orte: merite 'u/Ium; [write ma” unum : ce ui ourroít auſſi ſi 'fier: Cherchezgce qiii est juge , cheichez ce gui est doux-f; Cest-à-dirg , xe qui apparrieränâ

la justice 8c à la douceur. Mais cette douceur est proprement ici celle dont parle Jeſus

Christ , lorſqu'il dit :Appmze de moi queje ſhi: doux G' humble de cœur. ſ Matt. x1. 19.)
Et quoique l expreſſion ici empíioyée puiſſe ſignifier en même temps l'humilité 8( la douceur;

elle ſignifie encore plus particulièrement l'humilité , comme on le voit non-ſeulement par

ſon étymolo ie, mais encore par cette parole de Salomon: Clariam pracedir ñumíäru;

:my *n13 115Z (Prev. xv. 33.) Lœxpreſſion de Sophonie Huy TWD: p1! wp: peut donc

ſe traduire: Quœſíle jujlizíam, quaſi” liumililalem. = (b) Rom. 1x. 3x. 31. Iſraël

ſèctanda legem juflitia , i” legemjuſliríæ nan pervenir. Quart? quia no” exfide , cd qua/E

ex operióur. = (c) Rom. x. 3. Ignoranterjustilid/n .Dei, G' fiurn quiz-rentes statue”,

justin): Dei nonſm:ſuójetîi. z.: (d) Vulg. mdnfizezi terra. Hebr. rim *ny !tutelles nr:

m, = (e) Vulg. ſurpris. Hcbr. :ju ira. == (f) sqo/wn. u. r3. Gſêgg.
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nive pourroit repréſenter Rome païenne : (a) mais S. Jérôme conſidere ſu… Jérôme

ici cette ville ſous un autre point de vue. » Il me paroîr , dit ce Pere, (b) ſur les mma

» que ce que le Prophete dit ici de Ninive , doit s'expliquer par ce qui ;Lenäïpîlfiï

» en est écrit dans les prophéties de Jonas 8( de Nahum. Dans Jonas, ce dive.

» qui est dit de Ninive qui fit pénitence à la prédication de ce Pro

D) phete , nous' l'avons expliqué de l'Egliſe compoſée de l'aſſemblée des

n Gentils convertis à la foi. Dans Nahum, ce qui est dit de la con

» damnation de Ninive , nous l'avons expliqué du monde réprouvé.

d) In Jana quidam Ninive”. .. . Eccleſíam interpretari flzmur de Genríbur con

» gregatam .~ in Nahum verà ſuper mundo intellígentiam temperavimzzr. Ici

)) il n'est pas difficile d'expliquer du monde. reprouvé ce que Sophonie

” dit de Ninive. Mais il n'en est pas de même , ſi nous conſidérons

D) Ninive comme figure de l'Egliſe : car à la premiere vue il ſemble que

d) ce ſoit un blaſphême de dire de l'Egliſe ce que Sophonie dit de Ni

” nive , qu'elle deviendra ſemblable à un déſert, 8( à un lieu par où

D: perſonne ne paſſe ; que les bêtes y habiteront , 8( qu'on lui dira avec

d: inſulte : Voilà donc cette ville livrée au mal , qui ſe tenoit ſi fiere ô(

:z ſi aſſurée , 8( qui diſoit dans ſon cœur : .le ſuis l'unique , 8( après moi

» il n'y en a point d'autre. Comment a-t-elle été changée en un déſert ,

d: 8( en une retraite de bêtes ſauvages ? De Eccleſia autem vide-tur primä

D) frame elſe blaſphemum , quàd ea futura ſir ínvia G deſërta , ê' beſlíæ habi

:z rent in ea , G* Poſleà ei cum infitlratione dícarur : Hæc est civitas mali: deñ

:z dira , quæ habitabat in ſpe , qua: dícebat in corde ſilo : Ego ſum , G* non

)> est præter me ampliùs : quomodofaâſefl in ſblirudinem , Paſàua beflidrum ?

:a Mais , continue ce Pere , celui qui confidérera ces paroles de l'Apô—

:o tre: (c) Dans les derniers jours il viendra des temps ſâcheux ; 8( il y'

:z aura des hommes amoureux d'eux-mêmes , avares , glorieux ,doper

d) bes , médiſants , déſobéiſſants à leurs peres 8( à leurs meres , ingrats ,

dd impies, destitués des ſentiments les plus naturels , perfides , calomnia—

z: teurs, intempérants , inhumains , ennemis de tout bie-n , traîtres , inñ

D: ſolents , enflés d'orgueil, 8( plus amateurs de la volupté que de Dieu,
D: qui auront une apparence de piété, mais qui en ruinerontſila vérité

d: 8( l'eſprit : Sed qui canfideraverit illud Apoflolícum in quo dicitur : In n0

:o víflîmís temporibus inſlabwzt tempora peffima ,' ê' erunt homines flu' amazo

z: res, avarí , arrogrinter , ſîrperbí , blaſjíhemi , parentíbur non-obedienrer, ín—
:o gran' , _ſbeleſii , ſine affeñrſione, fine pace, accuſhtorer, inremperanter, cru

” dele: , odio habenter banum , proditores, temeraríi ’,-' inflari, volupraturrh

» amatorer magi; quàm Dei , habenter formam pic-rad: ,. 'virturem autem ejus!

:a denegantes : celui qui conſidérer-a auffi ce qui est dit dans l'Evangile, (d)

» que l'iniquité ſe multipliant, la charité' de pluſieurs ſe réſroidira ,, juſ

 

(a) Voyez ſur la Préface ſur Nahum. ~_~_-_ (6) mere/dz. in Sap/la”. I r. Wl- 1668.= 2.'

Tim. ux. r. Ùſêgg. = (d) Mart. xxtv. u.
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z) ques-là qu'alors s’accomplira cette autre parole : (a) Penſez-vous;

dz lorſque le Fils de l'homme viendra , qu'il trouve de la foi ſur la terre?

i) nec non ê' hoc quod in Evangelioſèripzum est, quàd multiplicatâ iniquita

D) te, refrige/êat char-ita: multorum, in tantum ut in illa tempore compleatur :

)) Verumtamen veniens Filiu: hominis , Pura: inveniet fidern ſuper terram .?

n celui-là ne s'étonner-i plus que dans la derniere déſolation de l'E~

)) gliſe , lorſque l’Antechrist régnera , l'Egliſe doive être réduite en ſ0

n litude , livrée aux bêtes ſauvages , 8( expoſée à ſouffrir tout ce que

n décrit ici le Prophete: Non mirabizur de extrema Eccleſiœ vaflirate, quàd

s: regnante Antichrtlſio , redig-enda ſi! in /àllitudinenz , G- trarlenda beſiiis , ê*

paflizra quæcumque nunc Propheta defcrtb”. Car ſi Dieu n'a pas épargné

les branches naturelles , 8c s'il les a rompues à cauſe de leur infidé

lité ; (b) S'il a ſéché le lit des fleuves , 8C change' les fontaines d'eaux

vives en lieux ſecs 8( arides ,~ S'il a changé une terre autrefois ſer

tile, en un déſert auſſi stérile que ſi on y avoit ſémé du ſel, à cauſe

de la malice de ſes habitants: (c) Si enim Deus ropter infidelirazem ra

mis nazuralibur non pepercit ,ſèdfregit eos; GPO uit flumina in deſèrtum,

6- fontes aquarum in ſitim , terram friläiferam inſàljitginem , propter ma

litiam habitatorum ejus: pourquoi ne pourroit-il pas punir à leur tour

ceux dont le Pſalmiste avoit dit : Il a changé leurs déſerts en des lieux

arroſés d'eaux, 8( leurs terres brûlées en des ſources d'eaux vives; 8(

il l'a donnée à habiter à ceux qui languiſſoienr de faim , 8( le reste :NI)

pourquoi ne pourroit-il pas abattre 8c retrancher ceux qui, ayant

été pris de l’olivier ſauvage , avoienr été entés ſur la tige de l’olivier

franc , (c) ſi venant à oublier le bienfait qu'ils ont reçu , ils ſe reti

n rent de celui qui les a formés , 8( adorent l'Aſſyrien .7 pourquoi ne

n pourroit-il pas alors les' rappeller à cette ſéchereſſe , 8( à cette aridi

» té dans laquelle ils avoient été autrefois? eur non è contrario eos de

» quibur dixerat: Poſitiz deſêrtum in Palud” aquarum , G- terram ſine aqua

)) in _fontes nquarum , ô' habitare fecit ibi efuriente: , ê' cœtera ; ô- quos inſeruiz

)) de oleafiro i” radicem bonæ olivæ, ſi immemores beneficii receſſerint à condi

» rare fuo , ê* adoraverint Aſſyrium , evertat , G' ad eamdenz _ſilim reducat ,

n in qua priùs fuerant? (c Cest-à-dire , que , ſelon la penſée de S. Jerô

me, Ninive peut être regardée comme figure, non pas préciſément de

l'Egliſe propre-ment dite , 8( conſidérée comme l'Aſſemblée de tous les

fideles , Juifs ou Gentils, mais ſeulement comme figure des nations

qui ſont dans l'Egliſe, ou, ſelon Pexpreffion de S. Jérôme , de l'Egliſe

conſidérée comme L'aſſemblée des nations : Niniven..., Eeclefiam inter

pretati fumus de gentibu: congregatam. Ninive étoit une ville de Gentils ;

elle ſu: convertie à la prédication de Jonas : elle retomba dans l'infidé

SUUSEUUUZUSSUUU

' (d) Luc. xvnr. 8. :(1%) Rom. Xl. zo. 21. = (c) R1'. cvl- 33. 34. a: (J) P1:

cvl. 35. G' ſeqq. :: (e) Rom. xi. 24. .
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lité', B( elle mérite (Péprouver les vengeances que les Prophetes du Sei~

gneur. lui annoncent. Cest un exemple 8( une instruction pour toutes

les nations qui ont été appellées à la foi. Dans leur origine , elles étoient

ſemblables aux Ninivites: elles ont été converties à la prédication des

Apôtres ou de leurs ſucceſſeurs : mais ſi elles retombent dans l'infidélité ,

elles ?expoſent à éprouver Peffet des menaces prononcées contre les

Ninivites. En effet ſur combien de peuples les vengeances du Seigneur

n'ont-elles pas déjà éclaté? Le -ſchiſme a emporté les Egliſes d'Aſie;

l'Afrique n'est plus : quels ravages n’a-t—on pas vus dans l'Europe?

Er qui de nous peut s'aſſurer que le royaume de Dieu ne lui ſera pas

ôté pour être transféré à une nation qui porte des fruits en abondance .?.

Ne cherchons point à nous faire illuſion. Ce malheur ne peut arriver

à l'Egliſe. Mais aucun des peuples qui la compoſent actuellement , ne

peut dire: Cela ne m’arrivera pas.

' Mais revenons à Jéruſalem , qui est ſeule la figure de l'Egliſe propre
v.

ment dite: nous avons parlé des menaces que le Prophete fait à Jéru- Sglizedesrê

ſalem ô( à Juda , 8( qui regardent particulièrement les prévaricateurs qui gfäàïſſèîíeſiïlä*

ſont mêlés avec les justes dans le ſein de l'Egliſe; conſidérons main- sopizoníeuie

tenant les promeſſes que le Prophete fait à Jéruſalem 8( à Juda , 8( qui

appartiennent particulièrement 8( même uniquement à l'Egliſe. En ſan…. jéſuſg

effet , ces magnifiques promeſſes n'ont eu qu’un accompliſſement très- lang 8L à !w

imparfait dans le rétabliſſement de Jéruſalem 8( de la maiſon de Jacob, ſlim** ï"

au retour de la captivité de Babylone. Jéruſalem fut alors aſſez long

temps à ſe rétablir: il n’y eut qu'une partie des Juifs qui revinrent de

leur diſperſion: ils eurent encore bien des malheurs à éprouver; ô(

rien n’égale le malheur terrible qui est tombé ſur eux après la mort

de J. C. Ce n'est donc point dans ces temps reculés , qu’il faut chercher

le véritable accompliſſement des promeſſes faites à Jéruſalem 8( à la

maiſon de Jacob.

Ces promeſſes ſi imparfaitement accomplies au retour de la captivité .

ont eu un accompliſſement plus parfait dans l'établiſſement de l'Egliſe.

Le Seigneur s'est montré au milieu de ſon peuple en la perſonne de

J. C. 8K. par J. C. il a ſauvé ſon peuple en le retirant de l'eſclavage du

péché :il y a eu dans Iſraël des restes ſauvés par grace: la multitude

des nations s'est ſoumiſe au joug de la foi , 8( s'est réunie' avec les Juifs

fideles pour invoquer le nom du Seigneur dans l’union d'un même eſprit.

Mais ce n'est point encore là l'entier 8( dernier accompliſſement des pro

meſſes faites à- Jéruſalem. Le Seigneur lui promet qu'elle n'aura plus à

craindre aucun mal. (a) Non timebis malnm ultrà. Et cependant combien des

maux l'Egliſe n'a-belle pas déjà éprouvés depuis ces jours heureux ? Je

,ſus-Christ 8( ſes Apôtres lui annoncent qu'elle en ſouffrira de plus grands

' . ñ … -_

(e) Salmon» 111. r5.
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encore vers la fin des temps. Ces promeſſes magnifiques doivent donc'

avoir un nouvel accompliſſement lorſque tous ces maux finiront.

Mais en vain le Juif charnel eſpere-t-il que ces promeſſes auront à

ſon égard un accompliſſement littéral au temps du Meſſie qu’il attend.

En vain les Millénaires ont-ils eux-mêmes prétendu que toutes ces.

magnifiques promeſſes auroient en effet un accompliſſement littéral au

temps de ce regne de mille ans annoncé dans l'Apocalypſe , 8( dont ils

ſe formoient une fauſſe idée. En vain prétendroit-on auſſi attribuer à la

nation Juive au temps de ſon rappel , les magnifiques promeſſes faites à

Juda 8( à Jéruſalem. Le Meſſie que les Juifs attendent , est venu en la,

perſonne de J. C. Le regne de mille ans est celui que Jeſus—Christ exerce

ſur la terre depuis ſon Aſcenſion , 8( particulièrement depuis qu'ayant

renverſe' le regne de Fidolarrie , il a fait éclater ſur la terre ſa puiſſance;

en la perſonne des Princes Chrétiens. Le rappel 8( le retour du Juif in

crédule est repréſenté dans les Prophetes , par le rappel 8( le retour de

l'infidele maiſon d'Iſraël , 8( par ſa réunion avec la maiſon de Juda ,

qui repréſente l'Egliſe de Jeſus-Christ. C'est donc à l'Egliſe même de

Jeſus-Christ, qu’appartiennent les promeſſes faites à Juda 8( à Jéruſalem.

Elle est cette Jéruſalem à laquelle Samarie 8( Sodome ſeront données

pour filles :elle est cette -maiſon de Juda à laquelle la maiſon d'Iſraël ſera

réunie pour ne plus former avec elle qu'une ſeule famille: c'est à elle que

le peuple Juif fera réuni pour ne plus former avec elle qu'un ſeul peuple :

ce ne ſera qu'après cette réunion que J. C. viendra la délivrer pour tou

jours de tous maux; 8( c'est alors que ſeront pleinement accomplies ſur

elle- toutes les magnifiques promeſſes que les\Prophetes adreſſent à Juda

8( à Jéruſalem.

Fille de Sion , dit Sophonie , (a) chante( de: Cantique: de louange ,' If:

raël , poiiſſez de: cri: (Palégreſſe ;fille de Jéruſalem , ſoyez remplie de joie , G'

treſſaillez de tout votre cœur: parce que le Seigneur a efface' lejugement pro—'

noncé contre vou: ,* il a éloigné de vou: vo: ennemis. Le Seigneur , le Roi d'1_ſ

raëlſera au milieu de vou: ,* vou: ne craindrez plus à l'avenir aucun mal. . . .'

En ce temps-là je ferai mourir tou: ceux qui vou: avoient affligé: : je flzuverai

celle qui boitoit , G' je ferai revenir celle qui avoit été chaflëe ,* G' je rendrai Ie

nom de ce peuple célebre dan: tous le: pay: où il avoit été en opprobre , en ce

temps-là où je vous ramenerai , en ce temps-là oùje vou: raflemblerai ; carje

rendrai votre nom célebre parmi tou: le: peuple: de la terre , lorſque j'aurai

fait revenir à leur:yeux tou: vos caprifl* , dit le Seigneur. Les invitations du

Prophete s'adreſſent d'abord à Sion , devenue comme autrefois le cen

tre .commun des deux maiſons au temps de leur réunion , dest-à-dire,

à l'Egliſe même de J. C. dans le ſein de laquelle ſe trouveront un jour

réunis les deux maiſons , dest-à-dire , les deux peuples. Lauda , filia

 

(c) Sap/i. x11. 14.15. i9. G' zo. ñ

Sion;
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Sion. Enſuite il s'adreſſe à tout Iſraël ,~ dest-à-dire, aux deux maiſoSnZ

réunies , aux deux peuples conſidérés comme ne faiſant plus qu'un

ſeul peuple: Jubila , Iſrael. Il s'adreſſe à Jéruſalem bâtie ſur le mont de

Sion, ô( étant elle-même comme Sion le centre commun des deux

maiſons réunies , ê( repréſentant auſſi elle-même l'Egliſe de J. C. dans

;le ſein de laquelle les deux peuples ſeront un jour réunis: Laudd G'

eóculta in Omni corde ,filia Jeruſalem. Mais enfin que lui annonce-t-il ?

?entiere réconciliation de ſes enfants, dont la condamnation est effa

cée; la défaite de ſes ennemis , qui vont être écartés loin d'elle; la pré

ſence même de ſon Seigneur , de ſon Dieu : de ſon Roi, qui va habi

ter au milieu d'elle ; enfin la paix 8( la félicité pleine ê( entiere dont

elle va jouir. La colere du Seigneura d'abord éclaté ſur la maiſon d'Iſ

raël , dest-à-dire ,ñſur les Juifs incrédules: enſuite elle a éclaté ſur la

maiſon même de Juda , dest-à-dire , ſur les Chrétiens prévaricareurs;

de nouvelles infidélités pourront même encore attirer ſur le peuple

Chrétien de nouveaux châtiments. Mais le temps viendra où le Seigneur

oubliera ſa colere pour ſe ſouvenir de ſa miſéricorde envers ſon peu

ple: il ramenera les Juifs incrédules; il rappellera les Chrétiens pré

varicateurs; il effacera les jugements qu'il a prononcés contre les uns

ô( contre les autres; il effacera les arrêts que ſa justice a prononcés

contre ces deux peuples qui ne formeront plus alors' qu'un ſeul peu

ple : Abſlulir Dominus judícíum tuum. Depuis long-temps le Seigneur ſc

ſert , 6c juſqu'à la fin il continuera de ſe ſervir des ennemis du nom

Chrétien , pour exercer ſes vengeances ſur le peuple Chrétien : mais

le temps viendra où le Seigneur , cffaçant les jugements qu'il a pronon

cés contre ſon peuple, écartera loin de ſon peuple cette nation enne

mie dont il ſe ſera ſervi pour exercer ſes jugements. Les nations inſide

Ies s'étant irritées contre le peuple du Seigneur, 8( ayant conjuré ſa

perte, le Seigneur ſera éclater ſur elles ſa colere ; il exterminera ceux

qui auront corrompu la terre par leurs impiétés 8( leurs violences ; 8C

il écartera ainſi pour toujours les ennemis de ſon peuple : Avertir inimi

co; tuos. Alors le Roi d'Iſraël , le Seigneur , ſera au milieu de ſon peu

ple, ô( ſon peuple ne craindra plus aucun mal. Il est évident que cette

pa'role n’a point eu ſon accompliſſement au retour de la captivité (le

Babylone. Le Seigneur ne parut point alors au milieu de ſon peuple;

8( ſon peuple ne fut point alors affranchi de tous maux. Autemps du

premier avénement de J. C. cette parole qui renferme deux promeſſes

ne fut accomplie qu'à l'égard d'une ſeule: le Roi d'Iſraël , le Seigneur ,

parut au milieu de ſon peuple. Mais la ſeconde promeſſe ne fut point,

accomplie :le peuple du Seigneur ne fut point encore alors affianchi

de tous maux. Ce ne ſera qu'au dernier avénement de J. C. que les

deux promeſſes renfermées dans cette parole ſeront pleinement accom

plies. Le Roi d'Iſraël , le Seigneur , ſera au milieu de ſon peuple ; 8C

ſon peuple ſera afftanchi pour toujours de tous maux. .Tentendír une

Tam: XI. Oooo
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grande voix qui venoit du trône , dit S. Jean, (a) G* qui dijbit : Voici le la;

bernacle de Dieu avec les hommes ; G il demeurera avec eux ,' G' ils _ſeront

ſon peuple , G' Dieu demeurant avec eux ſera leur Dieu. Dieu eſſuyera

toutes les larmes de leurs yeux , G- la mort ne ſera plus. Le: pleurs , le:

cris, ô- le: travaux ceſſeront ,' parce que tout ce qui appartenait au premier

état, ſera page'. Voila préciſément ce que nous dit le Prophete. Le Roi

d'Iſraël, le Seigneur, ſera au milieu de ſon peuple , dest-à-dire, au milieu

des deux peuples réunis en un ſeul peuple; 8( le peuple du Seigneur

n'aura plus aucun mal à craindre: Rex Iſrael , Dominu: , in medio tuî :

non timebis malum ultrà. En ce temps-là, non-ſeulement le Seigneur

éloignera pour toujours les méchants qui avoient affligé ſon peuple; mais

il les exterminera pour toujours ,- 8( il ne les éloignera qu'en les exter

minant. Car il eſl bien juste devant Dieu , dit l'Apôtre, (b) qu'il afflige

à leur tour ceux qui vous aflligent , C- qu’il vous conſole avec nous vou: qui

êtes dan: Paflliñion , lorſque le Seigneur Jeſus dejI-:endra du ciel G*

paraîtra avec les Anges qui ſont les ministres de ſa puiſſance, lorſqu'il

viendra au milieu de: flammes ſè venger de ceux qui ne connaiſſent Point

_ Dieu , 6' qui #obéiſſent Point à l'Evangile de notre Seigneur Jeſus-Chriſt ,

qui ſàuffrirant la peine d'une éternelle damnation , étant confondu: par la

face du Seigneur G' par la gloire de ſa puiſſance. Alors ſeront exterminés

pour toujours ceux qui auront corrompu la terre , 8( qui auront tenu

dans l'oppreſſion le peuple du Seigneur: Ecce ego interficiam Omne: qui

afllixerunt te in die illo. Alors le Seigneur ſauvera celle qui boitoit , 8(

il fera revenir celle qui avoit été chaſſée. Alors il ſauvera la maiſon de

Juda , qui boitoit entre le culte du Seigneur 8( le culte des idoles , 8(

il fera revenir la maiſon d'Iſraël qu’il avoit chaſſée. La maiſon d'Iſraël

chaſſée , c’est 1e Juif incrédule rejerté. La maiſon de Juda qui boite

entre le culte de Dieu 8( le culte des idoles , c’est le peuple Chrétien

mêlé de justes 8( de prévaricateurs ; destñà-dire , mêlé d'hommes fideles

qui demeurent attachés à la justice 8( à la vérité , 8( d'hommes pré

varicateurs qui ſacrifient aux idoles de leurs paſſions, ou à celles de

l'erreur ê( du menſonge. Le Seigneur ſauvera celle qui boitoit , en la

délivrant de cette infirmité , ô( affermiſſant pour toujours ſes pas : il

ſauvera celle qui boitoit en conſommant l'œuvre de ſa miſéricorde ſur

les derniers restes de la Gentilité Chrétienne. Il fera revenir celle qu'il

avoit chaſſée , en' rappellant la nation Juive qu'il avoit rejettée : 8c

réuniſſant ainſi les derniers restes de ce peuple aux derniers restes de la

Gentilité Chrétienne , il conſommera ſur les uns ô( ſur les autres l'œuvre

de ſa miſéricorde : Salvabo claudieantem ; G- eam qua! ejeâa fuerat , con

gregabo. Mais-avant de conſommer Pentiere délivrance de ces deux

peuples ainſi réunis , il fera éclater ſur eux ſes miſéricordes aux yeux

 

(a) Apec. pou. 3. 4. = (b) z. Theo". r. 6. Ùjêgg.
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.de toute la terre ; alors leur nom deviendra célébre dans tous les pays

où ils avoient été en opprobre dans les jours de leur humiliation. Et

juſquesî-dans l'éternité même , toute la multitude des élus de J...toute

nation , de toute langue , de tout pays , admirera ce que Dieu aura fait

pour ſauver les derniers restes de ſon peuple , ſur qui il aura fait éclater

les effets les plus admirables de ſa miſéricorde : enſorte que ceux

mêmes qui les avoient mépriſés dans les jours de leur humiliation , 8(

qui ſeront du nombre de cette multitude d'élus que Dieu appellera

alors , admireront éternellement les miſéricordes de Dieu ſur ces hom

mes qui leur avoient paru autrefois dignes de mépris z Er ponam eos in

laudem G- in nomen in Omni terra confufionis eorum. Voilà ce que Dieu

fera en ce temps-là où il ramenera ſon peuple dans la terre de ſes

Peres , en introduiſant ſes élus dans cette terre des vivants dans laquelle

nous verrons un» jour les biens du Seigneur. Voilà 'ce que Dieu fera en

ce temps-là où il raſſemblera ſon peuple , en réuniſſant les deux maiſons

_d'Iſraël 8( de Juda, les deux peuples qui ne ſeront plus alors qu'un

_ſeul peuple: In tempore illo quo adducam vos , ô- in tempore quo con

gregabo vos. Il rendra alors leur nom célebre parmi tous les peuples ,

lorſqu'il les aura délivrés 8( aura fait ceſſer leur captivité aux yeux de

tous les peuples. Tous ceux qui verront ſur la terre les prémices de

cette délivrance par cette effufion de graces qui formera le renouvelle

ment 8( la réunion des deux peuples , en ſeront pénétrés d'admiration ,

ſelon que Dieu leur touchera lui-mème le cœur pour connoître 8(

pour comprendre la grandeur de cette merveille. Tous' ceux qui auront

part à la conſommation de cette délivrance , admireront éternellement

les merveilles de cette délivrance ; 8( ces hommes, qui leur avoient

paru auparavant ſi mépriſables , leur paroîtront dignes d'une louange

proportionnée aux- miſéricordes abondantes que Dieu aura répandues

ſur eux , 8( par leſquelles ils mériter-ont un nom 8( une louange

éternelle :Dabo enim vos in nomen G- in laudem Omnibus populi: terra.- ,

cùm convertero captivitatem vestram caram oculis eorum , (a) dicit D0

minus.

 
ï--ù-ï_

 

(a) Ul-!ébteu , les Septante , 8e la Vul-gate liſent : com” oenlí: veflris. Mais dans l'Hé

hreu Dou-pb , comm cialis veſlri; , peut bien venir de unix-YF , comm oculi: comm : cette

'derniere lecture forme , ce ſemble , un ſens plus naturel.

*M34*
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CHAPITRE PREMIER.

Menaces ê' reproches contre Juda ê' ſem/blem. Jour terrible

des vengeances du Seigneur ſur ſbn peuple. Déſàlation af?

fieuſe prête à tomberſur les enfànts de Juda.

l. AROLE du Seigneur, qui

D3] “IP fut adreſſée à Sophonie ,

a' P ZE, fils de Chuſi, fils de G0

-- dolias , fils d'Amarias , fils
;Àffzſiwæ d’Eze’chias , ” ſous le re—

gne de Jofias fils d’Amon Roi de Juda.

2. Je raſſemblerai tout ce guiſe trou

vera ſur la face de la terre d'Iſraël , ” dit

le Seigneur.

z. Je raſſemblerai les hommes 8( les

bêtes , les oiſeaux du ciel, ê( les poiſ

ſons de la mer ; ô- je les _ferai tous périr:

je ruinerai entiérement les impies ; ” ô( je

ferai diſparoîtte les hommes de deſſus

ÿ. r. Selon la Vulgate , d’Ezc'cias; mais [

dans ?Hébreu , c'est le même nom que ce

lui du Roi Ezéchias. Voyez la Préface.

ÿ. t. Ou plutôt : de la terre de JlldaG

de celle: qui Fenvironnmr.

"ï

il. 3. On lit dans PHébren uuucstvr î

G' ſui/Hz , peut-être pour UHcsLTi , G' c.”

deſc fiztidm ,~ je ferai tomber les impies: lc

mot :ram n'est pas dans ?Hébreu

:JÏËLÃË-ÊRÏ ERBUM Do

, quod

factum est ad

Sophoniam fi

lium Chuſi, filii Godoliæ,

filii Amaríæ , filii Eze

ciæ , in diebus Joſiæ filii

Amon regis Jndæ.

2. Congregans congre

gabo omnia à facic ter

ræ, dicit Dominus.

3. Congregans homi

nem 8K pecus , congre

gans volatilia cœli ôt piſ

ces maris : 8c ruinæ im:

piorum erunt: 8( diſper

l



CHAPITRE I. 66E

dam homines à facie ter

ræ, dic-it Dominus.

4. Et extendam manum

meam ſuper Iudam , 8(

ſuper omnes habitantes

Jeruſalem: 8( diſperdam

de loco hoc reliquias

Baal , 8( nomina ædituo

rum cum ſacerdotibus :

5. 8( eos qui adoranc

ſuper cecta militiam cœ

li , 8( adorant 8( jurant

in Domino , 8( jurant in

Melchom:

6. &qui avertuntur de

post tergum Domini , 8(

qui non quæſierunr Do

minum , nec investigave

runt~ eum.

7. Silete à faeie Domi

ni Dei : quia juxtà est dies

Domini ; quia præpara

vit Dominus hostiam :

ſanctificavic vocatos ſuos.

8. Er erit: in die hoſ

tiæ Domini, viſitabo ſu

per principes , 8( ſuper fi

lios regis , 8( ſuper omnes

qui indutilſunt veste pere

grmâ:

9. 8( viſitabo ſuper om

nem qui arroganter ingre

ditur ſuper limen in die

la terre , dit le Seigneur.

4. .Pétendrai auſſi " ma main ſur Juda ,~

8( ſur tous les habitants de Jéruſalem;

8( j’exterminerai de ce lieu les restes

de Baal , les noms de ſes ministres,

avec les prêtres qui lui offrent des ſacri

fices.

r

5. .ſe rraiterai de même ceux qui ado

rent les astres du ciel ſur les dômes des

maiſons, ” ceux qui adorent le Seigneur,

qui jurent en ſon nom , 8( qui en même

temps jurent au nom de Melchom , idole

des Ammonites ,'

6. ceux qui ſe détournent du Sei

gneur , 8( ne veulent point marcher

après lui , ceux qui ne cherchent point

le Seigneur , 8( ne ſe mettent point en

peine de le trouver.

l'

7. Demeurez en ſilence , ô- tremble-z

devant la face du Seigneur Dieu , vous

qui entendez ces menaces terrible: .' car le

jour du Seigneur est proche; le Seigneur

a préparé la victime qu'il doit immoler

àstzjuflice : il a invité " ſes conviés.

8. En ce jour de Pímmolatíon de la vie—’

time du Seigneur, je viſiterai, dir le Sci

gneur, les princes, les enfants du Roi, 8(

tous ceux qui , abandonnant l'habit 6- la

religion de leur: peres, s’habillent de vêñ

tements étrangers.

9. Je punirai en ce jour-là tous ceux

qui entrent inſole ment dans le temple

qui m'a-ſl conſâcré, ” 8( qui rempliſſent

ÿ. 4. Ou plutôt ſimplement : .Pétendrai

ma main ſur Juda , acc. Ce qui précede 8c

tivité de Babylone.

mai/Enr. » Les toits étoient en plate-forme.

Y. 7. Lirt. il a conſacré ſes conviés; il

tres de ſi: vengeance.

ce qui (iii: , regarde , ſelon la lettre , la cap- l a e/zoiſz' ceux 9117Z (lq/line à être le: miruſſi

Ÿ- 5- Ou ſimplement : ſur les toits des Ÿ. 9. Hébr. autr. tous ceux qui par ſin
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d'iniquité " ô( de tromperie la maiſon

de celui qui est le Seigneur leur Dieu. ”

IO. En ce temps-là , dit le Seigneur ,

les Chaldéens s'étant rendus maîtres de .Té

ruſàlem, on entendra , de la porte des

poiſſons , qu'ils forceront la premiere , un

grand cri que jettéront ceux qui ſe trouve

ront expofés à leur fureur ,* 8( on entendra

de la ſeconde porte , ” qu'ils forceront de

même , des hurlements que Paufleront

ceux qui la gardoient ,~ 8( le bruit du car

nage retentira du haut des collines, d'où

on les verra entrer dans la ville.

1 I. Hurlez , vous qui ſerez pilér dans

.ſénzfalem, comme dans un mortier, Ô

'quíyſèrez écraſés: ” car toute cette race,

qui imite les impiérés des enfants de Cha

naan , ſera réduite au ſilence ; ces hom

'mes couverts d'argent, G' comme enſè

velis dans leurs tréſors, ſeront tous exter

minés.

I2.. En ce temps-là , je porterai la lu

miere des lampes juſques dans les lieux

les plus cachés de Jéruſalem, pour dé

couvrir ceux qui s'y ſeront retirés ,* 8( ie vi

ſiterai dans ma colere ceux qui, ſè con

fiant dans leurs richeſſes, _ſé ſont enfon

cés dans leurs ordures , en .Fendurcijſant

dans leurs péchés, 6- qui diſent dans leur

perflírío” ſautent ſur le ſeuil de la porte du

illâ : qui complent do

mum Domini Dei ſui ini

quicate 8( dolo. .

IO. Et crit in die íllâ,

dicit Dominus , vox cla..

moris à porta piſcium ,

8c ululatus à ſecunda , 5E

contritio magna à colli

bus.

I I. Ululate , habitato

res pilæ .~ conticuit offinis

populus Chanaan z diſpe

ríerunt omnes involuti ar

gento.

I2. Et erít in tempore

illo : ſcrutabor Ierulalem

in lucernis : 8c viſitabo

ſuper viros defixos in ſæ

cibus ſuis: qui dicunt in

cordibus ſuis : Non ſaciet

benè Dominus , 6c non fa

Ióid. Hébr. litt. qui est leur Seigneur."

temple , pour ne pas mettre le pied ſi” ce L'Hébreu ne met pas 1Cl Dei.

fiuíl. » Cette ſilpctſiition s'était établie chez

les Philístltins , t. Reg. v. 5. 8c D. Calmet

penſe ue le Prophete déſigne ici ces peu

lcs. 'autres croient qu’il accuſe ici les

Suiſs qui imitoient dans le temple du Sei

pneut la ſuperstition qui ſe pratiquait par

es Philisthins dans le temple de Dagon , 8c

dlont on voit des veſtiges chez d'autres peu

es.

l) Ióíd. Hébt. d'injuſtice , de violence , 8c de

tromperie” ce que l'on peut entendre des

offrandes qui étoient le fruit de leurs injuſ

tices 8c de leurs tromperics.

v'. to. Autr. de la ſeconde partie de la

ville. v Cette ſeconde partie avoit été bâtie

peu avant Joſias par le roi Manaſſé. z. Par.

xxx…. 14. Voyez le Plan de Jéruſalem.

il. r 1. Litt. habitants du mortier. n Quel

ques-uns croient que ſous ce nom ie Pro

phete déſigne toute la ville de Jéruſalem

dans laquelle devoient être comme pilés 8c

écraſés tous ceux ui s' trouveroient au

temps de ſa priſe par es C aldéens. D'autres î

penſent que c'est le nom d'un quartier de

cette ville .

..l
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cier male.

13. Et eric fortitudo

eorum in direptioncm , 6c

domus eorum in deſer

tum : 8c ædificabunc do

mos , ôt non habicabunc:

ô: plantabunt vineas , 8c

non bibent vinum ea

rum.

I4. Juxtä est die-s Do

mini magnus , juxtä est;

8c velox nimis : vox die]

Domini amara ,- tribula

bitur ibi ſortis.

cœur :Le Seigneur ne nou: fera ni bien ,

ni mal. '

13. Il: venant qu'il: _ſe _ſont trompés ,

car toutes leurs richeſſes ſeront pillées ,

8( leurs maiſons ne ſeront plus qu'un dé

ſert : ils feront des bâtiments , ô( ils n'y"

demeureront pas ;ils planteronr des vi

gnes, 8( ils n'en boiront point le vin:

6- ce ſera dan: peu que tous ce: maux leur

arriveront.

r4. Car le jour du Seigneur est pro

che ; il est proche , ce grand jour ,- il s'a

'vance à grands pas. J'entends dejà les

bruits lamentables de ce jour de la ven

geance du Seigneur, où les plus puiſſants

ſeront accablés de maux. "

Amo: , v. tr.

l 5. Dies iræ dies illa ,_ ï _ I5. En effet ,' ce jour ſera un jour de -Ïefflm-ſſxx-W

dies trlbulatloms 8( an
. . J 1, . .

colere , un ]our de tristeſſe ê( de ſerre- ;L0H1 Lé"

gustiæ , dies calamitatis

6c miſeriæ, dies cenebra

rum 6c caliginis , dies ne

bulæ 8c ârurbinis,

~ 16. dies tubæ 8( clan

goris ſuper civitates mu

nitas , 8c ſuper angulos

excelſos.

k I7. Et tribulabo homi

nes , 8( ambulabunc ut

cæci , quia Domino pec

'caveruntz 8( effundetur

ſanguis eorum ſicuc hu

mus, 5l corpora eorum

ficut fier-Cora. '

ment de cœur , un jour daffliction 8(

de miſere , un jour de ténebres ô( d'obſ

curité , un jour de nuages 8( de tempê

tes ,

16. un jour où ceux qui habitent les

villes fortes 8( les hautes tours , trem

bleront au ſon ô( au retentiſſement de

la trompette , quiſànnera la charge con

treeux. " ~

I7. En ce jour , je frapperai les hom#

mes de plaies, " 8( ils marcheront com

me des aveugles , parce qu'ils ont péché

contre le Seigneur : leur ſang ſera ré

pandu comme la pouſiiere ; ô( leurs

corps rnortsſêront foule*: aux pieds, cornó

me du fumier.

il. 13. L'expreſſion in ei: manque dans Joël, u. 1.8: z. c. à. d. la ca tivité de Ba-ä

l'Hébreu, mais elle ſe trouve dans le Grec

des Septante.

bylone : 8L S. Jérôme reconnoit ici danslcs

maux dont Jéruſalem est menacée , l'image

1'. r4. Hébr. autr. oil les braves même de ceux dont l'Egliſe ſera affligée :ila fin des

jetter-ont des cris à la vue de leur defaite.

v. t5. 8c t6. On peut reconnaître ici le

ſiecles à cauſe des péchés de ſes enfants.

V. r7. Ou ſimplement : ïaccabletai l”

,même jour de vengeance déjà annoncé par hommes däffliction. X
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III-Ii'. Ul- s

18. Tout leur or ô( leur argent ne

pourra les délivrer au jour de la colere

du Seigneur : le feu de ſon indignation

va dévorer toute la terre , parce qu'il ſe

hâtera d‘exterminer tous ceux qui l'ha

bitent.

18. Sed 8c argentum co.

rum ,ôc aurum eorum non

poterit liberare eos in die

iræ Domini: in igne zelí

ejus devorabitur omnis

terra , quia conſumma—

tionem cum festinatione

faciet cunctis habicantij

bus tex-ram.

 

'CHAPITRE' ’1-‘"t-.~
'.3- '

Exlzortation à prévenir la colere du Seigneur. Menaces contre

les P/ziIiſZ/iilzs , les Moabites , les Ammonites G' les Ethio

piens. Vengeances

Nzmve. 4 ‘

Enez tous , aſſemblez-vous , .peu

ples indignes d'être aimés : hâtez

vou: Æappazflzr la colere du Seigneur , "

I.

z. avant que l'ordre de Dieu forme

tout d'un coup ce jour terrible qui vous

enlevera comme un tourbillon enleve une

multitude de pouſſiere , ” avant que la

fureur du Seigneur éclate contre vous ,

8( que ſa colere_ fonde ſur vous.

3. Cherchez le Seigneur, vous tous

qui êtes doux 6- lzumbles " ſur la terre ,

vous qui avez agi ſelon ſes préceptes: "

du Seigneur ſur les Aſſyriens : ruine de

I . Onvenite , congre

gamini , gens non

amabilis :

z. priuſqu‘am pariatjuſ

ſio quaſi pulverem tran

ſeuncem diem , antequàm

veniat ſuper vos ira fu

roris Domini , antequam

veniat ſuper vos dies in

dignationisDomini.

3. Quærite Dominum ,

omnes manſueti terræ ,

qui judicium ejus estis

. il'. t. Hébr. autr. Nation indigne d'être | être qu'au lieu de ces mots LDT no , parere

aimée , G' qui dan: votre infidélité Éresſèm- flñztuzurn , il faudroit lire NDKTM , drſpelld

ólaóle à une paille ſec/re qui ſir.: emportée par

le vent au :aſſumée par le fè” , raſſemblez—

vous comme on rdſſèmóle de la paille diſper

ſée , 8( _ramaſſez juſqu'aux moindres brins:

revenez de vos" !giſements , G' rapproche(

vous pour chere/ier le .ſeigneur, avant que ,

8re.

ÿ. 2. Hébr. litt. de petites pailles. Peur

mini; 8c qu'au lieu de ces mots AER IDM,

tranſit die, on auroit lu , AL Hu aux, an”

fïzciem venri; avant que vous ſoyez chaſſés

comme de petites pailles emporté-es par le

ſouffle du vent.

1l'. 3. C'est le ſens de PHébreU.

lbia'. Autrement ſelon les Septante: pra

tiquez ſes préceptes, ll y a lieu de ſoupçon

operati :
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operati : quærite justum ,

quætitc manſuetum : ſi

quomodó ~ abſcondamini

in die furoris Domini.

4. Quia Gaza destructa

crit , ô( Aſcalon in deſer

'tum , Azotum in meridie

ejicient , ô( Accaron era

dicabitur.

5. Væ qui habítatis fu

niculum maris , gens per

ditorum : verbum Domi

ni ſuper vos , Chanaan ,

terra Philisthinorum , ô(

diſperdam te , ita ut non

fit inhabitator.

6. Et erit funiculus ma

ris requies pastorum , ô(

caulæ pecorum. .

7. Et eric funiculus ejus

qui remanſerit de domo

luda: ibi paſcentur , in

domibus Aſcalonis ad

veſperam requieſcent :

quia viſitabit eos Domi—

nus Deus eorum, &aver

tet captivitatem eorum.

8. Audivi opprobrium

ne ceſſez point de chercher la justice 8(

la douceur, " afin que vous puiſſiez trou

ver quelque aſyle au jour de la colere

du Seigneur , qui exterrninera tou: ſe: en

nemis.

4. Car Gaza ſera détruite; " Aſcalon

deviendra un déſert ; Azot ſera ruinée

en plein midi ;8( Accaron ſera renver

ſée juſqu'aux fondements.

5. Malheur à vous qui habitez ſur la

côte " de la mer , peuple d'hommes per

dus , " Chanaan , " terre des Philisthins.

La ruine qui vou: a étéprédire ” par la pa-'

role du Seigneur va tomber ſur vous:

je vous exterminerai , ſans qu'il reste un

ſeul de vos habitants , dit le Seigneur.

6. Ainſi' la côte de la mer demeuréeſan:

habitant: , deviendra un lieu de repos "

pour les pasteurs , 8( un parc pour les

brebis. ~

7. Elle deviendra auſſi quelque jour

une retraite pour ceux qui ſeront de

meurés de la maiſon de Juda : ils trou

veront là des pâturages : ils ſe repoſeront

le ſoir dans les maiſons d'Aſcalon , par—

ce que le Seigneur leur Dieu les viſitera

dan: ſa miſéricorde , 8( qu’il les fera- re

venir du lieu où ils auront été captifs.

8. J'ai entendu les inſultes de Moab ,

Ióid. Hébr. peuple de Céréthims. n Cenet que le relatif ASR , qui , est une faute

de Copiſte , qui vient du mot précédent ARS , ſont les mêmes que les Philisthins. Voyez la

terra. Ce pronom n'est pas dans le Grec des

Septante.

lbíd. Hébr. autr. 8c l'humilité. n L'ex

preſſion de l’Hébreu s'entend d'une douceur

nmble. Voyez la Préface.

ÿ. 4. Hébr. litt. abandonnée.

7l'. 5. Litt. la corde, c. à. d. le partage qui

ej! du tdr! de la mer. v On partageoit les

ternes avec des cordeaux.

Tome XI.

la tête des deux premiers Livres des Rois.

Ibia'. c. à. d. peuples auſſi pervers que ce

lui de Chanaan.

Ióid. Voyez la prophétie d’Amos , i.

6-8.

traite , pour les pasteurs.

PPPP

Diflêrtarion ſi” Forigine de: Pnílifl/iin: , à

ÿ. 6. Hébt. litt. une demeure , une re!
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8( les blaſphêmes "des enfants d'Am

rnon , qui ont traité mon peuple avec

outrage , lorſqu'ils., l'ont vu ſól” la puzſl

ſance dei/ès ennemis , ô( qui ont aggrandi

leur propre royaume , en s'emparent de

leurs terres.

9. C'est pourquoi je jure par moi

même , dit le Seigneur des armées , le

Dieu d'Iſraël , que Moab deviendra

comme Sodome , 8( les enfants d'Am

mon , comme Gomorrhe : leur terre ne

' ſera plus qu'un amas d’épines ſeches,

que des monceaux de ſel, " 8( une ſo

litude éternelle : le reste de mon peu

ple les pillera; 8( ceux d’entre les miens

qui auront ſurvécu à leur malheur , en

ſeront les maitres.

IO. C'est pour punir leur orgueil, que

ces maux leur arriveront, parce qu’ils

ſe ſont élevés d'une maniere inſolente

8( pleine de blaſphêmes "ſur le peuple

du Dieu des armées.

I I. Le Seigneur ſe rendra terrible

dans leur châtiment ; il anéantira " tous

les dieuxzprétendus de la terre; 8( il ſera

adoré par chaque homme dans chaque

pays , 8( par toutes les ifles où habitent

les nations. "

n. Mais vous , ô Erhiopiens, " dit le

Seigneur , vous tomberez austî morts

ſous le tranchant de mon épée. "

il. 8. Hébr. autr. les outrages.

Ÿ. 9. Hébr. qu'un lieu oû on laiſſera. croî

tre les épines , 8c où l'on creuſera des ſa

lines. ~
'

Moab , az blaſphemias 5

liorum Ammon , quæ

exprobraverunt, populo

meo, 8c magnificari ſunt_

ſuper terminos eorum.

9. Proptereä vivo ego ,

dicic Dominus exerci

tuum , Deus Iſrael , quia

Moab ut Sodoma eric, &l

filii Ammon quaſi Go

morrha , ſiccitas ſpina

rum , 8( acervi ſalis , ô(

deſertum uſque in æter

num: reliquiæ populi mei

diripient eos , ô( reſidui

gentis meæ poſſidebunt

illos.

ro. Hoc eis even-ietpro

ſuperbia ſua: quia blaſ

phemaverunt , ô( magni

ficati ſunt ſuper populum

Domini exercituum.

I 1 . Horribilis Dominus

ſuper eos , 8( attenuabit

omnes deos terræ : 6c

adorabunt eum viri de lo

co ſuo , omnes inſulæ gen

tium.

r z. Sed 8( vos, Æthio

pes , interſecti gladio meo

eritis.

Ióid. Autr. chacun Padorera dans ſon

pays , 8( toutes les illes des nations le rc

connaîtront.

12. L’Hébreu peut s'entendre des pet*

qui habitaient ſur le bord Oriental 8c

ſur la pointe de la mer rouge.

Y. 10. Hébt. d’outra e.

V. rx. On lit dans [Hébreu RZl-l , em.:

ciaóir , peut-être pour znu , djſſfpæóir : il

dffierſèra , il anéantir.”

I

\
.

k'

ples

Ibia'. On lit dans FHébreu un… , ipſi,

Pour raw ,— en….



CH AſiPITR E ſi.

667

r 3.Etcxtendet manum

ſuam ſuper Aquilonem ,

8c perdet Aſſur :ô: ponet

_ſpecioſamin ſolitudinem , v

8( in invium , &t quaſi de

ſertum.

r4. Et accubabunt in

medio ejus greges , omnes

bestiæ gentium : 6c ono

crotalus 6c ericius in limi

nibus ejus morabuntur :

vox cantantis in fenestra,

Corvus in ſuperliminari ,

quoniamattenuabo robur

ejus.

r 5. Hæc est civitas glo

rioſa habitans in confiden

tia : quæ dicebat in cor

de ſuo: Ego ſum , 8( ex

tra me non est alia am

pliùs : quomodo facta est

in deſertum , cubile beſ

tiæ ? omnis qui tranſit per

eam , ſibilabit , 8c move

bit manum ſuam.

r3. Le Seigneur étendra ſa main con

tre l'AquilOn ,* il perdra le peuple de

l’Aſſyrie ; il dépeuplera Ninive " leur

ville , qui étoit ſi belle, 8( il la changera

en une terre par où perſonne ne paſſe ,

ô( en un déſert. "

r4. Les troupeaux " ſe repoſeront au I/ai. Xxx-w.

milieu de cette ville , 8( toutes les bêtes "

du pays "s'y retirerom : le butor ô( le hé

riſſon " habitcront dans ſes riches vesti

bules: " les oiſeaux" crieront ſur les fenê

tres ; ô( le corbeau "au deſſus des portes

deſes palais , qui ne ſeront plus habité: ,

parce que ïanéantirai toute ſa puiſ

ſance.

r5. Voilà , díra-tñon alor: , cette orë

gueilleuſe ville, qui ſe tenoit ſifiere G'

ſi aſſurée , qui diſoit en ſon cœur: Je

ſuis l'unique , 8( après moi il n'y en a

point d'autre : comment done a—t—elle

été changée en un déſert, 8( en une re

traite de bêtes ſauvages? Tous ceux qui

paſſeront au travers d'elle , lui inſulte

ront avec des ſifflements 8( des gestes

pleins de mépris.

ÿ. r3. C'est le ſens de l'Hébrcu z il dé- poſent KlT runs , besti- terre :

peuplera Ninive, a: il la changera , acc.

Ibid. Hébr. autr. 8c il la changera en une -

ſolitude , &t en un lieu aride comme un dé

ſert. Ce ſut vers la fin du regne de Joſias

que Ninive fut priſe 8c dépeuplée par Na

bopolaſſar pere de Nabuchodonoſor.

il. i4. L'Hébreu peut s’entendre des trou

peaux de bêtes ſauvages.

Ilid. On lit dans ?Hébreu xrrlLcUr ,

lt”- HGU) , beſlia gratis; les Scptante ſup

P0111'

c’est l'ex

preſſion ordinaire.

Ibid. Les Interpretes ne conviennent pas

de la ſignification préciſe des termes Hé

breux.

Ióie'. On croit que le terme Hébreu ſigniñ'

fie un ornement placé au haut des portes.

Ibid. On lit dans ?Hébreu QUL , vox,

peut-être out AUF , volt/cris.

Ióid. n lit dans Fllébteu n” , deſbldlio,

ou glddiur, pour A” , cort-ur.

*ſi*

PPPP1
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CHAPITRE III.

Reproc/zes contre Jéruſalem ê* Juda. Vengeances du Seigneur

ſur ce peuple. Promeſſes du Seigneur en faveur de Sion ê'

des enfants d'Iſrael. '

1. A Aísſije traite/Evénement cespeu- l. Æprovocatrix, 8(

ples infideles queje n'ai pointchoi- redempta civitas , ,

ſis pour mon peuple , que deviendra .léruſa

m que j'ai comblée de tant de bienfaits ?

Malheur donc à la ville de Jéruſalem, qui

irriteſàns ceſſe le Seigneur; 8( qui après

avoir été rachetée , demeure stupide com

me une colombe qui n'apporte nulle pre'

caurion pour éviter de tomber de nouveau

entre les mains de ſes ennemis.”

2.. Elle n'a ni écouté la voix , ni re- LNonaudivic vocem ,

çu les instructions de ceux qui Paverti/l 5( non ſuſcepit diſcípü_

ſbient de ſon devoir ô- de ſes malheurs : .
elle n'a point mis ſa confiance au Sei- nam ' m Domme non est

gneur , . 8( elle ne s'est point approchée Confiſa a ad Deum ſuum

columba.

de ſon Dieu pour Pinvoquer. non appropinquavit.

. 3. Ses princes ſont au milieu d'elle 3.Principes ejus ln me
Ezechxxir. . . . , _

fl. comme des lions rugiſſants : ſes ]uges d… ejus quaſi leones ſu_

Mid*- ffl- *L ſont comme des loups , " qui dévorent ienœs , indices ejus [upi

leur proie au ſoir, ſans rien laiſſer pour g '

le lendemain. Il: je hätent tous de piller Veſpeſè ï no" relinque"

les pauvres , G' d’accabler les innocents. ban( m manè- _ .

4. Les Propheres ſont des extrava- 4.Prophetæe]us veſanl,

gants quipublient leurs menjbn es;ce ſbnr Viri infideles : ſacerdotes

des hommes ſans foi, "qui éduiſI-:nt les ejus Ponueſunt ſanctum ’

ſimples : ſes Prêtres ont fouillé les cho- in-Ustè e "um contra le_

ſes ſaintes, 8( ils ont violé la loi par 1 g

leurs injustices. "Telle est la corruption Sem*

'de Jéruſalem.

ÿ. l. Hébr autr. Malheur :i la ville de

.Îlru/Izlem devenue inſigne par _ſi-s deſizrdres

8c ſouillée par ſès íníquílés , à cette ville

qui exerce l’op ſeſſion.

ſens ſetoit, comme des loups qui ſortent le

ſoir pour there/ier leur proie, 6( qui ne ceſ<

ſent juſqu'au n1atin.

1b. 4. c. à. d. perſides, inſideles.

il. 3. On lit ans l’Hébreu GRMU, croſſi

runr, peut-être pour IDMU , quia/écru : le

lbid. Hébr. litt. ils ont enfreint la loi.
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~neſcivit autem

s. Dominus justus in

medio ejus; non faciet ini

quitatem : manè manè ju

dicium ſuuni dabit in lu

cem, 8( non abſcondetur:

iniquus

confufionem.

6. Diſperdidi genres ,

8c difflpati ſunt anguli ea

rum : deſertas feci vias eo

rum , dum non est qui

tranſeat: deſolatæ ſunt ci

vitates eorum , non rema

nente viro , nequeullo ha

bitatorc.

7. Dixi : Attamen ti

mebis me, ſuſcípies diſci

plinam : 8( non peribic

habitaculum ejus , prop

.ter omnia in quibus viſi

tavi eam : verumcamen di

luculo ſurgentes corrupe

runt omnes cogitationes

ſuas.

8. Quapropter expecta

me , dicit Dominus ,in

'die reſurrectionis meæ in

5. Mais le Seigneur qui est juste, est

au milieu d'elle : il est le témoin (Zefa ma

lice ; 8( il ne ſera pas l'injustice qu'il fe

roit s'il lazflbitſès crimes impunis. Au con

traire, dès le matin, dès le point du

jour, "il produira à la lumiere le ju

gement qu’il a prononce' contre elle , 8( il

ne le cachera point ; il le découvrira , 6

en fera. Voir la justice. "Mais ce peuple

perverti a eſſuyé toute honte; ê' il ne

rougira point de Voir ſès crimes expo/Es à

la vue da toutes les créatures.

6. Peuple infidele, j'ai exterminé les

nations qui s'étaient élevées contre vous ,

leurs tours ont été abattueszïai rendu

leurs chemins déſerts , ſans qu'il y ait

plus perſonne qui y paſſe ; leurs villes

ſont déſolées ; il n'y reste plus aucun

homme ; il n'y a -plus perſonne qui y

habite.

7. J'ai dit : Au moins après cela vous

me craindrez , vous profiterez de mes

avertiſſements : ” leur ville, di/óis-je en

moi-même , évitera la ruine dont elle eſi

menacée pour tous les crimes dont je l'ai

repriſe; " 8( cependant , au lieu de ſe

convertir , comme ils le devoient par recon

naiſſance , G- pour leur propre intérêt , ils

ſe ſont hâtés de ſe corrompre dans toutes

leurs affections ô( leurs penſées.

8. C'est pourquoi attendez-moi, dit

le Seigneur , pour le jour à venir de ma

réſurrection. " .Ie me vengerai alors de

tous mes ennemis : car j'ai réſolu d'aſſem
futurum uia 'udicium

2 q

ÿ. 5. c. â d. bientôt , bientôt.

Ióíd. Hébr. autr. 8c ce jugement nc man

quera point.

il. 7. On lit dans ?Hébreu TlRAl, lime

'lvis , 8c Toni , ſuſapies , peut-étre pour

fitjpiel : commeTlRA , rimeóit , 8: TQK ,Iſa

le ſuppoſent les pronoms u'wants en troiſie

tnc perſonne ,- elle me craindre, elle profitera

dc mes avertiſſements. Voyez le ÿ. ſuiv.

lbid. Aurr. pour tous les crimes Pour

leſquels je l'ai déjà viſitée par des punitions

plus léger”.

jr. 8. Hébr. autr. attendez-moi , dit le

Seigneur, au jour od je me leverai pour

mejm” ſur m.: proie ,* car j'ai réſolu , &c
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bler les peuples, 8( de réunir" les royau

_rnes, pour répandre ſur eux mon in

dignation , pour y répandre toute ma

ſureur, ſan: qu'aucun en ſbit exempt ; car

comme toute la terre s'est corrompue par

le péché, toute la terre auffi ſera dé

vorée par le ſeu de ma colere 6' de ma

vengeance.

9. C'est alors que jc rendrai pures les

.levres des peuples étranger-r ,, ” afin que

tous invoqucnt le nom du Seigneur;

8( ue tous ſe ſoumettent à ſon 'ou
(l l

dans un même eſprit.

Io. Ceux qui demeurent au delà des

fleuves d'Ethiopie , " viendront m'offrir

leurs prieres ; 8( les enfants de mon peu

ple diſperſe- " en tant de lieux , m'appor

teronr leurs préſents.

r r. En ce temps-là , vous ne ſerez plus

dans la confuſion où vous devez être au

jourd'hui pour toutes les œuvres crimi

nelles par leſquelles vous avez violé ma

loi , parce que ïexterminerai du milieu

de vous ceux qui, par leurs paroles plei

nes de faste , vous entretenoient dans

votre orgueil; " 8( que vous ne vous

éleverez plus à l'avenir de ce que-Pour

poſſédez ma montagne ſainte; vous ne

vousy regarder-ez plus comme étant à cou

vert de: châtiment: que méritent vor pe'

chér.

r2. Mais je laiſſerai au milieu de vous

un peuple pauvre 8( destitué de toutes

meum ut congregem gen;

tes , 8( colligam regna:

8( effundam ſuper eos in

dignationem meam , om

nem iram furoris mei: in

igne enim zeli mei devo

rabitur omnis terra.

9. Quia tunc reddam

populis labium electum,

ut invocent omnes in no—

mine Domini , 8( lerviant

ei humero uno. p

IO. Ultra fiumina Æ

thíopiæ , inde ſupplices

mei , filii diſperſorum

meorum defercnt munus

mihi.

Il. In die illa non con

fundêris ſuper cunctis

adinventiónibus tuis ,

quibus prævaricata es in

me: quia tunc auferam

demedio tuî magniloquos

ſuperbiæ tuæ , 6( non ad

jicies exaltari ampliùs in

monte ſancto meo.

rz. Et derelinquam in

medio tuî populum pau

- Partagé en ep( bras à ſon emboucliurc dans

Ibid. On lit dans ?Hébreu LQBS! , ur

cangregem , pour LQBS , ad congrcgandam,

comme aux deux autres verbes.

ÿ. 9. Autt. je reudrai aux peuples la pureté

des levres. '

Y. ro. Autr. Mes adorateurs viendront

de delà les fleuves d'Ethiopie. n Ces fleu

ves d'Ethio ie ne ſont autres que le Nil

la Méditerranée. Ce fleuve venoit de l'E

thiopie proprement dite ; il couloir dans

toute l'E); pre , 8( tombait dans la mer vers

l'endroit e cette partie de l'Arabie que

l'Ecriture nomme auſſi Cuſeh ou Ethiopie.

Ióid. On lit dans l'Hébreu nr , fill.: , pour

m” , filii.

ÿ. n. Hébr. autr. ceux que votre gloire

rendoit fier; G' inſolents.
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perem 8( egenum : 8( ſpe

rabunt in nomine Domini.

I3. Reliquiæ Iſrael non

facient iniquitatem , nec

loqucncur mendacium, 8(

non invenietur in ore eo

rum lingua doloſa : quo

niam ipſi paſcentur 8( _ac

cubabunt , 8( non eric

qui exterreat.

I4. Lauda , filia Sion;

jubila , Iſrael : lætare ,

8( exulta in Omni corde,

filia Jeruſalem.

t5. Abstulit Dominus

iudicium tuum , avertit

inimicos tuos : rex IſraelDominus , in medio tuî ;

non timebis malum ulträ.

I6. ln die illâ dicetur

Jeruſalem : Noli timere :

Sion , non diſſolvantur

manus tuæ.

17. Dominus Deus tuus

in medio tuî fortis , ipſe

ſalvabic: gaudebit ſuper

ce in lætitía, ſilebit in di

lectione ſua, exultabit ſu

per ce in lande.

choſes , "un peuple doux ê' humble qui

inſiruira mes enfants ,' 8( ils eſpéreront au

nom du Seigneur.

13. Ceux qui resteront d'Iſraël, ne
commetrront point dîiniquité , 8( ne

diront point de menſonge : il n'y aura

point dans leur bouche de langue trom

peuſe, parce qu'ils ſeront " doux G fim

ples comme des brebis qui paiſſent 8( qui

ſe repoſent, ſans qu'il y ait perſonne

qui les épouvante.

r4. Alors on Vous dira: Fille de Sion ,'

chantez des cantiques de louanges : Iſ

raël, pouſſez des cris (Palégreſſe : fille

de Jéruſalem , ſoyez remplie de joie ,

8( treſſaillez de tout votre cœur:

15.paree que le Seigneur a effacé l'ar

rêt de votre condamnation ; il a éloi

gné de vous vos ennemis: le Seigneur,

le Roi d'Iſraël , est au milieu de vous;

vous ne craindrez plus à l'avenir aucun

mal."

r6. En ce jour-là on dira à Jéruſalem:

Ne craignez point : que vos mains ne

saffoibliſſent point , ô Sion.”

I

17. Le Seigneur votre Dieu, le Dieu

ſort , est au milieu de vous : c'est lui

même qui vous ſauvera : " il mettra ſon

plaiſir 8( ſa joie en vous :il ne ſe ſouvien

dra plus de vos fautes ;mais ſeulement de

l'amour qu'il vous a porté: " 8( vous ſe

rez le ſujet des cantiques que l'on chan

Il. 12. Hébr. litt. nn peuple humilié &l

extenué , ua peuple humble G' bien convain

cu de ſh” índigenre.

ÿ. 13. Hébr. autr. mais ils ſeront , arc.

ir. r5. Hébr. autr. vous ne verrez plus

aucun mal. Le mot Hébreu TRA] , peut éga

ou de

!RA , timere. Ces magnifiques promeſſes

n'auront leur entier accompliſſement qu'au

lement ſe prendre de RAI-l , videre ,

dernier avénement de Jeſus-Christ.

ÿ'. i6. On lit dans ?Hébreu sinN , Jia”,

au vocatif; peut-être pour LSIUN , Sion,t

au datiſde même que ſeruftlem : 8c à Sion:

Que vos mains , 8re.

il. t7. Hébr. autr. Le Seigneur votre Dieu

est au milieu de vous : il :ſi le .Dieu ſort ;

il vous ſauvera.

Ióia'. Litt. il ſe taira dans ſon amour;

l'amour qu'il aura pour vous ne lui permet

tr.: plus de vous reprocher vos ancirlznrs in#



672. 'SoPHoNIE,&c.~'

tera avec alégreſſe à ſa louange, "en recon

naiſſance duſalut qu'il vous aura procuré.

I8. En ce jour-là, dit le Seigneur , je

raſſemblerai ces hommes vains qui avoienr

été diſperſés parmi les nations, pour avoir

abandonné ma loi ; je les raſſembler-zi ,

dis-je , parce qu'ils vous appartenoienr ,

afin que vous n'ayez plus en eux un ſu

jet de honte , en voyant vos enfants deve

nus des eſclaves; ”

19. En ce temps-là , je ſerai mourir

tous ceux qui vous auront affligée ,~ je

ſauverai celle qui boitoit ; je ferai reve

nir celle qui avoit été exilée ; " 8( par

mes bienfaits , je rendrai le nom de ce

peuple célébre dans tous les pays où il

avoit été en opprobre,

zo. en ce temps-là " où je vous ſerai

venir à moi , 8( où je vous raſſemblerai

tous :car je vous établirai en honneur

8( en gloire devant tous les peuples de

la terre , lorſque j'aurai fait revenir de_

vant vos yeux" toute la troupe de vos

captifs , dit le Seigneur.

_fid[lite's. On lit dans ?Hébreu 1KR1S , filé

18. Nugas , qui à lege

receſſeranc , congregabo,

quia ex ce erant: ut non

ultra habeas ſuper eis op

probrium.

l

I9. Ecce ego interfi

ciam omnes qui afflixe

runt te, in tempora illo:

ô: ſalvabo claudicantem ,

6e cam quæ ejecta fuerat

congregabo : &t ponam

eos in laudem , &t in no

men, in Omni terra con

fuſionis eorum ,

zo. in tempore illo quo

adducam vos , 8( in tem

porequo congregabovos;

dabo enim vos in nomen

8( in laudem Omnibus po

pulis terræ , cùm conver

tero captivitatem vestram

coram oculis vestris , di-z

cic Dominus.

ÿ. r9. Celle qui boitoit,peut ici repré

bit 3 les Septante ont lu IKDSC , innovabit ſenter la maiſon de Juda , qui avoit voulu

le 5 il vous renouvellera dans ſon amour ,

il vou: donner.: de nouvelles marques de

_ſon amour.

[bid, L’Hébreu peut ſe traduire ainſi. Ou

bien : n 8c il ſe plaira à entendre vos canti

ques d'action de graces.

77. 18. Hébr. autr. Je taſſemblerai ceux

qui étoient affligés depuis un temps; eux qui

avoienr été emmenés du milieu de vous ;je les

raſſemblent' enſorte qu'ils ne ſoient pluspour

vous un ſujet (Yopprobre. On lit dansVHébrcu

AL… ,ſit-per ei ,pour ALIHM , up” eis.

allier le culte du Seigneur avec le culte_ des

idoles. Celle qui avo1t été rejettée, peut re

préſenter la maiſon d'Iſraël qui avoit été ré

pucliée :i cauſe de ſes infidélités. Voyez la

prophétie de Michée , tv. 6.

ÿ. 20. Hébr. litt. i” tempo” illa addict-rm

vos , G' i” tempore congregandí vos. On lit

dans ?Hébreu …HA ARIA , illa .óddurdm,

peut-être pour HEÎA , adducendi.

Ib/d. On lit dans l'Hébreu LMNtcM , in

otulis veflrís , pour Unull… , in orulis e0

ſum: devant leurs yeux.

Fin de la prophétie de Sap/Ionic.
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U* GG-Ésî, Zacliarie ôçiMalachie ſont: les trois derniers des douze petits Re" L .

. . , - ; g des trois

Prophetes dans tous les 'Exeinpxlairesz ô( ils ont prophetiſé apres le derniers d'en_

retourvdeqla-captitrité ,de Babylone, Aggée nous a conſervé les époque-s tre le* peti"

de ſes Prophéties. ; elles( ſont datées de' laſêeonde année du regne de Dd- ËÃËËŸŒËË' E'

rit”. (a) La plupart ;des Interpretes 8( des Chronologistes conviennent miſſion d'Ag

que ce Darius-est Darius fils d’Hystaſpe. En effet les Prophéties mêmes 8”- Qïœl “Ã

. . . , i D ' rdvAggée prouvent ,que ce Darius est celui ſous le regne duquel les Juifs [Ëquectjffliſii-PÏJÎ

reprit-ent la construction' du Temple interrompue depuis Cyrus : (b) or Phétfflïst

le Livre d’Eſdras montre que ceDarius _étoit le troiſieme roi de Perſe

depuis Cyrus ; 8( le troiſieme roi de Perſe depuis Cyrus ſut Darius fils

rïlrlystaſpe. D'ailleurs dans les Prophéties d‘Aggée 8( dans le Livre d'Eſ

dras., on voit que Zorobabel 8( Jeſus fils de Joſédec qui avoient ra

mené les captifs au-temps de Cyrus , préſiderent àla construction du Tem—

ple ſous Darius: (c) par conſéquent ce Darius ne peut être Darius No

çhus qui .ne monta ſur le trône que plus de cent ans après Cyrus; mais

ce doit être Darius fils .d’Hystaſpe qui monta ſur 'le trône environ huit

ou neuf ans après Cyrus. De plus les Prophéties d’Aggée prouvent que

quelques-uns de ceux qui virent la reconstruction du Temple ſous Da

rius , avoient vu le premier Temple avant qu'il fût ruiné par Nabucho

donoſor : (d) d'où il ſuit que ce Darius ne peut être Darius Nothus qui

ne monta \ſur le trône qu'environ 170 ans après la ruine du Temple ;

mais que ceqdoit être Darius fils dT-Iystaſpe qui monta ſur le trône envi

ron 70 ans après la ruine du Temple. Enfin Zacharie prophétiſoir en

même temps qu’Aggée; (e) ſes Prophéties ſont datées du regne du même

Prince; (f) ô( il [marque expreſſément' que la ſeconde année du regne

de ce Prince concouroit avec la 70e de la déſolation de Jéruſalem : (g)

 

(4) Agg. i. 1. G' n. z. 1l. 25. = (b) Agg. 1. 2. Üſêqq. = (e) Agg. i. i. G*

ſi”. = (d) Agg. ii. 4. = (e) Eſdr. v. 1.== (f) Zap/t. 1. r. Ùſeqq. = (g) Zur/1

r z

‘7*I:0riieXI. p Qqqq
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donc ce Prince est Darius fils &Hystafpe dont la ſeconde année con

couroit avec la 70e depuis la ruine de Jéruſalem ê( du Temple par Na

buchodonoſor , 52.0 avant FEre Chr. Vulg. On ne ſait rien de plus tou

chant la perſonne d‘Agge’e.

u_ Le Seigneur, par la bouche de ce Prophete, reproche aux Juifs re»

Ar-ï-lylÿ de *a venus de leur captivité, (Chap. I.) le ſoin qu'ils prennent de leurs pro

ïſgïäêîſiéf pres maiſons, tandis_qu’ils négligent l'édifice de ſon Temple. Il les

exhorte à reprendre la construction de cet édifice. ,Il leur déclare que leur

négligence a été cauſe de la stérilité 3( des autres maux dont il les a

affligés depuis leur retour. Ils écoutent avec crainte la parole du Sei

gneur. Le Seigneur leur promet d'être avec eux. IIS ſe mettent à tra

vailler ſuivant Fordre du Seigneur; Le Prophete_ exhorte Zorobabel ,

Jeſus fils de Joſélec 8( tout le peuple , (Chap. Il.) à ne point ſe dé

courager en voyant combien le nouvel_ édifice du Temple ſeroit infé
rieur à l'ancien. Il déclare que la gloiredêïlcézcta nouveau- Temple ſera

plus grande que celle du premier par Ia 'preſence du Meſſie dontſi il an:

nonce la venue. Le Propheteſ par lËOrdre -dù Seigneur x propoſe' aux

~ Prêtres d'eux questions ſur la Loiv .*> êltilïen-prefld' 'occaſion de leur dé

clarer que routes leurs œuvres &Toutes leuirs offrandes ?ront été

ſouillêes aux yeux du Seigneur depuis leur retour même , à* cauſe de

leurs iniquités. Il leu-r rappelle la stérilité ?dont ils ont- éte frappés

depuis leur retour; il leur annonce l'abondance. ll préditlébranlement

des royaumes des nations , ê( promet' à Zorobabel la protection du

' Seigneur. ‘rn. La plus importante des Prophéties d'Aggée est celle qui regarde l'a-i

EÎŸÏÆËÏÜË; vénement du Meſiïe. Le Seigneur adreſſant-ſa parole à ce Prophete ,

d-Aggée ; &lui dit: (a) Parle-zzr à Zorobabel chef de Juda , à .ſcſi/s grand-Prêtre, Ô

d'abord_ FW". 'à tout le* Peuple , G dites-leur: Q-ui eſl-ce Parmi vous quijbitreflé d'en

:ÈÏËJËLLÏ-Ÿenr tre ceux qui ont vu Ie fire-mier Temple dan; _fa-ſplendeur ? ê* comment

du Meme. regardez-vous celui-ci .7 n'est-il pas vrai qu'en comparaiſon du Premier,

vous le comptez pour rien .7 Prenez cependant courage , Zorobabel , G' vous

auſſi, Jeſi” grand-Prêtre ,' que tout le peuple prenne courage avec your.

Soyez fideles à l'alliance- que j'ai faire avec vous , lorzfÿue vous êterſàrtí:

de PEgÏ/Ipte , ê' mon eſprit ſèm- avec vous. Ne craignez Point; car voici'

lce que t le Dieu de: armées: Encore une foi: , G- cette foi: est Peu

éloignée , (b) Gfëbranlerai le ciel G- la terre , la merê le continent:

fagiterai toute: ler nations , ê* celui qui est Pobje-t~ de: deſir: de tou: les

peuple: viendra. .ſe comblerai de gloire cette mai/bn , dit le Seigneur. Tout

l'argent ê* tout l'or ſont à moi : mais la gloire de cette derniere maiſon

ſidrpaffiëra cell-e dela premiere ; G'- cc ſèra- dans ce lieu même , que je don

neraí la paix , dit le Dieu de; armées. Il est viſible que toutes les prœ

 

(a) Agg. n. 3. Dſl-ça. ::- (B) Vnlg. ALI/mc unum media-um dl. -Hebn rime *l NT1 U D
dd/Iacſêmel , G' órtvi crit. W y
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meſſes tenfermées dans cette Prophétie ſont liées au. ſecond Temple,

qui est appellé comme le premier la maiſbn du Seigneur; (a) ô( qu'ainſi

elles ont dû être accomplies avant qu'il fût brûlé par les Romains.

L'eſprit le plus médiocre comprend cette conſéquence; car c'est de

ce Temple ſi différent de la magnificence du premier , que le Pro

phete parle , en diſant que la gloire de cette maiſon ſurpaſſera celle de

la premiere: Magna erit gloria domûs iſliu: noviflimæ plus quàm Prima.

Ce Temple n'est plus; 8( déjà plus de dix-ſept ſiecles le ſont écoulés

depuis qu'il est renverſé : il y a donc au moins autant de temps que tout

ce que Dieu lui promet ici a dû avoir ſon effet. Sa gloirea donc dû être

plus grande que celle du premier Temple dont Dieu avoit donné le plan

8c le deſſein à David; qui fut enſuite exécuté avec tant de ſageſſe 8( de

' magnificence par Salomon; où la préſence de Dieu ſe rendit ſenſible par

le nuage qui le remplit; 8( où les premieres victimes offertes ſur l'autel'

furent conſumées par le feu qui tomba du ciel. Mais ſi le Meſiie,‘c'est-à—

dire , ſi Dieu même dans la perſonne du Meſſie, n'a point honoré de ſa pré~v

ſence le ſecond Temple , en quoi est—il comparable au premier , bien-loin

_d'avoir eu ſur lui aucun avantage? 8( qui ne voit que tout est inférieur

dans le ſecond , ſi la Verité même n'est venue s'y manifester aux hom

mes, 8( mettre fin aux nuages 8( aux figures. .

Qu'est-ce que le cle-fire' des nation: , ſi ce n'est pas le Meſſie? Peut

on luidonner un nom qui lui ſoit plus propre? 8( est-il poſſible de,

méconnoître ſous ce nom celui en qui tous les peuples doivent être

bénis ſelon la promeſſe faite à Abraham? Or ce divin Libérateur qui

_doit être l'objet_ des deſirs de tous les peuples , doit venir dans le Tem

ple bâti par Zorobabel: c'est ce qui doit relever la gloire de ce Tem

ple au deſſus de celle du premier: Vanier defideratur cunñi: gentibus ,

G- implebo domum iſlam gloriâ. C'est ce qui doit distinguer ce nouveau

Temple : c'est ce qui doit lui tenir lieu de l'or 8C de l'argent qui avoient

été prodigués dans celui de Salomon. On n'y verra point l'arche autrefois

construite par Moyſe , 8( qui n'étoit que le ſymbole de la préſence du

Seigneur; mais on y 'verra le Fils de Dieu fait homme , l'arche vivan

te en qui la plénitude de la Divinité habitera corporellement. Or ce tem

ple ne ſubſiste plus : le deſire' des nationry est donc venu; i_l y est donc

venu avant que ce Temple ſur renverſé; il y est donc venu en la per

ſonne de Jeſus-Christ , qui a luiñmême~déclaré qu'il. étoit le Fils de

Dieu , envoye' de Dieu jim Pere our ſauver les homme: , qui a prouvé

ſa miſſion par ſes miracles, 8( pécialement par ſa réſurrection 8( ſon

aſcenſion glorieuſe, après laquelle ce temple a été détruit pour ache

ver de prouver que Jeſus~Christ étoit celui qui devoit 7 être envoyé ,

qui devoit en faire toute la gloire.

 
-—ñ—-————…

 

(a) Traité des Principes de la Foi Chrétienne, Partie ll. Chap. XII. Art. I.

Qqqsl
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Dieu promet de donner la paix dans ce Temple ,- 8( cette paix n'est

point une paix limitée à certain peuple ou à certain temps. C'est la paix

ſimplement dite, la paix éternelle , constante , comprenant tous les biens,

embraſſant tous les peuples 5- c'est la réconciliation des hommes avec Dieu.

Voilà l'ouvrage réſervé au Meſſie,- voilà quel doit être le fruit de ſa ve

nue. Avant la ruine de ce Temple, cette paix doit y être annoncée ;

celui qui doit en être le Médiateur doit y paroître ; avant que ce Temple

'périſſe , cette paix doit être conclue 'dans Jéruſalem même: In loco :flo

dabo pacem. Jeſus-Christ est venu apporter cette paix; il l'a annoncée

pluſieurs fois dans ce Temple ; il en a donné le gage à ſes diſciples dans

Jéruſalem en leur donnant ſoncorpsô( ſon ſang dans la cene eucharistique;

il a ſcellé cette paix par Yeffuſion de ſon ſang dans ſa paſſion 8( ſur la

croix,- ſa mort a été le prix de notre réconciliation ; ſa réſurrection en a été

la preuve; ſon aſcenſion y a mis le dernier ſceau ,~ 8( tout étant ainſi con

ſommé , ce Temple a été réduit en cendres. Il n'est donc plus permis de

demander ſi le Meſſie est venu , ou ſi Jeſus-Christ est le Meſſie. Le lieu où

étoit autrefois ce Temple , a rendu depuis plus de dix—ſept ſiecles toutes

ces questions ſuperflues : la promeſſe est accomplie , ô( la preuve en est

manifeste , puiſque le Temple ne ſubſiste plus.

Dieu dit par le Prophete Aggée , (a) qu'il va ébranler encore une fai: Ie

ciel ô' la terre , la mer ê' le continent; qu'il agitera toute: les nations , 6

qtffalors le deſire' de tous les Peuple: viendra. L'obſcurité des premieres pa

roles commence d'être éclaircie par les ſecondes ; 8( celles-ci deviennent

plus claires encore par la liaiſon que le Prophete met entr'elles 8( la du

rée du ſecond Temple. Dagitation du ciel ê' de la terre , de la mer G- du

continent , repréſente ici l'agitation même de tous les peuples. L’agitation

du ciel C,- de la terre ſe manifeste dans la nation Juive, où le ſacerdoce 8(

la royauté, les chefs de la nation, 8( la nation entiere , éprouvent de

nouveaux ébranlements lorſque Jeſus-Christ vient opérer la rédemption

des hommes : la royauté de ce peuple s'éteint , ſon ſacerdoce tombe; di

verſes ſectes partagent cette nation; 8( c'est au milieu de cet ébranle

ment que le Christ paroît. Dieu va créer de nouveaux cieux ê( une

terre nouvelle; l'Egliſe de Jeſus-Christ va ſuccéder à la ſynagogue; le

peuple Chrétien au peuple Juif. De même la .ludée est au milieu des

nations infideles comme le continent au milieu des mers :' mais Dieu

va ébranler ler mers G* le continent: les Perſes ont ſubjugué les Chaldéens ,

mais les Grecs ſubjugueront les Perſes; les Romains ſubjugueront- les

Grecs ; la Judée même deviendra Province Romaine; 8( c'est alors que

_

I

 

(d) Saint Paul dans ſon Epirre aux Hébreux entend par ces paroles : Adfiucfime] t?

eommovela cœlum G' rerram, le changement de l'ancienne Loi 8c du premier état de la

Religion : 8c il est évident que c'est le ſens littéral de l'expreſſion du Prophete. Quad a”

tem , .ad/tue _ſé-mel , dicit , declare: molóilium transtatianem , tengudm flctorum , ur mene-w:

m que _liant immolilid. Heër. x”. 27. ~
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le dcfiré des nations paroîtra , 8( remrlira de gloire ce» Temple. Toutes

ces révolutions ſont arrivées : le ciel G- la terre , les mers 6- le continent

ont été ébranlés; 8(le Temple est détruit: le deſir-é des nations a donc paru:

Jeſus-Christ est le Meſiie. Cest ainſi que la divine Providence a mis les

preuves de notre ſainte Religion à la portée des eſprits les plus fim

ples , en les fixant à des lieux 8( à des temps dont les ſens mêmes

peuvent juger. .

Après cette importante Prophétie, le Seigneur ordonne àſon Pro

phete d'aller trouver les Prêtres , 8( de leur propoſer deux questions ſur

la Loi : (a) Interrogaſàcerdotes leg-Em. Sur cela ſaint Jérôme fait cette

réflexion: )) Conſidéreudit-il, (b) qu’il est du devoir des Prêtres , de

d: répondre à celui qui leur propoſe quelque question touchant la

D) Loi : Confidera Sacerdottzm eſſe oflícii , de lege interrogantz' rejjæonrlere.

» Celui qui est honoré du Sacerdoce , doit ſavoir la Loi; 8( s'il ne

» connoît pas la Loi, il ſe montre indigne du Sacerdoce dont il est

D) honoré: car il est du devoir d'un Prêtre de ſavoir la Loi, 8( de

:-a répondre aux questions qui regardent la Loi. Si Sacerdos est, ſàíar

n leger” Dontíni ,' ſi ignorat leger”, ipfi: ſe arguít non eflè Sacerdotem:

:z Saver-dati: enim eſt ſbire leger” , G' ad interrogationem reſpondere de

» lege. C'est auffi ce qu'on lit dans le Deutéronome , où il est dit,

» (c) que par-tout où il s’élevera dans les villes d'Iſraël quelque queſ

» tion entre le ſang 8( le ſang, entre une cauſe 8( une cauſe , en

» tre la lepre 8( la lepre , entre un ſentiment 8( un ſentiment , il

» faudra aller aux Prêtres de la race de Lévi (d) , 8( au Pontife qui ſe trou

» vera établi dans ces jours-là; 8( que leur ayant propoſé les queſ

» tions qui regardent la Loi du Seigneur , il faudra écouter leur re'

» ponſe, 8( faire ce qu'ils ordonneront ; enſorte que ceux qui ne le

:D feront pas , ſeront exterminés du milieu de leur peuple. Et afin que

)) l'on ne regarde pas cela comme une choſe commandée ſeulement

» dans l'ancien Testament , l’Apôtre écrivant à Timothée , dit auſſi (e)

D) qu'un Evêque doit être non-ſeulement irrépréhenſible, non bigame ,

ſage , chaste , grave 8( modeste, aimant l'hoſpitalité , mais encore

capable d’instruire. J'ai rapporté cela , dit ce Pere , afin que nous con

noiſſions par le témoignage de l'ancien 8( du nouveau Testament ,

qu’il est du devoir des Prêtres de ſavoir la Loi de Dieu , 8( de ré

pondre aux questions qui leur ſeront propoſées; 8( qu’il ne ſuffit pas

à un maître de garder la ſimplicité dans ſon vêtement 8( la tempé

rance dans ſa nourriture , S'il ne ſait auſſi apprendre aux autres ce

qu’il pratique lui-même :Hæc Poſùi , ut tam ex veteri , quàm ex nova

seesesss

 

(.1) Agg. n. 12. = (b) Hieron. in Agg. u. col. 1696. = (c) Deuteron. xvu. 8.

GIE”. = (d) On lit dans S. Jérôme , ad Sarerdaus G' Lei/inn: c’est ſans doute une

faute de Copiste pour ad Sdcerdote: Levin.: : c’est ce que porte le Texte Hébreu 8c la

Verſion des Septante; 8( c'est ce que la Vulgate exprime très-bien par ces mots : ad S0-1

“niam- Lavizicí geneſis. = (e) 1. Tim. 1x1. z. G' ſé”.

IV.

Suite des ré

flexions ſur la

Prophétie

d'Aggée. Re

marque de S.

Jérômeſurſo

bligatiorl du

Prêtres à l'é

gard de Fé.

rude de la Loi.
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» Teſlamento Sdccrdotum eſſe oflïcium noverimus , foire legem Dei , G- reF

)) pondere ad qua: fuerint interrogati; nec jimplicitatem G- ciborum cort

-)) tinentiam , in magiſlro ſuflicere , niſi quod ipſe facit , poffit ô- alíos

» erutlirc. Et certes , ajoute-t-il , comme je prévois que l'on répondra

que ce devoir regarde ceux qui ſe préparent dès leur jeuneſſe à

enſeigner un jour , -mais que ſouvent le jugement du Seigneur ô(

le ſuffrage des peuples élevent au Sacerdoce des hommes ſimples:

que ceux-ci ſachent au moins , qu'ayant été ordonnés Prêtres ,

ils doivent apprendre la Loi de Dieu , afin qu’ils puiſſent enſei—

zz gnet ce qu'ils auront appris ; qu’ils ſachent qu’ils doivent tra

» vailler plus à augmenter leur ſcience , qu'à augmenter leurs biens;

a) qu’ils ne doivent pas rougir d’apprendre de ceux-mêmes d'entre

)) les Laïcs qui connoîrront ce qu'il est du devoir des Prêtres de con—

)) noître ,- 8( qu'enfin ils doivent paſſer les jours 8( les nuits , plutôt à

)) l'étude des ſaintes Ecritures , qu'au calcul de leurs revenus: Saltem

)) illud habeant , ut poſlquam Sacerdotes fuerittt ordinati , ſii/cant leger”

)) Dei , ut poſſint docere quod didicerint; G' attgeant ſèientiatn magie

)) quàm opes ,* G' non erubeſcant à Laicis diſàere , qui rtoverint ea qua:

d) ad ofiicium pertinent Sacerdotum; magiſqite noEfes ô' dies in Scripturarum

)) traâatu, quàm in ratíociniis Gſùpputatione conſumant. (c Saint Jérôme au

roit encore pu appuyer cette judicieuſe réflexion par cette parole celebre

du Prophete Malachie , ou plutôt de l'Eſprit de Dieu même par la bouche

de Malachie: (a) Les levres du Prêtre _ſeront dépoſitaires (le la ſcience , G

c'eſl de ſa boitche que l'on recherchent la connoiſſance de la Loi: parce

qu'il eſt l'Ange du Dieu des années, dest-à-dire , ſon Envoyé vers les

 

v

Had-ZZ

hommes , 8( ?Interprete de ſes volontés : LABIA ENIM SACERDOTIS .

GUSTODIENT SCIENTIAM, ET LEGEM RBQUIRENT EX ORE Elus l QUI(

ANGELUS DOMINI EXERCITUUM EST.

(a) Mal”. tt. 7.

*WM*



 
 

CHAPITRE PREMIER.

Temps de la Pfſſophétie d’Aggc'e. Le Seigneur reproche aux

ſuifi' leur négligence à rebâtirſon Temple , G' leur déclare

'ue c'est là Ia cauſé de la stérilité dont ils ont c'te' affligeſis.

*ls recommencer” à bâtir la maiſon du Seigneur.

Lſſèæàxæx ann-o ſe
'ñ q' -cundo Darii

' DE* regis, in men

XÏŸÎX ſe ſexto , 'in

die" una* menſis , factum

est verbum Domin-i in

m'ann- 'Aggæi -Prophetæ ,

ad' Zorobabel filium Sa

lathiel , ducem Juda , 8(

ad Ieſum filium Joſedec,

ſacerdotem magnum, di

cens :

z. .Hæc ait Dominus

exercituum , dicens : Po

ÿ. l. e. à. d. de Darius fils (Pl-lystaſpe , .

roi de Perſe.

Ibid. c. à. d. du ſixieme mois de l'année

ſainte , qui étoit le dernier de l'année com- Ióia'. Ce Jeſus est le même

mune , 8c qui répondoit à Septembre : ce fut

après la récolte 8( la vendange.

I. XÆÎÆZXA ſeconde année du regne x. Efir. vcd'

q L Iïſde Darius', " le premier

z QE(- jsoqr du ſixiâæmſ? mois , " le

XFÏŸÎÏX eigneur a re a cette pa

role au Prophete Aggée, pour la por

ter î Zorobabel fils ” de Salathiel , chef

de uda, 8( à Jeſus " fils de Joſédec

5rali1d-Frêtre,_qui avoient ramene' les .Ïuifs

e eur' captivité; >

2... Voici ce que dit le Seigneur des

armées: Ce peuple rebuie' des difficul

ſóid. Ou peut-être, petit-fils, comme ilñ'

ſemble qu'on le doit inſérer du 1-'. Livre des:

Paralipomenes, m. 17.-”.

qui est appellé

Jofiie' file. de Jqfídec , dans le Liv-re dÎEG:

dras.



680 AGGÉE;

Dex”. xxvm.

38.

Mich. v1. x5.

,ée qu'il a rencontrée: à rebätír mon Pulus ifie dicit : Non-î

temple , dit , Pour excuſer ſa lâcheté :

Le temps de rebâtir la maiſon du Sei

gneur n'est pas encore venu.

3. Alors le Seigneur adreſſa ſa pa

role au Prophete Aggéc , 8( lui dit :

4. Quoi !le temps n'est-il pas venu"

pour vous de demeurer dans des maiſons

ſuperbement lambrifſées ? ” &cependant

ma maiſon est déſerte , " ô- perſônne

ne prend foin de la rebâtir.

5. Voici donc ce que dit le Seigneur des

armées : Appliquez vos cœurs -à con

ſidérer vos voies , ê* les châtiment: que

cette inſlzférence pour mort tenxplevousl-z

arm-és. p - . . .

6. Vous avez " ſémé beaucoup , 8(

vous avez peu recueilli ; vous avez man

gé ô( vous n'avez point été raſſaſiés ,

vous avez bu , 8( votre ſoiſ n'a point

' été -étanchée; vous vous êtes' couverts

d’habits , 8( vous n’avez point été

échauffés ; 8( celui qui a amaſſe de Par

gent , n’en eſt par devenu plus riche, parce

'qu'il l'a mis dans un ſac percé. "

.7, Voici donc ce que dit le Seigneur

des armées : A li uez vos_ cœurs àſ P? q ‘ .. _
conſiderer vos voles , G' a les corrzger.

8. Montez ſur la montagne que j'ai

choiſie pour ma demeure z apportez-y

dum venir tempus do

mûs Domini ædificandæ,
d'

3.' EI: factum est ver

burn Domini in 'manu

Aggæi Prophetæ ,' di

cens:

4. Numquid tempus

vobis eſkwuç” habitetis in

domibus laqueatis , &c

donws ifia de.ſiet'tzr.d '—"ï~ ~

5. Et nunc hæc dicic

Dominus” exercicuum :

.Ponite corda Yeſira ſu
_ per victas 'vcstrasï' ‘

ſi 6. Seminaſiis multum,

8( intuliſiis parum; co

medistis , ô( non estis ſa

tiaci ;bi-bziſiis , 8c non eſ

cis inebriati v: operuiſiis

vos , St non eſi-is calefac

ti; 8c quimercedes con

gregavit., miſic eas in ſac

culurn pertuſum. ,

7. Hæc dicic Dominus

exercituum : Ponite cor

da veſira ſuper vias veſ

tras: - , 4

8. aſcendite in mon

tem, portate ligna , 8c

7?. 4. Au lieu du mot cſ1, on lit dans

l'—l~lébreu ATM , vor , vraiſemblablement pour

ATH , ven”.

(bid. Leterme de lïotigizxal ſignifiefim

plement des maiſons couvertes :, la. plupart

Fentendcnt des maiſons ſuperbement lam

briſſées.

Ibia'. Le terme de l'original ſignifie , dé

ſolée , tout: en ruines.

jſ- 6. Hébr. lift. Janin-Mis. ..n camede~

re , . . . biëere , . . . operiſe , &c- ce qui donne

lieu de ſoupçonner qu'au lieu de zlmTu ,

ſèmirmſli: , on a pu lire ZRACM , ſêmindre

vos ,

Ióid. Hebr. autr. 8c celui

travailler , a mis ſon ſalaire

percée.

dans le même ſens. v

ui ſe loue pour

Jane une bourſe

ædificare
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.ædificate domum ;St ac

ceptabilis mihi eric , 8(

glorificabor , dicit Domi

nus. '

9. Reſpcxistis ad am

plius, 8( ecce factum est

Minus; 8( intulistis in do

*mum , 8c exſufflavi illud:

.quam ob cauſam , dicit

Dominus exercituum ?

quia domus. mea deſerra

est, 8( vos festinatis unuſ

.quiſque in domum ſuam.

; lo. Propter hoc ſuper

vos prohibici ſunt cœli,
ſi ne datent totem; &t ter

ra prohibita est , ne dater

.gel-men ſunm:

tr. ô( vocavl ſiccita

tem ſuper terram, 8( ſu

.per montes , & ſuper tri

ticum, 8c ſuper vinum,

8( ſuper oleum , 8( quæ

cumque profcrr humus,

8( ſuper homines , 8c ſu

per jumenta, 8c ſuper om

nem laborem manuum.

. u. Et audivit Zoroba

bel filius Salathiel , 8( Ie

ſus filius ..Ïoſedec ſacer

dos magnus , 8c omnes

reliquiæ populi vocem

du bois; 'f bâtiſſez ma maiſon : b( elle

me ſera* agréable , 8( j'y ſerai éclater

ma gloire , " dit le Seigneur.

9. Vous avez eſpéré de grands biens

de vos récoltes , " 8( vous en avez trouve'

beaucoup moins; vous les avez portés

à votre maiſon, 8( mon ſouffle a tout

diffipé. Et pourquoi ce malhaur vous efl

íl arrivé , dit le Seigneur des armées?

C'est parce que ma maiſon est déſer

te, " pendant que chacun de vous ne

s'empreſſe " que pour la ſienne.

to. C'est pour cela que j'ai com'

mandé aux cieux de ne point verſer

leur 'roſée ur vos plantes , ê( que j'ai.

défendu à a terre cle rien produire.

II. C'est pour cela que j'ai fait veñ

nir la ſéchereſſe ô' la stérilité ſur la ter

re , ſur les montagnes , ſur le bled ,

ſur le vin , ſur l'huile , ſur tout ce que

la, terre produit de ſon ſein , ſur les

hommes , ſur les bêtes , 8( ſur tous les

travaux de vos mains.

t2. Alors Zorobabel fils de Salathiel,

Jeſus fils de Joſédec grand-Prêtre , 8(

tous ceux qui étoient restés du peuple,

entendirent la voix du Seigneur leur

Dieu , à( les paroles du Prophete Ag

gée, que le Seigneur leur Dieu avoit

f'. 8. Autrement 8c ſelonH-lébreu: Mon- ?Interprete Sytien liſoit , UAcnD BU , G' glo

tez à la montagne du Liban , 8c apportez-en rtſficabor in ei : 8c le ſens le ſuppoſe.

lſ. 9. On lit dans Fl-Iébreu FN” , reſpi

Ibíd. Hébr. déſolée, comme au ÿ. 4.

lbid. Hébr. autr. n'a de complaiſance ,

du bois. n Les grands bois n’étoient pas com

muns dans ce pays 3 il falloir aller au Liban eere , pour ?NTM , rejpexgflis.

pour en tiret.

Ibid. On lit dans l'Hébteu UACBD , ou ſe

lon les Rabbins , UACBDH, G' glorzfleaéor: d'affection

Tome XI. Rrrr
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envoyé vers eux; 8( le peuple craignit

le Seigneur.

i3. Et Aggée l'ambaſſadeur du Sei

gneur dit au peuple de la part du Sei

gneur: " Je ſuis avec vous , dit le Sei

gneur.

i4. En même temps le Seigneur ſuſ

cita l'eſprit de Zorobabel fils de Sala

thiel chef de Juda , l'eſprit de Jeſus fils

de Joſédec grand-Prêtre , 8( l'eſprit de

tous ceux qui étoient restés du peu

ple; 8( ils ſe mirent à travailler à la

maiſon" de leur Dieu , à la mai/bn du

Seigneur des armées.

il. i3. On lit dans Yl-lébreu nMtAcvTf l'œuvre de la maiſon du Seigneur , dit au

peuple.in leg-Illon!, ou in opus , ut-être pour

BMI-ACI' HBXT , in opus dormi: , comme au Y.

Domini Dei ſoiré( ver-S

ba Aggæi Prophete; , ſ1

cut miſit eum Dominus

Deus eorum ad eos ,' 8:

timuic populus a lacie

Domini.

13. Et dixit Aggæus

nuntius Domini de nun

tiis Domini , populo di

cens: Ego vobiſcum ſum,

dicit Dominus.

r4. Et ſuſcitavíc D011

minus 'ſpiritum Zorobad.

bel filii Salathiel , ducia

Juda , 8c ſpiritum Ieſu
filii Ioſcdec ſacerdotisv

magni, 8( ſpiritum reli

quorum de Omni populo;

ôt ingreili ſunt , 8( facie

bant opus in domo D0

mini exercituum Dei ſui.

14. Ullébreu joint ici le jr. t. du

ÿ. ſuiv. Aggée renvoyé du Seigneur pour Chapitre ſuivant.
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CHAPITRE II.

Le Temple rebäti paraît beaucoup inferieur au premier; mais

ſa gloire _ſera beaucoup plus grande par Ia preſence du Me/ſi

ſie. Construction du Temple précédée des vengeances du Sciæ

gneur, ê' _ſuivie dcſês bénédictions.

x. N die vigeſima 8(

’ Iquarta menſis , in

ſexto menſe, in anno ſe

cundo Darii regis.

z. In ſeptimo meuſe ,

vigeſimâ 8( primâ men

fis , factum est verbun1

Domini in manu Aggæi

Prophetæ, dicens :

. 3. Loquere ad Zoro

babel filium Salathiel du

cem Juda , 6c ad Jeſum

filium Ioſedec ſacerdo

tem magnum , 8( ad re~

liquos populi , dicens :

4. Quis in vobis est de

relictus, qui vidit domum

' istam in gloria ſua prima?

8( quid vos videtis hanc

nunc ? numquid non ita

est , quaſi non ſit in ocu

lis vestris .P

5. Et nunc confortare,

Zorobabel, dicit Domi

l. Ls commenceront de travailler la

ſeconde année du regne de Da

rius , le vingt-quatrieme jour du ſixie~

me mois , "

z. Enſuite le vingt-un du ſeptieme

mois , le Seigneur parla au Prophete Ag

gée , 8( lui dit :

zi Parlez à Zorobabel fils de Sala

thiel chef de la tribu de Juda , " à Je

ſus fils de loſédec grand-Prêtre , 8( à

ceux qui ſont restés du peuple , 8( leur

dites :

4. Qui est celui d'entre vous " qui ait

vu cette maiſon dans ſa premiere gloiñ

re .7 en quel état la voyez—vous mainte

nant? ne paroît-elle point à vos yeux

_comme .n’étant rien , au prix de 'ce

qu'elle a été .7 "

5. Mais que cela ne vous décourage

point , Ô Zorobabel : armez-vous de ſot*

ÿ. t. Ce verſet est la concluſion du Clia- est celui d’entre vous qui ſoir resté juſÿuffl

pitre précédent auquel il est même joint dans ce jour, 8c

Hébreu.

1l'. 3. c. à. d. de 1.1 tribu de Juda , 8c dc

qui s' joignirent.

j. 4. Autrement s; ſelon l' ébrcu : Qui

tous les autres Iſraélites

ui ait vu , 8re. ,Mid. Onclit dans ?Hébreu : cMuv , m”

ill.: , vraiſemblablement pour MNau ou

MMNU , pm i114.
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Heb- xti. :6,

je , fidllement l'alliance

restés du

dit le Seigneur des armées.

6. Je garderai l'alliance que j'ai faire

avec vous ,lorſque vous êtes ſortis de

l'Egypte; " ô( mon eſprit ſera au milieu

de vous , comme je vous l'ai promis. Ne

craignez donc point que ce temple fbit

inji-'rieur à celui qui a été détruit.

7. Car voici ce que dit le Seigneur

des armées : Encore un peu de temps , ”

8( ſébranlerai le ciel ê( la terre , la

mer 8( tout l'univers , par le: prodiges

que '0péreraí.

8. Tébranlerai tous les peuples : 8( LB

DESIRÉ ,DE TOUTES LES NATIONS vtEN

DRA ; " 8( parſa preiſênce, je rempli

rai de gloire cette maiſon , dit le Sei

Û. 5. 8c 6. Autr. ſelon la Vulgate , 8l

obſervez filllemenl , ( car je ſuis avec vous,

dir le Seigneur des armées,) alz/êrveſ, di:

ue j'ai faite avec

vous, 8re. On lit dans l' ébreu AT anim,

Veróum avec la mar ue de Vaccuſatif :c'est

ce qui a donné lieu e le rapporter :ifiicite,

en mettant entre pnrentheſes les mots qui

ce, dit le Seigneur; aimez-vous de force ,

Jeſus fils de Ioſédec grand-Prêtre ; ar

mez—vous de force , vous tous qui étes

peuple , dit le Seigneur des

armées ,~ ô( travaillez avec confiance G'

avec joie, parce que je ſuis avec vous ,

nus; 8c confortare , Ieſu

fili Joſedec ſacerdos mag

ne ,- St confortare , om

nis populus terræ , dicit

Dominus exercituum ; 6c

facite (quoniam ego vo

biſcurn ſum , dicit Domi

nus exercituum ,)

6._ verbum quod pepi

gi vobiſcum , cùm egre~

deremini de terra Ægyp

ti ,* &t ſpiritus meus eric

in medio vestrûm: nolite

timere.

7. Quia hæc dicit Do

minus exercituum : Ad

huc unum modicum est ,

8( ego commovebo cœ

lum 6c terram, &t ma

re 6c aridam.

8. Et movebo omnes

genres: ET vENu-:T DE

SIDERATUS cunctis gen

tibus; & implebo domum

tente des nations; c'est le Meſſie, du con

ſentement «Les Peres 8; de nos meilleurs In

te tetes. e uis la r hétie d'A ée juſqtirà la naiſſaiice de Jeſiijs-Christ , gilg n' a

qu'environ cinq cents vingt ans. On lit L”

lHébreu USA” , 5' varient , pour um” ,

G* venin , comme Pexpriment les Septante,

qui ont lu enſuite KMDUT , deſíderia , au

lieu de xMD-t' , deſîderium : c'est le mêmeſont entre ceux-là. Peut-être qu'il faudtoit

lire : ATH Dim , Venir wróum, Je vais ac

complit l'alliance que j'ai faire avec vous ,

acc.

ÿ. 7. Hébr. autr. Encore une fois, G'

cette ſois est peu éloignée.

ÿ. 8. Le Deſiré des nations, ou, comme

porte le texte original, le deſir des nations ,

ſens , parce que dans le style des Hébreux, '

ce pluriel doit ici ſe prendre emphatiquemcnt.

Celui qui est par excellence le deſir des na

tions , de même qu'au livre des Proverbes,

ix. r. dans l’Hébreu xcMuT , sdpienriæ,

au pluriel, pour sdpienzid , celui qui est la

Sageſſe par excellence , la Sageſſe ſuprême

c. àÿd. celui qui est digne du deſir 8c de l’at- &par eſſence.
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istam gloriâ , dicit Do

minus exercituum.

9. Meum est argentum,

8; meum est aurutn, di

cit Dominus exercituum.

IO. Magna erit gloria

domûs istius novistimæ

plus quàm primæ, dicit

Dominus exercituum ; 6c

inloco isto dabo pacem,

dicit Dominus exerci

tuum. t

u. In vigeſima St quar

ta noni menſis ,, in anno

ſecundo Darii regis , fac

cum est verbum Domini

ad Aggæum Prophetam ,

dicens:

r2. Hæc dicit Domi

nus exercituum : Inter

roga ſacerdotes legem,

dicens :

r 3. Si tulerit homo car

nem ſanctificatam in ora

vestimentí ſui , 8( tetige

rit de ſummitate ejus pa

nem aut pulmentum ,

aut vinum aut oleum,

aut omnem cibum : num

quid ſanctificabitur? Reſ

pondentes autem ſacer

dotes , dixerunt: Non.

r4. Et dixit Aggæus:

Si tetigerit pollutus in

anima ex Omnibus his,

53?

gneur des armées , 6- d'une gloire qui ne

mnſîstera pas en de l'or ê' de l'argent.

9. Cependant l'argent est à moi, l'or

est auſſi à moi , dit le Seigneur des

armées: G'je pour-roi: en enrichir ce tem

le. ‘
P to. Mais ſans cet éclat emprunté, la

gloire de cette derniere maiſon ſera plus

grande-que celle de la premiere , dit

le Seigneur des armées: 8( je donnerai

la paix en ce lieu , dit le Seigneur des

armées : f] ferai paraitre celui qui ſêra

la Paix du ciel G' de la terre, 6' qui

réconciliera le: homme: avec mai.

Ir. La ſeconde année du regne de

Darius , le vingt-quatrieme du neuvieme

mois ,le Seigneur parla au Prophete Ag

gée, 8( lui dit.

n. Voici ce que dit le Seigneur des

armées: Propoſez aux Prêtres cette queſ

tion ſur la Loi.

r3. Si un homme met un morceau

de la chair qui aura été ſanctifiée au

coin de ſon vêtement , 8( qu'il en tou

che du pain ou de la viande , ou du

vin ou de l'huile , ou quelque autre

choſe à manger , ſera-t-elle ſanctifiée? "

Non, lui répondirent les Prêtres.

r4. Aggée ajouta : Si un homme qui

aura été fouillé, pour avoir touché à un

corps mort , touche quelqſſune de tou

ÿ. t3. Cette question étoit fondée ſur ce

qui est dit dans la Loi, que tout cc qui tou~

che la chair d'une victime offerte pour le

péché, ſera ſanctifié. Levit. vx. a7. 28.
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tes -ces choſes ,~n‘en ſeta-t-elle point numquid contaminabí

ſouillée? Elle en ſera ſouillée , ” dirent ſur? E5 reſponderum ſa-,

les Pretres. cerdotes , 6; dixerunt:

Contaminabitur.

. r5. Alors Aggée leur dit : C'est ainſi

que ce peuple 8( cette nation est devant

ma face , dit le Seigneur: c'est ainſi que

toutes les œuvres deleurs mains , 8(

tout ce qu'ils m'ost'rent en ce lieu, est

fouillé devant mes yeux , comme il a

Paru par la maniere dont je les ai trai

~' res.

16. En effet rappellez maintenant dans

votre eſprit ce qui s'est paſſé juſqu'à ce

jour , avant que la premiere pierre eût

été miſe au temple du Seigneur.

I7. Souvenez-vous que , lorſque vous

veniez " à un tas de bled, " vingt boiſ

ſeaux " que vous eſjzériez en 'tire-r, ſe ré

duiſoient à dix ; 8( lorſque vous veniez

au preſſoir , pour en rapporter cinquante

vaiſſeaux ” pleins de vin , vous n'en reti

‘ riez que vingt.

\Amar , 1v. *9
18. Je vous ai frappé d'un vent brû

lant; j'ai frappé de nielle ou de grê

le tous les travaux de vos mains: 8(

il ne s'est trouvé perſonne d'entre vous

qui revint à moi , dit le Seigneur.

1b. i4. Cette réponſe est fondée ſur ce qui

. I5. Et reſpondit Ag

gæus , 8c dixit : Sic po

pulus istc , 8c fic gens iſ

ca ante faciem meam , di

cit Dominus , 8( fic om

ne opus manuum eorum;

8c omnia quæ obtulerunc

ibi, contaminata erunt.

t6. Et nunc ponitc

corda vestra 'a die hac 8(

ſupra , antequam pone

retur lapis ſuper lapidem

in templo Domini:

17. Cùm accederetis

ad acervum viginti mo

diorum , 8( fierent de—

cem ,~ 8c intraretis ad tor

cular , ut exprimeretis

quinquaginta lagenas, 8e

fiebant viginti.

I8. Percuffl vos vento

urente , 8( aurugine , 8c

grandine omnia opera

manuum veſirarum ,* 8c

non fuit in vobis , qui

revcrteretur ad me , dicit '

Dominus.

Ióíd. c. rl. d. à un tas de bled amaſſé

est dit que celui qui est ſouillé , ſouillera dans l'aire, 8c qui n'eſt Point encore vanne'.

tout ce qu’il touchera. Num. xix. n. Ióid. L’Hébreu rſexprime pas le nom de

v. 17. On lit dans l’Hébreu MHHITM i” , la meſure. L'expreſſion des Septante ſuppo

cùm eſſèlzt venin: , pout Mann-cm BA! , càm ſe , SMI , [I114,

çſſnir veníentes; 8c de même plus loin, BA,

Wait-mr, pour BA] , verticale:

!bit-L On lit dans l’Hébreu FUR!! , :arca

Lzr, pour rc!! , ou Fc , legends. ’
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'19- Ponite- cordaveſ

tra ex die ista 8( in ſutu
rum, à die vigeſitrſiia 8(

quarta noni menſis : à

die , quâ fundamental

.jacta ſunt rempli Domi

ni , ponite ſuper cor veſ

trum.. .

2.0. Numquid jam ſe-ñv

men in germine est ,* 8(

adhuc vinea , 8( ficus , 6c

malogranatum , 8( ~lig

num olivæ ,non floruit?

ex die ista benedicam.

zr. Et factum est ver

bum Domini ſecondo ad

Aggæum in vigefima 6c

quatta menfis, diccns:

zz. Loquere ad Zoro

babel ducem Juda , di

ccns : Ego movebo cœ

lum pariter 8( terram.

23. ht ſubvertam ſo

lium rcgnorum, 6c con

teram fortitudinem rcgni

gentium ,* 8( ſubvertam

quadrigam , 8c aſcenſo

rem ejus 5 8( deſcendent

equi , 8c aſcenſores eo

- rum , vir in gladio fratris

ſui.

ÿ. zo. Hébr. autr. que la ſemence est en

core dans le grenier , G* nK-tpoins encore c'te'

jette? ſi” l.: lente?

Mid. Hébr. autr. n'ont pas encore pouſſé?

Ióid. On lit dans ?Hébreu Anne , beaeñ

dit-rm , peut-être pour ABRCM , óenedieam

e.: ,comme on le lit dans .le Manuſcrit

Alexaddrin du Grec des Sept-ante.

.-lt ‘ dL

t9. Mais maintenant gravez dans vos

cœurs tout ce qui ſe fera depuis ce jour

8( à l'avenir , depuis ce vingt-quatrieme

jour du neuvieme mois , depuis ce jour

où les fondements du temple ont été

jettés ; gravez , dis-je , dans votre cœur

tout ce qui ſe paſſera à l'avenir.

zo. Ne voyezïvous pas que les grains

n'ont pas encore germé? " que la vigne ,

que les figuiers, que les grenadiers , que

les oliviers n'ont pas encore fleuri? "

Mais dès ce jour je bénirai tout; " ô- tout

produira ſon fruit.

z I. Le vingt-quatrieme du même mois ,

le Seigneur parla à Aggée pour la ſe

conde ſois , ô( lui dit :

2.2. Parlez à Zorobabel chef de la

tribu de Juda , 8( dites-lui : .Pébranlerai

tout enſemble le ciel ô( la terre ;

7.3. je ſerai tomber le trône des royau

mes étrangers ; je briſerai la force du re

gne des nations ; je renverſerai les cha

riots 8( ceux, qui les montent ,- les che~

vaux 8( les cavaliers tomberont les uns

ſur les autres ; 8( le frere ſera percé par

l'épée de ſon frere. ”

ÿ. l 3. 8e z4.La plupart des Interpretes ſon

tiennent que ces promeſſes qui s'adreſſent à

Zorohabel, ne regardent à [a lettre ni ſon

temps ni ſa perſonne; mais ſeulement jeſus

Christ qui devoit ſortir de ſa race. Quel

ques~uns penſent que le Prophete annonce

ici [rs diverſes révolutions ui devoient ar

river avant la naiſſance de eſns-Clirifiſnxu
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24. En ce temps-là , dit le Seigneur

des armées , je vous prendrai en ma proñ

ſection , ô mon ſerviteur Zorobabel fils

de Salarhiel , dit le Seigneur ; 8( je vous

garderai " comme mon ſceau 8( mon ca

chet , parce que je vous ai choiſi, dit le

Seigneur des armées. \

- e

V .

le gouvernement de ceux qui furent les chefs

des Juifs depuis Zorobabel , 8L qui excrccrcnt

ainſi ſa Puiſſance :

renverſement de la Monarchie des Perſes,

'parcelle des Grecs , 8c de celle des Grecs

par celle

24. In die illa , dicit

Dominus exerciruum , aſ

ſdmam te, Zorobabelfili

Salathiel ſerve meus , di

cic Dominus 5 \Sr ponam

ce quaſi ſignaculum ,

quia ce clcgi ,— dicit Do

minus exercltuum.

Zorobabei comme repréſentant Jcſus-Chriſi;

3L ſous ce point de vue . cette prophétie em

ces révolutions ſont le braſſe tous les ſiecles juſqu'à la finder temps.

1/. 14. Amr. je vous regarderai comme

un cacher qu: l'on par” d'un.: la mai” , mah,

des Romains. S. Jérôme regarde me un ſerviteur fidele G' très-cher.

Fin dc la prophétie JAggée.
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PRÉFACE

SUR

ZACHARIE

AcHARlE &Aggéc commencerent l'un 8( l'autre de prophétiſer en

la ſeconde année du regne de ce Darius qui , ſelon que nous l’avons

montré, doit être Darius fils d’Hystaſpe : Aggée commença au premier jour

du ſixieme mois , (a) qui répond à notre mois lunaire d'Août; 8( Zacharie

au huitieme mois ,-(b) qui répond à notre mois lunaire d'Octobre. L'in

ſcription de la Prophétie de Zacharie porte qu'il étoit fil: de Barachie

ê' petit-fils d’Addo; (c) 8( c'est en ce ſens qu'il faut expliquer le texte

du Livre d’Eſdras, où il est dit qu’il étoit fils d’Addo: (rl) les He'

breux ne mettent point de distinction entre fils 8( petit-fil: ; ainſi lorſ

qu'Eſdras dit que Zacharie étoit fils d’Addo , dest-à-dire , qu'il étoit

petit-fils d’Addo par Barachie. Il ſemble qu'il ſoit ainſi nommé pour

le distinguer des trois autres Zacharies dont parle lÏEcriture , 8c dont

le premier , qui vivoit au temps de Joas , étoit fils du grand-Prêtre

Joïada; (e) le ſecond , qui vivoit au temps d'Ozias, est ſimple

ment nommé Zacharie ; (f) le troiſieme, qui vivoit au temps d'Iſaïe,

étoit fils d’un autre Barachie : (g) voilà peut-être 'pourquoi le Pro

phete est nomme' non-ſeulement fils de Barachíe , mais fils de Barachíe'

ê' petihfils d’Addo: c'est ce dernier nom qui le distingue.

Quelques-uns ont cru que ce Prophete étoit ce Zachariefilr de Ba

rachie, dont Jeſus-Christ parle, (h) 8( qui fut tué entre le temple 8(

l'autel: ô( cette opinion a été adoptée par le\P. Stilting Continua

teur de l'ouvrage des Bollandistes. Il diſcute ce point en parlant du

Prophete Zacharie , au ſixieme jour de Septembre , qui est le jour où

l'on célebre la mémoire de ce ſaint Prophete. Il prétend qu'entre les

divers ſentiments qui ont partagé les Peres 8( les Interpretes ſur le Za

—
 

(a) Agg. I. r. —_- (b) Zac/r. r. I. = (c) 1h41.: Eſdr. v. r. = (e) z. Par.

xxlv. zo. =(f) z. Par. xxvt. 5. = (gflſízi. v…. z.=(li) 111.1”. xx…. 35.

Tome XI. Ssss

1'.

Epoque de la

million de Za

charie. Noms

qui le distin

guent. Estñil

celui dont par!

le J. C.
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Il.

Analyſe des

Prophéties de

Zaclmrie z fe

lon le ſens lit.

!étai 3l immé

diaz.

charie dont parle Jeſus-Christ , le plus probable est celui qui conſiste

à' dire que ce *Zacharie est Ponzieme des petits Prophetes. Et voici ſur

quoi il ſe fonde. Le Sauveur nous donne deux marques pour diſcer

ner des autres Zacharies celui dont il reproche la mort aux Juifs : il
étoit _fils de Barachzſie , 8( il fut tue' entre le temple G l'ame-l. Quant

à la premiere marque , le nom du Prophete S'y accorde ; il étoit:
nommé de même Zacharzſie fil: de Barachie. Quant à la ſeconde, ſaint

jérôme prétend qu'elle ne convient pas au Prophete , parce que nous

n’apprenons pas dans les Livres ſaints que ce Prophete ait été tué en

tre le temple 8( l'autel; 8( il ajoute que même du temps de ce Pro

phete, à peine restoit-il quelques ruines du temple. Le Pgstilting ré

pond que l'on commença de tebâtir le temple en la _ſeconde année de

Darius fils d’Hy'llaſpe, ê( que dans la ſixieme année du même regne

l'ouvrage fut achevé. Le Prophete Zacharie vécut 8l prophétiſa du moins

juſqu'au neuvieme mois de la quatrieme année de ce Prince : on le

prouve par le texte du Chapitre Vll. ÿ. I. Ainſi rien n'empêche que

ce Zacharie ne ſoit celui qui fut tué entre le temple 8( l'autel. Il y

a beaucoup plus &apparence que ce meurtre fut fait pendant qu'on re

bâtiſſoit le temple , qu'après qu'il fut achevé car_ alors la dédicace

ayant été faire, il n'y avoit plus que les Prêtres à qui il fût permis de

s’avancer entre le temple 8( l'autel; tous les autres en étoient exclus.

Il paroît certain que c'est de l'autel qui -étoit devant le temple pro—

prement dit , que Jeſus-Christ a parlé. Le ſilence de FEcriture ſur la

mort du prophete Zacharie n'est pas une objection conſidérable; puiſ

qu'on n'y trouve pas auſſi la mort d’Iſaïe , de Jérémie , d'Amos , ni

de pluſieurs autres que l'on croit avoir été les victimes de leur zele.

Saint Etienne ne reproche-t-il pas aux Juifs que leurs peres ont per

ſecuté tous les Prophetes; 8( qu’ils ont fait mourir ceux qui leur pré

diſoient l'avènement du Juste ? (a) Quem Pmphetarum' non finit Perſe

curi paires veflri .7 _ ê* occiderunt eos qui præmtntíabant de adventu Jujií.

L’Auteur réfute enſuite les autres ſentiments tant anciens que moder

nes: nous y renvoyons ceux qui voudront examiner davantage cette

question. ~

Le Prophete exhorte d'abord ici les enfants d'Iſraël revenus de cap

tivité à retourner ſincèrement au Seigneur , (Chap. I.) ê( à ne pas

imiter leurs peres ſi ſouvent châtiés pour n'avoir pas écouté les Pro

phetes. Il voit un Ange qui ſollicite auprès du Seigneur l'accompliſ

ſement de ſes promeſſes touchant le rétabliſſement de luda 8( de Jé

ruſalem. Le Seigneur confirme ſes promeſſes , 8( en aſſure l'accom

pliſſement. Le Prophete voit enſuite quatre cornes qui repréſentent

les puiſſances qui ont affl-igé Juda 8( Jéruſalem; ô( en même temps il voit

quatre ouvriers envoyés pour abattre ces quatre cornes. Il voit un

 

(a) Act. vu. 52..
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homme qui va meſurer Jéruſalem. (Chap. Il.) Un Ange lui fait an*

noncet que Jéruſalem ſera tellement peuplée , qu’elle ne ſera plus en

vironnée de murailles : Dieu ſera lui-même comme un mur de feu

qui l’environnera: il établira ſa gloire au milieu d'elle. Le peuple de

Dieu est exhorté à ſortir de Babylone. Les Chaldéens 8( lcs autres

peuples qui l'ont afflígé , ſeront affligés à leur tour. Le Seigneur viendra

habiter au milieu de ſon peuple: la multitude des nations s'attachera

au Seigneur , ô( deviendra ſon peuple. Le Seigneur poſſédera de nouveau

Juda ê( Jéruſalem , comme ſon partage.

Le Prophete voit le grand-Prêtre Jeſus fils de Joſédec qui compa

roît devant l'Ange du Seigneur , (Chap. III. ) 8( Satan à ſa droite ,

pour l’accuſer 8C le combattre. Jeſus étoit debout revêtu d’habits ſa

les; l'Ange lui fait ôter c'es habits , 8( le fait revêtir dîhabits précieux.

En même temps cet Ange déclare àleſus que S'il obſerve les comñ

mandements du Seigneur , il gouvernera la maiſon de ſon Dieu. Enſuite

le Seigneur lui annonce par la bouche de cet Ange , qu'il va faire ve

nir celui qui est le germe promis , ou ſelon l'expreſſion de la Vulgate,

l'Orient; ( c'est le Meſſie ;) cet Envoyé de Dieu ſera comme une

pierre précieuſe qui aura ſept yeux, ou ſept faces , ô( qui ſera

taillée par la main de Dieu. Alors le Seigneur effacera l'iniquité de la

terre d'Iſraël, 8( les enfants de Jacob y jouiront de la paix. Le Pro*

phete voit un Chandelier tout d'or, (Chap. IV.) ayant ſept lampes ſur

ſes ſept branches , 8( au deſſus un vaſe qui leur communique l'huile

par ſept canaux , 8( aux deux côtés de ce vaſe deux oliviers d'ou

découle l'huile qui par deux tuyaux va ſe répandre dans le vaſe. L’An

' ge , pour lui expliquer ce ſymbole , lui déclare ſeulement que ce n'est

point dans les ſecours humains qu'il ſaut eſpérer pour le rétabliſſement

du Temple , mais qu'il faut tout attendre de l'Eſprit du Seigneur. Il

lui annonce que les obstacles diſparoitront devant Zorobabel. ; que

comme les mains de Zorobabel ont fondé ce Temple, ſes mains l'a

cheveront. Il lui laiſſe à entendre que les ſept lampes repréſentent les

ſept yeux du Seigneur , dest-à-dire , ſes ſept Anges principaux qui

parcourent toute la terre pour l'exécution de ſes ordres. Le Prophete

demande ce que ſignifient les deux oliviers : l'Ange lui répond que ce

ſont les deux oints de l'huile ſainte qui aſſistent devant le Dominateur

de la terre; ce que les Interpretes expliquent littéralement de Zoroba

bel 8( de Jeſus fils de Joſédec.

Le Prophete voit un livre volant , qui est un liwe de malédiction , 8c

qui dévore la maiſon des prévaricateurs. (Chap. V.) Il voit enſuite unava

ſe; une femme est jettée au milieu de ce vaſe; 8( une maſſe de plomb en

ferme l'ouverture. Cette femme repréſente Fimpiété de la maiſon de Juda.

Deux femmes viennent prendre ce Vaſe , 8( l'emportent dans la terre

de Sennaar. ( Ces deux femmes repréſentent les Aſſyriens 8( les Chaldéens

qui emmenerent captives les deux maiſons d'Iſraël ê( de Juda dans l’Aſſy

S s s s z ‘
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rie 8c dans la Chaldée.)Le Prophete voit quatre chariots qui ſortent d'entre

deux montagnes d'airain avec des attelages de chevaux de différentes cou

leurs. (Chap. VI.) Ces chariots repréſentent quatre vents, ou quatre

puiſſances envoyées pour exercer les jugements du Seigneur. Le Seigneur

ordonne au Prophete de recevoir l'or 8( l'argent que lui donneront ceux

qui reviennent de Babylone , 8( d'en faire une couronne pour la met

tre ſur la tête du grand-Prêtre Jeſus, en lui annonçant celui qui est appellé

le Germe (ou l'Orient, ſelon l'expreſſion de la Vulgare.) Celui que

le Prophete annonce, bâtira un Temple au Seigneur ,- Jorobabel 8(

Jeſus fils de Joſédec le repréſentent; en lui ſe trouveront réunis le

Sacerdoce 8( la Royauté : c'est évidemment le Mestie.

Les Juifs voyant rebâtir le Temple, envoient demander aux Prêtres ,

s'il faut continuer d'obſerver le jeûne établi en mémoire de ſa destruc

tion. (Chap. VII. ) Le Seigneur leur fait déclarer que les jeûnes qu'ils

ſe ſont impoſés à l'occaſion de la ruine de Jéruſalem 8( du Temple , ne

lui ont point été agréables , parce qu'ils n'ont point été faits pour l’a

mour de lui. Juger ſelon la vérité , exercer la miſéricorde , n'opprimer

perſonne, est ce que Dieu recommande 8( préfere à tout. C'est pour

n'avoir point écouté ſur cela la voix des Prophetes , que les enfants d'Iſ

raël ont été diſperſés parmi les nations , 8( leur pays réduit en ſolitude.

Le Seigneur déclare qu’il aime Sion d'un amour de jalouſie qui le rem

plit dindignarion contre ceux qui l'ont opprimée. (Chap. VIII.) Il an

nonce qu’il Va revenir habiter au milieu de Jéruſalem qui ſera dé

ſormais une ville fidele : la paix y régnera ,- le Seigneur y raſſemblera

ſon peuple diſperſé. Comme les 'deux maiſons d'Iſraël 8( de Juda ,

étoient devenues un objet de malédiction 'parmi les peuples , elles y

ſeront déſormais en bénédiction. Le Seigneur comblera de biens Jé

ruſalem 8( Juda. Leurs jours de jeûne ſeront changés en des jours

de joie. Les peuples étrangers sempreſſeront d'aller rendre hom

mage au Seigneur dans Jéruſalem. Dix hommes d'entre les peuples

infideles s’attacheront à un homme de Juda pour adorer avec lui le

Seigneur.

Le Prophete annonce la déſolation de la Syrie, (Chap. IX.) de la

Phénicie 8( de la terre des Philisthins. Il déclare que la terre des Philiſ

thins ſera réunie à celle de Juda. Il annonce la venue du Meſiie. Il dé

clare qu'alors il n'y aura plus de diviſion entre Ephraïm 8( Juda. Le

Meſſie apportera la paix aux nations mêmes , 8( il étendra ſon em

pire dans tout l'univers. Les captifs d'Iſraël 8( de Juda ſeront mis en

liberté. Le Seigneur ſuſcitera les ,enfants de Sion contre les enfants de

!avan , (dest-à-dire , contre les Grecs.) Il paroîtra au deſſus d'eux, 8(

fera tomber leurs ennemis ſous leurs pieds. Il les comblera de ſes

biens les plus excellents. C'est au Seigneur , 8( non aux idoles , qu’il

faut_ s'adreſſer pour obtenir ce que l'on deſire. (Chap. X.) La colere

du Seigneur s'est allumée contre les Pasteurs; mais il viſitera le troupeau
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dans ſa miſéricorde. C'est de Juda que ſortira l'angle , le pieu , l'arc

ô( les Intendants des ouvrages. Les enfants de Juda ſeront comme de

vaillants ſoldats. Le Seigneur fortifiera la maiſon de Juda , ô( ſauvera

la maiſon de Joſeph : les enfants d‘Ephraïm ſeront comme de braves

guerriers. Le Seigneur les raſſemblera 8( les ramenera 'dans leur pays ,

malgré tous les obstacles. - .

Le Prophete annonce l'incendie du \Temple 8( la ruine de Jéruſalem

par les Romains. (Chap. XI.) Le Seigneur lui ordonne de paître en

ſon nom les brebis de ſon troupeau , qui étoient expoſées à la négli

gence 8( à la dureté des mauvais Pasteurs. Le Seigneur annonce de nou

veau la ruine des Juifs , 8( déclare qu'il les abandonnera dans ſa colere

entre les mains de leur roi , ( c’est—à-dire, entre les mains de l'Empereur

Romain , qu'ils reconnurent eux-mêmes pour leur unique roi en rejertant

Jeſus-Christ. ) Le Prophete prend la qualité de Pasteur , 8( devient la ~

figure de Jeſus-Christ. Il prend en main deux houlettes , dont il appelle

l'une , la douceur, pour marquer les biens dont Dieu auroit comblé le

peuple Juif, s’il lui eût été fidele ; 8( l'autre , le: cordons' , pour marquer

l'union fraternelle qui devoit être entre les deux maiſons d'lſraël 8( de

Juda z( dest-à-dire , entre les deux peuples , le peuple ancien 8c le peu

ple nouveau. ) En un mois , il retranche trois Paſieurs. La plupart de

ſes brebis n'ont que du dégoût pour lui :il déclare qu'il ne ſera plus leur

Pasteur ,- ô( en même temps il briſe la houlette appellée la douceur , pour

montrer qu'il rompt l'alliance qu'il a faite avec les peuples en faveur

des Juifs , enſprte que déſormais tous les peuples ſe ſouleveront contre

eux ,- 8( ceux qui lui étoient demeures fideles , reconnurent que c’étoit,

un' ordre très-juste du Seigneur. Enſuite le Prophete repréſentant tou

jours Jeſus-Christ , propoſe à ſon troupeau de lui donner la récompenſe

quiæxlui est dûe z ê( ſon troupeau lui donne trente pieces d'argent;(ce

qui est le même prix que les Juifs donnerent à Judas , lorſqu'il leur livra

Jeſus-Christ.)Le Prophete reçoit ordre d'aller porter cet argent dans

le Temple, 8( de le donner à un ouvrier en argile : (Sc ce fut ainſi que

Judas ayant reporté aux Princes des Prêtres les trente pieces d'argent ,

ils en acheterent le champ d'un potier.) Alors le Prophete rompt ſa

houlette appellée les cordons , pour marquer que le Seigneur romproit

ainſi l'union fraternelle qui devoit être entre Juda 8( Iſraël ; (c'est-à

dire , entre les Juifs fideles dont il alloit former les prémices de ſon

peuple nouveau , 8( les Juifs incrédules qui étoient les restes de l'ancien

peuple qu'il alloit abandonner.) Le Seigneur ordonne enſuite au Pro

phete de prendre toutes les marques d'un Pasteur inſenſé : il déclare qu'il

ſuſcitera ſur la terre un Pasteur inſenſé qui négligera ſon troupeau ; 8C

en même temps il annonce le jugement qu'il exerceta ſur ce Pasteur

infidele. î

Le Prophete annonce la ruine de tous ceux qui s’éleveront contre
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lll.

Réflexions ſur

les Prophéties

de Zacharie :

mystere-s 8c

Jéruſalem. (Chap. XII.) Tous les peuples äaſièmbleront contre Jéru

ſalem ; mais le Seigneur les frappera d'étourdiſſement 8( de frénéſie.

Les chefs de Juda ſeront comme un feu qui dévorera leurs ennemis. Le

Seigneur ſauvera lui-même les villes de Juda , ô( ~il prorégera les habi

tants de Jéruſalem : il réduira en poudre tous leurs ennemis. Il répandra

un eſprit de graccs S( de prieres ſur la maiſon de David 8( ſur les habi

tants de Jéruſalem :ils pleuteront celui qu'ils auront percé , ô( il y aura

un grand deuil dans Jéruſalem. En ce même temps il v aura au milieu de _

Jéruſalem une fontaine ouverte pour s'y purifier. (Ch. Xlll.) Alors les

noms des idoles ſeront abolis : s'il s'éleve encore quelque faux Prophete ,

il ſera puni par ſes proches mêntes. Le Prophete paſſe enſuite à un autre

objet , dest-à-dire, à Jeſus-Christ conſidéré au temps de ſa paſiîon. Le

Pasteur ſera frappé , 8( les brebis ſeront diſperſées : mais le Seigneur raſ

ſemblera enſuite 'les petits de ſon troupeau. Alors deux partis ſeront re—

tranchés 8C périron: : (c'est le retranchement de la Synagogue 8( la ruine

du Paganiſme :) un troiſieme parti demeurera :-(c'est l'Egliſe de Jeſus

Christ.) Ces derniers paſſeront par le feu , 8( ſeront éprouvés comme

l'or : (cela marque les perſécutions des trois premiers ſiecles.) Ils invo

queront le Seigneur, ô( le Seigneur les exaucera : ils regarderont le

Seigneur comme leur Dieu , ô( le Seigneur les regardera comme ſon

peuple. Le temps viendra où les nations saſſembleront contre Jéruſa

lem : (Chapitre XIV.) la ville ſera priſe , 8C une partie du peuple em

menée en captivité. Le Seigneur viendra lui-même combattre con

tre ces nations. Il poſera ſes pieds ſur la montagne des. Oliviers , qui

ſe diviſera de l'Orient à l'Occident 8( du Nord' au Midi. Le Sei

gneur paroitra alors , 8( tous ſes Saints avec lui. En ce jour-là il n'y

aura point de lumiere; il n'y aura que froid 8( gelée. Il' y aura un

jour qui ne ſera ni jour ni nuit; ô( ſur le ſoir de ce jour, la lumiere

paroîtra. En ce temps-là , il ſortira de Jéruſalem des eaux vives qui

ſe répandront dans les deux mers Orientale 8( Occidentale. Alors le

Seigneur ſera le ſeul Roi de toute la terre. Jéruſalem ſera rebâtie 8C

habitée , ô( ne ſera plus frappée (Panarhême. Toutes les nations qui

ſe ſeront élevées contre Jéruſalem , ſeront frappées des vengeances du

Seigneur. Tous ceux qui ſeront restés d'entre ces peuples viendront lui

rendre hommage toutes les années dans Jéruſalem-r; s'ils y manquent ,

la pluie ne tombera point ſur leurs terres. En ce temps-là les orne

ments mêmes des chevaux 8( les vaſes mêmes à mettre ſur le feu

ſeront conſacrés au Seigneur: ô( il n'y aura- plus de Chananéens dans

la maiſon du Seigneur.

Entre les différents objets que préſentent les Prophéties de Zacharkie,

on peut en distinguer deux principaux : les Prophéties qui' regardent

littéralement 8c immédiatement le Meſſie ; les promeſſes ſiguratives faites

a Jéruſalem 8C aux d'eux maiſons* d'Iſraël ô( de Juda. —
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Ecoutez , ô Jeſus grand-Prêtre , dit le Seigneur , (a) vous 6- vos dml-Sinstmctíong

qui ſont auprès rie vous, qui ſont des hommes établis pour figues : Je qu'elles ren

vais faire venir -le rme qui est mon ſerviteur. Et voici la pierre que fiî”

j'ai miſe devant Je u: : il y a ſept yeux _ſur cette unique pierre. .ſe lales Prophéties

tailler-ai moi-méme , dit le Dieu des armées : ê- jſieffactrai en un jour íluié 'legffldënï

Tiniquire' de cette terre. En ce jour-là , dit le Dieu des armées , l'ami ap- ÂLŒÎÃÏHÏÃËÎÏC

pellera [bn ami fou: ſa vigne G* ſou; ſon figuier. Au lieu de ces mots : 'flfflîle Meſ

.ſe vais faire venir le germe qui est mon ſerviteur; la Vulgare porte : Je ſie'

vais faire venir l'Orient qui est mon firviteur. (b) L'expreſſion des Sep

tante (c) pourroit être priſe en ce ſens. Et ſelon l'expreſſion du ſaint

vieillard Zacharie pere du Précurſeur de I. C. ce divin Sauveur est

lui-même cet Orient qui est venu nous viſiter d'en haut , (d) pour éclai

rer ceux qui étoient enſévelis dans les ténebres 8( dans l'ombre de la

mort ', 8( pour conduire nos pieds dans le chemin de la paix. Mais

l'expreſſion de l’Hébreu est la même que celle que Jérémie emploie

deux ſois en annonçant l'avènement du Meſſie, 8( que notre Vulgare

même exprime par le mot Germen , qui ſignifie germe : Le temp: vient ,

'dir le Seigneur par la bouche de lérémie , (e) où jefuſèiterai à David

'un genne juste, CERMEN JUSTUM ,' ou un germe de justice , GERMEN Jus

TITIÆ. Il est remarquable que les Septante emploient ici la même ex

preſſion qu'ils ont employée dans la Prophétie de Zacharie .~ ce qui

pourroit donner lieu de croire que par cette expreſſion ils n'entendoient

pas en ces deux endroits ce que nous entendons par l'Orient , mais ſim

plement un germe ,~ car c'est ce que peut auſſi ſignifier l'expreſſion

Grecque qu'ils emploient. Le même terme employé par Zacharie 8(

par Jérémie ſe trouve auſſi dans Iſaie: (g) En ce temps-là le germe du

Seigneur ſera dans la magnificence ô- dans la gloire: IN DIE u.” Eau'

'GERMEN Dom… IN MAGNIFICENTIA ET cron”. Le Seigneur annonce

donc par la bouche de Zacharie ce germe qu'il avoit promis par la bou

che d’lſaïe 8( de Jérémie ; dest-à-dire , le Meſſie même, ce rejeton qui

'devoit ſortir de la racine de Jeſſé, (h) 8: ſur lequel devoit ſe repoſer

l'Eſprit du Seigneur , l'Eſprit de ſageſſe 8( d'intelligence , l'Eſprit de

conſeil 8( de force , l'Eſprit de ſcience 8( de piété , l'Eſprit de la

crainte du Seigneur. C'est ce qu’Iſaïe avoit dit du Meſſie : 8( c'est ce

que le-Seigneur dit de lui par la bouche de Zacharie , en comparant

 

(d) Zezlx. t”. 8. G* ſêqq. (b) Vulg. Etre Mim ego ddffttcamſêrvum meum aria/rum.'
= (c) Sept. Aleſſi: ich? :Mi ;i701 'Niv ÆŸÀÊU u.” ívatiohliv. = (d) Luc. I. 78. I/Îſitdvitfla:

,Oriens ex alto, illuminer: /ulr gui in :enebris O' in umbm morris ſèdent , ad dirige/rdc.:

pedes rio/Iſo: in viem pee-is. = (e) Jerem. xxt”..5. G' xxx…. r5. = (f) Sept.

Aimer-ſeed T.; Aauid' aiveflomiv Étudiant.: (g) Iflt'. 1v. l. 7:"- (Ã) Iſin'. xr. l. G' ſeçç. .Et

egredierur virgd de redire ſe e, G' flo: de redire :ju: afiender : G' requie/cn flip” eum

Spiriru: Domini , JPÎrÎIuXſÎÛADie-nria G' intellectus , spirirus con/illi Gffàrriludinis , .Spiri

M5 ſéíenríæ G' piemris : G* repleóit eum Spirilur limonis Domini.
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ce germe à une pierre précieuſe taillée de telle ſorte qu'elle préſent!

ſépt côtés ou ſept faces différentes : car c'est ce que ſignifient dans le

style des Hébreux les ſèptyeux de cette pierre. Ces _ſept yeux ou ces

ſept faces repréſentent les ſept dons de l'Eſprit de Dieu répandus dans

toute leur plénitude ſur ce rejeton , ſur ce germe , qui est le Meſſie

même. C'est auſſi ce qui ſe trouve vérifié dans la perſonne de Jeſus~

Christ , qui étant né de la race de David ſelon la chair , a reçu ſans

meſure l'Eſprit de Dieu. (a C'est Dieu qui taille-ra lui-même cette pierre :

c'est Dieu qui a formé lui-même par ſon Eſprit l'humanité ſainte de

Jeſus-Christ. Et j'efl'acerai en un jour l'iniquité de cette terre , dit le Sei

gneur. Dieu promet d'envoyer le germe qui est ſon ſerviteur , 8( en

même temps il promet d'effacer l'iniquité de ſon peuple: 8( c'est par

ce germe même qu’il effacera l'iniquité de ſon peuple: Vou: l'appel

lerez .Taz/us , dit l'Ange parlant à Joſeph , (b) parce que ce ſëra lui

quiſàuvcra ſàn peuple , G' le délivre-ra de _lès péchés. Et cette œuvre s'o~

pérera dans un ſeul jour; in die una: c'est la mort même de Jeſus

Christ ,- qui dans un ſeul jour a conſommé cette grande œuvre : car

par une ſeule oblation , (c) il a conſommé 8( rendu parfaits pour

toujours ceux qu'il a ſanctifiés. Enfin en ce temps-là l'ami appellerajim

amiſàlzrſà vigne ê' ſbus ſim figuier: les hommes jouiront enſemble des

avantages de la paix , 8( ils goûteront toutes les douceurs d'une amitie'

ſincere. Jeſus-Christ en nous réconciliant avec Dieu , nous a donné la

paix; (d) 8( une paix d'autant plus excellente qu'elle est plus intime

ô( plus intérieure , une paix qui ſurpaſſe tout ſentiment : (e) 8( il a

répandu' dans le cœur de ſes premiers diſciples une charité ſi tendre 8(

ſi parfaite, qu’ils n’avoient tous qu’un cœur 8( qu'une ame , 8L que

tout ce qu’ils poſſédoient , étoit commun enrr’eux, enſorte que nul

ne conſidéroir ce qu’il poſſédoit comme étant à lui en particulier :

(f) l'homme invitant ainſi ſon frere 8( ſon ami à manger avec lui le

fruit de ſa vigne 8( de ſon figuier.

Je pourrois inſister ſur cette autre parole de Zacharie: ( g) Fille de

Sion, fizyez comblée de joie ; Fille de Jéruſalem , pouſſez dcr cri: d'a

légreſſe ,- voici votre roi qui vient à vous : c'est le Roi juste ,~ c'est le Sau

veur .~ il est doux G' humble : ê' il est monté ſûr une âneſſe ê' le

 

(a) ſad”. I”. 34. Quem enim mi/ù Deus , verb.: Dci loquilur : non enim da' mcnſumm

'larDcus .ſpiritum = (6) 111au- 1. 2l. Vac-Ibis nomen ejus Jeſum: zjſè enim _ſix/vlan

fui” popular” ſizum à pend/ris comm. = (c) ÿHeór. x. 14. Und enim ablation: canfllmr

mar/it in _ſêmpiternum flnctificdtor. ._-—_. (d) Ram. v. l. Jtd/lific-zti ergo ex fit!! [mum /M

beamlts ( Gr. nabemus) da' Deump” Dominant nq/Irum 'Jcſidm Chri/Item. ._-—~_. (e) Phil. lv.

7. Pax Dei que exſupeml amnemſënſhm. = (f) Act. 1x. 44. Omnes etiam gui (rede

ëant , :mnt pariur, G' lxlbebanë omnia cammunid, E: 1v. 3l. .lllultírudiníx autem :mien

tium er.” car unum G* anima une : nec quiſguum earum 91m pqlfidebat , aliguidſäam :fè

dial.” 3 ſêd cran: illi: omnia communia.= (g) Zdia/x. 1x. 9. - v

poulain
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poulain d'une dnefle. Je pourrois faire remarquer que ce fut ſur une ſem

blable monture que Jeſus-Christ fit ſon entrée dans Jéruſalem au milieu

des acclamations du peuple , 8c que , ſelon les Evangélistes , c’étoit pré

ciſément l'accompliſſement de la Prophétie de Zacharie: (a) Cependant

les Diſciples , dit ſaint Jean , (b) ne firent point d'abord attention à cela :

mais quand Jeſus fut entre' dans ſa gloire , ils ſé ſàuvinrent alors que ces

'choſes avoient été écrites de lui , ô- que ce qu'ils avoient fait àſon égard,

en étoit l'accompliſſement. La remarque que fait ici cet Evangéliste est

elle-même bien digne d'attention. Ce qui arriva alors aux Diſciples de

Jeſus-Christ est ſouvent arrivé à ceux qui ſont venus après eux, ô( nous

arrive encore ſouvent à nous-mêmes. Les oracles des Prophetes s'ac

compliſſent ſouvent' ſans que l'on y penſe : on y contribue même quel

quefois , 8( on ne le voit pas : enſuite le temps vient où l'on reconnoît ,

mais quelquefois trop tard , que ce qui est- arrivé, n’étoit que l'accom

-pliſſement de ce qui avoit été prédit.

Je pout-rois encore inſister ſur ce que dit le Seigneur par la bouche

du même Prophete : (c) O épée , reveille-toi pour frapper mon Pasteur ,

pour frapper cet homme qui m'est attaché , dit le Dieu des années :frappe

le Pasteur, Ô' que les brebis ſoient diſperſées ; G' enſuite je raménerai ma

main ſur les petits. Jeſus-Christ même , la veille de ſa mort, fit re

marquer à ſes Apôtres le prochain accompliſſement de cette parole ,

lorſqu'il leur dit : (d) Je vous ſerai à tous cette nuit une occaſion de

ſcandale Ô' de chûte :cbr il est écrit : Je frapperaí le Pasteur , G les

brebis ſeront diſperſées. Er auparavant il leur avoit déjà dit: (e) Le

temps va venir , G- il est déjà Venu , où vous ſerez diſperſés chacun dc

ſon côté , 6- où vous me laiſſé-rez ſeul : mais je ne ſuis pas ſeul, parce

que mon Pere est avec moi.

Mais je viens à. un autre texte qui mérite une attention ſinguliere ,

c'est celui où le Prophete , après avoir annoncé les vengeances qui de

~voient tomber ſur les Juifs après la mort de Jeſus-Christ , exerce par

l'ordre du Seigneur les fonctions de Pasteur pour repréſenter Jeſus-Christ

même le ſouverain Pasteur : (f) Ouvrez vos portes , ô Liban; ê* que

le feu dévore vos cedrenſàpinr, pouſſez des hurlemerm , parce que les

'cedresſànt tombés ; ceux qui étoient les plus distingués, ont été eux-méme:

renverſés: chênes de Bet/Ein, faites retentir vos cris , parce que ce bois ſi

_fort est abattu. Saint Jérôme 8C la plupart des Interpretes conviennent

que tout cela a rapport à la ruine de Jéruſalem 8( du Temple par les

Romains depuis la mort de Jeſus-Christ. Le Liban , ces cedres ſi élevés ,

 

(.1) Md”. xxx. 4. 5. 10.1”. x”. r4. r5. = (b) Joan. x”. r6. Hd; non cognoverant

Diſcípnli :ju: primàm : lira' quando glorrfieetus est .ſt-ſin , :une record-ni ſim! , qui.: htc

cran: ſèriptrî de eo , G' /uufecerunt ei. = (c) Zac/i. x1”. 7. = (d) Men. xxvt. 3l-

Ilrrc. XIV. 27. = (e) J04”. xvr. 3z.=(f) Zee/ur. Xl. r. r..

Tome XI. T t tt
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- conſumés par le feu: Jéruſalem vit ſes murs forcés par les Romains,

cette forêt ſi ſorte , c'est Jéruſalem même 8C ſon Temple .* (a) ces

Papins, ees chênes de Baſan ; ce ſont les autres villes de la Judée. Le, ~

Liban fut obligé d'ouvrir ſes portes; 8( ſes cedres .furent abattus 8E _

ê( le feu couſu-ma ſes maiſons , ſon Palais , ſon Temple. La voix la

mentable des pasteurs fe fait entendre; (b) parce que ce qu'ils avoient de

plus beau a été def/blé : les lions font retentit' leurs rugiſſements , Parce que

les river uperbes du Jourdain- (c) ont été rat-agées. Ces pasteurs qui

ſont entendre leurs cris , ces lions qui font retenrir leurs rugiſſements,

ce ſont les chefs de la nation Juive , dest-à-dire , les Princes des Prê

tres 8( les Sénateurs du peuple. Les rives ſuperbes du Jourdain où

ces lions ſe retiroient parmi les bois 8( les buiſſons dont elles étoient

couvertes , repréſentent encore Jéruſalem même où habiroient ces lions

dont parle le Prophete , dest-à-dire , les Magi-strats , les Sénateurs; 8(

en même temps , où étoit élevé ce Temple qui étoit ce que les paſ

teurs , dest-à-dire , les Princes des Prêtres , avoient de plus cher 8( de

plus magnifique. Ces rives ſuperbes furent ravagées ;ce lieu magnifique

ſut déſolé: Jéruſalem fur foulée aux pieds , 8( ſon Temple fut dé

truit. Le Prophete continue : (d) Voici ce que dir le Seigneur mon Dieu z

Pazfiz cer brebis expoſées à laboucherie ,* car leurs maîtres les égar

gentſim:ſcrupule : (e) ceux qui les vendent, di- em -.' Béniſèit Ie Seigneur;

nou-S nous enrichzſſons '. ê' leurs pasteurs ne les épargnent Point. Et moi

je fflépargnerai plu: le: habitants de cette terre , dit le Sci eur : mais'.

je le; livrerai entre les mains les un: des autres , ê* entre i? mains de
leur roi: leur terre ſèraîcomme briſée Parler coups , G' je ne. les délivrer-ai

_ Point dela main de ceux qui le: opprimeront. Jeſus-Christ est lui-même

ce Pasteur repréſenté par le Prophete: c'est lui que le Seigneur envoie

paître ces brebis expoſées à la boucherie : ê( ces brebis ſont celles de

la maiſon d'Iſraël, auxquelles Jeſus-Christ fut envoyé , ſelon qu'il le

'dit lui-même. (f) Il est venu paître ces brebis que leurs pasteurs laiſ—

ſoient périr par leur négligence , qu'ils égorgeoient par leurs doctrines

îperverſes , qu-’ils vendoient en trafiquant de leurs ames , (g) dest-à-dire ,

en les abandonnant aux ténebres de leur &eſprit à la corruption de

.leur cœur ,. pour ne penſer qu'à s'enrichir par leurs préſents 8( par

 

(a) Ezéchiel' dans une autre occaſion , 6c ſous un autre point de vue , compare auſſi Jé

ruſalem au Liban : Aquila grandia' . . . . venie ad Lib-mum . . . . IVe/Lili.: gaie' [sta ſignifi

cent] . . . Ecce venit rex Babylon” in Jeruſalem. Ezec/r. xv”. 3. 12. = (b) Zfiſhdlf-I

xi. 3. = (c) Litt. ſuperbia .lord-Mir, i. e. uperbus Jordanir rim” , ſelon ce qui est?

dit deux ſols dans jérémieLEcce quaſi lea dflſndn de stdperbia Jordanie , i. e. de ſuper

bi: Jordani: ſíllis. Jerem. xux. 19. G' t.. 44. = (d) Zac/mr. xl. 4. O jeçq.

= (a) Vulg. occidebanl/G' non dclebanr. Hebr. litt. otridunz G' nan delinyuun: , i. e. nal;

purent dclilzquere. = (f) Math/XV. 24. Non ſum Miſſa: nil/l' ad over. que etrier-um doo

mis Ifiael. :a (g) l. Pe”. u. 3— .De 1106i: negoriabuſituſ.



SUR ZACHARIE. e99

leurs offrandes.~Mais enfin l'envie 8( la violence des pasteurs , 'l'inde

cilité 8( Fingratitude des brebis , attirerent les vengeances du Seigneur;

il réſolut de ne plus épargner les habitants de cette terre : il les abanñ

donna entre les mains les uns des autres; différents partis s'étant for

més entr'eux S'entre-détruiſoient mutuellement , juſqu'à ce qu'enfin_ le

Seigneur les livra tous entre les mains de leur ro~i , dest-à-dire , de

L'Empereur Romain , ſous la domination duquel ils étoient, ê( dont»

ils avoienr dit eux-mêmes : (a) Nous n'avons point d'autre roi que Cé/àr.

Leur terre fut comme briſée _par les coups de la justice divine ; 8( le

Seigneur ne les délivra point de la main de ceux qui les opprimoient:

leur pays fut accablé de maux ; la colere de Dieu tomba_ ſur eux ,

ils paſſerent par le fil de l'épée ; ils furent emmenés captifs 8( diſ

perſés dans toutes les nations. (b) Le Prophete obéit à l'ordre du

Seigneur: Je devin: done , cOntinue-t-il , (c) le Pasteur Je cer brebis

expoſées à la boucherie: ê' Pour cela , ô pauvres du troupeau , je pri:

deux houlette: , dont jïrppellaí l'une, LA DOUCEUR , (d) G- Fautre, LEs

cQRDONS : (e) G' je pr” ſoin de aître le troupeau. C'est toujours Jeſusë

Christ qui est ce Pasteur repré cnté par le Prophete : les pauvres du

troupeau , ce ſont ces Juifs fideles, ces vrais Iſraélites , qui avant que

Jeſus-Christ parût , gémiſſoient dans l'attente de ce Pasteur unique que

le Seigneur devoit enfin leur ſuſciter. (f) Jeſus-Christ vint donc paître

ce troupeau: 8( il vint ayant en main deux boulettes; l'une appellée la

douceur; 8( l'autre , les_ cordons ;. l'une 8( l'autre , ſignes des biens dont

il auroit comblé les Juifs , s'ils avoienr été dociles à ſa voix. La ſuite

de la Prophétie fait connoître plus distinctement ce que fignifioient

ces deux boulettes. Le Prophete continue : (g) Je rezranchai troie

pasteurs en un mai: : mon ame ſe reſſerra à leur égard; ô' leur ame

n'eut que du dégoût Pour moi. (h) Et je dir : Je ne ſérai plus votre

Paſteur: que celle: qui meurent , meurent; que celle: qui/Sram* retranché”,

ſoient retranchées; Ô' que celles qui resteront , ſé dévorent les une: les

autres. C'est Jeſus-Christ qui retranché ces trojs pasteurs : ô( ces trois)

pasteurs retranchés en un mois peuvent repréſenter trois Pontifes qui

furent ſucceffivement dépoſés dans une même année vers le temps où

éclaterent les vengeances du Seigneur ſur .léruſaleny (r) L'ame de la

 

(a) Jeu”. xix. 15. Non hdlæemus regem nrst' Ceſu-rem. :(11) Luc xxl. 23. 14. Eric

,enim preſſing magna ſuper terram , G' ira populo liuíc: G' eden: in 0re glddíí , O cdptiví

dlltlnlllſ i” omnes gent”. = (c) Zadr”. xl. 7. z (d) Vulg. Deſert-n. Hebr. ny]

Amçznildlem. = (el Vulg. Fu/zímlam. Hcbr. D'un Faniculor. ::- (f) Eſet/r. xxxrv.

23. E! ſuſcitdóo ſuper e.” pajiorem [Umm qui past-n us. =- (g) Zac/ier. I”. 8. 9.

:: (/1) Vulgrſiguidcm G' .mime eorum variait i” me. Hebr. Cv' etiam dnimd eorum .zflí

divít in me. ._—__ (i) D. Calme: penſe que ces trois Pontiſcs peuvent être Iſmaël ls de

Phabéc , Joſeph ſurnommé Cabéï, 8c Ananus fils d'Ananus, qui furcntlſuccestivement dé

poſés dans la même année, 62e. de l'Eté Chr. Vulg. quatre ans avant l'éclat des vcn

geances du Seigneur ſu: léruſalem. _ ~

T t t t z
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plupart des Juiſs, n'eut que du dégoût pour JeſuS—Christ ; ô( l'ame de

Jeſus-Christ ſe reſſerra à leur égard. Il dit: Je ne ſerai plus le Paſteur

de ces brebisî: que celles qui meurent , meurent; G' que celles qui ſeront

retranchées ,ſoient retranché”. Les vengeances du Seigneur éclaterem

ſur ce peuple; 8( ceux qui échappés aux premiers malheurs , ſe trou

verent renfermés dans Jéruſalem aſſiégée par les Romains , ſe dévo~

rerent les uns les autres , non-ſeulement par les violences qui s’exerq

cerent entre les différents partis qui les diviſerent , mais encore par les

excès mêmes de fureur ô( dïnhumanité auxquels ils ſe porterent dans

cette famine horrible à laquelle ils ſe trouverent réduits. Le Prophete

ajoute: (a) Je pri: la houlette appellée LA DOUCEUR , G' je la rompís

Pour rompre (b) ainſi l'alliance que j'avais faire avec tous les peupler:

cette alliance fut donc rompue en ce jour-là; G* les Pauvres du troupeau

qui Î/eilloient auprès de rnoi , reconnurent que c’étoit l'ordre du Seigneur.

Cette houlette appellée la douceur , repréſentoit donc la douceur de la
ſſpaix qui devoit être la récompenſe de la fidélité des Juifs à l'égard

de Jeſus-Christ. Si les Juifs euſſent été dociles à la voix de ce divin

Pasteur, il les auroit conduits avec la houlette appellée la douceur;

il auroit conſervé 8( fortifié l'alliance qu'il avoit faite pour eux avec

tous les peuples : il auroit conſervé ou même augmenté en leur faveur

les diſpoſitions de paix qu'il avoit miſes à leur égard dans le cœur des

peuples avec qui ils étoient unis. Mais ils reſuſerent d'écouter ſa voix;

8( alors la houlette appellée la douceur, ſut rompue ,~ tous les peuples

conſpirerent contr’eux :ôc les pauvres du troupeau qui veilloient au

près de leur Pasteur , les humbles diſciples de Jeſus-Christ qui lui de

meurerent fideles , reconnurent que c’étoit l'ordre de Dieu. Le Pro

phete pourſuit : (c) .ſe leur dis: Si vous le trouvez bon , donnez-moi

ma récompenſe; ſinon , ne le faites pas. Ils peſerent alors trente piece:

;Pargent pour ma récompenſe. Et le Seigneur me dit : Allez donner au

Potier (d) ce! argent , ce beau prix auquel ils m'ont apprétié. .ſe pri: donc

ces trente pieces d'argent; G' fallai dans la mai/bn du Seigneur les don

nier au Potier. S. Matthieu, après avoir parlé des trente pieces d'ar

gent qui furent données d'abord pour prix du ſang de Jeſus-Christ ,

8( employées enſuite à acheter le champ d’un potier , ajoute : (e) Alors

 

(a) Zac/Mr. x1. lo. r l. = (6) Vulg. Ur irrizumſàcrrem. L’Hébreu emploie ici la même

' expreſſion que la Vuvgate même exprime par ut dtflb/verem au xr. r4. = (c) Zee/Mr.

xi. r2. x3. = (d) ulg. 4d ſldtuarium. Le mot Hébreu Tn' peut en effet ſignifier un

homme qui fait des statues ou autres figures en argile z lnais il ſi nifie auſſi en général

un ouvrier en argile , figulur z 8c il paroît bien que c'est le vrai eus du texte , puiſque

dans l'événement qui vérifie cette Prophétie, les trente pieces d'argent furent données a'

un ouvrier en argile. Man. XXV”. 7. to. = (e) Mm. xxv”. 9. lo. Tune impletum

gf! quod díctum :ſi per . Propſielem dicenlem : El aerrperunl triginr.: urgente” , pr”

zium dſſprflialí quem appretiaverune a' filii: [steel : G' dede-rum ea: in ngrum flguli, ſit"

eorylilaiz mihi Dominus.
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. fut accomplie cette parole du Prophete: Ils ont reçu les trente pieces d'ar

gent qui étaient le prix de celui qui a c'te' mis à prix , G dont il: avoient

fait le marche' avec les enfants d'Iſraël; G' il: le: ont données pour le

champ d'un parier , comme le Seigneur me l'a ordonné. Les expreſſions

rapportées par l'Evangéliste ne ſont pas préciſement les mêmes que

celles du Prophete : mais il ſaut remarquer que les Evangélistes , les

Apôtres ô( Jeſus-Christ même; ne ſe ſont preſque jamais attachés à

rapporter les propres paroles des Prophetes ou des autres Ecrivains

-ſacrés , mais ſeulement à rendre le ſens que ces paroles renferment.

(a) Si l'on prend le texte de ſaint Matthieu tel que nous le liſons dans

la Vulgate , on y trouvera que cette Prophétie est citée comme étant

de Jérémie: mais quelques-uns croient que c’est une faute de Copiste

qui aura mis le nom de Jérémie au lieu de celui de Zacharie; d'autres

penſent que Flîvangéliste n'avoir point exprimé le nom du Prophete;

ô( on obſerve qu'il y a beaucoup d'exemplaires Grecs , Latins , Syria

nes , Arabes , où ce nom ne ſe trouve pas. Quoi qu'il en ſoit , il est

?enfible que la Prophétie citée par ſaint Matthieu, est celle qui ſe trou

ve dans Zacharie. Je leur dis : Si vous le trouve-zz bon , donnez-moi ma

récompenſe: Ces paroles ne s'adreſſent pas à ces pauvres du troupeau qui

demeurerent fideles à leur pasteur : mais elles s'adreſſent au troupeau en

général, ou même à ces pasteurs infideles qui dominoient tyrannique

ment ſur le troupeau. Car ce furent eux , ce furent les Princes des Prê

~ tres , qui peſerent les trente pieces d'argent pour le prix du ſang du Paſ

teur que Dieu même avoit ſuſcité; ou plutôt, de ce Pasteur qui étoit

Dieu-même, dest-à-dire, de Jeſus-Christ Homme-Dieu. En effet il est

remarquable qu'après ces paroles du Prophete : Je leur dir : Donnez-mor'

ma récompenſé ; le Seigneur ajoute : Allez donner au parier cer argent , ce

beau prix auquel il: m'ont nppréríé. C'est donc en même temps 8( la récom

'penſe du Prophete , 8( le prix auquel Dieu même ſe trouve apprétié ,

parce que le Prophete repréſente ici Dieu même; parce que Jeſus-Christ

-Homme—Dieu , est lui-même ce Pasteur repréſenté par le Prophete. Trene

,te pieces d'argent ſont donc données par les Princes des Prêtres pour le

.prix du ſang de ce divin Pasteur; ces trente pieces d'argent ſont enſuite

rapportées dans la maiſon du Seigneur ; 8( delà elles paſſent entre les

mains du potier : ainſi furent vérifiées les paroles du Prophete , ſelon la

remarque de l'Evangéliste. Mais qui ſe ſeroit attendu qu'elles auroient été

_vérifiées ainſi .7 On reconnoît dans l'événement les principales circonstan

ces dela Prophétie : mais dans la Prophétie , ces circonstances principales

d( ſeules prophétiques ſe trouvent enveloppées 8( mêlées avec d'autres

 

(a) Hirſon. in Amos , v. In Omnibus Scriprurir fizncti: obſèrvanium çfl, Aye/ſolos CI

dpa/lolita: vir”, in Ponrndis [eſlimoniis de verni Tcflamrnro , non Yerba carſidcrare,

ſ-dſeñſam
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qui ne ſervent qu'à couvrir le mystere. 8( qui n'ont par elles-mêmes au

'cun rapport avec l'événement. C'est le Prophete même qui demande le

prix qui lui est enſuite donné: il le demande pour lui 8( à titre de ré

compenſe; c'est à lui qu'on le donne , 8( c'est à titre de récompenſe

qu'on le lui donne : c'est lui-même qui le porte dans le Temple; 6( c'est

lui-même qui le donne au potier. Aucune de ces circonstances ne ſe

trouve dans l'accompliſſement: elles n'étoienr donc pas prophétiques:

elles ſetvoient ſeulement à couvrir celles qui formoient la prophétie.

Mais avant l'événement, qui est-ce qui auroit pu diſcerner les circonstan

ces prophétiques d'avec celles qui ne l'étaient pas? Il ne faut donc pas

*prétendre que toutes les circonstances renfermées dans une Prophétie ,

ſoient toutes prophétiques. Il ne ſaut donc pas rejetter une interprétation

qui distingue dans une Prophétie pluſieurs circonstances prophétiques envi

ronnées de quelques autres qui ne le ſont pas. Tout n'est pas prophétique

dans les expreffions des Prophetes. Cette remarque est très-importante.

Enfin, continue le Prophete, je rompir ma jèconde houlette appellée LES

'COR DONSpour rompre ainſi l'union frarernelle qui lioit Juda avec Iſraël. Cet

-te ſeconde houlette appellée les cordons , repréſentoit donc l'union qui

-avoit été juſques-là entre Juda ô( Iſraël, c‘est—à—dire , entre les Juifs fideles

qui dès-lors appartenoient au peuple nouveau déſigné ſous le nom de Juda,

8( les Juifs charñels 8( incrédules qui formoient l'ancien peuple déſigné

'ſous le nom d'Iſraël. Si ces derniers euſſent été fideles comme les au

*tres 'a la voix de Jeſus-Christ leur Pasteur , il les auroit conduits avec la

'houlette appellée les cordons; Ifi-aël 8( Juda ſeroient demeurés unis :

l'ancien peuple ſeroit entré dans l'alliance faire avec le peuple nou

veau; les deux peuples n’auroient formé qu'un ſeul peuple. Mais ils

reſuſerent d'écouter ſa voix ; 8( la houlette appellée les cordoru , fut

rompue :l'union fraternelle qui lioit Juda avec Iſraël ceſſa; les deux

peuples furent ſéparés : Er præcídi Îſirgam meam ſècundam, qua appellaba

[ur Ftmiculi , ut dlîflblverem germannatem inter .Ïudam G' .ffi-ael. C'est ainſi

'que D. Calmet même explique cette parole de Zacharie : voici les ex~

preſſions de ſon Commentaire; (a) v Ifi-aël déſigne les Juifs endurcis,

1) qui rejerterent le Sauveur; ê( Juda, les Juifs fideles qui crurent en lui.

>- Ceux—ci ſe ſéparerent de leurs freres , ê( commencerent une nouvelle

” Egliſe , entrerent dans une nouvelle alliance , formerent avec les Gen

» tils un peuple nouveau , 8( un nouveau troupeau qui eut Jeſus-Christ

1) pour Pasteur. Cette ſéparation ne ſe fit proprement qu'après la destruc

»tion du Temple. Juſqu'alors les Juifs convertis demeurerent atta

n chés aux cérémonies de la Loi , 8( allierent le Judaïſme avec le Chriſ

n tianiſme: mais depuis le renverſement du Temple , les Chrétiens ſe

ziſéparerent des Juifs. c( Er plus haut en parlant des deux ruptures _figu

 
—

 

(.1) Comment. de D. Calmet ſur Zacharie , x1. r4.
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'n rées~ par celles des deux houlettes , il avoit déjà dit (a) » La premiere

D) rupture [ figurée par la rupture de la houlette appellée Ia douceur, ]

D) a été ſuivie de la guerre des Romains contre les Juifs , ô( de la conſ

» piration de tous les peuples du monde à regarder les Juifs comme une

» nation odieuſe 8( ennemie. Ed la ſecondeſ figurée par la rupture de

» la houlette appellée les cordons, ] a été ſuivie de la ſéparation des Juifs

)) fideles qui reçurent la foi de Jeſus-Christ, d'avec les lſraélites infideles

D) 8( enduicis qui demeurerent opiniâtrément attachés au Judaïſme. a Ez

Præcîdi virgam meam ſècundam , quæ appellabatur Funiculi, ut dtſſolverem

ermanitatem inter .Iudam G- Iſrael. ll est donc vrai quTfi-aël déſigne les

îuifs infideles 8( endurcis qui rejetterent le Sauveur , ô( qui demeurerent

opiniâtrément attachés au judaïſme : il est donc vrai que Juda déſigne les

Juifs fideles qui reçurent la foi de J. C. qui entrerent dans une nouvelle al

liance, ô( qui formerent avec les Gentils un peuple nouveau. Il est donc

vrai quT/Paël &Juda repréſentent les deux peuples: Iſraël, le Juif incrédu

le ; ê( Juda , le peuple Chétien. Et cette preuve est d'autant p-lus forte, que

ce n’est point ici une interprétation que l'on puiſſe regarder comme arbi

traite ; c'est le ſens propre 8( naturel du texte; c’est le ſens unique du texte z'

.Et præcîdi virgam meamſècundam , qua: appellabaturFuniculi , ut dzflblve

rem germanitatem inter .Tudam G' Iſrael. Cette Clef est une des plus im?

portanres pour Fintelligence des Prophéties. .Iérzgſizlem est la figure dç

l'Egliſe : Juda repréſente le peuple Chrétien ; Iſraël , les ſociétés ſépa

rées de l'Egliſe Catholique , mais ſurñtout le Juif incrédule. Avec ces

trois principes , qui ſont bien ceux de S. Jérôme , il est aiſé de décou

vrir le ſens mystérieux des Prophéties; ô( plus les ſiecles savancent,

plus cette étude devient utile 8( intéreſſante.C'est donc bien certainement à l'Egliſe de Jeſus-Christ qwappartien

nent les promeſſes figuratives faites à Jéruſalem. Elles ont eu ſur elle un? _ t7.

premier accompliſſement au temps du premier avénement de Jeſus-Christ Riz?ê( dans les ſiecles ſuivants : elles n'auront leur entier accompliſſement qu'à Proplixétiels d:

la fin des ſiecles, 8( au temps du dernier avénement de Jeſus-Christ. Voici Zichäríe- Re

ce que dit le Dieu des armées .~ (b) J'ai un grand zele G- un grand amour pour rgäſſicæ,

Jéruſalem G pour Sion: Ô fai conçu une grande indignation contre les faites à Jéru—

nation: puiſſante: qui l'ont aflíiäée avec excès , tandis que j'étais fl-ulemem mm'. En”

p ~ - \ 1 . appartiennent

un peu en colere contr elle. . . . . e reviendrai a .Ïeru/àlem avec de: entrarlle: à l'Egliſe de

de miſéricorde, G ma maiſon _y ſèra bâtie .de nouveau... G- on étendre J* C- 5"”

encore le cordeau ſur Jéruſalem. . . . . . Mes villesſèront encore comblée: de ZËZÏJËËQËŸ

biens ; le Seigneur conſàlera encore Szon , ê' choiſira encore Jéruſalem pour pliſſement ſu:

elle au temps

du premier a

vénemenz. d:

ſa demare. . . . . . Jéruſalem ſèra tellement peuplée , (c) qu'elle ne ſera plu:

 

(d) Comment. de D, Calmet ſur Zacharie , xr. to.. :(6). coller. r. i4. &Pligg;

:ſi: (c) Zac/rar. 11-. 4. 5,. *
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I; ñc- ell" environnée de murailles , à cauſè de la multitude d'homme! 6* de bites qu'

:Lafflçîlît ſeront au milieu d'elle. Je lui ſerai moi-même , dit le Seigneur , un mur de

accompliſſe- feu qui [environnera ; Ô' j'établirai ma gloire au ntilieu d'elle.. . . .. Fille de

gíſîeſ_ Sion _, chante; des qantiqttes de louanges , G ſoyez dans la joie i: (a) parce

nier avène- que je viens mot-meme habiter au milieu de volts.. . . . . . En ce jour-là , la

menîde L Cñ tnultitude des nations s'attachera au Seigneur ; G- elles deviendront mon

peuple ,' G fhabiterai au milieu de vous.. . -. . . Le Seigneur poſſëdera encore

.ſudo conune ſon héritage ſur une terre qui lui/era -conſhcrée ,ï G il choiſira

encore Jéruſalem pour ſa demeure. Que toute chair ſoit dans le ſilence de

vant la face du Seigneur , parce qu'il s'est réveille' , G' qu’il s'est montre' de

ſà demeure ſainte.. . . . J'ai eupour Sion un amour ardent G' jaloux ; (b) ô'

l je l'ai aimée avec une ardeur qui m'a rempli (l'indignation contre ſes enne
ſſ mis. . . . . . .ſe reviens à Sion , Ô' j’habiterai au milieu de Jéruſalem : G Jéru.

ſalem ſèra appellée la ville de la vérité , la montagne du Dieu des années ,

la montagne _/t'rinte...... .ſe ſàuverai mon peuple des terres de l'Orient G

dcs terres de l'Occident : (c) jeles raménerai , G- ils habiteront au milieu

de Jéruſalem : ils _ſeront mon peuple , G' je ſêrai leur Dieu , dans la vérité

G' dans la justice. . Comme vous avez c'te' un objet de malédiction parmi

les nations , vous maiſhn de Juda G' vous maiſon d'Iſraël ;(d) de même en

vous ſauvant , je vous rendrai un objet de bénédiction. . . . . . Comme j'ai pris

autrefois la réſolution de vous aflliger , lor/que vos peres ont irrite' ma

'colere , G' comme alors je n'ai point été touche' de com aſſion ,' . . . . de même

maintenant j'ai réſolu de combler de bienfaits .Ïéru alem 6- la maiſon de

Juda.…. Je fortifierai la mai/on de Juda , (e) G- je _ſauve-rai la maiſon

de .Ïo/èph : je les ferai revenir , parce que j'aurai campaffion d'eux ; G ils

ſeront comme ils étoient avant que je les euflë rejettés: car je ſuis le Seigneur

lettr Dieu , ê' je les exaucerai. Les enfants d'Ephraïm ſeront comme des

hommes forts G' puiſſants ,* ils auront la joie darts le cœur comme un homme

qui a bu du vtn : leurs enfants les verront , ê' ils _ſeront dans Palégreflc , G* _

leur cœur treſſaillira de joie devant le Seigneur. Je les raſſemblerai comme

le pasteur en ſifllant raſſëmble ſon troupeau , parce que je les ai racheté: ,

G- je les multiplieral comme auparavant. Je les at ſemé: armi les peuples ,

G- ils ſe ſbuviendront de mot dans les lieux les plus recules : ils vivront avec

leurs enfants , Ô* ils reviendront.. . . . . Je répondrai ſilr la maiſbn de David

G- fur les habitants de _Ïéruſhlem , un eſprit de grace: ê' de priere: : [f ) lls

jette-ront les eux ſur celui qu'ils auront ercé ,' lls pleureront ſur lui comme

on pleure jdr un ſils unique ,' G- ils ſli-ont pénétrés de douleur ſur lut ,

comme on l'est à Ia mort d'un fils aîné. (g) En ce jour-la', 1ly aura un grand

 

(e) Zac/n”. lt. to. est”. = (b) Zdchdr. vt”. z. z. = (e) Zee/ur. v1”. 7. 8.

= (d) Zac/ier. Vlll. i3. (ſſl-qq. = (e) Zac/ur. x. 6. Oſèqq. = (f) Zee/rer. x”.

ro. Gſêqq. = (g) Vu! . .tſizicient in me , . . . . plengent eum . . . . G dolebunt ſuper eum;
C'est auſſi la lecture tige l’Hébreu : 1'53! . . . . 1'531 . . . . *HN .td me . . . . ſuper eum . . . —

ſuper eum. Mais il est remarquable qu'au lieu dc ces trois mots ad me quem , dans l'Hé

deuil
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'rleuil dans Jeruſalem , tel que fut celui cPAdadremmDn dans la plaine de

Mageddo. (a) Tout le pays ſera dans les larmes ;chaque famille a' part

fera dans la consternation : les familles de la mai/bn de David à part , 6

leurs femmes à part ;les familles de la maiſon de Nathan (b) à part , G'

leurs femmes à part ,' les familles de la maiſon de Lévi à part, G- leurs

femmes à part ;les familles de la maiſon de Séméi' (c) à part, G' leurs

femmes à part: ê' toutes les autres familles chacune à part , G- leurs femmes

à part. En ce jour-là , (d) ily aura une fontaine ouverte à la maiſon de

David, ô' aux habitants de Jéruſalem , pour _y laver les jbuillures du

pécheur G- de la femme im ure. . . . .. En ce jour-là, il ſortira de Jéruſalem

des eaux vives, (e) dont fa: moitié ſe répandre: vers la mer d'Orient, G'

l'autre vers la mer d'Occident ,' G elles couleront l'hiver G' l'été. Alors le

Seigneur ſera le roi de toute la terre : en ce jour-là , le Seigneur ſera ſeul

grand 8( élevé , G' _ſon nom ſera ſèul reſpecté. Alors tout 'le pays fera

rétabli : . . il fera habite' ,' il n'y aura plus (Panathême: Ô' Jéruſalem

repoſêra dans une entiere sílreté. . '

En vain chercheroit—on l'entier accompliſſement de toutes ces pro

meſſes dans l'intervalle qui s'est écoulé depuis le temps du Prophete Za

charie juſqu'au premier avénement de Jeſus-Christ. Dans cet intervalle,

on trouvera ſeulement Jéruſalem rebâtie ;.le Temple relevé ; la Judée

de nouveau habitée ; quelque partie de la maiſon d'Iſraël réunie à la

maiſon de …luda ; 8( quelques proſélytes qui viennent' ſe joindre aux

enfants de Jacob pour adorer avec eux le vrai Dieu. Voilà un premier

accompliſſement, mais très-imparfait. Dieu n'est point encore alors au

milieu de ſon peuple: les deux maiſons d'Iſraël 8( de Juda ne ſont ni

entiérement réunies ni entiérement rétablies :ce n'est point encore un

Peuple de justes: la multitude des nations n'est point encore convertie :

le Seigneur ne regne point encore ſeul ſur la terre ;Jéruſalem n'habite

point encore dans une pleine aſſurance , ô( il lui reste encore à ſubir un

terrible anathême. , p

Le Meſſie paroît ſur la terre : Dieu habite au milieu de ſon peuple:

il établit une nouvelle Jéruſalem ,Wen établiſſant ſon Egliſe : il ſauve les

enfants de Juda , les juifs fideles 8( dociles à ſa voix :les nations s'em

l

 

bteu il y en a trois qui en valent uarrc, awk me ïÔN, comme ſi l'on diſoit ad me in

;nem : enſorte que voilà deux prépo [tions , oû ſelon le style des Hébreux, une ſeule pour(

xoit ſuffire , da' quer” ou in quem , ce qui donne lieu de ſoupçonner que ces deux prépo

fitions ne ſont qu'une variante de Copiste, 8c qubriginairemcnt il ny en avoit u'une ,

'nr/N nx, en ce ſens affióieienr in eum quem confixerunt , comme la ſuite le oppoſe.

= (a) c. i. d. tel que celui que l'on fit àla mort de Joſias , qui ſur tué à Mageddo:

z. Par. xxxv. zz. C? ſe”. = (ê) La famille de Nathan étoit une des principales bran

ches de la maiſon de David. = (c) La famille de Séméï étoit une des rincipales bran

ches de la maiſon de Lévi: Séméï étoit fils de Gerſon, 8c petit-fils de îévi. Voyez la

'Diſſertation ſi” les .trois tiges Livitigzzes, à la tête des Paralipomenes. = (d) Z4th.

x1”. i. = (e) Zach. xxv. 8. Gſêgç.

TameXI. Vvvv
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preſſent de ~Iuî rendre hommage ; elles s'uniſſent auxenfants de 'Juda

pour l’adorer avec eux : les idolesſont renverſées ; Dieu regne ſur la

terre. Voilà un ſecond accompliſſement; mais il ne remplit pas encore

toutes les promeſſes. Les deux maiſons d'Iſraël 8( de Juda , loin d'être

alors réunies , ſont alors. diviſées: Dieu rompt les liens qui les uniſ

ſoient; (a) il ſauve les enfants de Juda , les Juifsdociles à ſa voix , ô( il

rejette les enfants d'Iſraël, les Juifs incrédules 8( endurcis. Les idoles

ſont renverſées ,' mais non pas encore dans toute la terre.: Dieu regne

ſur _la terre ; mais \il ſouffre que ſon ennemi domine encore ſur pluſieurs

nations, que dis-jeïſur tout un hémiſphere qu'il n'avoir point encore

_fait connoître , ê( où la lumiere de l'Evangile n'a commencé de pénétrer

qu'après s'être obſcurcie ſur Ia plus grande partie de celui qu'elle avoit

d'abord éclaire'. L'Egliſe de Jeſus-Christ n'a point danathême à craindre:

_mais combien de peuples qui étoient autrefois dans ſon ſein ,. ont été

frappés danathême ! L'Egliſe de Jeſus-Christ n'a point danath-ême à

craindre : mais n'a-nelle à craindre aucun ſujet de larmes 8( de douleur ?

combien de fois n'a-t-elle pas eu lieu de gémit ô( ſur les iniquités de

ſes enfants 8( ſur les violences de ſes ennemis? combien de maux n'a

t-elle pas eu déjà à ſouffrir de la part des ennemis du nom Chrétien de

puis plus de onze ſiecles? Tjr…. n;

Enfin Dieu montrera qu'il aime cette .Ïéruſalemdun amour de ' j. ,

8( que c'est pour elle qu'il est animé de cette ardeur qui le remplit audi.

gnation contre ces hommes impies , qui abuſant du pouvoirzqtſil leur

donne d'exercer ſes châtiments ſur une épouſe qu'il aime, aflligent avec

excès cette épouſe chérie contre laquelle il aſèulemem conçu quelques ſenti

mentr d'une colere qui est juste, mais qui ſera bientôt effacée par ſon

abondante miſéricorde. Il reviendra à elle avec des entrailles de miſéricor

de ;il réparera toutes les pertes qu'elle a ſouffertes ; il la comblera ſes
biens ;il la rempliſſra de conſolation; il lui rendra ſon premier éclat. II

réunira alors les deux mai/ons dTfi-aël ê* de Juda, les deux peuples , Ie

peuple Juif au peuple Chrétien ; enſorte que ces deux maiſons ne forme

ront plus qu'une ſeule maiſon qui ſera toute entiere la maiſon de Juda ,

objet unique des bénédictions du Seigneur ; les deux peuples ne forme

ront plus qu'un ſeul peuple qui ſera tout entier le peuple Chrétien , objet

unique des bénédictions promiſes à la maiſon de Juda. Alors il répandre:

cet eſprit de graces 6' de prieresſùr la mai/on de David ê' ſur les habitants

de Jéruſalem ': ils verront celui qu'ils ont ercé , ê' il_y aura alors un grand

deuil dans Jéruſalem. C'est dans .Îéru/àlfm que ſera ce deuil, parce que

ce ne ſera qu'en ſe réuniſſant à l'Egliſe de Jeſus-Christ que les Juifs

mêmes ſeront pénétrés de cette douleur amere à la' vue du crime dont
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ils ſe ſont rendus' coupables en ratifiant le crime de' leurs pel-es' quſóní
crucifié Jeſus-Christ] ('4') C’est ſin" la maiſon de David , ç'eſt/id leſiſ

habitant: deléruſaleni, que ſera répandu ceteſprit degraces 8'( de prieresſi'
qui ſera la ſource de cette abondante effuſion' de larmes', parce que ceſſ

n'est qu'en ſe réuniſſant à l'Egliſe de Jeſus-Christ', qui est elle-même la

maiſon du vrai David, la vrai~e~Jéruſalem , que les Juifs ſeront remplis

de cet eſprit de graces Gt de prieres qui leur fera* verſer tant~ de larmes

ſur le crime de leursiperes. Les _familles de David 8C», les famille: de Lévi

ſeront dans les larmes: 8( le Prophete n’en nomme point d'autre; car

celles de Nathan étoient du nombre de celles de David , ô( celles de

Séméïétoient du nombre de celles de Lévi : dest-à-dire , que tous~ceux~

qui participeront à ce deuil, viendront alors ſe réunir , ou appartien

dront même déjà à la nation ſainte qui est toute entiere une nation

royale 8( ſacerdotale. Mais dans les familles de David , il distingue la

maijbn de Nathan qui ne régnoit pas ; 8( dans les familles de Lévi, il distin

gue la maiſon de Sérneî', qui n’exerçoit pas le ſacerdoce ; comme pour

marquer que ce deuil ſe répandra particulièrement ſur la nation Juive

qui auparavant dappartenoit pas à cette nation royale 8( ſacerdotale à

laquelle elle viendra alors ſe réunir. Mais toute: le: autre: famille: ſeront

auſii dans les larmes , celle de Salomon comme celle de Nathan , 8( celle

d’Aaron comme celle de Séméï ; c’est-à—di_re, que le peuple Chrétien

même ſera auſii dans les larmes d'une pénitence ſincere à la vue des

péchés qui auront attiré ſur lui la colere du Seigneur. Toute la terre ſera

dans les larmes : toute: le: tribu: de la terre ſeront dans les pleurs: (b) les

Juifs 8( les Chrétiens répandus dans tout l'univers pleureront , les uns ſur

leur incrédulité , les autres ſur leur ingratitude. En ce jour-là il y aura
ſſſſune fontaine ouverte à la maiſon de David ô- aux habitant: de Jéruſalem

pour y laver leur: ſbuülure: : le Juif ſera purifié dans les eaux ſacrées du

baptême; 8( le Chrétien prévaricateur , dans la piſcine ſalutaire de la

pénitence. En les purifiant , le Sci neur le: remplira de force: ils annon

ceront par-tout ſa gloire : une mu títude innombrable de Gentil: aupara

vant infideles , de toute nation 8( de tout peuple , ſe joindra à eux. (c)

Les nations infideles s’irriteront; le Seigneur s'armera contr‘elles :(d) il

s'élever-a du milieu de _ſbn _ſanctuaire ,* il exterminera tous ceux qui auront

corrompu la terre ; il établira ſa gloire au milieu de ſon peuple ,' 6' il _y

habitera : (e) la mort ne ſera plus : les pleurs , les cris 8( les travaux

 

(a) Joan. xix. 36. 37. Fathflmt enim lun ut .ſtriatum impleren” . . . Videlunt in quem

eransflxerunt. = (b) Zac/z. x11. 12. E! planget terra, familia G flóflliſiœ star/um. Matth.

xxiv. 30. Et [une pldngent omne: tribu: terra. = (c) Apec. v”. 9. 14. Paf! [me vidi zur

Itam magnum quam dinumerare nemopour.” ex amnibur gentióur… Hiſim! qui venerunt de tri

luldtione magna , Ge.= (d) Apec. Xl. 18. Irina/im: gente: , 6* adr-Mit ir.: nu, G' tempus

inartuorum judieari , G' reddere mercedem ſèrvi: luis. . . . G' exrerminandi ea.: qui earrupe

runt terram. = (e) Apec. xxl. z. 4. Eſte tabemaculum Dei cum hominióu: , O /tabilulie

cum 21's. Et ioſipapulu.: ejux erunt , O ipſe Deus cum ei: eric eorum Deus. . . Et mar: ullrà

ſ10” crit, neque [actus, neque cl-rmor, neque dolor eric ultra.

\ Vvvvz
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ceſſeront : il n'y aura plus là «Panazhême : (a) mais le trône de Dieu 8( de

l'Agneau y ſera. Le Seigneur régnera ſeul alors avec ſon Christ , 8( jim'

nomſèul ſera grand. Ses ſerviteurs le ſerviront ; ils verront ſon viſage , 8C

ſon nom ſera écrit ſur leurs ſronts;ils régneront dans les fiecles des

fiecles ; ê' Jéruſàlem fi- repoſèra dan: une entiere rüreté : ( b) ET ANATHE

MA NON ERIT AMPLIUS; SED SEDEBIT JERUSALEM SECURA.

 

(d) Apec. xx”. 3. CI ſé". .Et 0mn: maledíctum (Gr. xaTav-íeçpe) no” crit ampèiàs;

fed ſerie.: Dei G' Agni in ill.: :ru/il , 6' ſervi ejus ſervie": illi. Et videbuntſaciem ejus,

G' name” ejus in fra/tribus eorum. . .. E; regrzaëunt in fault; ſcculorum. = (6) Zm.

XIV. Il.
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CHAPITRE PREMIER.

 

Zac/zarie exhorte les juifs à ne pas imiter Pendurctſſizment de

’ leurs peres. Un Ange implore la miſéricorde du Seigneur/ur

Jéruſalem &ſur Juda. Promfflſes du Seigneur en fizveur de

Jéruſalem. Quatre cornes qui ont diſperſé ſuda G Jéruſa

x lem. Quatre ouvriers envoyes pour abattre ces comes.

x. N menſc oc. r. ËÏSËLŸÈÆA ſeconde année du regne

!ZH [ave, in an_ de Darius , fils d’Hyfla/jze ,

il; ÎLZq Roi de Per/è , le huitieme
l? no ſecundo - mois , le Seigneur adreſſa

Darii regis ï . Nmfiîsa ſa parole au Prophete Za

factum est verbum D0- charie, fils de Barachie, " fils d’Add0 ,

mini ad Zachariam filium 8C lui dit :

Barachiæ , filii Addo ,

Prophetam, dicens:

2.. lratus est Dominus z. Le Seigneur a conçu une violente

ſuper paſſes Vestſos iſa- indignation contre vos peres , à cauſe de

cundiâ. leur! déréglements: 6- c'est pour cela que

_ leurs enfants ont ſouffert une dure capti

vité. Mais maintenant il a un grand deſir

de leur pardonner, G' de les rétablir dans

leur pays.

3. Et dices ad eos :Hæc 3. Vous leur direz donc ceci : Voici

dicit Dominus exerci- ce que dit le Seigneur des armées : Re

tuum z Convertimini ad tournez-vous vers moi, dit le Seigneur

 

Malar- m.”

*o I' Voycl la Préface'
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des arlnées ; 8( je me retournerai vers me, ait Dominus exerciä

vous , dit le Seigneur des armées. mum z 6( converſar ad

“vos , dicit Dominus exer

cituum.

,ſa z…. 1:.. 4. Ne ſoyez pas comme vos peres , 4. Ne ſitis ſicut pattes

f' xxffl- 6* '5' auxquels les Prophetes qui vous ont de- vestri , ad quos Clama

Îäïfflÿîfi_ z_ vancés, ont ſi ſouvent adreſſé leurs paro- ban? Prop-beta? priores

ï

dicenres: dicit Do

Erech- Xvffl- les G' leurs cris , en diſant : Voici ce que T1

éxxxm' dit le Seigneur des armées : Convertiſ- , _

Ofee, xxv. z.- ſez~vous ; quittez vos mauvaiſes voies, 8( mlngsîgxgrcltuum : Con?

Ml- ll- “' 15 malignité de' vos penſées corrompues: Verflmmſ dE VÎÎS Vestris

8( cependant ils ne m'ont point écouté; malis , &cde cogitationi

8( n'ont pOinË d'attention à Ce ~ à

n I D d u ,

que 1e leur dlſois , dit le Seigneur. non audleriunt , neque at,

"U, ..r3 rn . s . .' . ‘Î.)_°,‘— tenderunt ad me, dicitſi

‘ ’ Dominus.

5. Où ſont maintenant vos peres? 5. Pattes vestri ubi
n'ont-ils pas eu leſbrr' qu'-on leur avoit ſunt ?Îflôà Propheſæ num.

prédit .7 Profitez de leur malheur , pen- quid ~ i-n- ſenqpiremum-ÿi_

dan: que vous le pouvez. On ne vous y vent 9

exhorlermpas toujours. fin-effet les Pro— ,evo ‘ :mgr-r

phetes vivront-ils éternellement ?

6. Mais vos peres , qui étoientſi incré- 6- Verumtamen verba

Jules ê* ſi endurcis , n'ont-ils pas éprouvé mea, 8( legitima mea quæ

- _ ſur eux-mêmes la vérité de mes paroles, mandavi ſervis meís pro_

ï ' ñ 8c des ]ustes remontrances que 1e leur: Phetis , numquid “on

/ avois fait faire par les Propheres mes j
ſerviteurs ? 8( ne ſonbils pas enfin ren- conflpîëhë-'Pdeîunî Pattes

trés en eux-mêmes , en diſant : Le Sei~ Vestros: a( Conveſſi ſunt,

_ \_ gneur des armées a exécuté la réſolu- 8l dlxerunt I SÎCU! cogi

; a tion qu'il avoit priſe de nous traiter ſe- tavit Dominus exerci

‘~ 1 lon le déréglemenſl de nos voies , 8( la, [num faËeſe nobís ſec…).

:a ', corruption de nos Oeuvres .7 Faites comme dùm vias nostras , à ſe_

eux ces justes réflexions , avant d'avoir" cundùm ad. v [ion S
íprouvécomme eux la vérité de mes mena- m en e

I - v ces G- la rigueur de mes châtiments. nostras ) FGF” ſlobls -z ^

. 7. La ſeconde année du regne de Da- 7. In die vigeſima 8(

rius, le vingt-quatrieme jour de l‘on- qſiuartâ undeclmi menſis

'J ~ W7… ‘ ziememois appellé Sabath, "le Seigneur Saba… î in' anne ſecundo

’ ' lë- J'

'

ÿ. 7. Le nom (le Salut/t est venu de tetent après la captivité les noms des mois;

Chaldée 3 c'est delà que les Juifs rappor- qu'ils ont encore aujourd'hui.
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Dat-ii ,‘ factum ñest ver

bum Domini ad Zacha

riam filium Barachiæ , fi

lii Addo , Prophetam ,

dicens :

8. Vidi pet' noctern ,

6c ecce vir aſcendens; ſu,

per equum rufum , 8c ip

ſe stabat inter -myrceta,

quæ erant in profundo ,

_ post eum equi rufi, «va

rii , 8c albi. . '

- 9. Et dixi .' Quid ſunt

ísti , Domine mi ? ,Endi

xit ad me Angelus qui

xloquebatur in me .* Ego

ostendams tibi-tquid fint

hæc. _ :

ro. Et reſpondit .vir,

qui Rabat inter myrteta,

8c dixit : Isti ſunt, quos

miſit Dominus utperam

bulent terram. . - .

II. Et -reſponderunt

.Angelo Domini , _qui-sta

bat inter myrtcta , ô: .di

xerunt : Pcrambulavimus

terram , 8( ecce omnis

terra habitatur 8( quieſ

crt.

adreſſa ſa parole au Prophete Zacharie

fils de Barachie , fils d'Addo. "
D

8. M01' donc Zacharíe , j'eus alors une

viſion pendant la nuit. Je voyois un

homme monté ſur un cheval roux , qui

ſe tenoit parmi des 'myrtes plantés en

un lieu bas ô( profond: " 8( il y avoit

après lui des chevaux , dont les uns

étoient -roux, d'autres marquetés , "Sc

les autres blancs. "

29». Je dis alors; Seigneur, quiſont .

'ceugçſilciî _Et l'Ange\qui_ parloir en mqime dit: Je vous ferai voir ce que _cest

que cette viſion. ‘

- I

A

ro. Alors celuiv qui ſe tenoit parmi

les myrtes prenant lalparole, me dit :

Ceux-ci que vou: voyez ſont ceux que le

Seigneur a envoyés parcourir toute la

terre.

rr. Et ceux-là s'adreſſant à ?Angeîdüi

Seigneur, qui étoit parmi les myrtes ,

lui dirent: Nous avons parcouru la ter

re: 8( toute la terre est maintenant has

bitée 8C en repos.

I*:‘zç-.

nid. On lit dans ?Hébreu ADUA , pour' marquer l’état dhffliction , dffiumilizatioir;

ADU qui ſe trouve au ÿ. I. où la Vulgate de tristeſſe , oil juſqu'alors le pays avoit été

?exprime comme ici par Addo. L’Interpretc réduit.

Syrien liſoit ADU également dans les deux

verſets.

v. 8. On croit e cet homme 'rcpréſenó

'toit l’Archanjîe S._ ichel , Prince 8c rotec

reur du peup e de Dieu : il paroît ans un

Ibid. La ſignification préciſe du terme

original est peu connue : D. Calmet croi:

que c'est la couleur iſabelle.

Mid. Voyez le Ÿl. 10.

ÿ. 9. Hébr. autr. l’Angc qui me parloir.”
fond 8c au milieu des myrtes, comme pour Et ainſi dans la ſuite.
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12.. L'Ange du Seigneur parlfia enſui

te, 8( dit : Seigneur des armées , vous qui

avez donne' la paix à toute la terre , juſ

qu'à quand différerez-vous-à faire miſé

ricorde à Jéruſalem 8C aux villes de Ju

da , contre leſquelles votre colere s'est

émue ? Voici déjàla ſoixante 8( dixieme

année de leur dei/blation G- de leur ruine. "

Tilt” Qi '(1 ‘

I3. Alors le Seigneur s'adreſſant à

l'Ange qui parloir en moi, lui dit de

bonnes paroles, des paroles de conſo

laſion- “' HJ… l. tut; aol

Et- ?Angestqui parloit en moi,

me dit : Criez, &dires : Voici ce que dit

leîseigneur des "arnîées :' J'ai un grand

zele 8( un grand amour pour'Jéruſalem

8( pour Sion.

-À -Ëer >I~_,,-’._

HD1611 ÛÎÎÛRD! s". …p iLÎU' “MA .~ Tv

- . . --i 1' . ~'".r5… Et ſax co çurune grande indi

gnation contre les nations puiſſantes

qui l'ont affligée avec excès , " lorſque

ïétois ſeulement un peu en colere can

trllelle.
-Î-:Haj) fl .

fzvyſiídó. 'C'est pourquoi voici ce que dit

  

j? tz. Et reſpondit An

gelus Domini, 8( dixit:

Domine exercituum , uſ- _

quequó tu non miſerebe- '

ris Jeruſalem , ô( urbium ‘

Judaſ;ſi quibus iratus es ?

Iste jam ſeptuagefimus d_

annus est. -riîf,

13. Et reſpondit Domi- .nus Angelo qui loqueba-,

tur in-me , verba bona ,

verba conſolatoria.

F4Ï3Et dixit ad me An

gelus , qui loquebatur in

me : Clama, dicens : Hæc

dicit' Dominus exerci
tuum ſi: Zelatus ſum Je

ruſalem 8( Sion zelo mag

noJ Jibnbffl

.a Is. Et -irâ magnâ ego

irafcor ſuper genres opu

lentas : quia ego iratus

ſum parum , ipſi vero ad

juverünt in malum.
fig; tófct-Proptereà hæc di

1ï‘ “J”

r' j,,

il. u. Ces 70 ans de la déſolation de Jé

ruſalem &c de tout le pays ſont fort différents

des 70 ans de captivité : les 70 ans de capri

vité commencent en la quatrieme année du

regne de Joakim , 606 avant PEre Chrét.

Vulg. 8c finiſſent à la premiere année du re

gnede Cyrus , 536 avant l'Eté Chr. Vul .

les 70 aus de déſolation du Tem le 8c u

pays commencent à la ruine de éruſalem

8c du Temple par Nabuchodonoſor en la dix

neuvieme année de ce Prince , 588 avant

l'Eté Chr. Vulg. 8c ſe terminent ainſi en

518. Il est vrai que la ſeconde année de

Darius fils d’l~lystaſpe paroît tomber cn Sto;

GcD. Calmet penſe que le Prophete com

?tc ces 7o années du commencement du

dernier ſiege de Jéruſalem par Nabuchodo

noſor ;n 590. Peut-être auſſi l'expreſſion du

Prophete ſi niſie-t-elle ſeulement : Voici la

ſoixante 8c lxieme année qui approche. Elle

devoir commencer en ?année ſuivante , c'est

Ei-dire , en 519. Le Prophete Jérémie avoit

annoncé en même temps ſoixante 0 dix an.:

de captivité (f de deſbldtion. La captivité

étoit finie; la liberté étoit rendue : mais la

deſ/Ïíldrion duroit encore; le temple n'était

point rebâti.

ÿ. 15. On lit. dans l’Hébreu HSANNÎH,

opulenu: ï- ou tranquille.: ; peut- être pour

HSATÏH: que depoprllata jim: eam , contre

les nations qui l'ont ravagée , parce qu'elles

l'ont affligée avec excès; acc. ‘

cit
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eît Dominus : Revertar

ad- Jeruſalem in miſeri

cordiis; 8( domus mea

ædificabitur in ea , air

Dominus exercituum; 8K'

perpendiculum extende

cur ſuper Jeruſalem. z -z

I7. Adhuc clama ,Ldid

cens : Hæc dicit Domiñ.

nus exerciruum : Adhuc

affluent civirates meæ b0-

nis.; 8( conſolabitur ad

huc Dominus Sion , 8c»

eliger adhuc Jeruſalem. v

18. Et levavi Oculos

meos, ô( vidi ; 8( eccc

quatuor cornua.

rc). Et dixi ad Ange

lum qui loquebarur in

me: Quid ſunt Hæc? Et

dixit ad me : Hæc ſunt

cornua, quæ ventilave

runt Judam , 6c Iſrael, 8(

Jeruſalem.

2.0. Et oſiendit mihi

le Seigneur : Je reviendrai à Jéruſalem

avec des entrailles de miſéricorde. Ma

maiſon y ſera bâtie de nouveau, dit le

Seigneur des armées ; 8( on étendra en

core le cordeau" ſur Jéruſalem , pour en.

tracer le deſſein , 6' en rebâtir les nturs.

I .

.ü - ñ , . . T…).

I7. Crie: encore , ô( dites: Voici œ

que ditx le Seigneur des armées : Mes

villes ſeront 'encore comblées de biens:"'

le Seigneur Conſolera " encore Sion , ô(

choiſira encore Jéruſalem pour fa de—

' meure.

x8. Télevai " enſuite les yeux, 8( j'eus

cette viſion: Je voyois quatre comes "

devant moi.

I9. Et je dis à l'Ange qui parloir en

moi : Qu'est-ce que cela? Il me répon—

dit : Ce ſont les cornes , defl-àñdire , les

nations puiſſante: qui ont diſiipé Juda , Iſ

raël 8( Jéruſalem.

zo. Le Seigneur me fit Voir enſuite

ÿ. 16. On lit dans l’Hébreu irréguliéte- | &ſe qui étoit déjà accompli, 8( ce qui reſ

ment QUH , pour Qmfimicular ou perpen

diculum.

ÿ. 17. On lit dans l’Hébreu , TFUSNH,

Kolt encore â accomplit. S. Jérôme 8c beau

coup Ælnterpretes après lui tiennent ue ces

quatre cornes ſont les quatre grands mpi

Jíffinrgæntur, pour TFRSNH , .zffluem, com

me Fcxprime la Vulgate.

Ibid. Hébr. autr. Le Seigneur aura en

core compaſſion de Sion.

jr. 18. L'Hébreu commence ici le Cha

pitre Il.

~ Ibíd. D. Calmet croit que les nations te

Ëeſentées par ces 'cornes ſont les quatre

mpires des Aſſyriens, des Chaldéengdes

Perſes 8( des Egyptiens. Il est vrai que les

Empires des Aſſytiens Gt des Chaldéens

étoient déjà renverſés; maisfiD. Calmet croit

que cette viſion repréſentera même temps

Tome XI.

res des Chaldéens, des Perſes , des Grecs

8c des Romains. Le nom ÏUÏJËZ Placé ici

entre Juda Bt .Teſſa/blem , n’est Point répété

dans le ÿ. 2l : la ruine d’lſraël avoit pré

cédé ces quatre Empires , 8c dans le texte

Hébreu , il n’y a que deux particules d'ac
culſiatiſ pour ces trois noms : tout cela donne

lieu de ſoupçonner qu’il n’y avoit originai

rement ici que deux noms ſud.: 6- Järufzñ

Zem. On a pu cozzſondre dans Pl-Îébteiz Jn'

_ruſzlem avec [ſi-del, comme ccla\est‘ axrivé

dans !e Grec au il'. u. Voyez la note ſur

ce verſer.

Xxxx
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quatre ouvriers en fer."

,L1, Et je lui dis : Que viennent ſaire

ceux-ci i ll me répondit z Vous voyez

les cornes qui ont tellement accablé

tous les hommes de Juda , l'qu'il n'y en

a pas un ſeul qui oſe lever la tête; mais

ceux-ci ſont venus pour les frapper de

terreur , "Sc pour abattre les cornes G*

lapüzffance des nations qui ſe ſont éle

vées contre le pays de Juda , " pour en

diſperſer tous les habitants. "

.\

il. zo.. On l'entend ordinairement ainſi;

mais le texte ne le détermine pas.

il. Il. On lit dans le Grec de l'édition

Romaine, .Ïudam Cv' Iſrael; au lieu de, quoi

d'autres exemplaires portent Cf Jeruſhlem.

Ióid. Hébr. autr. pour les émouſſer , au

pour les ébranler , leur ârer leurſarce.

Ióid. On lit dans le Grec des Septante,

terram Domini , la terre du Seigneur.

Dominus quatuor fabros.

zt. Et dixi: Quid isti

veniunt facere? Quiaít,

dicens : Hæc ſunt cor

_nua, quæ vcntilavcrunc

Judam per ſingulos vi

ros , 8( nemo eorum le

vavit capuc ſuum ; 8( ve

nerunt isti dcterrere ea,

ut dejiciant cornua gen

tium , quæ lcvaverunt

cornu ſuper terram Ju

da , ut diſpergcrent cam.

15111. D. Calmet croit que le ſymbole de

ces quatre ouvriers doit s'entendre dans le

même ſens que le ſymbole des atre chariots dont il est parlé au Chap. vii. il. 1.-7.

S. Jérôme 8c ceux qui le ſuivent penſent que

ces quatre ouvriers repréſentent les Anges

qui ont affoibli en diverſes occaſions les

quatre grands Empires.

 

CHAPITRE II.

Gloire de Jéruſalem .~ multitude de ſés habitants : Dieu luiſèr

vira de rempart. Vengeances du Seigneur ſur ceux qui ont

oppriméſbn peuple. Les nations s'dttacher0nt au Seigneur;

il habitent au milieu de ſbn peuple.

I. E levai encore les yeux , ô( j'eus 1,

cette viſion : Je voyois un homme

qui avoit àla main un cordeau, comme

en ont ceux qui meſurent.

z. Je lui dis: Où allez-vous i' Il me

répondit : Je vais meſurer Jéruſalem ,

pour voir quelle est ſa largeur, &quel

le est ſa longueur.

T levavi oculos

meos , 6c vidi,- ô(

ecce vir , Gt in manu ejus

funiculus menſorum.

2. Et dixi : Quo tu va

dis ? Et dixit ad me : Ur

metiar Ieruſaiem , 8( vi

deam quanta ſit lacitudo

ejus , 8( quanta longitu

do ejus. ‘



CHAPITRE II.
7! î

' 3. Et ecce Angelus

qui loquebarur in me ,

egrediebatur, 8e Ange

lus alius egrediebatur in

occurſum ejus.

’ 4. Et dixit ad eum:

Curre , loquere ad pue

rum istum , dicens .' Abſ

que muro habitabitur .le

ruſalem, præ multitudi—

ne hominum 8( jumento

-rum in medio ejus.

‘ 5. Et ego ero ei , ait

Dominus , murus ignis in

circuitu ,' 8( in gloria ero

in medio ejus.

6. O , ô , fugite de ter

_ra Aquilonis , dicit DO

minus : quoniam in qua

tuor ventos cœli diſperſi

vos , dicit Dominus.

7. O Sion , ſuge , quæ

habitas apud filiam Ba

bylonis :

8. quia hæc dicit Do

minus exercituum : Post

gloriam miſit me ad gen

ï

~ 7/. 4. Prophétie mystérieuſe, qui annon- l mor.

çoit que l'Egliſe , dont Jéruſalem étoit la fi

3. En même temps l'Ange qui parloir

en moi, ſortit ; 8( un autre Ange vint

au devant de lui ,

4. 8( lui dit: Courez, parlez à ce jeune

homme, 8( lui dites: Jéruſalem ſera tel

lement peuplée , qu'elle ne ſera plus en

vironnée de murailles, à cauſe de la mul

titude d'hommes 8( de bêtes qui ſeront

au milieu d'elle."

5. Je lui ſerai moi-même , dit le Sei

gneur , un mur de feu qui l'environne

ra , G' la mettra à couvert de la fureur de

ſes ennemis; 8( Yétablitai ma gloire au

milieu d'elle.

6. Ah , mon-peuple, fuyez , fuyez de la

terre d'Aquilon , Où vous étes captifs , dit

le Seigneur, parce que je vous ai diſper

gés vers " les quatre vents du ciel , dit le

eigneur.

7. Fuyèz , ô Sion , vous qui habitez

dans la ville de Babylone , qui va être

détruite.”

8. Car voici ce que dit le Seigneur

des armées , ajouta l'Ange quiparloit en

moi au nom du Fils de Dieu qu'il repré

ſentait : "Après qu'il vous aura couverts de

l

il. 7. Depuis la priſe de Babylone 'par

gure , ne ſeroit point renfcrmée dans la Ju

dée; que la loi cérémonielle qui étoit comme

un mur de ſéparation entre les Juifs 8c les

Gentils, ſeroit abolie; que l'Egliſe s'éten

droit dans toutes les nations de la terre,

mais qu'au milieu de cette multitude innom

brable de nouveaux citoyens qui entreroient

dans ſon ſein , il y auroit un mélange de

bons 8c de méchants.

)ll. 6. On lit dans ?Hébreu CARIA , ſieur

ou ſècundùm quatuor, pour BARIA ,in qu.:

Cyrus , il étoit encore reste' beaucoup de

Juifs dans cette ville; 8c c'est I ces derniers

ue s'adreſſent ces paroles pour les preſſer

de ſortir de cette ville , afin d'éviter les

maux qu'elle devoit ſouffrir peu de temps

après cette prédiction , lorſ ue les Babylo

niens s'étant révoltés contre Darius , clle fut

priſe de nouveau par ce Prince après un

ſiege de vingt mois.

il. 8. Les premiers mots de ce verſet an

noncent que c'est Dieu même qui va parler,
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gloire , il m’envoyera contre les nations ſes quæ ſpolíaverunc vos z

qui vous ontdépouilles par. une violence qui enim teſigeric vos t

que je ne pui: laiſſer impume ; car celu1 tangit Pupiuam oculi mai.

qui vous touche , touche la prunelle de

mon œil.

9. Je vais donc étendre ma main ſur 9_ Quiz_ ecce ego leva

cespcuples ; 8( ils deviendront la proie manu… mea… ſuper eos,

de ceux qutñctolent leurs eſclaves: 8( 8( cru… Pſædæ his qui

vous reconnoittez que cest le Seigneur . . .
ſerviebant íibi; 8c cog

des armées qui m’a envoyé ver: vous. . _ _

noſcetis quia Dominus

exercituutn miſit me.

x0. Fille de Sion, chantez des canti- 10. Lauda , 8( lætare ,

(lues de louanges y 8( ſoyez dans la joie; filia Sion : qui-a ecce egov

parce que ]e viens moi-meme habiter au venio ’ a habitabo in

milieu de vous . dit le Sei neur. ' . . .
’ g medio cuî, au: Dommus.

11. En ce jour~là pluſieurs peuples Il. Et applicabuntur

s‘attacheront aujeignetrt, &cils devien- genres mulſæ ad Domi_

dront mon peuple; 8( ſhabiterai au mi- num in die …a ’ 8( Grunt

lieu de vous: 8( vous ſaurez alor: que .h. . l 8( h
C’est le Seigneur des armées qui m’a en- m,1 ‘ m_ P0P” [Tm ï A a"

voyé aujourd'hui vers vous, pour vou: bllabo m medlo' W15 5C

annoncer ler bien: dont il veut vou: com- ſcies quia Dominus exer

bler, ê' dont il vous. comblera très-cer- cicuum miſiſ me ad ſe,

tainement. . _ '
I2. Car le Seigneur poſſédera encore Il' Et Poffldeblſ DO"

Juda comme ſon héritage " dans le pays minus Iudam partem

'qui lui a été conſacré , o( il choiſira en- ſua… in [en-a ſanctifica

core Jéruſalem pOur-y faire éclater ſa ſa; 6C eligeſ adhuc Je_

310W- - ruſalem.

13. Que toute chair ſoit dans le ſilen- I3- Sileat Omnís Caro

ce devant la face du Seigneur. Que tou: à facie Domini: quid con..

ceux quia!, rimentſbnpeupleuceffenï dejà ſUlTCXlſ de habitaculo

réjouir' 6- e lui inſulter, parce que le Sei- ſancto ſuo

gneur s'est réveillé" enfin , G- qu’il eſljbrti "

Hat dieit Dominu: exercituum : 8L cepen- l à Dieu ſon Pere : Vox Salvatori: inducilur.

dant la ſuite prouve que celui qui parle est jf. lo. 8c rLLes promeſſes n’ont eu leur

'Plînvoyé de Dieu,Domi”u: exercilur/m mi- accompliſſement que dans le premier avé

ſÎt me. S. Jérôme en conclut que c'est ici .Ie- ’ nement de Jcſusñchrist , 8c dans la voœtion

ſus-Llhrist même , qui parlé parla bouche de des Gentils à la foi.

cet Ange , comme étant en même temps il. 12. Litt. comme ſon partage.

- fEnvoyé de Dieu , et Dieu lui-méme, égal il. 13. C’est le lens de Hlébreu.
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_ de ſon ſanctuaire , pour venir à notre ſe

Ióid. Ou , :i votre ſecours. ll y a lieu de

croire qu*: c'est toujours l'Ange qui parle.

cours. ”

re pour venir conſommer Pentiere délivrance

de ſon Egliſe ,_ re réſentée par Jéruſalem,

 

Ce dernier verſet peut s'entendre du dernier I 8c pour frapper du ernier anathême le mon

avénemcnt de Jeſus-Christ. C'est alors

ce divin Rédcmpteur ſortira de ſon ſanctuai

~

CHAPITRE

que *de \éprouvé repréſenté par Babylone.

III.

Le Grand-Prêtre Jeſus eſlaccuſè' par Satan. On Iui 6re ſés /za

bitsſizſes , t? on lui en donne de précieux. Le Seigneur'

l'ex/tarte à être fidele , G' promet de récompenſer ſà fidéli

te'. Orient ou germe promis. Pierre mystérieuſe.

r. TostcndicmihiDo

,minus Jeſum ſaccr

dotem magnum stantem

coram Angelo Domini;

ê( Satan stabat à dextris

ejus .ut adverſaretur/ei.

2. Et dixit Dominus

ad Satan: Increpet D0

'minus in tc , Satan; 8( in

crcpet Dominus in te,

quiclegitJcruſalem : num

quid non iste torris est

'erutus de igne ?

3.EtJcſus eratindutus

vestibus ſordidis; 6c sta

bat ante ſacicm Angeli.

4. Qui reſpondit , 6c

ait ad* cos qui stabant co

r. E Seigneur " me ſit voir enſuite

le grand-Prêtre Jeſus , "fils de Jo'

fëdec , qui étoit devant l'Ange du Sci

gneur, comme un criminel devant ſon juäg-er

8( Satan étoit à ſa droite , pour l'accuſa

G- Four s'oppoſer à lui , G- aux priere:

qu'il fdifoit pour le rétabliſſement du tem

ple.

2.. Et l'Ange du Seigneur " dit à Satan z

Que le Seigneur te réprime, ô Satan;

que le Seigneur te réprime, lui qui a élu

Jéruſalem pour ./21 demeure, G qui Par-

donne à ce Pontife , après l'avoir cltâtié.

En effet, n'est-ce pas là ce tiſon qui a

été tiré du milieu de la captivité , comme

du milieu _ du feu par lequel il a été

Purifie' .7

3. Jeſus étoit revêtu d'habits ſales ; 8L

il ſe tenoit devant la face de l'Ange ,.

comme un pécheur contrit G Itumilié.

~ 4. Alors l'Ange dit à ceux qui étoient

debout 'devant lui : Otez—lui ſes vête

 

 

ÿ. I. Le mot Dominus n'est pas dans

Le même

Ange (dont il .1 ítipdrle' au CâJ-mpſíc. 3.)

?Hébreu , qui peut ſe traduire :

me fit voir, &C

lóíd. C'est le même qui est ailleursappellé

Joſuífil: de Joffldec.

V. z. L’Ecriture attribue ſouvent ainſi i?

ſente. Cm. xvm. I. 3. I3. 'c.

Dieu même ce que dit YAqÏc qui le repréæ.
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ments ſales. Et après qu'on les lui eut ôtés,

il dit à Jeſus : .le vous ai dépouillé de

votre iniquité , ô( je vous ai revêtu d'un

vêtement précieux. "

5. En même temps il ajouta: Mettez

lui ſur la tête une thiare éclatante. ” Et

ils lui mirent ſur 1-a tête une thiare écla

tante, ê( ils le revêtirent de vêtements

récieux. Cependant l'Ange étoit de

bout, ê' faiſbit exécuter ſes ordres.

6. Et le même Ange du Seigneur fit

cette déclaration à Jeſus, 8( lui dit:
.4

7. Voici ce que dit le Seigneur des ar

mées :Si vous marchez dans mes voies ,

li vous obſervez tout ce que j'ai com

mandé que l'on obſerve , vous gouver

nerez auſſi ma maiſon , 8( vous garderez

mon temple; ” 8( je vous donnerai quel

ques-uns de ceux qui aſſistent ici devant

moi, afin qu'ils marchent toujours avec

vous, G- qiffils vous gardent dans toutes

vos voies. "

8. Ecoutez, ô Jeſus grand-Prêtre;

écoutez ce que je vais Vous dire , vous ô(

vos amis qui ſont auprès de vous , G'

qui doivent être instruits de mon deſſein ,

parce qu'ils ſont destinés , axial-bien que

vous , pour être la figure de l'avenir ,

par leurs _fonctions , par leurs ſouffrances

&par leurs Vertus. " JE VAIS FAIRE VENIR

LORIENT, "Qui EST MON SERVITEUR.

ram ſe, dicens : Auſerte

vestimenta ſordida ab eo.

Et dixit ad eum: Ecce

abstuli ‘a te iniquitarem

tuam , 8( indui ce muta

toriis.

5. Et dixit : Ponite ci

darim mundam ſuper ca

put ejus. Et poſuerunt ci

darim mundam ſuper ca

put ejus , ô( induerunc

cum veſtibus; (Sc Ange

lus Domini ſiëibat.

6. Et contestabatur An

gelus Domini lcſum , dí

cens:

7. Hæc dicit Dominus

cxercituum : Si in viis

meis ambulaveris , & cuſ

todiam mcam custodie

ris : tu quoque judicabis

domum meam, 8( custo

clics atria mea, 8( dabo

tibi ambulances de his

qui nunc hic aſlistunt.

8. Audi, Ieſu ſaccrdos

magne , tu 8( amici tui ,

qui habitant coram te ,

quia viri portendentcs'

ſunt :ecce enim ego AD

DUCAM SERVUM MEUM

ORIENTEM.

Lue. I. 78.

il. 4. Cest le ſens de l'Hébreu. On ylit vant mai.

UHLBS , G* induere, pour UALRS, G inclut'. ÿ. 8. Hébr. autr. parce que ce ſont des

.Ÿ, 5. Litt. pure l gens qui' veulent des prodigespaur être .aſſu

Ÿ. 7. Litt. mes parvis. l

Ibia'. Hébr. autt. 6c jc vous donnerai en

re’s de ma protection.

' Ibid. Les anciens Juifs & les Chrétiens

ttée au mlllcu de ceux-ci qui ſe tiennent de* ceconnoilſent ſous ce nom d'Orient le Meſ

\
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Il ſera la principale pierre de mon temple,

G' mon temple même.

9. Quia ecce lapis , _9- Car Voilàfelui qui est figuré par la

que… dedi coram Jeſu z pierre ” que ſa] miſe devant Jeſus. ll y

. a ſept yeux ſur cette unique pierre , qui
ſuper lapldem unum ſep' tous la regarderont comme le fondement de

tem Ocuh ſunt ² ecce cgo leur eſpérance ô- la ſource de leurſalut. "

Cælabo ſculpturam CÎUS , En effet je la taillerai 8( la graverai moi

ait Dominus exercituum; même avec le ciſeau , pour la rendre

8( auſeram iníquiratem agréable _à mes yeux,~8( ïeffacerai un

cerræ …jus in die una' jour "lïniquite de cette terre.

Io_ In die …a , dicit Io. En ce jour-là, dit le Seigneur des

Dominus exercituum , armées , lami appellera ſon ami ſous ſa

vigne 8( ſous ſon figuier; 6- 115)/ demeu
vocab” _Vlr amlcnm (num reront en repos , ſans avoir à craindre au

ſubœſ Vlœm 8( ſubœr fi' cuns ennemis , étant ſbus la protection de

cum. celui qui les aura tous vaincus.

ſie. Le même nom lui est donné dans le Can- que Pierre ſept Yeux, "ist-Adi" ,stplfi- -

tique de Zacharie pete de S. Jean-Baptiste. ces de dívſrsts couleur-h 1) Il est dit de cette

Luc. i. 78. Le terme Hébreu peut auſſi ſi- pierre quflle 3.1%” ſfſ” °'~1 ſ51" ſwf» de

gnificr le Celine; le Meſſie est encore déſi- même qu 1l est (inde l Agneau! dans IAP°~

gné ailleurs ſous ce nom. I_ſ.‘ iv. z. J”. xxi”. Cal”ſe D V' 6- qu’il 3 st!" fm*: Ces/PPF

SMX…). 5_ 7"… peuvent repréſenter la plénitude des

ill. 9. Cette pierre déſignoit encore le dons de l'Eſprit de Dieu, que Jeſus-Christ

Meme marqué ailleurs ſous 1e même nom_ poſſede ſans meſure. Ifzi. xi. z. G' 3. Joan.

U: xxviii. 6. Pf cxvii. zz. Alert. xxi. i”. 34- _

42. 44. Alt. iv. ii. Ram. ix. 31. 33. [bid, Autt. en un jour.

Ióid. Hébr. autr. 1l y aura ſur cette uni
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CHAPITMEIV. ,

Chandelier* d’or ayant _ſept lampes ſizrſèpt branches , Ô' deux

oliviers &ſes côtés. Zorolmbcl achevé/u le Temple dont il a

poſé' leslfii/zdements. Les ſept lampes ſont les ſèp: yeux du

Seigneur : les deux Oliviers ſont les deux oints de lliuzle

ſhi/rte.

l. T l'Ange qui parloit”en moi, re

vint , 8( me réveilla , comme un

homme qu'on réveille de ſon ſommeil.

4-'

z. Et il me dit: Que voyez-vous ? Je

vois , répondis-jc , ” un chandelier tout

d'or, qui a une lampe au haut dejà prin

ciphtle tive , ô( ſept lampes ſur ſes bran

clics. ” c vis aitflî qu'il y avoit ſept ca

naux pour flzire couler Plzizile dans les

lampes qui étoient ſur le Chandelier.

3- Il y avoit auſſi deux oliviers qui
I I ' z \ -

s clevolqnt au deſſus, l un ala droite de la

lampe, ” ô( l'autre à la gauche ; ê' ces

deux oliviers fourniflbieut toute l'huile ne'

ceflizire _pour entretenir les lwnpes.

I. T reverſus est An

gelus qui 'loque

batur in me, 8( lulcita

vit me , quaſi virum' qui

ſulcitatur de ſomno ſuo.

z. Et dixit ad me:

Quid tu vides ?dEt dixi:

Vidi , ô: ecce candela

brum aureum totum, &

lampas ejus ſuper caput

ipſius, 6( ſeptem lucernæ

ejus ſuper illud; ô( ſep

tem infuſoria lucernis ,

quæ etant ſuper caput

ejus.

3. Et duæ olivæ ſuper

illud : una a clcxtris lum

padis , 8c una à ſinistris

YZ r. I-lébr. autr. L'Ange qui me par

loit. Supr. l. 9.

1". z. On lit dans Pliébreu UHMR, Et

dixit, pour UAMK, E: dixi: les Rabbins

en conviennent. _

1.4121. Hébr. litt. Je vois un chandelier

tout d'or , &t un vaſe ſur ſa téte , 3c ſept lam

pes ſur ce chandelier . 8c ſept canaux pour

les ſept lampes qui ſont ſur la tète de ce

Chandelier. n Ce Chandelier avoit ſept lam

pes montées ſur ſept branches : l'huile ſe

ejus.

communiquoit également aux ſept lampes

par ſept

placé ci' la tête ou au haut du Chandelier; 8c

l'huile dont ce vaſe étoit rempli, y décou

loit par deux tuyaux qui détcndoient vers les

deux oliviers placés aux deux côtés du chan

delier. Infr. il.

à la lettre , ſème/n G' ſêplem irfuſbrid luc”

nis , pour Gjèpnm irffuſària lucrmísſtptrm.

ÿ. 3. Hébr. du vaſe qui ej! .m dgſſus du

chaude-lier.

cdnaux qui la recevoient d'un vaſe

3. i2. On lir dans ?Hébreu

4. Et
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CHAPITRE IV. 721

4. Et reſpondi , 8( aio

ad Angelum qui loque

batur in me , dicens :

Quid ſunt hæc, domine

mi ?

s. 'Et reſpondit Ange

lus qui loquebatur in

me, &dixit ad me: Num

quid neſcis quid ſunt

hæc? Et dixi : Non, do

mine mi.

6. Et reſpondit , 8( ait

ad me , dicens z Hoc est

verbum Domini ad Zoro

babel, dicens : Non in

exercitu , nec in robore ,

ſed in ſpíritu meo , dicit

Dominus exercituum.

7. Quis tu , mons mag

ne , coram Zorobabel? in

planum 5 8c educet lapi

dem primarium , 8l exæ

quabic graciam gratiæ

qus.

8. Et factum est ver

Ÿ. 7. Autr. ſoyez applanie.

lóíd. Hébr. autr. Il mettra la principale

pierre du temple au milieu des acclamatron:

: Grace , gra

ce â elle , c'eſt-chaire , qu'elle _ſbit agréable,

guëlleſbit agréable au Seigneur. On lit dans

de tout le peuple , qui criera

Tome XI.

4. Alors je dis à l'Ange qui parloitj

en moi : Seigneur , qu'est-ce que ceci?

qu'est-ce que tout cela ſignifie?

5. Et l'Ange qui parloir en moi , me,

répondit : Ne ſavez-vous pas ce que

c’est?Non, mon Seigneur, lui dis-je. ~

6. Il me dit enſuite : Voici la parole'

que le Seigneur adreſſe à Zorobabel,

qu’il a choiſi pour rebâtirſon temple : Com

me le: lampe: du chandelier que vou: avez

vu ſont entretenue: par le: foin: de ma

providence , ſan: le ſecours d'aucun hom

me , il en ſera de même du bâtiment de

mon temple. Vou: n’ejpe'rerez, pour l'ache

ver , ni en une armée, ni en aucune force

humaine, mais en mon. eſprit, dit le

Seigneur des armées , qui vou: donnera

tou: le: _ſecours dont vou: aurez beſoin pour

conduire cet ouvrage àſa perfection.

7. Qui êtes—vous donc , ô ennemi: de

mon peuple, qui vou: mettez comme une

grande montagne devant Zorobabel ,

pour vou: oppoſer à une entrepriſe qu’il ne

fait que par me: ordre: , G' dan: laquelle

je le ſoutien: moi-même .7 Vous ferez*

applanie, " montagne orgueilleuſë : tou: le:

obstacle: que vou: apportez , ferontlevés.

Il mettra la derniere pierre au temple ,~ 8(

il rendra ce ſecond auſiî beau que le

premier. ”

8. Alors le Seigneur ” m'adreſſer ſa

?Hébreu irtéguliérement HMS” TSAUT , c.:

pirali: clamer”, peut-étre pour BRAS BTSAUT,

eapíti: i” elamorióus.

l ÿ. 8. c. à. d. le Seigneur par la bouche d:

 

l'Ange. Infr- zr. 9.

YYYY
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parole , 8( me dit :

9. Les mains de Zorobabel ont fondé

cette maiſon , 8( ſes mains Facheveront

entiérement : 8( vous ſaurez que c'est

le Seigneur des armées qui m'a envoyé

vers vous , " lorſque vous verrez arriver ce

queje vous annonce de ſa Part.

IO. Qui est celui qui fait peu d'état

de ces foibles commencements du tern

ple .7 Il ſera dans la joie , lorſqu'il verra

Zorobabel, le plomb à la main , luz' d0n—

ner ſbn accompliſſement ê* ſi: perfection ,

comme il fera par le ſecours G par les

lumieres de l'eſprit de Dieu: car ce ſont là

les ſept yeux du Seigneur qui parcourent

route la terre, ” pour Voir tout ce qui ;ſy

paſſe , G- qui veillent particulièrement à

l'accompliſſement de cet ouvrage, G' de

,tout ce qui ſé fait pour la gloire de Dieu.

II. Alors je lui dis: Que marquent

ces deux oliviers, dont l'un est à la droite

du chandelier , 8( l'autre à la gauche?

Et comme il ne me répondait point ,

Iz. je lui dis encore une ſeconde fois:

Que ſignifient ces deux oliviers , " qui

ſont auprès des deux becs d'or , Où

ſont les canaux d’or par où coule l'hui

le? "

bum Domini ad me, dia

cens:

9. Manus Zorobabel

fundaverunt domum if;

tam , 8c manus ejus perfi

cient eam ; 8c ſcietis quia.

Dominus exercituum mi

ſic me ad vos.

IO. Quis enim deſpcxic

dies parvos ? 8( lætabun

tur , 8( videbunt lapidem

stanneum in manu Zoro

babel. Septem isti oculi

ſunt Domini , qui diſ

currunc in univerſam ter

ram.

Il. Et reſpondí , 8(

dixi ad eum: Quid ſunt

duæ olivæ iſiæ, ad dex

teram candelabri, 8( ad

ſinistram ejus .9

Iz. EE reſpondi ſecun

do, 8( dixi ad eum .'

Quid ſunt dua: ſpicæ oli

varum , qua: ſunt juxta

duo roſira aurea ,in qui

bus ſunt ſuffuſoria ex

auro ?

ÿ. 9. Il paroît que &est toujours l'Ange

qui parle au Prophete. Supr. ll. 9. 1 r.

ÿ. 10. Il ſemble que certe parole ſoit

l'interprétation du ſymbole des ſept lampes.

(Supr. ÿ. z.) Ces ſept lampes marquent les

ſept Anges qui ſont comme les yeux 8c les

inſpecteurs dont Dieu ſe ſert pour veiller :l

l'accompliſſement de ſes œuvres. Les Rois

de Perſe avoient des Officiers qu'on appel-v

loir les Yeux du Roi, 8c qui étoient ſes

Inſpecteurs.

ÿ. 1 x. Litt. ces deux branches ou grappe:

d'olives.

[bid, Hébr. autr. qui ſont à côté des Jeu!

entonnoirs ou [rg/aux d'or qui répanden:

?huile par en haut dan: l: vdſè qui est au

deſſus du c/ia/zdrlier. Sup. ÿ. 2..
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r3. Et aitad me, di

cens : Numquid neſcis

quid ſunt hæc? Et dixi:

Non , domine mi.

I4. Et dixit : Isti ſunt

r3. Ne ſavez-vous pas, me dit-il ,

ce que cela ſignifie .7 .le lui répondis:

Non , mon Seigneur.

t4. Et il me dit: Ces deux oliviers ſont

duo filii 013i , qui affiſiunſ les deux oints de ſhuileſacrée , qui alliſ

Dominatori univerſæ ter

ræ.

tent devant le Dominareur de toute la

terre , ſavoir, Jeſus le grand-Prêtre , ê'

Zorobabel le prince du peuple, qui veil

lent à l'exécution de: volonté: du Seigneur

dan: la ſlruñure de ſon temple. " '

1'- l4- L'un 8c l'autre ſont éclairés des | de ?Egliſe les principaux ministres des miſé

ſep! lampes , 8c affiliés des ſept Eſprits du

Seigneur : 8c tous deux_ verſent l'huile pour

entretenir ces lampes , parce qu'avec l'aſſiſ

tance des Anges ils ſont les ministres de la

uiſſance du Seigneur pour ?exécution de

es deſſeins ſur ſon peuple. Sous un autre

point de vue , ces deux aim: de l'huile ſainte

peuvent repréſenter les deux Apôtres S. Pier

re 8c S. Paul qui ont été dans ?établiſſement

rxcordes du Seigneur pour la converſion cles

Juifs 6c des Gentils : de même qu'à la fin

des temps les deux Prophetes Elie 6c Hénoch

ſeront envo és de Dieu , l'un pour ramener

les Juifs à jeſus-Christ , 8c l'autre pour pré

cher la pénitence aux nations : c'est de ceux

ci qu'il eſt dit dans l'Apocalypſe que ce ſont

les deux olivier: qui ſim: placés dev-mt le

Dieu de L1 terre. Apec. x1. 4.

 

CHAPITRE V.

Livre volant qui est appelle' malédiâlion , Ô qui con/urne la mai

ſon des prévaricateurs. Femme aſſiſe dans un va/è ,* elle eſl

appellée Pimpiéte' , ê' le vaſe estferme' d’une maſſe de plomb.

Deux femmes ailées enlcvent ce vaſe , G' Ie portent dans la

terre de Seminar.

1. T converſus ſum,

6c levavi oculos

meos z 6c vidi , 8( ecce vo

lumen volans.

2.. Et dixit ad me : Quid

tu vides ? Et ,dixi : Ego

video Volumen volans :

longitude ejus viginti cu

bitorum , 8( latitudo ejus

decem cubitorum.

r. E me retournai enſuite; 8( ayant

levé les yeux , je vis un livre qui

étant déplié , voloit au milieu de l'air.

2.. Et l'Ange me dit : Que voyez-vous?

Je lui dis : Je vois un livre volant, long

de vingt coudées , 8c large de dix. "

ÿ. z. c. à. d. environ 34 pieds de long 8c poſés de pluſieurs feuilles ou de pluſieurs

,[7 de large. Les anciens livres étoient com- morceaux dc velin , attachés bout à bout

.Yyyy2
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z. L'Ange ajouta : C'est là la '.' malé

diction qui va ſe répandre ſur la face de

toute la terre , pour y punir tous le: pe'

cheurs. Car tout voleur ſera jugé par ce

qui est écrit dans ce livre; 8( quiconque

jure fauſſëinent , ſera juge' de même par

ce que ce livre contient."

4. Je le ferai ſortir , dit Ie Seigneur

des armées : il entrera dans la maiſon

du voleur, 8( dans la maiſon de celui

qui jure fauſſement en mon nom, pour

les convaincre de leurs crime-Hô( il de

meurera au milieu de cette maiſon ,

Pour en faire la punition; 8( il la con

ſurnera avec tout le bois 8( toutes les

pierres qui la compoſent, comme elle le

mérite.

5. Alors l'Ange qui parloir en moi ,

ſortit dehors, ô( me dit: Levez les yeux ,

ô( conſidérez ce qui va paroître.

6. Et qu'est-ce , lui dis-je? Il me ré

pondit : C'est un vaſe " qui ſort dela ter

re d'Iſraël , Pour aller chez les Gentils. Et

z. Et dixit ~ad me :Hæc

est maledictio, quæ egre

ditur ſuper faciem omnis

terræ : quia omnis fur,

ſicut ibi ſcriptum est, ju

dicabitur; 8( omnis ju'

rans , ex hoc fimiliter ju

dicabicur.

4. Educam illud , dicit

Dominus exercituum; 8(

veniet ad domum furis ,

8c ad domum jurantis in

nomine meo mendaciter',

8( commorabitur in me

dio domûs ejus , 8( con

ſumer eam , 8( ligna ejus,

8l lapides ejus.

5. Et egreſſus est An

gelus qui loquebatur in

me; 8( dixit ad me: Le

va oculos tuos , 8( vide

quid est hoc quod egre-—

dicur.

6. Et dixi : Quidnam

est? Et ait: Hæc est am-ñ

pliora egrediens. Et di

8: en longueur que l’on rouloít autour d'un

bâton. Voyez la .Differldtionſilr l.: firme

d” Livrer anciens-Là la tête du Livre des

Proverbes.

il. 3. On ſuppoſe communément que ce

livre peut repréſenter la loi de Dieu, parce

qu'elle renferme des mdlédictianr contre ceux

qui en tranſgreſſent les préceptes. Mais le

nom de malédiction paroît convenir mieux ä

un objet de malédiction , tel que pouvoient

être les fauſſes maximes 8c les faux princi

pes qui ſe répandirent parmi les juifs , 8c

qui Y formerent d 's ſectes dont ces faux

principes 8c ces Fauſſes maximes devinrent la

condamnation 8c la ruine.
Mid. Le vol peut rſinarquer toutes les in

justices 8: les violences exercées contre les

hommes; 8c le arjure, toutes les fautes

commiſes contre Bien. On lit dans [Hébreu

NQH ,justlficdóilur; ce qui pourroit ſignifier

que ce livre de malédiction favoriſe les vi

ces; 6c tel fut en effet le caractere de ces

fauſſes maximcs 8c de ces faux principes qui

ſe répandirent chez les Juifs. Les Septante

ſemblent avoir lu NQM , ulciſèetur , puniaur:

d'autres ſuppoſent Ncu , ptrculitlllr, verbe

rdóizur. Ces Fauſſes maximes 8c ces faux

principes attirerent ſur les juifs les châti

ments dont la justice divine les frappa.

Xl. 6. Hébr. litt. un épha , mafia: crcufi

,qui contenait Environ mme Pinus.

i”
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xic : Hæc est oculus eo

rum in univerla terra.

Et ecce calentuin

plumbi porcabacur , &t ec

ce mulier una ſedens in

medio amphoræ.

8. Et dixit : Hæc est

impietas. Et projecit eam

in medio amphoræ, 8(

mifit maſſam plumbeam

in os ejus.

9. Et levavi oculos

meos , 8c vidi ,* 8l ecce

duæ mulieres egredien

ces, 8l ſpiritus in alis ea

rum , 8c habebant alas

quaſi alas milvi ; 8c leva

verunt amphoram inter

rei-ram -ôc cœlum.

IO. Et dixi ad Ange

lum qui loquebacur in

me : Quo istæ defcrunt

amphoram?

r l. Et dixit ad me z Ut

ædificctur ei domus in

terra Sennaar , 8( stabi

liatur , 8c ponatur ibi ſu

il ajouta : Ce vaſe est lajrs-are des Juifs G

de ce qu'on voit en eux dans toute la

terre où ils ſe trouvent captifs. "

7. Je vis enfitíte que l'on portoit une

maſſe de plomb; 8( j’apperçus une fem

me aſiiſe au milieu du vaſe.

8. Alors l'Ange me dit : C'est là la fi

gure de l’impiété qui eſl dans le cœur d’I_/—'

raël , ô' du poids de la colere de Dieu qui

va tomberſin' lui. Et il jetta Ia femme au

fond du vaſe , 8( en ferma l'entrée avec

la maſſe de plomb , pour rendre ſa peine

immuable, comme ſi; malice avoit été in

corrigible.

9. Je levai enſuite les yeux , 8( j'eus

cette viſion : Je voyois paroître deux

femmes , qui repréſentaient deux armée:

ennemies. "Le vent de la colere du Sei

gneurjbuflloit dans leurs ailes, qui étoient

ſemblables à celles d'un milan ; " 8(

elles élçverent "le vaſe entre le ciel &la

terre.

to. Je dis à l'Ange qui parloir en

moi : Où ces femmes portent-elles ce

vaſe ?

rr. Il me répondit: A Babylone, qui

eſl ſituée dans la terre de Sennaar , afin

qu'on lui bâtiſſe là une maiſon , 8( qu'il

y ſoit placé , 8( aſſermi pour toujours ſur

ſa baſe , ſans revenir jamais au lieu d’0ù

Ilia'. On lit dans Híébreu Ami” , oculus

eorum : les Septante ont lu , AUNM ,

gains eorum : Voilà leur iniquité. '

jr. 9 Cette prophétie ne peut regarder ni

les lſraélites autrefois emmenés par les Aſ

ſ riens, ni les Juiſs emmenés parles Chal

éens: mais ces deux femmes peuvent re

im'

8t d’Adrien i reduiſirent les Juifs en capñ'

tivité 8c en Ëilperſerent dans toutes le: pro

vinces de l’ m ire
lbid. La plu kiut de nos Interpretes croient

que le terme ébreu ſignifie la cicogne.

(bid. On lit irréguliétement dans l'Hé

breu , UTSNH , pour UTSANH , G' levure-a

'Préſenter le: armées Roinaincs de Veſpaſien runs z les Rabbit” en conviennent.
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il a éte' enleve'. "

ÿ. Ir. Comme dans le style fi uré des

Prophetes 8c dans le livre même e l’Apo

calyple , Babylone repréſente Rome paien

ne; la :erre de Senna.” od avoit autrefois

per baſem ſuam;

été Babylone , peut repréſenter ici l'Empire

Romain, au milieu duquel les Juifs ont été

tranſportés 8c diſperſés depuis Jeſus Christ.

 

CHAPITRE VI.

Quatre chariots avec des attelages de chevaux de diſſërcntes

couleurs qui vont exécuter les arrëts de la justice de Dieu.

Couronnes destinées à être miſès ſur la tête du grand-Pre”

tre ſefizs en lui annonçant celui qui a pour nom l'Orient ou

le germe , G' qui britira un Temple au Seigneur.

t. M’Etant retourné , je levai les

yeux , 8( j'eus cette viſion. Je

voyois quatre chariots qui ſortoient d'en

tre deux montagnes : " ces montagnes

étoient des montagnes d’airain.

z. Il y avoit au premier chariot des

chevaux roux , au ſecond des chevaux

noirs ,

z. au troiſieme des chevaux blancs ,

8( au quatrieme des chevaux tachetés 8( "

vigoureux.

4. .Te dis alors à l'Ange qui parloir

en moi: Qu'est-ce que cela. mon Sei

gneur?

5. L'Ange me répondit :Ce ſont les

quatre monarchie: figurées par les quatre

vents du ciel, " qui ſortent pour pa

Ÿ. r. On lit dans Pl-lébteu MBlN SNI

Huit… , d'entre les deux montagnes , pour

Main SNIM …UM , d'entre deux montagnes.

\

I. T converſus ſum,~

8c levavi oculos

meos, 8( vidi ,' 8( ecce

quatuor quadrigæ egre

dientes de medio duorum

montium ,~ 8( montes ,

montes ærei.

z. In quadriga prima.

equi rufi , 8c in quadríga.

ſecunda equi nigri ,

3. ô( in quadrigarer-ä

tia equi albi , 8( in qua

driga quarta equi varií

8( fortes.

4. Et reſpondi , 8( dixi

ad Angelum qui loqucba

tut in me : Quid ſunt

hæc , domine mi?

5. Et reſpondit Ange

lus , 8( ait ad me : Isti

ſunt quatuor venti cœli,

ÿ. 3. La conjonction 6' manque dan:

l'Hébreii.

i. 5. L'opinion comminune est que les_
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qui egrediuntur, ut stenc roître ” devant le Dominateur de toute

coram Dominatore om

nis terræ.

6. ln qua etant equi ni

gri , egtediebantut in ter

ram Aquilonis ; 8( albi

egreſſt ſunt poſi eos,- 5c

varii egreffi ſunt ad cer—

ram Austri.

7. Qui autem etant ro

bustiflimi , exierunt , 6:

quærebanc ire 8( diſcut

rcre per omnem terram'.

la terre , pour recevoir ſes ordres ô' pour

les exécuter.

6. Les chevaux noirs du ſecond cha

tiot alloient vers le pays de l'Aqui

lon ; les chevaux blancs les ſuivirent ;

8( les \achetés aller-ent dans le pays du

Midi.

Ces même: chevaux racheté: , qui

étoient les plus forts , " parutent enſuite ;

8( non contents d'avoir ſubjugue' le Pay: du

midi , ils demandoient au Seigneur d'al

ler 8( de courir par toute la terre. l'Et le

firme qui vont ver: faguilan , repréſententquatre monarchies repréſentées par ces qua

tre chariots ſont les mêmes que celles qui

ont été marquées dans les deux viſions

de Daniel, Chap. II. 8c VII. Ainſi la lu

part croient que ce ſont: 1°. les C al

déens 3 1°. les Perſes; 3°. les Grecs; 49.

les Romains. D. Calmet penſe ue le qua

trieme re téſentc plutôt le dou le Empire

des Lagidbs dans l'Egypte , 6c des Sélcuci

des dans la Syrie. Infr. 77. 6. 8c 7. Cest une

ſuite de ?interprétation qu'il donne aux deux

viſions de Daniel, lur quoi on peut ſe rap

peller ce que nous avons dit dans la Di ~

_ſèrtarionſirr le: 71ml” Empires , à la tête u

Livre de Daniel. Les 10V. 6. 6L 7. ſont

naître une autre vue. Voyez la note ſur ces

verſets.

lóid. Hébr. autt. qui ſortent de devant le

Dominateut de la terre.

V. 7. On lit dans ?Hébreu UHAMSIM,

E: firms, comme au 77. 3. peut-être out

UHADMIM , Er rufi , comme au ÿ. z. lots

ces chevaux ſeroient ceux du premier cha

riot , dont autrement il ne ſeroit rien dit ici.

Voyez la note ſuivante.

1/. 6. 8c 7. On explique diverſement ce qui

est dit ici des empires repréſentés par ces

chariots. 1°. Selon la Vulgate ces quatre

empires paroiſſent être ceux qui ont été

marqués par Daniel. Le premier e/uſíot dont

il ſemble D'être tien dit de particulier , paroît

alors repréſenter l'Empire des Chaldéens

qui ne ſubſistoit plus. Le fécond Bi le troi

les Perſes 8c les Grecs qui s’aſſujétirent ſuc

ceffivement Babylone 8c la Chaldée , appel

lée dans les Prophetes l: p.37.: iſſdquila”,

comme étant au nord oriental de la Judéed

Le quatrieme qui va vers le midi , 8c ui

court par toute l.: [erre , peut repréſenter es

Romains qui acheverent de ruiner Fempire

des Grecs en ſubjuguant l'Egypte ſituée au

midi, 8c qui érendirent leurs conquêtes par

toute la terre. 2°. Selon l'Hébtcu au jr. 7.

au lieu des chevaux le: plaxflrr: qui ap

partiennent au quatrieme chariot , on pour

roit lire in roux , qui ſont ceux du premier

chariot. Alors ce premier chariot te réſente

roit les Romains , qui paroiſſent ſes pre

miers , parce que leur empire est plus an

cien que ceux des Perſes 8c des Grecs , re

préſentés par le flcand 8c le troiſieme cha

riot : le çudrrienre chariot pourroit alors re

préſenter l'Empire des ſucceſſeurs d'Alexan

dre , 8c ſpécialement des Séleucidcs , qui fu

rent les plus puiſſants , 8c qui regnant en

Syrie , porterent ſouvent leurs armes au

midi, ëest-â-dire , dans l'Egypte, comme

l’avoit auſſi annoncé Daniel : 8c ce n'est qu'a

près ceux~ci que le premier chariot ſe pré

ſente pour courir par route la terre , parce

I \ Û

que ce ne fut qu apres les ſucceſſeurs dA

lexandte , 8c ſur les ruines mêmes de leur

empire que les Romains érablirent la vaste

étendue de leur domination.
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Seigneur leur dit : Allez , courez par

toute la terre. Et ils coururent par toute

la terre.

8. Alors il m’appella 8( me dit : Ceux

que vous voyezffîui vont du côté de l'A

-quilon, ce ſont les Perſes G- les Medes ,

qui ont entiérement ſatisfait la colere

que j'avois conçue contre le pays d'Aqui

lon, G qui ont pleinement venge' Pinjure

que les Chaldéens m'ont faite , en vous

opprzmant.

9. Le Seigneur m’adteſſa encore ſa

parole , ô( me dit :

Io. Recevez ce que vous donneront

Holdai' , Tobie 8( Idaïe, qui reviennent

du lieu où ils étoient captifs." Vous irez

donc vers eux , " lorſ u’ils ſeront arrivés
. D

ê( vous entrerez dans la maiſon de Jo

fias , fils de Sophonie , " qui est auffi

venu " de Babylone.

Il. Et vous recevrez d'eux de l'or 8(

de l'argent; 8( vous en ferez des cou

ronnes" que vous mettrez ſur la tête du

'grand-Prêtre Jeſus , fils de Joſédec.

n.. Et lui montrant Zorobabel , vous

lui direz : Voici ce que dit le Seigneur

des apmées : VOILA L'HOMME qui eſt la

figure de celui que je dois vous envoyer ,

Et dixit : Ice, pet-ambu

late terram ,* 6c perambu

laverunt terram.

8. Et vocavir me, 6c

locutus est ad me , di

cens : Ecce qui egrediun

tur in terram Aquilonis,

requieſcere fecerunt ſpi

rttum meum m terra

Aquilonis.

9. Et factum est ver

bum Domini ad me , di

cens:

IO. Sume à tranſmigra

tione , ab Holdai , 6c à

Tobia , 8l ab Idaia; 6c

venies tu in die illa , 6c
intrabis domum Joſiæ ,ſſ

filii Sophoniæ , qui vene

runt de Babylone.

Il. Et ſumes aurum 8c

argentum ,- 8( facies co

ronas, 8c pones in capite

Jeſu filii Ioſedec ſacer

dotis magni ,

n.. 6c loquêrís ad eum,

dicens : Hæc ait Domi

nus exercituum , dicens:

EccE VIR, ORIENS , No

Luc. r. 78.

QUI A POUR NOM UOMENT. " Ce ſera

il. IO. Hébr. 'autr. ce que vous donne- [ Ibid. On lit dans ?Hébreu 3M: , vent-L

ront ceux de la famille de Holda,ſ-zvair,

Tobie 8c Ida~1~e, qui reviennent, &c.

lbíd. On litdans l'Hébreu ATH , tu , peur

êttepour ATM , eum cis , vous irez avec

eux.

lbíd. Ce pouvoir être le fils de Sopho

nie fils de Maaſias , ſecond Prêtre, qui avoit

été mis ;i mort par Nabuchodonoſor à Reb

lara. 4. Reg. xxv. 18- Jerem. xxl. r.

run!, pour BA , venir.

7/. rr. On lit dans ?Hébreu ATRUT , co

mme, peut-être pour ATRT ou ATR” , co

rona; car on ne voit ici que le ſeul ponrife

qui ſoit couronné , 8L au il. t4. ?Hébreu

même porte le vestige du ſingulier.

ÿ. r1. Hébr. autr. le germe. n Sous ce

nomglc Seigneur déſigne le Meſſie. JUP

m. .

MEN
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MEN EIUS ; 8c ſubrereum

orietur , 8c ædificabit tem

plum Domino.

13. Et ipſe exstruet

templum Domino z 8( ip

ſe portabic gloriam , 8(

ſedebit, 8c dominabitur

ſuper ſolio ſuo; 8( eric

ſacerdos ſuper ſolio ſuo,

8( conſilium pacis eric in

ter illos tuos.

I4. Et coronæ erunc

Helem , 8c Tobiæ , 8(

Idaiæ , 8( Hem filio So

phoniæ , memoriale in

templo Domini.

15. Et qui procul ſunt,

venient, 8( ædiſicabunt

in remplo Domini ; 8c

ſcietis quia Dominus

exercitutlm miſit me ad

1

\

un germe qui pouſſera de lui-même , 8(

ſan: aucun ſecours étranger; " il bâtira un

temple au Seigneur.

I3. Il bâtira, dir-je, un temple au
Seigneur ; il ſera couvert de gloire ſi;

il s‘aſſeoira ſur ſon trône , 8( il dominera

avec une pleine autorité. Le grand-Prêtre '

-ſera auffl a t: ſur le lien: 8( il y aura

entre eux une alliance de paix.”

I4. Ces couronnes ſeront î' conſacrée:

au nom d’Hélem , " de Tobie, d’Idaïe, 8(

de Hem " fils de Sophonie , comme un

monument de leur piéce', qui demeurera

dans le temple du Seigneur."

I5. Ceux qui ſont les plus éloignés ,

excités parleur exemple, viendront aufli

vous aider ,~ 8( ils bâtiront ô- travailleront

avec vou: dans le temple du Seigneur;

8( vous ſaurez que c'est le Seigneur des

armées qui m’a envoyé vers vous , pour

 
Ióíd. Les termes de la prophétie s’ex li

uent de la naiſſance miraculeuſe du IV eſ

ie. Le temple qu'il doit bâtir au Seigneur,

est ſon Egliſe même , qui est l'édifice ſpiri

tuel dont nous ſommes les pierres vivantes.

V. t3. Hébr. autr. 8c il ſera daſh" ali:

comme Prêtre ſur ſon trône , 8c il y aura

une alliance de paix entre ces deux quali

ñtlx qaiſèronl rlanie: en lai. Peut-étre qu'au

_commencement du verſet au lieu de ce mot

mwa , E: :Loſi , il faudrait lire UZRBIL , E:

Zorobabel, enſorte que ces mots inter ille:

dao: ſe rapporteroicnt à ces deux cheſs du

peuple Juif, Zorobabel 8c le Pontife Jeſus :

8( le commencement du verſet ne ſeroit point

alors une ſimple répétition. Le Prophete

après avoir dit que le Meſſie qu’il annonce ,

batira un temple au Seigneur, a pu , ce

ſemble , ajouter : Et Zorobabel qui le re

Pre' :ſite , bâtira auſſi un temple au Sei neur;
il eta couvert de gloire,- il sîaſſeoitajſur ſon

liege , & il dominera; 8c lc prêtre Jeſus ſera

Tome X I.

auſſi ſur ſon ſiege, 8e il y aura une alliance

de paix entre ces, deux hommes.

il. 14. On lit dans l’Hébreu , UATRT,

.Et comme , ou plutôt, Et coran.: : on ſup?

poſe que c’est un pluriel, parce qu'on a vu

lc pluriel au il. r1. mais c’est la terminai

ſon du ſingulier; 8e ce ui le prouve,c'est

que le verbe ſuivant dans 'Hébreu est au ſin

gulier Tnt” , erit. Le ſens est donc : cette

couronne ſera , 8re. ce qui confirme ce qui

a été remarqué ſur le ylr. it.

Ibid. On lit dans l’Hébreu LHLM, Hai

Zem , avec la marque du Dariſ , peut-être

pour LHLDl , Holdair , aux Holdiens , c’est

d-díre , à Tobie 8e à ldaïe de l.: famille de

Hold.: , comme on l'a vu au xr. to.

. Ióíd. On lit dans l’Hébreu un… , l? Hem,

ue l'on a pu confondre avec un… , Gfilia.

il y a lieu de préſumer que la vraie lecture

est ULIASIH, G .Ia/t'a, 8l à .lolias, fils de

Sophonie , comme on l'a vu au même 1'- 1°

Zzzz
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vou: annoncer ce: choſe: qui ſbnt trèr-aſſu- vos, Eric autem hoc , ſi

rée: ,~ car tout ceci arrivera très-certaine
auditu audieriris vocem

ment, i] vous ecoutez avec ſoumiſſion la Domini Dei vestri.

voix du Seigneur votre Dieu. ”

lem : la conjonction hoc n'y est point : elle y cette phraſe étoit originairement au corn

Ÿl. r5. L’Hébreu dir ſeulement Erie au- ‘ tient ice qui précede; 8: vraiſemblablement

a été ajoutée pour montrer que ceci appar mencemeit du verſet.

 

CHAPITRE VII.

Dépurarion aux Prêtre: du Seigneur touchant les jetînes 0b—

ſèrvés durant la captivité. Défaut de cesjezînes. Œuvres de

justlCe que le Seigneur recommande , Ô dont le mépris attire

ſil colere.

1. A quatrieme année du regne de

Darius, le Seigneur adreſſa ſa pa

role à Zacharie , le quatrieme jour du

neuvieme mois , qui est le mois de Caſ

leu ,

z. ſur ce que Saraſar, Rogommélech ,

8( ceux qui étoient avec lui , envoye

rent "à la maiſon de Dieu pour préſen

ter leurs prieres devant le Seigneur,

z. 8( pour faire cette demande aux

Prêtres de la maiſon du Seigneur des

armées , 8( aux Prophetes: Faut—il que

nous pleurions encore' au cinquieme

moisï" 8L devons-nous nous purifier"

par no: jeûne: G' par no: larmes, comme

nous avons déjà fait pendant pluſieurs

il. 7.. On lit dans PHébreu E: míſîz ; ce

qui laiſſe à ſous-entendre le morpopalu: ,

exprimé au il. 5. Les Copiſtes l'ont peut

être omis ici. Le ſens ſeroit : Le peuple avoit

envoyé Saraſar, Rogommélech , 8c ceux qui

étoient avec lui , à la maiſon de Dieu , 8re.

 

I. T factum est in an

no quarto Darii re

gis , factum est verbum

Domini ad Zachariam,

in quarta menfis noni ,

qui est Cafleu.

z. Er miſerunt ad do

mum Dei , Saraſar , 8c

Rogommelech , 8c viri

qui erant cum eo , ad

deprecandam faciem Do

mini:

ut dicerent ſacer

dotibus domûs Domini

exercituum , 6c Prophe

tis , loqucntes r: Num

quid flendum est mihi in

quinto mcnſe, vel \anc

Ÿl. 3. Voyez au Chap. VIII. ir. r9.

lóid. Le terme Hébreu ſignifie imiter

Fabstinence des Nazaréens. On lit dans l'Hé

breu nuzx , abſiiaenda , pour Auzn , ebfli

labo.
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tificare me debeo ,_ ſicut

jam feci multis annis? .

4. Et factum est v'ver

bum Domini exercituum

ad me , dicens :

5. Loquere ad om

nem populum terræ, 8(

ad ſacerdotes , dicens :

Cùm jejunaretis, 8( -plan

geretis in quinto 8( ſep

timo per hos ſeptuagin-ta

annos : numquid jeju

nium jejunafiis mihi?

‘6. Et cùm comedistis 8(

bibiſiis , numquid non

vobis comediſiis , 8( vo

biſmetipſis bibiſiis ?

7. Numquid non ſunt

verba quæ locutus est Do

minus in manu Propheta

rum priorum , cùm ad

huc Jeruſalem habitare

\ur , 8( effet opulenta ,

ipſa 8( urbes in circuitu

ejus , 8( ad Auſirum 8( in

campestribus habitaretur?

années ?

4. Et le Seigneur des armées m'a

dreſſa ſa parole, 8( me dit:

5. Parlez à tout le peuple de 'la terre

de Juda 8( aux Prêtres , 8( dites-leur:

Lorſque vous avez jeûné, 8( que vous

avez pleuré "le cinquieme 8( le ſeptieme

mois, " pendant ces ſoixante _dix an

nées de votre captivité , ” est-ce pour moi

que vous avez jeûne? " ~

6. Et lorſque vous' avez mangé 8( que

vous avez bu , "n'est-ce pas pour vous

mêmes que vous avez mangé, 8( que

vous avez bu, cherchant en cela, non à

me plaire, mai: à ſatirfaire, ou votre dou

leur, ou votre _ſenſualité .7 Vou: ne deviez

pas ignorer l'horreur que 'ai de ce: jeunes.

7. En effet , n’est-ce pas là ce que le

Seigneur a dit par les Prophetes qui

nous ont devancés, lorſque Jéruſalem

étoit encore habitée , qu'elle étoit plei

ne de richeſſes , elle 8( les villes des en

virons , 8( que le côté du Midi 8( la

plaine ” étoient habitées 5" que le: jeûne:

ne pouvaient lui être agréables, s'ils n'é

taient accompagnés du renoncement au

péché , ê' de la pratique des bonnes œu

vres .7 "

il. 5. On lit dans YI-lébreu USFUD , 0 [fuit-nus vo: : n'est-ce pas vous qui vous

pldngere, pour UTsr-'DU , G* plxngeretir.

Ióid. Voyez au Chap. V…. xt. 19.

permettez de manger Î n'est-ce pas vous qui

vous permettez de boire .ï

Ibid. Ou plus exactement , depuis la ruine

du Temple. Supr. x. rz.

Ióid'. On lit dans ?Hébreu SMTN] AN!,

jejurzdverunt m: ego : peut-être ſaudroit-il

lire, MsMcM A… , jaja/rare fiere… vo: ego:

est-ce moi qui vous ai obligés de jeûncr?

ÿ. 6. On lit dans ?Hébreu .î la lettre:

nonne vo: com-dent” , HACLIM , G* vos 6i

Lenre: , HSTlM : peut—êrre pour MAcmcM ,

ëomeJerefIzcie/ztes vo: , 8c MSTICM , 6’ btbe-r:

V. 7. Hébr. litt. 8c la Schephala , pleine

occidentale. Au lieu de UHNGB , G' Auſlrum ,

les Septante ſemblent avoir lu UHGBH , G'

excel/am : les hauteurs 8( la plaine.

Ibid. On lit dans l’Hébreu , rsaT, [Mbi

Mnr , pour NUSBT , ſtahimta; 8c [SB, ſubi

tdns , peutñêtre pour NUSRU , lrabiubdntur.

Uri-i. Voyez dans la Prophétie (Piſaïe,

Lv…. 3. 8( ſuiv.

Zzzzz

Ijäi. LV111.;
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L'ami. xx”.

:z,

Iſa'. l. 13

Jcrcm. v. 1.8.

8. Le Seigneur parla enſuite à Zacha

rie , 8( lui dit: Dites à ce peuple :

9. Voici ce que dit le Seigneur des

armées : Il est inutile que vous continuiez

les jeüner que je ne vou: ai Point ordonné.”

mai: ſi vous voulez me platre, jugez ſelon

la vérité , 8( que chacun de vous exerce

la miſéricorde ô( la charité envers ſon

frere.

lO. Nbpprimez, ” ni la veuve , ni le

pupille , ni l'étranger , ni le pauvre; ô(

que nul ne forme dans ſon cœur de mau

vais deſſeins contre ſon frere. C’est ce que

je leur az' toujours fait annoncer par me:

Prophetes.

I r. Mais ils n’ont point voulu ſe ren

dre attentifs à ma voix ; ils ſe ſont reti

réS, en me tournant le dos; 8( ils ont

appéſanti leurs oreilles, pour ne me

point entendre.

12. Ils ont rendu leur cœur dur com

me le diamant, " pour ne point écouter

la loi , ni les paroles que le Seigneur des

armées leur avoir adreſſées par ſon Eſ

prit, qu‘il avoit répandu dans les Prophe

tes qui nous ont devancés. C’est pour

quoi le Seigneur des armées a conçu une

grande indignation contrer”.

1;. Et comme il est arrivé que le

Seigneur a parlé, 8( qu'ils ne l'ont

point écoutez" ainſi ils crieront , ê( je

ÿ. ro. C’est le ſens de H-Iébreu. l

V. 9. 8c lo. Hébr. autr. Voici ce que le

8. Et factum est ver

bum Domini ad Zacha

riam , dicens :

9. Hæc air Dominus

exercituum , dicens z Ju»v

dicium verum judicare,

8( miſericordiam 5l miſe

rationes ſacite , unuſquiſ

que cum Fratre ſuo.

lO. Et viduam , 6c pu

pillum, 8( advcnam , 8c

pauperem nolite calum-ç

niari ; ô( malum vir fra

tri ſuo non cogitet in cor

de ſuo.

1 I. Et noluerunt atten

dcrc, 8( averterunr ſca

pulam recedentcm, &au

res ſuas aggravaverttnt ne

audirent.

I2. Et cor ſuum poſtie

runc ut adamantem , ne

audirent legem , 8( verba.

quæ mifit Dominns exer

cituum in ſpiritu ſuo

per manum Prophetarum

priorum : 6c ſacta est in

dignatio magna à Domi

no exercituum.

13. Et factum est, fi

cuc locutus est , 6c non

audierunt : ſic Clama

jſ. n.. Hébr. lirt. comme le ſamir ouſmi

ri: , pierre fbrr dure dan: on ſe _ſèrvoiz pour

Seigneur des armées avoit dit : Jugez ſelon polir le: pierre: prícieuſès.

la vérité , 8re. . . . . Mais ils n’ont point voulu ,

arc. Alors ou voit comment ces verſets ſe l

trouvent naturellement liés. crit.

3h13. C’est le ſens de PHébreu. On y- lil:

Un” ,Er fait, Peut-ètre pour until, E:
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bunt , 8( non exaudiam ,

dicit Dominus

tuum.

I4. Et diſperſi eos per

omnia regna quæ neſ

ciunt , ô: terra deſolata

est ab eis , eo quèd non

effet tranſicns 6c rever

tens; 6c poſuerunt ter

ram deſidcrabilem in de

ſertum.

Ióid. C'est le ſens de PHébreu.

exerci

ne les écouterai " point , dit-le Seigneur

des armées.

I4. Et c'est pour cela auſſi que je les ai

diſperſés par-tout, dans les royaumes qui

leur étoient inconnus : de ſàrte que , ar

leur endurczſſement dans le péché , ils ſfmt

cauſe que leur pays est tout déſolé , ſans

qu'il y paſſe perſonne; 8( ils ont changé

en un déſert une terre de délices.

 

CHAPITRE VIII.

Le Seigneur après avoir châtié Sion , reviendra vers elle , lui

rendra la paix , raſſemblera ſon peuple. Les deux maiſons

d'Iſraël é? de ſuda ſeront en bénédiction. Les peuples étran

gers ſe joindront aux enfants de Juda pour adorer avec eux

le Seigneur.

1. T factum est ver—

_, bum Domini exer

cituum , dicens:

z. Hæc dicit Dominus

exercituum :Zelatus ſum

Sion zelo magno , in

dignatione magnâ Zela

tus ſum eam.

3. Hæc dicit Dominus

exercituum : Reverſus

ſum ad Sion, 8( habita

bo in medio Jeruſalem:

r. E Seigneur des armées-m'adreſſe;

encore ſa parole , 8( me dit : "

2. Voici ce que dit le Seigneur des

armées :J'ai eu pour Sion un amour ar

dent ô( jaloux ; ô( je l'ai aimée avec un

ardeur qui m’a rempli dündignarion con

tre ſes peſſécuteurs. "

X7. l. Ce Chapitre est une ſuite du pre'

eédent.

il. z. Autr. je l'ai aimée avec une ardeur

ui m’a rempli &indignation contre ſé: in

diätls. Mai.: maintenan: voici ce que dit,&c.

z. Voici donc ce que dit le Seigneur

des armées: Je ſuis revenu à Sion, 8C

ïhabiterai de nouveau auv milieu de Jéru

ſalem: 8( Jéruſalem ſera appellée la ville

de la vérité; " ô( la montagne de Sion ,

Y. 3. Hébr. autr. la ville fidele. Ces titres

augustes de ville fidele 8c de montagne ſainte,

ifalpparriennent proprement qu'à l'Egliſe de.

Je us-Christ , dont ils caractériſent la ſain?

tete' , l'unité 8c la viſibilité.
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qui est la montagne du Seigneur des ar~

mées , ſera appellée la montagne ſainte.

4. Voici ce que dit le Seigneur des

armées: On verra encore "dans les places

de Jéruſalem des vieillards ô( de vieilles

femmes , 8( des gens qui auront un bâ

ton à la main , pour ſe ſoutenir, à cauſe

de leur grand âge , la guerre rffabrégeant

plus letzr: jours.

5. Et les rues " de la ville ſeront rem

plies de petits garçons 8( de petites fil

les qui joueront dans les places publi

ques , ſans être troublés par la crainte (le:

Bflnem”.

6. Voici ce que dit le Seigneur des ar

mées :Si ce que je prédis de ce temps

là ” paroît difficile à ceux qui ſont restés

de ce peuple , me ſera-t-il difficile à

moi, " dit le Seigneur des armées? Non ,

certer.

7. Voici donc ce que dit le Seigneur

des armées : Je ſauverai mon peuple,

en le faiſant venir des terres de l'Orient

8( des terres de l'Occident, où il est diſ

perſe'.

8. le les ramënerai dans leur pays; 8(

ils habiteront encore au milieu de Jéru

ſalem : ils ſeront mon peuple, 8( moi je

ſerai leur Dieu , dans la vérité ô( dans

la justice."

6c vocabitur Jeruſalem ç

Civitas veritatis ; 8( mons

Dominiexercituum,mons

ſanctificatus.- -

4. Hæc dicir Dominus

exercituum : Adhuc ha

bitabunr ſenes 6c anus in

placeis Jeruſalem; 8( viri

baculus in manu ejus præ

multitudine dierum.

5. Et plateæ civitatis

complebuntur inſantibtls

8( puellis ludentibus in

platcis ejus.

6. Hæc dicic Dominus

exercituum : ſi videbitur

difficile in oculis rcliquia

rum populi hujus in dic

bus illis , numquid in ocu

lis mcis difficile erit , di

cit Dominus exercituum.

7. Hæc dicit Dominus

exercituum : Ecce ego

ſalvabo populum meum

de terra Orientis , 8( de

terra Occasûs ſolis.

8. Et adducam eos , 8c

habitabunt in medio Je

ruſalem ,' 6c erunt mihi

in populum , 8( ego ero

eis in Deum , in veritate

St in juſiitia.

ÿ. 4. On trouve ici dans ?Hébreu AD l

Pour AUD , Ati/mc.

ylr. 5. Litt. les places. l

Ióid. On lit dans ?Hébreu GM , :lium,

pour HGM , numguir' etiam.

il. 8 Cette promeſſe n’dura ſon parfaig

'Sn 6. Autrement 8c à la lettre: ſi cela pa- l accompliſſement ſur les Juifs , que lorſque

roît difficile en ces joursà ceux qui ſont reſ

tés de ce peuple. I

par leur converſion, ils :entreront dans le

ſein de l'Egliſe repréſentée par Jéruſalem.
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9. Hæc dicit Dominus

exercituum : Conforten

tur marius veſiræ, qui au

ditis in his diebus fermo

nes istos per 0S Propheta

rum , in die quâ ſundaca

est domus Domini exerci

cuum , ut templum ædi—

ficaretur.

ro. Siquidem ante dies

illos merces hominum

non erat , nec mercesju

mentorum erat ,- neque

mtroeuntl , neque exeun

ti etat pax præ tribula

tione; 8c dimiſi omnes

homines , unumquemque

contra proximum ſuum.

II. Nunc autem non

juxta dies priores ego fa

ciam reliquiis populi hu

jus , dicit Dominus exer

cituum.

’ Iz. Sed ſemen pacis

erit : vinea dabit fruc

tum ſuum; & terra da

bit germen ſuum; 6( Cœli

dabunt rorem ſuum : 8(

poffidere ſaciam reli

quias populi hujus uni

verſa hæc.

9. Voici ce que dit le Seigneur des

armées: Que vos mains s‘arment de forñ

ce , vous qui écoutez maintenant ces

paroles de la bouche des Propheres que

je vous envoie. Reprenez un nouveau couz-ziz

ge, en ces jours où la maiſon du Sei

gneur des armées a été fondée de nou

veau , 8( où ſon temple ſe rebâtit. Une

abondance de bien: va ſuccéder à Pextrêñ

me miſère qui a précédé.

IO. Car avant ce temps , le travail des

hommes 8( le travail des bêtes étoit inu

tile; 8( ni ceux qui venoient parmi vous,

ni ceux qui en ſortoient , ne pouvoient

trouver de repos dans les maux dont

vous étiez accablés ; ê( j‘avois abandon

né tous les hommes à cette fureur qui les

emportoiz l'un contre l'autre.

n. Or je ne traiterai point mainte

nant ce qui ſera resté de ce peuple com

me je les ai traités autrefois , dit leSei—

gneur des armées.

12. Mais il y aura parmi eux une ſe

mence de paix: " la vigne portera ſon

fruit; la terre produira ſes grains ; les

cieux verſeront leur roſée : 8( je ferai

poſſéder tous ces biens à ceux qui ſe

ront reſtés de ce peuple. "

il. u.. Autr. Mais ce qui ſera reste' de ce I

‘ peuple ,ſera une race de paix , 1m peuple

vigne , 8re.comble' de I-ien: : parmi eux la

Iëid. Les biens terreflresque Dieu promet

à ſon peuple ſont l'image des biens célestes

qu’il promet aux vrais fideles. La roſée du

Le verbe crit n'est pas exprimé dans FHé- ‘ ciel est le ſymbole de la grace ; 6c les pro

breu 5 8c peut-être qu'au lieu de ZRA , ſème/z ,

il faudrait lire IZRK , Oriezur. Mais alors

félcvera la paix ſi” les reste: de eepeuple.

\

ductions de la rene repréſentent les fruits de

juſtice que nos ames produiſent par l'influence

de cette roſée.

ï
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13. Et alors , ô maiſon de Juda 8(

maiſon d'Iſraël , comme vous avez été

un objet de malédiction parmi les peuples

auxquels je vous ai livrés, ainſi je vous

ſauverai , 8( Vous ſerez un exemple de bé

nédiction dans toute la terre. Ne craignez

donc point ; que vos mains S’armenr de

force; ê' continuez de travailler à mon

ŒUVÏE

r4. Cat voici ce que dit le Seigneur

des armées : Comme j'ai réſolu de vous

affliger , lorſque vos peres ont irrité ma

colere, dit le Seigneur ,

I5. 8( que je n'ai point été touché

de compaſſion, " mais que j'ai exécute'

ma reffblution, ſans que rien ait pu m'en

empëcher;ainſi j'ai réſolu, au contrai

re , en ce temps de combler de bien

faits la maiſon de Juda 8( Jéruſalem. "

Ne craignez donc point auſſi que je man

que d'exécuter ce que j'ai ref/blu en votre

faveur. Penſez ſeulement à vou: en rendre

dignes.

I6. Voici donc ce que je vous ordon

EPM: w_ u. ne de faire: Que chacun parle à ſon pro

chain dans la Vérité ; 8( rendez dans vos

tribunaux " des jugements d'équité ô( de

paix.

I7. Que nul ne forme dans ſon cœur

de mauvais deſſeins contre ſon ami ; ”

8( n’aimez point à faire de faux ſcr

ments : car ce ſont là toutes choſes que

I3. Et eric , ficut eratis

maledictio in gentibus,

domus Juda , 8( domus

Iſrael; ſic ſalvabo vos ,

ô( eritis benedictio : no

lite timcre , confortentur

manus vestræ.

I4. Quia hæc dicit Do

minus exercituum : Sicuc

cogitavi utaffligerem vos,

cùm ad iracundiam pro

vocaſſenc pattes vcſiri

me, dicit Dominus ,

I5. 8( non ſum miſer

tus : ſic convcrſus cogita

vi in dicbus iſiis uc benc

faciam dOmUiJUda , 6c Je

ruſalem : nolite timcre.

r6. Hæc ſunt ergo ver

ba quæ facietis: Loqui

.mini veritatem unuſquiſ

que cum proximo ſuo:

vcritatem 8( judicium pa

cis judicate in portis veſ

trls.

I7. Et unuſquiſquc ma.

lurn contra amicum ſuum

ne cogitetis in cordibus

veſiris ; 8c juramcntum

.f

il'. x5. Hébr. litt. de repentir. portes des villes , od étoient les tribunaux des

Ióid. Hébt. litt. Jéruſalem Bt la maiſon Juges.

de Juda. Ÿ. 17. Hébt. contre ſon prochain.

Y. r6. Litt. à vos portes; 1) c. à. d. aux

mendax

  

  



CHAPITRE. VIII.

mendax ne jdiligatis ,: om

nia enim hate ſunt , quæ

odi, dicit Dominus.

18. Et factum est ver

bum Domini exercituum

ad me, dicens: K

_ I9.',Hæc dicit, Derni

nus exercituum-pzleju

nium quarti , St jejuniunr

quinti , Bt jejunium ſep

timi, 6c jejunium _dccimi

erir domui ,Juda .in, ganz

dium .ôcïlætitïiam ï,- &Miri

ſolemrïitates ,præclaras T;

verirarem tantùm 6c' pa

cem diligite. j

zo. Hæc dicitv Domi-j

nus exercituum : Uſque

què veniant populi, 'Bt

habitent in civitatibus

multis;

zr. 6c vadant habita

cores , unus ad alterum,

dicentes : Eamus , 8( de

precemur faciem Domi

ni, 6c quæramus Domi

num exercituum; vadam

etiam ego.

. . 737
j'ai en haine , dit le Seigneur.

r8. Le Seigneur des armées m'adteſſ

encore ſa parole , ô( me dit: '

19.' Voicice que ditqlejedignpur des
armées j. Les jeunes du l uaſiſitſiqmeïſxlq

cinquieme, du ſeptiemeqôedu 'clixíeme

mois., "ſeront changés, pourlamaiſon

de Juda ,. enîdes jours ,de joie-jdr( d'alé~ó

greſſez _BL en' desfétes églatàntes. &iſo-I

lemnelles. Aimez ſeulement la véritéla paix. ſi

zo. Voici ce que dit le Seigneur des

armées .- Il y aura un temps "où les peu

ples étran rsviendront habiter pluſieurs
aſie V05 Vllnirl iusbilll \x0555 ,':Î'>i~ſlfl'l0.'i

r .d L .TF l! .'l:‘s~ '

2 r. Et les habitants d'une de ces villes

iront trouver ceux d'une autre , ” en leur

diſant : Allons offrir nos prieres devant

le Seigneur ; allons chercher le Seigneur

des armées. Et les autres leur répondront:

Nous irons auſſi avec vous.

il. t9. Ces quatre jeunes s'étaient célé

brés depuis la captivité: le premier au dixie

me jour du dixieme mois, en mémoire du

fiége de Jéruſalem commencé par Nabu

chodonoſor; le ſecond , au dix-ſeptieme

jour du quatrieme mais , auquel la breche

fut faire; le troiſieme , au neuvieme ou di

xieme jour du cinquieme mais , auquel la

ville fut priſe, 8c le temple brûlé ,~ le qua

trieme, au troiſieme jour du ſèplieme mois,

en mémoire de la mort de Godolias 8c de la

diſperſion du reste du Peuple qui étoit avec

Tome XI.

lui.

ÿ. zo. C'est le ſens de PHébreu.

Hier'. Hébr. autr. Il y aura un temps oû

les peuples étrangers , les habitants de plu

ſieurs villes des nations , viendront dans l.:

terre de Juda; 8c les habitants , &tc- On lir

dans l'Hébreu AD ASR , UſŸue quó : les

Septante n'ont point lu ici ASR, guà, mais

ſimplement AUD , Ati/luc. On a déjà vu au

il'. 4. AD pour AUD , ddl-uc.

íl. u. C'est lc ſens de ?Hébreu

Aaaaa
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u.. Ainſi il viendra une multitude de

nations 8( des peuples puiſſants , pour

chercher dans Jéruſalem le Dieu des ar

mées , _8( pour Offrir leurs vœux devant

le Seigneur. "

23. Et ceci arrivera”, 'dit le Seigneur

des armées , lorſque "î dix hommes des

peuples de toutes langues prendront un

Juif par la frange de. ſa robe, " 8( lui di

ront. t Nous irons avec vous , parce que
npusjaîíonsſſappris *que Dieu est avec

‘ 'Mixx 1.' .
vous. "T

N

"~Itl.

~ ÿ; 23. Hébt. antt. En ces jours-là, dix

hommes, ac. On lit dans l’Hébreu-irré

guliétement HHMH ASR, illi.: quod, pour

HEM 1H!!! , ASR , illi: crit çaàd.

. (Aid. ljébr. litt. par le coin de ſa robe ; d?

c. à. d. par ces houpes que Moyſeprdonne

n.,

till(

.f ,.

.l-'l'

.‘ . 1 . .. ’
' . u ' . d .4 .

2.2. Et veniettt populi

multi, 8( genres robustæ;

ad quærendum Domi-f

num exercituum in Jeru

ſalem , 8c deprecandam

faciem Domini.

zz. Hæc dicit Domi

nusexereituum : In die-i

bus illis , in quibus ap

prehendenc decem homi

nes ex Omnibus linguis

gentiumï, 8c apprehen

dent fimbriam viri Iu

“clæi , Ïdicentes- 2- Ibimus

vobiſcum : aud-ivimus

enim quoniam Deus vo#

biſcum est. ~

I.

..

aux Hébreux de mettre aux quatre coins de

leurs manteaux pour les distinguer des au

tres peuples. Num. xv. 38. Deul. xx”. 12.

Ióid. Ces promeſſes ont été accomplies

dans la converſion des Gentils par la prédi

cation des Apôtres.

I
. . y

MM
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. d

'Prophétie contre les Syriens', les Phéniciens G' les PlziliſZ/zins,

\

Le roi de Sion vient a elle. Le Seigneur armera de force

ï Juda Gr 'Ep/traim contre la Grece. ,Il comblera ſon peuple de

ſèsîqbiens les plus excellents; -.-.\ '

\ l

I. Nus verbi Domi

ni in terra Ha

drach , 6c Damaſci re

quiei ejus : quia Domini

est oculus _hominis , 8;

Omnium tribuum Iſrael.

z. Emath quoque in

terminis ejus , 8( Tlyrus ,

6c Sidon : aſſump erunc

quippe ſibi ſapientiam

valdè.

3. Et ædificavit Tyrus

munitionem ſuam; &coa

cervavit argentum quaſi

humum , 8c aurum ut lu

Ium platearum.

4. Ecce Dominus poſ

t. Rophétie contre le pays d'Ha

drach , autrement la Syrie, ” ô( con-À

tre la ville de Damas , qui en eſl la capi

tale , G- en laquelle ce pays met route ſa

confiance. L'un G' l'autre feront déſolés ,'

car les yeux de l'homme uif" qu’ils ont

aflligé , ô( des tribus d'Iſraël qu'ils ont 0p

primées , ſont tournés vers le Seigneur ,

pour lui demanderjustice: ô' il la leur fera

très-certainement.

2. Cette prophétie s'étendra auffi ſur

Emath , " ſur Tyr 8; ſur Sidon , parce

qu’ils ſe ſont flattés inſolemment de leur

ſageſſe. ’

3. La ville de Tyr a élevé de ſorts.

remparts: elle a fait des moriceaux d'ar

gent , comme on en ſeroit de pouffiere;

8( de: moneeaux d'or, comme on enfait

de la boue qui est dans les rues.

4. Mais le Seigneur va s'en rendre

ÿ. 1. Hadrdeh en langue Syria ue ſigni

fie , pays d’alent0ur , ce que les nterpre

tes ex li uent ici du pays de Syrie voiſin

de la .lugée , dans lequel étoit Damas nom

mée dans la ſuite de ce verſet. D’autres

veulent qu’Hadraelt ſoit le nom propre d'un

lieu roche de Damas. 'll paroît que les

Prop éties contenues dans ce Chap. contre

les Syriens , les Phéniciens 6c les Philiſ

tbins , regardent les expéditions d'Alexandre

le Grand ſur ces peuples. Voyez YHifiaíre

des peuples voi m: de: Juifs , à la tête des

grands Prophetes.

Mid. Autr. ſelon les Septante : car les yeux

du Seigneur ſont ouverts ſur tous les hom

mes, 8c ſur toutes les tribus d'Iſraël. ll y a

lieu de préſumer qu'après le mot oeulus', les

Copistcs ont omis la particule Ar. ,ſidpen

ÿ. z. Autr. Cette Prophétie :Tundra auſſi

ſi” Emath qui est au voiſinage de Damas. n

Emath est a même qu’Emeſi: une des lus

conſidérables villes de Syrie. On lit ans

Päeäreu TGBL n” , termínaótr in :a, pou:

IG TB , in terminis ejur.

‘ Aaaaaz
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maître: il détruira laforce qu'elle tiroir

de la mer , ” 8( elle ſera dévorée par le

feu.

5. Aſcalon verra fa chûte, 8( en trem

blera; Gaza la verra, 8( elle en ſera ſaiſie

de douleur. Accaron s'en affligera, parce

qu’elle -verra toutes ſes eſpérances trom

pées. " Gaza ſera ſans roi , 8( Aſcalon

ſans habitants. … _

— ï

6. Un &Etranger "’ dominera dans

Azot , " 8( je détruirai l'orgue” des Phi

* listhins , à qui appartiennent toutes ce:

- fidebit: eam , 8c percutiee

in mari fortitudinem ejus,

8( hæc igni devorabitur.

5. Videbit Aſcalon , 8(

timebit; 8( Gaza, 8c dos

-lebit nimis; 8c Accaron,

_; quoniam conſuſa est ſpes

ejus ; 8c peribit rex de

Gaza , 8( Aſcalon non hai

bitabitur.

6. Et ſedebit ſeparator

in -Azoco , 8( diſperdam

ſuperbiam Philiſihino

rum. '- ‘

7. Et auferam ſangui

nem ejus de ore ejus , 8(

abominationes ejus de

medio dentium ejus : 8(

relinquetur etiam ipſe

Deo noſiro; 8( erit quaſi

duxin Juda , 8( Accaron

quaſi Iebuſæus.

villes.

7. Tôterai de la- bouche de ce peu

ple le ſang de je: victimes, &jwarracherai

ſes abominarions d'entre ſes dents ; 8( il

demeurera jbumis à notre Dieu. Il le re

connaîtra attflî-bien que nour , pour ſbn

fôuverain Seigneur : Ô' fitrpaſſant les .ſurfe

parſbn zele pour ſa gloire , il ſera Comme

chef dans Juda ; " 8( le peuple_ d'Accaron

_ſera traité comme le Jébuſéen , c'est

à-dire , comme un habitant naturel de

Jéruſalem; ” il _y _ſera uni avec le peuple
de Dieu. r

ÿ. 4. Antr. il déttuira ſa force ſur la mer, l lien de l'entendre det Juifs qui ſe rendirent

ilfiapperd ſé: troupes au milieu des eaux. n -maîtres des villes des Philifihitu ſous les

Alexandre coula à fond les vaiſſeaux de Tyr Maccabées. ~

devant ſes murailles.

77. 5. Hébr. litt. ſa confiance confondue.

V. 6. Ceſi ainſi que quel nes-uns expli

quent le terme Hébreu qui gnifie propre—_

ment un bâtard ,ï ce,qu’ils entendent d'Ale

xandre qui étoit étranger pour les Philiſihins.,

8( dont la naiſſancene fut pas exempte de

ſoupçon.

Ibid. Autr. Pétranger au le bâtard demeu—

rera G' habiter.: dans Azot. n Alexandre

après avoir pris Gaza ramaſſa des peupler ,

des environs, 8( mit_de nouveaux habitants

dans cette ville 5 ,il peut en être de même,

d'A-zot. Les verſets luivants Peuvent donner

W. 7. Autrement 8( ſelon ?Hébreu : 8(

Agar ſera comme l’une des principales villes

de Juda , G' les deux pay: [tant réunir, le:

principale: ville.: des Philisthins firent ou

mérite ran que celle: de Juda.

Ióid., érnſalem étoit anciennement habi

tée par les Jébuſéens , 8( s’appelloit même

anciennement la…. Le rnot Hébreu ALF ,

pris ici au ſens de dax , peut aulli ſignifier

ba: ,~ 8( le mot cinust , quaſi .febufaas,

pourroit venir de CABUSU , quai preflpe

e 'us : 8c Azot ſera comme un bœu laborieux

ans Juda, 8c Accaron, comme ſon étable

remplie de bælzfl prêts à lcſèrvír.
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8. Et circumdabo do

mum meam ex his qui

militant mihi euntes 8(

rever-tentes , 8( non tran

ſibit ſuper eos ultra exac

cor: quia nunc vidi in

oculis meis.

9. Exulta ſatís , filia

Sion ; jubila , filia Jeru

ſalem : EccE REX TUUS

veniet tibi justus 6c ſal

vator : ipſe pauper , 6c

aſcendens ſuper aſinam ,

8( ſuper pullum filiurn

aſinæ.

ro. Er diſperdam qua

drigam ex Ephraim , 8e

equum de Jeruſalem ', 8c

diſiipabitur arcus belli:

8( loquetur paccm genti

bus ', 6c potestas ejus a

mari uſque ad mare , 8c

a fluminibus uſque ad fi

nes cerræ.

Il. Tu quoque in ſan

guine testamenti tui emi

fisti vinctos tuos de lacu,

8. Alors je ferai garder ma maiſon par

mes ſoldats , qui Penvironneront de tous

côtés Pour la défendre : " ô( ceux qui exi

gent les tributs, ne viendront plus trou

bler mon peuple , parce que je le regar

de maintenant d'un œil favorable.

d

9. Fille de Sion , ſoyez comblée de UBLLxrLrr.

joie ; fille de Jéruſalem , pouſſez des cris WH" xx* ï

Œalégreſſe: VOICI VOTRE Rot qui vient

à vous;ce Roi juste, qui est le Sauveur.”

Il est pauvre, "Sc il est monté ſur une

âneſſe, 8( ſur le poulain de Fâneſſe , ne

voulant régner que parla douceur ê' par

la charité.

ro. Auflî ſou: ſon regne, ïextermí

nerai " les chariots d‘Ephraïm 8( les che

vaux de Jéruſalem ; ô( les arcs dont on

ſe ſert à la guerre, ſeront rompus: il

annoncera la paix aux nations ; ô( ſa

puiſſance s'étendra depuis une mer juſ

qu'à l'autre mer , " 8( depuis le fleuve "

du Jourdain , juſqu'aux extrémités du.

monde.

II. C’est vous auſſi , â Roi de pÏzíx;

qui par le ſang de votre alliance , avez

ait ſortir " vos captifs du fond du lac ,

ÿ. 8. Hébr. autr. Alors je camperaiau- ‘ jr. lo. On lit dans H-Iébreu UHCRTI , G'

d!our de ma maiſon pour l'a défendre des ar

mées, enſorte qu'aucune n'y paſſe ni ne s’y

détourne; 8c ceux qui, &c

Ÿ. 9. Ces caracteres déſignent le Meſſie ,

5. ſon”.

x”. t5. On lit dans l'Hébreu UNUSH , &fil

à ſe vérifient en J. CM4”. xxl.

runs, ur VIUSA , Cfſàlvalor.

Ibid.

doux.

es Septante ont traduit: il est plein

de douceur.» Le terme Hébreu , tel qu'il ſe

lit aujourd'hui , AN] , ſignifie proprement ,

bumilié , pauvre ; 8e avec une légere diffé

rence , ANU , il peut ſignifier , humble ,

íſherdam : les Septante ont lu- UHcmT , EA*

díſjverdet.

Ibid. c. :l, d. dans toute l'étendue de la

L6H6.

ce que l'on entend du Jourdain , oil J. C. a'

été baptiſé , 8: ſur les bords duquel il a prêche.

. 1l. UHébreu lit : Er uant a vous ,
q

fille de J'ion, par le ſang de votre alliance,

étoit ſans eau. v Ce lac ſans eau rep

Ibid. C'est le ſens de ?Hébreu ,. àflumíne ç

j'ai fait ſortir vos captifs du fond du lac qui

réſente

les miſeres de la captivité. On lit dans ?Hé

breu AT , m, auféminin , 6c SLKT] , rmi/î;
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qui étoit ſans eau ~, G- des noires prijbns in quo non est aqua."

où ils étoient renfèrmés.

n. ("est vous qui leur avez fait enten

dre ces paroles conjblantes: Retournez à

vos places fortes , vous captifs , qui

n'avez point perdu l'eſpérance ; je vous

comblerai des grands biens'l que je vous

annonce aujourd'hui.

13. Car .luda est mon arc , que je tiens

tout bandé : Ephraïm " est mon carquois

que j'ai rempli de fleche: pour combattre.

En effet je ſuſciterai vos enfants , ô Sion;

je les animerai , ô Grece , contre tes en

fants :" ê( je vous rendrai,ô Sion, com

me l'épée des plus vaillants , à l'égard

des Grec: vos ennemis ,~ ils ſeront extermi

nés par vos enfants. "

r4. Le Seigneur Dieu paroîtra en haut

au deſſus d’eux, d'où il lancera ſes dards

comme des foudres :le Seigneur Dieu

les animera par le ſon de ſa trompette ;

8( il marchera à leur ſecours parmi les

tourbillons du midi. "

15. Le Seigneur des armées les proté

gera : ils dévoreront leurs ennemis, ê( ils

les aſſujétiront avec les pierres de leurs

frondes : ils boiront leur ſang ,- ils en ſe

ront enivrés , comme de vin z " ils en ſe

peut-ètre pour ATH , la , au maſculin ,

SLxT , nm' [ſli, pris au ſens de la Vulgare.

1l'. r1.. 'est le ſens de Pflébreu :duplicia ,

r 2.'. Convertimini ad

munirionem , vincti ſpei:

hodie quoque annuntians
duplicia rcddamitibi.

13. Quoniam extendi

mlhl .Ïudam quaſi arcum,

- implevi Ephraim; 8c ſuſ

citabo filios tuos, Sion ,

ſuper filios tuos , Græ

cia-; 8c ponam te quaſi

gladium fortium.

r4. Et Dominus Deus

ſuper eos videbitur; 6c

exibit ut fulgur , jaculum

ejus: 8( Dominus Deus

in tuba canet, 6c vadet

in turbine Austri..

I5. Dominus exerci

tuum proteger eos ,* 8(

devorabunt , 8l ſubjicienc

lapidibus fundæ : 6( bi

8( l cabées , auxquels le Seigneur mit en main

ſon arc 8l ſes fleches contre les Syriens déſi

nés ſous le nom de Grecs, parce qu'alors

i. e. magna , ample. On lit dans [Hébreu

KIUM MGID , /todie annunrizns, peut-étre

pour BIUM MGUR , pro die flórmidinis, je

vous donnerai pour un jour de frayeur de

grandes récompenſes.

1l'. 13. Il y a lieu de préſumer qu'après le

mot AFRIM , Ephmim , les Copistcs ont omis

MFT] , p/umram mum.

Ibia'. On lit dans ?Hébreu muc JUN ,

filios luos , Java” , dest-â-dirc, Cricri.: 5 les

Septante ont lu am MJUN, filios, c'est-à

dire , Gracia , contre les enfants de la Grece.

Ibid. La plupart des Interpretes enten

dent ceci, ſelon la lettre , du temps des Mac

a Syrie étoit poſſédé: par les Séleucides qui

étoient Grecs.

ÿ. i4. c. à d. parmi des tourbillons ſem

blables à ceux qui ſont cauſés dans la Judée

par les vents du midi. Les tempêtes venoient

ordinairement de ce côté-là. On lit dans l’Hé—

bleu TIMN, Austri : les Septante ſemblent

avoir lu zAMU , índignarionís ejus : le même

mot pourroit ſe prendre au nominatif in

dignalio ejus: ſon indignation s'avance” au

milieu des tourbillons.

ÿ. 15. (Fest-â-dire , qu'ils répandront le

ſang de leurs ennemis , comme des lions qui

le boivent 6c qui s'en nourriſſent. On lit dans..
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ront remplis, comme les coupes de: f1

crzlfi

où l'on égorge les victimes.

bentes inebriabuntur qua

ſi ä vino; ô( replebuntur

ur phialæ , 6( quaſi cor

nua alcaris.

1 6. Et ſalvabic eos Do

minus Deus eorum in die

illa , ut gregem populi

ſui : quia lapides ſancti

elevabuntur ſuper terram

ejus.

I7. Quid enim bonum

ejus est , 8( quid pul

chrum ejus , niſi frumen

rum electorum , 6( vinum

germinans virgines?

ce: , 8( comme les cornes de l'autel

r6. Et le Seigneur Dieu les ſauvera

en ce jour-là , comme étant ſon troupeau

8( ſon peuple: ô- parce qu'ils lui ſont

chers, comme des pierres ſaintes G pre'

cieujër, " il les élevera en honneur dans ſa

terre , où il leur fera trouver le pain G- le

Vin en abondance.

r7. Car qu'est-ce que le Seigneur a

de bon 8( d’excellent à donner à ſon Peu

ple ,' ſinon le froment qui fait laforce des

jeune: hommes " qu'il a élus , ô( le vin qui

fait germer les vierges , 6' qui le: rend

féconde: .P '

?Hébreu UACLU , G' levarahunr, peubêtre

pour UILCU , G' íblmt : on y lit USTU EMU ,

G' hióenl, tumulzqabuntttr: les Septante ſem

blent avoir lu USTU DMM , G' bibene ſíznguí

nem eorum: les Copîstes ſemblent auſſi avoir

omis le mot MntHM, inimieo: ſims, avant

le mot ABN! , Zdpidióur , ou num , i” [.1

pidióur , commele ſu poſe le Grec des Sep

tante: le ſens ſeroit onc : ils s’avanceront

6c ils abattront leurs ennemis par les pierres

de leur fronde , 8c ils boiront leur ſang com

me le vin. L'Hébreu ne dit pas , quaſi à

vino , mais (que z vinum , 6c les Septante l'ex

priment ain i.

ÿ. x6. C'est ainſi que quelques-uns tra

duiſent l’Hébreu: 6c alors des pierres pré

cieuſes ſeront élevées ſur ſa terre. d) Le cer

me Hébreu eut s'entendre dans le ſens de

la Vulgare : es pierres conſacrées.

ÿ. 17. On lit dans l’Hébreu [rw , Pula

ehrum ejur , peut-être pour !Riu , fructu.:

eſter. Quel est ſon bien? quel est ſon fruit!

le froment. . . . 8c le vin , &en

Ibíd. C'est le ſens de Pl-Iébren : des jeu-î

nes hommes qui compo/ent le.: troupe: d'élite.

Le mot germinan: du ſecond membre ſemble

ſuppoſer un mot parallele , tel que roóoranr,

omis peut-être dans le premier membre: le

froment qui fortifie les jeunes hommes 8c le

vin qui fait germer les vierges. Ce froment

8c ce vin ſont ici l'image e ?Ettcharistie ,

?ui est la nourriture des élus , le pain des

orts , 8c qui fait croître la pureté des ames

ſaintes.

&Ye
Re*
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CHAPlTRE X..

C'est Ie Seigneur qlffilfizut invoquer, G' non les idoles. Colere

du Seigneur contre les pci/leurs de ſon peuple. Il viſitera

dans ſ21 miſéricorde la mai/bn de Juda. I1 raſſemblera la

\maiſon (fl/rael.

I. Emandez donc au Seigneur les

dernieres pluies , " 8( le Seigneur

vou: les accordent : il fera de même tom

ber la neige pour engralflêr vos terres , "

8( il vous " donnera des pluies abondan

res ; 8( il fera naître des herbes dans le

champ de chacun de vous. C'est ce que

n'ont jamai: pu faire les idoles.

z. Car les idoles n'ont rendu que des

réponſes vaines ;les devins n'ont eu que

des viſions trompeuſes ; les débiteurs

de ſonges ont parlé en l'air; 8( ils don

noicnt de fauſſes conſolations à mon peu

ple , qui ne ſervaient qu’à Pentretenir dans

fle: péchés. C'est pourquoi il a été emme

né comme un troupeau ; 8( il a beau

coup ſouffert, parce qu’il étoit ſans paſ

teur , qui le conduisſt dans la voie de la

Vérité.

z. Ainſi ma fureur s’est allumée contre

les pasteurs qui ont ſéduit mon peuple , ou

qui l'ont négligé,'8( je viſiterai dans ma

colere ces pasteurs , qui devaient le con

duire , comme les boucs marchent à la

rëte du troupeau : car le Seigneur des ar

mées a viſité dan: ſa miſcíricorde la mai

ſon de Juda qui est ſon troupeau; 8( il

en fera ſon cheval de bataille 6- l'instru

ment de ſa gloire.

I. Etite à Domino

Ppluviam in tempore

ſerotino; 8( Dominus fa

ciet nives , 8( pluviam

imbris dabit eis , ſingulis

herbam in agro.

z. Quia ſimulachra lo

cuta ſunt inutile , 8( di

vini vîderunt menda

cium , 8( ſomniatores lo

cuti ſunt frusträ ; vanè

conſolabantur : idcirco

abducti ſunt quaſi grex;

affligentur, quia non est

eis pastor.

3.- Super pastores ira

tus est furor meus , 8( ſu

per hircos viſitabo 3 quia

viſitavit Dominus exer

cituum gregem ſuum ,

domum Juda , 8( poſuit

eos quaſi equum glc-riæ

ſuæ in be-llo.

 

ÿ. r. Les dernieres pluies relativement continuation de l'état heureux qui ſuccéder,

aux fruits de la terre , ſont celles du prin

temps qui achevent de mûtir le grain.

Ibia'. Hébr. autr. 8( le Seigneur ſera pa

toître des nuécs. n Selon la lettre , c'eſt une

aux perſécutions d’Antiochus-Epiphanes.

lbid. On li: dans ?Hébreu LHM , ei: , peut

êtrc pour LCM , vobir.
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-' 4. Ex ipſo angulus , ex

ipſo paxillus , ex ipſo ar

cus prælii , ex ipſo egre

dietur omnis exactor ſi

mul.

5. Et erunt quaſi for

tes conculcantes lutum

viarumin prælio: 8( bel

labunt , quia Dominus

cum eis; ô( confunden

tur aſcenſores equorum.

_ 6. Et confortabo do

mum Juda , 6c domum

Joſeph ſalvabo, 8c con

vettam eos , quia miſe

rebor eorum ,~ 8( erunt ſi

cut fuerunt quando non

projeceram eos: ego enim

Dominus Deus eorum,

8( exaudiam eos.

~' 7. Et erunt quaſi ſortes

Ephraim. , 8L lætabitur

cor eorum quaſi à vino;

8c filii eorum videbunt ,

8( lætabuntur, 8( exul

tabit cor eorum in Do

mino. ~

8. Sibilabo eis , 8( con

gregabo illos , quia re

ÿ. 4. Cette Prophétie ſe vérifie en Jeſus

4. C'est de .luda que viendra l'angle

qui liera , G' qui affermíra tout l'édifice: "

c’est de lui que viendra le pieu enfonce'

dans la muraille , ſur lequel feront poſés
tous le: vaſes de la mai/bn .* " c'est de luſiſ

que viendra l'arc pour combattre le: en—

nemis : c'est de lui que viendront tou: les

maîtres ô* les intendants pour conduire

le: ouvrages. '

5. Et ils ſeront en même temp: comme

de vaillants ſoldats , qui dans la mêlée

fouletont aux pieds l'ennemi, comme la

boue qui eſt' dans les rues: ils combat

tront vaillamment, parce que le Seigneur

ſera avec eux; ô( ils mettront en déſor

dre la cavalerie de leurs ennemis.

-’ 6. Je fortifietai ainſi la maiſon de Ju

da , 8( je ſauverai la maiſon de Joſeph ; "

je les ferai revenir dans leur-Pays , parce

que j'aurai compaſiîon d‘eux;ô( ils ſe

'ront comme ils étoient avant que je les

euſſe rejettés : car je ſuis le Seigneur leur

Dieu , 8( je les exaucerai. ‘

, 7. Ils ſeront comme les braves d'E

phtaïmz" ils auront la joie dans le cœur,

comme un homme qui a‘ bu du vin : leurs

fils les verront; 8( ils ſeront dans l'alé

greſſe; 8( leur cœur treſſaillira de joie

dans le Seigneur.

8. Je les raſſemblerai , comme le Paſi

teur , en fifflant , aſſemble ſon troupeau ,

il'. 6. c. a. d. les dix tribus qui avoient

Christ qui est ſorti de la tribu de Juda étant pour chef celle d'Ephra~im fils de Joſeph.

fils de David ſelon la chair, 8c qui est en

même temps la vraie pierre angulaire qui lie

Fédifice ſ irituel.

lóíd.

xx”. 13. 8L ſuiv.

Tame' X I.

ayez dans la Prophétie d’lſa~r~e ,

V. 7. Cette tribu fut toujours celebre par

ſa valeur. Dent. xxx…. r7. Hébt. antr. Les?

eqflnr: d'Ephra~int ſeront comme de braves

guerriers. n La ſuite de la Prophétie ſe tapé

porte particuliéremeut aux du tribus.

Bbbbb
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parce que je les ai rachetés z 8( je les

multiplierai comme auparavant.

9. Je les répandrai parmi les peuples;

8( ils ſc ſouviendront de moi dans les

lieux les plus reculés : ils vivront en li

berte' avec leurs enfants ;St ils reviendront

en leur pays , quand ils le voudront. "

IO. Je les ferai revenir ainſi de l'E

gypte ; je les raſſemblerai de l'Aſſyrie;

je les raméuerai dans la terre ſainte, qui

efl fituée entre le pays de Galaatl, 6- celui

du mont Liban; " &je Iesy rarnénerai en

grand nombre , qu'ils ne trouveront pas

aſſez de place Poury demeurer.

II. Iſraël paſſera donc le détroit de

la mer , pour s'étendre' au delà ; ” le Sei

gneur en frappera les flots ; les fleuves

ſeront deſſéchés" juſqu'au fond de leurs

eaux ; les plus grands obstacles ſeront levés;

les difficultés ſeront applanies ,- Forgueil

d‘Aſſur ſera humilié , ë( je ferai ceſſer la

domination de l'Egypte ſur les enfants

d'Iſraël.

n.. Je les rendrai forts dans le Sei

gneur ; 8( ils marcheront en ſon nom ,

dit le Seigneur.

demi eos; 6c multiplica

bo eos ſicut ante fuerant

multiplicari.

9. Et ſeminabo eos in

populis , 6c de longè re

cordabuntur mei; 8c vi

vent cum filiis ſuis, 6c

rcvertenrur.

ro. Et reducam eos de

terra Ægypti , 8( de Aſ

ſyriis congregabo eos , 6c

ad terram Galaad ô( Li

bani adducam eos , 8(

non invenietur eis locus :

t l. ô( tranſibir in ma

ris frero , ô( percuriet in

mari fluctus , 8( confuſi

dentur omnia profunda

fluminis; 8( humiliabitur

ſuperbia Aſſur , 8( ſccp-_

trum Ægypti receder.

 

I2. Confort-abo eos in

Domino , 6c in nomine

ejus ambulabunt , dicit

Dominus.

il. 9. Hébr. autr. Je les ai répandus G* dzf | ſelon la lettre. supr. il. 7.

ptſſ-'s parmi les peuples : mais ils ſe ſou

viendront de moi dans les lieux les plus re

culés; ils vivront avec leurs enfants, leur

race ne ;Vieindrd Point ,' &t ils reviendront

en leur pays , lorſque je les' y rappeller-u'.

Car je les ferai revenir de l'Egypte , ate. Ces

promeſſes en faveur des enfants d'EP/train”

n'auront leur entier accompliſſement que

dans les bénédictions ſpirituelles que Dieu

répandra ſur les Juifs au tem s de leur future
converſion. Le retour -lffſiziphraïm dans ſon

pays repréſente le retour futur des Juifs dans

l'Egliſe.

ÿ. lO. C'est le partage ancien des dix tri

bus; ce qui donne lieu de croire que cette

Prophétie les regarde plus particulièrement.

il. u. Ou plutôt :Istaíl reviendra ainſi

dans' ſort héritage; G' pour cela il paſſera ,

s'il le finir , le détroit de la mer; le Sei

gneur en frappera les flots, ótc. On eut

comparer cette Prophétie avec celle d' aie,

xt. n. 8c ſuiv.

Ióid. C'est le ſens de Yl-lébreu. Ces expreſq

ſions figurées peuvent ſignifier que Dieu re

nouvellera en leur faveur ſpirituellement les

merveilles de la ſortie d'Egypte Gt de l'entrée

dans la terre promiſe , äest-à-dire , qu'il les

fera triompher de tous les obstacles qui pour

roient s'oppoſer à leur délivrance de l'empire

du démon , 8c à leur entrée dans la céleste

patrie qui est la vraie terre promiſe.

b ,v u. *l 'ſv Bij-ſi'.
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Incendie du Temple; ruine de Jéruſalem. Pasteur ſuſcite' de

Dieu; les deux houlette: de ce pasteur; trois pasteurs in

_ fidele: retranché: en un mais. Premiere houlette briſée. Tren

' tev pieces d'argent données pour la récompenſe du pasteur.

’ Seconde houlette briſëe. Pasteur inſènſe' ſuſcite' ſur la terre.

LAPeri , Libane , por

tas cuas , 8c come

dat ignis cedros tuas.

.z, Ulula , abies , quia

cecidit cedrus, quonlam

magnifici vastari ſunt t'

ululate , quercus Baſan ,

quoniam ſucciſus est ſal

tus munitus.

3. Vox ululatûs pasto

rum , quia \ïastata est

magnificentia eorum :

vox rugitûs leonum , quo

niam vaſiara est ſuperbia

Iordanis.

4. Hæc dicir Dominus

Deus meus : Paſce peoo

ra occiſionis ,

5. quæ qui poſſeder-ant,

r. Uvrez vos portes, ô temple, qui ,

par votre hauteur, G- par la blan—

cheur de: pierre: dont vou: ëte: bâti , pa

roiſſez comme le mont Liban , lorſqu'il est

couvert de neige: : " laiſſez entrer vo: enne~

mi: ; 8( que le ſeu qu'il: mettront par-tout,

dévore vos cedres.

z. Hurlez , ſapins , parce que les ee

dres ſont tombés : ceux qui étoient ſi

élevés , ont été détruits. Faites retentit

vos cris , chênes de Baſan , parce que vle

grand bois qui étoit ſi fort, a été coupé;

Jéruſalem a été renvcrfle.

3. j'entend: les voix lamentables des

pasteurs qutſe déſolent, parce que toutce

qu'ils, avoien_t de magnifique , a été rui

né : j entend: ce: homme: fier: comme les

lions qui rugiſſent de ce que la gloire du

Jourdain a été anéantie, laÆrofondeur de

,js eaux nîaypnt pu empêc r le paſſage

e: ennemu.

4. Voici ce que dit le Seigneur mon

Dieu : Zacharie , paiſſez vous-même ces

brebis qui étoient comme destinées à la

boucherie ,

5. que leurs maîtres égorgeoient ſans

7]. l. Le temple de .lérnſalem peut auſſi

être comparé au Liban à cauſe de la quantité Juda qui

de colonnes de cedre qui ornoient ſes porti- renverſée , jèmbldl-le: à des lions

ques. Le Prophete annonce ici la derniere

ruine du temp e par les Romains. Voyez ſur

y). 3. Ou plutôt: fente/Miele: Prince: de

gctniſſênt de ce que .ſhaft/em ell

qui rugiſ

ſent de ce que les rives ſuperbes u Jour

dain , où !tole/zz leur.: retraite.: , ſont &ſo;

cela les réflexion: inſérées dans la Préface. lées. Jerem. xttx. t9. r.. 44.

Bbbbbz
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aucune compaflion , " qu'ils vendaient ,

en diſant : Béni ſoit le Seigneur : nous

ſommes devenus riches. Et ainfi leurs

propres pasteurs n’avoient que de la du

reté pour elles ; " ce que je ne puis laiſſer

impuni.

6. 'Je ne pardonnerai " donc plus à

l'avenir aux habitants de cette terre , dit

le Seigneur ; mais je les livrerai tous

entre les mains les uns des autres , 8(

entre les mains de leur roi : "leur terre

ſera ruinée z ô( je ne les délivrerai point

de la main de ceux qui les opprimeront.

7. C'est pourquoi, ô pauvres du trou

peau , j'aurai ſoin de paître ces brebis

expoſées à la boucherie. " Je pris alors

deux houletres , dont ïappellai l'une la

Beauté , " 8( l'autre le Cordon; 8( je me

nai paqître le troupeaux

8. Pendant que je les eonduijbù, j'ai

fait mourir en un mois trois pasteurs in

fideles, " qui avoient maltraité mon trou

occidebanc , 8c non-dolezí'

bam: , 8c vendebant ea ,

dicences : Benedictus Do

minus , divites ſacti ſu

mus ,- 8( pastores eorum

non parcebant eis.

6. Et ego non parcam

ultra ſuper habitantes cer

ram , dicit Dominus :

ecce ego tradam homi

nes , unumquemque in

manu proximi ſui, 6c in

manu regis ſui; 8c con

cîdenc terram , 8c non

eruam de manu eorum.

7. Et paſcam pecus oc

ciſionis propter hoc , ô

pauperes gregis. Et aſ

ſumpſi mihi-duas virgas,

unam vocavi Decorem ,

8( alteram vocavi Funi

culum; 6c pavi gregcm.

8. Et ſuccîdi tres pal'

tores in menſe uno , ô(

contracta est anima mea

127.5. Hébr. autr. ſans être réputés coupa

bles. Cela peut regarder particulièrement les

violences des Romains :i l'égard des Juifs.

Ibid. Litt. nc les épargnoient point.

jſ. 6. Litt. Je rfépargnerai donc plus à _

l'avenir les habitants de cette terre.

Ióía'. c. à. d. de l'Empereur Romain , au

quel les Juifs aimerent mieux ſe ſoumettre

qu'à Jeſus-Christ. Joan. xix. 15.

il. 7. Hébr. autr. Je pris donc ſoin de

paître ce troupeau expoſé à être tué;& je

m'appliquai à ſoutenir les pauvres de ce trou

peau. Zacharie en cette qualité de pasteur

repréſentoit Jeſus-Christ même. Ou lit ici dans

l'Hébreu LCN, propter /toc , peut-.être pour

mic… , adſiç/Zinerzdtlm.

Ióid. Hébr. autr. la Douceur. -n 'L'une de

ces boulettes est nommée l.: Beaute' ou l.:

Douceur , pour marquer les gracts 8c les ſa

veurs dont le Seigneur avoit comblé 8c von

loit encore combler les Juifs : l'autre est ap

ellée le Cordon , pour marquer l'union quidlevoit être entre les deux maiſons d'Iſraël

8c deJuda, c. à. d. les deux peuples , le

peuple ancien 8c le peuple nouveau. Irzfr.

7l'. r4. Voyez la Pré ace,

117. 8. A la lettre : j'ai retranché en un

mois trois pasteurs.» Quelques~uns croient

que ces nombres déterminés peuvent être

pris pour des nombres indérerminés , en

ſorte que cette arole du Prophete ſigni

fie ſimplement: J ai fait mourir pluſieurs paſ

teurs en for; peu de temps. Si Yon prend les

jours pour des années , ce mot": de vengeance
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in eis : fiquidem &anima

eorum variavit in me. ‘

9. Et dixi : No~n paſ

cam vos : quod riioritur,

moriatur; 8( quod ſuc

ciditur , ſuccidatur", ô:

reliqui devorenl:~ unuſ

quiſque carnem proximi

ſui. ‘ -

lO. Et tuli virgam

meam , quæ vocabatur

Decus ; 8( abſcidi eam ,

ut irritum facerem fœdus

meum , quod percuſſi

cum Omnibus populis.

r Il. Et in irritum de

ductum est in die illa;

8( cognoverunt ſic pau

peres gregis , qui cuſio

diunt mihi , quia verbum

Domini est.

peau: 8( voyant que me: brebis n'en avoient

nulle reconnaiſſance , mon cœur s'est

reſſerre' à leur égard , parce que leur

ame m’a été infidele ,, G' qu'elle: je jbnt
clégoûeées de mai. " î

9. Er j'ai dit : Je ne ſerai plus votre

pasteur : que ce qui meurt , meure; que

ce qui est égorgé, ſoit égorgé; ô( que

ceux qui -échapperont du carnage , ſe

dévorent les uns les autres.

IO. .Ie-pris alor: :la houlette que j'a

vois appellée la Beauté; ê( je la rompis,

pour rompre ainſi l'alliance que j’avois

faite avec tous les peuples. "

I 1. Cette alliance ſut donc rompue en

ce jour-là : ô( les pauvres de mon crou

peau , qui me gardent la fidélité qu'ils

m'ont promiſe, ” reconnurent que cela étoit

arrive' par un ordre trésjuſle du Seigneur,

qui ne vouloir pas laiſſer impuníe l'infidé

lite' de mon troupeau.

pourroit repréſenter les trente dernieres an

nées de la République des Juifs , pendant

leſquelles Dieu leur enleva tous ceux qu'il

leur avoit donnés pour pasteurs , ſavoir le:

Prêtre-a', en aboliſſant le ſacerdocc Lévitiquc ,

le: Dacteurx d: l.: loi en les abandonnant à

leur ſens réprouve', 8c les Princes ou les

Magistrats en leur faiſant perdre l'autorité
qu'ils exerçſicdient. Dans un ſens plus déter

miné , ces trois pasteurs ſeroicnt peut-être |

les trois ſouverains Pontiſes qui furent ſuc

ceſſivement dépoſés dans la même année,

Iſmaël fils de Phabée , Joſeph ſurnommé

Cabél , 8c Ananus fils d'Ananus, vers le

temps oû éclata la derniere guerre des Juiſs.

Voyez la Dzſſert. ſur l.: ſllecçſſlon de; grands

Prêtres , à la tête des Paralipomenes.

Ióid. Cest le ſens de l'He'breu , parce que

leur ame a eu du dégoût pour moi.

Ÿ. lo. D. Calmet entend ceci de l'allian

ce qui étoit entre le peuple Juif 8c les Ro

mains , 6c tous les autres peuples avec qui

les Juifs vivoient unis : la rupture de cette

alliance fut ſuivie de la guerre des Romains

contre les Juifs , 8c de la conſpiration de

tous les peuples contre cette nation perfide.,

il. u. Hébr. autr. Leslpauvres du trou;

peau , &ceux qui faiſoíent la garde avec

moi. La conjonction n’y eſi pas z mais elle

paroît y manquer: car les pauvres du trouz

peau repréſentent ici les diſciples; 8.: ce n'est

pas d'eux que le Prophete va ſe plaindre _au

nom 'de Jeſus-Christ : mais ceux qui ſaiſoieric

la garde avec lui , ſont _les Princes des~Pn3~

tres 8c les Cheſs du peuple : c'est de ceux-li

même que Jeſus-Chriſt Ya ſe plaindre dans le

ÿ. ſuiv. ' ‘ ~
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Muti. XXV”

9-.

n.. Erie leur dis :Si vous jugez qu'il

ſoit justede me Payer-P rendez-moi la ré

compenſe qui m'est dûe pour mon travail:

ſinon fine le 'faites pas. Ils peſerent alors

trente pieces d'argent, " qu'il: me donne

renripour marécompenſab i… il*: .o

ZJLJLÎ~ ; t.. d… , :luzrvfft i.) WJ 9u~;:1:J9—":-;q

:op ;.5 ;èggirtrſa-Ïitíl _Êzzÿjoægü i' F --a :WJ

l .

r 3 ?Et-ler ayant reçues', le Seigneur me'

dit : Allez jetter à l'ouvrier en argile "

cet argent , cette belle ſomme qu'ils ont

cru que je Valois , lorſqu'ils m'ont mis à

prix : car c'est moi qu'ils ont outrage' , en

vous méprzfiznrxEt ainſi j'allai en' la mai

ſon du Seigneur , les portera l'ouvrier

en argile.

I4. Je rompis alor: ma ſeconde hou

lette , appellée le Cordon, pour rompre

ainſi l'union ſraternelle qui lioir Jvuda
avec Iſrîël. " '“" ‘ î

r5. Et le Seigneur me dit : Prenez en

core toutes les marques d'un pasteur in

ſenſé ," pour prédire ce qui va arriver.

- t6. Car je vais ſuſciter ſur la terre

(le: pasteurs infideles. Chacun d'eux fera

un pasteur néglígent, "qui ne viſitera

:au

,xl

I2. Et dixi ad eos :Sit

bonurn est in oculis veſ

tris , afferte mercedem

meam; 8e ſi non , quieſ

cite-Erappenderuntmer

cedem meam , triginta

argelnteosſ, ,3

13. Et dixit Dominus

ad me : Projice illud ad

starparium , dccorum pre

tium , quo appretiatus

ſum ab cis. Et tuli tri

ginta argenteos , 6c pro

jeci illos inxdornum Do

mini ad statuarium.

r4.- Et præcîdi virgam

meam,, cundam , quæ

appellabatur Funiculus ,

ut diſſolverem germani

tatcm inter Judam 6( Iſ*

rael.

IS, Et dixit Dominus

ad me z Adhuc ſume tibi

vaſa pastoris stulti.

16. Quia ecce ego ſuſ

citabo pastorem in terra,

qui derelicta non viſita

-YL u. c. à. d. trente ſicles d'argent qui

valent environ 48 livres de ~notre monnoie.

*1v. i3. C'est le ſensde ſHébreu. S. Mat

thieu , xxv”. 9. nous ſaitPremarquer l’ac—

compliflrment de cette prophétie en Jeſus

Chtist lorſque Juda reçut des Juifs trente

deniers pour leur livrer ſon maître 3 8c qu'en

ſuite ce perfide touché de repentir les ayant

re ortés aux Princes des Prétres, ils en

a eterem le champ d’un ouvrier en argile:

circonstances quidont un rapport manifeste

avec 'la prophétie , mais 'dont on ne pouvoir

avoir une pleine connaiſſance que par l'évé

nement.

ÿ. I4. Iſraël déſigne les juifs endurcis,

ui rejcttercnt le Sauveur 3 6c ſud.: , les

Juifs fideles qui crurent en lui : (ce ſont les

expreſſions mêmes de D. Calmet.) Ceux-ci

ſe ſéparerent de leurs freres , 8L commence

rent une nouvelle E liſe, entrerent dans une

nouvelle alliance , ormerent avec les Gen

tils un peuple nouveau 8: un nouveau trou

peau qui eut l. C. pour Pasteur.

V. i5. On lit dans ?Hébreu itréguliéreg

ment AUL] pour AUll. , stulti.

ÿ. i6. C'est ainſi que quelques-uns regard_

dent ce pasteur comme repréſentant en gé

néral les mauvais pasteurs. Mais on voit ici
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bit , diſperſum non quæ. point les brebis abandonnées, " qui ne

tet ê( contritum non ſa, cherchera point celles qui auront été

nabîc 6C id quod fiat diſperſées, "qui ne guérira point les

ï

. malades , " qui ne nourrira point les

“on enutnet ï 6c cames ſaines; " mais qui mangera la chair des

pinguium comedet , 6c plus graſſes, 8( qui, à coup de bâton,

ungulas eorum diſſolvet. leur rompra la corne des pieds.

~ l 7_ () Pastor , 8( ido_ r7. O pasteur , ô'idole, "qui abandcízn

[um , dereunquens gm_ ne le trolſipeau , lepée tpnÎbera ſur don

. _ l dins ſu er bm_ bras 8( ur ſon œil droit ,_ſon pra? e~
gefn ' a P viendra tout ſec ; 8( ſon œll dſOlt S 0bſ—

chlum elus D 8( ("Per ocu' curcira , ô( ſera couvert de ténebres ,

lum dextrum e]us : bra- pour le punir du mauvais uſage qu'il aura

chium ejus ariditate ſic- fait de la luſníëîre &de la force qu'il avoit

cabitur , 6c Oculus dexter 'efue d" Selgneur- '

ejus cenebreſcens obſcu

rabitur.

que le Prophete parle d'un pasteur unique, Ibíd. Hébr. au”. celles ſont froiſlïeï;

a: S. Jérôme re arde comme indnbilable que Ióíd'. Hébx. au”. qui ne portera pas ccl

c’c{’c l’Antcchr' , qui doit paroître à la fin les qui s'arrêtent , G' qui ne peuvent maté

des ſiecles. cher. q

Ibia'. Hébr, au”. bleſſées. V. x7. Hébr. lin. O pasteur de néant.;

Ióid. Hébr. au”. qui ne rcchcrchera Point parleur ſemblable à de vaines idoles , pasteur

les jeunes gm' ne peuvent pa: ſuivre. qui n'a rien du ?acteur que le ſeul nom.

)

ave
Qà
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.le Seigneur qui a étendu le ciel ,

 

CHAPITRE XII.

Juda ê' Jéruſalem ſeront affligés parleurs ennemis ,' mais Ie

.Seigneur prendra leur deſſert/è , ê' renvclſêra leurs ennemis.

in _Il repond/u un l'eſprit ,de grace Ô de pſzeres ſizrſbn peuple :

N-_z/S _pleureront celui qu 11S auront perce.

ſi-I. Rophétie menaçante du Seigneur

touchant Iſraël. ” Voici ce que dit

qui a

fondé la terre , 8( qui a formé dans

l'homme l'eſprit de l'homme. -

2. Je vais rendre Jéruſalem , pour tous

les peuples d’alentour , comme la porte

.d'un lieu où l'on va s'enivrer. Il: vien

"dront 'tous en foule , Pour la dévorer. Juda

même ſe trouvera parmi ceux qui aflié

geront Jéruſalem.

3. Mais en ce temps-là , je ferai que

Jéruſalem ſera , pour tous ces peuples ,

comme une pierre très-peſante : " tous

ceux qui voudront la lever, en ſeront

meurtris ” 8( déchirés : c'est ce qu'e'prou

veronz toutes les nations de la terre qui

r. Nus verbi Domini

ſuper Iſrael. Dicit

Dominus extendens cœ

lum , 8c fundans cer-ram,

'St fingens ſpiritum homi

nis in eo:

z. Ecce ego ponam

Jeruſalem ſuperlíminarc

crapulæ Omnibus popu

lis in circuitu: ſed 8( Ju

da erit in obfidione con

tra Jeruſalem. ~

3..Ec erit : In die illa

ponam Jeruſalemlapidcm

oneris cunctis populis :

omnes qui levabunt eam,

concifione lacerabuntur;

1l'. r. 8c 2. Hébr. autr. Prophétie mena cles. On lit dans ?Hébreu à la lettre r G'

çantc contre les ennemis de la maiſon de J4

rob : parole du Seigneur touchant Iſraël.

Voici :e que dit le Seigneur , 8re. Je vdis

rendre Jéruſalem , comme une coupe d'aſ

ſoupiſſement pour tous les peuples d’alen

tour : Juda même ſera affiégé de tou: ſ07e3

auſſtñbien que .léruſalem [Ez capitale : mai:

je fidpperat' Æenivrement CP dQ-'rourdiſſemenr

tou: leur: ennemis. En ce temps-là , je ferai,

8re. D Cette Prophétie regarde , ſelon la

lettre , la guerre d'Antiochus-Epiphanes

contre les Juifs , 8c la perſécution qu'Antio

chus excrça alors controles Juifs est conſi

dérée comme l'image de celle que l'Antechrist

exercera contre les Chrétiens à la ſm des ſte

etidm contra Judd erit i” ohſîdicee com”

.ſera/blem : on y lit Mtsuu , in oó/îdione; les

Septante ſemblent avoir lu uMsun , obſidio:

en orte que le ſensî ſeroit 6' etiam contra

ſud.: erit ill.: ahſidio que erit cor/rr.: ſeru

filer”. Peut-être auffi que dans le p”. t. au

lieu de isrHL , Ifiael, il ſaudroit lire !RUSLM ,

feng/filer”. Car toute la ſuite regarde parti

culiérement .léruſalem , & Iſrael n'y est pas

nommé.

ÿ. 3. c. à. d. comme ces groſſes 8: lour

des pierres rondes que les jeunes hommes

levoient chacun à l'envi le lus haut qu'ilpouvoir , pour faire montre dÛe ſes forces.

Ibia'. Autr. bleſſés G' déchirer.

8E
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8( eolligentur adversùs

cam omnia regna terræ.

4. In die illa , dicit D0

minus , percutiam om

nem cquum in stuporem,

8c aſcenſorem ejus in

amentiam; 8c ſuper do

mum Juda aperiam ocu

los mecs , 8( omnem

equum populorum percu

tram cæcttate.

g. Et dicent duces Ju

da in corde ſuo : Confor

centur mihi habicatores

Jeruſalem in Domino

exercituum Deo eorum.

6. In die illañponam

duces Juda ficut caminum

ignis in lignis , 8( ſicut fa'

cem ignis in fœno; 8c

devorabunt ad dexteram

8( ad finistram omnes po

pulos in circuitu; 8( ha

bitabitur Jeruſalem rur

sùs in loco ſuo in Jeru

ſalem.

7. Et ſalvabit Dominus

rabernacula Juda ficut in

principio : ut non magni

ficè glorietur domus Da

yid ,‘ 8( gloria habitan

s’aſſembleront contre cette ville, pour

la piller.

4. Car en ce jour-là , dit le Seigneur,
je frapperai détourdiſſeîmenr tous les

chevaux, 8( de frénéſie ceux qui les

montent G' qui marchent contre .ſéruſêz

Zem , parce que j'aurai les yeux ouverts

ſur la maiſon de Juda , pour la protéger;

8( ainſi je frapperai d’aveuglement les

chevaux de tous les peuples qui ſèrant

venu: contrîelle. ‘

5. Alors les chefs de Juda diront en

leur cœur: Que les habitants de Jéruſa

lem trouvent leurs forces " dans le Sei~

gneur des armées , qui est leur Dieu.

6. Il: la trouveront ,~ ear en ce jour-là

je rendrai les chefs de Juda comme un

tiſon de ſeu "qu'on met ſous le bois ,

comme un flambeau allumé parmi la

paille: 8( ils dévoreront de même , à droi

te 8( à gauche , tous les peuples qui les

environnoient , pour le: opprimer : 8( Jé

ruſalem ſera encore habitée dans le mê

me lieu où elle a été bâtie la premiere

fois. ”

7. Et le Seigneur ſauvera les tentes

ou les ville: de Juda, comme il a ſait au

commencement , par de: effets _ſenſibles

de ſ21 toute-puiſſance , afin que la maiſon

de David ne ſe glorifie point avec faste

en elle-même , comme ſi c'était par f:

Ióid. A “la lettre : dans Jéruſalem. On lit

est traduit par nabirabirur pourtoit auſſi ſigni

fier ſèdeóit : Jéruſalem demeurera. encore â

, ÿ. 5. On lit dans ?Hébreu à la lettre, dents.

Fortitudo mini ñabizararex, Lt [SB] z peut- ~

être pour Fartituda /zaóíurarióus , uusnt : dans ?Hébreu nmUsLM, in .ſera/Idem , peut

La Force des habitants de Jéruſalem est dans être pour BSLM , in pa”. Le même mot qui

le Seigneur , acc.

il. 6. Autrement 6c à la lettre : comme

qu foyer allumé G' rempli de charbon: ar- ſa place en pair.

Tome XI. Ccccc
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propre force qu'elle eût remporte' ces avan

tages . 8( que les habitants de Jéruſalem

ne S’élevent point contre Juda , comme ſi

c’étoit à eux qu’il fût redevable de jim

flzlut.

8. Mais en ce jour-là le Seigneur pro

tégera les habitants de Jéruſalem : ô(

alors le plus foible " d’entr’eux ſera fort

comme David; ô( la maiſon de David

paroîtra à leurs yeux comme une maiſon

de Dieu , inacceſſible aux hommes , ou

comme un Ange du Seigneur , jbus la'

protection duquel ils n'auront rien à crain

dre. "

9. En ce temps-là, je travailler-ai à ré

duire en poudre toutes les nations qui

viendront contre Jéruſalem :

IO. 8( je répandrai ſur la maiſon de

David ô( ſur les habitants de Jéruſalem ,

un eſprit de grace 8( de prieres , qui les

remplira de zele pour ma gloire, G- de

douleur de leus péchés :alors ils jetteront

les yeux ſur moi , " qu'ils auront percé

de plaies ; 8( ils pleureront avec larmes

8( avec ſoupirs la mort qu'ils m’aur0nt

fait ſbufrír , comme on pleure un fils

unique; ils ſeront pénétrés de douleur ,

comme on l'est à la mort d'un fils aîné. "

cium Jeruſalem contra

Iudam.

8. In die illa proteger

Dominus habitatores Ie

rnſalem , 6c erit qui of;

fenderit ex eis in die illa,

quaſi David ; 8( domus

David quaſi Dei , ſicut

Angelus Domini in conſ

pectu eorum.

9. Et eric in die illa:

quæram conter-ere omnes

genres , qnæ venmnt con

tra Jeruſalem :

IO. ê: effundam ſuper

domum David , 8c ſuper

habitatores Jeruſalem ,

ſpiritum gratiæ St pre

cum ,- St aſpicient ad me,~

quem confixerunt ; 6c

plangent eum planctu

quaſi ſuper unigenitum ,

8( dolebunt ſuper eum ,

ut doleri ſolec 'in morte

primogeniti.

lon”. 11x47.

ÿ. 8. C'est le ſens de l’Hébren. in

Ibid. Hébr. autr. paraîtra à leurs eux

comme des Anges , comme un envoy de

91mn.

s’entende httéra ement de Judas- Maccabée

tué par les ennemis. Mais la

Quel nes-uns veulent que cela

plupart con

Dieu. Le mot ÆLUHIM ici traduit par Dei ,

ſignifie quelquefois les Anges; 8c le mot ſui

vant ſignifie à la lettre Legends , ou Nancíus.

ÿ. io. On lit dans [Hébreu à la lettre 4d

me in quem : au lieu de ALI, in me, quel

?ues exemplaires liſent Al-!U , dd eum , 8c la

uite ſuppoſe que c'est bien le ſenszmais il

y a lieu de ſoupçonner que les deux pttîpoſi

rions Al. , ad, 8c AT , in, viennent ’une

variante , 8c ue la lecture primitive pouvoir

n'avoir que 'une des deux , ad quem ou

viennent que cela regarde littéralement.). C.

même crucifié par les Juifs, ( Joan. xix.

37.) 8c reconnu enſuite par eux. Les .luiſs

qui ſe convertirent apres la deſcente du

.zinc-Eſprit, ceux ni ſe ſont convertis de

puis , 8c ceux qui ſe convertimnt avant la

fin des ſiecles , ont vérifié 8c vérifieront la'

Prophétie de Zacharie. Voyez la Préface.

Ióid. Litt. ils le pleureront avec gémiſſe

ments , comme on pleure un fils unique , 8c

ils ſeront pénétrés de douleur à ſon ſujet,

1



' CHAPITRE XII,
75S

_W Il. In die illa magnus
eſirit planctus in Jeruſa

lem , ſicut planctus Ada

dremmon in campo Ma

geddon.

' u. Ec planget terra ,

familiæ 8( familiæ ſcor

sùm : familiæ domûs Da

vid ſeorsùm, 6c mulieres

eorum ſeorsùm:

13. familiæ domûs

Nathan ſeorsùm , 8c mu

lieres eorum ſeorsùm : fa

miliæ domûs Levi ſcor

sùm , 8c mulieres eorum

ſeorsùm : familiæ Semei

ſeorsùm , 6c mulieres eo

rum ſeorsùm:

14. omnes familiæ re

liquæ , familiæ 8( familîæ

ſeorsùm , 8( mulieres eo

rum ſeorsùm.

comme on l'est à la mort d’un fils aîné. On

lir dans ?Hébreu UHMR , E! dolore, Pour

UHMRU , O dolebunt.

ÿ. u. Voyez au IV. Livre des Rois,

I 1. En ce temps-là, il y aura un grand 1- Pdr- xxx'

que fut celui u'deuil dans Jéruſalem , tel

que l'on fit dan: la ville d‘Adadremmon ,

à cauſe de la mort du roi ſofia: , qui fut

tue' en combattant contre le roi d'Egypte

dans la plaine de Mageddon. ”

I2.. Tout ce qu'il _y aura alor: dans le

pays de vraiment converti , ſera dans_ les

larmes , une famille à part , ê( une autre

à part : les familles de la maiſon de

David à part , 8( leurs femmes à parc ;

I3. les familles de la maiſon de Na

than " à part , 8( leurs femmes à part ;

les familles de la maiſon de Lévi à part,

8( leurs femmes à part; les familles de

la maiſon de Séméï " à part, ê( leurs

femmes à part :

I4. 8( toutes les autres familles cha

cune à part, 8( leurs femmes à part,

comme on a coutume de faire dan.: lesjeûne:

fiílemnel: G' dans le: priere: publiques , où

les homme: G- les femmes ſont jejzarés.

ÿ. 13. C'était une des principales bran

ches dc la famille de David , mais qui n'avoir

point eu de par: :i la royauté. x. Par. m. 5

Ióid. Cercle une des principales branches

xx…. 29. 8c au Il. Livre des Paralipome- de la famille de Lévi , mais qui n'avoir point

nes , xxxv. 22.45. eu de par! au ſacerdoce. I. Par. vi. 17. .

*W34*

Cccccz
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tſïïll. xxx

t3.

==—___=__——=-~_—~

CHAPITRE XIII.

Fontaine ouverte à Ia mai/bn de David 5' aux habitants de'

Jéruſalem. Idoles abolies. Faux Propheres punis. Paſleut'

fiappe' ,- brebis dzffizer/Ëes. Deux partis retranché: : un tr0l~_

ſieme parti conſerve', qui ſera éprouve' comme par Ie feu.

t. E N ce jour-là, il y aura une fontai

ne ouverte à la maiſon de David

8( aux habitants de Jéruſalem , pour y

laver les ſouillures du pécheur 8( de la

femme impure. "

2.. En ce jour-là , dit le Seigneur des

armées , ïabolirai de la terre les noms

des idoles ; 8( il n'en ſera plus de mé

moire dan: Iſraël : ïexterminerai de la

- terre les faux Propheres , 8( l'eſprit im

put' débite de: ntenfonges.

z. Si quelqu'un entreprend encore

de faire le Prophete , ſon pere 8( ſa

mere , qui lui auront donné la vie , lui

di-ront -: Vous mourrez , " parce que vous

vous êtes ſervi du nom du Seigneur pour

débiter des menſonges. Et ſon pere 8( ſa

mere , qui lui auront donné la vie , le

perceront "eux-mêmes , pour avoir ainſi

fauſſement prophétiſé.

 

t. N die illa eric ſons

patens domui David,

8( babitantibus Jeruſa

lem , in ablutionem pec

catoris 8( menstruatæ.

2.. Et eric in die illa ,'

dicir Dominus exerci

tuum :Diſperdam nomi~

na idolorum de terra , 8c

non memorabuntur ul

trä ; 8( pſeudoprophetas,

8( ſpiritum ivmmundum

auferam de terra. _

3. Et eric , cùm pro

phetaverit quiſpiam ul

trä , dicenc ei parer ejus ,

6c mater ejus , qui genueë

runt eum : Non vives ;

quia mendacíum locurus.

es in nomine Domini : 8(

configent eum parer ejus

8( mater ejus , genitores

ejus , cùm prophetaverit.

t. t. Cette fontaine est apparemment la

même que celle dont parlent Ezéchiel ,

xLv”. t. 8e ſuiv. 8( Joël , lll. 18. Dans le

ſens littéral , c'était l'eau que l’On conduiſit ao

temple par des aquetlucs a tès le retour de

la captivité; (laps le ſens liguré , elle pour

..ï-Jq-\ï

toit marquer l'eau du baptême 8c la piſcine de

l'a pénitence.

x1. 3. Litt. vous ne vivtez point, vou

êtes indigne de vivre.

Ióid. Il ſemble que cela peut s'entendre

de quelque plaie dans les mains. Infr. 11.6.
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ſimihi ,

'~ 4. Et eric : In die illa

confundentur prophecæ,

unuſquiſque ex viſione

ſua cùm prophetaverir :

nec operienturpallio ſac

crno , ut menrtantur :

5. ſed dicec: Non ſum

propheta , homo agricola

ego ſum : quoniam Adam

exemplum meum ab ado

leſcentia mea.

6. Et dicecur ei : Quid

ſunt plagæ istæ in medio

manuum tnarum ? Et di

cet: His plagatus ſum in

domo eorum qui dilige

bant me.

~ 7. Framea , ſuſcitare

ſuper pastorem meum , 6c

ſuper virum cohærentem

dicit Dominus

'exercituumt percute paſ

torem , Bt diſpergentur

oves; 8c convertam ma

num meam ad parvulos.

4. En ce jour-là , chacun' de ces Pro

phetes , qui auront inventé des prophé

ties, ſera confondu par ſa propre viſion,

dont on verra clairement la fatmſète' : ils ne

ſe eouvriront plus de ſacs " ê' Æhabitsî

de pénitence , pour donner de l'autorité

à leurs menſonges :

~5. mais chacun d'eux dira : Je ne ſuis

point Prophete : je ſuis un homme qui

laboure la terre , G* qui me fizis employé

à ee travail dès ma jeuneſſe, à l'exemple

d'Adam. " '

6. Alors paraîtra le Vrai Pasteur G- le

vrai Prophete : mai: , au lieu d'étre bien

reçu des ſien: , -ils le eouvriront de plaies.

C'est pourquoi on lui dira , d'où viennent

ces plaies que vous. avez au milieu des

mains .7 Et il répondra : J'ai été per

cé de ces plaies dans la maiſon de ceux

qui diſaient qu'ils m'aimoient : G- e’efl- le

Seigneur qui l'a ainſi ordonne'. "

7. Car c'est lui qui a dit : O

veille-toi g viens contre mon pasteur ,

contre l'homme qui ſe tient toujours ar

raché à moi, dir le_ Seigneur des armées;

frappe "le pasteur ; ô( les brebis ſeront

diſperſées ; ê( ïétendrai ma main ſur* les

petits , pour les ſauver. '

7

épée , "ré

Il

ÿ. 4. Hébr. _litr. de manteaux de poil.

Ÿ. 5. Hébr. autr. 8c on m'a acheté dèsrna

jeuneſſe pour rrfappliquer d ee travail.

ji!, 6. C'est ainſi que quelques-uns a pli

quent ce texte aux plaies des mains de C.

Mais à cauſe de la liaiſon de ce verſet avec

les précédents, D. Calmet aime mieux pa

rapbraſer littéralerijetlt ainſi : Alors on lui

dira , à ce faux Prop/me :~ D'où viennent

donc ces plaies que vous avez au milieu

des mains? Et il répondra _: J'ai été percé de

ces plaies dans la maiſon de cena qui m'ai

moient; ee ſont le: plaies que mon pere G'

ma mere m'ont faire: lorſque j'ai oſe entre

prendre de prop/rétrjêrſta: être infinie'. (SUP.

Ÿ. 3.) Ibis maintenant, dir le Seigneur,

ô épée , Sec. .

ÿ. 7_. Le mot frame-a ſignifie proprement

?flédard ,~ mais le terme Hébreu ſignifie une

e e. -
F15M. Ce pasteur n'est autre que J. C. qui

s'est appliqué lui-même cette prophétie , en

annonçant :i, ſes Apôtres que le coup dort

il ſerait frappé dans ſa mort, leur ſeroit un.

ſujet de ſcandale Bt de diſperſion. .Mau- xxvi.

3x. Mire. xrv. 27.

Ibíd. On lít dans lT-Iébreu, irc , percute,

pour Ac , PtſëlllÎJ-'B , qui ſe trouve exprimé.

dans le texte cité de l'Evangile.

Matt. nn.

;la

Mare.” xw.

a7.
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8. Il y aura alors dans toute la terre ,

dit le Seigneur, deux partis qui ſeront

diſperſés , " 8( qui périront: 8( il y en

aura un troiſieme qui demeurera. Ce:

deux Partis ſeront le: .Ïztifl G' ler Gentil: ,'

G' le troiſieme , ſeront les Chrétiens.

9. Je ferai paſſer ces derniers par le

feu , où je les épurerai comme on épure

l'argent, ô( je les éprouverai comme

on éprouve l'or. Ils mlappelleronr par

mon nom , " 8( je les exaucerai : je leur

dirai , Vous êtes mon peuple; ô( chacun
d'eux me dira, ſiVous étes le Seigneur

mon Dieu.

8. Hébr. autr. qui ſeront retrancliés.

9. Autr. ils invoqueront mon ndm.

)ll.

v.

8. Et erunt in omní

terra , dicit Dominus:

partes duæ in ea diſper

gentur, 8c deficient; 8(

tertia pars rclinquetur in

ea.

9. Et ducam tertiam

partem per ignem , 6c

uram eos ſicut uritur ar

gentum, 8c probabo cos

ſicut probatur aurum. Ip

ſe vocabit nomen meum,

8( ego exaudiam eum : di

cam : Populus meus es ,*

ô( ipſe dicet , Dominus

Deus meus.

 

CHAPITRE XIV.

Priſe Je ſéruſizlem. Diviſion dela montagne des Oliviers. .Tour

du Seigneur. Rétablzfiment de _It-fruſalem. Ruine de fis en

nemis. Les peuples viendront adorer le Seigneur à Jéruſalem :

ceux qui n’y viendront pas, ſeront punis.

1. ES jours de la Vengeance du Sei

gneur vont venirſur vous , peuple

de Juda : " ê( l'on partagera vos dé

pouilles , au milieu de vous , ô fille de

Sion.

z. Taſſemblerai tous les peuples pour

combattre Jéruſalem :la ville ſera priſe;

les maiſons ſeront ruinées , les femmes

I. Cce venient dies

— Domini , 8c divi

dentur ſpolia tua in me

dio tuî.

z. Et congregaho om

nes genres ad Jeruſalem

in prælium, 8c capietur

ÿ. 1. Hébr. litt. Voici le jour qui vient temps de la perſécution d'Antiochus-Epi~

ponr le Seigneur , lejour auquel le .ſeigneur phanes. D. Calmet le rapporte au temps de

fèrd ícldter ſè: jugement: ſur vou: , peuple la guerre des Romains contre les Juifs.

de Juda. n _Quelques-uns rapportent ceci au

 

  



CHAPITRE XIV.
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eivitas , 8c vastabuntur ſeront violées ; la moitié de la ville ſera

domus , 6c mulieres vio

labuntur; 6c egredietur

media pars civitatis in

captivitatem , &c reliquum

populi non auferetur ex

urbe.

3. Et egredietur Do

rninus , ô( præliabitur

contra genres illas , ſicut

præliatus est in die cerca

minis.

,. 4. Et stabunt pedes ejus

in die illa ſuper montem

olivarum , qui est contra

Jeruſalem ad Orientem;

6c ſcindetur mons oliva

rum ex media parte ſuî

ad Orientem 8c ad Oc

cidentem, prærupto gran

di valdè; 8c ſeparabitur

medium montis ad Aqui

lonem, 8( medium ejus

ad Meridiem.5. Et fugietis ad vallem v

montium eorum , quo

niam conjungetur vallis

emmenée captive; 8( le reste du peuple

ne ſera point chaſſé " de la ville.

z. Le Seigneur paroîtra enſuite , 8( il

combattra contre ces nations, comme il

a fait quand il a combattu contre celles

qui accu aient certe terre qu'il avoit pro

miſe à on peuple.

4. En ce jour-là , il poſera ſes pieds ſur

la montagne des oliviers , qui est vis-à;

vis de Jéruſalem vers l'Orient : 8( la

montagne des oliviers ſe diviſant en

deux par le milieu du côté de l'Orient

8( du côté de l'Occident, laiſſera une

ſort grande ouverture; 8( une partie de

la montagne ſe jettera vers leSepten

trion , 8e l'autre vers le Midi. "

5. Alors vous fuirez à la vallée qui ſe

_ſera formée entre ces deux montagnes , "

parce qu'elle ſera proche; vousfuirez,

il. 2. Hébr. litt. ne ſera point retranché | rapportant cette Prophétie au temps de la

de la ville. uerre des Romains contre les Juifs , D.

1b. 4. ll ne faut pas eſpérer de montrer

l'accompliſſement précis 8c littéral de ce tcx

re , quelque ſystème que l'on ſuive , à moins

qu'on n’en remette l'exécution à la fin du

monde , dans un temps Oil nous ne pouvons

ſavoir ce ui arrivera. Ceux qui rap ortent

cette Prop étie au temps de la petliieution

(PADIIOChUS , prétendent que cela peut ſi

gnifier que Dieu prendroit a défenſe de ſon

peuple, 8e donneroit pour marque de ſa pré

ſence un grand tremblement de terre. En

almet croit que ce texte peut ſignifier que

le S i neut placeroit ſon armée ſur le mont

des liviers pour battre delà Jéruſalem :

8c que la ſéparation de cette montagne peut

marquer les coupures , les tranchées , les

ouvertures qui y furent faites par les R0

mains.

ÿ. 5. Hébr. autr. à la vallée 9m' :ſl entre

mes monta nes de .ſion C? de libri.: On

lit dans Plriiébreu HM, monrium meorum!

Peut-etre pour un… , mamùrm.

Amor , r. 1.'
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dis-je , comme vous avez fait au trem

blement de terre qui arriva ſous le regne

d’OziaS roi de Juda : " 8( alors le Sei

gneur mon Dieu viendra., 8( tous ſes

monrium uſque ad pro;

Ximum; St fugietis ſicut

fugistis à facie terræ mo

Saints ” avec lui. ”

l' 6. En ce temps—là , on ne verra point

de lumiere ; mais il n’y aura que froid

ô( gelée.”

7. Mais il y aura un jour connu du

Seigneur , qui ne fera ni jour ni nuit: 8(

ſur le ſoir de ce jour-là , la lumiere pa

roîtra. ”

8. En ce temps-là il ſortira de Jéruſa

lem des eaux vives , "dont la moitié ſe

repandra vers la mer d'Orient, 8( l'autre

\I-Ti

Ióid. Hébr. autr. Alors la vallée de mes

montagnes ſera fermée , parce que cette val

lée des montagnes touchera Azal , (au ira

Îuſqu’auprès,) 8.: elle ſera comblée , comme

elle le fut par le tremblement de terre qui

arriva , 8re. 1) Les Romains , pour applanir

les iné alités du terrain aux environs des

murs e Jéruſalem , 8c principalement du

côté de la vallée de Cédron , furent obligés

d’y conduire une très-grande quantité de

terre , acc. Le mot Hébreu NSTM , pris pour

fugieti: ou fiigóstir, peut ſignifier 0.51m.:

limr ou obrummrri est. Cest le ſens des Sep

tante.

Ibid. Pluſieurs croient que ce ſont les An

es. D. Calme: croit que ce pourroient être

Fes Romains mêmes que le Seigneur avoit

conſacrés â l'exécution de ſes vengeances ,

ſelon l'expreſſion employée dans la Prophé

tie d'lſa~ie , xiii. 3

Iójj. On lit dins Yflébreu AMC , ſerum,

pour Miu , cum co.

j 1L6. On lit dansH-lébreu iQnUT ÎQFAUN,

prttioſitatum 6-' caaguldzíum": ;car les Rab

bins conviennent que cet 1 du milieu est une

faute de Copiste pour u , qui ſignifie G. La

Vulgate ſuppoſe voulut UQFAUN ,Aÿfiígys

6' corzgeldzio. '
:-U ( M . .n°1 T…

tûs in diebus Oziæ regis

Juda; 8( veniet Domi

nus Deus meus, omneſ

que Sancti cum eo.

6. Et erit in die illa :

Non erit lux , ſed frigus

6c gelu.

7. Et erit dies una quæ

nota est Domino , non

dies neque nox; &c in

rempore veſperi erit lux.

8. Et eric in die illa:

Exibunc aqua: vivæ de

Jeruſalem : medium ea

 

II. 6. 8c 7. Au temps de la perſécution d'An

tiochus , ce jour (Îins lumiere étoit ce temps ~

même (Paffliction , temps qui n'étoit ni nuit

ni jour , parce qu'il n'avoir ni la lumiere a:

l'agrément du jour , ni le repos 8c la tran

quillité-de la.nuit : mais ſur le ſoir de ce

jour, c. à. d. â la fin de ce temps Dieu re'

Sandit quelques rayons de lumiere ſur les

uifs , en leur faiſant reſſentir les effets d: ſa

bonté. Au temps de la guerre des Romains ,

ce jour ſans lumiere étoit auſſi ce temps d'af

fliction :alors il y eut un temps oû il n'étoit ni

jour ni nuit, c. à. d. oil le ſuccès du combat

demeura douteux entre les Juifs 8c les Ro

mains; mais enfin la lumiere parut , c. à. d.

les Romains eurent Pavantage. Ces ténebres

peuvent auſli déſigner les grandes tribulations

que l'Egliſe éproiivera à la fin des temps , 8c

auxquelles ſuccédera le grand jour de l'éter

nelle félicité.

1l'. 8. Cela ne peut s'entendre à la lettre

de la Jéruſalem terrestre , ſoit qu’on la con

ſidere depuis les perſécutions dïfintiochus ou

depuis ſa derniere priſe par les Romains. Ces

eaux vives ſont la figure du Baptême 8c des

autres Sacrements de «Vlîgliſe , de la doctrine

de ?Evangile , de la grace du Saint-Eſprit.

…DlA“
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ſum ad mare Orientale , vers la mer d'Occident : " 8c elles coule—

8( medium earum ad ma_ ront l'hiver ô( l’été," Gé arroferont tout le

re novifflmum , in æstace Pay"

8( in hieme erunt.

' 9. Et erit Dominus Rex

ſuper omnem terram : in

die illa erit Dominus

unus , 8( eric nomen ejus

unum.

ro. Er revertetur om

nis terra uſque ad deſer

cum , de colle Remmon

ad Austrum Jeruſalem,- 6c

exaltabitur , 8l habitabit

in loco ſuo , à porta Ben

jamin uſque ad locum

-porcæ prioris , 5K uſque

ad portam angulorum ,

Gt à turre Hananeel uſ

que ad torcularia regis.

Il. Et habitabunt in

ea , 8( anathema non erit

ampliùs 2 ſed ſedcbit Je'

ruſalem ſecura.

I2. Et hæc eric plaga ,

quâÿ percutiet Dominus

omnes genres quæ pug

naverunt adversùs Jeru

ruſalem : tabeſcec caro

9. Le Seigneur ſera alors le Roi de

toute la terre. Il n'y aura en ce jour-là

que lui de Seigneur : ſon nom ſeul ſera

révéré.
1

IO. Tout le pays ſera habité” juſques

dans les lieux les plus déſerts , depuis la

colline de Gabaa, " qui est du Seprentríon,

juſqu'à Remmon qui est au Midi de Jé

ruſalem. Jéruſalem ſera élevée en gloire ,- '_'

ô( elle occupera le lieu où elle étoit d'a

bord , depuis la porte de Benjamin juſ

qu'à l'endroit où étoit l'ancienne porte ,

8( juſqu'à la porte des angles , 8( depuis

la tour d‘Hananéel "juſqu'aux preſſoirs

du roi ; de ſorte qu'elle aura la même en—

ceinte qu'elle avoit auparavant.

r 1. Et Jéruſalem ſera habitée: elle ne

ſera plus frappée d’anathême ; mais elle

ſe repoſera dans une entiere Sûreté.

n.. Voici, au contraire, la plaie dont

le Seigneur frappera toutes les nations

qui auront combattu contre Jéruſalem.

Chacun d'eux mourra tout vivant , 6

verra ſon corps tomber par pieces: leurs

yeux pourriront dans leur place natu

Ibid. Selon la lettre , la Mer d'Orient est | (iecles.

la Mer Morte, 8c la Mer d'Occident est la

Mer Méditerranée. Ces deux mers peuvent

repréſenter les nations infideles , vers leſ

quelles ces eaux mystérieuſes ont été ré

pandues ar la prédication de l'Evangile.

n lit dans ?Hébreu "un, erit,

pour …tu , erunt. L'hiver 8l l'été chez les

Hébreux embraſſent tous les temps de l'année

Gl peuvent ainſi repréſenter toute la durée des

161d'.

Tom XI.

ÿ. ro. On lit dans ?Hébreu !Sun , (par

ſigma , ) Cireumdabirur: la Vulgate ſuppoſe

Usn , (par .rhin ,) Er revermur.

Ibíd. C'est le ſens de ?Hébreu , depuis

Gabaa , done le nomſignifie colline.

(bid. On lit dans 'Hébreu irréguliéremenl

UKAMK , pour URMH , G' exact-hin”.

151d. En Hébreu Hmaníel ſignifie grace

de Dieu.

D d d d d
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relle , 8( leur langue ſéchera dans leur

palais.

t3. En ce temps-là , le Seigneur exci

tera un grand tumulte parmi eux :l'un

prendra la main de l'autre , 8( le frere

mettra ſa main ſur-la main de ſon frere,

croyant trouver en lui ſii Sûreté. "

...N

14. Mai's Juda eombattra auffi lui'

même contre Jéruſalemr" 8( il ſe fera

un grand amas de richeſſes de tous les

peuples d’alentour, d'or, d'argent , 8(

de toutes ſortes de vêtements G de

meubles, .
\

15. Les chevaux 8( les mulets, les

chameaux 8( les ânes , 8( toutes les bêtes

ui ſe trouveront alors dans leur camp,

'eront frappés de lamême plaie queiles

hommes.

16. Tous ceux qui ſeront restés , de

tous les peuples qui auront combattu

contre Jéruſalem , _y viendront chaque

année , pour adorer le [buvez-ain Roi, le

Seigneur des armées , 8( pour célébrer

la fêtedes Tabetnacles. "

\

uniuſcttiuſque stantis ſud'

per pedes ſuos , 8( Oculi

ejus contabeſcent in fo

raminibus ſuis , 8( lingua.

eorumcontabeſcet in orc

_ ſuo.

I3. In die illa eric cui

multus Domini magnus

in eis ,- 8( apprehendet vir

manum proximi ſui, 8(

conſeretur marius ejus ſu'

per 'manum proximi ſui.

J4. 'Sed 8( Judas pug

nabit adversùs Jeruſalem;

8( congregabuntur divi

tiæ Omnium gentium in

circuitu, aurum , 8( ar

gencum , 8( vestes multæ

ſat-is; .

I5. Et fic erit ruina

equi , 8( muli , 8( came

li', 8( afini, 8( Omnium

jumentorum , quæ fue

rint in castris illis, ficut

ruina _hæc. ~ …

‘ 16: Et omnes qui re~'

liqui fuer-int de univerſis

gentibus , quæ venerunt

contra Jeruſalem , aſcen

dent ab anno in annum,

ut adorent Regem , Do

minum exercituum , 8(

celebrent festivitatem ta

bernaculorum.

ÿ. 13. Ou , filtrant les uns contre les

autres.

ÿ. i4. Hébr. autr. pour Jéruſalem. des

nelles que tous les Juifs étoient obligés (l’ai

ler cólebrer dans Jéruſalem , en mémoire

uarante années qu’il: avoient paſſées
Y. i6. C'était une des trois fêtes ſoſſlem- 'ſons es tentes dans le déſert.
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r7. Et eric : qui non

aſcenderit de familiis ter

raæ ad Jeruſalem, uc ado'

tec Rcgem vDominum

exercituum , non eric ſu

per eos imber. — í-ñ ‘

‘~ I8. Quèd 8c ſi familia

Ægypti non aſcenderit,

8( non venerit : nec ſu

per eos eric, ſed eric rui

na , quâ percutiet Domi

nus omnes genres., quæ

non aſcenderint ad cele

brandam festivitatem ta

bernaculorum,

I9. Hoc crit peccatum

Ægypti , 8c hoc pecca

\um Omnium gentrum ,

quæ non aſcenderint ad

celebrandam feſiivitatem

tabernaculorum.

20. In dieilla eric quod

ſuper ſrænum equi est,

ſanctum Domino ; 8c_

erunt lebetes in domo

Domini quaſi phialæ co

I7. Alors , ſi dans les maiſons " du

pays , il ſe trouve quelqu'un qui ne vien

ne point à Jéruſalem adorer le ſauver-ain

Roi ô( le Seigneur des armées , la pluie

du ciel ne tombera point ſur lui.

r8. S'il ſe trouve des familles d'E

gypte qui n'y montent point, ê( n'y

viennent point, la pluie ne tombera

point auſſi ſur elles; mais elles ſeront

enveloppées dans la même ruine" dont le

Seigneur frappera tous les peuples qui

ne ſeront point montés à Jéruſalem, pour

y célébrer la fête des Tabernacles.

\

r9. C'est ainſi que ſera puni le' péché ſi

de l'Egypte , ô: le péché de tous les

peuples qui ne ſeront* point montés à

Jéruſalem , pour y célébrer la fête des

Tabernacles. "

zo. En ce jour-là tous les ornements

des chevaux ſeront conſacrés au Sei

gneurz” 8( les vaiſſeaux qu'on met ſur le

feu dans la maiſon du Seigneur , ſeront

aufli communs que les coupes de l'autel ,

chacun !empreſſam d'en offrir au Sei

Ÿ. r7. Litt. dans les familles du ays.

V. t8. On lit dans l'Hébreu à _a lettre,

G no” ſixper eos' :riz rain-r: les Septante ont

lu ſimplement , G' ſuper :o: !rit rai/M: c'est

à-dire, s'il ſe trouve des familles d'Egyp

te.... qui n' viennent point, elles ſeront

enveloppées ans la même ruine dont le Sei

gneur , acc. \

ÿ. 19. Autr. Et ce ſera là le péché de l'E

gypte , 8c le péché de toutes les nations,

de ne point monter à .ſéruſàlem our] célé

brer la fête des Tabernacles. n e pas croi

re en J. C. ne pas venir à ſon Egliſe, ne

pas célébrer les fêtes du Seigneur , c'eſt le

crime de toutes les nations qui préferent

leur infidélité. Nul n'entre” dans le ciel s’il

n'a célébré ſur la terre [.1 fZ-'le des 145cm4

cles' , ëcst-â-dite , s'il n'a vécu dans ſon corps

comme dans une tente , 6c ſur la terre corn

me un étran' c-r.

ÿ. zo. ébr. autr. Il y aura "crit ſur les

ſonnettcs , ou autres ornement: des che

vaux : Conſacré au Seigneur. n D. Calmet

croit que le terme Hébreu ſignifie des ſon

nette-s qu'on mettoit à la bride 6c au cou

des chevaux de bataille pour les accoutu

mer- au bruit. Voyez la Dzjèrtatian ſi” les

Instruments' de Mffique , à la tête du Livre

des Pſaumes.

Dddddz
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gneur. "

21. Toutes les chaudieres qui ſeront

dans Jéruſalem ô( dans Juda, ſeront con

ſacrées au Seigneur des armées ; ê( tous

ceux qui offriront des ſacrifices, s'en ſer
viront pour y cuire la chair de: viñlſimes:

8( en ce jour-là il n'y aura plus de mar

chand étranger " ni de profane dans la

maiſon du Seigneur des armées ; mais

tous ceux qui )- viendront, le reconnoîtront

pour leur Dieu , ê' entreront dans _ſim

temple avec le reſpect G' la vénération

qu'ils lui doivent.

ram altari' - .

21. Et eric omnis lebes

in Jeruſalem 8( in Iuda

ſanctificarus Domino e~

xercicuum ,- ôc venient

omnes immolantes , 8c

fument ex eis , 8( co;

quent in eís z 6c non crit

mercator ulträ in domo

Domini exercituum in

die illo.

v

Mid. Amr. ſeront auffiſſzcrí: G' d’un diſh' n'y aura plus de Chananécns, c. à. d. de

grand prix ue les coupes de l'autel. profanes, Jim-nier, dans la maiſon du Sei

xſ. u. Puſieurs traduiſent l’Hc’breu: il gneur des armées.

Fin de Ia prophétie de Zaclzaríe.
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PREFACE

S U R

AL ACH l E ſe trouve nommé dans l’Hébreu Malaclu' ; 8( S. Jérôme r.

avoit exprimé ainſi ce nom , comme on le voit dans ſon Com- EFW" 4°"

. , . . . . 'ſſw Mmentaire, ou ll inſiste beaucoup ſur ce mot , qui alors ſignifie ſimplement mue? d' ſi'

Angela: meu: , mon Ange , au lieu que Malachia , ou , ſelon la pronon~~

ciation latine , Malachíar , ſignifieroit Angela: Domini , l'Ange du Sei

gneur; mais c'est toujours au fond le même ſens. Nous ſuivrons ici l‘u~'

ſage en diſant en François Malachíe. Ce Prophete est le dernier de tous.

Il paroît avoir prophétiſé après le rétabliſſement du Temple , 8( dans un

temps où il y avoit d'aſſez grands déſordres parmi les Prêtres 8( parmi

le peuple : ce qui donne lieu de croire que ce fut après Aggée 8( Zacha

rie, 8( vers le temps de Néhémias , environ 450 ans avant Jeſus-Christ.

Malachie S'éleve en plus d'un endroit (a) contre les Prêtres qui désho

noroienr le nom du Seigneur , 8( qui violoient l'alliance qu'ils avoient

faite avec lui : Néhémias trouva auſii pluſieurs abus parmi les Ministres

du Seigneur. (b) Le Prophete reproche aux enfants de vJuda d'avoir

épouſé des femmes étrangeres , (c) 8( d'avoir de la dureté envers leurs

freres ; (d) il attaque leur trop grande facilité à faire divorce , (e) leur

négligence à payer les dîmes 8( les prémices, (f) leurs murmures contre

la justice de Dieu : (g) on voit ſous Néhémias (h)_ les mêmes dérégle

menrs parmi ce peuple. Ce ſont ces différents rapports entre le temps de

Malachie 8( le temps de Néhémias , qui donnent lieu de croire que Né

hémias 8( Malachie étoient contemporains.

Le Prophete reproche d'abord aux enfants d'Iſraël 8( de Juda leur in

 

(a) Maldcfi. r. 6. Ùſtgg. 0 n. l. Ùſêçg. = (5) IVe/um. v. u. x1”.4. 5. = (c) Mtl.

n. n. = (d) Mal. 11. to. O l”. 5. =1=(e) Mal. n. 13. = (f) Melee/r. 1”. to.

= (g) Mal. u. 17. m. 14. 15. = (lt) Neñem- v. l. Oſigg. lx- I. G' z. x1143. x1”.

lo. t7. r9. 2-3.
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A 1E- l gratitude. (Chap. I.) Le Seigneur a aimé Jacob, 8C il a hai' Eſaü : 8(

PJËËÎËLÏÎË" d: cependant il n'a reçu de la maiſon de Jacob , ni la crainte ni le reſpect

Llnlaclrie. qu'elle lui devoit. Les Prêtres n'ont pas été plus fideles que le peuple.

Les offrandes qu'on préſente au Seigneur , n'ont pas les conditions qu'il

exige. Il annonce que 1e temps viendra où ſon nom ſera exalté parmi les

nations depuis l'Orient juſqu'à l'Occident, 8( qu'alors on lui offrira en

tout lieu une oblation pure. Il continue de reprocher aux enfants de

Jacob les outrages qu'ils lui ſont par leurs offrandes vicieuſes , 8( de

leur annoncer que le temps viendra où ſon nom ſera reſpecté dans tou

tes les nations. Il déclare à ſes Prétres, que s'ils ne Pécourent point ,‘

( Chap. ll. ) ſes malédictions tomberont ſur eux. ll leur reproche de vio

ler l'alliance qu’il a faite avec Lévi. Il s'adreſſe enſuite aux enfants d'Iſ

raël 8( de Juda , 8( leur reproche de s'allier à des femmes étrangeres ,

de répudier leurs femmes 'légitimes , de l'accuſer d'injustice dans la diſ

penſation des biens 8( des maux de cette vie. Il prédit la venue du

Précurſeur du Meſſie, (Chap. III. ) 8( celle du Meffie même. Il an

nonce ce premier avénement du Meſſie comme formidable. Le Meſſie

ſera au milieu de ſon peuple comme un feu qui fond les métaux. Il pu

rifiera ceux qu’il a choiſis pour les ſubstituer aux enfants de Lévi ; ê( le

ſacrifice qui ſera alors offert au Seigneur par les enfants de Juda 8( par

les habitants de Jéruſalem lui ſera agréable. Le Seigneur ſera lui-même

juge 8( témoin contre les méchants. ll exhorte les enfants de Jacob à ſe

convertir. Il leur reproche de ne lui pas offrir fidèlement les dîmes 8c

les prémices , 8( de blaſphémer contre ſa providence. Il leur déclare que

le jour viendra où il exercera ſes jugements , ô( où ils reconnoîtront

quelle différence il y a entre le juste ô( l'impie. Il continue d'annoncer

'le jour 'terrible où il exrerminera les impies. ( Chap. IV. ) Alors le So

leil de justice ſe levera pour ceux qui craindront le nom du Seigneur,

ê( ils trouveront le ſalut ſous ſes ailes. Il exhorte les enfants de Jacob à

ſe ſouvenir de la loi de Moyſe. Enfin il leur promet de leur envoyer le

Prophete Elie avant le grand 8( terrible jour de ſes vengeances pour les

convertir, 8( prévenir ainſi en leur faveur Panarhême dont il fra-ppm

la terre à ſa venue. ~

U]- On peut distinguer dans la Prophétie de Malachie trois objets prin

cipaux : la prédiction de l'établiſſement d'un ſacrifice nouveau oſſert

Maiachiennyſ. dans toutes les nations ; l'annonce de l'avènement du Précurſeur du

m" ë* inf' Meſſie , 8( du Meſſie même 3 la promeſſe de la miſſion d'Elie , 8( de la
truâions u‘el. r _

le renferine. converſion future des Juifs.

Remarques ſur Le Seigneur après avoit reproche' aux Prêtres de ſon peuple , leur né- _

Il: ËÏÉÇÏÊÎËQ_ glígence 8c' leur avarice , continue ainſi : (a) Vous ne me PlaíſZ-z point ,>6

 

ment d'un ſa- 'c ne receyraí lus, de !(05 mains aucune ablation. Mars de u” le [crer
] P F

:Liſſe, "gg" du ſóleíl juſqu'à ſon coucher , _mon nam _ſera grand parmi les nations, G'

dans toutes les ~ ~

nations.

(d) Mal. I. ro. u. r4.
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Jan: tou: lieux on m'eſt-ira un ſacrifice de bonne odeur (a) G une

ablation pure: car mon nom ſera Ërand parmi les nations , dit le Dieu

des années. . . . . . Je ſidi: le grand oi, G' mon nom ſera craint ê* reſjzec_

te' parmi les nations. ll y a pluſieurs choſes importantes à remarquer

dans cette Prophétie. (b) _

Premierement , il est clair que Dieu oppoſe ici le ſacrifice nouveau aux

ſacrifices anciens, comme étant incompatible avec eux; qu'il rejette

ces derniers , pour leur ſubstituer celui qu'il annonce. Ce ſacrifice nou

veau ne doit donc pas être un ſimple ſacrifice intérieur 8( ſpirituel : ca-r

un tel ſacrifice n'est pas oppoſé aux ſacrifices de la loi ; il en est au con

traire l'ame 8( l'eſprit. Et les justes de l'ancien Testament uniſſoient tou

jours ces deux eſpeces de ſacrifices : les diſpoſitions intérieures , 8( l'o

blation extérieure de la victime.

Secondement, Dieu oppoſe le ſacrifice nouveau à ceux qui étoient

commandés par la loi , en ce qu'il ſera offert par-tout, au lieu que les

autres ne pouvoient être offerts que ſur un ſeul autel 8( dans un ſeul

temple. ll est donc évident qu'il parle d'un ſacrifice proprement dit:

autrement il n'y auroit aucune merveille que l'on offrir à Dieu des prie

res dans tous les lieux; 8( la liberté de Pinvoquer dans toutes les na—

tions ſſempêcheroit pas que les victimes extérieures ne fuſſent toujours

réſervées à un ſeul autel 8( à un ſeul temple. . ~

Troiſiemement , Dieu veut donner une marque à laquelle on recon

noîtra qu'il ſera adoré de tous les peuples , comme on reconnoistoit au'

paravant qu'il étoit adoré du peuple Iuif: 8( il donne le ſacrifice uni

verſel pour cette marque, comme les ſacrifices offerts par les Juifs à Jé

ruſalem étoient la marque du culte ſuprême qu'ils lui rendoient. Si l'on

réduit à de ſimples prieres 8( à un culte inviſible le ſacrificel des nations.,

il est beaucoup moins évident que Dieu ſoit aufli grand parmi elles,

qu'il l'étoit parmi les Juifs. La ſuprême adoration ne ſe marque que par

le ſacrifice ; elle ne devient publique que par un ſacrifice public; 8( ſi

les nations n'ont point cette preuve , que Dieu est le grand Roi qu'elles

ſervent , 8( que ſon nom est craint 8( reſpecté parmi elles , la Religion

des anciens Juifs paroîtra mieux attestée 5 8( ce ſera encore le privilege

de la Judée que Dieu y ſoit connu , 8( l'avantage particulier du peuple

d'Iſraël , que ſon nom y ſoir grand. Toute Religion doit avoir un ſacri

fice réel , auſii-bien qu'un réel ſacerdoce. C'est lui ôter ce qu'elle a de

plus grand 8( de plus majestueux, que de lui ôter le témoignage public

d'une adoration infinie; 8( c'est la priver de ce témoignage public , que

de la réduire à de ſimples deſirs , 8( de lui refuſer la conſolation d'offrir

à Dieu une victime réelle.

Quatriemement, Ie Prophete ne veut pas ſimplement dire que les

nations ſe convertiront, 8( quitteront leurs idoles z il- entend 8( il an

 

(a) Vulg. fizcrificalur. Hebr. wp” ado/entr. : (b) Principes de la Foi ,Paru II. Chap*

XIV. Art. l.
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nonce quelque choſe de plus. L’oblation d'un ſacrifice parmi les nations' z

ſuppoſe que Dieu aura parmi elles des Prêtres 8( des Lévites qui lui of

friront ce que le peuple ſeul ne ſautoir offrir , comme les Prêtres 8l

les Lévites immoloient parmi les Juifs ce que les ſimples particuliers n'a

voient pas droit d'immoler. C'est confondre deux choſes très-différen

tes , que de confondre le ſacrifice univerſel des Gentils avec leur con

verſion. C’est ôter à la venue du Meflie la preuve la plus évidente , que

de ſupprimer le ſacrifice public qui doit lui ſervir de témoignage dans

tous les lieux. C'est rétablir les ſacrifices de l'ancienne loi , que de refu~

ſer à l'Egliſe Chrétienne un ſacrifice réel : car il n'est pas poſſible de ne

.pas recourir à des ſignes , ſi l'on n'a pas la vérité; ô( ſi Jeſus-Christ ne

s'offre point par les mains de ſes ministres , il faut repréſenter ſon ſacri

fice paſſé par les mêmes victimes qui autrefois le prédiſoient.

Il doit donc demeurer pour constant que le ſacrifice univerſel prédit

par Malachie , est un ſacrifice viſible , faiſant une partie , 8( la plus eſ_

ſentielle , de la Religion publique ; ô( qu'il est un témoignage extérieur

que Dieu est véritablement grand parmi les Gentils, puiſqu'ils lui of

frent dans tous les lieux une victime pure , ô( que par cette action qui

renferme l'adoration ſuprême , ils le reconnoiſſenr pour l'unique Dieu.

ll ne reste plus après cela qu'à demander aux Juifs en quel lieu du

monde il leur est permis de ſacrifier ; ô( depuis quel temps ils ont perdu

ô( l'autel ô( le temple où leurs pcres le faiſoient autrefois: 8( après leur

réponſe il ne ſera pas néceſſaire de rechercher quel est le ſacrifice qui

s'offre par-tout. L’Eucharistie est le ſacrifice unique , mais univerſel des

nations : 8( d'une extrémité du monde 'à l'autre , elle est une preuve que

le nom de Dieu est grand 8( terrible parmi tous les peuples. Ainſi la

preuve que le Meſſie est venu , ê( que Jeſus-Christ est le Meffie , est auſſi

claire qu'il est évident que les Juifs ſont ſans ſacrifice , 8( que les Gen

tils en ont un qui s'offre dans tous les lieux. ll n'est plus question de

l'ancien Sacerdoce : le temps des victimes qui ne pouvoient purifier ceux

qui les Offtoient , est paſſé. Une oblation pure , dont la ſainteté est in

dépendante des Prêtres 8( du peuple , 8c qui par conſéquent est toujours

agréable aux yeux de Dieu , a ſuccédé aux figures qui la promettoient.

Il n'y a plus de changement à attendre , . puiſque les ſignes qui cachoient

la vérité ſont diſparus; 8( qu'on ne retournera pas à des ombres après

qu'elle s'est montrée. Il faut donc néceſſairement que tout ſoit accom

pli; 8( que déſormais l'eſpérance des Juifs ne ſoit qu'une illuſion 8( un

aveuglement.

s _IV- é *Mais voici encore une nouvelle preuve bien capable de diſſiper leur

flcxçgïÿîglífl; aveuglement , ô( de leur faire connoître leur illuſion , s'ils vouloient s'y

Prophétie de rendre attentifs. .ſe vai: envoyer mon Ange , dit le Seigneur, (a) 6- il pré

 
-ï-*l

 

(u) Alim/i. t”. t.

par-era
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parer-a la voie devant moi : 6- auſſZ-tót le Dominateur que vou: cherchez , nqaizciderne.:

l'Ange de l'alliance que vous defirez , viendra dans jim tem le .* le voici qui maſquffls ſur -

vient, dit le Dieu de: années. Si nous demandons aux uiſs quel est le ſavamment

Dominateur qu'ils attendent, (a) 8( quel est l'Ange dont ils deſirent la du Précuiſc-K

venue , parce qu'il doit établir une alliance éternelle entre Dieu ô( eux : à*: ÆEËÏC ("î

ils nous répondront austi-tôt que c'est le Meſſie , 8( que de tels caracte- me_

res ne peuvent convenir qu'à lui. Demandons enſuite au Prophete quand

il 'doit venir. Bientôt , dirñil : car Dieu est près d'envoyer devant lui'

un P-récurſeur qui annoncera ſa venue ; 8c peu de temps après il viendra

luiñmême , 8( on le verra dans ſon temple. Mais dans quel temple? dans

'le temple unique du vrai Dieu , dans le temple de Jéruſalem rebâti par

Zorobabel : ce temple ne ſera point renverſé que cer ſouverairiDomië

nateur n'y' ſoit venu : Aggée l'a déjàdit, 8l' je le repete après lui 8l

dans ,le même ſens que lui. Mais quelle preuve en donnezñvous? c'est

qu'il vient inceſſamment : Le voici qui vient , dit le Dieu der armées.

N'est—il pasſévidenr en effet que ce ſeroit tromper les hommes , au

lieu de les instruire ô( .de les conſoler par des prophéties , que de les affu*

rer que le Meſſie est 'près de venir , tandis qu'il ſeroit éloigne' de plus de

deux mille ans. En vain mbbjectera-r-on queſelon le témoignage mé

me de FEcriture mille années ne ſont devant Dieuque comme un jour.

(b) ll s'agir ici d'un temps fixé comme prochain après une longue

attente ; il s'agit ici d'un temps attaché à deux circonstances , dont l'une

le précede ô( l'autre le ſuit: l'une le précede, c'est l'avènement du Pré

curſeur; l'autre le fuit, c'est la ruine du Temple. Dès que le Temple

est abattu , je ſuis aſſuré, ê( que le Précurſeur est venu , 8( que le Do

minateur qu'il annonçoit , est celui qui a paru entre l'avènement de ce

Précurſeur 8( la ruine de ce Temple. Jean-Baptiste a fait l'office de

Précurſeur de ce Dominateur promis de Dieu; Jeſus-Christ a prouvé

par ſes miracles, qu'il étoit lui-même ce Dominateur; ſa réſurrection

a mis le comble à cette preuve. Jean-Baptiste étoit donc le Précurſeur

annonce' par Malachie, ô( Jeſus-Christ est le Dominateur promis de

Dieu. ..di

En vain le Juif incrédule nous objectera-t-il ce que les Diſciples de v_

Jeſus-Christ objecterent autrefois à J. C. même : (c) Pourquoi donc le: &ſite de' 'é'

. . . . . . fl ' iDocteurs diſent-tl: qu'il faut qu’Elte vienne auparavant .7 Il est vrai que le pîëgfiñeſſird:

Seigneur annonce en termes clairs 8( précis par la bouche même de Malachie- Re

Malachie l'avènement d'Elie: .ſe vous envoye-rai , dit le Seigneur , (d) le Eïfläÿefiſïrcte

Prophete Elie , avant que le grand G' terrible jour du Seigneur arrive : 6' la miflion d'E.

 

il réunira les cœur: de: pere: avec leur: enfant: , ê' les cœur: de: enfants "e t &ſi “°f“

, - . CODVCI On u*

avec leur: Peres , de peur que je ne vienne , G' que je ne frappe la terre t… de, juif,,

t Sentiment des

——_-~.—~——-—F———.———

(ï) Principes de Foi, Part. II. Chap. XII. Art. Il. z (b) Pfzl. Lxxxix. 4. G' z'.
Pur. iii. 8.: (c) Matt. xvii. io. = (d) Mtl. iv. 5.6- l'

Tome XI. Eeeee

l'annonce de p ‘
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Pere! ſur ce! Æanathême. Mais Jeſus-Christ même a répondu à cette objection: Elie

deux points.

Témoignages

des. Grégoire vous déclare qu'Elie est

a( de s. Au.

gustin.

viendra , dit ce divin Sauveur , (a) G il rétablira toutes choſes : mais je

déjà venu , ô- qu’il n'a point été connu d'eux : ils

l'ont traite' comme il leur a plu , &- ils feront ſouffrir de même le Fils de

l'homme. Alors ſes Diſàiples reconnurent , dit ?Evangéliste , que c’étoit de

Jean-Baptiſte qu'il leur avoit parle'. Et dans une autre occaſion parlant

au peuple , il avoit déjà dit : (b) Juſqu'à .ſean tous les Prophetes G la

Loi ont prophétiſé : G ſi vous voulez prendre bien ce que je dis , c'est

lui-méme qui est cet Elie qui doit venir. Que celui-là l'entendre, qui a

des oreilles pour entendre. L'Ange qui avoit annoncé à Zacharie la naiſ

ſance de Jean-Baptiste , avoit dit auſſi de ce ſaint Précurſeur : (c) Il

convertira pluſieurs des enfants d'Iſraël au Seigneur leur Dieu , ê' il mar

chera devant lui dans l'eſprit ê* dans la vertu d'Elie pour réunir les cœurs

des peres avec leurs enfants , G- rappeller les incrédules à la prudence des

justes., G* pour Préparer au Seigneur un peuple parfait G' diſpoſe' à le recevoir.

Jean-Baptiste est donc venu dans l'eſprit 8L dans la vertu d'Elie : ô( dans

un premier ſens il est vrai de dire qu'il étoit lui-même cet Elie qui de

voit venir. Le Meſſie devoit être précédé d'un Envoyé animé de la

vertu 8( de l'eſprit d'Elie-: ê( Jean-Baptiste étoit lui-même cet Envoyé

qui devoit paroître dans l'eſprit 8( dans la vertu d'Elie, pour préparer

les voies au Metlie. - —

Mais les expreſſions du Prophete annoncent Elie même en perſonne :

8( Jeſus-Christ en convient: (d) Elie viendra , dit le Sauveur, G il réta

blira toutes choſes. C'est auſſi ce que l'Eſprit-Saint annonce par la bou

che de l'Auteur de ?Eccléſiastique , qui s'adreſſant à Elie même en per

ſonne , lui dit : (e) Qui peutſe glorifier comme vous .7 . . . . vous qui avez

été enlevé au ciel dans un tourbillon de feu Ô- dans un char traîné par des

chevaux ardents: vous qui avez c'te' destiné pour reprendre les prévaricateurs

dans le temps preſcrit , pour appaiſer la colere du Seigneur avant que ſa

fureur s'enflamme, (f) pour réunir le cœur des peres G- des enfants, G

pour rétablir les tribus de Jacob. Heureux ceux qui vous verront, ô- qui

fèront honorés de votre amitié! (g) Toute la Tradition a reconnu que ce

Prophete est auffi l'un des deux témoins qui ſont annoncés par ſaint

Jean dans l'Apocalypſe, (h) où leur miſſion ſe trouve placée dans l'in

 

(a) Mm. xv”. H. Oſêqq. = (b) 111.111. xi. r3. G' ſé”. : (e) Luc. r. r6. 17.

r_ (a') Matt. xv”. H. Mire. 1x. Il. = (e) Bali. Xl-Vlll-q. 9. 10.11.: (f) Vulg.

Inſudieiis temporurn lenire íraeundiam Domini. Gr. iv "Aou-TS il: xalptls Undead 3nd'- 'ſpl'

*Vil-id Litt. In redarguríonióus in [empora defini” , lenire iraeundiam ante furarem. C'est

ce que Vatable exprime ainſi : Qui ad repre/zenſianes temparjbus ſertis adhibendas /èrzptus

es , adſêdartdam iramjudieii divine' priuſquam exardeſêar. L'édition de Complute lit: inn"

uſine” Kupíu. = (g) Vulg. Beau' qui te Vitllſlllzl , G' in amicília tua deeorau' ſunt. Gr.

Llaucépiei .à .W-'lu n , i, a' l' &yuíffl xmorunuír”. Litt. Beau' vide/ue.: le, ~G' amùùió tud

deearau'.= (/1) Apec. xi. 3. G' ſêqq.
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tetvalle du ſecond malheur annoncé au ſon de la ſixieme trompette.

Nous aurons lieu de parler ailleurs de -la Prophétie de ſaint Jean tou

chantla rnuston des deux ténunns; nous ne paderonsici que de la

Prophétie de l'Auteur de FEccléſiastique: elle nous fournit ſeule le Com

mentaire le plus ſimple 8( le plus naturel de la Prophétie de Malachie. —

On peut remarquer dans la Prophétie de l'Auteur de ?Eccléſiastique

deux objets principaux de la miffion d'Elie, renfermés auffi dans la

Prophétie de Malachie, 8( dans celle de Jeſus-Christ. Elie est destiné

pour reprendre le: prévaricdteur: , 8( pour rétablir le: tribu: de Jacob. Il

reprendra les Chrétiens prévaricateurs ; il rappellera les Juifs incrédules'.

Ce n'est point à la ſeule maiſon d'Iſraël , aux ſeuls Juifs incrédules ; cé

n'est point à la ſeule maiſon de Juda , au ſeul peuple Chrétien , qu'il est

promis , 8( qu'il ſera envoyé : c'est à toute la famille de Jacob , à toute

la postérité d'Abraham , aux deux maiſons d'Iſraël 8( de Juda indistincteñ

ment , MITTAM VOBIS ,* c’est aux deux peuples , aux Chrétiens prévari

cateurs pour les reprendre , aux Juifs incrédules pour les rappeller. Lorſ—

qu'il viendra , il rétablira toute: choſe: , dit Jeſus-Christ: RESTlTUET 0M'

NIA. Il rétablira toutes choſes , la foi dans les Juifs incrédules , la pu

reté de la foi 8( la vie de la foi dans les Chrétiens prévaricateurs. ~

Il est destiné pour reprendre le: prévaricateur: , ou ſimplement 8( à la

lettre, pour reprendre , AD REPREHENSIONES. (a) Il est destiné pour

reprendre les Chrétiens qui ſe ſeront éloignés des ſentiers de la justice

8( de la vérité , ceux dont les mœurs ſeront vicieuſes 8( corrompues,

ceux dont la foi ne ſera pas entiérement pure : ceux qui vivront dans ces

jours où Piniquité s'étant multipliée , la charité ſera refroidie , 8( la foi

devenue rare , enſorte que , ſelon Pexpreffion de ſaint Augustin , à peine

ſe trouvera-t-il alors un petit nombre dgfideles qui conſervent une foi

pure 8( ſincere, 8( qui ne ſoit ni altérée ni ſouillée par le mélange

d'aucune fauſſe opinion. (b) Tous ceux qui ſe ſeront écartés de la regle

pure de la foi; ou du ſentier étroit de la justice, ſeront l'objet des

reproches du Prophete : AD REPREHENSIONES. t

ll exercera ce ministere au temp: prefè-rit : TEMPORIBUS CERTIS: (c)

ce temps preſcrit nous est marqué par Malachie 8( par ſaint Jean. Il

viendra , ſelon la Prophétie de Malachie , avant que le grand ô- terrible

jour du Seigneur-arrive : ANTEQUAM VENIAT DIES DOMINI MACNUS E1'

HORHIBILIS_ : ou même ſelon Pexpreſiion de l’Hébreu , aux approche: de

ce grand Grterriblc jour:(d) ANTE FAcrEM ADVENTUS DIEI DOMINI,

MAcNr ET TERRIBILIS- Et toute la Tradition enſeigne auſii , que comme

S. Jean-Baptiste a été le Précurſeur du premier avénement de Jeſus

 

- (d) 1'- iÀeyuaTt. == (b) Aug. in Pſſzlm. vl). Ut aut non , du: àperpaucí: tanealur G' '

pçraípi-“M ſince-u fide: , G'- ab omnium prev-mcm opirtionur” lab: purger”. = (c) ris neuf-Ut.

: (d) unum *zi-un mn* m' m: uaî? ~ ~ - . v _ 1
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Christ , Elie ſera de même le Précurſeur du dernier avénement de ce

Dieu Sauveur. )) Il est dit de Jean-Baptiste , dit le Pape ſaint Grégoire,

n) (a) qu'il viendra dans l'eſprit 8( dans la vertu d'Elie, \parce que

»comme Elie préviendra le ſecond avénement du Seigneur , Jean

» Baptiste a de même prévenu le premier avénement de ce divin Ré

» -dempteur : Qui' idcírcà ventiirus in ſpirit” ô- vírtute Elíæ dícitur , quia

i) ſrcut Elias ſëcundum Domini adventum prævcniet, ita Joannes prevenir

a) primum. a Ce que dit ici ce ſaint Docteur , tous les Peres l'ont penſé

comme lui : les Interpretes qui ſont venus après eux ont tenu le même

langage: 8( ceux dont nous réuniſſons aujourd'hui le travail , D. Calmet,

lo P. de Carrieres ê( M. l’Abbé de Vence, s’expriment de même. » Les

D) Peres ô( les Commentateurs , dit D. Calmet , (b ) expliquent ordinaire~

» ment ce paſſage du jugement dernier ê( du ſecond avénement du

3) Sauveur ; 8( la lettre préſente ce ſens tout naturellement à l'eſprit.;

» C'est la Tradition constante de la Synagogue ê( de l'Egliſe Chrétienne..

.u que le Prophete Elie viendra réellement ô( en perſonne avant la fin

o du monde , pour s'oppoſer à l’Antechrist , 8( pour rappeller les Juifs

.v à Jeſus-Christ. La venue de ſaint Jean-Baptiste , ô( la destruction de

D) Jéruſalem 8( du Temple , quoique fort réelles en elles-mêmes;

D n'étoienr que des figures de l'apparition perſonnelle 8( effective d'Elie

» à la fin des ſiecles , 8( du jugement terrible que le Seigneur exercera

n contre tous les hommes qui ont violé ſes ſaintes loix , 8( qui ſe ſont

_» abandonnés au crime. a Le P. de Carrieres s'exprime d'une maniere

plus conciſe , mais en termes très-exprès: n Malacliie annonce , dit-il ,

n (c )le jugement dernier , qui ſera précédé de la venue du Prophete

d) Elie. (c M. l'Abbé de Vence dit auſli (d) que n le Prophete Elie

1) paroîtra peu de temps avant le dernier avénement du Fils de Dieu. a

-Et l'opinion constante de la Tradition ſur ce point paroît appuyée non

ſeulement ſur Fexpreflion même de» la Prophétie de Malachie ,- mais

encore ſur le témoignage de ſaint Jean touchant la miffion des deux

témoins.

Car ce qui a déterminé les Peres 8( les Interpretes à dll-Peter ainſi juſ

qu'aux derniers temps la million d'Elie ê( la converſion des Juifs, ce n'est

pas la ſeule équivoque des termes dont ?Ecriture ſe ſert, lorſqu'elle

place la converſion des Juifs dans les derniers temps', noi-immo tempore ,

noviſſimís diebus: (e) 8( lorſqu'elle dit qu'Flie ſera envoyé avant le grand

8( terrible jour du Seigneur : (f) Antequam venial dies Domini magna: G

horribilis. lis ont pu quelquefois s-'autoriſer de ces expreſſions; mais ce

 

(a) Gregor. Hamil. 7. i” Evangel. = (L) Comm. de D. Calmet ſur Malachie, iv. 5.

=== (c) Préface du P. de Carrieres ,, ſur la Prophétie de Malachie. : (d) Analyſe de

la Prophétie de Malachie , par M. l’Abbé de vence, pag, x18. :z: (e) Dear. iv. zo.

Oſée, l”. 5. == (f) Mal. iv. 5, v
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n'est,v pas leur unique preuve. Et S'ils ont constamment perſévéré dans

cette opinion , ce n’est pas qduniquement attentifs à l'intérêt des Juifs;

ils aient méconnu les grands fruits que' doivent un_ jour produire ſur la

terre , ô( la miſſion d’Elie ô( la converſion des Juifs. lls nïgnoroient pas

ce que dit l'Apôtre , (a) queſt' la chiite de: Juifs a c'te' la richeſſe du

monde , ê' ſi leur abaiſſement a c'te' la richeſſe des Gentil: ,Wleur plénitude le

ſera encore bien davanta e ,' ô( que ſi leur réprobation a été la réconciliation

du monde , leur rappel era pour le monde entier 'come un retour de la

mort à la vie. Et quand il ſeroit vrai que des parolesäſi claires euſſent

fait peu d'impreſſion ſur eux , on ne pourroit pas attribuer à ce défaut

d'attention l'unanimité avec laquelle ils renvoient à la fin des ſiecles la

million d'Elie ô( la converſion des Juifs. Le grand Pape ſaint Grégoire

qui a fi bien parlé de ces deux événements , 8( qui en a li bien connu

les grands avantages , (b) n'en étoit pas moins perſuadé que ces deux

événements ffarriveroient qu'à la fin des ſiecles :n J'ouvre avec plaiſir

n les yeux de la foi , dit ce Pere , ( c ) pour contempler ce dernier festin

)) que fera l'Egliſe ſainte en réjouiſſance du retour du peuple d'Iſraël.

)) Ce ſera le grand Elie qui viendra pour les y inviter ; 8( alors les

» parents 8( les amis de Job , [dest-à-dire, de Jeſus-Christ ſouffrant

dans ſes membres , ] viendront trouver avec des préſents , celui qu'ils

ne regardoient qu'avec mépris lorſqu'ils le voyoient dans Paffliction.

Car lorſque le jour du jugement approcher?) , la puiſſance du Seigneur,

qui ſera près de venir,.ſe fera ſentir à eux ; ils ſeront frappés en

quelque ſorte par avance par les rayonsde ſa gloire qui leur *ſera

manifestée, ſoit par les prédications de ce Précurſeiirz ſoit par divers

lignes extraordinaires , de ſorte que voulant prévenir ſa colere , ils ſe

hâteront de retourner à lui. Or quoique dans les derniers temps

auxquels l'Antechrist ſera près de paroître , [a vertu des fideles paroiſſe

plus. foible , 8( que dans les combats mêmessque leur livrera cet

homme de perdition, les cœurs les plusqſermes ſoient ſaiſis d'une

extrême crainte , il est certain néanmoins 'qu'étant fortifiés par les

prédications du grand Elie , non-ſeulement les vraisfidcles perſévé

reront dans leur attachement à l'Egliſe ſainte., mais que beaucoup

d'infideles ſe convertit-ont à la ſoi , ô( que le reste du peuple d'Iſraël

qui avoit été auparavant abſolument rejette , rentrera alors avec une

ferveur admirable dans ,le .ſein de l'Egliſe leur ,mere commune. C'est

n pour cela que [Ecriture dit : Et le Seigneur béni Job encore plus à la

)) fin qu'au commencement. Nous croyons que ce qui est dit ici est arrivé

n ſelon la vérité de l'histoire ; mais nous ne doutons pas que cela même

tibi
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l (œa)“Rom. x1. i2. i5. : (b) Gregiiſ: Jah. l. iLp. 61.1. n. 291. l. xix.p. 615.1.
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p. 1158.
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Vl.

Suite des ré

flexions ſur la

prophétie de

ſſ,'ó(.z) z. T/ieſſ: 1L8. :_—_- (5) Aug'. d'e Civ.

» ne ?ÿaccompliſſe un jour ſelon le ſens mystique. En" effet lc ſaint'

» homme Jdb reçoit encore plus de bénédiction à la fin ’qu'au~‘come

o mencement ,À parce qu'à l'égard du retour des Juifs à l'Egliſe , le

r) Seigneur conſolera à la fin des ſiecles , la douleur de cette chaste

n Epouſe par laojoie qu'elle aura de voir rentrer dans ſon ſein une ſi

n grande multitude d'amies qu'elle pleuroit comme perdues. Car elle'

z: ſera alors-enfichie avec d'autant plus d'abondance que la durée du

n temps de la vie préſente .ſera manifestement plus près de ſa fin : Magix

)) enim noyzſſimislob , quâm Princípio benedicitur : quia quantùm ad Ifiat#

n liticí populi ſufceptiortem pertinet, URGENTE FINE PRÆSENTIS SECULI ,

)) dolorcm fanäæ Eccleſiæ Dominus animarum multiplier' colle-Eliane con

» jblatur. TANTO 'QUIPPE LOCUPLETIUS DITABITUR , QUANTO E1' MANI

» FEsTrUs INNOTESCIT QUOD AD FINEM PRÆSENTIS VITÆ TEMPORA

» LlTAs URCETUR- -m ' TÏ" …'51 W

Saint Grégoire étoit donc perſuadéîque la converſion des Juifs qui

ſera le fruit de la miffion tl'Elie , n'arrivera (pſa la fin des ſiecles, urgente

fine præfentir ſZ-culi. Il ſe tranſporte en eſprit dans ces derniers temps ; il y

voit combien l'Egliſe est alors conſolée par ce grand événement , com

bien elle est alors enrichie : 8( il est perſuadé qu'elle n'est ainſi enrichie

que parce que la fin du monde est très-proche :' Tantà quíppe Iocupletiàs

ditabitur, quantà ô' manífieflizſi: innotefcit quàd adfinem præfentir vita: tem

paralitar urgezur. Mais ſur quoi fonde-t-il ſa penſée ? ſur ce qu'il est per

ſuadé quela miffion d'Elie ſera intimement liée avec la perſécution de

l'Antechrist : car il ſait que l'Antechrist est ce! zmpie (a) que le Seigneur

.Ie-fils détruira par le ſouffle de ſa bouche, G' qu’il perdra par Péclat de ſa

'preſence , au jour de ſon dernier avénement. Et ce que penſoit ſur cela

ſaint Grégoire, toute la Tradition l'a enſeigné avant lui 8( après lui.

n Nous avons appris, diſoit ſaint Augustin ²,²’!(b)"que quatre choſes

n doivent arriver à la fin des ſiecles : la miffion d'Elie, la converſion

n des Juifs , la perſécution de l'Antechrist , 8( le dernier avénement de
)) Jeſus-Christ :Î Eliam Thcſbzſitem , fidem .Ïudæarum , Antichriſium perfi

» êuturum , Chriſium ventztrum. a Mais ſur quoi les ſaints Peres pouvoient

ils fonder cette liaiſon intime qu'ils prétendoient être entre la miſſion

d'Elie 8( la perſécution de l'Antechrist? Sur le témoignage même de ſaint

Jean. Et ceci mérite; ce me ſemble , une attention ſinguliere : car

voici le principal argument ſur lequel est fondée la liaiſon intime de la

miflion d'Elie 8( de la converſion des Juifs avec-la fin des ſiecles.

Selon le témoignage de ſaint Jean dans l'Apocalypſe, (c) les deux

témoins qui ſeront un jour envoyés , ſeront mis à mort par la bête qui

doit monter de l'abime 5 8( la perſécution qui ſera excitée par cette
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-bête , 8( dans laquelle les deux témoins ſeront mis-à mort , ſera la c011- MdËz-:ixig, s:

ſommation du ſecond malheur, après lequel il-IŸY en a Po…t (Palmeque l'avènement du ſouverain Juge , qui est le troiſieme &dem-ier mal- qui concerne

heur annoncé-au ſon de la ſeptieme. ô( derniere trompette ,… au ſon de l? miſſion d'E

laquelle les vingt-quatre Vieillards ſe prosternent devant Dieu , en di- Ëërſîlänlaſſäſï;

ſant) (a) Nous vous rendons grace”, Seigneur , de ce que vous êtes entre' en clâx Juifs. Juſ

poſſeſſîon de votre grande Puiſſance G- de ?vitre regne ;les nations ſe ſont 'ſîenîâſâzîîr

zrntées , G le temps' de votre colere est arm/e, La TEMPS DE JUCER LES ſaints Peres

MORTS , de donner la róicompt-n_ſev à vos _ſerviteurs , G- aPexîe-rminer ceux qui 'lui dplaceïgt,

ont corrompula terre. - ÃÜHÙÎËX :VI

Or une perſécution après laquelle il n'y air point d'autre malheur que r… desſleciei.

l'avènement du ſouverain Juge , ne peut être que la perſécution de l’An— -

rechrist; c'est ce que toute la Tradition a compris. . _ , _

Donc la perſécution dans laquelle les deux témoins ſeront _mis à mort,

ne peut être que la perſécution de l'Antechriſl.mv r_ 5m91 : _ - e…)

Or Elie est lui-même un des deux témoins qui doivent être envoyés;

toute la Tradition le reconnoît.

Donc la miſſion d’Elie ſera intimement liée avec la perſécution _de

l'Antechriſt , enſorte que ce ſera dans cette perſécution mêmequffzälie

ſera mis à mort. . g» » e -

Or lïlntechrist est cet ímpíe que le Seigneur Jeſus détruire: par le ſbuflle

de ſa bouche , ê- qtffil perdra par l'éclat de ſa préſence… au jour de ,ſon

dernier avénement ; c'est ce que ſaint Paul- nous-enſeigne; (b) 8( lai-pere

ſécution qu’il doit exciter 8( dans laquelle les deux témoins ſeront 1m;

à mort, ne doit durer que quarante-deux mai: : c'est ce que ſaint Jean

nous annonce. (c) :Hire, Lady; ; ſi;

Donc, la mort 8( la réſurrection des deux témoins ſeront bientôt-ſuie

vies du dernier avénement ,de Jeſus-Christ. Donc Elie qui ſera-lîmíides

deux témoins , ſera vraiment le Précurſeut duÀ-rderniexr- avénementgde

Jeſus-Christ. Donc le grand ô- terrible jour du Seigneur avant lequel Elie

doit être envoyé , (d) est vraiment le grand 8C terrible ;jour-Alu dernier

avénement de Jeſus-Christ. _ …i- 1,54_ .

Or la converſion des Juifs ſera le fruitde la rniſſionJBElie-zqui eſhdeſ.

tiné ſpécialement pour rétablir les tribu: de Jacob , (le.), ſelon l'expreſſion

même de l'Auteur de ſlîccléſiastiqtte. ſi ‘ -nriiup Ô? 5 , .Mn-m'a,

Donc la converſion des Juifs. ſeraintimement liée avec la, Perſée”,

tion de ?Antechrist dans laquelle Elie-ſera mis à mort. Donc elle ſera

bientôt ſuivie du dernier avénement de Jeſus-Christ , quideſcendra des

cieux pour juger le monde après les quarante-deux moisdeñcette per-K

ſécution dans laquelle Elie aura été mis à mort. Donc la converſion des

.Juifs n'arrivera qu'à la stades-ſiecles :-Urgeme fine.praſenrísſèculi.—-....——ñ—
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Donc-il y aura bien réellement une liaiſon intime entre ces quatre

grande événements que ſaint Augustin 8( tous les-Peres placent à la fin

desíiîeclcsñ: la miſlion d‘Elie, la converſion des Juifs , la perſécution de

l'Antechrist- , 8( le dernier Evénement de Jeſus-Christ : Eliam Theſbitem ,

idem .Ïudæorzrm , Antichrtflum erflgvuturuJ-Ëiæ Chriflum venturum.

Voilà la doctrine de la Tra ition :-voilà- lesïprincipes ſtar leſquels elle

est fondée. 13:1 15'”. 'dtËg-ñ äaru'd't'-~‘ WG.: L')I\-I:W\Ëï{dS\í'll-J\8 *mm

l ' Mais' le rétabliflement qui ſera le fruit de la iriiſſron ddl-Ille, ſera~t-il

donc'd'u‘ne ſi- 'courteduréel Nonä: les .fruits de ' la mifiionHTElir: ſeront

ct éternels: 8( ce ſera le dernier avénement même de Jeſus-Christ qui )

mettrailë-ſeeau , en' confirmant_ 8( conſhmmant .pour toute' ?éternité le

grand ouvrage dir-renouvellement commencé par Elie. -- -

Mais Jeſus-Christ même' fait aſſez-entendre que'l0tſqu’il"viendra au
dernier' jour :Ûapeîne trouyëra4E-il‘~de lafoi ſur- la terre : (u) laſi foi rani

mée ſur la terre par le ministere-d'Elie ſera-tñelle donc .ſi promptement

éteinte? 8( peut-on-concevoilffllétonnante viciflîtude d'une foi ſi vive 8(

d'une apostaiie ſi prompte .7 La foi ſera devenue rare ;lorſque .ÎeſusChriſi

viendra: mais Comment le ſera-t-elle devenue .7 premieremem par l'ac

croiſſement de Piniquite' 8( le refroidiſſement de la chairité dans les jours

niênlesnqui précóderont 151 miſlîon d’Elie la converſion des Juifs ; ſe
cändſiement pat' la -grande--perſécutiotl- dans laquelle 'Elie-même ſera mis

à \mort î--pei-;ſécutionſiqui fera preſquîatrtant de martyrs qu'il y aura alors

déïfideles ſur' la terre. En effet la bête qui ſera la guerre' aux deux té

moins , 8( qui les “vaincra en les faiſant mourir, (b) aura auſſi le pou

vëir-de faire la guerre aux Saints , 8( de les vaincre en les faiſant mou

rir', 8( ſon_ pouvoir s'étendra ſur toute tribu, ſur toute langue 8( ſur

toute' nation?(cÿïlíeîífaux-Prophete-dont elleïſeta accompagnée , aura

auffiïle pouvoir de ²fa3re tuêr tous ceux 'qui ſſadoreront pas l'image de

cette bât-et_ Ed) Cette multitude innombrable de toute nation 8( de tout

peuple; ‘qui paróîtdevant le trône 8( devant l’Agneau , après que les

cent quarante-quatre mille Iſraélites ont été marqués du ſceau de Dieu ,

a toute paſſée par la grande tribulation. (e)’Ainſi jamais la foi n'aura été

ni plus? vi-veîni :plus répandueîïibr l'a-terre', qu'au temps de la miſſion

d'Elie ‘8t"de-'²la- perſécution deÎlZ-\ntechriïlt Cette perſécution , ſelon la'

remarque _de S. Auguſtin, (f) s'étendra ſur- toute l'Egliſe répandue

alors-dans” toût-'eï la terre t ce ſera lc combat de toute la cité du Démon

Contrêîltoutëla cité-de Dieu, par-tout où elles ſeront alors répandues

l’une' 8( 'l'autre E Hæc erit -novrſſîma Per-ſecurit) , novíflîmo imminente

judicío j' quam ſanäa Ecclefia toto terrarum Orbe patíemr , arriver-fa ſbílicel

gab .zoilt-Êvſi-Ô: El'. datation-rt, .mz :m, M4-- '
,
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cil-ita: Christi , ab arriver-fl diaboli civitate , quantacumque erit utraquZ

firper ren-am. Et ſelon le même ſaint, Docteur , (a) le Démon ne recevra.

alors un ſi grand pouvoir , que parce que l'Egliſe de Jeſus-Christ aura

reçu de Dieu la plus grande force pour ſoutenir un ſi grand combat ,

enſorte que ſes enfants ſoient ſi forts 8( ſi prudents , qu'ils ne puiſſent

être vaincus ni par toute la violence de l'ennemi, ni par tous ſes

artifices : Tunc fblvetur ſalarial' , quandoô* tales erunt , cum quibus ei

belligerandum est , ur vinci tanto ejus impetu inſidiiſcjue non paſſent. Et

qui ſommes-nous , ajoutoit ce Pere , en comparaiſon des ſaints 8( des

fideles qui vivront alors i In eorum ſànè , qui :une futuri jim: , ſànâorum

atque fidelium comparariane , quid filmus ? Mais auſſi , (BL toujours ſelon

les expreſſions du même ſaint Docteur, ) (b) plus ſera vive 8( animée la

violence de ce combat , plus alors ſeront fréquentes ô( nombreuſes les

couronnes des martyrs : Quo rem 0re , quanrà eric acrior impetus belli ,

tanto' denſior cor-ana martyrii. Ain 1 jamais le nombre des martyrs n'aura

été ſi grand que dans cette perſécution dans laquelle Elie ſera mis à

mort. Jamais la terre n'aura envoyé au ciel une ſi abondante moiſſon de

martyrs : 8( c'est cette moiſſon même ſi abondante qui achevera de

rendre la foi très-rare ſur la terre.

Mais le retour des Juifs doit être la richeſſe du monde ; leur rappel

doit être accompagné 8( ſuivi de la converſion d'une multitude innom

brable de Gentils de toute nation 8( de tout peuple ; 8( ils doivent eux

mêmes , par leur zele, contribuer à l'accompliſſement de cette grande

œuvre: or comment cette grande œuvre qui doit embraſſer tout l'uni

vers , pourroit-elle être conſommée dans un intervalle ſi court ? A une

telle objection il pourroit ſuffire de répondre en deux mots: Qui ſom

mes-nous pour donner des bornes à la puiſſance de Dieu? Mais d'ail

leurs une ſeule prédication de ſaint Pierre convertit trois mille hommes;

8( douze Apôtres ſuffiſent pour changer en moins de quarante années

la face de l'univers : après cela que ne peut-on point attendre de tout

un peuple déjà diſperſé dans toutes les parties de la terre , 8( diſpoſé)

ainſi à annoncer par-tout Jeſus-Christ, dès que Jeſus-Christ ſe ſera fait

connoître à lui .7 L'Eſprit de Dieu ſe répandra ſur ces os ſecs 8c arides

diſperſés ſur la face de la terre : il entrera en eux , 8( ils vivront : ils ſe

leveront pleins de force , 8( ſe tiendront fermes ſur leurs pieds _: 8( il

s’en formera , ſelon l'expreſſion d'Ezéchiel , une armée très-grande : (c)

Exercitus grandis nimis valdê. Cette armée répandue dans tout l'univers

par-tout où ſont diſperſés ces os , ſe déclarera hautement pour Jeſus

Christ , lui rendra hautement témoignage , invitera tous les hommes à

croire en lui : faudra-t-il beaucoup de temps à une telle multitude pour>

attirer à Jeſus-Christ cette troupe innombrable de toute nation, ê( de

tout peuple qui doit être alors appellée à la foi ?

———I~———*——————

(a) c. 8. =~(b) c. n.: (c) Ezecó. xxxv”. ro.

Tome XI. ' Fffff - 'ſi
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Mais la promeſſe tant de fois réitérée que' Dieu fait aux enfants de

Jacob 8( aux habitants de Jéruſalem , de ne les plus abandonner , de ne

les plus déplacer, de les établir pour toujours dans leur ancien héri

tage , 8( de conſerver ſon Eſprit parmi eux dans toute la ſuite de leurs

générations , (a) ne ſuppoſe-t-elle pas évidemment qu'il Îécoulera,

une longue ſuite de ſiecles entre la converſion des Juifs ê( la fin du

monde? ll ne faut pas confondre le ſens 8( l'application des promeſſes

faires aux enfants de Jacob a aux habitants de Jéruſalem. L'Egliſe de

Jeſus-Christ est elle-même .la maiſon de Jacob ; elle est elle-même la

vraie Jéruſalem : 8( il ne faut pas appliquer aux Juifs des promeſſes qui

‘ appartiennent 'à FEgliſe. Les promeſſes que Dieu fait aux enfants de

Jacob ô( aux habitants de Jéruſalem , de répandre ſur eux ſon Eſprit, 8(

de conſerver ſon Eſprit au milieu d'eux dans route la ſuite de leurs gé

nérations, appartiennent à l'Egliſe de Jeſus-Christ : elles ont été véri

fiées ſur elle depuis plus de dix-ſept ſiecles , 6c elles le ſeront de même

ſur elle juſqu'à la fin du monde, ſelon la promeſſe que Jeſus-Chriſt lui

à faire , en diſant à ſes Apôtres : (b ) Je fui: avec vou: juſqu'à la conſom

mation de: ſiecles. Et quand on accorderoit que les promeſſes faites aux en

fants de Jacob ê( aux habitants dc Jéruſalem de ne les plus abandonner ,

de ne les plus déplacer, de les établir pour toujours dans leur ancien

héritage, pourroient être appliquées aux Juifs, il n'en réſulteroir pas

qu'il dûr s’écouler une longue ſuite de ſiecles entre leur converſion ô(

la fin du monde. Lent ſort heureux ne pourra jamais être mieux affermi

que' par l'immortalité bienheuteuſe dans laquelle ils entreront avec

tous les élus au jour du dernier avénement de Jeſus-Christ. Cest alors

qu'ils recevront avec tous les élus le plein 8( entier accompliſſement

des promeſſes: c'est alors que , ſelon l'expreſſion même du Texte ſa

cré , _( c) le 'ny ere de Dieu fera accompli , flrlon qu'il l'a annonce' par le.:

Prophetes _ſes erviteurs.
Mais lîApôrre ſaint Pau] annonçant la converſion des Juifs , apporte

en témoignage cette celebre' prophétie Ïlſaïe: (d) Ceux qui ſont du côte'

de ?Occident , craindront le nom du Seigneur ,* G- ceîux qui ſont du côte' de

l'Orient révérerontſà gloire , lorſqu'il/era venu comme un fleuve impétueux ,

dont le: eaux ſont aſſemblée: par le _ſouffle de Dieu ,' loiſſÿzlil fera venu un

Rédempteur à Sion , ê' à ceux de Jacob qui renoncent à Piniqtcité, dit le

Seigneur. Or par la bouche du Prophete , le Seigneur ajoute auſſi-tôt : ’

Voici l'alliance que je ferai avec eux , dit le Seianeur: mon .Eſprit qui est

en vou: , 6- mer paroles que j'ai miſe: dan: votre gauche , ne ſortiront point

de votre bouche , iii de la bouche de vos enfants , ni de la bouche de;

 

(d-Iſài. ux. i9. Ofiçç. Jerem. xxx”. 37. Oſêgg. Barra/i. 11.31. G-flyç. L' eefi.
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enfants de vo: enfants, depui: ce temp: juſqu'à jamai: , dit' le Seigneur.

Cette derniere promeſſe est intimement liée avec celle qui précede : or,

ſelon ſaint Paul , celle qui précede doit s'entendre de la converſion des

.Juifs : donc cette derniere promeſſe appartient aux Juifs. Donc il y aura
chez les Juifs une ſuite de générations entre leur converfioniô( la .fin du

-monde, Voilà ſans doute l'argument le plus ſpécieux , ê( Fobjection la

.plus forte que l'on puiſſe oppoſer à l'opinion constante de la Tradition

-ſur la liaiſon intime de la converſion des Juifs avec la fin du monde.

-Mais cette objection ſuppoſe que deux parties d'une prophétie étant

.intimement liées doivent avoir toutes deux le même objet : or ce prin

.cipe paroît être détruit par Iſaïe même qui nous préſente une prophétie

celebre compoſée de deux parties qui ſont intimement liées , ê( qui ont

cependant deux objets tout différents. Ecoutez , maiſbn de David, dit

le Prophete en parlant à Achaz qui avoit alors à ſe ïdéfendre contre

:les rois d'Iſraël 8( de Syrie: (a) ne vou: ſuffit-il Pa: de lafler la' patience

de: hommes , ſan: laſſer encore celle de mon Dieu ?~ ;Le Seigneur vous

donnera donc lui-même un ſigne : Une Vierge cancel/ra G' enfanzera un fils

qui ſera' appellé EMMANUEL : il mangera le beurre ê' le miel, juſqu'à ce

qu’il ſache rejetter le mal, 6- choiſir le bien. Mais avant que l'enfant

ſache rejetter le mal G' choiſir le bien , la terre dont le: deux rois vous

cauſent tant de peine, ſera abandonnée à leurs ennemis. \Il est certain

que l'enfant qui doit naître d'une Vierge, 8( qui doit être appellé

Emmanuel, est le Meffie : mais en-"mêmezztemps i] est évident .que

'l'enfant qui ne ſaura pas encore diſcerner le 'bien E8( le ùmal , lorſque

les vengeances de Dieu tombetont ſur les deux rois qui afiiegent Achaz ,

n'est pas le Meſiie. Cependant ce qui est dit de cet .enfant est inti

mement lié avec ce qui est dit du Meffie. Deux parties d'une ſeule-B(

même prophétie peuvent donc avoir deux objets 'fort différents. Ou

plutôt deux ſens différents peuvent être renfermés dans la prophétie

d’lſaïe touchant la naiſſance du Meflîe: l'un qui regarde la naiſſance

d'un fils d‘Iſaïe , l'autre qui regarde la naiſſance du Meſſie. Dans le pre

mier ſens qui regarde le fils d'Iſaïe , -les deux parties de la prophétie ſe
vtrouvent liées :mais dans le ſecond ſens qui regarde le Meſſie, la ſe

conde partie n'a aucun rapport avec la premiere :il n'y a que la pre

miere qui ait pour objet le Meſiieſi Il en est de même de la prophétie

qu'on nous objecte touchant la converſion des Juifs. Cette prophétie a

.deux ſens : le premier regarde le premier avénement de Jeſus-Christzóc

l'établiſſement de l'Egliſe: le ſecond regarde la converſion des Juifs ô(

le dernier avénement de Jeſus-Christ. Dans le premier ſens qui regarde

l'établiſſement de l'Egliſe, les deux parties de la prophétie ſe trouvent

liées : toutes 'les expreſſions y conviennent. Il est venu un Rédempteur
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à Sion , 8( à ceux de Jacob qui ont renoncé à l'iniquiré : l'Eſprit de Dieu

s'est répandu comme un fleuve impétueux : lespeuples de l'Orient 8(

de l'Occident ont craint 8( reſpeélé le nom du Seigneur; ils ont été

pleins d'amour 8( de zele pour ſa gloire. Le Seigneur a fait une alliance

éternelle avec ſon Egliſe : il a mis au milieu d'elle ſon Eſprit ; il a con

ſervé ſon Eſprit au milieu d'elle de race en race , 8( il le lui conſervera

de même juſqu'à la fin des fiecles , 8( juſques dans l'éternité. Dans un

ſecond ſens la premiere partie de la prophétie ſe rapporte à la conver

ſion des Juifs , cela est prouvé par le témoignage de ſaint Paul : mais il

ne s'enſuit pas que -la ſeconde partie ait le même objet. Deux parties

d'une ſeule 8( même prophétie peuvent avoir deux objets ſort différents.

Le temps viendra où l'Eſprit du Seigneur ſe répandra de nouveau com

_me un fleuve impétueux : il ſe. répandra ſur la nation Juive diſperſée

dans tout l'univers ; il ſe répandra ſur une multitude innombrable de

Gentils qui ſeront alors_ appelles à la ſoi : on verra alors de nouveau ceux

qui ſont du côté de l'Occident pénétrés de la crainte du Seigneur, 8(

ceux qui ſont du côté 'de l'Orient pleins de reſpect pour ſa gloire. Je

ſus-Christ après avoir banni Pimpiété de Jacob par un avénement de

grace, viendra dans ſa gloire conſommer la délivrance de ſon peuple.

Il viendra ainſi un Rédempteur pour Sion , 8( pour tous ceux de Jacob

qui auront renoncé à Piniquiré. Ce Dieu Sauveur conſommera avec

eux l'alliance qu'il a faire avec ſon Egliſe : 8( ſon Eſprit repoſera au mi»

lieuñde ſon peuple dans toute l’ét-ernité._Mais alors il n'y aura plus de

vgénérations nouvelles : 8( à cet égard la prophétie n'a ſon application

que dans le premier ſens qui regarde l'établiſſement de l'Egliſe.

Mais Elie est destiné Pour appaíjër la colere du Seigneur avant que fi: fn

reur s'enflamme, (a) 8( il doit être envoyé de peur que le Seigneur ne

vienne , G qu’il ne frappe la terre (Panarhême. (b) La colere du Seigneur

ſera donc appaiſée par les effets de la million d'Elie; l'avènement du

Seigneur ſera donc différé ; la terre ne ſera donc point alors frappée

d'anathême. C'est à quoi nous allons répondre en continuant d'expliquer

le Texte de l’Eccléſiastique , 8( celui du Prophete Malachie.

‘ Elie est destiné pour appelé/in' la colere du Seigneur avant que j): fureur'

s'enflamme : AD SEDANDAM !RAM D0Mr1vr PRIUSQUAM FUROR Elus

' EXARDESCAT. (c) En effet , ſelon ſaint Jean, Elie , l'un des deux té

moins , doit paroître entre deux malheurs qui ſont les effets de la colere

du Seigneur; il doit paroître dans un temps de colere: temps de colere

 

(a) Etch'. xnvr”. IO. = (b) Mal. iv. 6. = (c) Vulg. Lcnire iræcundidm Do—'

. mini. Le Grec de l’Edir. Rom. Kuala-au JFM" 1p? Ould? , litr. seddre ír-rm .mn furoren.
Le Grec de PEdit. de Complute : Kflîfllflfll cim-iv !Pinon KUPl/ï "ſdf Copé', lin. .ſed-tre iram

judicii Domini .ante fldrorem. Il ſemble qu’il faudrait lire : Sed-tre ira/n Domini .une

furarem judicii : u c. à. d. pour appaiſer la colere du Seigneur avant la fureur de ſon

jugement. -
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'pour les deux maiſons d'Iſraël 8( de Juda , pour les deux peuples ; temps

de colere pour la maiſon d'Iſraël , pour le peuple Juif, ſur qui la colere

du Seigneur est demeurée déjà depuis plus de dix-ſept ſiecles ; temps de

colere pour la maiſon de Juda , pour le peuple Chrétien , ſur qui la co

lere du Seigneur aura éclaté par ce fléau qui est déſigné ſous le nom de

ſecond malheur , 8( dans l'intervalle duquel ſe trouve placée la million

des deux témoins. Les deux maiſons d'Iſraël 8( de Juda , les deux peu

ples, porteront donc alors enſemble le poids des vengeances du Sei—

-gneur , ou plutôt le châtiment ſévere de ce Dieu juste , mais fidele 8C

miſéricordieux , qui aime ſon peuple lors même qu'il le châtie : 8( c'est

alors que ſera enfin envoyé ce Prophete destiné pour appaiſer la colere du

Seigneur. Ce Prophete viendra donc appaiſer la colere du Seigneur en

reprenant les prévaricateurs , 8( en rétabliſſant les tribus de Jacob. Il vien

dra appaiſer la colere du Seigneur en faveur des restes que Dieu ſe ſera

réſervés dans -la maiſon de Juda , dans le peuple Chrétien , en rappellant

à la pureté de la foi ô( à la vie de la foi ceux qui s'en ſeront écartés ou

'par de fauſſes opinions ou par 'des mœurs corrompues : il viendra appai

ſer… la colere du Seigneur en faveur des restes que Dieu ſe ſera réſervés

dans la maiſon d'Iſraël, dans le peuple Juif, en rappellant ce peuple à

la foi de ſes peres , 8( lui faiſant connoître Jeſus-Christ qui est lui-même

le Mellie en qui ſes peres ont cru 8( eſpéré. Il viendra appaiſer la colere

du Seigneur avant que ſa fureur éclate , dest-à-dire , avant le jour de ce

troiſieme 8( dernier malheur qui ſuccede à la million des deux témoins ,

8( qui est annoncé au ſon de la ſeptieme 8( derniere trompette , au ſon

de laquelle les vingt-quatre Vieillards ſe prosternant devant Dieu di

ſent : (a) Le temps de votre colere est arrivé , le temps de juger les morts ,

G- dexterminer ceux qui ont corrompu la terre. Il viendra appaiſer labeolere

du Seigneur en faveur de ſon peuple , avant que ſa fureur éclate contre

les ennemis de ſon peuple : il viendra appaiſer la colere du Seigneur en

faveur de ſes élus , avant que ſa fureur éclate contre les réprouvés. Il

viendra avant ce jour qui est appellé dans la prophétie de Malachie , le

grand ê' terrible jour du Seigneur: il ranimera alors la foi languiffante

dans les uns , 8( entiérement éteinte dans les autres : 8( c'est ainſi qu'il

préviendra en leur faveur l'anathême redoutable dont le Seigneur doit

frapper la terre au grand 8( terrible jour de ſon avénement : c'est ainſi

qu'il appui/era à leur égard la colere du Seigneur par les heureux effets

de ſa million , avant que la fureur du Seigneur éclate ſur le monde ré

prouvé par Panathême éternel dont Jeſus-Christ frappera la terre au

grand 8L terrible jour de ſon dernier avénement. Elie ſera donc envoyé

de peur que le Seigneur ne vienne ê' qu'il ne frappe la terre dïznathë

me; dest-à-dire , de peur que le Seigneur ne vienne ô( ne lance ainſi

~

 

(n) Apoc- xi. x8.
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ſur la terre ſon dernier anathême, avant que ſa colere ſoit appaiſée

en faveur de ſon peuple , avant qu'il ait raſſemblé les derniers reſ

tes qu'il s'est réſervés d'entre les Juifs ô( d'entre les Gentils: mais après

que 'ces derniers restes auront été raſſemblés par la miſſion même des

deux témoins, après que ces derniers restes auront été appelles 8( con

vertis à la foi, après qu'ils auront été conſommés la plupart par le

martyre ; alors la foi étant devenue rare , parce qu'après une perſécu

tion qui aura fait tant de martyrs, il restera peu de fideles ſur la terre;

'alors le Seigneur viendra , 8( il frappera la terre d'anathême , en frap

pant d'anathême ſes criminels habitants. Ainſi la million des deux té

moins ne différera point Pavénement du Seigneur; la million des deux

*témoins ne différera point Panarhême dont le Seigneur doit alor: frap

-per la terre : mais cette million préviendra ſeulement ce malheur en

faveur des derniers restes que Dieu s'est réſervés. Et c'est ce que S. Jean

Chryſostome nous dit expreſſément : (a) )) Pourquoi Elie viendra-t-il Z

)) C'est , dit ce Pere , pour perſuader aux .luiſs de croire en Jeſus

» Christ , 8( pour empêcher qu'ils ne ſoient entiérement détruits lorſqu'il

D) viendra pour juger la terre. 'tc Voilà -ce \que ce ſaint Docteur voyoit

'dans le texte de Malachie. -

Enfin Elie est destiné our réunir le cœur de: pere: G' de: enfants, G

pour rétablir le: tribu: dîlacob : CONCILIARE con PATRIS AD FILIUM ,

ê' RESTITUñI-IB-E TRIBUS JACOB. Il est destiné pour réunir le cœur de: pere:

-avec le cœur de leur: enfant: ,' G' le cœur de: enfant: avec le cœur de leur:

peres ,~ (b) le cœur des Patriarches , Abraham , Iſaac 8( Jacob , avec le

-cœur de ceux qui deſcendent d'eux ſelon la chair , mais qui ont dégé

,néré des ſentiments 8( de la foi de ces grands hommes. Il réunira le cœur

de: pere: avec le cœur de leur: enfant: , en réuniſſant le cœur de: enfant:

avec le cœur de leur: pere: , dest-à-dire , en rappellant les Juifs incré

-dules à la prudence des justes qui ſont leurs peres , à la foi 8L aux ſen

timents de ces hommes ſaints de qui ils ſont deſcendus. Et c'est en

réuniſſant ainſi le cœur des peres 8C des enfants , qu'il rétablira ler tribu:

de .Ïacob : ils les rétablira en les replaçant ô( les entant ſur leur propre

tronc , ſur l'olivier 'franc dont elles avoient été rerranchées. Car c'est à

cauſe de leur incrédulite', dit l'Apôtre, (c) que le: .Ïuiflt qui ſont les

branches naturelles , ont été retranché: de deſſus la tige des Patriarches

qui est leur propre tige : 6- :’il: ceſſent de perſévérer dan: leur incre

dulité , il: _ſi-ront eux-même: enté: ſur leur propretige ; car Dieu est tout

puzffant pour le: y enter de nouveau. Et certe: , ajoute l'Apôtre , _ſi vou: ,

Gentil , avez été coupé de l'olivier ſauvage qui étoit votre tige naturelle ,

pour -étre ente' , contre votre nature , ſur l'olivier franc ,* à combien plu:

 
 

(dl Chryſôfl. Homil. 58. in Mm. xv”. :-:- (b) \Îldl- 1V. 6. Et converter corzutrum

adfilia: , G corfiliorutn aa' perſe: eorum. = (c) Rom. xi. zo. 23- 14.
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_fime rai/bn le: branche: naturelle: de [olivier même ſeront-elle: entéesſur -

leur propre tronc .7 C'est donc en les entant ſur leur propre tronc qu’Elie

les rétablird. Et cela arrivera avant le grand 8( terrible jour du Seigneur,

auxapproches mêmes de ce jour grand 8( terrible: c'est ce que toute la

Tradition a penſé. .

Il est peut-être aſſez étonnant qu'après des preuves auſſi poſitives , Si VÛ-flffl

on ait haſardé une conjecture qui ne tend à- rien moins qu'à affoiblir xäîdäî, 1:'

la certitude du retour futur de ce Prophete; mais conjecture qui ſe prophétie de

trouve détruite par les preuves qui la précedent__8( qui la ſuivent dans Ÿâgîlëfflfl'ouvrage même où elle a été préſentée. (a) Il est difficile de croire \ion d'Elie.

qu'un ſeul 8( même Auteur ait pu , dans le même Livre 8( dans la äînêctlkîftëſzl_

même page , préſenter des idées auſſi oppoſées :il y auroit plutôt lieu ?he-dc 231,2…

de penſer que cette conjecture est partie d'une main étrangere. Quoi ;né par J. C

qu'il en ſoit , on demande s'il est bien certain qu'Elie ne ſoit pas mort, drefflçfflfizîaffi**

8( auſſi-tôt on ajoute: )) Toute la Tradition des Juifs 8( de l'Egliſe Chryſostome

n Chrétienne nous répond qu'il est vivant. « Voilà déjà un premier aveu ſi" °² PW**

bien important: on ne pourra plus reculer ſans avoir contre ſoi toute la

Tradition de: .Iuifït 6- de l'Egliſe Chrétienne. On continue : v J. C.

:n nous dit dans l'Evangile , qu'Elie doit venir une ſeconde fois pour

» rétablir toutes choſes : « (b) Elia: quidam Ventura: est , ê' restituer

D) omnia. « Second aveu qui est encore précieux : ſi on recule , on aura

contre ſoi le témoignage de Jeſus-Christ même dan: l'Evangile. Et cepen

dant c'est de ce texte même , que l'on prend occaſion de haſarder cette

conjecture ainſi amenée : n Mais Jeſus-Christ ne dit point qu'Elie ne.

)) ſoit pas mort; il tre dit pas même préciſément qu’il doit venir dans

)) ſa propre perſonne, puiſqu'il ajoute: (c) Et ſi vulzí: recipere , ípſè

:a est Elia: qui Ventura: est :fed fecerunr in eo quacumque voluerunr : ce

D) qui pourroit faire entendre que comme jean-Baptiste a été l'Elie du

» premier avénement de Jeſus-Christ , quelque autre grand perſonnage_

3) ſera envoyé dan: l'eſprit ê' dan: la vertu d'Elie , pour réunir le pere

)) 8( les enfants. a Je us-Christ ne dit pas qu’Flie ne ſoit pas mort:

mais du propre aveu de cet Auteur , !eſa-Christ dit qu'Elie doit venir

une econde foi: : du propre aveu de cet Auteur , toute la Tradition de:

Jui : G de l'Egliſe Chretienne dir qu’il eſt vivant. Donc par le témoignage

de J. C. même 8( de toute la Tradition, il demeure constant qu'Elie n'est;

pas mort. Jeſus-Christ ne dit pas préciſément qu'Elie doit venir dans ſa

propre perſonne : mais ſelon cet Auteur , pour prouver qu'Elie n’est pas

mort , il faut répondre que .Ïefiu-Chnfl nou: dit dan: l'Evangile qu’Elíe

doit venir une ſeconde fair. Si ce n'est pas .dans ſa propre 'perſonne qu'il.

 

(a) Conférences Eccléſiastiques du Dioceſe de Lodevc , ſur l’Ecriture Sainte , Paris;

1749. m-tz. 4. vol. Tome ll. p. 415. 8( ſuiv. = (6) Mu. xvrr. 11. = (c) Mau.

xi. 4. xvu. u. ~
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doit venir , cela ne prouve plus qu'il ne ſoit pas mort; 8( ſi cela prouve

contredire. Jeſus-Christ ajoute, dit-on :Etſi vultís recípere, ipſe est Elia: '

qui venturur cſ1 :ſed fewerunt in eo quæcumque voluerunt. Mais premiere

ment on confond ici deux texreszJeſus-Christ dit : (a) Elia: quídern ven—turus est , G restituer Omnia : dico autem vobis , quia Elia: jam venit , G non LÜ-Ë_

cognoverunt eum , ſed fecerunt in eo quæcumque voluerunt. JcſuS-Christ dit !Jp ,

ici deux choſes: Elie viendra; Elie est déjà venu. Voilà deux avénements I: - î'

distingpés : l'un paſſé , l'autre futur. Les diſciples comprirent que quand l". j

Jeſus-Christ diſoit: Elie est déjà venu z il parloit de Jean—Baptiste ; 8U' _A .

c'est auſii de Jean-Baptiste que Jeſus-Christ dit dans une autre occa- "

ſion : (b) Et ſi vultir recipere , ipſe est Elia: qui venturur est. Mais ſecon-Lf'~ j

clement cette expreſſion même de Jeſus-Christ, Et ſi vultis reczpere-,lé-z

:marque aſſez que ce n'étoit pas là le plein 8( entier accompliſſement_ ~

de la prophétie :c'est un premier ſens, un ſens accommodatice, quii ,_ ſd

laiſſe à attendre un ſecond accompliſſement fondé ſur un ſecond ſensféf ' '

plus parfait. Or quel ſera ce ſecond ſens plus parfait , s'il n'a pas pour lg j

objet l'avènement d'Elie même en perſonne ? Car ſi nous n'avons à *f ~.

attendre que quelque autre grand perſonnage qui ſera envoyé dans l'eſprit

G' dans la vertu d'Elie, il faudra donc encore dire alors : Et ſi vultis

recipere , ipſe est Elias qui venturus est ,~ 8( l'accompliſſement demeurera

encore imparfait. Mais ce n'est point là ce que dit Jeſus-Christ. Elie

viendra : cela 'est dit abſolument 8( ſans aucune modification. Mais dans

un autre ſens , Elie est déjà venu; 8( ſi vous voulez le prendre en ce

ſens , Jeau-Baptiste est lui-même cet Elie qui doit venir : Et ſi vultis reci

Pere , ipſe est Elias qui venturus est. Cette derniere parole est: condition

nelle ; mais l'autre est abſolue: Elie viendra, 8( il rétablita toutes choſes:

Elias uidem venturu: est , 6- restituet omnia. Sans inſister davantage ſur
cela , lïuivons ſeulement l'Auteur dont nous parlons. Bientôt après lui

même nous dit : » On doit ſur cette matiere s'en tenir à ce qu'en a pen

» ſé la ſage 8( vénérable antiquité. cr Voilà une parole qui nous raſſure:

mais en même temps elle renverſe la conjecture que cet Auteur vient de

propoſer , ou au moins qui aété propoſée ſous ſon nom. Car la ſage

G vénérable antiquité a penſé &enſeigné qu'Elie est vivant, G' qu'il

viendra lui-même un jour en perfimne. Et ſi l'on doit s'en tenir à ce qu'elle

a penſé ſur cette matiere , pourquoi donc après cela révoquer en doute

ſi Elie n'est point mort , 8( s'il est bien vrai qu’il doive venir dans

ſa propre perſonne .7- Mais écoutons le même Auteur conclure lui-mè

me en ces termes : n Nous ne pouvotjs mieux finir le portrait du grand

» Elie , qu'en rapportant l'éloge qu'en a fait le Saint-Eſprit dans le Li

 
—————-—.——i
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'DD vre de l'F.ccléfiastique (a) . . . . .. Quelle gloire, ô Elie \vous êtes-vous

n acquiſe par vos miracles! 6- qui peut fe glarifirr comme vou: .7

D) Vou: qui avez été enleve' au Ciel dans un tourbillon de feu . . . . .. Vous

)) qui avez été destine' pour adoucir lacolere du Seigneur par les jugement:

D) que vous exercerez dans ler temps preſcrits, pour réunir le cœur du

)) pere avec le fils, G- pour rétablir les tribut de Jacob.7 (c C'est donc

Elie même en perſonne qui doit un jouradoucir la colere du Seigneur,

réunir le cœur du pere avec le fils , G' rétablir les ,tribus de Jacob.

Après cela inſinuer que ce pourroit être quelque grand perſonnage dans

l'eſprit 8( dans la vertu d'Elie, c'est ſe contredire ſoi-même, c'est

contredire l'Eſprit ſaint; c'est contredire Jeſus-Christ; c'est contredire

toute la tradition des Juifs 8( de l'Egliſe Chrétienne. Pour achever

de le prouver, je vais terminer ces réflexions par un texte de ſaint

Jean Chryſostome , qui en renferme tout le précis. "

)) Les divines Ecritures , dit ce Pere , (b) annoncent deux evenements

)) de Jeſus-Christ ; l'un qui est déjà paſſé, l'autre qui est futur. .. .. )) Les

)D Prophetes diſent qu'Elie ſera le Précurſeur du ſecond ; car Jean l'a

été du premier : Jean , que Jeſus-Christ appelle auſſi du nom d'Elie ,

non qu'il fût réellement Elie en perſonne , mais parce qu'il faiſoit la

fonction d'Elie. Car de même que ce dernier ſera le Précurſeur du ſe

cond avénement de Jeſus-Christ ; Jean-Baptiste l'a été pareillement

du premier. Mais les Docteurs de la Loi qui confondoient toutes ces

choſes , 8( qui ne cherchoient qu'à pervertir le peuple , ne faiſoient

mention que du ſecond avénement , 8( diſoient au peuple : Si celui-ci

étoit le Christ , il faudroit qu'Elie fût venu avant lui. C'est pour cela

que les Diſciples de Jeſus-Christ lui objectent: Pourquoi donc les Dac

teurs de la Loi diſent-il: qu'il faut qtffElie vienne auparavant? . .. . Or

quel est le dénouement que Jeſus-Christ donne à cette question? C'est

qu’Elie , dit-il , viendra en effet , c'est-à~dire , avant mon ſecond avéne~

)) ment. Mais, ajoute le Sauveur , Elie est dejà venu , donnant ce nom à

)) Jean ; c'est ainſi qu'Elie est venu. Mais ſi votre question regarde Elie

)) le Thesbite , il viendra. r( [Elie étoit de Thesbé ; 8( les Septante , dans

leur verſion de la prophétie de Malachie , le nomment Elie le Thesbite.]

D) Voilà pourquoi il diſoit : Elie viendra , 6' il rétablira toute: choſes.

vvvvvuvv

UUvvvvvvUY/UU

~D> Qu'est-ce à dire , toutes chDjZ-r .7 Ce ſont les choſes dont parloir le Sei

D) gneur par la bouche de Malachie en ces termes: .ſe vous enverrai Elie

D) le Therbite , qui réunira ler cœurs (le: _peres G des enfant: , de peur que

)) je ne vienne , Ô' que je ne frappe la terre entiérement. (( [ Le mot d'ana

zhëme n'est pas dans la Verſion des Septante : mais au fond c'est le même

ſens; 8( il y a lieu de croire qu'ils ont lu le même mot. ] d) Remarquez ,

a

"il(iqEccli. xLvm. 4. Oſêgg.: (b.) Cfiryſhst. Homil. 58. i” Mr”. xvn. p. 509. edit.

Commclini , 1603.

T0mcXI. Ggggg
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:o continue ſaint Chryſostome , la justeſſe des paroles du Prophete,

i) Comme Jeſus-Christ devoit appeller Jean du nom d'Elie à Cauſe de

v la reſſemblance du ministere , afin que vous ne penſiez pas que c'étoit

i) de la miſſion de Jean que le Prophete vouloir parler dans cet endroit -,

i) ilta ajouté le nom de la patrie d'Elie en le nommant le Thesbite : car

n Jean n'étoit pas de Thesbé. Et à cette premiere marque il en ajoute

)) une ſeconde en diſant: De peur que je ne vienne , G que je ne frappe

n la terre entiérement ;voulant marquer par ce caractere le ſecond 8(

i) terrible avénement du Seigneur. En effet dans ſon premier avénement

n il n'est point venu frapper la terre. Car je ne ſidi: point venu , dit-il ,

n pour juger le monde, mais pour ſauver le monde. Par Où Jeſus-Christ

n a voulu tttanifestement nous faire entendre que le Thesbite ſeroit le

n Précurſeur de cet avénement où lui-même doit faire la fonction de

D) Juge. Et il nous a appris en même temps la raiſon pour laquelle cc

n ſaint homme viendra alors. Quelle est donc cette raiſon i C’est pour

»perſuader aux Juifs de croire en Jeſus-Christ , 8( pour empêcher

n qu'ils ne ſoient entiérement détruits , lorſqu'il viendra pour juger la

» terre. C'est pour leur rappeller le ſouvenir de cet événement , qu'il

n dit: Et il rétablira toutes choſe: ,* dest-à-dire , il réformera Fincrédulité

)) des Juifs qui ſerbnt alors ſur la terre. . . . . ll dit qu’Elie est de-'jà venu -,

l) ê( qu'il viendra encore: .. .. l'un 8( l'autre est vrai. Quand il a dit :

n Elie viendra, ê' il rétablira toutes chojesfll a parlé de la perſonne

n même d'Elie , 8( de la converſion des Juifs qui s'opérera alors. Quand

p il a dit : Il est lui-méme cet Elie qui doit venir ,' il a donné à Jean le nom

v d'Elie à cauſe de la reſſemblance du ministere..... Car Jean-Baptiste

» a été le Ptécurſeur du premier avénement de Jeſus-Christ , de même

n qu'Elie le Thesbite ſera le Ptécurſeur du ſecond ô( dernier avénement

H de 'cet Homme-Dieu qui est en même temps le Sauveur ê( le Juge

p des hommes. (c Ainſi s'exprime ce ſaint Docteur.

VËIL_ Tous les Prophetes depuis le premier juſqu'au dernier nous annon

cent donc tous Jeſus-Christ ; tous nous conduiſent à lui. Ils nous an

Poiſi" qui o… noncem ſes mysteres ï ſa naiſſance z ſon ministere public , ſa paſſion , ſa

été traités dans
les Préface: mort , ſa ſépulture , _ſa réſurrection, ſon regne ; la réprobation des Juifs ,

générales a la—vocation des Gentils ; les combats ê( les v triomphes de ſon Egliſe ; la

particulieres ruine de l'Empire idolâtre;1a naiſſance 8( les progrès de l'Empire An

ſfflîegj: ârÿjptichrétien ; les infidélités dont le peuple Chrétien ſe rendra coupable;

peuveni ſervir les divers châtiments qui tomberont ſur le peuple Chrétien ; les effets

ïfflnœfflsägë° admirables de miſéricorde que Jeſus-Christ fera éclater ſur ſon peuple

?mp ' dans les derniers temps , la million d'Elie , le rappel des Juifs , la perſé

cution de l'Antechrist , le dernier avénement de Jeſus-Christ, la con

damnation éternelle des réprouvés , la félicité éternelle des élus. C’est

ce que nous avons eſſayéde montrer dans les Préfaces que nous avons

placées à la tête des Livres des Prophetes. ñ- ïtljî'îf’ &YER d!"
rani'
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s D'abord nous avons expoſé , d'après D. Calmet , la ſucceſſion' 8( le

caractere des Prophetes que le Seigneur a ſuſcités d'âge en âge au ntilieu

de ſon peuple; ô( d'après le même Auteur, nous avons fait remarquer

en général le double ſens des Prophéties , 8( les différentes méthodes que

les Peres ont ſuivies dans la maniere d'expliquer ou d'employer les ora

cles ſacrés des Prophetes. ,

b Enſuite , dans une Diſſertation particulíere nous avons eſſayé de pré

venir les difficultés que l'on peut, rencontrer dans l'étude des Prophéties;

8C pourlcela nous avons préſenté diverſes obſervations ſur les précau

tions néceſſaires pour bien prendre les paroles du Texte ſacré , pour

bien ſaiſir les penſées qu'elles renferment, pour bien diſcerner la liaiſon

des différentes parties qui compoſent les diſcours des Prophetes , 8c

pour éviter les préjugés capables d'en faire méconnoître l'objet ô( le

ſens.

Après cela prenant pour guides Jeſus-Christ même , les Apôtres , les

SS. Peres , 8( particulièrement ſaint Jérôme , nous avons eſſaye' d'expoſer

dans un plus grand détail les principes qui peuvent ſervir à l'intelligence

du ſens mystérieux de chacun des Livres des Prophetes. - .

Jeſus-Christ 8( ſon Egliſe ſont le grand objet des Prophéties d'lſa~t~e s

nous l'avons montré par une multitude de témoignages de Jeſus-Christ

même ô( de ſes Apôtres.
Sutîla Prophétie de Jérémie nous avons fait Voir ſous quels rapports”

le grand événement de la captivité de Babylone qui est l'objet princi

~ pal de ce Prophete , peut être la figure des vengeances que Dieu a exer

cées ſur la nation .luive depuis la mort de Jeſus-Christ : nous avons

montré que ſous un autre point de vue , remarqué particulierement par

Origene 8( par ſaint Jérôme , les deux ſœurs dont parle Jérémie , c'est

à-dire , Iſraël 8( Iuda, peuvent être conſidérées comme figures des

deux peuples, Iſraël figure du Juif incrédule, Juda figure du peuple

Chrétien. a

r Nous avons fait obſerver que les deux ſœurs Oolla 8( Ooliba donc

parle Ezéchiel , 8( qui ſont Samarie 8( Jéruſalem , ont austi été regardées

comme figures des deux peuples , Samarie figure du peuple Juif, 8( .lé

ruſalctn figure du peuple Chrétien : nous avons fait remarquer que

Samarie par ſon ſchiſme peut auſſi repréſenter particulièrement l'Egliſe

Grecque , 8( que ſous ce point de vue les trois, ſœurs Jéruſalem , Samarie

8x Sodome, dont le même Prophete annonce le renouvellement 8( là

réunion, peuvent de même repréſenter trois peuples , l'Egliſe Romaine-g

l'Egliſe Grecque 8c la nation Juive; 8( nous avons inſisté :ſit: la. -préée

minence de Jéruſalem qui alors est véritablement le centre de réunion

pour ſes deux ſœurs , dont il est dit qu'elles lui ſeront données pour

fiuefii ….‘ . .1 . .du 'l . .:.l.^ .hill-tt ~

Sui la Prophétie de D

l ñ , _ ) ~

;miel nous avons compare' l'établiſſement …les

Gggggz
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progrès 8è l'éternelle durée de l'Empire de Jeſus-Christ avec l'établiſſe

ment, leS progrès 8( la ruine éternelle de l'Empire ennemi de Jeſus

Christ : nous avons ſait remarquer l'époque préciſe de la manifestation

du Meſſe 'vérifiée en la perſonne de Jeſus-Christ, 8( les conſolations

préparées aux fideles des derniers ſiecles dans Fétonnante préciſion des

prophéties qui regardent la perſécution de l'Antechrist. j

Les Prophéties des douze petits Prophetes nous ont ſouvent donné

lieu de rappeller ô( d'expliquer le grand principe de ſaint Jérôme ô( de

tous les Peres , que par-tout dans les Prophetes , Jéruſalem 8( Juda re

préſentent l'Egliſe de Jeſus-Christ, le peuple Chrétien.

Nous avons fait remarquer dans la Prophétie d’Oſée la promeſſe du

rappel des Juifs : cette promeſſe nous a donné lieu d'étendre davantage

8( d'expoſer dans un plus grand jour par les ſeuls textes d'Oſée même ,

le parallele des deux maiſons d'Iſraël 8( de Juda conſidérées comme fi

gures des deux peuples , Iſraël figure du Juiſ incrédule , 8( Juda figure

du peuple Chrétien ; 8( nous y avons fait remarquer, que ſelon Oſée 8C

ſelon ſaint Jean, la converſion des Juifs clairement annoncée par cet

Apôtre 8( par ce Prophete , n'arrivera point qu'elle n'ait été précédée

d'un fléau repréſenté dans les Prophetes ſous le ſymbole de la captivité

de Babylone, 8( déſigné par ſaint Jean ſous le nom de ſecond mal

beur.

Nous avons montré dans la Prophétie de Joël la promeſſe de l'esth

ſion de l'Eſprit de Dieu accomplie ſur les Diſciples de Jeſus-Christ qui

est lui-même le Docteur de justice annoncé par Joël: nous y avons fait

voir la prédiction du jugement que Jeſus-Christ doit exercer au grand

8( terrible jour de ſon dernier avénement :nous avons fait remarquer le

parallele qui ſe trouve entre les trois malheurs dont parle Joël, 8( les

trois malheurs annoncés par ſaint Jean , 8( dont le troiſieme ô( dernier

est l'avènement du ſouverain Juge.

Nous avons montré que ce n'est qu'en la perſonne de Jeſus-Christ 8(

ſous ſon regne , que ſe trouve vérifiée la Prophétie d’Amos touchant le

rétabliſſement de la maiſon de David 8( la converſion des Gentils : nous

avons expoſé de nouveau 8( par les textes de ce Prophete même , le

parallele qui ſe trouve entre la maiſon d'Iſraël conſidérée dans ſon infi

délité , dans ſa réprobation ô( dans ſon rappel , 8( le Juif incrédule con

ſidéré dans ſon infidélité , dans ſa réprobation 8( dans ſon rappel.

La Prophétie d‘Abdias nous a donne' lieu de faire remarquer le pa

rallele qui ſe trouve entre la haine des Iduméens contre les enfants de

Jacob, ô( la haine des Hérétiques contre l-es Catholiques : c'est encore

un des points de vue que ſaint Jérôme nous découvre.

Nous avons montré dans Jonas une figure très-expreſſe de Jeſus

Chtist , ô( dans la converſion des Ninivites le modele d'une vraie péni

pence.

_. a , t &-4
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Nous avons expoſé 8( expliqué la célebre Prophétie de Michée tou

 

— chant le lieu de la naiſſance de Jeſus-Christ , 8( touchant la réprobation

8( le rappel des Juifs. Les textes de ce Prophete nous ont encore donné

lieu d'expoſer le parallele des deux maiſons d'Iſraël 8( de Juda conſi

dérées comme figures des deux peuples : nous y avons fait remarquer le

parallele qui ſe trouve entre l'expédition de Sennachérib ſur la Judée ,

8( l'irruption des Sarraſins ſur la Chrétienté dans le quatrieme âge de

l'Egliſe, 8( entre l'expédition de Nabuchodonoſor 8( le fléau déſigné

par ſaint jean ſous le nom de ſecond malheur : 8( nous avons inſisté ſur

les promeſſes admirables qui ſeront alors la conſolation de l'Egliſe.

La Prophétie de Nahum nous a donné lieu de faire remarquer le pa

rallele qui ſe trouve entre Ninive 8( Rome païenne ; nous avons fait

voir que la ruine de l'une annoncée par Nahum , étoit le ſymbole de la

ruine de l'autre annoncée par ſaint Jean.

La Prophétie d'Habacuc nous a donné lieu de rappeller le parallele

qui ſe trouve entre les vengeances que Dieu a exercées ſur les enfants (le

Juda par les armes des Chaldéens , 8( celles qu'il a exercées ſur les Juifs

depuis Jeſus-Christ par les armes des Romains : nous avons fait remar

quer que ce parallele ne réunit pas toutes les parties dela Prophétie;

mais que ſaint Paul 8( ſaint Jean s'accordent pour nous découvrir un

parallele plus entier entre les vengeances que Dieu exerça ſur les enfants

de Juda par les armes de Nabuchodonoſor , 8( le fléau déſigné par ſaint

Jean ſous le nom de ſecond malheur , 8( entre les vengeances que Dieu

exerça ſur les Chaldéens , 8( celles qu'il exercera un jour ſur les enne

mis du nom Chrétien. Nous avons eſſayé de montrer dans le Cantique

d'Habacuc ce que Jeſus-Chriſt a fait dans la plénitude des temps , en ra

Chetant ſon peuple de l'eſclavage du péché, 8( donnant à ſon peuple

l'héritage des nations ; 8( ce qu'il fera à la ſin des ſiecles en conſom

mant pour toujours l'entiere délivrance de ſon peuple.

La Prophétie de Sophonie nous a donné lieu de montrer de nouveau

ſous quel point de vue nous ſommes en même temps l'objet 8( des me

naces 8( des promeſſes faites 'a Jéruſalem 8( à la maiſon de Juda: nous

y avons fait remarquer ſous quels rapports, ſelon la penſée de ſaint

Jérôme , Ninive d'abord convertie 8( enſuite ruinée , peut être conſidé

rée comme figure des nations converties à la foi, qui dégénérant de

leur premiere fidélité , viennent enfin à attirer ſur elles les vengeances

du Seigneur.

Nous avons inſisté ſur la célebre Prophétie d'Aggée touchant l'avè

nement du Meſſie; 8( nous avons montré que de cette Prophétie il

réſulte que le Meſſie est venu , 8( que Jeſus-Christ est le Meſſie.

Nous avons fait remarquer les Prophéties de Zacharie qui regardent

littéralement 8( immédiatement le Meſſie; nous en avons montré l'ac

compliſſement en Jeſus-Christ z nous avons expliqué celle qui le repréz
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ſente couime le Pasteur de ſon peuple ;nous avons montré ce que ſi~

gnifie la rupture des deux boulettes de ce Pasteur: nous avons fait re

marquer en cet endroit un texte important dont le ſens littécai 8( uni

que fournit une des plus fortes preuves de Pallégorie des deux maiſons

d'Iſraël 8C d-c Juda conſidérées comme figures des deux peuples: nous

avons montré que les promeſſes faites à Jéruſalem appartiennent à l'E

gliſe de JeſuS~Chriſt; qu'elles ont eu ſur elle un premier accompliſſe

ment au temps du premier avénement de .IeſuS-Chrifl: ', 8( que c'est auſſi

ſur elle 8c au dernier avénement de Ieſusñchrist, qu'elles auront leur

entier accompliſſement.

Enfin dans la Prophétie de Malachie nous venons de montrer que la

prédiction de l'établiſſement d'un ſacrifice nouveau offert dans toutes

les nations ;l'annonce de l'avènement du Précurſeur du Meſſie , ô( du

v Meſſie même; 8( la promeſſe même de la miſſion d'Elie , forment trois

preuves qui démontrent invinciblement que le Meſſie est venu , ô( que

jeſus-Christ est le Meſſie : nous avons montré que comme ſaint Jean

Baptiste a été ſuſcité dans l'eſprit 8( dans la vertu d'Elie pour être le

précurſeur du premier avénement cle Jeſus-Christ , Elie ſera lui-même

en perſonne le Précurſeur du dernier avénement de Jeſus~Chtist ; 8C

nous avons eſſayé de justifier ſur ce dernier point l'opinion constante

de la Tradition : opinion ſuivie par les trois lnterpretes mêmes donc

nous réuniſſons le travail, 8( à laquelle nous croyons devoir auſſi de

meurer inviolablement attachés.

IX. Après avoir ainſi reconnu Jeſus-Christ 8C ſon Egliſe dans tous les

g°?"_"'“‘î°"d²‘ Prophetes , nous pouvons donc bien dire maintenant ce que Philippe

rtſdces ſur . . . .. - - o - ~

les Prophetes. diſoit autrefois à Nathana-el : (a) Celuz de qui Moyſè a ecrzt dans la Lot ,

féîfilgxï dîehla celui dont le: Prophete: ont parle' , nous l'avons trouve' dans la perſonne de

Rdígioflchré_ Jefi” de Nazareth fil: de .Ïoſèph : QUEM SCRIPSIT MOYSES IN LECE , EI'

tienne dz… PROPHETÆ , INVEN-IMUS .ÏESUM FILIUM JOSEPH A NAZARETH- Ce

Ïeëſffgîelîlÿg_ Libérateur promis au premier homme dès le jour de ſa chûte ; (b) ce

phéries e,, je. fils promis ſucceſſivement à Abraham , à Iſaac , à Jacob , (c) 8( à qui

&ï-Chrffl- doit être tranſmis le ſceptre de Juda ; (d) cette étoile , qui, ſelon Ba

laam, ſortira de Jacob; (e) ce Prophete , qui , ſelon Moyſe , s-'élevera

du milieu d'Iſraël ; (f) ce Christ, dont Ann-e , mere de Samuel, an

nonce la puiſſance; (g) ce fils promis à David par Nathan; (I1) ce Roi

puiſſant à qui David conſacre ſes ouvrages; (i) ce Fils de Dieu, donc

David peint les abaiſſements ; (b) ce Fils de l'homme dont il a célébre' la)

 

(a) J04”. 1.45. = (b) _Cern m. x5. = (c) CM. Xu. z. G* 3. xvt”. r7. G' r8.

xx”. 16. est”. xxvt. z. G' ſèqq. xxv…. r3. Gſegq. —___- (d) CM. nur. 8. G'

p15: (e) Num. xxrv. r6. Gfiqg. :r (f)~ Dear. xvi”. r5. Gfeçq. :z (g) r

Reg. u. 8- G-ſègq. c: (A) z. Reg. v”. n.. Oſàgg. z (i) Pſàl. xuv. n. G' ſi”,

:u) Pſdz. xxl. z. CPP”. r ‘
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gloire ; (a) ce rejetton de Jeſſé , cet Emmanuel, dont Iſaïe a marqué

la naiſſance miraculeuſe , (b) ce Germe de justice dont Jérémie a an.

noncé le regne , (c) ce Pasteur unique que le Seigneur a promisipar la

bouche d‘Ezéchiel , (d) ce Fils de l'homme dont Daniela prédit ;le re

gne éternel, (e ) ce Christ dont il a annoncé la manifestation , (f) ce

vrai David dont Oſée a» parlé , (g) ce Docteur de justice annoncé par

Joël, (h) ce fils de David en qui devoir être relevée la maiſon de Da

vid , ſelon la Prophétie d'Amos , (i) ce Christ du Seigneur qui doit ré_

gner ſeul éternellement avec Dieu ſon Pere , ſelon la Prophétie d'Ab

dias, (b) ce Maitre ô( ce Docteur des nations figuré dans la perſonne

de Jonas , (l) ce Dominareur d'Iſraël qui devoir ſortir de Bethléhem,

ſelon la Prophétie de Michée , (m) ce Dieu des armées dont Nahum a

annoncé les vengeances, (n) ce Christ du Seigneur avec qui le Sei

gneur devoit ſortir pour le ſalut de ſon peuple , ſelon la Prophétie d'Ha

bacuc , (o) ce Roi d'Iſraël qui doit un jour par ſa préſence affranchir

de tous maux ſon peuple , ſelon ,Ia Prophétie de Sophonie , (p) ce De

íiré de toutes les nations qui devoir honorer de ſa préſence le Temple

bâti par Zorobabel , ſelon la Prophétie d’Aggée , (q) ce Germe qui de

voir être le ſerviteur du Seigneur , 8( qui devoir lui bâtir un temple ,

ſelon la Prophétie de Zacharie , (r) enfin ce Dominareur, cet Ange

de l'alliance qui devoir venir dans le Temple bâti par Zorobabel , ſelon

la Prophétie de Malachie, (f) nous l'avons trouvé dans la perſonne de

Jeſus de Nazareth fils de Joſeph : (t) Quem ſcríp it Moyſe: in le e , G
Prophetæ, ínvenimus Jefllmfilium .ſoſèph à Nazdrer . En vain le .luiigincré

dule nous répondra—t-il ce que Nathanaël répondit à Philippe : Peut-il

venir quelque choſe de bon de NaïarethïEn vain nous objectera-t-il le

ſcandale de la croix 8( des humiliations de notre Dieu. Nous lui dirons

ce que Philippe dit à NathanaëhVenez, 6- voyez.r : VEN] , ET VIDE.

Vous êtes vous-même convaincu de la certitude 8( de la divinité des

oracles ſortis de la bouche de Moyſe ê( des Prophete~s : venez donc , ê(

voyez ſi ces divins Oracles n'ont pas eu leur accompliſſement dans ce

Jeſus de Nazareth que vous avëz rejetté ; voyez fi ces divins Oracles

pouvoient être plus exactement accomplis qu'ils ne l'ont été en ce

Jeſus de Nazareth que vos peres ont crucifié , 8( dont les Prophetes

mêmes avoient annoncé la mort : Vent' , G* vide. Nous le dirons de

même à tous ceux qui refuſent de croire en Jeſus-Christ. Les divins

 

(d) Pſàl. eix. r. G' ſir/q. = (b) Iſſu'. v”. r4. G' xr. i. := (c) J”. xx…. 5. 0

xxx…. r5. = (d) Eſet/l. xxxiv. 23. G' xxxv”. 2.4. == (e) DJ”. n. 44. G' v”.

13. r4. = (f) D4”. 1x. 14. G' ſe”. ~_~. (g) Oſêe , i”. 5. := (li) Joel, u. 23.

= (i) .Amos, 1x. 1 x. = (,4) Abdiar, ÿ. 11. = (l) land: , n. z. =(m)/)1ic/a. 5.

a. = (n) Nan. r”. 5. = (a) Hub. 111-13. = (p) Sap/i. nr. 15. = (ç) Agg. u. 8.

:= (r) Zach. m. 8. 6* vi. n. = (s) Miu/a. m. r.: (c) ſon. l. 45. 46.
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oracles que nous vous propoſons n'ont pas été ſuppoſés par nous; ce

ſont nos ennemis mêmes qui en ſont les dépoſitaires : les oracles de

Dieu leur ont été confiés ; 8( c'est de leurs mains que vous les rece

vrez : venez donc , 8( voyez ſi ces oracles dont vous contestez la divi

nité , n'ont pas eu leur accompliſſement exact dans celui en qui nous

croyons ; voyez ſi des Prophéties ſi exactement accomplies ne doivent

pas avoir été dictées par l'Eſprit de Dieu; voyez ſi ce Libérateur que

les oracles divins ont annoncé , 8( à qui ils attribuent des titres augustes

qui n'appartiennent qu'à Dieu , ne doit pas être lui-même Dieu : Vent' ,

Ô' Vide.
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lMALACHIE

CHAPITRE PREMIER.

 

Ingratitude des enfants d'Ifiaël envers le Seigneur. Mepris des

Prëtres à l'égard de ſon autel. Orl luz offrira en tout lieu

une ablation pure. Son nom ſèra reſizcâe' parmi les nations.

i. N U s verbi l EPROCHES du Seigneur,

iîóîëêiïhmïnïadlf- *²'iî”1í"ë‘ï‘²É‘ſ;®~‘îësdà KXËÎÀËEÏ: *s ""
-ÏF 53E rael in manu *Ãiæwgçlbn ere e l '

Malachiæ. _ .

z. Dilexi vos , dicit z. Je vous ai aimés , dit le Seigneur ,

Dominus , 6c dixiſiis : In 8( vous avez dit : Quelles marques nous

quo dilexiſii nos _> Norme avez-vous données de cet amour? Eſaü

ſrater etat Elſau Jacob ’ n étoit-il pas frere de Jacob , dit le Ser

diciz Dominus 5( dilexi sneur ? Et cependant j'ai aimé Jacob,

D

Jacob , j

3. Eſau autem odio ha- 3. 8( j'ai hai' Eſaü : j'ai réduit ſes mon

bui z ô( poſuí montes tagnes en une ſolitude, &j'ai abandon

ejus in ſolitudinem , à ne ſon héritage aux dragons des dé

. . . I'hæredttatem ejus m dra- ſem' _

cones deſerti. , - -'-. ~

- ÿ. r. Le texte Hébreu le nomme M4- ner e les Copistes ont omis le mot Jedi:

Lie/li; 8c S. Jérôme l'avoir exprimé ainſi. Ce j'ai a andonné on héritage aux dra ons du

nom ſignifie Angela: mew; au lieu que déſert. Outre que le pays des I umécns

Halde/n'a ou Mal-rallier, ſignifierait Jnge- étoit stérile de lui-mème ,il avoit été rava-v

le: Domini. gé par l'armée de Nabuchodonoſor cinq ans

ÿ. z. On lit dans ?Hébreu à l: lettre apres la priſe de Jéruſalem.

dr-noniëus; ce qui donne lieu de ſoupçon

Tome XI. Hhhhh

Re”. rx. r3'.



794 M A L A C H I E;

4. Si Pldumée… dit : Nous-avonsété 4. Quèd ſi dixcrit Idu:

détruits _; mais" nous _reviendrons , _8( mæa Destructi ſumus ’

nous rebâtirons ce_ ?qui a eté' détruit): ſed reveflentes ædifica_

voici ce que dit le 'Seigneur des armées: . . .
Ils bâtiront , 8( moi je détruirai ; 8( ils blſmuäfllîægëſiîflcta ſum'

ſeront appellés une terre-dfimpiété , 8( Hæc 1c” _ onïlnus exel"

un peuple contre qui le Seigneur a conçu clcuum z Istl ædlſicabunt ,

.unecolete qui dureraétiäçrnellement. 8( ego deſir-nam z ô( vo.

a aſia. … - _.. ~'.-. J_ i cabuntur termíni impie-À
' ct tatis , 8( populus cui ira

' -r - ‘ ~ñ ’ 'ÎŸ-ñ- 'z ‘.~~ .tus est Dominus uſque in

æternum.
5. Votiîs verrez ééci “de irlospropres 5L 5,. Etſioculí vestri vide

yeux; 8( vous direz alors: Que le Sel-H hum; z ô( vos dicetis z

, Dominus

çfflrqſhllgſſſi- "WŸHFËXËÏxÜ G“7"""‘~q“‘-“ Ç-qffl" -‘ ſuper 'terminu-nvlſrael.

líllestdc* bienfaits-z. 3.”,- ‘ 'À \- ' … .h . q

'6. Le fils honore ſon" pere', 8( le ſer- 6. 'Flllus honorat pa

viteur révere ſort ſeigneur: (i donc je \ſem , 6( ſel-vus Domi_
*'.-;.'.v.1|».l‘~ l, ‘, *' ,.._…._. . .‘ '

(Pis .VQÛÏF RUF.) xfflóæ; est. 1 Pme” (Ne num ,luùrti Çſiijergo Pater

VOÛËJIÏZÇ' rendez je ſuis votre Se1— è to,- ffiffiïr-r übi est honor

gneurſorîflestïla crainte reſpectueuſe que PFL'. -- — ,

vous me devez, dit le Seiggéprdesgr- m9115 :zz Ppmlnusego
mées ? JemÎadreſTe maintenant à vous, ô ſUmſſÀ, ubl_ dſl: timot meus,

Prêtres ,ï qui mépriſezſwnonnom; &qui dicit 'Dominus exel-ci

'dir-es:Queiéstleîméprîsquen°11533025 cunni' P Ad vos , ô Sacer
î '"5' " ~ 27': 'S'-'—"--“""~’ "-" ’ '-""² 'z ' ~ "- ..Ï :-"- .'. .. .

_fmfle Ïflîſîffiffifëijoz, ,zz-JP m! iz.zj…z,'ſx deces! qulſdelctpícltts no

f ’ l . . .. ~ v .d 1 | l .i '- o

t5" ?î -fflffl dio-nl. ſiffl-L: [snzfintd ;JD 3 '- t ivrtz; men ,meum , rdtxlstÿls :

Ïti *qſitióffleſpexinius no

... A . _ .. , . mentuum.?….. —' .

_ 7]'. Vous offrez ſur mon autel 'un pain "P 7, Offer-tis' ſuper altare
Ïmÿîïfäſiſiëë_ Wu? (ÏLŸÊSŸ Eñſſïlüóíffvoüä' ſhéüin* panenäſípdllutum ,

- avonsänousffléslionoië ?En 'c'e que_ Vous: d* "î ' ~. '~ u *
. — . t . r* lCltls . In quo po u1~

avez dit : La table du Seigneur est 'dans tré z ód d- i

le mépris , " G' on peuty offrir tout ce ' n - _qu , _. 1c

qu-on m". tlsà: Mtſzknſa Domini deſ

U - ".1 Mlrzq-.l ae _ ;u

ÿ. 6. Le pronom u ,ſuum fest ſous-erp pur ,' parce_ que toutes lcsoblations qui ne

téndttlè 401iígeütéttel qtrttſisjiifr *lès Çopiſiesg" iſagoääit" îislſelâlèl “leäſregles preſcrites

dan " Hé _ u~.”î, ſ23" _"','“"f‘ V" ~ '²~'î - î í tisî ‘,‘~ roicnt' put es impurcs.

"F571- L'e tiäírf-de ſai/z' peiitiigniiier-'iei l (bid. Hébr-'auttædçst rnépriſable, nbllsle

tout ce qu'on äns~le'ten1~p$’e'8:² ſur zdiſôliëhtçänotl 'de parole-s, lmaisdÏactioqs 6:

l'autel du Seigpeurhcç Pain est appelle' im- -pär"leui'condlflië. ‘“"" " '
.b, ' .if e

_ in. \ÎctJ

 



C HLAlP-I» T. R E inl

8. Si offeratis 'îcæcum

ad immolandum , nonne

malum est? 8c ſi offeratis

claudum 6c languidum,

nonnc malum est ? Offer.

illud duczi tuos, ſi plateuca.

rit-d ei, , aut: fi- ſuſcepsriu

faciem tuam, dicit Do

minus excrcituum'. , . _

9. Et nunczdeprecamzi-è

ni vultutn' Dei -uLmiſe-Ï

reatur .ñvcstrî ,ſde manu

enim -vest-raLfaél-um est

hoc,) ſi quomodo ſuſ-Î

cipiat facies vestras , di

cit Dominusexcrcituum.

ro. Quiszest tinvobis',

qui claudat ostia, 6c _in

cendat altare. meum, gra

tuito ? No~n est mihi vo

luntas in vobis, dicit Do

minus ;exercituum ,, &ç

munus notrſuſcipiam de

manuwcstra; ' '

r I. Ab ortu enim ſolis

uſque ad occaſum , mag

79_ '

J3, Mai; _ſi vous vpréſentez- une ,hoflií

aveugle pour- étrezimmolée ,,. ;rtïest- ce- pas

un mal que vous faites? ſi vous en of~

frez une qui ſoit boiteuſe ou malade,

n'est-ce pas encore un mala? _” Offrez ces

bêtes à celui qui vous gouverne , pour

voir ſi elles lui plairont , ou s'il vous re—

cevra favorablement , dit le Seigneur

des armées.

z ZQMEtanr; donc coupables _de-toutes

c952 choſes > ;ovffxeamaitttenanr- vos prie-i

rss dev-an; Dieu ; hertæíliçæñxaus- enſa-Pré

faire; afin qſſilvoñus faſſe miſéricotden-î
3C quïiſvot-.ls reçoive :enfin zdîune .manievſi

re plus favorable , dit le Seigneur des

armées. ‘

‘.'…;‘l r "f1 "-3 . '-..‘.I- 'u v :Ëz-'xîx .ç .l

…H çoſ~.ſ/,’9Etè-F<?Pt².‘ímëtêt.vomir 6518436

Erheffet-z-qi-izefièezselui slîentne, tous-qui

ferme les Hottes de ma. Wnxz-.le »E59 cruitëlv

lame le ſe." fiænmon ameli' gtaraiisfflenni

Ces ſêfflcesñ-vow. firm… retraitement bien

payés: maùxausxéter clair-Starr. Cr dodo:

fideless -Ûïſl-Poszqupj: mneaffeéiipm nísst

póiarzm Yeus-..ædíxcteofisigætstu :deziavæ

triées, &ÊiearflecavaiP9P; zlsñprsſents

de vqcre-maiesfsñrësï ai WL lac-faim .~
rr. Car “depuisjzle-lever du ſoleil juſ

qu'au couchant , mon nom est ,grand

'l i' "‘' l

Ui-Pr' . .r
f

1l'. 8. Dieu vouloir ue toutes les victi- donc offrez- vos .PKÎCFLS :à Dieu pour: trou

mes qu'on lui offroit tiſſent ,ſans défauts. ver grace -dcvant lui , tandis que de -vos

Levit. xx”. n. n. ,Deut- xv. 2x. L'Hé—

breu, dans ces deux phraſes, n’exptune pas

la flparticule interro arive; le ſens pourroit

lai et à ſous~enten re le dicíti: du verſet

précédent : Vous lite: : Il n'y a là aucun

.m-al. .

ÿ, 9. On lit dansPHébreu :IillSNNU , G '

meſèrzbitur nq/lrí', peut-étre , pour UIKNN ,

E* miſère-nur, cſest-â-djre , ur miſère-nur,

:8: enſuite la conjonction, U', 6' , qui ſe join

droit au mot ſuivant, on la Vulgate y ſup

pléc par enim : le ſens ſeroit .' Maintenant, _

mains_ par-tent ces offrandes', 8c vous_ (verrez

s'il vous 'recevra favorablement , dit ñle,S,e~L

gncur des armées, I ,. . l

ÿ. to,, On lin dans ?Hébreu Mt , Quir.:

IÏ-es Septante, ont-lu et ,. 9m',- ou ſea'. On

hr nues… 59. T4144-- Siílififlï- lu_ 1.86m- .

tlalçdeſztuç. QD Jitfic .ont lu g Cfñſzon. ac

crmjeris.. ,Le ſens jpqptrqigxlonç. être); Mais

de plusfleg portes de-,mant temple-vous ſeront

fermées ,z -äc veus- rïalluvïstcz Plus. .lEs-Hdi
pe; devan; mon autel en vain. , . ' ſi

H iſnh 'h a

Pſ; cx”. z.
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parmi les nations ; 6( l'on me ſacrifie en

tout lieu , ô( l'on offre à mon nom une'

oblation toute pure , " parce que mon

nom est grand parmi les nations , dit le

Seigneur des armées.

n. Et cependant vous avez désho

noré mon nom , en ce que vous dites:

La table " du Seigneur est devenue im~

pure ; ô( ce que l'on offre deſſus , est mé

priſable , auſſi-bien que le feu qui le dé

vore: de jbrte qu'on peut y offrir tout ce

quelon veut.

1;. Ainſi vous dites , en apportant vo:

victime: : Voilà lefruit le plu: excellent de

notre travail : 8( cependant vous le ren

dez digne de mépris , dit le Seigneur

des armées. " Car' au lieu de m'offrir le

fruit le plu: excellent de votre travail ,

comme vou: le dite: , vous m'avez amené

des hosties boireuſes i8( malades' qui.

étoient le fruit de vos rapines, ” 8( vous'

me les avez offertes en préſents. Penſez

vousv donc que je reçoive untel préſent

de votre main , dit le Seigneur? Non,

certes. ~

I4. Malheur auffi à l'homme trompeur,

num est nomcn meum in

gentibus z 6c in Omni lo

c0 ſacrificatur , 6c offer

tur nomini meo oblatío

munda , quia magnum

est nomen meum in gen

tibus , dicit Dominus

exercituum.

12. Et vos polluistis il

lud in eo quod dicítis:

Menſa Domini contami

nata est : 8( quod ſuper

ponitur , contemptibile

est , cum igne qui illud

devorat.

I3. Et dixistis : Ecce

de labor-e , 8( exſufflastis

illud , dicit Dominus

exercituum; 8l intulistis

de rapinis claudum 6c

languidum , 8( intulistis

munus; Numquid ſuſci

piam illud de manu veſ

tra , dicit Dominus?

14. Maledictus dolo

ÿ. n. Hébr. autr. a l'on offre Îmon nom le texte :Hébreu ne parle point du feu : le

en tout lieu un ſacrifice de bonne odeur, ſens pourroit être : La table du Seigneur

'une oblation pure. 1» Cette oblation pure est imputé a' muy-ux , 8c les aliments qu'on

offerte ou Seigneur parmi les nations est le met deſſus ſont dignes de tnépris.

ſacrifice de nos autels, où nous renouvel

Îons tous les jours 8c en tout lieu le ſacrifi

ce que Jeſus-Christ ſit de lui -mèfne ſur la Amove procal,

croix à ſon Pete. Le terme Hébreu ſignifie

proprement l'ablation de pain G' de vin ,

comme pour déſigner d'une maniere encore

plus expreſſe le in B( le vin qui ſervent :l

Pour 'en

ÿ. r3. Onlit dans ?Hébreu Inu! MTM! ,

Ecce de labo” , eut-être pour HG” MIN-AH ,

ous dites : Eloignez dela' ,

8c vous ſoufflez deſſus , en écdrmm de mon

autel avec mfprí: les meilleure: victimes'

ſilk/Title” de moivraïes.

Mid. Hébr: autr. des victimes arraché”

conſécration u corps &t du' aug de J.~C. d'entre le: dents de: 681e: , ou boiteuſes a °‘

ÿ. 1:. On lit dans ?Hébreu umnu , G' malades.

_finaux :jus, peut-ètre pour ucM , G* etiam:

‘ P
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ſſ-k—"

ſus, qui habet in gregc

ſuo maſculum , 6c votum

faciens immolac debile

Domino; quia rex mag

nus ego, dicit Dominus

cxercituum , 8( nomen

meum horribile in genti

bus.

1'. t4. Litt. un mâleſans defaut. n Pour

les vœux faits au Seigneur, la victime de

voit être un mâle ſans défaut. Let-it. xx”.

ui, ayant dans ſon troupeau 'une bête

ſaine , " ê( l'ayant vouée au Seigneur ,

lui en ſacrifie une malade: malheur, dis

je, à cet homme ,' car c'est moi qui ſuis le

grand Roi, dit le Seigneur des armées ,

8( mon nom est révéré avec une ſainte

horreur " parmi les nations ; ô' je puni

rai trêr-ſZ-'vérement ceux qui m'aur0nt ainſi

déshonoré.

18. O ſêqq.

Ibid. Autrement 8c ſelon ?Hébreu : avec

une ſainte frayeur.

 

CHAPITRE II.

Menaces contre les Prêtres. Alliance du Seigneur avec la fit

millede Lévi. Reproche contre les enfants de Juda, qui

ont épouſe' des fèmmes étranger” , qui ont répudié leurs

fèmmes légitimes , qui ont doute' de la Providence.

I. T nunc ad vos

mandatum hoc , ô

Sacerdotes.

ë' z. Si nolueritís audire,

8L fi nolueritis ponere ſu

per cor, ut detis gloriam

nomini meo , aic Domi—

nus exercituum : mittam

in vos egestacem , 6e ma

ledicam benedictionibus

'vestris , ô( mïaledicam il

lis : quoniam non po-ſuiſ

tis ſuper cor.

3. Ecce ego projiçiam

I. Oici donc , ô Prêtres , ce que

j'ai maintenant ordre de vous

dire.

z. Si vous ne voulez point m‘écou

ter , dit le Seigneur des armées , ſi vous

ne voulez point appliquer votre cœur

à ce que je vous dis , pour rendre gloire à

mon nom , en obſervant tout ee queje vous

ai ordonné , j’envoyerai Pindigence " par

mi vous ; je maudirai vos bénédictionsz”

8( je les maudirai, " parce que vous n'a

vez point imprimé mes parole: dans vo

tre cœur.

z. Je vous jetterai au viſage l'épaule

il. 1. Hébr. autr. la malédiction.

Ióíd. c. â. d. jc mandirai ce que vous au

lédictions. ’

lóid. On lit dans PI-Iébteu UARUTÎH , 6*

rez béni; ou je reetterai vos louan es, 8c maledieam illi , Pour UARUTIHN , G' malo-t

je répondrai à vos nédictim par es ma- dim” d'air.

LÇV- XXV'.

t4.

Deut. xxvtu.

t s.
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de vo: viéîime: , ” 8( les ordures” de vos

ñſacrifices ſolemnels : 8(,elñles s'attache)

ront à vous , ê* vou: couvrirom entiére

ment.

4. Vous ſaurez alors que c'étoit moi

qui vous avoisfait dire ces .choſes , afin

que vou: le: pratíquaffiez , G que Fallianv

ce que j'avois faite avec Lévi ” demeu

rât ferme avec vou: , dir le Seigneur des

armées.

5. Car j'ai fait avec lui une alliance

'de vie 8( de paix :je lui ai donné pour
mctoi une crainte reſpectueuſe,- 8( il m'a

reſpecté: 8( il trembloit de frayeur de

vant ma face.

6. La loi de la vérité a été dans ſa

bouche , 8( l'iniquité ne s'est point trou

vée ſur ſes-levres: il a marché avec moi

dans la paix 8(- dans l'équité; 8( il a dé

tourné pluſieurs perſonnes de l'injustice,

en le: instruzfiznt de ma loi , comme _feront

toujour: le: bon: Prêtre: du Seigneur.

7. Car les levres du Prêtre ſeront* les

dépoſitaires de la ſcience; 8( c’est de ſai bouche que l'on recherchera la connoíſî

flznce de la loi , parce qu'il est l'Ange du

Seigneur des armées , ſim ambaſſadeur

ver: le: homme: , ê' Pinterprete de je:

volontés.

8. Mais \pour vous , Prêtre: ínfideles,

.vous vous êtes vécartés dela droite voie ;

vobis brachium, 8c diſ

perganr-ſuper vultum veſ

ttum d stercus_ v -ſolemnita

cum vcstrarum , 8( aſſu

met vos îſecum.

4. Et ſcietis quia miſi

ad vps mandatum istud,

ut effet pactum meum

cum Levi, dicit Domi

nus exercituum.

5. Pactum meum fuit

, cum eovitæô( pacis :Bt

dedi eſtimorem, 6( ti

muit me ,- 8( ä facie no

minis mei pavebat.

6. Lexveritaris fuit in

ore ejus ,' 8: iniquitas non

est inventa in labiisejus .'

in pace 8( in ëæquitate

ambulavit mecurn , 8(

multos avertit ab iniqui

tate.

7-. Labia enim ſacer

'dotis ..custodient ſcien
tiam ,ſi 8( legem reqstuirent

ex ore ejus : quia Ange

luS Domini exercituum

est.."_,j 1.;

8.:V'os autem receſſiſ

tispde via ; 8( ſcandali.

* - i7. 4. c id. avec Aaronä( ſes enfants”,

ir. 3. Uépaule des victimes étoit la 'por- j auïls étaient de la tribu 8c de la race ide ce

tion destinée aux Prêttes. Dent. xvr”. 3. On

tante ſemblent avoir lu cru , eufirens.

vais vous arracher l'épaule de vos victi

mes.

Ióíd. IjHébreu pourroit ſignifier les in**

cestins; les Septante l'ont traduit en *ce ſens.~

exprimés ici ſous le nom de Lévi , parce

atriarcbe , 8c ue c'étoit à cette tribu que

lit dans ?Hébreu can , incrzpdnr; les Se - Dieu avoit attac éſon ſacerdoce.

5e uns croient que Malachie parle-id non de

cette premiere alliance ui ſut faire entre le

Seigneur 8c la tribu de

mais du renouvellement de cette alliance avec

la même tribu après le’retour de -la Capri-

vité. Neâem. rx. 38. x. r.

Quelques

évi dans le déſert;
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amis plurimos in lege : vous avez été à pluſieurs une occaſion

irritum _fecistis pactum

Levi, dicit Dominus e

xercituttm.

.. 9. Propter quod 8C

ego dedi vos contempti

biles ê( humiles Omnibus

populis , ficut non ſer~

vastis vias meas , ô( ac

cepistis faciem in lcge.

'-‘ v’r'o. _Numquid non pa

rer unus Omnium noſ

trûm ? numquid non

Deus unus creavit nos?

Quare ergo deſpícit unuſ

quiſque nostrûm fratrem

ſuum , violans pactum

patrum nostrorum? '

_~ tr. Tranſgreſſus est

Juda , 8c abominatio fac

ta est in Iſrael 8c in Je

ruſalem :

nem Domini, quam di

lexit; 8l. habuit filiam dei

alieni.

r2. Diſperdet Domi

nus virum qui fccerit

hoc, magistrum 8( diſci

pulum de tabernaculis Ja

cob ,,& offerentem mu

nus Domino exercituum.

V. to. Autr. .Allia- maintenant écoute( , a'

"finis zfſfidil : N’avons-nous pas tous le

même pere] &n'eſt-ce pas le même Dieu ,

qui nous a touscréés? Pourquoi donc , 8re.

. il. n. Jmctzjficætionæm Domini', i. e40

yulum Domino coaſter-zum] , ſelon ce qui est

quia contami-z

navit 'Judas ſanctificatio;

de ſcandale ô( de violement de la loi;

8( vous avez rendu nulle l'alliance que

ïavois faite avec Lévi , dit le Seigneur

des armées , en la violant en une infinite*

de mqrzíeres. .

9. C'est pourquoi, comme vous n’a—

vez point gardé mes voies, ê( que, lorſ

qu'il rfagiſſoit dejugerſèlon ma loi ,

vous avez eu égard à la qualité des per

ſonnes , je vous. airendus vils ê( mépri

ſables aux yeux de tous les peuples.

Io. Vous n'avez point dit en vous-mêFMar-Ïnxxx”.

mes : N'avonS-nous pas tous un même 195p,, w. ſi_

pere ô( un même Dieu ? ne nous a-t-il_

pas tous créés P" Pourquoi donc chacun

de nous traite-t-il ſon frere avec mépris ,

en violant l'alliance qui a été faire avec

nos peres , G- refujíznt cſépouſêr ou faſœur

ou ſ21 fille? - -

I I. Juda a violé la loi du Seigneur, 8(

l’abomination s'est trouvée dans Iſraël

ô( dans Jéruſalem ; parce que Juda , en

prenant pour femme celle qui adoroit

des dieux étrangers , a fouillé le peuple

conſacré au Seigneur, " ce Peuple qui lui

étoit ſi cher.- -.

n.. Or le Seigneur perdra celui qui

aura commis ce crime: il Fexterminera'

des tentes de Jacob , ſoit qu'il ſoit maî

tre-ou diſciple , 8( quelques dons qu'il

puiſſe offrir au Seigneur des armées."

dir ailleurs : Fact.: (fl Jurica fmctrjficalío

:ju: , i. e. pars' ipſi conſacra”. PſI cx…. 1.

-xl, u. L’He’breu ne dit pas virum, mais

viro: on y lit AR UANH , vigilantem G ref-v

pandenum , peut-être pour Nan UNAEH;

pueram 6* paca-cm , le Seigneur ravira à
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r3. Voici encore ce que vous avez

fait : Vous ave-z_r répudié vos femmes légiti

mer, pour épouſer cer flemme: étrangers: ,

G- ainſi vous avez couvert l'autel du Sei

gneur de leur: larmes 8( de leurs pleurs ;

vous l'avez fait rerenrir de leur: cris : c'est

pourquoi je ne regarderai plus vo: ſacri

fices ; ” 8( quoi que vous faſſiez pour

m’appaiſer , je nc recevrai point de pre'

ſènts de votre main.

I4. Et pourquoi, me dires-vous, nou:

rraiterez-vour de la forte ? parce que le

Seigneur a été témoin de l'union que

Vous avez contractée avec la femme que

vous avez épouſée dans votre jeuneſſe;

8C qu'après cela , vous l'avez mépriſée ,

G- vou: l'avez répurliée , quoiqtſelle fût

pour toujour: votre compagne 8( votre

épouſe , par le contrat que vous aviez

fait avec elle en la préſence du Seigneur.

r 5. Pourquoi l'avez-vou: ainſi traitée .7

N'est-elle pas l'ouvrage du même Dieu

que vour .7 8( n'est-ce pas ſon ſouffle qui

l'a animée comme vous? Et que deman

de cet Auteur unique de l'un G- de l’aurre,"

ſinon qu'il ſorte de vous une race d'en

fant: fidele: ô' digne: de Dieu ? Conſer

vez donc dan: votre eſprit un amour con/I

rant Pour celle que le Seigneur vou; a

donnée Pour épouſe; 8( ne mépriſez " pas

la femme que vous avez priſe dans votre

jeuneſſe ; mais _ſoyez-lui fidele tout le temp:

de votre vie.

13. Et hoc rut-Sum ſe:

cistis .* operiebatis lacry

mis altare Domini, fietu

8( mugitu ; ita ut non

reſpiciam ultra ad ſacrifi

cium , nec accipiam pla

cabile quid de manu veſ

tra.

r4. Et díxistis: Quam

ob cauſam? quia Domi

nus testificatus est inter

te , 8c uxorem puberta

tis tuæ , quam tu deſpe

xisti; 8( hæc particeps

tua , 8l uxor fœderis cui.

15. Nonne unus fecit,

&t reſiduum ſpiritûs ejus

est? Et quid unus quæ

rit , niſi ſemen Dei? Cuſ

todite ergo ſpiritum veſ

trum , &t uxorem ado

leſcentiæ tuæ nolí deſpi

cete.

l'homme qui a commis ce crime ,fis :rj-inn,

arçons 8: filles , du milieu des tentes de

Ëacob. On lit enſuite , UMGlS , GP offert”

lem , peut-être pour MMGIS , ne ſi: gui of:

fire: , enſorte qu'il n'y ait perſonne dej.:

n” qui préſente des offrandes au Dieu des

armées.

v. r3. Hébr. litt. vor oblations.

il. i5. Le texte Hébreu pat-oit avoir ici

ſouffert de la main des Copistes. On lit

ULA , Er non , pour HLA , Nonne: les eux

mots Ann , unus , paraiſſent avoir été tranſ

poſés , 6l l'article u ajouté devant le ſecond.

On y lit :ma: fait , E# caro ſpíriiîs ei, Cf

quid unus çuærit P peut- ètre pourfinit r.”

nem undm , (f ſuintum [mum ei .ï O quid

quœrit? Le Seigneur ne vous a-t-il pas ren

dus par cette .illilnu une ſeule chair , ant'

mée d’un même eſprit? Gt que chetche-t-il ,

8re.

laid. Le terme Hébreu ſignifie propre

ment faire une injustice , commettre une per

fidie. On lit dans ?Hébreu :un , perfidu:

/ù , pour 'mon ,Fe-;fidur

16. Cùm
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&E15; .ŒELQËË.hÃŸSAËZLWÏŸLKQÏÎÃÃÏÎIÀÜŸŒŸËÔ&-LŸEHÊZSW

ris, dimitte , dicir Dol-ï WU JTſraéTa it :'I.or~ſc~ſu~e~vouS aurez

minus Deus Iſrael : OPC; *conçu fle -1 "Verſion Pou'. "m" fm” ’

_ _ _ . ſ renvoyezjlà. Mais mol, je vou: répond:

riet autem rmqulïaf VZ', \quad quoique-lçâqigneurzdesctarffléÿs pit_

ttlarpentum culs a dm" 1.301'. aesçtdärqtëeïrtrfflïïlíeffzè lsæduſïiéi Fr”

minus exercituum :gçuſj …tre cœur, ;la dit a.” t… que Finiquité de
todite _ſpiritum qcſir_uml“,'I->Cël‘ÃÎÎ ctuiſëâïïfflflſſc lalíÎËÈſſ-FQPYTÏTa “P”

&Mnoliœ deſpicèíc.. ’ ‘ ~' r -ſes vêtements ,"5- le fouille-retour entrer.

Gardez donc votre eſprit. pur ê* exempt

> ,u j de toute avetflonpour vo: femmes; 8( ne

~_ ' ' ' "J ...H ' ' mépriſezf' poinräellerîqili \vous

- lag Être':rent-bref'ÔÏÏÎ-Ëfiëä-Ôítêzùeirtîitriier.17. 'Labóraré -feeistflís- "fi7:Vóicieääófieiíæzfrzpÿdäñä-«íuëÿdia

Dominum inîſerrííoní-bus fllf" frére' YÔWÏÏŸÎŸZÏ faÏÎctÇÔ-ÆÏÏFÎŸWŸ

veſiris _ ê: díxíffis… z In. gueur par vos diféours. Et etrqudi, *dk

1 , t. _ teszvous , l'avons-nous fait ſouffrir ?En

quo eum feclmus _la_b_°‘ ce que vous avez dit , en parlant de: peu

rare ? In eo quod dicttis: pie: ídóldzreszTous ceux qui font le mal,

 

omnis qui facil; malin”, paſſent pour bons aux yeux du Seigneur;

bonus est in èonſpectu- 8( ces perſonnes lui ſont agréables, puiſ

Domíni à tale-s_ qu’il le: comble de route: ſorte: de biens.

’ . _. . Ou ſicela n'est ñ ' l ' '
. -z _ . pas ,ſi ce n est_ pa: ut qui

Bent ï_ Tin-t “Cîrtè “bl est. .leur danne.çe:,l>ten.'r,,où est donc ce Dieu

eus 1L1 1C1! - juste , ut dort recom en er. _les bon: G'
_ … . q ,v P . . - .

-« - - punir le: meclkqzt: .7 comment, Iaiſſzzt-zl .cer
\ :Tiziſi r-,zb zmpíerjqitzſſr dffartefl const-ante. proſpérité .7

I ÿ. 'r6. Hébr; aim'. Si quelqu'un par hai- l

vêtements.

ne renvoie ſi: [Emme , 'dit le Seigneur , le 1rd. C' st l ‘ ſſ ' .
Dieu d'Iſraël , alors Finiquité couvrira _ſes précéd. c a meme ?que …il qu au ÿ

_ I

u.

*HLM

'Teme_X_I. " ‘ ‘ lim'



Marc. r. l.

Matt/Ht. to. !"T’Quy{ .Eq ;fidélité-Judas "tendent l'

_l ‘ tipçiignesfflzleſqrzegffgrabès. Cejgendarzç _p

"vais vous ,epvqyer ,Vrpbp Ange , qui

prépärera mazvpíe. devant. m? 'face :ŸTŸL

[Dominateur pue. vous "cher

,lianee ſi deſirë

de vous , .viendra dansſſſon templefflle_

YQÏÇÎ quinlële-?Æp z—dâë,lezseisnépr~ d?? »ar

Luc. l.

é' v”. 17.

r7.

--îdïſ A‘L"A"d H t Él,-1'
    

8027*

--'—\l.—._'\.'" ri' i

C.H…_A.PII.T…R E 1.1i" “
Üvémineizt Preſcurſèarſidu Melffib du Meſſie même. Les

j 'ërïzfízntâ' 'de jfùdaſôrtt. eärlíórtës' à Ëſe- convertir. Rcprachev'
, , l _ Î _’ ,- 1. - - “ - * \ v- .4

i,, ;çorzztlr-e', le; \eſizfèçztt _dejudulquz mfznqtzènt ,a offrir _leurs delires*

_Îal-.Ënäpremítçcſq.Egùpseigſzeízrz, .5- 'qHiŒIafiífiËmei-“ít côntre ſi:

providence.

auſiî-tôt le ÿ ' ‘ _

chez , \Sc ,lt-Ange de .léa

mées., .. z- -!-' . ';'.:.'<;².rt'.~7~ "

, -. ::1: .-1 ;t 6.1i z. t --~~‘ 2-.:

t ~__-
".1 'if ul 1.4!' .‘ '.31 l.

.ſi, “Qiuiípóurra ſetvtlethënt ÿenfei: îah'

ïóurdefoñ ;ävénerneiït Ïbu' ui_ pourras;
en_ (ſoutenir là vue? î' Çjdriî ,ſe à ſçdntmçe

leffifëtrfqul- Fond çlèë' rñxétàtïk et tôttîmêi

l'h‘ëibîè‘-"îd‘órît“ï’e ſèïvenrlèsëfoulolas'.

At…
ï' t v' ,_ ,4 ' ' l.

-'- '— '_'). t1t-'...).-.\-‘\

z. Il ſera comme un hommequi- s'aſ

ſied pour faire fondre 8( pour épurer

l'argent: " il purifiera les enfants de Lé

Cce ego micro An

gelum meum , 6c

præparahiç. viqm ante fa

eiemzymeam : ô( ſiarim

Venice ad templum ſuum

Domingtor ,f-quèm vos
eltlærzitis.;1 18e Angelzue tel-ſi:

ÎWÇMlïJHüÎm:Y°-5 .valu

cſisj: Jelqqez, :zenit ,ſlick ,D07

mlnusiexerçituumq; —

E: —z'.,Ec quisv poterit c9

gitare diemp 'adventûs

ejus? ô( quis ſiabifad vi
dendum eum ? lplſie enim

PU)

7 -quaſijgn-itrcgpnflaps L8(

' - 'lq-Mſi heſkba- fullonum.

‘ "' 32 **Er Tédëbíecbhflans,

S( emundans argentum ,

SE purgabit filios Levi,

ÿ. t. Les Evangélifiesôc Jeſus-Chriſt mê- ] Jeſus-Christ , qui a paru dans ce temple.

me ont expliqué ceci de la venue de S. Jean

Baptiſie Précurſeur du Meffie. Mm. xt. to.

Mm. I. z. Luc. v”. 2.7. On lit dans le

Grec des Evangélistes , anrecficírm mam:

cela pourroit être venu des opistes Grecs:

Ibíd'. Les Juifs mêmes conviennent avec

nous que ce Dominateur 8c cet Aug: de

l'alliance est le Meſſte promis z 8c ſa divi

nité eſt ici tnarquémpuilque le Temple , au

milieu duquel il doit paroitre , eſt appellé,

ſim temple. La ruine de ce temple prouve

que le Meffie est venu en la perſonne de

ÿ. 2. Hébr. autr. Qui pourra ſoutenir le

jour-de ſon avénemenze 8: qui pourra ſub

ſiſter à ſa vue P n Le temps du premier

avénement de Jeſus-Chriſt a été un jour en

même temps ſalutaire 6c terrible , ſalutaire

pour ceux qui ont cru en ce divin Sauveur,

terrible pour ceux qui ont refuſé de croire

en lui.

Ibia'. D. Calmet croit que le terme Hé

breu peut s’entendre de la ſoude.

ÿ. 3. Dans l'Orient les orfévres qui épu

rent l'or 8L l'argent, rruzullent aſſts, 8e ont



ë

c HA P 1T RgE Il.
8c colabit eosîquafizîau

rum, 8l quaſi argcncUm-a

8( er-unc Domino offe-ñ.

rentes 'eſacrificia 1in juſiió

tia. —. . , .

4. *Ecuplacebit Domi-e

no ſacrificium Juda 8c
Jeruſalem ,l ſicuc- dies ſe

culi , 8( ſicut anni anti

qui. -

S. Et accedam ad vos

in judicio , 8( ero tcstis

veloxq maleficis_ , 8c adul

teris, 8c perjuris , 8( qui

calumniancur mercederb

mercenarii, viduas 8c pu

pilles, 6c opprimunt pe

-regrinulml , nec timuerunt

me ,_dicic Dominus exer

~ cicuüm. ~

6. Ego enim Dominus,

8( non murori 8( vos filii

'Jacob non eſiis conſump

Tr. -

7. A diebus 'enim pa

;trum vefirorum receffiſñ

80.3

vi , 8c il_ _les rendra purs comme l'orL'argent qui a paire par le feu ;ſk ils QÆ

frirpçrrjdeç ſacrifiçes-"_…e.uzsei rieur danr

hiuffiſîfl, &filon lerregler ,lîzlai- ~

fl'

. Et le ſaciïifice " deſiJuda 8( de Jéruffl

ſalem ſera agréable au ,Seigneur , comme

l'ont ..ère eaux des ſiècles paſſés , _ ceux

ries premiers temps. x

5. Alors je me hâterai de venir , pour

être moi—même juge 8c' témoin contre

les empoiſonneurs , " contre les adulte

.res 8( les parjures , contre ceux qui-re

tiennent par violence " le prix du mer;

cenaire , qui oppriment les veuves , les

orphelins 8( les étrangers , ſans être re~

renusr par ma crainte, di; Je Seigneur des

’ armées.

~ *r

—.d )

6. Vous avez commis tous ce: crimes , G

je vou: ai éparguér, parceque je ſuis le

Seigneur , 8c je ne change point : c'est

pourquoi, vous , enfants ;le Jacob. , .que

jïziſaimés, vous n'avez pas encore été

con umés , ,

' 7. quoique, dès ietem S de vosperes,

vous vous ſoyez écartés (Z me: ardónriari

‘]eur creuſet au milieu de leur boutique , à ] menaient; enſuite uns-Zn', G' in opprimm

'terre 8E' ſans- cheminée. re.: viduam; les Septlanre pm encore lu u.”

1611-1. ljlébr. litt. l'ablation. Cïrſbà-dire. autre mot qui n’eû plus 'dans ?Hébreu :

celle-là même don: il est parlé au Chap. l.

1.3!. rr.

ÿ. 4. Hébr. lirr. l'ablation.

ÿ. 5. Hébr. .autr. les enchanteurs.

Ióid. C'est le ſens de H-iébrçu. Ou P11-1

. ſçlozizls Greene; SCP-CMF -. Smc. cx-z

preſſion paroît avoir été tranſpoſée _ji FHF:

,ïmcsigæràæeidsfflró #aix-xy Ë9"I'9i‘.:‘é:l'.uneſi

&USE-EME SMCDDW \mes-x avec.;être 0111.6.9., \Ç-'íyzflaæ-ÉÔ/Mcsl u:

CC POUVOR

(ami, 'dans le jugemenrcies r angérsſi_

UEGDH , G* in :David-rale: pupilles; 8c au

lieu de UMTI , parvenant.: preſſing” ,

ils ont ln, [DMT] MSH'. , G' in perl-errante;

, judicirzm peregrzſni, Le ſens ſei-dit donc :

çpgçi-,e çeuxquirektiennenr ia_ récompenſe du

æsxcffliaîr; ,Mes-Frs MF. qu] WPFÏWÊW les

YWVBSDIHQRTGFÈU* .HWPPËRBÊÛP Les orphe

Linslffl-ÿçqcgngg vcenz. izvioien: La juflíçç

. r 1

_ \

‘Iiiïi 2.



 

Zach.

.

S04: _, —— Mñ A~~L A c Hit-KE, t)

ce: mëä-'iqix ,5 (ſue vous ne les ſis *zäi legitimñis xbeis' , ô(

~«'-: .' M1,.; i .
321F, 129ml* QÔP>ÇÈF,"‘ËÈÎMŸÆÊfË-?Ëîffl ;IMP non custodrstls. Revertr

ſhyŸ-ſiï, FŸFfl-?fflre "'Î'J—'5/Z‘Ÿ."";\'5""Ï n* . F… mini' ad me' ,USE revertar

maintenant 'reve-nez a lnoi ; 8( je me re- d d. .t D . s

tournerai vers vous, dit le Seigneur des a VPS ï 'lc' PTT…

cxercltuurtt. Et dixistis :
armées. Vouslme kditgs.;Courtrnetat re- _ j '

toutnelrons—n'otis‘ cïvourjtPNotrr ne nous en lriñquo revertemur ?

J" " 3'5- 4…. 'mb. ( . a .", J(

ſbmme: pas écarter...

8. -i551 'tzaffliget homo81' Si un ltomme afflige 'Dieu ,r ne s'é

Deum', quia vos configi

tis me ? Et dixistis : ln

loigne-t-il pas de lui ?'07 c'est coques/Out

quo Lconſgimus te ? In

avez fait : car vous m'avez outragé. ” En

quoi, dites-vous, vous, avons-nous ou—

decimis , ô( in primitiis.

tragé Z, En newmeppayant pas , dit 'le Sei
gneur , les dimcs ê( les prémices vqui mé

ſàçrdâcts' O'i'}ſ‘.'.\.’) , -

9. Auſſi vous avezété maudits G

frappé: tſindigence, ’,' parce qüe vous

m’outragez tous.

9JLEEÏÏÎH penuria vos

maledicti-cstis , é( me vos

conñfigitis gens tota.

qio. Inferte omnem de~

cimam in horreum , 8( ſit

,cibus in domo. mea, 8(

ptobate me ſuper hoc ,

dicit Dominvus :. ſi non

aperuero vobis catarac

tas cœli , 8c effudero vo

bis bcncdictionent uſque

ad abundantiam.

Il. Et increpabo pro

vobis devorantem , 8( non

corrumpet fructum terræ

'hyuclsttzar' :. 131cc crig stérilis

vmea in agro, dicit Do

mlnus exercltuum.

î? to. Apportez toutes mes' dinnes dans

mes greniers , 8( qu'il y ait dans ma mai.

ſon de quoi nourrir me: ministres : 8(

après cela , conſidérez ce que je ferai ,

(lit le Seigneun” ſi je ne vous ouvrirai

pas toutes les ſources du ciel, &ſi je ne

répandrai pas ma bénédiction ſur vous ,

pour vous combler d'une abondance de

' tordre! ſortes 'de biens. î'

, 91-. .A 53'… .

_ xtrçzJe ferai. entend-re mes ordres en

votrev faveur aux inſectes qui mangent

les fruits ; ils ne mangeront point ceux

de vos terres : 8( il n'y aura point dans

vos champs de vignes stériles, dit le; Sei

gneurdes' armées..

5 Ã i ,r

' 8."‘0u plutôtrUh homme outragera* 'UHTRUMH , decimæ G‘_primiliæ L pour BMASR

H a” Dieu? Et cependant vous m'avez ou- UBTRUMH , i” derimir G* i” priminir.

tragéi' u Le terme Hébreu que S. Jérôme ÿd 9. Hébr. autr. vous avez été frappés

a. rendu ici par configere , percenſignifie en de malédiction. - _ ~

effet percer*: dans les langues Chaldaïquej "PVE lq. Hébrl. lite» le Seigneur des ar

8( Syiiaque ?mais on le prend- auſſi dans le ſlides'. ' !HL l'

ſiens d’oalr.1gerí_'& quelques-uns le_ uiſept; 161d. Hébr. lîtt. uſque ad nan ſizffieienr;

E…. fimdfl_ d- 'd- 3-1: ï‘ on ſous-entend lacu.: : de maniere que la

Raid. On lit dans , l'Hébreu, KMASR place ne puiſſe y ſuffire.

JAL".

l -‘ -1
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'î x2. Et beatos' vos di

cenc omnes genres : cri

tis enim vos terra deſide

rabilis , dicit Dominus

exercituum.

13._ Invaluerunt ſuper

,me verba veſira , dicit

Dominus.

14. Et dixistis : Quid

locuti ſumus contra te?

Dixistis : Vanus eſt , qui

ſervit Deo ,' 8c- quod

emolumentum, quia cuſ

todiyimus præcepta ejus,

8( quia ambulavimus triſ

tes coram Domino exec_

citnum ?

13. Ergo nunc bcçitos

dicimus arrogantes : ſi

quidcm œdificati ſunt fa

cientes impietatctn ,- ô(

tentavcrunt Deum , 8( ſal

vi facti ſunt.

16. Tune Iocuti ſunt ti

mentes Dominum , unuſ

quiſque cum proximo

ſuo :ôc attcndit Domi

nus , 6c audivit; 8( ſcrip

'tus cſi liber monumenti

coram eo timentibus Do

minum , 6c cogitantibuvs

nomen ejus.

I7. Et erunt mihi , air

Dominus exetcituum , in

die qua ego facio , in pe

I2.. Toutes les nations vous appelles

ront un peuple heureux : 8( votre terre

deviendra une terre de délices , dit le

Seigneur des armées.

13. Les paroles injurieujès que vous

dites contre moi , ſe multiplient de jour

en jour , dit le Seigneur.

14. Et cependant vous répondez :

Qœavons-nous dit contre Vous ? Vous

avez dit :

Dieu : qiſavons-nous gagné, pour avoir

gardé_ ſes commandements , 8( pour

avoir marché avec un viſage abattu de

vant le Seigneur des armées?

I5. C'est pourquoi nous rfappcilcrons»~

maintenant heureux que les hommes ſu

perbes , puiſqu'ils jbnt les jèuls qui s'éta

bliſſent en vivant dans Fimpiété ; ô(

qu'après avoir tenté Dieu , ils ſe tirent

de tous les périls. Voilà ce que vous avez

dit.

I6. Mais ceux qui craignent le Sei

gneur ont tenu dans leurs entretiens un

autre langage : auſſi le Seigneur s'est

rendu attentif à leurtparoles ; il les a:

écoutés, 8( a fait écrire un livre, qui

doit lui ſervir de monument en ſaveur

de ceux qui craignent le Seigneur , 8(

qui s'occupent de la grandeur de. ſou

nom.

17. Et dans le jour où je dois agir g.

pour. punir les méchants ,. 6' récompenſer'

les “bons , ils ſeront , dit le Seigneur des

a-rmées , le peuple que je me réſerve; ","

ÿ. r7. Le terme Hébreu ſignifie propre* 8c que l'on conſerve avec ſoin , comme de

ment une choſe précieuſe qu'on met à part, l'or , des pierre-ries, 8x.

C'est en vain que l'on ſert lab. xxl. 13.
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ê( je les traiterai avec indulgence G- culium; 8c pat-cam eis ,

avec hante', "comme un pere traite ſon ſicuc Pal-pic vir fijjo ſuo

propre fils, qui le ſert 6- qui lui obéit ſerviemi' ſibi

exaäevzent.

t8. Vous changetez alors de ſenti- ſ8, Et convcrteminí,

ment; 8( vous verrez quelle différence 8( Vidcbitis quid ſit intel

il y a entre le juste 8( Finjuste, entre -- - - -

celui qui ſert Dieu , 8( celui qui ne le lustum lmplum ’ 6( m

ſertpoint. ter ſcrvlentem Deo , 8(

non ſervientem ei.

Ibía'. Litt. je les épargncrai comme un pete épargne ſon fils.  

CHAPITRE IV..

.ſour de vengeance contre les méchants , 6' de ſizlut pour les

justes. Avene/nent d'Elie. Converſionfizture des juifs.

x. Ar” il viendra un jour de feu, 1_ Cce enim dies vc

ſemblable à une fournaiſe arden- niet ſuccenſa quaſi

: t ſ b ~ -'te ous les upet es,, 8( tous ceux qui cammus; 8( Grunt omnes

commettent l tmpiete, ſeront alors com

me de la paille: ô( ce jour qui doit ve- ſupïirbl] 6c Omnes facœn'

nir , les embraſera , dit le Seigneurdcs ſes lmpletarcm a stlpula i

armées , ſans leur laiſſer ni germe ni ra- 8( iuflammabit eos dies

Cifflä" veniens , dicit Dominus

exercituum , quæ non de

relinquet eis radicem ô:

germcn.

 

l

t

l

Luc. x. 73- 2. Mais le l' de justice ſe levera 2. Et oſieſuſ vobis ſi

pour vous , qui avez une crainte reſpec
mentibus nomen meum

tueuſè pour mon nom : 8( vous trouve- S l . st. . 8( ſ . .

rez votre ſalut ſous ſes ailes : vous ſor- 0 ll? 'Ffæ ’ anltasffn

tirez alors de la Paz-Mm.- o de Pobſburité peprzls crus 5 8s egrcdÎË

du tombeau: ê( vous treſſaillircz de joie, mml, 8( ſalietis ſicut V1

comme les jeunes bœuſs d'un troupeau" ſuſi de aſmemo_

l

r

È
 

  

ÿ. z. Le ſbleíl Je justice , c'est Jeſusÿ. t. Dans uelques Bibles Hébtaïques,

?z Christ même , qui est la lumiere du mondece Chapitre n’e pas distingué de celui qui

précede. 'Tl ’ſ par ſa doctrine , &t l'auteur' de la justice par

115d. La plupart des Interpretes enten- l ſa grace. 7 - c;- _

dent ceci du dernier jour , dans 'lequel Je- Ibid. Hébr. autr. comme des veaux cn

ſus-Chtist deſcend” du ciel, précédé d'un gtaiſſés.
feu vengeur. z. Theff. t. 8, Oe. ‘ ſſ
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I

I
l

3. Et calcabitis impios,

cùm fuerint cinis ſub

planta pedum vcstrorum',

in die qua ego facio ,

dicit Dominus exerci

tuum.

Mementote legis

Moyſis ſervi mei , quam

mandavi ei in Horeb ad

omnem Iſrael, præcepta

8( judicia.

s. Ecce ego mictam

vobis Eliam Prophetam ,

antequam veniat dies Do

mini magnus 8( horribilis. '

6. Et converter cor pa

trum ad filios , 8( cor fi

liorum ad pattes eorum.*

bondtffienr fitr l'herbe; en for-tant dg

l'érable. ‘ q

z. Vous ſoulerez aux pieds les impies ,_

lorſqu'ils ſeront devenus comme de la

cendre ſous la plante de vos pieds , en,

ce jour où j'agirai moi-même contre-ux ,

dit le Seigneur des armées.

4. Pour avoir part à ce bonheur, ſouve

nez-vous de garder la loi de Moyſe mon

ſerviteur, que je lui ai donnée ſur la

montagne d'Horeb, afin qu'il portât à

tout le Peuple d'Iſraël me: préceptes 8(

me: ordonnances. "

5. Je vous envoyerai encore le Pro

phete Elie, "avant que le grand 8( épou

vantable " jour du Seigneur arrive.

6. Et il réunira le cœur des peres

avec leurs enfants, 8( le cœur des en

fants avec leurs peres , en portant le:

Juif: de: dernier: temp: à imiter la foi G

ÿ. 4. Hébr. autr. la loi de Moyſe mon

ſerviteur , à qui j'ai donné ſur la montagne

&Horeb me: préceptes 8L me: ordonnances

pour tout le peuple d'Iſraël.

ÿ. 5. 1) C'est la tradition constante de la

v Synagogue 8c de l'Egliſe Chrétienne que

n le Prophete Elia viendra réellement 8c en

v perſonne avant la fin du monde pour s’op

»poſer à l’Antechrist, 8c pour rappeller les

n uifs à Jeſus-Christ : a ce ſont ici les ex

preſſions de D. Calmet même. Comme Dieu

a promis dans le Chap. précéd. d'envoyer

_ſon Ange pour préparer les hommes au pre

mier avénement de Jeſus-Christ ; il promet

ici d'envoyer le Prophete Elie pour les pré

parer au ſecond. S. Jean -Baptiste a été le

le précurſeur du premier , 8( Elie 'le ſera du

ſecond. Tous deux animés du même eſprit

doivent exercer ce ministere en ríuntflîznz le

cœur de: peres avec leurs erffſznt: , Cv' le

cœur de: ergflmt: avec leur: pere: , c’est-â

dire , en reſſuſcitant dans le cœur des juifs

par leur prédication la foi qui avoit éclaté

dans leurs peres. Les Juifs que la prédi

cation de S. Jean convertit :i Jeſus-Chriſt

éviterent Panathême dont leur nation fur

frappée dans la ruine de Jéruſalem j 8c les

Juifs qu’Elie fera entrer dans le ſein de l'E

gliſe à la fin du moude , éviteront Fanathê

me dont le monde réprouvé ſera frap é

dans la ruine de l'univers. Jeſus-Christ ciit

de S. Jean-Baptiste : Si vou: voulez le

prendre ainſi , lui-même est ffElie qui doit ve

nir. (jllatr. x1. i4.) Mais ailleurs il con

firme la promeſſe de Pavénement d'Elie

.même en perſonne ,lorſqu'il dit: Il ç/I vrai

gtfElie doit venir , Cr* qu’il rlrablim toutes

e/tofes. (Man. xvn. n. Marc. 1x. rr.)

Elie est auſſi l'un des deux prophetes dont

Pavénement futur est annoncé par S. Jean.

Apec. xr. t.

lbid. Hébr. lim 8c terrible.

IIS-od. xx.

Dci-T. 4V- j.

8' 6.

Matt. xv”.

to.

Mdrc. lx. to.

Luc. t. r7.
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